
P u b l ic a t io n  de l H erbier  Bo issier

------- ,.e fo„-------

PREMIÈRE PARTIE

TABLEAUX SYNOPTIQUES
POUR LA DÉTERMINATION DES MOUSSES

. PAR

JULES AMANN ET CHARLES MEYLAN

DEUXIEME PARTIE

BRYOGÉOGRAPHIE DE LA SUISSE
CATALOGUE DES MOUSSES SUISSES

AVEC DOUZE PLANCHES
PAR

JULES AMANN
en collaboration avec PAUL CULMANN et CHARLES MEYLAN

GENÈVE

1918



FLORE DES MOUSSES
DE LA SUISSE

PREMIÈRE PARTIE

T A B L E A U X  S Y N O P T I Q U E S

pour la déterm ination  des Mousses européennes

I > A H

JULES AMANN et CHARLES MEVLAN

DEUXIÈME PARTIE

B R Y O G É O G R A P H I E  D E  L A  S U I S S E
P A U

JULES AMANN*
en collaboration avec Charles Meylan  et Paul Culmann.

LAUSANNE
I M P R I M E R I E S  R É U N I E S  S. A.  

*

1912



PRÉFACE

P lus d’un dem i-siècle s ’est écoulé depuis que (en 1845) L esquereux publia 

son Catalogue des M ousses de la Suisse. Dès cette époque, déjà reculée, 

aucun ouvrage d ’ensem ble concernant les M uscinées de notre pays, n ’a été 

publié.
Ce n ’est pas, sans doute, que la connaissance de notre flore bryologique 

n ’ait pas fait de progrès du ran t ce laps de tem ps : les richesses inépuisables 

cachées dans les plis et replis infiniment variés du sol de notre patrie, ont, 

de tout tem ps, attiré l’attention des bryologues de tous les pays. De très nom 

breuses et belles découvertes ont été faites dans ce dom aine su r notre terri

toire et ont été publiées dans des catalogues locaux, des recueils périodiques, 

ou bien dans les g randes m onographies parues à l’é tranger.

D’excellents ouvrages, concernant la flore bryologique des pays qui nous 

entourent, ont été publiés ou sont en voie de publication : il m’a paru que nous, 

S u isses, ne devions pas rester indéfinim ent en arrière dans ce domaine non 

plus, où nous possédons tant de trésors.
E ntrepris en 1884 et présenté dix ans plus tard au Concours pour le prix 

Schlæfli de la Société helvétique des sciences naturelles, cet ouvrage ne fut 

pas jugé digne, par le Ju ry  universitaire, des honneurs de l’im pression dans 

l’organe officiel. A près m aintes tentatives infructueuses, faites durant plu

sieurs années, pour trouver un éditeur dans notre pays, l’au teur découragé 

allait abandonner son volumineux m anuscrit à la dent des souris, lorsque



M. W illiam Barbey offrit généreusem ent de le faire im prim er aux frais de 

l'Herbier Boissier.
Il est rassuran t de voir, chez nous aussi, l’initiative privée et la générosité  

de Mécènes scientifiques suppléer à l’insuffisance des organes officiels 1 !

L ’impression fut m alheureusem ent retardée, puis in terrom pue, ensuite de 

circonstances défavorables indépendantes de la volonté de l’au teu r et de l’éd i

teur : elle ne put être reprise qu ’en 1911, avec la collaboration très  active de

M. Charles Meylan, le bryologue bien connu, qui se chargea de la révision, 

rendue nécessaire par les progrès de la science, des tableaux de déterm ina

tion des P leurocarpes et des Sphaignes.

La seconde partie de l’ouvrage B rgogéographie de la Suisse  a été écrite 

en collaboration avec MM. Charles M eylan, La Chaux et Paul Culm ann, 

Paris, qui ont bien voulu faire profiter celte œ uvre des fruits de leur grande 

expérience.

Cette longue durée de gestation a profité du reste  à l’ouvrage en ce qu ’elle 

a perm is de tenir compte des m onographies m odernes de B ro therus, Hagen, 

Lim pricht, Roth, W arnsto rf, R üssow , L oeske, D ism ier, Douin, Thériot, etc., 

qui ont été largem ent m ises à profit pour sa rédaction.

Le but principal de cet ouvrage sera rempli s ’il engage quelques botanistes 

à se consacrer à l’étude si a ttrayan te, m ais quelque peu négligée, de la flore 

bryologique de notre pays, flore qui, grâce à sa richesse, est loin d ’être connue 

comme il serait désirable qu ’elle le fût.

L a u s a n n e , février 1912.

J u l e s  A m a n n .

La Commission cryptoçamique de la Société helvétique des sciences naturelles n’avait pas encore 

été instituée à cette époque.



I N T R O D U C T I O N

Remarques préliminaires.

La disposition en tableaux synoptiques adoptée dans cet ouvrage m’a paru celle qui 
correspond le mieux à l’usage pratique auquel il est destiné. Cette disposition nouvelle 
offre l’avantage capital de permettre d’embrasser d’un seul coup d’œil toute la classification 
d’un groupe et de placer en regard, et pour ainsi direcw opposition, les caractères distinctifs 
qui servent de base à cette classification.

Quant au système suivi et aux caractères invoqués, j ’ai renoncé à vouloir, à tout prix, 
foire du nouveau : les descriptions condensées de cette Flore sont la quintessence de celles 
très complètes données dans les grands ouvrages classiques de bryologie descriptive et ne 
comprennent que les caractères qui, à l’examen pratique que j ’en ai fait dans le courant de 
ma carrière bryologique de près de quinze ans, m’ont paru les plus constants et les mieux 
caractéristiques.

Parmi ces caractères, beaucoup exigent un examen microscopique minutieux: j ’ai 
tenu, en effet, à ce que cette Flore soit, avant tout, une œuvre scientifique destinée en 
quelque sorte à vulgariser le nouveau principe de l’utilisation des caractères anatomiques 
pour la classification, principe dont les travaux de Boulay, de Lindberg, de Philibert, et 
surtout de Limpricht, ont démontré toute la fécondité.

Pour certaines familles ou genres critiques, j’ai largement utilisé les monographies 
parues; ainsi celles de Yenturi pour le genre Orthotrichum, les travaux de Philibert relatifs 
au genre Bryuin, ceux de Cardot pour les Fonlinalis, de Sanio et de Renauld pour les sous- 
genres Harpidium et Limnobium, de du Buysson pour le genre Amblystegium, de Warnstorf 
et de Cardot pour les Sphaignes, en modifiant plus ou moins l’exposé de ces travaux. Je crois 
du reste avoir imprimé à cet ouvrage un caractère personnel suffisamment prononcé pour 
m’éviter le reproche de n’avoir fait qu’une œuvre de compilation.

Ces tableaux synoptiques n’ont, du reste, nullement la prétention de remplacer, pour le 
bryologue, les ouvrages classiques des auteurs indiqués : ils lui permettront de s’orienter 
rapidement et d’arriver, je l’espère, dans la plupart des cas, à déterminer sûrement les 
échantillons qu’il étudie. J’ai fait, dans ces tableaux, une large part aux caractères fournis

1
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par l'appareil végétatif; ceci afin de permettre la détermination d’échantillons stériles. Il ne 
faut cependant pas se dissimuler que la détermination certaine d’exemplaires stériles et 
incomplets est souvent impossible dans l’état actuel de la science.

Pour les commençants.

Avant d’entrer en matière, il sera utile de rappeler ici quelques règles générales 
relatives à la récolte et à l’étude des mousses.

1° Récolter de beaux et grands échantillons, aussi complets que possible. Envelopper 
sur place, dans du papier, tout ce qui est sujet à se perdre, à se mélanger ou à se confondre.

2° Examiner, autant que possible, les récoltes à l’état frais. Chercher à constater et à 
noter sur le terrain les caractères relatifs à la courbure du pédicelle, à la forme de la calyptra 
et, si possible, à l’inflorescence.

3° Noter brièvement, pour chaque spécimen, les résultats principaux de l’examen qu’on 
en a fait : l’inflorescence, la structure de la nervure, celle de la tige, etc. (nos formules et 
diagrammes rendront pour cela de bons services). Ces notes épargneront souvent des 
examens réitérés des mêmes échantillons et serviront à mieux fixer dans la mémoire la 
caractéristique des différentes espèces.

4° Le bryologue herborisant doit aller « ventre à terre» dans le sens littéral de l’expres
sion plutôt que dans le sens figuré. II doit s’attacher à acquérir, en premier lieu, une 
connaissance approfondie et aussi complète que possible des mousses de ses environs 
immédiats.

L’inspection minutieuse d’une contrée restreinte favorable lui fournira, dans la règle, plus 
de choses qu’un voyage en lointains pays, dans une contrée qui lui est totalement inconnue.

En général : où il y a de l’eau, il y a de la mousse.
5° Ne pas négliger les espèces dites communes s’attacher à recueillir des séries 

complètes de formes des espèces variables et polymorphes.
6° Etudier les mousses, autant que possible, dans la nature et à l’état vivant. Les 

momies desséchées de nos herbiers ne donnent souvent qu’une idée bien imparfaite de la 
plante vivante.

7° Le but qu’il faut se proposer, en herborisant dans une localité, ne doit pas être 
uniquement d’y découvrir des raretés il doit être, avant tout, d’observer les espèces, les 
formes et les associations d’espèces qui caractérisent cette localité au point de vue des 
conditions climatériques, topographiques et géognostiques, et de déterminer Pinfluencc 
qu’exercent ces facteurs sur la composition de la flore.

L’étude d’une flore, même pauvre en espèces dites rares, présente beaucoup d’intérêt 
en se plaçant à ce point de vue plus élevé que celui du simple collectionneur ou chasseur de 
raretés.

Ne rien négliger est du reste, ici aussi, le moyen de beaucoup trouver.



ÉTUDE MICROSCOPIQUE DES MUSCINÉES

O u ti l la g e  n é c e s s a ir e .  — Il faut disposer d’un bon microscope1, bien connaître 
son instrument et savoir s’en servir. Il ne suffit pas d’apprendre à voir avec le microscope, 
il faut surtout apprendre à bien voir, c’est-à-dire se rendre un compte exact des rapports 
qui existent entre l’objet examiné et l’image qu’en donne cet instrument.

Deux ou trois objectifs de foyer équivalent de 25, 8 et 3 ou 4 mm. (1", l/3", V6 — V8"), 
d’ouvertures numériques de 0,20, 0,30 et 0,8 à 0,0, donnant, avec les oculaires faibles et 
moyens, des grossissements allant de 50 à 500 diamètres, suffisent pour cette étude.

Deux ou trois oculaires : un faible, un moyen et un fort, ou bien un moyen et un fort. Ce 
dernier avec un micromètre sur verre pouvant s’enlever à volonté.

Une chambre claire pour dessiner l’image microscopique.

Un simple vcrrclct incliné de 45° sur l’axe optique cl placé au-dessus de l’oculaire ù la hauteur 
de la pupille de sortie (point oculaire) du microscope peut remplacer cet appareil lorsque l’instrument 
peut être incliné ou placé horizontalement.

Un condenseur est utile et agréable, mais pas précisément necessaire; il peut être du reste 
remplacé, dans une certaine mesure, par une lentille à court foyer montée dans le porte-diaphragmes.

Une bonne loupe de 50 à 25 mm. de dislance focale (grossissant de 5 à 10 fois), pouvant 
se monter sur un pied approprié pour dissections.

Une pincette d’acier à pointes fines.
Une aiguille à cataracte en forme d’une petite lance à double tranchant, montée sur 

un manche de bois.
Une ou deux aiguilles montées comme la précédente.
Un rasoir bien aiguisé, à lame plane d’un côté; peut être remplacé dans une certaine 

mesure par un bon scalpel.
Une petite lampe à esprit-de-vin.
Des porte-objets et verrelets en quantité suffisante.

1 le recommanderai les constructeurs suivants dont j ’ai examiné les produits. En Suisse : Meyer A Cie, 
à Zurich (pour les statifs). En Allemagne: Carl Zeiss, à Iéna; W. A H. Seibert, à Welzlar; E. Leitz, à Wetzlar. 
En France: Nachet, à Paris. En Italie: F. Koristka, à Milan. En Angleterre: Powel and Lealand, Smith A Son, 
Watson A C°, Ross A C°, à Londres. En Amérique: Bausch and Lomb, à Rochester, N.-Y.
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Un flacon de liquide éclaircissant (lactophénol), préparé selon la formule suivante :

Acide phénique pur cristallisé . 20 grammes.
Acide lactique concentré sirupeux 20
Glycérine pure . 40
Eau distillée. 20

Dissolvez et mélangez. — Le bouchon du flacon qui contient ce liquide est traversé par un
bâtonnet de verre qui sert à en porter de petites quantités sur le porte-objet.

L’usage de ce liquide qui nous est devenu indispensable pour l’examen'microscopique 
des cryptogames cellulaires, offre des avantages considérables: il éclaircit les préparations 
et leur donne le degré voulu de transparence pour que les détails de structure apparaissent 
avec toute la netteté désirable; son indice de réfraction (1,47 environ) est beaucoup plus 
élevé que celui de l’eau ; il ne s’évapore que très lentement; il rend aux organes déformés 
par la dessication leur forme originale ; il ne produit pas de dilatation ni de déformation des 
membranes cellulaires. Nous indiquons, plus bas, la manière de s’en servir.

Un petit flacon de liquide colorant : solution aqueuse 4/2 %  de vert malachite ou de 
violet de méthyle avec un petit cristal de thymol.

Un tube ou flacon de gélatine au lactophénol :

Gélatine blanche (marque bronze).
Eau distillée

Après deux heures de contact, ajoutez : 
Glycérine pure (p. sp. 1.25). .

Dissolvez au bain-marie, filtrez à travers du 
papier suédois épais (la filtration se fait très 
rapidement dans un stérilisateur à vapeur). 
Puis ajoutez :

Lactophénol.

8 grammes. 
44

38

10 grammes.

Cette composition, qui sert à monter les préparations que l’on tient à conserver, donne 
d’excellents résultats et remplace avantageusement le baume du Canada.

La composition suivante est d’un emploi plus simple en ce qu’il se fait à froid.

Gomme au lactophénol.

Gomme arabique blanche en morceaux choisis 
Lavez rapidement à l’eau courante et dissot 
vez dans :

Eau distillée fraîchement bouillie et refroidie 
Après dissolution, ajoutez :

Glycose.
Lactophénol

38 grammes.

50

6
6

Mélangez et filtrez à travers la laine de verre L

P ro céd és de p rép aration s. — a) Feuilles. — Détacher soigneusement, au moyen 
de la pincette et de l’aiguille à cataracte, les feuilles de l’axe après l’avoir bien humecté 1

1 Pour plus de détails sur l’emploi des préparations au lactophénol, voir : Am a n n,. Nouvelles méthodes de 
préparation des cryptogames cellulaires vertes, Journal de botanique, N° du 1er juin 1896.
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(pour les espèces à tissus peu liygroseopiqucs, telles que les Uryaeées et les llypnaeées, 
il est préférable d’employer de l’eau chaude), placer les feuilles dans une goutte d’eau sur 
le porte-objet, recouvrir d’un verrelcl et chauffer prudemment jusqu’à ébullition pourchasser 
l’air, en remplaçant l’eau qui s’évapore. Déplacer ensuite l’eau, sous le verrelct, par une 
goutte de laclophénol déposée sur l’un des côtés de la préparation, pendant qu’au moyen 
d’un petit morceau de papier à filtrer, ou simplement du doigt, on provoque l’écoulement 
de l’eau par le côté opposé. Puis chauffer de nouveau prudemment, de manière à éviter les 
explosions désastreuses, jusqu’à commencement d’ébullition, laisser refroidir et placer sous 
le microscope.

Le lactophénol peut, du reste, être employé à froid, mais son action est alors moins 
rapide.

L’étude des caractères intéressants que présentent les feuilles de Sphaigncs, de Leu- 
cobryum, est notablement facilitée par la linction de ces feuilles, obtenue en les plaçant 
pour quelques instants dans une goutte de liquide colorant1. Les préparations colorées de 
cette manière sont lavées et examinées dans de l’eau pure.

b) Péristôme. — Porter la capsule sèche sur l’ongle légèrement humecté du pouce gauche, 
la couper transversalement à peu près en son milieu, presser légèrement pour faire sortir les 
spores. Si l’opercule adhère trop fortement, on provoquera sa séparation en chauffant dans 
une goutte d’eau à laquelle on peut ajouter (ce qui est rarement nécessaire) une très petite 
quantité d’une solution de potasse ou de soude caustique. Après la séparation de l’opercule, 
diviser longitudinalement le fragment capsulaire au moyen de l’aiguille à cataracte; ceci se 
fait de même sur l’ongle du pouce, qu’on a constamment à sa disposition, ou bien sur un 
morceau de carton... qu’on n’a pas toujours sous la main. Placer les deux fragments portant 
le péristôme, l’un sur le dos, l’autre sur le ventre, dans une goutte d’eau sur le porle-objcl, 
puis traiter comme il a été dit pour les feuilles.

La partie inférieure de la capsule sera préparée d’une manière analogue pour l’étude 
des stomates.

L’examen des fleurs implique une recherche soigneuse et souvent difficile des organes 
de reproduction : archégones et authéridies. Cette recherche est, dans la règle, plus facile 
sur les plantes fraîches, encore vivantes, que sur des échantillons desséchés; elle se fait sous 
la loupe à dissection.

Les anthérozoïdes peuvent être démontrés au moyen de la solution colorante verte ou violette.
La mesure exacte des spores et des autres cellules, au moyen du microscope, n’offre aucune 

difficulté et n’exige qu’un peu d’expérience.
Pour déterminer la valeur relative de la division du micromètre oculaire, on se sert d’un 

micromètre objectif (1 mm. divisé en 100 parties, microphotographie de J.-D. Mœller, à Wedel in 
Holstein, 3 marcs). On détermine, pour chaque combinaison optique : objectif, oculaire et longueur 
de tube, quel nombre de divisions du micromètre objectif correspondent à la division du micromètre 
oculaire.

Si l’on n’a pas de micromètre objectif à sa disposition, on peut procéder comme suit : on projette, 
au moyen de la chambre claire, l’image du micromètre oculaire placé sur la platine du microscope 
(servant par conséquent de micromètre oculaire) sur une feuille de papier fixée à une distance 
déterminée et invariable de la lentille supérieure de l’oculaire (ou plus exactement du point oculaire) et 
on mesure exactement l’image du micromètre (dont la division a une valeur absolue connue) au moyen

1 Solution aqueuse 1 %  de bleu de méthylène, de vert de malachite ou de violet de méthyle. Le perchlorure 
de fer dilué peut servir à différencier certains tissus riches en tannin.
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d’une règle divisée en millimètres. Ceci donnera le grossissement de la combinaison optique — 
objectif^ oculaire, longueur du tube, dislance du plan de projection employée — et par conséquent le 
facteur de réduction par lequel il faudra diviser les dimensions mesurées de l’image projetée dans 
les mêmes conditions pour obtenir la mesure absolue de l’objet. On peut, du reste, se contenter de 
projeter l’image, au moyen d’une vive lumière, sur un écran formé d’une plaque de verre dépoli 
(ou d’une plaque de verre ordinaire recouverte d’une légère couche de lait desséché) placé à une 
distance fixe et déterminée au-dessus de l ’oculaire et déterminer le grossissement comme ci-dessus. 
Ceci fait, pour éviter de devoir projeter chaque fois l’image des objets à mesurer, on enlève le micro
mètre et le remplace par un objet microscopique quelconque de dimensions convenables (spore, grain 
de pollen, etc.) et projette l’image de cet objet identiquement dans les mêmes conditions optiques que 
ci-dessus, mesure la dimension de l’image projetée, divise par le chiffre indiquant le grossissement 
obtenu dans l’opération précédente, ce qui donne la mesure absolue de la dimension de l’objet.

On place maintenant le micromètre à sa place, sur le diaphragme entre les deux lentilles de 
l’oculaire, et détermine combien de divisions du micromètre correspondent à la dimension mesurée et 
connue de l’objet, ce qui donne, par un calcul très simple, la valeur relative de la division du micro
mètre oculaire.

C oupes e t sectio n s. — Les sections transversales des feuilles et de la tige, dont 
l’examen fournit des caractères distinctifs très importants, peuvent être obtenues par diffé
rentes méthodes dont voici les principales :

Une méthode simple et expéditive consiste à maintenir l’objet au moyen d’un petit 
fragment de moelle de sureau ou de liège sur un morceau de carton et à couper sous la 
loupe à dissection, au moyen du scalpel ou du rasoir. Si l’on veut faire un pas de plus du 
côté de la perfection, on serrera l’objet à couper entre les deux moitiés d’un bâtonnet de 
moelle de sureau et placera celui-ci dans un étau, une pince, voire même dans le manchon 
d’un microtûme à main.

Un procédé plus parfait, employé et recommandé par Lorentz, consiste à imbiber de 
gomme liquide sucrée (notre gomme au lactophénol convient très bien pour cela), l’objet 
placé sur un morceau de liège, de carton ou de bois et à couper après avoir laissé durcir 
suffisamment. (Si l’on est pressé, on peut hâter le durcissement en plongeant dans de l’alcool 
absolu.) Cette méthode suffira dans la grande majorité des cas. Si l’on veut faire des coupes 
très fines ou en séries, on pourra imbiber les objets dans de la paraffine, du savon de 
glycérine transparent liquéfié ou de la cérésine (cera japónica des pharmacies); nous 
renvoyons pour plus de détails aux ouvrages spéciaux de technique microscopique.

Les coupes sont portées dans une goutte d’eau placée sur le porte-objet, recouvertes 
d’un verrelet et chauffées légèrement, puis l’eau est déplacée par le lactophénol, comme il 
a été dit plus haut.

Il est bon de soutenir le verrelet d’un côté par un autre verrelet ou un petit morceau de papier, ce 
qui permet de faire rouler les coupes sous le microscope et de les examiner sur différentes faces.

Les sections des feuilles de sphaignes se font mieux à sec et se montent dans de l’eau.
Il est important d’examiner des sections faites à différentes hauteurs d’une même 

feuille : la structure du limbe chez les sphaignes et celle de la nervure chez la plupart des 
espèces variant notablement de la base de la feuille à son sommet. C’est toujours la struc
ture à la partie moyenne que nous indiquerons.

Au moyen des mêmes procédés, on obtiendra des sections transversales ou longitudi
nales de la tige, du pédicelle, de la capsule, du péristôme. voire même des spores.



-  7  -

Si l'on lient A conserver une préparation intéressante, on déplacera, comme ci-dessus, le liquide 
éclaircissant, d’abord par de l’eau, puis par une gouttelette de gélatine fondue et laissera refroidir, ou 
bien par la solution de gomme au lactophénol dont nous avons donné la formule. Ceci peut se faire, 
avec un peu d’habileté, sans que la préparation subisse de changement ou de déplacement. En chauffant 
rapidement jusqu’A ébullition la préparation ainsi montée, tout en maintenant le vcrrelet au moyen 
de la pincettc, on assurera sa conservation A peu près illimitée.

Cari Millier, l’éminent bryologue de Halle, recommande dans son ouvrage Deutschland’s 
Moose (vieux livre que l’on relit avec un plaisir toujours nouveau), l’emploi de lamelles 
minces de mica pour la conservation en herbier de préparations microscopiques. En effet, 
ces préparations, accompagnant chaque spécimen d’herbier et renfermées dans la même 
enveloppe, permettent une économie très considérable de temps et sont, par cela, excessive
ment commodes ; mais elles se détériorent rapidement, grâce à la poussière qui s’introduit 
entre les feuillets de mica. Pour obvier à cet inconvénient, j ’ai recommandé (Revue bryolo- 
gique, 18i)3, p. 74), l’emploi de petits porte-objets carrés de 25 mm. de côté et :t/4 mm. 
d’épaisseur. La préparation est montée comme ci-dessus, soit dans la gélatine, soit dans la 
gomme au lactophénol, munie d’un numéro d’ordre et enfermée dans une petite enveloppe 
de papier qui accompagne l’échantillon.

Un réactif dont l’emploi est, dans beaucoup de cas, de la plus grande utilité pour l’étude des 
mousses est la lumière polarisée  1. C’est surtout pour l’étude des éléments du peristôme et celle des 
feuilles que cette méthode toute nouvelle d’observation donne des résultats souvent surprenants. Je ne 
puis m’étendre ici sur ce sujet que je traiterai in extenso dès que les circonstances me le permettront.

ORGANOGRAPHIE E T  MORPHOLOGIE

Les Mousses proprement dites, dont nous nous occupons dans cet ouvrage, forment 
la première sous-classe des Muscinées (Musci), plantes cryptogames bryanthogames.

Nous allons passer brièvement en revue les points principaux de leur organisation.
La spore, qui correspond à la graine des plantes phanérogames, est formée d’un proto

plasme riche en matières grasses, entouré de deux enveloppes : l’interne ou endospore 
mince, hyaline et lisse, l’externe ou e.rospore épaissie, résistante, à surface souvent granu
leuse, papilleuse ou verruqueusc. La forme de la spore est sphérique, ovale, réniforme ou 
polyédrique; sa grosseur est fort variable, son diamètre étant compris entre 5 et 200 p 
environ. La couleur des spores en masse varie du jaune plus ou moins pâle ou foncé au brun 
et au vert; leur nombre est ordinairement très considérable2, sauf dans le genre Archidium 
où il dépasse rarement 25. Il arrive fréquemment que, grâce à l’invasion du sporogone 
par un champignon parasite, les spores sont arrêtées dans leur développement et n’attei

1 J’ai traité sommairement ce sujet dans une conférence faite à la réunion annuelle de la Société helvétique des 
sciences naturelles en 1890, à Davos. Voirie compte rendu : Bulletin de la Société botanique suisse, fascicule F, p. 36.

2 J’ai calculé qu’une capsule de Polylrichum contient environ 5 000 000 de spores.



gnent pas leur taille normale : on a pris autrefois ces spores avortées pour des microspores.
La spore, en germant, donne naissance à un protonema ou prothalle filamenteux, 

ramifié (lobé chez Sphagnum et Andreæa), vert, dont les cellules sont séparées par des 
cloisons rectangulaires et sur lequel se forme, par bourgeonnement, la plante feuillée qui 
portera les organes sexués de reproduction, et plus tard le sporogone. Ce prothalle disparaît 
ordinairement après la formation de la plantule; il est persistant dans certaines espèces.

La plante parfaite comprend un axe ou tige qui porte des feuilles et des fleurs. La tige 
est diversement ramifiée en branches et en rameaux. (Voir le tableau synoptique de la ramifi
cation.) Il porte, outre les feuilles et les fleurs, des trichômes adventifs sous forme de radi
cules, filaments jaunes ou brunâtres, souvent papilleux, dont les cellules sont séparées par 
des cloisons obliques. Les radicules qui prennent naissance à la base de la tige servent sur
tout à fixer la plante au sol dans lequel elles s’enfoncent plus ou moins profondément; d’autres 
forment le feutre radiculaire ou tomentum, qui garnit souvent la tige sur une grande partie 
de sa longueur et sert à rattacher ensemble les différentes tiges qui composent les touffes.

Les feuilles sont insérées perpendiculairement à l’axe (parallèlement chez quelques 
espèces) et distribuées selon les mêmes lois numériques que chez les plantes supérieures, 
sauf qu’elles ne sont jamais opposées ni verticillées. C’est ainsi qu’elles peuvent être disposées 
sur deux rangs (distiques), sur trois rangs (tristiques), sur quatre, cinq ... rangs, etc. Chez 
certaines mousses pleurocarpes, la feuille, quoique insérée transversalement sur la tige, a 
son limbe aplani parallèlement à cette dernière (Neckera, Pterygophyllum, Plagiothecium).

Les feuilles qui garnissent l’axe principal (feuilles caulinaires) sont souvent de forme 
différente de celles des branches ou des rameaux (feuilles raméales).

La feuille des Fissidentacées a une forme toute particulière : elle est composée d’une 
partie engainante formée de deux ailes et prolongée à son sommet et sur le dos en une lame 
verticale plane que l’on considère comme une dépendance de la nervure1.

Le limbe des feuilles est, en général, composé d’une seule couche de cellules (unistrate), 
assez rarement de deux couches (bistrate, Timmiella) ; les bords de la feuille sont fréquem
ment épaissis et pluristrales.

Chez Leucobryum, Octoblepharum, Sphagnum, le tissu cellulaire comprend deux sortes 
de cellules : les cellules assimilatrices contenant la chlorophylle, étroites, disposées en rangées 
longitudinales entre de grandes cellules poreuses qui ne renferment que de l’air ou de l’eau.

La feuille présente, dans la règle, une nervure médiane quelquefois prolongée en un 
poil incolore : elle est dite alors pilifère. Dans quelques genres, la nervure porte, à sa face 
supérieure, des appendices sous forme de filaments ou de lamelles, destinés à augmenter 
la surface assimilatrice. Chez Polytrichum, ces lamelles nombreuses couvrent toute la face 
supérieure de la feuille.

Les angles, souvent décurrents sur la tige, sont d’autres fois bombés et excavés sous 
forme d’oreillettes dont le tissu cellulaire, toujours très distinct du tissu adjacent, est forte
ment cuticularisé. Ces oreillettes concaves forment, en s’appliquant contre la tige, de petits 
réservoirs pour l’eau et doivent être, je crois, considérés comme l’équivalent biologique des 
poches à eau (WassersacJce) de certaines hépatiques et d’autres plantes.

Le tissu cellulaire de la feuille est très varié dans les différents genres et familles. Il est

1 La présence de cctle lame chez une espèce américaine (F. hyalinus), à nervure rudimentaire, rend du reste 
celle manière de voir assez peu plausible.
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dit parenchymateux lorsqu’il est composé de cellules isodiamétrales ou relativement larges, 
terminées aux deux extrémités par des parois rectangulaires ou formant des angles obtus, 
il est prosenchymateux lorsqu’il est composé de cellules relativement étroites et terminées en 
angle aigu aux deux extrémités. Le tissu de la base de la feuille est ordinairement différent 
de celui de la partie supérieure.

Les parois cellulaires superficielles portent souvent des épaississements sous forme de 
papilles plus ou moins saillantes, obtuses ou aiguës. Les parois collatérales présentent très 
fréquemment, surtout à la base de la feuille, des défauts d’épaississement qui les rendent 
interrompues (Dicranum) ou ondulées (Racomitrium) ; elles sont souvent inégalement épais
sies et inégalement hygroscopiques, ce qui donne lieu à des plissements longitudinaux ou à 
des ondulations transversales de la feuille. La lumière polarisée montre que les cellules de 
la partie inférieure du limbe, celles des angles et celles qui avoisinent la nervure, ont des 
parois superficielles fortement cuticularisées.

Pour tous les autres détails, je renvoie aux tableaux où sont figurés ou décrits les 
caractères morphologiques ou anatomiques de la feuille, du tissu cellulaire, etc. Je reviendrai 
plus spécialement sur la structure anatomique de la nervure.

Les feuilles proprement dites sont souvent accompagnées de feuilles accessoires moins 
développées, de formes très diverses, souvent ramifiées : les paraphylles.

La fleur est formée par la réunion d’organes sexuels enveloppés ou entourés ordinaire
ment de feuilles spéciales : les bractées florales ; elle peut être mâle, femelle ou hermaphro
dite. (Pour plus de détails voir plus loin le tableau synoptique des inflorescences.) Les fleurs 
femelles et hermaphrodites sont constamment gemmiformes (en forme de petit bourgeon); 
les fleurs mâles, ordinairement gemmiformes, sont parfois discoïdes avec des bractées florales 
diversement colorées en jaune, rouge ou brun. On trouve, chez certaines espèces, des formes 
intermédiaires appelées subdiscoïdes ou pseudodiscoïdes.

Les feuilles de forme spéciale qui entourent le pied du pédiccllc sont nommées feuilles 
périchétiales; elles se développent en même temps que le sporogone.

Suivant la position des fleurs ç> (ou ç )  sur l’axe, on subdivise les mousses propre
ment dites en deux grandes divisions : les acrocarpes et les pleurocarpcs. (Voir le tableau des 
subdivisions des Bryinées.)

L’organe mâle ou anthéridie, de forme ellipsoïdique (sphérique chez Sphagnum), 
brièvement pédicellé, est composé d’une membrane ordinairement simple et d’un paren
chyme interne dans chaque cellule duquel prend naissance un anthérozoïde qui représente 
le noyau d’une cellule mâle. Ces anthérozoïdes des mousses sont des filaments enroulés en 
spirale et munis de deux cils vibrátiles; ils s’échappent, à la maturité, par une ouverture qui 
se forme au sommet de l’anthéridie, nagent dans l’eau qui imprègne les fleurs et vont 
féconder l’œuf contenu dans l’archégone, attirés probablement par l’action chimiotaoüque du 
sucre qui se trouve dans le col de ce dernier.

L’organe femelle ou archégone (l’équivalent du pistil) a la forme d’un flacon à long col 
et renferme, dans sa partie renflée ou ventre, l’œuf ou oogone, cellule femelle destinée à 
être fécondée par fusion de son noyau avec un ou plusieurs anthérozoïdes.

En général, plusieurs archégones de la même fleur sont fécondés, mais un seul se 
développe.

Anthéridies et archégones sont accompagnés d’organes stériles articulés, filamenteux 
ou claviformes, de couleur jaune, rouge ou brune : les paraphyses.

2
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Dès que la fécondation a eu lieu, l’oogone se transforme en embryon par division du 

noyau et formation active de jeunes cellules. L’embryon se différencie en une partie inférieure 
ou pied qui traverse la base de l’archégone et s’enfonce assez profondément dans le tissu 
sous-jacent (torus) de la f l e u r e t  en une partie supérieure qui, une fois le pied solidement 
fixé, s’allonge rapidement et se différencie à son tour en une partie inférieure stérile, le 
pédicelle (seta), et une partie supérieure qui forme la capsule (théca) ou sporogone.

Chez les Amdreæacées et les Sphagnum, le sporogone est porté sur un prolongement 
non feuillé de l’axe, le pseudopode.

Les parois de l’arcbégone, distendues par le développement de l’embryon, se divisent en 
deux parties par une déchirure transversale. La partie inférieure reste à la base du pédicelle 
qu’elle entoure sous la forme d’un bourrelet ou d’une petite gaine elle forme la partie 
supérieure de la vaginule, dont la partie inférieure est produite par le soulèvement du tissu 
sous-jacent. La vaginule porte ordinairement les paraphyses et les archégones restés stériles. 
Les restes souvent persistants du tissu interne du ventre de l’archégone forment, au rebord 
supérieur de la vaginule, une petite collerette ou ochréa. La partie supérieure de l’archégone 
reste fixée au sommet de l’embryon par laquelle elle est soulevée; elle continue à se 
développer pendant un certain temps, se plisse et se couvre de poils chez un certain nombre 
d’espèces et forme la coiffe ou calyptra, organe protecteur du jeune sporogone, à la maturité 
duquel elle se détache et tombe. Elle porte souvent à son sommet le col flétri de l’archégone.

Chez Sphagnum, la partie de l’archégone soulevée par le développement de l’embryon 
se réduit au col, qui reste fixé au sommet de l’opercule, tandis que toute la partie inférieure 
de l’archégone persiste à la base de la capsule sous forme de coiffe basilaire semblable à 
celle des hépatiques.

Le pédicelle, qui reste rudimentaire dans certains genres, est ordinairement cylindrique 
et présente, sur une coupe transversale, une structure analogue à celle de la tige : un tissu 
interne plus lâche, s’épaississant rapidement à la périphérie, de manière à former un manteau 
stéréide. Il est ordinairement coloré en jaune, en rouge ou en brun, souvent tordu dans 
une ou deux directions et parfois garni de papilles ou même de poils dans certains genres 
exotiques.

La capsule (theca), qui se développe à l’extrémité supérieure du pédicelle, présente les 
parties suivantes dans les espèces où elle atteint sa plus grande perfection.

La membrane capsulaire ou exothecium formée ordinairement de plusieurs couches 
cellulaires dont les parois extérieures sont en général fortement épaissies et cuticularisées. 
L’épaississement de ces parois a lieu souvent d’une façon inégale, de manière à ce que 
certaines d’entre elles, restées plus minces, se contractent plus fortement par la dessication 
que celles épaissies, ce qui donne lieu à des tensions et à des changements de forme qui 
déterminent l’ouverture de la capsule à sa maturité et qui facilitent et règlent, dans une 
certaine mesure, la sortie des spores en causant une diminution de volume de l’urne, soit par 
raccourcissement (parois transversales plus épaissies que les longitudinales), soit par resser
rement (parois longitudinales plus épaissies que les transversales). Cet épaississement des 
parois cellulaires peut se faire de manière à produire des stries longitudinales alternative
ment plus ou moins épaissies, les stries moins épaissies formant des sillons par la des
sication. L’épaississement et la cuticularisation considérable de certaines portions de la 1

1 La périphérie du pied est garnie de papilles destinées à le fixer plus solidement.
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membrane capsulaire doivent être du reste envisagés comme une disposition protectrice 
propre à réduire la transpiration.

La capsule est, du reste, le seul organe des mousses qui présente des stomates distribués 
en nombre toujours assez restreint sur la paroi capsulaire. Ces stomates sont de deux sortes: 
phanéropores (dans la plupart des genres) lorsque les deux cellules obturatrices (entre les
quelles se trouve le pore) sont placées au même niveau que les cellules bordières environ
nantes ; cryptopores (ehezOrthotrichum spee.ct Mnium) lorsque ces cellules obturatrices sont 
recouvertes en partie par les cellules bordières qui font saillie et dont les parois sont alors, 
en général, fortement épaissies1.

La partie supérieure de la capsule se différencie, en général, de manière à former 
un petit couvercle ou opercule qui se détache et tombe à la maturité. Dans beaucoup de cas, 
cet organe présente aussi un épaississement inégal des diverses parois cellulaires qui 
détermine ou favorise sa séparation de la capsule (Sphagnum)1 2.

L’opercule est souvent séparé de la capsule par une ou plusieurs rangées de cellules 
particulières formant un anneau qui se détache à la maturité, ce qui cause la chute de 
l’opercule.

Chez Andreæa, la capsule s’ouvre par quatre ou six valves longitudinales; chez les 
clcistocarpes par déchirure irrégulière des parois.

L’orifice de la capsule est, en général, garni d’appendices particuliers qui composent le 
péristôme. (La capsule est dite gymnostôme dans le cas contraire.) Cet organe très hygrosco- 
pique règle d’une façon aussi simple qu’efficace la sortie des spores, le péristôme interne 
servant de crible ou de tamis, les dents du péristôme externe s’infléchissant par l’humidité 
au-dessus de l’orifice capsulaire en formant un dôme, de manière à la fermer, et s’écartant 
par la sécheresse de façon à l’ouvrir3. Nous examinerons plus lard, en détail, la structure 
anatomique de cet organe curieux.

Certaines capsules présentent, à leur base, une partie atténuée ou strumeuse qui forme 
le col et passe souvent insensiblement au seta. D’autres fois, il est remplacé par une 
apophyse plus ou moins renflée sous forme de disque, d’amphore ou d’ombrelle.

L’intérieur de la capsule ou endothecium se différencie en une columelle centrale, plus 
ou moins cylindrique ou conique (sphérique chez Sphagnum), souvent élargie à sa partie 
supérieure et formant chez les Polytrichacées une véritable membrane ou épiphragme qui 
ferme l’orifice capsulaire ; puis en un tissu sporigène entourant la columelle et dont chaque 
cellule donne naissance, par division, à quatre spores ; la rangée extérieure stérile de ce 
tissu formant une enveloppe ou sac sporifère. Ce dernier est séparé, en général, de la paroi 
capsulaire par un espace aérifère contenant un tissu assimilateur composé de filaments 
ramifiés, très riches en chlorophylle, en communication avec l’air extérieur par les stomates. 
Chez certaines espèces (Bryum), ces filaments se déssèchent et persistent à la maturité de la 
capsule ; quelques-uns relient le sac sporifère à la base des dents du péristôme. Le raccour
cissement de ces filaments, produit par la dessication, détermine le rapprochement du sac

1 Chez certaines espèces, le pore du stomate est (comme chez les Pins) partiellement obturé par une matière 
résineuse.

5 Nous avons dans ce cas une déhiscence par dessication et, dans le cas où la séparation de l’opercule est 
déterminée par le gonflement des cellules de l’anneau sous l’influence de l’humidité, une déhiscence par hydrocrasie.

3 Le mécanisme de l’émission des spores représente du reste, chez la plupart des mousses, une disposition 
bien nettement anémophile.



sporifère de l’orifice. Il est même probable que le mouvement de bascule qu’exécutent les 
dents en s’inclinant en dehors produit aussi, par l’intermédiaire de ces filaments, un léger 
déplacement du sac sporifère.

Reproduction végétative.

Outre le mode de reproduction sexuée décrit plus haut, les mousses peuvent se propager 
par voie asexuée. Ce mode de reproduction végétative se retrouve chez un nombre assez 
considérable d’espèces constamment stériles, c’est-à-dire ne portant pas de sporogone.

Chaque organe d’une mousse (sauf probablement les organes sexuels), peut, lorsqu’il est 
placé dans des conditions favorables, donner naissance à un prothalle en tout semblable à 
celui issu de la spore, et sur lequel se forment des plantules de la même manière, c’est- 
à-dire par bourgeonnement. C’est ainsi que ce prothalle peut naître des radicules, des 
feuilles, du pédicelle, de la coiffe, etc.

Certaines espèces, habituellement ou constamment stériles, présentent en outre des 
organes spéciaux : propagules, bulbilles, etc., qui se détachent et produisent un prothalle 
comme ci-dessus. Ces propagules consistent, soit en corps ou en filaments pluricellulaires 
plus ou moins allongés, quelquefois ramifiés, qui prennent naissance sur la nervure ou sur 
le limbe de la feuille, soit en corps arrondis (bulbilles), pédicellés ou sessiles, placés sur 
la tige (ordinairement à l’aisselle de feuilles) ou bien sur les radicules.

Chez Tetraphis et A.ulacomnium, les propagules sont réunies dans une enveloppe spé
ciale, portée à l’extrémité d’un pseudopode.
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ANATOMIE DE LA TIGE, DE LA NERVURE ET DU PÉRISTOME

F O R M UL E S  E T  DIAGRAMMES BRYOLOGIQUES

En voyant quels avantages considérables de concision et de clarté offrent les formules 
et les diagrammes qui servent à exprimer la construction et la composition des fleurs chez 
les phanérogames, je me suis proposé d’introduire leur usage en bryologie. Ces formules et 
diagrammes nous éviteront de longues descriptions et la reproduction coûteuse de figures 
dessinées d’après nature.

Ils nous serviront à exprimer d’une façon claire et concise :
1° La structure anatomique de la lige.
2° La structure anatomique de la nervure de la feuille.
3° La constitution du péristûme.

1° S truc tu re  anatom ique de la tige.

La structure la plus simple est celle où la lige ne montre, sur une coupe transversale, 
que deux tissus différenciés: un tissu fondamental (Grundgewebc) à l’intérieur, formé d’un 
parenchyme ordinairement lâche, â parois cellulaires plus ou moins épaisses, souvent 
poreuses ou collenchymatcuscs, de couleur pâle, verte ou jaunâtre et, â l’extérieur, un 
manteau ou cylindre ligneux, formé d’un sclérenchyme dont les cellules substéréides ou 
stéréides ont le lumen très réduit et les parois très épaissies, riches en lannin et ordinaire
ment colorées en jaune, brun ou rouge. Celte zone corticale (Rindentheil) donne à la tige sa 
solidité et sa résistance mécaniques. Il arrive fréquemment que le parenchyme fondamental 
passe peu à peu, à la périphérie, au sclérenchyme cortical par l’épaississement graduel des 
parois cellulaires.

Dans un grand nombre d’espèces, on remarque, au centre de la tige, un tissu parti
culier, composé de petites cellules à parois minces et délicates, incolores, formant un 
faisceau conducteur central souvent assez peu développé.

En dehors du sclérenchyme cortical, se trouvent, chez la plupart des Sphaignes et dans 
quelques espèces acrocarpes (Breutelia, Plagiopus), une ou plusieurs couches épidermiques 
{Indumentum, Aussenrinde), formées de grandes cellules allongées dans le sens de la 
hauteur, ordinairement vides, décolorées, à parois minces, souvent ponctuées ou avec des 
épaississements de forme diverse.

Nous désignerons ces divers éléments anatomiques de la tige par les signes contenus 
dans la planche I.
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La structure la plus simple de la nervure, se rencontre dans certains genres : Andreaea, 
Arctoa, etc., où elle est formée de cellules non différenciées, c’est-à-dire à peu près toutes 
semblables et uniformes. Une nervure pareille est dite homogène par opposition à la nervure 
hétérogène, composée de cellules de natures différentes.

Le cas le plus simple d’une nervure homogène est celui que présente l’Arctoa fulvella où 
nous avons trois couches ou rangées de cellules semblables : une rangée ventrale (interne), 
une rangée dorsale (externe) et les cellules médianes composant le tissu fondamental.

Chez d’autres espèces, nous voyons une première différenciation se produire parmi les 
cellules de la nervure homogène: elle consiste en ce que quelques-unes des cellules médianes 
sont notablement plus grandes que les autres. Nous avons ici la première indication de ces 
grandes cellules vides, arrondies et isodiamétrales qui se retrouvent à la partie médiane de 
la plupart des nervures hétérogènes. Elles forment, à l’intérieur de la nervure, un faisceau 
conducteur pour l’eau; nous les appellerons cellules indicatrices (Deuter, duces, de Lorentz). 
Elles peuvent être disposées sur une ou plusieurs rangées.

Dans la plupart des cas, les cellules dorsales et ventrales sont nettement différenciées 
des autres cellules. Leurs parois sont souvent papilleuses sur leur face libre, comme celles 
des cellules du limbe de la feuille ; les cellules dorsales peuvent, par leur proéminence, 
rendre le dos de la nervure strié ou sillonné. Dans quelques espèces, cette couche dorsale 
porte des appendices cellulaires sous forme de cannelures ou d’ailes et la nervure est dite 
alors cannelée ou ailée. Nous avons déjà dit que les cellules ventrales portent, dans quelques 
genres, des lamelles ou des filaments cellulaires assimilateurs (Pterygoneurum, Crossidium).

Le tissu mécanique de la nervure est représenté, dans la plupart des espèces, par un 
sclérenchyme fibreux, composé de cellules stéréides ou substéréides allongées, disposées en 
faisceaux rectilignes ou en forme de croissant ou d’hémicycle. Plus rarement, ces faisceaux 
de stéréides se trouvent isolés et intercalés par groupes entre les cellules indicatrices. Il y a, 
dans la majorité des cas, un seul de ces faisceaux, d’épaisseur souvent considérable, placé 
entre la rangée des cellules indicatrices et les cellules dorsales. Ces dernières ont parfois des 
parois très épaisses et peuvent être considérées alors comme la rangée externe du faisceau 
stéréidc.

Dans d’autres cas, il y a un second faisceau stéréide intercalé entre les cellules indica
trices et les ventrales. Ce faisceau ventral est constamment moins développé que le dorsal ; 
il est souvent rudimentaire sur une certaine longueur de la nervure.

Nous retrouvons enfin, dans un certain nombre de nervures, un élément correspondant 
au faisceau conducteur central de la tige, sous la forme d’un ou plusieurs groupes de petites 
cellules à parois minces, placés constamment entre les cellules indicatrices (ou celles du 
tissu fondamental lorsque ces dernières manquent) et le faisceau stéréide dorsal. Nous 
désignerons ces cellules sous le nom d'auxiliaires (Begleiter de Lorentz).

C’est grâce à la disposition anatomique des divers éléments que nous venons d’énumérer, 
qui forment des tissus qui se dilatent et se contractent inégalement [par l’humidité et la 
sécheresse, que sont dues, en grande partie, les propriétés hygroscopiques si remarquables 
des feuilles des mousses, propriétés qui représentent évidemment des dispositions protec
trices contre le dessèchement.

2°  Structure anatomique de la nervure.
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Nous avons ainsi, pour récapituler :
La nervure homogène composée d’une couche ventrale, une dorsale et une ou plusieurs 

couches de cellules du tissu fondamental.
La nervure hétérogène parfaite avec une couche ventrale différenciée, une ou plusieurs 

couches de tissu fondamental, un faisceau ventral de stéréides, une ou plusieurs rangées de 
cellules indicatrices, un ou plusieurs groupes de cellules auxiliaires, un faisceau dorsal de 
stéréides et une couche dorsale différenciée.

Chez un certain nombre d’espèces à nervure très développée, nous trouvons un troisième 
faisceau de stéréides, placé entre deux rangées de cellules indicatrices : c’est le cas chez 
Dicranum majus, par exemple.

Si nous voulons représenter la structure de la nervure par des formules et des dia
grammes, nous aurons les signes contenus dans la planche I. Un chiffre placé en coeffi
cient devant une de ces lettres indique le nombre de rangées que forment les cellules en 
question. Un chiffre placé en exposant indique, par contre, le nombre de cellules composant 
chaque rangée.

Le coefficient y indique un nombre indéfini de rangées, l’exposant y un nombre indéfini 
de cellules.

L’intercalation d’éléments différents dans une même rangée est indiquée dans la formule 
par le signe + ,  par exemple : v +  s, d -+- s, signifie rangées ventrale et dorsale de cellules 
intercalées de stéréides.

La structure de la nervure variant souvent selon qu’on considère les parties inférieure, 
médiane ou supérieure de la feuille, l’exposant fractionnel Ir indiquera, par exemple, deux 
cellules indicatrices ô la partie supérieure et quatre à la partie inférieure. Les variations du 
nombre des rangées s’indiqueront d’une façon analogue par des coefficients fractionnels.

LE PÉRISTÔME

Le péristôme est, comme on le soit, composé d’appendices de forme et de couleur 
diverses qui garnissent le pourtour interne de l’orifice de la capsule. Ces appendices ont 
ordinairement la forme de dents et sont ou nombre de 4, 8, 16, 32 ou 64.

Cet organe curieux, qui ne se retrouve dans aucune autre classe du règne végétal, 
est formé par l’épaississement et la persistance de certaines parois cellulaires ou de 
certains groupes de cellules du tissu interne de la capsule à sa partie supérieure et de 
l’opercule.

Les caractères fournis par les détails morphologiques et anatomiques du péristôme sont 
si importants pour la classification des mousses et pour la distinction des espèces, que je 
ne puis me dispenser de dire quelques mots de la structure anatomique de cet organe qui, 
malgré sa complication, présente une constance des plus remarquables.

Suivant la disposition de ces rangées cellulaires, on distingue deux types principaux 
de péristôme :

a) Péristôme nématodonté formé de groupes de cellules persistantes en entier.



b) Péristôme arthrodonté formé seulement de parois cellulaires épaissies (articles) non 
réunies ordinairement1 sous forme de cellules.

Le péristôme nématodonté comprend deux types principaux fort différents2 :
1° Type des Tétraphidées. Le tissu tout entier de l’intérieur de l’opercule s’épaissit et 

persiste. A la chute de l’opercule, cette masse cellulaire conique se divise, dans le sens de 
la hauteur, de manière à former quatre dents.

2° Type des Polytrichacées. Les dents, au nombre de 32 ou 64, sont formées de rangées 
cellulaires fibreuses disposées en fer à cheval. Ces dents se trouvent placées obliquement à 
la hauteur de l’épiphragme.

Dans le genre exotique Dawsonia, ces fibres cellulaires, au lieu d’être réunies sous 
forme de dents, restent séparées et forment un pinceau.

Suivant le nombre des rangées cellulaires qui donnent lieu à la formation du péristôme 
arthrodonté, celui-ci peut être :

Simple : composé d’une seule rangée de dents, ou double composé d’un péristôme 
externe ou exostôme et d’un péristôme interne ou endostôme.

Dans certains genres, l’exostôme est nul ou rudimentaire et l’endostôme seul se déve
loppe sous forme de membrane.

Chaque dent de l’exostôme arthrodonté est composée, sur son épaisseur, de deux 
couches distinctes : une couche externe ou dorsale et une interne ou ventrale, formées par les 
parois collatérales accollées de deux rangées consécutives de cellules. La couche ventrale, 
souvent plus large que la dorsale, forme alors une marge de chaque côté de la dent. Les 
propriétés hygroscopiques différentes de ces deux couches déterminent les mouvements 
souvent très curieux que les dents exécutent sous l’influence des variations de l’humidité 
atmosphérique.

L’endostôme composé d’une membrane, ou simplement de cils, est, lui aussi, formé par 
deux couches de parois cellulaires accollées, mais celles-ci sont beaucoup plus minces, 
moins colorées et moins hygroscopiques que celles qui forment l’exostôme. Chez certaines 
espèces (Encalypta spec., Ptychostomum) l’endostôme reste soudé à l’exostôme.

Le péristôme arthrodonté présente deux types différents:
Io Péristôme aplolépidé (toujours simple): la couche dorsale des dents est formée sur sa 

largeur par une seule paroi cellulaire; la couche ventrale par deux parois appartenant à 
deux rangées verticales de cellules placées côte à côte; elle présente par conséquent une 
ligne médiane qui la partage verticalement;

2° Péristôme diplolépidé (ordinairement double) : la couche dorsale des dents est formée, 
sur sa largeur, de deux parois appartenant à deux rangées verticales de cellules ; elle pré
sente une ligne médiane (ligne divisurale). La couche ventrale est formée par une seule 
paroi cellulaire sans ligne divisurale.

Dans les deux types, il arrive généralement qu’entre les parois cellulaires verticales qui 
forment les couches ventrale et dorsale, une partie des parois horizontales des mêmes 
cellules s’épaississent, persistent et restent soudées aux parois verticales. Ces épaississements
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* te  dis ordinairement car, dans certains genres arlhrodontes (Splachnum, Leucodon), les dents sont formées, 
par exception, de rangées de cellules. *

* te fais abstraction ici du type des Buxbaumiacees, pour lequel je renvoie à la description du Buxbaumia 
indusiata.



sous forme de bourrelets ou de lamelles disposés horizontalement, ont reçu le nom de 
trabécules1.

Dans un grand nombre d’espèces à péristôme aplolépidé, les dents, au lieu d’être 
simples, se divisent en plusieurs branches dans le sens de la longueur et ceci, soit sur toute 
leur longueur, soit sur une partie seulement. C’est de cette manière que se forme le péristôme 
des Trichostômées composé à l’origine de IG dents qui se divisent en 32 branches filiformes. 
Chez les Barbula, les rangées cellulaires qui donnent naissance aux dents (cellules péristo- 
miales) sont disposées, non pas en séries rectilignes comme dans la plupart des autres 
familles, mais en séries obliques ou contournées en spirale.

Très fréquemment, les dents sont soudées à leur base de manière à former une mem
brane basilaire de hauteur variable.

Pour tous les détails ultérieurs, je renvoie à la description des familles et des genres. 
Les figures schématiques suivantes (pl. 2) feront aisément comprendre les définitions 
forcément très sommaires, données ci-dessus.
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FORMULES RELATIVES A LA CONSTITUTION DU PERISTOME

Je renonce, pour le moment, à me servir de signes et de diagrammes correspondants à ces for
mules. Je n’ai pu trouver encore un système de représentation graphique aussi simple et expressif que 
celui proposé pour la structure de la nervure cl, de la tige et qui puisse être, comme ce dernier, 
considéré en quelque sorte comme une reproduction schématique de figures microscopiques.

a) Exoslôme (Péristôme externe).

IG .. 32 D =  16 .. 32 dents bâties sur le type des aplolépidées.

Vi-W n

D*
D° ...
d Q
C O

D
oo
D

S V4-V3..V*..
3)

S)

dents bifides divisées en trois branches jusqu’à la base sur la 
moitié ... sur le tiers supérieur.

dents divisées en branches nombreuses.
dents perforées fendues (percées d’ouvertures linéaires).
dents grillagées.
dents contournées en spirale à droite ... à gauche, 
dents réunies à la base par une membrane basilaire.
comme ci-dessus, membrane basilaire large, égalant le i/i .. le i/3.. la Va 

de la hauteur du péristôme.
dents bâties sur le type des diplolépidées. 
dents réunies par le sommet.

1 Chez certaines espèces, les fragments persistants d’une rangée externe de parois cellulaires forment un pré- 
péristôme rudimentaire sous forme d’écailles ou de lamelles appliquées contre la couche dorsale.

3



'gem..bigem

— 48 —
géminées, bigéminées, c’est-à-dire soudées ou réunies deux par deux, 

quatre par quatre.
3)ceI. dents composées de cellules entières.
DD dents formées de faisceaux de cellules fibreuses (nématodontées).

b) Endostôme (Péristôme interné).

M membrane.

M°... M □  membrane perforée... grillagée.
MP membrane avec des processus.

Ci... C*... Ci' cils lisses ... noduleux ... appendiculés.

Les organes peu développés, rudimentaires ou sujets à manquer sont désignés par des 
signes entre parenthèses.

Exemples :

Dicranella varia : 16 D2 </3 ,

16 dents aplolépidées, réunies à la base, fendues sur le V3 supérieur en deux branches.
<*> 1,

Syntrichia subulata : 16 D2 ?

16 dents aplolépidées, divisées sur toute leur longueur en deux branches contournées 
en spirale à gauche, réunies à la base en une large membrane basilaire dont la hauteur 
égale 1cs2/3 aux % de celle du péristôme.

ürthotrichum speciosum : 16 S^m. -f- 8 C*?

16 dents diplolépidées, géminées; endostôme formé de 8 cils faiblement noduleux.

Tetraphis pellucida : 4 DD ,

4 dents nématodontées, formées de faisceaux de cellules fibreuses.

Mnium punctatum : 16 3) +  MP° 2 (3) Cl ,

16 dents diplolépidées, endostome formé d’une membrane avec des processus fendus et 
2 (plus rarement 3) cils noduleux.

Leucodon sciuroides: 16 3)||cel. -+- (M) ,

16 dents diplolépidées, fendues, formées de cellules entières ; endostôme formé d’une 
membrane rudimentaire.

Hypnum cupressiforme : 16 3) +  Mp(°) 2 Cl,

16 dents diplolépidées, endostôme formé d une membrane avec des processus faiblement 
ou non perforés sur la carène et 2 cils noduleux.
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Abréviations.

J’ai clé oblige d’employer un grand nombre d’abréviations cl de signes conventionnels dans la partie 
systématique de cet ouvrage, afin de pouvoir donner, sous un volume réduit, des diagnoses aussi com
plètes que possible. Je donne ci-dessous les termes correspondants latins et allemands :

An. Anneau. Annulus, Ring.
An2 -3-4 Anneau formé de 2, 3, 4 rangées 

de cellules.
An. cad. Anneau caduque se détachant par 

fragments.
An. révol. Anneau révolubile, s’enroulant 

en spirale en se détachant.
An. pers. Anneau persistant, 
ang. Angulaire.
Anth. Anlhéridies. Antheridia. Antheridicn. 
Ap. Apophyse.
Arch. Archégones. Archegonia. Archcgon. 
Art. Article. Articula. Glieder, 
aur. Auriculaire.

Bd. Bds. Bord, bords. Margo, margines. 
Rand, Ränder.

C. dors. Couche dorsale. Stratum dorsale. 
Dorsalflächc.

C. ventr. Couche ventrale. Stratum ven
trale. Vcntralflâchc.

Cal. Calyptra, coiffe. Haube, 
caul. Caulinaire.
Cel. Cellules. Ccllulao. Zellen, 
cel. cellulaire.
Ci. Cils. Cilia. Wimpern.
Ci*. Cils noduleux. Cilia nodulosa. Knotige 

Wimpern.
Ci'. Cilsappendiculés. Cilia appendiculata.

Wimpern mit Anhängseln.
Col. Col. Collum. Hals.
Colm. Columelle. Columella. Saeulchen. 
Cp. Capsule. Capsula, theca. Kapsel, Büchse,
c. fr. ou fr. cum fructibus. Fructifié. 

Fruktifizirend.

D. ou ©. Dents du péristôme.
Voir le tableau des formules du péristôme.

dextr. Dextrorse, contourné ou tordu à 
droite (sensu botánico). Dextrorsus. 
Rechts gedreht.

Voir le tableau des caractères du pédicelle.
dors. Dorsal.

End. Endostûmc (péristôme interne). Pcris- 
tomium internum. Inneres Peristom.

Ex. Exostôine (péristôme externe). Peristo- 
mium externum. Aeusseres Peristom.

Exth. Exothecium. Membrane capsulaire. 
Membrana capsularía. Kapselmembran.

F. Feuille, feuilles. Folium, folia. Blatt, 
Blätter.

F. caul. Feuilles caulinaires. Folia caulina- 
ria. Stengelblätter.

F. pch. Feuilles périchéliales. Folia peri- 
chaotinlia. Perichactialblättcr.

F. ram. Feuilles raméales. Folia rameaba. 
Aslblätlcr.

Fl. Fleur. Flos. Bliithc.
fol. Foliaire.
fr. Fructifié.

hum. Humecté, par l’humidité, à l’état 
humide. Humectus. Feucht; befeuchtet.

M. Mousse. Muscus. Moos.
Mb. Membrane. Membrana.Membran,Haut.
Mb. bas. Membrane basilaire. Membrana 

basilaris. Grundhaut.

N. Nervure (de la feuille). Nervus, costa. 
Rippe.

NN. Nervure robuste, épaisse, ou très forte.
(N). Nervure faible ou rudimentaire.
N. 0. Nervure nulle.
N. (0). Nervure presque nulle.
2 .. 3 N. Deux, trois... nervures.
N2 3. Nervure bifurquée... trifurquée.
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+  N. Nervure excurrente (dépassant le I 
limbe).

+  Np. Nervure excurrente formant un poil.
— N. Nervure évanouissante (disparaissant 

avant le sommet).
NB. Nervure pereurrente, se terminant au 

sommet.
— N8. Nervure se tcrminantsows le sommet. 

N3/* •• Va •• Nervure parcourant les 3/4.. 
la moitié., du limbe.

± l N. Nervure variable : excurrente ou non.

Op. Opercule. Operculum. Deckel.
Or. Orifice. Orificium. Mündung.
Orl. Oreillettes. Auriculæ. Oebrchen.

P. Péristûme. Peristomium. Peristom.
(P). Périslûmc rudimentaire.
P. 0. Périslûmc nul.
Pap. Papille, 
pap. Pa pi lieux.
Par. Parenchyme, 
par. parenchymateux.
Pch. Périchèze. Péricbætium.
PI. Plante. Planta. Pflanze.
Proc. Processus. Fortsatz.
Pros. Prosenchymc. 
pros. Proscnehymatcux.
Ram. Rameaux. Ramulus. Acstchen.

ram. raméal.
Rmf. Ramification. Ramificatio.Yerästelung.

S. Seta, pédicelle. Pedicellus. Kapselstiel.
S. dextr. Pédicelle dextrorse (tordu à droite) 

(dans le sens de la marche des aiguilles 
d’une montre en remontant).

S. sin. Pédicelle sinistrorse (tordu à gauche) 
(dans le sens contraire à celui de la 
marche des aiguilles d’une montre).

S. sin./dextr. Pédicelle tordu à gauche à 
la partie supérieure, à droite à la partie 
inférieure.

S. dextr./sin. Pédicelle tordu à droite à la 
partie supérieure, à gauche à la partie 
inférieure.

Sp. Spores. Sporae. Sporen.
Spg. Sporange. Sporangium.
Stm. Stomates. Stomata. Luftöffnungen.
st. Stérile. Sterilis. Steril.

T. Tige. Caulis. Stengel.
Tb. Trabécules, lamelles. Trabeculae. Tra- 

bekeln, Lamellen, Querbalken, Quer
leisten.

U. Urne (proprement dite). Partie de la cap
sule qui contient les spores.

Vg. Vaginule. Yaginula. Scheidchen.

Les mesures sont exprimées en centimètres, en millimètres, et en micromillimètres 
( 1 p =  0,001 mm.). Les mesures en longueur et en largeur sous forme de fractions 
longucur/largcur.

Les chiffres entre parenthèses ( ) indiquent des nombres ou des mesures extrêmes ou 
exceptionnelles.

L époque de la maturité des spores (et de la capsule) est indiquée par des chiffres 
romains I janvier, Il février, etc., ou par les lettres: H hiver (XII, I, II); P printemps 
(III, IV, Y) ; E été (VI, VII, VIII) : A automne (IX, X, XI). La fécondation des archégones a 
lieu, pour la plupart des espèces, à peu près cà la même époque.

Le chiffre romain II avant un nom d’espèce, indique une sous-espèce (stirps, race, espèce 
de second ordre) L

1 Voir à ce sujet : Am a n n. Causerie bryoiogique (Revue b r y o l XV, p. 83-86).
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TABLEAU SYNOPTIQUE
des inflorescences chez les m ousses.

(9  fleur femelle ; <j* fleur mâle.)

A. Inflorescences hermaphrodites.

a. AnUiéridies et archégones dans la même enveloppe florale.
b. Anthéridies et archégones sur le même axe, mais séparés

par des bractées spéciales : les anthéridies à l’aisselle des 
F. pch. de la Fl. 9  ou $

c. Fl. synoïques et autoïques sur la même plante .

syndique $

paro'ique 9 /cf 011 £/cf 
hétéroique £ +  çf

ou £ -+• cf +  9

B. Inflorescences monoïques.

d. Fl. cf et 9  sur des rameaux différents de la même plante autdique 9  +  C? 
d bis. Fl. ç? à l’aisselle du rameau 9  goniautoique.

C. Inflorescence dioïque.

e. Fl. cf et 9 sur des individus différents. Les individus çÿ peu
vent former des colonies séparées ou être mélangés aux 9 > didique 9 — c?

D. Inflorescence polygame.

f. Fl. cf et 9 tantôt sur des individus différents, tantôt sur le 
même individu. polyoique 9 — cf
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CARACTÈRES DISTINCTIFS
des trois ordres des M uscinées.

Prothalle lobé, majuscule.
Mousses à tige simple, dressée, à rameaux fascicules, les uns étalés, les autres réfléchis.
Tige non radiculeuse, composée d’uu (issu fondamental (jamais de faisceau central), d’un 

cylindre ligneux et d’une zone épidermique.
Feuilles rigides et fragiles à sec, composées de cellules de deux sortes les unes grandes, 

hyalines, poreuses et fibreuses, les autres vertes, petites et étroites. Feuilles caulinaircs diffé
rentes des raméales, disposées sur cinq rangs.

Capsule sessile, puis portée sur un pseudopode qui s’allonge à la maturité, globuleuse, A 
apophyse discoïde, s’ouvrant par la chute d’un opercule. Pas de péristôme. Le sac sporifère en 
forme de cloche recouvre la columelle hémisphérique. Spores tétraédriques.

Prothalle lobé, étroit ou filiforme.
Mousses acrocarpes à tige innovante sous le sommet, à ramification dichotômc.
Tige rigide, fragile, composée d’un (issu homogène.
Feuilles ordinairement brunes ou noirâtres, rarement vertes, formées de cellules A parois 

épaisses, ordinairement papilleuscs, formant un parenchyme.
Calyptra mitriforme, ténue.
Capsule sessile, puis portée sur un pseudopode qui s ’allonge A la maturité, déhiscente sous 

forme de 4 à 6 valves cohérentes au sommet et à la base.
Le sac sporifère recouvre la columelle cylindrique cl adhère d’autre part à la membrane 

capsulaire.

Prothalle filiforme, confervoïde.
Mousses acrocarpes ou pleurocarpes diversement ramifiées ou simples.
Tige souvent radiculeuse, composée d’un tissu fondamental, souvent avec un faisceau central, 

et d’un cylindre stéréide; zone épidermique rarement développée.
Tissu cellulaire de la feuille parenchymateux ou prosenchymalcux.
Calyptra mitriforme ou en capuchon.
Capsule portée ordinairement sur un pédicellc plus ou moins développé, inséré a sa base 

dans la vaginule. Elle s ’ouvre ordinairement par la chute de sa partie supérieure formant un 
opercule; son orifice est ordinairement garni d’un péristôme. L endolhecium se différencie ordi
nairement en une columelle et un sac sporifere qui se développe autour de icllc-ci, le sac 
sporifère est séparé de la membrane capsulaire par un espace cylindrique garni ordinairement 

de filaments assimilateurs.

Ordre I :

SPIIAliNAGEÆ

Ordre II :

ANDREÆAI'M

Ordre III: 

BRYIKE.fi
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Cel. hyalines des P. raméalcs à parois collatérales lisses.

Touffes molles, lâches, vert pale ou glauque, rarement brunies ou rougies. T. 
très robuste 10-30 cm. Rameaux 4-5 dont 2 pendants. Couche corticale épiderm. 
de 3 (2 à 4) rangées de grandes Cel. Faisceau ligneux jaune pâle ou brun. P. 
caulin. grandes, largement lingulées, largement marginées, dentées-frangées, Cel. 
in 1er. ni fibreuses ni poreuses. VII.

(i squarrosulnm. Glauque. P. ram. à pointe ligulée recourbée.

Parois collatérales des Cel. hyalines avec de petites pap . arrondies.

Port et taille du précédent, mais plus trappu. Touffes pâles, jaune d’ocre ou 
brunies ou verdâtres. T. 10-20 cm. Faisceau ligneux brun jaunâtre. Couche épid. 
de 3-4 rangées cel.. P. caulin. un peu plus petites que chez le précédent, plus 
largement marginées, sans pores ni fibres. Cel. vertes cunéiformes, libres sur la 
face externe ou peu recouvertes par les Cel. hyalines. VI-VIU.

Parois collatérales comme pectinées p a r des pap. linéaires en form e de crêtes.

Port et taille de S. cymbifol. Touffes denses, rigides, vert terne ou brunâtre 
pâle. Rameaux 3-4 dont 1-2 pendants. Faisceau ligneux brun jaunâtre. Couche 
épiderm. de 3 à 4 rangées cel. P. caulin. à base étroite, presque rectangulaires, 
arrondies et en capuchon au sommet. Cel. vertes largement triangulaires, toujours 
recouvertes sur la face externe par les cel. hyalines. VI-VIII.

Cel. vertes petites , ovales, exactement incluses et entourées p a r  les hyalines, 
celles-ci planes sur les deux faces libres.

Touffes bombées tachetées de vert, de rouge, de pourpre-violet. Port et taille de S. cym- 
bifolium. 4 rameaux dont 2 pendants. Faisceau ligneux pourpré ou rosé. 4-5 couches épiderm. 
très développées. P. caulin. comme chez S. cymbifolium. VII.

Var. conyestum. Forme des lieux secs, touffes denses, T. courte.

P. (‘aulin. largement lancéolées, à base étroite, plus larges à la ¡>artie médiane 
qu'à la base et au sommet, dentées à la pointe, très étroitement marginées.

Q + C f. Touffes basses et compactes, assez molles, vert blanchâtre. Rameaux 3-4 dont 2 
pendants. Faisceau ligneux incolore ou jaunâtre. Couche épidermique de 2-3 rangées cel. 
Cel. lagéniformes des rameaux bien développées. P. ram. avec des pores grands et nom
breux. Cel. vertes libres à la face interne. VI-VIII.
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Cel. vertes libres sur la fa ce  interne.

Ç + c f . Touffes lâches vert pâle ou saturé. Taille de S. Girgensobnii. T. 
10-20 cm. Rameaux 3-4, dont 2 pendants. Faisceau ligneux pâle. Couche épid. 
de 2-3 rangées cel. P. caulin. grandes, dressées-appliquées, très élargies au 
sommet, largement arrondies, frangées aux bords jusqu’au milieu. P. ram. à 
bords non ondulés à sec. VI-VIII.

fi squarrosulnm. P. ram. à pointe recourbée.

Cel. vertes libres sur la fa ce  externe.

Ç + c f  (rarement Q — çf ). Touffes molles et lâches, vert brunâtre ferrugineux, 
légèrement soyeux. T. 20-30 cm. rigide. Rameaux 4-5 dont 2-3 étalés. Faisceau 
ligneux rouge. 3-4 couches épidermiques. P. caulin. très élargies à la partie 
supérieure, arrondies, tronquées et frangées au sommet. P. ram. à bords 
légèrement ondulés à sec. EX.
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9 c f-T . 15-40 cm. Touffes lâches, vert blanchâtre ou saturé, jamais roupies, 
passant au jaune pâle par la dessication. Rameaux 3-5 dont 2-3 étalés-arqués. 
Faisceau ligneux jaune pâle. 3 (4) couches épiderm. à Oel. poreuses. P. caulin. 
grandes, dressées, légèrement échancrées aux bords, avec de petites Orl. aux 
angles, tronquées et frangées au sommet. P. caul. largement marginées à la base, 
Oel. supér. sans pores ni fibres. VT-V111'.

(i strictum . Brunâtre. T. brune. P. caulin. plus larges et plus courtes. 
y sqnarvosnlnm. Petite forme menue. Port de S. squarrosulum. P. caul. ovalcs- 

lancéolées.
â speciosnm. Très grande forme. Port de S. spcctabilc.
e rosenrn. Robuste, rose, faisceau ligneux rougeâtre. P. caul. avec de grandes Orl.
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Ç-f-cf- Grande espèce. Touffes lâches, vert glauque. T. 10-20 
cm. rigide et solide. Faisceau ligneux verdâtre. 2 couches épiderm. 
P. caulin. grandes, lingulées, arrondies cl frangées au sommet, 
élroiterncnt marginées jusqu’à la base. P. ram. recourbées en 
dehors par la pointe, rendant les rameaux squarreux. Cel. 
hyalines pap. en dedans sur les faces collatérales. VI-VIII.

j3 imbricalam. Touffes compactes, brun pâle. Faisceau ligneux 
rouge. Rameaux subjulacés.

*9

■05 O
CD
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Ü

Port de S. squnrrosum mais plus petit, vert pâle ou gai. T. 
élancée. Faisceau ligneux incolore. 3 couches épiderm. P . ram. à 
pointe ordinairt brusquem1 recourbée. Oel. vertes souvent elroi- 
lem1 triangulaires, la base du triangle à la face externe. VI-VIII.

Touffes lâches, molles, vert tendre pâle, ou légèrement jaunâtre. 
T. grêle. Faisceau ligneux rouge. 3-4 couches épiderm. A parois cel. 
épaissies. P. caulin. grandes, plus ou moins lingulées, arrondies et 
frangées au sommet, très étroitem1 marginées à la base. P. ram. 
appliquées, imbriquées ou un peu squarreuses, petites. VI-VIII.

Ç - c f .  Plante robuste à grands capitules denses, vert pâle ou brunâtre, les 
rameaux nombreux, rosés. T. rigide et solide 15-20 cm., 7-13 rameaux, dont 
3 à 5 horizontaux, courts et claviformes. Faisceau ligneux violet foncé ou 
rouge noirâtre. 2-3 couches épid. sans pores. P. caulin. petites, rabattues, 
triangul. à pointe obtuse, arrondie, indistinctement marginées. Cel. vertes 
elliptiques centrées, entourées par les hyalines à la partie supér. de la P., 
libres sur les deux faces à la partie inférieure. V l - V i l l .

Ç — cf. Port et taille de S. cymbifolium. Touffes lâches, vert blanchâtre. 
3-5 ram. dont 1-2 horizontaux. Faisceau ligneux pâle. 4 couches épiderm. 
très développées, poreuses. F. caulin. grandes, largem* tronquées et frangées 
au sommet, marge très élargie à la base. P. ram. imbriquées. VT-Vili.
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g* ^ «0 «csa s  *■» d> ^ Ç> — cT. ToufFes 10-20 cm., lâches, ordinairt rosées ou pour-
£ 50 £ fî? «c 2 .«p O 2 prées. 3-5 ram. dont 2-3 étalés. Faisceau ligneux vert ou rouge.

S g <£> «0 Ci 3-4 couches épidermique. VI-VIII.
h £ 4L « a, S -g ¡3 robustum. Port de S. Girgensohnii, touffes très lâches,
g  * 0 « =0 vertes. T. 20 cm. et plus. Rameaux étalés fortement arqués.
5 -tí » S
t  52 ? y leptocladum. Touffes très lâches, vert pâle. T. allongée.
^  «G ^ 5».£ . P. caulin. largement marginées sur tout le contour. Oel. à peine
S 2  £ g»««. fibreuses, à parois interrompues. Rameaux très grêles, effilés.

* 0 Q ag •h «o a- s* ? <5 purpureum. Touffes compactes, pourprées, bombées hémi-

« -2 g « sphériques.
£  £ „ S £ e alpinum. Blanc pur, touffes compactes. Oel. des P. caulin.

£ a,-£ 0 très fibreuses. Couche épidermique plus développée d’un côté.

«o §
"£ "tí £ b
2 ^£ © 'a.

■£ •« S

s? ££ .a,? -2 «o £3

Port de Sph. molluscum. Touffes molles et lâches, rosées ou 
pourprées. 3 ram. dont 2 étalés-arqués. 3-4 couches épidermiques. 
Oel. lagéniformes des rameaux à col un peu recourbé. P. caulin. 
grandes, ovales-oblongues, échancrées aux bords, pointe arrondie 
et frangée. Orl. petites. Faisceau ligneux rouge. VI-VIII.

ToufFes compactes, égales, vert brunâtre. T. élancée, délicate. 
Rameaux 3-4 dont 2-3 étalés-incurvés. Faisceau ligneux brun 
foncé. 3-4 couches épidermiques. P . caulin. linguiformes arron
dies et frangées au sommet. Sp. 32-36 g, brun jaune. VI-VIII.
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ToufFes molles, profondes et lâches, ordinairement immergées, vert 
saturé ou foncé. Capitules petits. 1-4 rameaux étalés. Faisceau ligneux 
pâle, rarement brunâtre ou rougeâtre. P. caulin. grandes triangul. 
allongées ou oblongues, bords enroulés, très largement marginés à la 
base, Orl. grandes, Oel. avec de gros porcs. P. raméales étroitement 
lancéolées ou lancéolécs-subulées, légèrement ondulées aux bords à 
sec. M. ordinairement submergée. VI-VIII.

(3 fa lca tum . Rameaux crochus à la pointe. P. ram. falciformcs 
secondes.

y plumosnm. Vert foncé, rameaux très allongés, plumeux. P. ram. 
subulées, la pointe formée de Cel. vertes seulement.

f .  serrulattirn. P. raméales dentées â la partie supérieure.
6 mollissimurn. Port et taille de S. molluscum, délicat et mou. 

1-2 couches épidermiques.

^ -2 ^  S 
2 .&

2 -4 .£- © £ O

,?H *a.
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ToufFes étendues, molles, vert clair tacheté de jaune ou de roux. T. 
rigide, fragile, 4-3 rameaux, dont 2 étalés, longs. Faisceau ligneux 
pâle. P. ram. ovales-lancéolées, fortement ondulées, presque crépues 
â sec. P. caulin. petites, triangulaires isocèles, très largement margi- 
nées â la base, non fibreuses. VI-VIII.

/3 obtusum. Robuste! P. caulin. de grandeur moyenne, largement 
arrondies et un peu frangées au sommet, Oel. supér. non fibreuses, 
Oel. hyalines en partie planes sur les deux faces libres.

y fallaæ . T. rigide, mince, allongée, 30 cm., flottante. Couche épid. 
nulle. P. caulin. grandes, triang. isocèles, marge non élargie à la base.

Très robuste, port de S. squarrosum, vert foncé ou pâle. Capitules 
très gros, souvent seuls émergés. 4-3 rameaux dont 2-3 élalés-arqués, 
renflés au milieu. T. 30-50 cm., épaisse, très fragile. Couche épid. 
nulle. Oel. lagéniformes des rameaux développées. P. caulin. très 
grandes, rabattues, linguiformes-triangulaires, arrondies et bifides au 
sommet, non fibreuses, marginées par des Cel. vertes occupant les "2/ 3 
de la largeur du limbe. P. ram. un peu crépues à sec. v i - v n i .
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Q“Hcf- Rameaux cf pendants, non julacés. Touffes rigides, non 
cohérentes, vert glauque, tachées de jaune ou de roux. T. 10 cm. 
dure mais fragile. Rameaux 3-4 dont 1-2 dressés étalés. O el.lagéni- 
formes peu distinctes. Faisceau ligneux rouge-brun foncé. 3-2 couches 
épiderm. minces. C el. vertes elliptiques un peu rapprochées de la face 
externe,entourées parles hyalines, celles-ci planes sur les deux faces. 
VI-VIII. (isqnarrosalum .Touffes lâches, glauques. Ram. squarrcux.
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Rameaux cf petits, orangés. Touffes lâches et très molles, dépas
sant raremt 10 cm., vert jaunâtre pâle, non tachetées. T. très mince. 
Rameaux 2-3 dont 1-2 étalés. Faisceau ligneux jaunâtre. 2 (3) couches 
épid. Cel. lagéniform. delà couche épid. des rameaux très développées, 
le col fortement recourbé en dehors, l’orifice bordé de jaune orange. 
F . ram. ovales, concaves, dentées au sommet. C el. vertes ovales, trian
gulaires, rapprochées de la face externe et libres sur celte face. III-VIII.
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Rameaux cf vert brunâtre ou roux. Touffes lâches et molles, vert bru
nâtre foncé ou brun ferrugineux, rarement vertes. T. élancée et délicate. 
Capitules petits, lâches. Rameaux 3-5 dont 2-3 étalés, assez courts, atté
nués la pointe; les F. de l’extrémité secondes. Une seule couche 
épidermique. Faisceau ligneux bruni. F. caulin. comme ci-dessus, avec 
de petites Orl. Cel. supér. fibreuses et poreuses. Cel. vertes au milieu 
entre les hyalines, étroitement elliptiques ou rectangulaires, libres sur les 
deux faces. Porcs nombreux disposés en rangées régulières. VI-VIII.

Port du suivant. 2-3 couches épid. Faisceau ligneux rouge donnt une 
belle teinte rosée â la T.. F. caulin. petites ou moycnn., ovalcs-lingulécs. 
C el. sup. un peu fibreuses. 0©1. vertes comme chez le suivant. F. ram. 
ovales, elliptiques, ord1 asymétriques, plus longuein1 acummécs (pic chez S. 
suhseeundurn. Porcs peu nombreux, non disposés en rangées régulières. 
V I-VIII.

Port de S. suhseeundurn, mais plus robuste. Touffes lâches, vert-olive ou 
noirâtre, ordinairement tachetées de roux ou de brun. T. 40-70 cm. Ram. 
3-3 dont 2-3 étalé, recourbés, julacés. Faisceau ligneux ordinair1 rouge. 
Une seule couche épid. F. caulin. comme ci-dessus, rabattues, ovalcs- 
oldongucs, tronquées et dentées au sommet, avec de grandes Orl.. Cel. 
sup. fibreuses et poreuses. F. ram. très grandes. Cel. vertes au milieu 
entre les hyalines, rectangulaires ou carrées, libres sur les deux faces. 
VI-VIII- ¡3 obesnm. Flottante, vert foncé ou brunâtre. T. verte. F. 
caulin. oblongucs-triangulaires, la pointe en capuchon ou arrondie, 
frangée. Rameaux renflés. F. ram. molles et espacées.

Touffes très lâches, vert pâle ou plus souvent vert sale ou noirâtre. T. 
molle, assez robuste, Rmf. irrégulière. 1-3 rameaux courts et épais. 2-3 
couches épid.. F. caul. comme ci-dessus, ovales ou obovales, oblongucs, 
très concaves, un peu frangées à la pointe tronquée, marge très étroite à la 
base. Cel. fibreuses jusqu’à la partie infér.. F. ram. appliquées, espacées, 
grandes et molles, très concaves, arrondies au sommet, à peine dentées, 
très étroitement marginées. Cel. fortemt fibreuses, pores très petits. St.

Ç _q*. port de Hypnum sarmentosum. Couleur brun ferrugineux ou noirâtre. T. simple vermi
forme ou avec quelques petits rameaux courts espacés, pas de rameaux pendants. Faisceau ligneux 
brun. Une seule (2) couche épid. lâche.. Cel. lagéniformes grandes avec une large ouverture. 
F. caulin. semblables aux raméales, ovales, arrondies, très concaves ; de nombreux poils clavi- 
formes à l’aisselle des F.. Cel. non poreuses, très fortement fibreuses. Cel. vertes rectangulaires 
ou trapézoïdes, de même largeur que les hyalines, libres sur les deux faces, très forlem* épaissies.
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Petites touffes peu cohérentes vert-jaunâtre, brun-roux ou noirâtre. P. un peu 
asymétriques, ovales-oblongucs ou ovales-lancéolées, à pointe oblique, souvent 
crénelées aux bords, Cel. à parois fortement épaissies, les médianes oblongues, 
les supér. 14-17 p, avec de grosses pap. sur la face inférieure, les Cel. infér. 
linéaires à parois interrompues. VI-VIII. — ¡3 rupestris brun marron. P . 
moins pap. homotropes, secondes ou falciformes.

Touffes plus lâches, vert-olive brunâtre, 2-3 cm. Port de A. nivalis. P. lâche
ment disposées, à base dressée puis patentes ou même squarreuses, plus longues 
et plus étroites: 1,2/0,27 mill., insensiblemt et longuemt acuminées, concaves, 
avec de grosses pap. hyalines sur la face inférieure. Cel. épaissies â parois 
lacuneuses, celles du J/ 3 inférieur rectangulaires, les moyennes ovales, les 
supérieures arrondies. 10-14 g. VI-VIII.

S ¿ a, aes-;
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Touffes noirâtres avec un léger reflet vernissé. P . beaucoup plus petites 
que chez A. petrophila, rapprochées, ovales-oblongues, un peu obliques, 
obtuses, souvent décolorées aux bords. Cel. de la moitié supérieure arron- 
dies-hexagonales ou ovales-transverses, 7-9 p, les inférieures rectangul. 
allongées, à parois non interrompues. VI-VIII.
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Touffes d’un noir un peu brillant, rigides et fragiles. P. 
1,35/0,27 mill., à base ovale, rapidement atténuées, étroitement 
subulécs, aiguës et arquées. N N . large, aplanie, occupant la 

de la largeur du limbe. Toutes les Cel. carrées-arrondies, 
10 p, à parois très épaisses et proéminentes. P. pch. longues 
et étroites. VI-VIII.

9 I -S  

; ho -e
«O

Touffes très petites et lâches, noires, sans éclat. T. 5 mili. P. inf. 
petites, les terminales plus grandes 1,4/0,35 mill., à base appri- 
méc, rapidem* atténuées en une longue pointe subulée, étroite, 
flexueuse et aiguë, formée cntièreudpar la N. Cel. inf. à parois 
lacuneuses, les supér. carrées-arrondies, 8-10 p. VI-VIII.

«-J -53

Port de A. crassincrvia, mais plus robuste. Touffes noir mat 
ou un peu brillant. P . fortement falciformes-homotropes, 
1,5-2/0,3-0,4 mill., â base courte, Iargem1 ovales, fortem1 concaves, 
atténuées peu à peu en une longue pointe subulée dont la ^  
sup. est formée enticrenrd par la N N ., celle-ci occupant à la base 
le */, du limbe. Cel. petites, 6-8 p ,  carrés-arrondies. VI-VIII.
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Petits coussinets noirâtres ou brunâtres, sans éclat. P. se
condes, 1,5/0,4 mill., â base ovale, rapidemt atténuées en une 
large pointe linéaire subulée. N. rougeâtre, 50-60 p de largeur, 
n’occupant entièremt que le sommet de l’acumen. Cel. disposées 
en rangées, égales, 8-9 p, non pap. VI-VIII. — (i fa lca la . 
Plus petit, P. linéaires-subulées, falciformes-sccondes.

a fc

Touffes étendues, déprimées, rougeâtres ou cuivrées ou noires, 
un peu brillantes. T. 2-5 cm. P. solides, dressées, souvent se
condes, 1,8/0,52 mill., insensiblem1 atténuées à partir de la base 
jusqu’au sommet, N N S rougeâtre, élargie à la base, atténuée 
plus haut, quelquefois —N N S. Limbe bistrate supérieurement. 
Cel. 9-10 p,  quelques rangées de basilaires marginales ovales- 
transversales. VI-VHI.

. 5-5  
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Touffes étendues, denses, molles, brunes ou noirâtres, sans éclat. T. 3-6 cm. 
grêle. P. ordinairem1 secondes ou falciformes, un peu crépues à sec, à base 
subauriculée, lancéolées, 1,5/0,35 mill., acuminées aiguës. Limbe unistrate, 
bords érodés-dentés par la saillie des pap. aiguës. N N . de même largeur 
jusqu’au sommet. 30-40 p. Cel. presque uniformes, brièvement rectangul. 
ou arrondies, 9-10 p . VI-VUI.
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Pas d’opercule caduque : la déhiscence de la capsule se fait par la destruction de scs parois. 

Mousses ordinairement de très petite taille.
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Chaque dent formée d’une seule rangée exlcrne de 

plaques (couche dorsale) et de deux rangées internes 

(couche ventrale). Pas de ligne divisurale sur la couche 

dorsale. Péristôme toujours simple, assez souvent nul.
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Chaque dent formée de deux rangées externes de 

plaques (couclic dorsale) et d’une seule rangée interne 

(couche ventrale). Ca couche dorsale est partagée par 

une ligne divisurale. Péristôme ordinairement double, 

rarement simple ou nul.

è «COce SS ^ O g
« -

fl O CH-
Dents du péristôme |non articulées, formées par l’assemblage de

» l é
• SP O-H fl ACm fl] ^

faisceaux cellulaires fibreux persistants.

PI. ç  latérales sur la tige ou les ramifications, ne limitant pas la prolongation de 

l’axe sur lequel elles se trouvent.

Péristôme bâti sur le modèle des Diplolépidées.

CLEISTOCAIIPÆ

APLOLEIMDE/E

llll’LOLEPIDE/E

NEMATODONTEÆ

PLEUROCARPÆ
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DISPOSITION M É T HO DI Q UE  DES G E NRE S ACROCARPES

d’après le tissu cellu la ire du limbe fo lia ire .

IIÉTÉRODICIYÉES1

HICRODICTYÉES
papilleuses.

HIGRODIGTYÉES 
non papilleuses.

STÉNODICTYÉKS4

PLYTYDICTYÉES1

1 L’étymologie de ces termes nouveaux, ou employés dans une nouvelle acception, est la suivante : 6/j,6 ç  égal, 
êreçôç différent, f i u cçéç petit, crevéç  étroit, tzX ü t v ç  large, ô îk t v o v  réseau.

( 1)

Cellules de deux sortes : les unes plus grandes, aérifères, hyalines, à parois superficielles ordi

nairement poreuses, les autres petites, vertes, renfermant la chlorophylle.
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Cellules papilleuses. Feuilles de couleur matte, 

sans reflets soyeux.

Cellules non papilleuses. Feuilles de couleur 

matte ou à reflet soyeux très peu prononcé.

Tissu cellulaire parenchymateux, rarement prosenchymateux. Cellules supé

rieures plus ou moins allongées, rectangulaires, rhomboidales ou elliptiques, non 

ou rarement papilleuses.

Feuilles à reflet soyeux ordinairement prononcé.

B
®
ft
Eh

Tissu cellulaire parenchymateux ou prosenchymateux. Cellules supérieures for

mant un tissu lâche : hexagonales ou rhomboidales, lisses ; les inférieures ordinai

rement rectangulaires ou hexagonales-rhomboïdales.

Feuilles à reflet soyeux, ordinairement peu prononcé ou nul.
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CO
w
*W
¡X
H
U td

ic
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ée
s

a.
 p

ap
il

le
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es
.

Andreæa e

Phascum
Mildeella
Aschisma
Astomum

Hymenoslc
Gymnostor
Hymenost)
(Gyroweisi
Pleuroweis
Anœctangi
Molendoa
W eisia
Dicranowe
Eucladium

Cynodontii
Oreoweisia

Dichodonti
Oncophoru
(Dicranum
(

x pie. (Dicranum spurium) 

(Fissidens taxifolius)

Grimmia anómala 
(alpestris) 
(Ungcri) 

(Dryplodon atralus) 
Rhacomilrium ex pie. 
Hedwigia 
Hcdwigidium 
Braunia

Ceratodon chloropus

Plerygoneurum ex pie.
Pottia ex ptc.
Didymodon ex ptc.
Leptodontium
Trichostomum
Timmiella
Ceptobarbula
Torlella
Barbula
Desmalodon
Tortula
Dialylrichia

mum
num
Hum var. ft
a) 1
ia
um

isia ex pie.

Amphoridium 
Zygodon ex ptc. 
Ulola
Orlholricbum

Encalypla

Paludella

im ex ptc. Aulacomnium
(Cinclidotus)
Grimmia unicolor 

(ovata) 
(torquata) 
clalior 
andrcieoi'dcs

Bartramia
Anacoliaum

s
falcalum)
Blyllii)

Timmia

Dipbyscium

Q
O O Andreæa ex pic. (Gampylopus parndoxus) Tortula mucronifoliaSo a — ( » fragUis)
H M (Bruchia) ( Miblci) Cinclidotus

(Gyroweisia) Fissidens Scbistidium
(Hyinenoslylium) Octodiccras Coscinodon

Grimmia ex pie.
Dicranoweisia eirrala Seligerin calcarca Dryplodon ex ptc.
Rhabdowcisia Anodus Rhacomilrium sudelieum
Oreas (Brachyodontium) affine

S Cynodontium torquescens (Campylostclium) hclcroslicbum
JS microcar|)um

(Dicranum falcalum) Ceratodon ex pie.
'S ( Blyllii) — Orthotriclmm pro ptc.

( spurium) Plerygoncur. cavifolium Ptycbomilrium
o

( Bergeri) (Potlia Iruncala) Zygodon Forsleri

( Mühlenbcckii) ( intermedia) Cesalii

( fusccscens) » lalifolia Sendlneri
( elongatum) Didymodon luridus

( monlanum) cordatus Tetrapbis
( flagellarc) ( rigidulus) Telrodonlium
( striclum) Hydrogonium

( Scoltianum) Aloina (Plagiopus)
( fulvum) Crossidium
( viride) Desmatodon systylius Polytricbaceæ
(Campylopus subulatus) Tortula cuneifolia

HÉTÉRODICTYÉES L e u c o b r y u m  (et quelques genres exotiques).

1 Voir la noie de la page suivante à propos des noms entre parenthèses.
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ü. Tissu parenchymateux.

(Acaulon) 1 Stylostegium
Archidium Blindia
Pleuridium (Brachyodon)
Bruchia (Campylostelium)

Hymenostylium Trichodon
Ditrichium

(Aongstrœmia)
GQ (Diobelon) Distichium

Dicranella
O Dicranum ex pte. Meesia ex pte.

T3
O Campylopus ex pte. Catoscopium
a*© Dicranodontium
CO Metzleria Plagiopus
HH Trcmatodon Conostomum

Breutelia (pap.! )

Seligeria ex pte. Pbilonotis {pap.!)
Trocbobryum

b. Tissu prosenchymateux.

Mielichhofcria Webera ex pte.
Leplobryum Mniobryum ex pic.
Anomobryum Bryum pro pte.

a. Tissu parenchymateux.

Nanomilrium Splacbnacem
Eplienierum
Epbemerclla Discclium
Pbyscomitrclla Funariacea',

OQ
0) Acaulon

Voitia Mnium
O Cinclidium

Aongstrœmia
(0 (Diobelon) Amblyodon

04

HH
HH

Meesia tristieba

b Tissu prosenchymateux.

Schistotega Bryum pro pie.
Plagiobryum Rhodobryum

j Webera pro pte

1 L e s  g e n r e s  e t  e s p è c e s  e n t r e  p a r e n t h è s e s  n e  p r é s e n t e n t  l e  c a r a c t è r e  c o r r e s p o n d a n t  q u ’o x c e p t i o n n c l l c m e n t  o n  

f a ib l e m e n t  m a r q u é .  I ls  s c  r e t r o u v e n t  p a r  c o n s é q u e n t  d a n s  u n e  a u t r e  d i v i s i o n .



— 33 -

CLEI STO CA RPÆ.  — Subdivisions.

M. (T) très petites, atteignant au plus 2 millim. Protonéma persistant. T. simple, très courte, 

rudimentaire, presque nulle. F. peu nombreuses, non pap., planes aux bords, Platydictyées, 

tissu cel. lâche. Cel. rhomboïdales ou hexagonales allongées. S. rudimentaire ou nul. Op. 
globuleuse ou ovale, apiculée. Colm. ordinairement résorbée.

ç + c f .  M. (7 )  i -2  mm. croissant sur la vase desséchée; plus robustes que les Epbéméracécs. 

Protonéma fugace. T. courte et simple. F. obovales, plus larges que chez les espèces de la 

famille précédente, planes aux bords et obtusément dentées, non pap. — N*. Platydictyées, 

tissu cel. très lâche, Cel. rhomboïdales. Les F. supérieures divergentes et agglomérées en 

rosettes. Cp. globuleuse, pâle; apicole obtus et court. Cal. conique petite, entière â la 

base. Sp. 24-32 p. IX-XI.

/3 megcipolitana. Plus petite. F. supér. plus étroites, linéaires-ligulées, drcssécs-divergentes 

et flexueuses.

M. hautes do quelques millim. seulement. Protonémn fugace. F. de couleur terne, non 

soyeuse, largement ovales ou lancéolée, ordinairement entières, -j- N. Microdictyées, ordi

nairement pap. S. très court, droit ou recourbé. Cp. globuleuse ou ovoïde, brièvement api- 

culée avec des Stm. â la base. Colm. bien développée.

Petites mousses (jusqu’à 8 mill.) formant des gazons vert jaunâtre, à éclat soyeux. Protonéma 

ordinairement fugace, quelquefois persistant. F. supérieures rapprochées au sommet, longuement 

subulécs-canaliculée une longue N. plane, occupant ordinairement toute la largeur de la

pointe. Sténodiclyécs. Cel. toujours lisses, rectangulaires allongées. S. court ou O. Cp. sans 

Op. différencié. Cal. ordinairement petite, Sp. grandes ou très grandes, pap. ou ponctuées.

Ç + c f -  M. gazonnante, robuste, des Hautes-Alpes. T. 6-8 cm. feutrée. F. molles, ovalcs- 

oblongues, longuement acuminées, planes et entières. +  N. robuste. C©1. lisses, lâches, par. des 

Platydictyées.S. 2-3 cm. rouge, épais. Cp. coriace, brun foncé, longuement rostrée. Stm. sur 

le col. Sp. 10 fi jaune pâle, lisses. VilL.

EPIIEMERACEÆ

Physcomitrella
patens
(H w ).

PHASŒEÆ

BRL'CIIIACEÆ

Voitla
nivalis
Horn.

ö
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EPHEMERACEÆ

Ç> —(—cT- F. presque entières. Cp. pâle, incolore, sphérique, non acuminée au sommet.

s t m .  0 .  Sp. 24 à 30 fi, finement chagrinées. XII-IV.
(i lo n g ifo liu m .  F. plus étroites et plus longues, atteignant 1 mill.

O

s Ç — c f-  F- dentées. Cp. rouge brun, acuminées au sommet; des Stm. à la base. Sp.
50-70 f i , grossièrement verruqueuses. XII-IV.

[j p r a e c o x  (N) disparaissant à  la base de la F.
B. Stellatum Phil. F. entières, étalées en forme d’étoile, (20 environ), à base ovale,

puis brusquement linéaires. Cp. rouge. Sp. 40-50 ¡i.  IX—XI.

Protonéma peu développé. F. dentées sur la moitié supérieure, à texture déli-

do cale, les supérieures oblongues-subspatulées à pointe étalée. Cel. lâches, â parois

P< s  
u  S m inces.— N. ou Ns. Exth. pâle, incolore. Sp. 50-70 ¡i,  avec de grosses verrues

5  § arrondies. X.
■2 a  
g  3Ci 1-4

CA Protonéma bien développé. F. dentées sur la moitié supérieure, lancéolées-
3î« -«O ,

linéaires, planes. Cel. lâches à parois épaisses. - |-  N formant une pointe subulée.

1 & £  
sa. a Exth. jaunâtre. Sp. 00-80 f i ,  verruqueuses. X.

O .«O 5*.
"53 «S.

S s  i
+ CO Protonéma fourni, vert émeraude. F. presque enliè oblusémcnt dentées au
5

»H
CS

U sommet, de texture solide, Cel. étroites à parois épaissies. -|- NN.. Cp. ovoïde,

i

jaune. Sp. 56-80 f i ,  avec de grosses verrues. IX-II.

d .  . 
U Protonéma persistant, vert émeraude. T. 1 mill. F. lisses, patentes, réfléchies,

-5 flexueuses étroitement linéaires, largement acuminées, concaves, bords

«  13
plans érodés-dentés. Cel. étroites â parois épaissies, les supérieures rhombées

t u allongées. -|- NN. biconvexe. S. court. Cp. incluse, sphérique, â bec oblique.

~  g Colm. résorbée. Cal. en capuchon, oblique, fendue latéralement. Sp. subréni-
e  s formes, pâles, presque lisses, 35-50 fi .  IX-II-

“ J .

Nanomitrium
tenerum
(Bruch)

Ephemerum
(Euephememm)

serratum
(Schreb.)

E.
cohærens

(Hew).

E.
Flotowianum

(Ftinck).

E.
sessile 

(Br. eur.)

Ephemerella
recumfolia

(Dicks)
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PHASCACEÆ
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M. très petite, bulbiforme, 1 mill. F . flcxueuscs à sec, concaves lan

céolées, carénées, acuminées, dentées, Cel. petites à parois épaisses pap. 

N  .s ou +  N . jaune. Cp rougeâtre subglobulcuse avec un petit apiculc 

obtus, oblique. Stm. à la base de la Cp.. Cal. conique, fendue latérale

ment. Sp. 17-21 ¡i, pâles, finement granuleuses. XII-V.

o<
O

a,

¡S
§
'S

T . 2-8 mill. F . crépues à sec, étroites, carénées, d’un vert foncé mat, 

pap. sur les deux faces. + N N .. Cp. pâle, ovale. Cal. dimidiéc. Sp. 
14-20 //, brunes, finement verruqucuscs. III-V.

S I
S O
a, .« es 
Ä 'g 
2  ^ 
f  ©■><3j |S *>4

„ 9
.a *5 ® 
-ss S sa, C; «

<2.4304 'S
u  I

&
04u

§■ H

9c/3

IMantule à contours arrondis, brunâtre ou jaunâtre. F . très concaves, 

avec un mucron dressé, bords réfléchis et dentés à la partie supérieure. 

+  N ..S . droit. Cp . dressée, brune, presque sphérique, avec une petite 

verrue au sommet. Sp. ovoïdes 02-40 /1 , brunâtres, verruqucuscs. 

II I-V I. (i minus. Plus petit. F. entières, dépassant à peine la 0p.

IMantule trie piètre, plus petite que la précédente. F. carénées et dis

posées exactement sur trois rangs, en capuchon au sommet, bords 

recourbés. +  N. formant un mucron recourbé en dehors. S. recourbé. 

Cp. presque horizontale, brunâtre, exactement sphérique. Sp. 20-30 /i 

brunes, verruqueuses. XII-V.

ü

s l g
P. ^  H 
O

Ç + c f .  T- 2-8 mill. F . dressées, oblongues-Iancéolées, 

allongées, acuminées par la N. sous forme d’une pointe 

piliforme, révolutées aux bords, entières, pap. sur les deux 

faces. S. rougeâtre, relativement long. Cp. brun-marron 

avec un Op. différencié persistant, à bec obtus, oblique et 

des rudiments de P.. Cal. oblique, lisse. Sp. 28-32 ^  

brun foncé, verruqueuses. m .

Aschlema
carniolicum

(Web.etMohr)

Astomum
orispnm
(Hw.)

Acaalon
muticum
(Sohreb.)

A.
triquetnxm

(Spr.)

MildeeUa
bryoïdes
(Dicks.)
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FHASGACEÆ
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(2)

M. brunâtre. P. supérieures lancéolées-allongées, longuement acuminécs. 

+  N.. S. recourbé-géniculé. Cp. horizontale sortant latéralement, ovale, avec 

un long apicule oblique. Cal. dimidiée, fendue latéralement, grande, lisse, 

recouvrant la X  Cp.. Sp. 24-28 g, jaune pâle, presque lisses. III-V.

P. plus brièvement acuminécs, subulées par la N.. Cp. dressée, ordinaire

ment cxserte, avec un petit Op. distinct. Cal. très pap. enveloppant presque 

toute la Cp.. Sp. 24 g, jaune terne, hérissées de petits aiguillons. III-V.

AP<PH
ÀO

S

~~a
Ü s.s•s ¡s

M. vert terne pâle. T. 1-10  mill. P. oblongues, lancéolées, 

longuement acuminécs par la N., entières, révolutécs aux bords, 

flexueuscs à sec, légèrement pap. sur le dos. S. un peu recourbé. 

Cp. globuleuse, d’un brun mat, avec un apicule court. Sp. 28- 

.‘12 ¡1 , ocre, vcrruqueuses. XII-V.
¡3 Schreberianit/n. Robuste, T. ramifiée. Sp. 30-35 fi. 

y ctirnisclum. Robuste, S. long et arqué.

Plus petit que le précédent. P. plus étroites, +N p. formant un 

long poil hyalin rigide. Cp. d’un brun luisant, sortant latérale

ment. Sp. 24-28 g brunes. XII-V.

o s 
. *53

ü  ^

M. bulbiforme brunâtre, à peine 1 mill. P. drcssées-étalées, 

ovales, concaves, acuminées, bords révolutés, crénelés. -|-N.. (S) 
presque O. Cp. inserte, petite, dressée, subglobuleuse, avec un 

petit apicule obtus. Sp. 20-24 g, jaunes, presque lisses. XII-II.

Phascum
curvicollum

Ehrh.

P.
rectum With.

cuspidatum
Schreb.

P.
II piliferum 

Schreb.

P.
(Microbryum) 
Flœrkeanum 

Web. et Mohr.
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BRUCHIACEÆ

Cp. sphérique, sessilc, enveloppée dans la Cal. Celle-ci se déchire irrégulièrement et les lam
beaux restent adhérents à la base de la Cp. Sp. 1res grandes: 100-200 fi, polyédriques, ponctuées, 
au nombre de 20 environ. Port du Plcuridium allernifolium. T. 1-3 mill. Ram. stériles filiformes 
10-15 mill. XII-V.
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S,

$ .  P . toutes semblables, fortement flcxucuscs à sec, graduellement atté
nuées en un long aeumen plan et faiblement denté. — ( N". ). Tissu ccl. 
délicat, parois ccl. minces. Cp. ovale acuminéc, brun mat, Sp. 24-30 fl, 
jaune foncé, verruqueuscs. IX-XI.

S Ci

2 o
"S,

<te: 
■5 ~ 
2» -2
»■o 2Î 

.  03
ü

"S *3
S 'u
9® 3i: S S
s
oT P

i  *0
*  +
+  C>

PI. c? gemmiforme, l’aisselle des P. supérieures. P. 
supérieures brusquement allénuécs-subulées. -|- N. large et 
plane, bien délimitée à la base, dentée sur le dos. S. épaissi 
au sommet. Espace aérifère de la Cp. sans filaments verts. 
Sp. ocre, 24-28 / 1 ,  verruqueuscs. VI.

Anthéridics isolées, nues à l’aisselle des P. supérieures. 
P. supérieures graduellement atténuées-subulées, dentées au 
sommet. -}- N. larye et plane, mal délimitée. Espace aérifère 
,1e la Cp. avec des filaments verts. Sp. ocro, 20-21 /i9 verru- 
(|iicuses. III-V.
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Petits gazons vert-jaunâtre, soyeux. T %->\ mill. P. rigides, les supé
rieures formant une touffe, à base ovale, rapidement atténuées, subulées- 
canaliculées, faiblement dent ¡culées au sommet et sur le dos. N®, lar^c cl 
plane, occupant toute la partie supérieure. Cel. rectangulaires, jaunes. Cp. 
incluse, brun mat, ovale, sans col distinct. S. épaissi au sommet, pâle, court 
et droit. Sp. 24 ¡i, rougeâtres, verruqueuses. VI.

o 2 £ C, « a
«CO

g

03 3  r i^ Oe CQ O

à•H
Ao
Ph
ffl

M. de 6-8 mill. S. jaune paille 5 mill. Cp. brun 
clair, longue de 3 mill. Sp. 24-28 fi. VII-IX.

M. de i -2  mill. S. 1 yC mill. Cp. pâle, longue de 
1 %  mill. Sp. 28-33 fi, ocre, hérissées de piquants.
IV-VII.

Archidium
phascoïdes.

Bridel.

Pleuridium
(Pseudephemeram)

nitidum
(Hedw.)

P.
alternlfolium

(Dicks.)

P.
subulatum

(Huda.)

Sporledera 
palustris 
(Br. eur.)

Brachia
vogesiaca
Schwâgr.

B.
trobasiana 

de Hot.
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Hétérodictyées. 
F. pluristrates.

>>

T3O
BO
m

COÖ
'S
(hO

Les Cel. vertes petites, disposées en rangées au milieu de l’épaisseur du 
limbe. N. 0. Cp. striée, asymétrique, recourbée, slrumcuse. Cal. blanche, 
grande et renflée, dimidiée. P . comme chez Dicranum :

16 D2 V,-V8.

P . exactement distiques, composées d’une partie carénée engainante et d’une aile dorsale 
plane insérée perpendiculairement à la partie engainante. Microdictyées non pap. Cel. par. 
toutes à peu près de même grandeur. Cp. petite, ordinairement asymétrique. Cal. ordinaire
ment dimidiée. P. comme chez Dicranum : 16 D '2 i/3-‘2/3.

Cm

O
Ï5

«û.
»
+1

T. stériles à P. distiques, planes, insérées verticalement, cohérentes latéralement 
par la hase. T. fertiles à P. supérieures insérées transversalement sur cinq rangs. 
Tissu cel. pros. des Platydictyées. N. 0. Cp. globuleuse, très petite, striée. Stm. 
0, P. 0. Cal. conique.

Toutes les P. insérées transversalement. Tissu cel. par. des Microdictyées pap. 
Cp. dressée et régulière. M. saxicolcs.

P. exactement distiques, suhulées, se recouvrant mutuellement par la basccngaî- 
antc et blanche. Cel. supérieures petites, carrées : Microdictyées non pap.

P =  16 D° ou D2 1 Vi-

Cp. avec 8 côtes saillantes plus foncées cl formées de Cel. de forme 
différente, P =  16 D ou D2, souvent cohérentes à la hase, couche ven
trale à Tb. saillantes, couche dorsale (rarement lisse) avec des stries 
obliques entrecroisées. Microdictyées pap., rarement non pap.

Cal. dimidiée. M. saxicolcs.

«s
’s C

-S o"O «QÏ
? ^

S .5»

O.O

P sans Mb. bas. =  16 D2'3 1/3-2/;, souvent reliées entre elles 
à la hase. Couche ventrale àTb saillantes. P. allongées, suhulées, 
souvent homotropes, larges à la hase. Sténodictyées ou Micro
dictyées. Cel. ordinairement lisses, les super, souvent pros. Cel. 
angul. formant ordinairement des Orl. distinctes. Cal. dimidiée.

P. comme chez les Dicranacées, mais les Tb. font saillie à la 
face dorsale seulement. Platydictyées. Orl. 0.

P =  16 D *' 2' 3 ou Dn. Mb. bas. peu élevée, couche dorsale 
striée en long à la partie médiane seulement. Cp. à long col (de 
même longueur que l’urne) arqué, asymétrique et ordinairement 
strumeuse. Cal. dimidiée, renflée. Slénodictvées. Orl. 0.

LEUCOBIlYim;

FISSIDKNTACE.E

SCMSTOTEGACE.E

IIEDWHilEi:

DISTICIIIACE 11

RIIAHDOWEISIACCE

DICH ANACE Ai

AONGSTRffiMIACE.K

TREMATODOS E
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X>eüH
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16 D. entières, souvent (P.) ou P. 0. Tb. saillantes en dehors. Op. ordinaire

ment drcsséc-régulière. Cal. dimidiée, à long bec. P. étroitement linéaires ou 

subulées, ordinairement crépues à sec. Microdictyécs pap., rarement non pap. 

Orl. 0. (sauf chez Dicranoweisia).

WEISIACEÆ

(hOX*

&

.s"a,

Xi
S

P. 0. ou 16 D. larges et entières, lisses, réfléchies à sec. Tb. fortement sail

lantes en dehors. Cp. globuleuse, macrostôme. Cal. dimidiée. P. lancéolécs- 

subulées, lisses. Slénodictyécs ou Microdictyécs non pap. Orl. 0. (sauf chez 

Blindia). Petites espèces, pour la plupart saxicoles.

Comme les Séligériacées, mais Cal. conique. 16 (D.) tronquées, pèles, pap., à 

Tb. non saillantes. A n. large. M. snxicolc.

SELIGERIACEÆ

(Brachyodon.)

sO
P .rtQ.

'O>1

Cal. non plissée, conique (rarement dimidiée), petite, recouvrant seulement 

l’Op. Cp. régulière ou ventrue. P. rouge ou brun =  16 D2 1 souvent perforé 

Couche dorsale épaisse avec des Tb. saillantes. P. ordinairement pilifères, lus

trales vers le sommet ou aux hords. Microdictyécs ordinairement non pap. C©1. à 
p

parois collatérales ondulées et poreuses. M. saxicoles.

(iRIMMHCEÆ

Xi
S
SS«

Cal. plissée longitudinalement, conique-campanulée, enveloppant toute la Cp. 
16 à articulations non saillantes. P. pilifères. Microdictyécs non pap.

M. saxicoles.

(Coscinodon.)
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P =  16 D 2-4 filiformes, réunies ù la base sous forme d’un treillis. Les deux 
couches également développées, sans Tb. saillantes. C p. placée souvent à l’extré
mité de rameaux courts. P. non pilifères bi- ou tristrates sur les bords supérieure
ment. Cel. comme chez les Grimmiacées. Microdictyécs non pap. M. flottantes sur 
les blocs immergés.
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P. ou (P.) (rarement 
P. 0.) =  16 D° ou 16 D 2 (3) 
courtes, souvent entières, 
linéaires. Cel. supér. des 
P . rhombées ou hexago
nales, lâches (Platydictyées) 
ou bien du type des Micro- 
dictyées ordinairement pap.

cvj c o
P. =: 32 D ou D ou D 

filiformes, dressées ou obli
ques. Mb. bas. plus ou 
moins haute. C p. régulière 
ovale ou cylindrique. P. 
larges la base, puis 
linéaires-spatulées ou ligu- 
lées. Microdictyécs ordinai
rement pap.

P — 16 D 2 >/i » dressées, noduleuscs, pap. Mb. bas. courte. Cp. asy
métrique, ordinairement inclinée et recourbée, avec 4 stries indistinctes 
et 4 côtes â sec; col rarement slrumcux. F. linéaircs-subulées, rare
ment lancéolées, parfois un peu soyeuses. Microdictyécs ordinairement 
non pap.

P r r  16 D2 Vi filiformes, dressées ou obliques, Mb. bas. courte. C p. 
dressée et réguliè F. soyeuses à base large, ordinairement subulées, 
la partie supérieure formée en entier par la N . Slcnodictyées.

o«

Cal. conique lobée, non plissée, ne recouvrant que l’Op. P =  16 D2l/i , fili
formes pap. avec quelques articulations transversales saillantes inférieurement. 
F. soyeuses, insensiblement atténuées, étroitement subulées à partir de la base. 
Tissu des Sténodiclyécs. Petites M . saxicolcs.

co
u Cal. conique campanuléc, plissée, recouvrant la */2 de la C p. P. =  16 D2 

réfléchies à sec, filiformes, pap.; couche dorsale plus développée, hyaline. Tb. non 
saillantes F . crépues à sec. Microdictyées non pap. M . saxicoles.

CmCLIDOTACIii:

POTTIEÆ

TMCIIOSTOMli

CKRATODOM \Li: K

CAMPYLOSTEIH

PTYCHOMITlïl VCK K
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P =  4 DD formées par le tissu interne de POp.. Cal. mitriforme, lobée et 
plissée. Tissu cel. des Microdietyées non pap.

P rr: 32 ou 64 DD formées de 0©1. fibreuses, striées en long cl soudées par la 
pointe à l’épiphragme. Cal. ordinairement en capuchon et recouverte d'un feutre 
capillaire très développé. P. engainantes à la base, la partie verte avec des lamelles 
à la face supérieure. Tissu cel. des Microdietyées non pap.

Cp. exserle. S. 1-2  cm. ExOSt. formé d’une rangée de DD. courtes, End. 
représenté par une membrane cylindrique avec 32 plis. P. rudimentaires, à peine 
visibles à l’œil nu. P. pcli. avec des cils ramifiés.

Cp. sessile, inserlc. Exost. représenté par une rangée de très petites DD., 
l’End, par une membrane cylindrique, tronquée, avec 16 plis. P . lustrales, les 
P. pch. frangées au sommet et longuement cuspidées par la N. Tissu des 
Microdietyées non pap.

P =  16 T) °   ̂ striées, avec des Tb. saillantes è l’intérieur. Cp. inclinée, asy
métrique. Stm. O. Cal. petite, dimidiéc. Platydictyécs pros.. Petites M. croissant 
sur la terre argileuse. T. 1/s  mill.

P. toujours simple composé de 16 2) géminées (fendues en 32 2) linéaires chez 
Tayloria spcc.), ou 16 $  bigém.. Op. régulière, dressée, non striée, ordinairement 
plus petite que l’apophyse. Cal. en capuchon lisse et nue. l ’issu cel. très lèche des 
Platydictyécs par. M. croissant sur les matières organiques en décomposition.

Op. non striée (parfois sillonnée è sec), P. rarement simple ou 
avec une ligne divisurale dorsale faible et dits stries vcrli- 
Tégul., Tb. saillantes en dedans et de coté, Cl. opposés 
Cal. grande, renflée. Parnphyscs clnviformes. Tissu cel. 

itydictyécs par., M. terrestres.

Cal. grande, en forme d’éteignoir, ni pileuse ni plissée, 
atteignant la base de la Cp. Celle-ci régulière, ordinaircm1 
cylindrique. Op. aciculairc. Tissu cel. des Microdietyées 
pap. C©1. infér. subitement rectangulaires et hyalines, les 
super, verruqueuses opaques.

Cal. mitriforme-campanuléc, plissée en long, souvent 
pileuse. 3) gem. ou bigém., pèles, divergentes ou réfléchies 
à sec, articulations dorsales non saillantes, couche ventrale 
peu développée, Ci 8, 16 ou 0. Stm. souvent cryploporcs. 
S. ordinairement court. Tissu cel. des Microdietyées ordi
nairement pap. M. corlicicoles ou saxicoles.

Cal. en capuchon, petite, nue. P. souvent 0. P. ordinai
rement crépues. Tissu cel. des Microdietyées pap.
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End: plus long- que l’Exost., formé sur toute sa hauteur par une 

membrane conique tronquée, avec 1 G plis en carène, portant à la base 

des ouvertures opposées aux 3). Stm. phanéropores normaux. Tissu 

ccl. des Platydietyées par. comme chez les Mniacées. M. des marais.
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Platydietyées par. Cel. 
supérieures hexagonales. 

Stm. cryptopores, para- 

physes claviformes.

Sténodictyées pros. et 

Platydietyées pros. Stm. 
pha néropores. Ci. appendi- 

culés ou noduleux. Para- 

physes filiformes.

P. =  16 S1', courtes et obtuses. Proc, de l’End, avec une 

ligne médiane et réunis par une membrane mince et caduque. 

(Ci). (End. 0 chez Castocopium cl Mielicbhoferia ; P. des 

Hryacécs sans Ci. chez Paludella). Cp. asymétrique à long 

col, droite à la base, puis recourbée, piriforme, allongée. 

Tissu cel. variable: Microdictyées pap. chez Paludella ; Sténo- 

diclyées par. chez Catoscopium et Meesea ; Platydietyées par. 

chez Arnhlyndon et Meesea trislicha. M. des marais.

P. =  10 X  très planes, rceourbées-gcniculées en dedans, à 

articulations nombreuses. Couche dorsale des stries

longitudinales à la partie supérieure. End. formé d’une haute 

Mb. bas. indistinctement carénée, portant 04 Ci. filiformes et 

noduleux, réunis 4 par 4 par le sommet. Paraphysos clavi- 

formes. P. étroites, à base engainante, dentées supérieure

ment, bisiralcs. Microdictyées pap. (à la face supérieure). 

M. caldcóles.

Cp. subsphérique. P. double (simple chez Conostomum). End. plus 

court que l’E xost.. Mb. bas. basse, Proc, fendus en deux branches 

divergentes. 1-2 Ci. courts, (Ci) ou Ci 0. F- ordinairement sillonnées. 

Tissu des Microdictyées pap. (non pap. chez Plaqâopus).

Cp. cylindrique oblongue, symétrique. End. comme chez les Mniacées, 

avec des Proc, percés d’ouvertures béantes. 2-4 Ci. noduleux. Micro

dictyées pap. M. des marais.

Cinclidium.

HNIAGEÆ

BBYACEÆ

meeseageæ

TIMMIACEÆ

BARTRAMIACEÆ

AL'LACOMiMEÆ
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—' «  Ŝ 5 C  -Q c .  ce o
S o CL,CO •- 03Ü A ^

s. S«*.3 ^ S S*

1  iQ U
S ®

1 ÈO p

cô03
; B g 1 « 23 1 «S; «o g* 
i *03

fc. S 
! §.*■

e « !
.3 i  «
« S -g S
o  2  ®< <3
S -I s X
£  ̂ g- os g 5 -o
C  3  > î O 
cO O- -*eu  c  po  «  c  >»

• — co u
P  O P

c «J

O Æ .2 S. 3 £
■ S E ' s E S î  
2  B 2  o .= o ,® £ S .2 e ® .£ X 

h q ^ o o w S o -«;

X  ce
2  E

H
S *3

<0
**.

•S 'O S

*Ü. O ‘S
V
P

.co
-O

'*3
P"S 7} S«O

o o  c« fi p  2
•O

-1
'O

P

V3 P

E  -Ë  .2 If)
«
P

S t
CM

C  o  
S  P

CM
'53

M E ?■
s  3  çe0 Ta .2 "J ra
= 1 i  Ê E
1  -S I  .§ b
SA en  O  H  H

s. s E“'3 3 bC

T3 XB-a!
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SUBDIVISIONS

™ / «  v - ,  , „  . . , I P. constamment 0 .PI. Ç) (etOp.) terminale sur la T principale'!
I P. développé (parfois (P.) ou P.O). 

PI. Ç (et Cp.) terminale sur un rameau latéral court. P. 0

l'LËUHOWËlSIËÆ.
WË1SIEÆ.
GYM.YOWEISIEÆ.

*6

o

s
.g.

S

wHH
CO
HHH
ÊO03
PH
h3a*

•C)o

SCJi

"S,

Gazons denses, habitus du Gyrowcisia tenuis mais plus grand (1-2  cm.). 

T. =  ( x )  c S . P. pch. internes enroulées et engainantes. Bords des P. 
réfléchis et entiers. Cel. super, carrées très pap. — N 8, hom. Op. vide 

presque turbinéc. VII.

P. appliquées et contournées en spirale autour de la T. à sec, lancéolécs- 

linéaires, acuminécs, carénées, planes aux bords, crénelées par la saillie des 

pap. N s ou — Ns forte, jaune, Cel. I ventrales (I2’° s d). T. très feutrée 

(T. / \  ~  x  c  S S ). Tissu cel. pap. Cel. supérieures hexagonalcs-arrondics 

à parois épaisses. Tout à la base, quelques rangées de Oel. brièvement 

rectangulaires. VII-IX. (Ordinairement stérile.)

"O
•X' Gazons robustes ( jusqu’à 10 cm.) verts ou brunâtres.

5 P. recourbées et flexucuscs, contournées à sec, avec

S une longue pointe subulée et canaliculée, dent ¡culées

à la base. N8 très large (v S I8 10 S S  d) occupant

C
el

.

à peu près toute la largeur de la pointe. Cel. avec

*  O des pap. larges cl basses, parfois presque lisses.
ÿ  & QQ

S * O

a

vm-ix.

1  J ü
fe s
C/5 «O Gazons d’un vert glauque (jusqu’à 3 cm.). P.
s  ! crépues à sec, à pointe plus large, non canaliculée,

?  O ■g entières à la base, finement crénelées à la partie sup.

§ | EÍ par la saillie des pap. Ns =• V  (s) I'1'fi S  d .

1-1 s
h-; *1
U T. arrondie ( x x  C S S ). Ilabitus de Hymenostylium curvirostre.
CO

Touffes denses, 3 cm., brunâtres en dessus, jaune sale à l’inté—

» rieur. P. à peine 1 mill., lancéolées-acuminées à base ovale, à

t¿ peine carénées, les bords plans et entiers. —N s plus faible à la

base (v2"1 I2-3 (S) d). Stérile.

Pleuiweisia
Schliephackei

Limpr.

Anoeotangium
oompaotum
Schwagr.

Molendoa
Homsohucliiana

(Funok).

M.
Sendtneriana 

(Br. eur.)

M.
tenninerrla

Limpr.
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9 + cf. Fl. cf à l’aisselle des ramifications. Petits gazons 
vert gai. T. à peine 1 mill., divisée en 2 ou 3 branches. P. 
crépues à sec (long-. 1,3 mill.; largeur à la partie moyenne 
0,2 mil!.), à base ovale-lancéolée, puis atténuées, linéaires- 
lancéolées, carénées-concaves à la partie supérieure, la plupart 
planes aux bords, quelques-unes à bords involutés, carénées- 
apiculées à la pointe par l’excurrence de la N . qui forme une 
pointe rigide courte. P. pch. à base plus large, à demi-engaî- 
nantes. Cel. de la partie supérieure carrées et subcarrées (8 g) 
avec 2-3 Pap. peu proéminentes; Cel. de la base rectangulaires 
(30/9 g), lisses. N . forte, jaune (largeur 40 g à la base, 33- 
35 g à la partie médiane). Vg. allongée (0,3 mill.). S. jaune 
pâle, 2 mill. environ, flexueux à sec, dextrorse, épaissi au 
sommet (épaisseur 93 g ; 128 g au sommet). Cp. exserte, brun 
cuir, non lustrée, régulière, elliptique, dressée à l’état humide, 
ordinairement horizontale à sec (longueur de l’urne 0,9 mill., 
diam. 0,5 mill.), caduque, se détachant du S. à la maturité par 
le gonflement de la partie supérieure de ce dernier; Exth. 
leptoderme lisse, Cel. hexagonales-rectangulaires (46/23 g), 
sous l’Or, l -2  rangées de Cel. plus courtes, non épaissies. La 
Colm. se rétrécit de bonne heure, le sommet se détache et 
persiste à la hauteur de l’Op.. Stm. O. Pas de filaments assi
milateurs. Op. conique, longuement rostré, de même longueur 
que l’urne ; rostre oblique. Cal. grande, brune, dimidiée, attei
gnant la base de la Cp. Sp. brunes, verruqueuses, 21-27 g, 
sphériques, ovales et réniformes. Espèce alpine. V I-V II .

Op. inserte, ne dépassant pas les P. pch., se détachant avec le S. à la 
maturité. Exth. pap. par la saillie des Cel. Cp. de couleur matte non 
lustrée. S. jaune pâle, très court, épaissi au sommet. Sp. 17-22 g. F. 
planes aux bords, brièvement apiculécs par la N.. XI-IV

s•si

iO
O

Pi
O

ho

P . planes aux bords, vert foncé, terne. T. couchée et géni- 
culée-asccndante, émettant de nombreuses ramilles stériles à 
l’aisselle des P.. Exth. pap. par la saillie des Cel., de couleur 
matte. Sp. 20-24 g,  brunes, verruqueuses. X-XII.

P. fortcml incurvées aux bords à la partie supér. (1,5-2 m ill./ 
0,3-0,5 mill.). T. dressée, 2-5 mill. Port de W eisia viridula. 
Exth. lisse, lustré. Sp .20-28 g, brunes, verruqueuses. III-V 

fj ob/iquurn. F .su p . presque subulées supéricuremt par l’en- 
roulcm* des bords. S. court, dépassant peine les P. pcli.. 
Cp. oblongue-cylindrique, légèrement recourbée, inclinée. Op. 
conique court. Sp. 24 g.

y  brachijcavpnm. Bords des P. presque plans. Cel. sup. 1 0  g ,  

Cp . dressée, brièv1 obovale, bossue. Sp. 2 4 - 2 8  g  ( 1 7 - 2 0 g ) .

Or. de la Cp. avec une ouverture au centre. Cp. plissée à sec. P. largern1 
lancéolées-allongées (long. 2 à 2,5 m ill., larg. 0,6 à 0,8 mill.), à bords in
curvés supérieurem1, obtusém1 apiculées. + N  brune, forte (60-70 g), for
mant un mucron court. S. 3-6 mill. T. 10-20 mill. Touffes denses d’un beau 
vert à la surface, ocracées à l’intérieur. Sp. 14-17 g .  IV -V .

Hymenostomum 
Meylani 

sp. nova.

H.
rostellatum

(Brid.)

H.
squarrosum 
Br. germ.

H.
microstomum

(Hedw.)

H.
tortile

(Schwàgr.)
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s i 9 - cf* Touffes profondes de plusieurs cm., vert jaunâtre, brunies et
S “sÄ, tufleuses à l’inlérieur. P. dressées-divcrgentcs à sec, lancéolées-allongées,
« I 5 "^ o  O longuement acuminées, un peu soyeuses. —Ns brunâtre. Oel. épaissies, les

supérieures rectangulaires ou rhomboidales (1 4) (Sténodictyécs) ordinai-

1 r s rement lisses. S. 5-10 mill., jaune au sommet, rouge A la base, dexlr.. 0p.

Co Oi dressée régulière, obovée, solide et comme vernissée. Op. à rostre fin, long

^  -2
et oblique, de même longueur que l’urne, systyle (restant attaché à la Colin.).

^ sa, S!
i Stm. grands, en une rangée. Sp. 15-18 g, brunâtres, verruqueuses. V-VH.

b S H p scabrurn. T. pap. P. non soyeuses, recourbées par l’humidité. Oel.
1

O
® OíSS u plus petites, les supér. arrondies ou carrées 7-9 g, pap. (Microdictyécs pap.)
Cm' Sp. 10-15 ¡i.

0) Q — cf. Touffes denses, 1-5 cm., ordinairement brunies ou
O

• H 4-Ä B
jaunâtres. P. 1 yÇ mill., lancéolées-linéaires, brièvement acumi-

CO S nées ou obtuses, distinctement carénées. NNS (70 g à la base)

g -Ci BO brunâtre. Oel. super. 10 g, carrées, pap. S. jaune paille, 4-8 mill.,
"SS¡S -Pm sin./dexlr. Op. ovale, brun clair, leptoderme, Or. rouge. Op.

À
O

(-*
s

O
. g conique rostré. Sp. 10-14 g, jaunes, granuleuses. VII-IX.

s  S
5 >a p rarnosissi/num. T. grêle, très ramifiée. Touffes denses, pro-

VT3 ~  Ü fondes. P. clressées-patentes. S. court. Cp. petite.
0) •i y s lt 'll ir je r in n . Touffes lèches. T. flexucusc. P. très étalées-

Æ
^ U 
^  CO arquées, crépues à sec, allongées. Op. brune à l’Or. Op. à long

O
cd

¿O
° M

m bec oblique.
=s co fj compact n m . Touffes denses, peu élevées. P. larges cl courtes,

•03(h g íé= >
obtuses, (baissées, appliquées A sec. Op. ovale plus petite.

A
cd co i  u Q—cf- Gazons étendus, denses, dépassant rarement 1 cm. de
<u4-3 § £ hauteur, d’un beau vert glauque A la surface. P. 1 mill., les sup.
9CO e i étroitement linéaires, obtuses ou brièvement acuminées, un peu
O) £ b < carénées. — N" faible, jaune (24-85 g la base). Oel. super.*9
4) ¡51 ta

o •1-7 g. S. 8-5 mill., dexlr. Op. dressée, oblonguc, brun pAlc. Or.
(hÆ H rouge. Op. rouge au bord, conique, largement et obliquement

• H •b S II rostré. Sp. 8-10 g, jaunes, lisses.VII-IX.
4? 5 ° P Icnellurn  gazons plus lèches. P. obtuses, les super, linéaires
4->(HO)

> e allongées. Cp. mierostdme.
> O Petits gazons étendus, hauts de quelques mill. seulement, vert

co gai. P. réfléchies, linéaires, arrondies au sommet, planes et fai-
Pi

U blcment dcnticulées aux bords, —N 8 ou N 8 faible (20 g), jaune.
cd s Cel. pap. 7-9 g, les infer. rectangulaires. P. pch. 1 A 1,5 mill.,
« ÇU S engainantes. S. 3 A 6 mill., jaune ou rougeâtre, légèrem* flexueux.

^  m Cp. oblongue-cylindriquc, jaunâtre ou brun-clair, rouge A l’Or,
O 'Sça- 3  o P x t h .  leptoderme. Op. conique acuminé, pâle, A bord rouge.

5S«o 1  u Sp. 8-12(14) g, jaune pâle, granuleuses. VII-IX.
® ■£e¡ P  hatlia. P. dressées, rigides, plus courtes 0,75/0,12 mill.,

u eo
«4 largem1 arrondies au sommet. Cel. super. 10 g, A peine pap. N.

sL« <1 brunâtre. S. brun. Cp. elliptique, P xth . solide. Op. brun foncé
a . brillant. Sp. 14-20 g, pap.

Cm
y  acutifolia.  Toutes les P. élroitem1 acumin., A pointe aigüe 

finem1 dentée. Cp. ovale, épaisse et courte. Op. acuminéà pointe fine.

Hymenostylium
curviroBtro

(Ehrh.)

Gymnostomum
rupestre

Schl.

I
calcareum 
Br. germ.

Gyroweisia
tennis

(Schrad.)
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9 — cf. Touffes denses, 1-5 cm., vert glauque, blanchies et (uffeuses à l’intérieur. 
T . pentagone [c s(e )]. P . dressées, rigides, appliquées à sec; à base blanche et 
brillante, linéaire-lancéolée, atténuées, longuement acuminées, bords plans, souvent 
dentés à la partie infér. N N S occupant le */3 du limbe supérieurem* ( w s l 0'8 SS dd). 
G el. super, arrondies ou carrées, 12-16 p .  G el. infer. hyalines, leptodermes, rectan
gulaires allongées (5 1 ). P . pch. dentées inférieurement. S . 1 - 2  cm., jaune pâle, 
puis rougeâtre, dextr. Cp. dressée, oblongue ou cylindrique, régulière, tronquée, brune. 
S tm . grands. An. persistant. 16 D ° ou 16 minces, orangées, pap. sur les 
deux faces, Op. à rostre subulé oblique. S p . 10-15 p ,  jaune pâle, lisses. V I-V I1 I .

Ch
3

"S
O
so

'■«

Se
S
«2 .

S03Ch
P<u
fc*Si)a,
PW
c0<L>
3
C03T3
HH
C03
s03

cè•HCO
s
£ A

nt
hé

ri
di

es
 n

om
br

eu
se

s.

Petits gazons denses, 5-10 mill,, verts. P . fermes, dressées-patentes, 
flexueuses à sec, ovales-lancéolées, allongées (1,35/0,33 mill.), subitem1 
et brièvement accuminées, bords enroulés en spirale jusqu’à la N  à la 
partie supérieure. -+-NNbrune (70-100 p  à la base), formant un mucron 
rigide et court. G el. 6-7 p .  P . pch. 1,5-2 mill., engainantes par la base, 
puis linéaircs-subulées. S . 2-3 mill., jaune, épaissi au sommet, dextr.. 
Cp. dressée obovale-oblongue ou elliptique, parfois inclinée, brunâtre, 
microstôme, un peu plissée à sec. Op. à rostre long oblique. G el. de 
l’E x t l l .  grandes, hexagonales. S tm . grands et nombreux. (P) =  16(D) 
pâles, tronquées. S p . 15-17 ¡i, ferrugineuses, verruqueuses. I I I -V .

<u3̂
sChOs

'B
s«

O

3
P
T3
COCO
Oi pa
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Petits gazons lâches, vert gai, 3-6 mill. P. patentes, flexueuses, crépues 
à sec, à base lancéolée, puis linéaires-subulées, canaliculées, brièvement 
apiculécs par la N. Gel. super. 8-7 p .  P. pch. 2-3 mill S. 3-7 mill., jaune, 
puis rougeâtre, dextr.. Cp. dressée, ovale ou oblongue ou subcylindrique, 
brune, plissée à sec, microstôme. Op. convexe à rostre oblique. Gel. de 
I’Extll. brièvemt rcclang.,àl’Or 3-4 rangées de Cel. rouges plus petites, 
épaissies. 16 D. orangées, pap. étroites. Sp. 15-17^, brunes, pap. III-V.

P ambhjodon. P. plus larges et plus courtes. D. pâles, courtes, sou
vent tronquées.

■y densifn/ia.  Touffes denses 1-3 cm. Cp. petite. D. étroites jaunes, 
pap. Sp. 17-20 fi, brun foncé.

rî (jt/mnoslom.oïdf’s . P. courtes. Cp. petite. (D) pâles ou O.

+*a co «O OûQ Q/cf- Anthéridies (2-3) nues, à l’aisselle des P. super.. Port et taille du
CO
aCh

5$ -C) précédent. P. lancéolécs-linéaires, 1,5-2,5 rnill., presque en capuchon au
e sommet. -+-NN (50 //) formant un mucron court. Gel. super. 7-8 p .  Vg.O«4M Çi-««* -s avec des poils de deux rangées cel.. S. jaune paille, 5-6 mill.. Cp. dressée

0) «o Co régulière, brunâtre, ovale ou oblongue, faiblement plissée. C el.d e  l’E x t l l .
K grandes, oblongues; sous l’Or. 4-6 rangées de petites C el. carrées, orangées.COV «R, Op. convexe à long rostre. (P) =  16 D ou (D) très courtes, dépassant peu

e Su«O l’O r., tronquées, pap. marginées. Sp. 17-20 p ,  brun foncé, verruqueuses.

-3 '« -8 VII-VIII. M. alpine !

a COÇü Ss
-S"

Port et taille de W. viridula. Ç+cV P- plus larges et plus courtes (2 à
a S 2,6 mill.), -f-N (35-40 //) formant une longue pointe (0,10-0,15 mill.). Cel.
Fm S super. 7-9 //, les moyennes 12 p, les infer. rectangulaires. S. 3-5 mill.,
CO ■—J jaune paille. Cp. elliptique ou oblongue, non ou à peine plissée à sec. C el.
<DT3 ï *55 . de l’Exth. rectangulaires (2 1 ) ; sous l’Or. 3-4 rangées de petites Cel.

O ^«o S carrées, rouges. Op. =  Va ® V 3 de l’urne. An. persistant. 16 D° ou D2
3 s ‘-3 S de 4 à 5 articles, jaune d’or, pap. ou (P). Sp.. 20-26 p , ferrugineuses, ver-
aCO CoJJ VJ ruqueuses. III-IV.

Il W. Ganderi Jur. P. lancéolées-linéaires, obtuses, brièvem1 mucronées
0) *2 8 par la N (60-70 p) (mucron 35-50 p ) .  Cel. super. 6 p. S. 5-10 mill., très
U

. *
pci

délicat (70 p), pâle. Cp. subcylindrique, orangée, leptoderme. Op. aussilong 
que l’urne. Sp. 15-18 p, jaunâtres, peu verruqueuses. VI-VU.

Eucladium
verticillatum

( L . )

Weisia 
crispata 

(Bryol. germ.)

W.
viridula

(L )

W.
Wimmeriana

(Sendtn.)

W.
apiculata
BrucL
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Touffes peu serrées, 1-4 cm, molles, verl-jaunAtrc, à feutre lisse. T. exac
tement triangulaire. P. supér. beaucoup plus longues, crépues à sec, lan- 
céolécs-allongécs, longuement aeuminées et presque sultulées. — N s. Oel. 
infér. rectangulaires, Cel. supér. arrondies carrées, 9-10 g; bords bistrales. 
S. jaune, puis brun, sin., 5-10 mili. Op. dressée, régulière, ovale 
oblonguc, souvent un peu inclinée et recourbée, brun fauve, pAle, lcpto- 
derme, non sillonnée à sec. P. inséré très bas. 16 D2l/i > petites, non pap; 
marginées, avec des stries irrégulières, obliques ou longitudinales. Op. 
conique, rostré. Sp. brunes, pap., 17-20 g. V-VI.

Touffes serrées, 1-5 cm., vert-olive jaunAtre; feutre pap.. T. obtusément 
Irigonc. P. crépues A sec, ovalcs-lancéolées-linéaires, brièvement aeuminées 
ou obtuses, carénées. —N s forte. Bord enroulé en spirale d’un côté seulem1 
A la partie médiane. Oel. supér. carrées ou arrondics-bcxagoncs, 10-12  fi ,  

S. jaune, puis brun, dextr., 5 mil].. Op. oblonguc, dressée, régulière ou 
un peu recourbée, brune, solide, lisse A sec. 16 D. lancéolées, subulécs. 
élargies A la base, 0,20 mill. Couche dorsale sans Pap., à stries peu marquées. 
Op. conique allongé oblique et obtus. Sp. 20-24 fi, rouille, pap. VIU-IX.

S

Port de Dicranum montanum. T. 1-2  cm., F. crépues à sec, lancéolécs- 
subulées, canaliculées et carénées, entières, — N •H ou N" 40 ,i. Oel . supér. 
carrées, non pap., bistrales aux bonis, Cel. infér. lAcl lement rectangulaires 
ou hexagonale,s-oblongues, 1 : 2 , à parois minces. Cel. nurirul. brunies. S. 
6-10 cm., jaune, pAle, Op. cvlindriqur, brun pAle, Or. rouge, A n 1 caduque, 
16 D. étroitement lancéolées, pourpres, A pointe décolorée, non striées, très 
faiblement pap. Sp. 14-17 /i, pap., brunAtrcs. XII-IV.

s;

«

Touffes en coussinets bombés, peu serrés, l-.‘l cm., vert jaunAtre, ou noir» 
P. crépues A sec, A base ovale-oblongue puis très longuement subulécs- 

canalieulées. N» 50 fi. Cel. auricul. carrées ou hexagones, 17 fi. O el. infér. 
très étroites, reclangulaircs-allongécs (1 : 6 A 1 : 8), A parois épaisses. Cel. 
supér. carrées, 8 /i, pap. A la face inférieure. F. pch, engainantes, obtuses. 
S . 8-12 mill., rougcAtrc. Cp. oblonguc, brun clair, leptodermc. An non 
différencié. 16 D . striées en long et pap. S p . 11-14 /i, jaunes, lisses. V -V U .

Petites touffes plus denses, 1 cru., noircies ou brunies. P .non crépues A sec, 
plus courtes et plus solides que chez le précédent, A base ovale-oblongue, 
étroitement lancéolées, obtusément aeuminées, canaliculées. — Ns brune, 
60-70 fi. Cel. infér. plus larges et plus courtes (1 : 2 à 1 : 5). Cel. auricul. 
dilatées carrées, Cel. supér. arrondies-carrées, 7-9 ¡i, pap. sur les deux 
faces. P. pch. engainantes jusqu’au sommet. S. 5-5 mill. rougcAtre. Cp. 
elliptique brun rougcAtre, solide. Stm. grands. A n . non différencié. 16 D<2) 
lancéolées, pap. en dedans. Op. à rostre oblique. Sp. 17-20 f i ,  granuleuses, 
ferrugineuses. VIU-IX.

Oreoweisia
Bruntoni
(Smith.)

0.
serrulata
(Funck.)

Dlor&noweisia
oirrhata

(L .)

D.
crispula
(Hedw.)

D.
compacta

(Schl.)
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P . crépues à sec, linéaires, carénées, larges de i/ i mill., entières ou superfi- 
ciellem1 denticulées vers le sommet. N s large de 4 0 /¿.. S . sin.. D . fugaces, 
courtes, filiformes, subulées, lisses. S p . 14-17 ¡i, brunes, V I-V III .

/3 subdenticulata. Un peu plus robuste. P . plus distinctement denticulées.

P .  à peine crépues à sec, lancéolées, presque planes, larges de J/, mill., gros
sièrement dentées vers le sommet. —N s large de 70 ¡j... S . sin./dcxlr.. D . per
sistantes, lin.-lancéolées., élargies à la base, striées. S p . 17 1 1 , brunes. V I.-V II .

R. crenulata Jamcson. Plus grande. P .  beaucoup plus larges, plus fortemt 
dentées. Cel. plus grandes. D . moins élargies à la base.

o a
S -siS o  
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m
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P . crépues à sec, linéaires-lancéolées, carénées. - |-N .. O p. ovale-globuleuse, 
rougeâtre. 16 D . lancéolées, acuminées, non pap., avec des stries longitudi
nales. S p . 20-25 fi, rouille. Touffes très denses, feutrées, baúles de 2 à 10 cm. 
M . des Hautes-Alpes. V II -V III .
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Port du Rhabdow. fugax. P . lin.-lancéolées., aigues ou obtuses, pap. sur 
les deux faces, crénelées par la saillie des parois cellulaires. —N s. S . 2 à 3 mill. 
sin/dextr. Op. ovale, à col distinct, non slrumeux, brunâtre, vide macrostôme. 
16 D . lanecolées-subulées, entières, les deux couches rouges, l’externe striée. 
S p . 10 à 14 fi, jaunes.'V II.

Petits gazons denses, vert gai à la surface. P . crépues à sec, lancéol.-linéaires, 
arrondies au sommet, bords lustrales, enroulés à la partie médiane, denticulés 
jusqu’à la partie inférieure. —N s. Orl. 0 . F . peh. engainantes. S . 5 mill. sin. 
O p. ovale, rougeâtre, peu rétrécie sous l’O r.. 16 D 2X> striées, couche dorsale 
rouge, couche ventrale jaune. S p . 17 à 20 ¡i. V I I - V I I I .

•2 S 
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P. un peu crépues à sec, lancéol.-linéaires, obtuses, dentées supé
rieurement, bords unistralcs. N s. Orl. O.P. pch .internes, engainantes 
jusqu’au sommet. S . en crochet, plus mince au sommet. D 2‘2/;t à pointes 
coniques et hyalines, très pap., S p . 17-21 /i, rouille. V I I - V I I I .

(1 fallu.r, (Limpr.). P. pap. sur la face supér., bords lustrales. P. 
pch. demi-engainantes. S . droit, non aminci au sommet. S p . 18-24 fi, 
jaunâtres.

P .  plus courtes, étroites, lancéolées-linéaires, aiguës, dentées ou en
tières. P . pch. demi-engainantes. S . droit. C p. dressée, vide, contrac
tée sous l’Or, et à col longuement défluent. D 2 >/i oranges, avec des 
stries entrecroisées ou faiblcm1 pap.. S p . 18-20 fi, brunes. V U -V IU .

as "85
3" o s  -s
S ~si ^

S  ̂
sn

3  à<lo

Touffes feutrées. P .  étroites, lancéolées-linéaires, longuement
subulées, pap., à bords bistrates denticulés. — Ns. Cel. ang. distinctes, 
plus grandes. P .  pch. demi-engainantes. S . droit, jaune. 1 6 D 2U)X) 
rapprochées, pointes pâles, pap.. C p. dressée, régulière, non ou à peine 
strumeuse. S p . 20-25 fi, brunes. V I I - V I I I .

/3. strnmifcrnm.  Touffes feutrées. P . plus courtes, fortement carénées, 
pap. en dessus. S . rougeâtre. C p. strumeuse, inclinée, bombée.

Rhabdoweisia
fugax
(Hw.)

R.
denticulata

(Brid.)

Oreas 
Martiana 

(Hoppe et Horn.

Cynodontium
schisti

(Wahl.)

C.
alpestre
(Wahl.)

C.
gracilescens 

(Web. ¡o Mohré

C.
torquesoens

(Bruch.)

0.
polycarpum

(Ehrh.)



D
IC

R
A

N
A

C
E

Æ
. 

—
 S

ub
di

vi
si

on
s.

-  51 —

3
H

tí
O

2 >>

■a
O

■P
w

^ o

ft
O

JS 10

-  s
■J <*4
ri sü  3

I
«2

ft
O

fl A
s  -S

w  en

T3Ofl

■ fl «

© I
JS Ö2

J  § 2

02

•5 ® 
ü oo 9<u ^fn M ■fl

SO T=)
• H

fl O
r *ta 
ta cd fl O.

.9  ^
cd fl 

r j  cd
» s

«  
v  fl u

~  =<5Ö Ss  S.

g .«
i a

Tissu des M ierodiety ées p ap. • F .  aiguës.

Orl. 0 . —N N S =  v  (s) I  x  b d . T  A  =  x  o b . Op.
horizontale, asymétrique, lisse, non strumeuse. O p. rostre. 
A n . 0 . D (2) 3 %  avec des stries creuses. 9 —cf.

Tissu des P la ty d icty ées p ro s.. F .  obtuses.

O rl. 0 . —N s =  (v) I  (s) d . T  O =  (x ) c S. C p. inclinée, 
bossue, lisse, A peine strumeuse. O p. conique obtus. A n . 0 . 
D (2) 3X  pap. 9 —cf-

Tissu des Sténodirtyées.

F . lisses, à base plus ou moins engainante, atténuées, linéaires- 
suhulécs. + N N  =  (v) I  B d  occupant ordinairement toute la partie 
supérieure. Parois cel. non interrompues. C p. courte, asymétrique, 
¡nclinée, rarement dressée. D (2) 3 X  O p. conique à rostre oblique, 
souvent allongé. C al. cucullifor/ne. T. =  X O S.

*
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C p. fortem en t strum euse. Tissu des M ierod iety ées pap.

N N S (ou N N ) =  V S I ’ 8 X S d . T  o  =  XX O B. C p. asy
métrique, bossue. ID xth . à C el. épaissies. Espace aérifére sans 
filaments. Op. à rostre oblique. D<2) 3X  nvcc des s(r'cs creuses. 
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N . homogène. I>etiles M . des Hautes-Alpes.
Ç-J-cj*. T . non feutrée. Tissu des Slrnodirtyécs pros. ou 

par. C el. A parois non interrompues. C el. angul. peu nom
breuses, umstrntcs.

N N  =  V  C0 d , très la r g e , p la n e , oerupant tonte fa 

p a rtie supérieure de la F . ,  et du 'A  d la  Vj de !(l base.

Cp. dressée, cylindrique-régulicrc. P I. robuste, d’un 
vert blanrhAlre, A éclat soyeux prononcé. Q —cf-

-O<Z>

H
*2

=; (ziea. fl

« 3

m S.

c

F . crépues à sec. Op. dressée , régulière.

Tissu des Mierodietyées non pap.. C e l .  A parois non 
interrompues. —N  ou N 8 =  V  B I  B d .  Q— cf.

Q

c
o

O

C p. dressée régulière. D . sans stries creuses 

fi la couche dorsale.

Tissu des Mierodietyées. - f -  N  lisse sur le 
dos =  v  s  I s  d  ou v  I  c c  d . 9 — cf-

C p. inclinéc-asymétrique. D . avec des stries 
longitudinales, creusées dans l’épaisseur de la 
couche dorsale. Parois cel. ordinairement inter
rompues. N  =  v  S I  S d . 9 —cf • Plantule cf 
petite, gemmiforme, cachée en général dans le 
feutre radiculaire de la F l .  9 .

Dlcfcodontlum.

Diobelon.

Dicranella.

OncophomB.

Arotoa.

Leuoo& icra& un.

Orthodioranum.

Leiodicranum.

Eudicranum.
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M. des Hautes-Alpes. Petites colonies vert pâle, faiblement soyeux. Port de Webera gracilis. 

Ç — çf. PI. cf discoïde. T =  X C S ,  } { - l  cm., fdiforme,julacée, P. imbriquées, concaves, obtuses, 

oblongues, bords plans et entiers. Tissu des Platydictyées par., Cel. super, hexagonales ou rhom- 

boïdales-allongécs, les infér. rectangul.-allongées. — N s plane =  (v) I x (s) (d). S. 4 à 10 mill. 

pourpre. C p. petite, dressée, ovale, puis tronquée. O p. conique à rostre obtus. 16 D ou D2 X  > 
striées et à articulations saillantes en dehors. S p . 15 /i, vert olive. VIU-1X.

M de 2 à 4 cm. vert mat. P. à base engainante large, lancéolées-ligulécs, aiguës, unistrates et 

presque planes aux bords, dentées au sommet. —NNS. Cel. supér. et moyennes petites, carrées, 

pap. sur les deux faces, les angul. non distinctes. S. jaune, puis rougeâtre. Cp. horizontale, asy

métrique, bombée, non strumeuse, lisse. Cel. de l’Exth. à parois longitudinales fortement épaissies. 

An. pers.. 16 D 2 (a) X? striées sur la couche dorsale. Sp. 15-18 /z, jaunes. X-IV.
ß . fagimontanum.  Plus petit. F. plus courtes, obtuses, à peine dentées. S. 5 mill. Cp. subdressée.

Diffère du précédent par sa taille plus élancée, ses P . beaucoup plus longues, plus fortement 

dentées, moins renversées par l’humidité, mais simplement étalées. Cp. cylindrique, dressée. P . 

0,3 mill. orange pâle. Plaques dorsales des D. sans stries, mais avec de grosses ponctuations. Mb. 
bas. courte.

M. 2-10  cm., vert mat. P. à base décurrcnte et engainante, squarreuses et réfléchies, oblongues- 

lancéolées, planes aux bords, obtuses et souvent érodées au sommet. — N s faible. Cel. grandes, 

hexagonales-allongées, à parois minces, lisses. Cel. angulaires non distinctes. S. rouge pourpre. 

Op. inclinée, bombée, ovale, lisse, non ou â peine strumeuse. Op. conique obtus. Cel. de l’Exth. 
petites, carrées, à parois non épaissies. D 2 (a) X  il pointes jaunes, couche dorsale densément pap.. 

Sp. 18-24 ¡1 , jaunes. VIII-X.

Touffes 1-5 cm., jaunâtre mal. P . drcssées-palcntes, flcxueuses, presque crépues à sec, à base 

ovale engainante, puis insensiblement et longuement atténuées-subulécs, Oords entiers, bis- 

trates, réfléchis à la partie médiane. N s. Cel. légèrement pap., les supérieures et les médianes 

ovales, arrondies ou brièvement rectangulaires, Cel. angul. brunes, formant des Orl. 
distinctes. Cp. asymétrique, bombée, allongée, lisse puis sillonnée, strumeuse. 16 D  2 (3) X» striées 

en dehors. Sp. 20-25 (28) fi, vert jaune. VI-VII.

Diffère du précédent par ses P. très longues, crépues à sec, à base ovale, rapidement atténuées 

en une longue pointe subulée-canaliculée, les bords non réfléchis, plus ou moins distinctement 

dentés supérieurement. Les Cel. non pap., les supér. irrégulières, les angul. moins développées. 

La Cp. plus courte, macrostùme, sillonnée à l’état vide, à col arrondi.

Aongstrcemia
longipes

(Sommerf.)

Dichodontium
pellucidum

(LO

D
flavescens

(Dicka.)

Diobelon
aquarrosum

(Starke)
(Dicranella

squarr.)

Oncophorus
virena
(Sw.)

0.
Il Wahlenbergii 

Brid.
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Cp. «o« strnmeuse, orangée, brillante , comme nernie.
P. longues, les supérieures homotropcs-falciformes, non engainantes. N. étroite. S. sin ./ 

dextr. An. distinct. Sp. 14-18 fi, jaunâtres. TTTT-TT.
P sericea. Gazons 2-3 crn. jaunis à l’intérieur. P . non falciformes, fortement dentées.

Cp. fortement strumeuse, brune.
P. plus courtes, dressées-étalées, à demi-engainantes. N. très large. S. sin./dextr. An 

non différencié. Sp. 15-20 fi, jaunes. M. des tourbières. VI-VII.
¡3 pusilla.  Petite forme. P. courtes. Cp. très petite, faiblement strumeuse.

ven
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Cp. lisse. P . crépues à sec, dcnticnlées au sommet. Q — çf.
An. 0. S. faisant un tour de spire A gauche sous la Cp., puis dextr. 

Sp. 17 ^  j aunes. IX -X .

Cp. St, •fée. P. peu crépues à sec, entières. Ç + c f .
Cp. à col distinct, faiblement strumeux, A n . 0 .. S. jaune, puis 

rougeâtre, dextr.. Sp. 14-18 fi, ferrugineuses. V II-IX .

S. à simple torsion, dextr .  Cp. lisse jusqu'à la Jin.
P. insensiblement atténuées A partir de la base, entières. La N. n’oc

cupe pas toute la partie supérieure. Orl. petites. Gel. de l’B x th - par. 
carrées et rectaugul. fortement épaissies. A n . 0 ..  Sp. brunAtre 15-17 /i. 
pap. X -X II.

/3. tenuifolia. Grêle. P. espacées. N. faible, S. mince. Sp. 14 fi.
y. ca/fislomnm. S. plus court. Cp. plus petite, dressée, maerostôme. 

Op. grand.

S. à simple torsion, sin.. Op. faiblement sillonnée.
P . comme le précédent. C©1. «le l’H x th ., la plupart pros, ovales ou 

allongées, à parois un peu flcxueuses. Sp. jaune pAle, 14-17 //. lisses, 
V III-IX .

S. à double tor. s in ./dextr . .  Op. si! Innée.
P. planes aux bords, plus ou moins homolropes, les pc.li. demi-engai

nantes. rapidement atténuées en une longue pointe subulée formée par la 
N.. Orl. 0. Cel. de I’Exth. pros, allongées. An’ distinct. Sp. bru- 
iiAtrcs, 18 //. pap. IX .

P glacial is. 1-2  mill, noirci. Cp. très petite, dressée. P. grand 
=  i/2 A '/3 de l’urne. Sp. 16-20 fi. VU.

Comme le précédent, mais les P homotropes-falciformes, dentées au 
sommet, et la Cp. dressée, régulière. Sp. 15-20 p. jaunes. m-v.

P . largement engainantes à la base, très étalées de tous côtés, 
crépues sec, rapidement atténuées en une longue pointe denticulée 
formée par la N. S. sin. sous la Cp-, puis dextr. A n*. Sp. 16-20 fi, ver
dâtres. vm.

Op. lisse. S. à simple torsion, sin.. A n . 0 . 
q  — ç f . p . non engainantes, insensiblement atténuées, denticulées A la partie 

supérieure, limbe distinct jusqu’au sommet. Gel. de l'E x th . irrégulières. P. grand, 
orange. Sp. 12-13 fi, vert olive, granuleuses. IX -II .

Dicranella
heteromalla

( L .)

D.
cerviculata

(Hw.)

D.
Sohreheri

(Sw.)

D.
Grevilleana 
(Br. eur.)

D.
varia
(Hw.)

D.
humilia
Bathe.

B.
suhalata

(Hw.)

B.
H curvata 

(Hw.)

D.
crispa
(Ehrh.)

B.
rofescens
(Dicks.)
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Cp. dressée, régulière. D. étalées-rayonnantcs à sec.
Petits gazons de la taille du Blindia. F. longuement sétacées-canaliculécs, entières ou 

faiblement denticulées à la pointe, + N . étroite, largement excurrente. Cel. du limbe à peu 
près uniformes, rectangul.-allongées, Cel. aur. en nombre restreint. S. 2 à 5 mill., jaune, 
sin., Cp. dépassant peu les F. avec 8 stries plus foncées, resserrée sous l’Or, après la 
chute de l’Op.. Cel. de l’Exth. oblongues, épaissies. Cp. conique à rostre dextr., D° 
pourpres. Sp. 15-20 fi, vert jaunâtre. VII-VIII.

<
O
H
CJ
PC
<

sa,
sss
.3? CeS

s-TS

Pi
U

F. non pap ..  Cp. sillonnée à la fin.
Gazons lâches, étendus, vert jaunâtre ou brunâtre. F. homotropes-falciformes, 

lancéolées puis longuement subulées, entières,N s ( =  3-5 C). Cel. rectangul.-allon
gées, les supér. 1 : 2 ou 1 : 3, les marginales rhomboïdales. Cel. aur. grandes, 
nombreuses, bistrates. S. 1-2  mill. sin./dextr. Cp. inclinée, asymétrique, striée, 
strumeuse. Cel. de l’Exth. allongées et étroites. An 2 (3). Op. à rostre subulé, 
crénelé au bord. P. rouge sanguin. D2 2/ 3. Sp. 12-15 fi vert jaunâtre. VII-VIII.

Cl  A  
eiO  
P4

V)

e
b

Fl. cf rapprochées et au-dessous des ç . F. distinctement 
falciformes-secondes.

Gazons plus denses, 1-5 cm., vert foncé, noirâtre, soyeux. F. finement 
subulées et denticulées vers le sommet. + N  (= 3 -5  C-), faible. Cel. rectang.- 
allongées, étroites, les supér.-carrées, 9 g, les aur. peu nombreuses. S. 
sin. Cp. non striée à Or. oblique. Cel. de l’Exth. brièvement rectangul. 
An. O. Op. rostré, non crénelé au bord. Sp. 12-16 /i, brunes. VII.

/i pumilum. Petite forme, 5 mill. F. dressées, rigides, entières, non pap. 
Cp. petite. Sp. jaune pâle.

Fl. cf sur des rameaux distincts, au p ied  du rameau fructijère .
Gazon vert ou noirci; port du Dicranow. crispula. F. flcxucuses, un peu 

crépues à sec, longuement subulées-canaliculées, finement denticulées à la 
pointe. -|-N ( =  2-4 C). faible. S. jaune, puis noirci, dextr.. Cp. un peu 
inclinée, brun pâle, non striée, ni sillonnée, Or. rouge, col légèrement 
slrumcux. Exth. Icplodermc. An3, révol. Op. jaune, bord orangé, crénelé. 
P. orange. I )2 2/;) â pointes jaunes. Sp. 15-20 //. jaunes orangées. VII.

N. li  sse sur le dos, non striée, F. entières.
Touffes serrées, 3-15 cm., vert blanchâtre soyeux, feutrées de brun à la base. F. rap

prochées, rigides, dressées ou secondes, longuement subulées, concaves cl subtubuleuscs, 
entières, à pointe mutique. NNS =  V  CC d  plane, occupant la % de la base, puis très 
élargie, limbe de 10 à 12 rangées cel. à la base. Cel. aur. nombreuses, bistrates, renflées. 
S. 1 à 2 cm. dextr.. Cp. oblonguc, microstùmc. An3 caduque. D2 1/ 3- 2/ 3 pap.. Sp . verru- 
queuses. VII-VIII. M. des Hautes-Alpes.
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Touffes assez lâches, 3-5 cm., vert blanchâtre ou vert, soyeuses, à peine feutrées, 
souvent décolorées à l’intérieur. F. ordinairement sccondcs-falciformes, à pointe 
subuléc-canaliculée, capillaire, Irès longue, bords avec des dents aiguës sur deux 
rangées. N =  V  CC d  +  CC, occupant la %  et plus de la base. Limbe de 10 à 15 
rangées cel. à la base. Cel. rectangul. Cel. aur. bistrates, brunies, dilatées, S. 
1-2  cm., jaunâtre et dextr. en haut. Cp. dressée, oblonguc, pâle, lisse. Op. lon
guement subulé. P. grand, rouge, D2 2/3. striées, non pap. Sp. 15-20 fi, brunâtres. 
VII-VIII. Silicicolc.

/j subalpinum. F. dressées, rigides, plus courtes, peu dentées. Touffes brunies, st. 
y hamatum. F. subcircinécs ; vert foncé.

Touffes d’un vert gai, soyeuses. F. secondes, dentées à la pointe seulement. N. 
plus étroite, n’occupant que le l / 4 ou le l / 5 de la base, limbe de 20 à 25 rangées 
cel.. Sp. 24 -30 p, vertes. Sur le bois et l’écorce.

ricranum
fulvellum
(Dicks.)

D.
Starkei

Web. St Mohr.

D.
falcatum

Hw.

D.
Blyttii
Schimp.

D.
albicans 
Br. eur.

D.
longifolium

Ehrh.

D.
II Sauteri 

Schimp.
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Coussinets 1-4 cm. vert foncé, feutrés en dessous. P. rigides, dressées,
'S* lâchement appliquées à sec, longuement subulées-tubulcuscs, entières. +  N

— v  s I810 s d , plane, occupant i/3 ou de la base. Limbe bislratc supérieu-
«o •sT 9o rement, Cel. aur. atteignant la N., Gel. infér. brièvement rectangulaires, peu

•s .«C vertes, Oel. supérieures, carrées, 11  ¡i, lisses, très vertes. Presque toujours st..
«N.co -Ci PI. cf inconnue.

'ä Sfp tsQi 5s Touffes en coussinets denses, 3-5 cm. vertes, soyeuses, feutrées en dessous.
s  ©
•§■ t P. rigides, dressées, à peine flcxucuscs A sec, longuement subulées-tubulcuscs,

3  I, entières aux bords. + N  =  cc I6' 8 0 0 , lisse sur le dos, plane, occupant le */5
co^ Qi§î_ de la base. Limbe unistralc supérieurement. Ool. aur. grandes, dilutées, attei-

a. gnant presque la N., Cel. infér. rectangul -allongées 1 :8 , les supérieures briè-
Q>
se vement rectangulaires ou carrées A parois épaisses. S. 1-2 cm., mince, jaune,

& S£ dextr.. Cp. étroitement cylindrique, lisse. Op. A rostre oblique. An. 0.
¡25 Cm D2 Va-1//,, étroites (30 g ) ,  striées et faiblcm1 pap.. Sp. 15-18 fi, vertes. VI-VU.

uI-*Q coQi Touffes lâches, 2-5 cm., molles, vcrt-brunAtrc, feutrées de jaune blanchAtrc
ol-H

Qico•*«ù à la base. P. très longues, fragiles, agglomérées au sommet, flcxueuscs et dis-
M -ö posées de tous cotés, un peu crépues à sec, très longuement subulécs, finement

O dentées aux bords et sur le dos. -J-NN =  V S I ,,M0 s d, occupant le </a d*“-

co base. Limbe histralc et pap. supérieurement. Oel. aur. atteignant la N., les
Qi infér. brièvement rectangul., les super, carrées, 10 g. S . 1-2  cm., épais, jaune,
<3 puis rougeâtre, dextr.. Op. cylindrique-oblongue, striée, puis sillonnée.

Co D - (3) Va» avn; »n prépéristAmc. Sp. 15-28 g, vertes, lisses. VI-VII.
O

Port et aspect du précédent. P . moins agglomérées et plus courtes, faiblem1
Qi sccondes-falciformcs, flcxucuscs A sec, entières. -+■ NN =: 88  I" '10 88  d, lisse,
co occupant le '/̂  de la base. Limbe unistralc supérieurement, sauf tout nux bords
Co Toutes les Oel. épaissies, les infér. rectangulaires, ponctuées, les supér.

ja. petites, 0-12 g ,  subcarrées ou ovales. S. 2 cm. flexueux, dextr., Op. non striée,

Qi faiblement sillonnée. D 2 (ou D ), non striées, pap. en dehors. Sp. 20-28 g, vert

Cm jaunAtre, pap. IX.

Touffes vertes puis jaunâtres, 2-5 cm., très feutrées. T. avec des flagelles filiformes,
rnicrophylles. P. secondes, peu crépues A sec, subulées-tubulcuscs, dentées aux bords et
sur le dos vers la pointe seulement. — N s occupant i/ 3 du limbe A la base, puis plus
étroite (V I6' 8 8 d). Oel. non pap. les supérieures irrégulières, carrées, rectangulaires,

£ rhomboidales, etc., les infer. rcctangul. a parois non inlerrompues. S. 2 cm., mincc, jaune
S=> paille, dextr.. Op. comme le suivant. D 2 9/a» pointes pâles, pap.. Sp . 14-18 g, jaunâtres.
<
ad

VII-VIH.
ui-M
Q Touffes en coussinets denses, mous, 1-3 cm., vert-clair ou jaunAtre, mat. P . dressées-
O
a patentes, très crépues à sec, irrégulièrement dentées aux bords sur toute la partie supé-
H rieure. —N s plane, occupant le 7r, de base [ w  (s) I6' 4 (8 ) dd]. Oel. du limbe épais-
O sies, les super, carrées, 11 g, et rectangulaires, les apicales allongées, toutes régulières,

faiblement pap. en dessous. Oel- aur. unistrates, atteignant presque la N. S. mincc»
jaune paille, 1-2  cm., dextr.. Cp. cylindrique-oblongue, leptoderme, pAle, plissée à sec.
Op. à rostre oblique, crénelé au bord. A n 2 l3) caduque. P . jaune orangé, D s X  faiblement
pap. S p . 13-18 g, vert-jaune, pap.. V1L-V1H.

Dicranum
viride

Sali. Sc Lesq.

D.
striotum
Schleich.

D.
fulvnm
Hook.

D.
Soottlanam

Turner.

D.
flagellare

Hw.

D.
montanum

Hw.
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N. «nee des lamelles dentées sur le dos. S. jaune pâle  agrégés.
Grandes touffes lâches, 8-12 cm., vert jaunâtre soyeux. T. robuste très feutrée, P. patentes, 

rarem1 secondes sauf celles du bourgeon terminal, oblongues-lancéol., longuemt acuminées, 
grossièrem1 dentées sur la moitié super., réfléchies aux bords inférieurcm1. N. faible, avec 
2 à 4 lamelles, [ ( w )  S  I 10'0 S S  (dd)]. C el. aur. bistrates, limbe unistrate. C el. allongées, 
à parois interrompues. 1 à 5 S. par involucre, flexueux, minces, 3 à 5 cm., jaune pâle, 
sin./dextr.. Cp. subcylindrique-arquée, inclinée, indistinctement striée, puis sillonnée et 
fortem1 recourbée. Op. longuemt rostré, non crénelé au bord. An. O. D 2 “ 4 f f ,  pap. 
Sp. 18-22 p verdâtres. V II-IX .

P. agglomérées en touffes, fortement crépues à sec, très pap. sur le dos.
Touffes étendues, peu cohérentes, vert jaunâtre mat, très feutrées en dedans. 

P. patentes-incurvées, contournées à la pointe, à base obovale très concave, lin.- 
lancéol., acuminées, fortemt dentées aux bords. — NNS ( s s l r>'°ss ) , limbe uni- 
strate, Cel. aur. bistrates, Cel. médianes linéaires, à parois interrompues, Cel. supér. 
petites (9 p), irrégulières. S. 2 à 3 cm. mince, jaunâtre, sin. Cp. inclinée arquée, un 
peu strumeuse à la base, striée puis plissée et resserrée sous l’Or. Une rangée de 
grands Stm.. Op. pâle, longuem1 rostré, crénelé au bord. An. 1"2 caduque. P. orangé 
D 2"3X> pap.- Sp. 15-21 ^ brunâtres. TTT-V

P. planes a u x  bords. Cel. supér. petites, irrègul..  S. solitaire pâle.
Grandes touffes bombées, souvent très profondes (10-20 cm.), vert jaunâtre 

mat, très feutrées de brun. P. dressées-patentes, lancéol.-linéaires, atténuées en 
un large acumen nautique, dentées à la partie supér., érodées au sommet. — 
N s ( S S  I l!‘p s s  ), lisse sur le dos. Limbe unistrate, Cel. aur. bistrates, Cel. 
infér. linéaires, toutes lisses, à parois interrompues. P. pch. internes émarginées- 
cordiformes mucronécs au sommet. S. 3-4 cm. sin.. Cp. peu inclinée et peu 
arquée, non rétrécie sous l’Or. A n 1 (2) cad.. Op. longucm* rostré, crénelé au 
bord. D 2 ’//,» Pap. Sp. 18-20 /¿, verdâtres. V I-V III .

P. infléchies <inx bords. Cel. supér. étroites, allongées. S. ronge à la base. 
Touffes étendues, 8-15 cm., vert jaunâtre ou brunâtre brillant. T. avec un 

feutre blanchâtre puis brunâtre abondant. P . dressées-patentes, lancéol.-lin., 
concaves mais non tubuleuses, fortement dentées vers le som met.— N (largeur 
40-70 p) (s I8'1’ SS), souvent dentée sur le dos au sommet. Cel. aur. bistrates, 
n’atteignent pas la N. ïambe unistrate. Toutes les Cel. allongées, à parois inter
rompues. S. 1 ou 2 par involucre, mince, sin.. Cp. oblongue-cylindrique, fai— 
blcm1 inclinée et incurvée, lcptodcrmc, brun pâle, non resserrée sous l’Or. Cel. 
de l’Exth. fortem1 épaissies. An. O. Cal. grande, embrassant le sommet du S. 
Op. longucm* rostré, non crénelé au bord. D2"3 "2/3 pap. Sp. 18-24 p ,  brunâtres.
v r n - i x .

si .£
• CO

^5 -o
PS •2 e- 
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s  ~ ue  H ^

8  H
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¿ fc «
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Touffes étendues, lâches, d’un beau vert soyeux. T. 6-10 cm., couchée 
puis ascendante, médiocrement feutrée. P. très longues, fortement falci- 
formes-secondes, longuem1 subulées-aristées, fortement dentées sur la 
moitié supérieure. +  NN [(v) S I (s) I S d], longuem1 excurrente, 
sillonnée et dentée sur le dos. Rangées submarginales des Cel. supér. 
bistrates. Cel. aur. sur 3 ou 6 couches, toutes les autres Cel. allongées, 
lisses, à parois fortement interrompues. S. 1 à 5 par invol. flexueux, 
dextr.. Cp. subhorizontale, courte, très arquée, brun- noir, faiblement 
sillonnée, resserrée sous l’Or..Op. à long rostre sin., bord lisse. An. O. 
Cel. de l’Exth. irrégulières. P. rouge brun. D'2X> pointes jaune pâle 
faiblem1 pap.. Sp. 16-24 p ,  vertes. v i n - i x .  ~

Dicranum
nndulatum

Ehrh.

D.
spurinm

Hw.

D.
Bergeri 
Bland. 

(Schraderi) 
W. & M.

D.
Bonjeani 
de Not. 

(palustre) 
Br. eur.

B.
majns
Smith.

* Sauf dans la var. paludosum du D. seoparium. (Tableau suivant).
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N . aile? sur le tins p a r  :> à f> lam elles dentées. S . pourp re. Touffes étendues, lâches, vert 
jaunâtre, satine ou brunâtre, soyeux ; feutre blanc puis jaune, abondant. T . 5-12  em., mince. 
P . agglomérées, les terminales falciformcs secondes, rigides, longuement subulées-tubuleuses, 
fortement déniées soi' la y, super.. N s =  S I ,! 8 s d  (lam.), médiocre (70 p). C el. nur. bistrates. 
C e l. inler. linéaires, C el. super, rliombées ou oblongues; toutes les C el. à parois interrompues. 
S . solitaire, robuste, sin.. C p . oblongue-eylindr., inclinée, brune, solide, ni striée, ni sillonnée. 
C el. de l’E x t h .  lorlend épaissies. S tm . petits. C al. jusqu’au col. O p. brun à long rostre 
dextr., bord non crénelé. A n . 0 . P  pourpre, D 2 y ,  pointes jaunes et faibl1 pnp.. S p . 21-25^, 
vert-jaunàlre. V -V II . Formes nombreuses! fi paliidosnrn. P . ondulées-ridées. Robuste, 
y o/7hoplu/llnm . P . rigides, dressées, dentées. J tnrfosnm . P . rigides, dressées, entières. 
e recnri'atiim . Port de D . majus. P . ondulées à la pointe, etc.

P . subu/ées pres</ae entières, tubuleuses à la partie supérieure. Touffes 
5-0 cm. un peu soyeuses, vert foncé, brunAlre ou noirâtre, peu feutrées. P . rap
prochées, dressées-palentes, Hexueuseset contournées â sec, fragiles, 4-a inill / 
1 inill., à basrobov.de, concave, lancéolées-subulées. N s. (ou -+-N) =  B I*'-* B, 
lisse sur le dos, ni sillonnée, ni dentée. Limbe unistrate. C el. nur. bistrates ; 
toutes les autres C el. à parois très épaissies et fortcm1 interrompues jusqu’au 
sommet. C el. supér. oblongues, avec quelques carrées. Presque toujours S t.

g
o«o
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s
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T . atténuées en un la n je  aeumen, dentées sur le 1 /4 sup ., simplern1 eoneares. 

Touffes brunies et noircies à l’intérieur, l’extrémité des T . seule verte. T . 6-8 cm. 
P . l’approchées, agglomérées, dressées-palentes, non ou à peine secondes, I’acu- 
men contourné et flexneux à sce, 3-4 X  m ill./l à 1,4 inill. — N 8= (v )S B  I-|- SB 
faible (70 //.), lisse, sur le dos. Cel. médianes reclnngul. 1 : 4-1 : fi, Oel. apicales 
plus courtes t ¿-1  : 3 ; toutes les Oel. (sauf les nur.) A parois fortement 
épaissies et très interrompues jusqu’au sommet. S t. *.

C e l. supér. non é/taissies, à parois non taeuueuses. Grandes touffes, ft—8 cm., 
vert brunAlre ou foncé, sans éclat soyeux, peu feutrées. P . Hexueuses, rarern* secon
des, un peu crépues à sec, à base étroite, longuem1 subulées-cannliculées, 6/0,78 inill. 
dentées aux bords supérieurem', pnp. à In face iufér,,-j-NN  =  8 I n ,08 d d , occupant 
2/., de la base, pnp. sur le dos au sommet. O el. A parois peu ou pas interrompues, 
les supér. carrées (12 //). S . 1-2  cm. jaune, puis rouge, sin./dextr.. O p. obovnle 
oblongur, avec 0 stries brun rouge. O el. de l’E lxtll. très épaissies. O p. large, crénelé
au bord, très longueni' roslré. D 2 .larges (100 p). S p . 18-28//, brunâtres. V III.
fi conr/estum. Plus grand. P . agglomérées. Hexueuses, un peu secondes, presque 
entières. N . lisse sur le dos. C el. à parois interromp., les supér. irrégul.. S . 1-1 em. 
C p . non striée. S p . 1 fi-l8 (2 1)//, vert-jaunâtre, y Jle.meaule T . 18 A 20 cm. P . bril
lantes, très longues, serondcs-falriformes. N 8. S . .'1-4 cm. O p vide mncroslOme.

Tou //'es denses, très feutrées. F . e,répars t) see. T . 2-6 cm. P . rapprochées, sinueuses 
et Hexueuses, rarem' secondes, 6/ 0,75-0,85 inill., A base élroilem1 lancéolée, linéaires- 
subulées, très concaves, à pointe tubuleuse tordue à gauche, grossièrem1 dentées supé- 
rieurem1. -f-N N  — v S l l'),8S  d, occupant le */A ou le*/:, de la base, dentée sur le dos. O rl. 
altei‘»nant la N .C e l- médiocrem1 épaissies, A parois peu interrompues, les méd. brièvem1 
reclangul. et carrées(1 4-18//), les supér. irrégul. S . 2-2 cm. sin.-dextr. Op. cylindr. 
allongée, inclinée, A base dressée, avec des stries rougeâtres brillantes. D 2 '¿ .S p . 18-25// 
vert-jaunâtre. V III-EX . fi. brerifolium. T . 6-10 cm. peu feutrée. P . dressées- 
patentes, 4-5/0,75- 0,9 mill. C el. plus petites, les supér. 9-10//.

PI. (frêle, touffes très denses, feutrées jusr/u'au sommet, F . entières, ri;/ ides et dressées, 
+ N N .  P- 3 à 3 ,5/0,4-0,5 mill., apprimées à sec, les terminales faibl1 secondes, à base 
lancéolée, concave, tubuleuse. + N N = ( v )  S I 8 10 s (d ) , occupant ' / 4 ou */3de la base, lisse 
sur le dos. C el. A parois très fort* épaissies, interrompues et failli1 pap.. C e l .aur. atteignant 
presque la N . C e l. sup. oblongues et carrées arrondies, 11 p. S . flexueux, jaune, sin./dextr. 
C p . petite, peu inclinée, ovale, striée, puis sillonnée, leptoderme, vide macrostâme. D 2 Vn“/ ï  > 
pointes pâles, pap.. S p . 21-28 p, vert jaunâtre. VUL1-EX. — D. grünlandicnm lirid .  P . 
plus larges, obtuses. N s (60 p) =  */l0 de la base seulement. Toutes les O el. allongées.

Dicranum
scoparlum

(!*■)

B.
negleotum

Jur.
(spadioeum)

Zett.

B.
latifollnm 
sp. nova.

B.
fusoesoens

Turn.

B.
Mühlenbeckii 

Br. eor.

B.
elongatnm
Schleich.

* Voir la diagnose complète à la fin de la partie systématique. 8
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Ç — cf. Gazons denses, feutrés. P. rigides, dressées, apprimées à sec, parfois pilifèrcs, 
souvent auriculées, N. très large el plane, occupant toute la partie supér., sillonnée ou 
lamellifère sur le dos. Limbe étroit, unislratc, souvent avec une marge hyaline à la base. 
Cel. lisses. Orl. grandes, atteignant la N.. S. en crochet, sin.. Cp. régulière, profondé
ment sillonnée à sec. Cal. ciliée, 1 (> D '2 %.
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Ç)— cf. PI. verte à éclat soyeux prononcé. P. très caduques, à peine 
auriculées, à base lancéolée, longuem1 subulécs, fincné denticulées 
aux bords et sur le dos à la partie supér. N =  V (s) (2) I S d, occu
pant le 1/3 de la base. Limbe de 12 à 20 rangées cel. de chaque côté 
de la N.. S. jaune, 1 cm. Cp. leplodcrmc, oblongue. Op. longuem1 
rostré. D "2 1/ l non pap. Sp. 10-lîi p, verdâtres. X-IV.

fi. alpinum. Port d’un Campylopus. P. avec des Orl. bien distinctes, 
peu dentées, limbe plus étroit, marge hyaline plus étroite ou nulle. 
St.

Ç — cf- PI. molle, jaunâtre, sans éclat soyeux. P. rigides, non auri
culées, longuem1 sétiformcs-canaliculées, dentées aux bords jusqu’à 
la base, fortem1 pap. sur le dos à la partie supér.. N =  v  S I s d, 
occupant 1/3 de la base. Orl. hyalines peu distinctes. De chaque coté 
de la N., 6 à 8 rangées de grandes Cel. rectangul. et hexagonales- 
allongécs, à parois lacuneuscs, marge hyaline formée de 8-9 ran
gées cel.

Ç — cf Tou Iles lâches, G—10 cm., vert foncé, mat. P. l’orlem1 ho- 
molropcs-circinées, à base demi-engaînante, non auriculée, longuem1 
subulées-canaliculées, denticulées sur plusieurs rangs à la partie 
supér. Cel. ang. non vésiculeuses, très délic.al.cs, hyalines. Limbe de 
.‘(0 rangées cel. Marge de 12 à 14 rangées. Entre la N. et la marge, 
8 à 14 rangées de grandes Cel. vides, rectangul., à parois lacuneuscs. 
N =  v v  s In a +  cc dd. St.

Ç-H cf ■ Petits gazons denses, cm., vert pâle., soyeux, feutrés à la base. P. supér.
faiblement homotropes, flexucuscs à sec, à base ohlongue-lnncéol., longuement subulécs-sub- 
tulmlc uses, lisses et entières, pointe, avec quelques dents. —|— N  V S I" S d , Ires large et 
plane, occupant toute la partie supér.. Limbe large de 10 à 12 rangées cel. à la base. C©1. 
réelang-. ou lirxag. allongées. Cel. aur, peu développées. S. n-8 mi 11. jaune, sin./dcxlr. Cp. 
dressée*, régulière, elliptique, lisse, brun foncé. Cal. dimidiée, grande, embrassant le. sommet 
du S.. 10 D- 1 Vp striées et pap.. Sp. 20-24 p jaune brun. VIII-IX.

T. 2-10  ini11. (xx C S). P. apprimées par la base, brusquement atténuées, laneéol.-sulm- 
lées, denticulées vers le sommet. N s =  V (b) I 8  d, large, occupant toute la pointe. Cel. 
allongées, hexagonales ou rectangulaires les basil. intimes orangées. S. 2-.‘l cm., jaune paille. 
Cp. allongée, à col arqué plus long (pu* l’urne, brusquement étranglé à la base,. A n 1. Op. 
conique, à rostre oblique. D '2 '/ , ,  liliformes, inégales, striées en dehors, pap. en dedans. Sp. 
23-35 /i, ocracé Q +  çf'. VI-VIII. M. des marais.

Petite espèce des Hautes-Alpes. T. 2-4 mili. P. imbriquées, largement ovales, concaves, à 
bords plans el entiers. N s =  V C d, large et plane. Cel. à parois minces, les supér. rliom- 
boïdalcs ou hexagonales, les infér. rectangul.. S. 4 à 0 mill. jaune. Cp. allongée, à long 
col peu recourbé, défluent dans le S.. Op. longuement et finement rostré. D ou D", lisses 
en dedans. Sp. 44-50 p ,  brun rouille. Ç)-(-cf • VIII-IX.

Ç) — cf Gazons ou loulfes denses, bombés, à surface égale, vert blanchâtre comme les 
Sphaignes. T (c s), 3-10 cm., fragile. P. à base obovale, lancéolées, entières, subtubuleuscs 
supérieurement, avec une, marge hyaline. N. O. Tissu des Ilétérodiclyées. S. 1 à 1 L, cm. 
pourpre, sin./dexlr. Cp. incliné asymétrique, arquée à sec, slrumcuse, avec 8 cotes sail
lantes. An O. Stm. 0 . D '2 'f . Sp. 14-18 //, jaunâtre. VIII-X.

Campylopus
(Voyez le table; 

suivant )

Dicranodontium
longirostre

(Starkei.

D.
aristatum

Schimp.

D.
circinatum

(Wils).

Metzleria
alpina

Schimp.

Trematodon
ambiguus

(Hw.).

T.
brevicollis

Horn.

Leucobryum
glaucum

(LO-
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N. d/ce .vue /«* r/o.v /;«//• r/e n o m b r e u s e s  l a m e l l e s .
Orí. bombées, distinctes, formées de Cel. dilatées ordinairement Iminies. 0©1. infer, 

médianes rcrlangulaires, les marginales hyalines, linéaires. Cel. sii|iér. Humiliées à parois 
épaisses, les apicales élmilemenl elliptiques. N =  V  I 8  +  CC d d .

wa>ti•a>

Oh

N. si/nplement runnc/ée-sif/nnnée sur le tíos fiar la sa il/ie  tles Cel. tinrsa/rs.

Orí. eoneaves, lormées de grandes Cel. vésiculeuses, ordinairement colorees. Cel- supér. 
légcrcmenl sinneuses,á  parois inégalcmcnl épaissics. F . Irés longuemenl el finem1 suhulécs- 
arislées, lerminées par un long poil denté (non piliféres dans la var. m nliens). T. Irés peu 
radie,iliense. N —  V  I s - f  CC d d .

N . a pea p rés lisse sur le tíos.

T. souvenl comino iioduleiise, non feulrée, peu radieuleuse. F. lerminées par un poil 
courl, liyalin. Cel. anuid, dilalécs, brunos ou hyalines. Cel. supér. légérement sinueuses. 
N =  v v  (s) I s +  cc dd.
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T. n o n  / 'en t rée .  N. s t tn s  S.. M. t ies  / / a n t e s - A l p e s .
N. sillonnée sur  le dos, occupant (ouïe la partie supérieure de la F. Orl. concaves.

Cel. à p trois minces, les marginales infér. Idr/nanl un liord hyalin de ü rangées «le
Cel. linéaires ipii se prolonge assez haul. Cel. vertes rectangulaires el carrées.

p-¡ 5 N — (v) 2  c c  dd.
ë  S N. s i !  1 u n  née  a n  s o m m e /  s e u l e m e n t , p r e s t / n e  l i s s e  à  l a  p t t r l i e  rné t liane .
«o ~ . F graduellement atténuées en une pointe linéairc-suliuléc, lulmleuse, (huiléeCG au somincl. N. occupani la L de la hase, liimlie. formé de 10 A 12 rangées

cel., dislincl jusqu 'au  soinmel. Orl. peliles, à taraudes Cel. dilalées, lirunes.
Cel- verles du limlie rlmmhées, olilitpies. Cp, symétrique. Sp. 10—1 TJ p brunes.

s  ^ III-V. N V V  I S dd (les V (‘I d en nombre double des I).

S M ^ i N. f h r l e m e n l  e a n n i ‘lée  s u r  le  t in s  J n s t / n r  p r è s  île  la  base .
S ‘l: F. forlemenl déniées sur  le dos el les bords au sommet, celui-ci ordinairem1

décoloré. Orl. peu concaves, mais les Cel. aur. bien dillérenciées, dilalées,
UO ■'"'s régulières, hexagone h\alincs el brunies. Cel. verles du limbe (ouïes très

peliles, 10 carrées ou obliipies. N =  V  I 8  +  CC d d  (V  en même nombre
cpie les I).

T. t r è s  / 'en t rée .  N. l i s s e  s u r  le  t ins . M. t les  r é g i o n s  a l p i n e  e t s u b a l p i n e .
F. lubulcuses supérieurement, verles jusqu’au soinmel. Cel. angul. un peu

dilalées, délicates, hyalines, ne formant pas d'Orl. distinctes. Cel. supér.

s ai irrégulières, élroilemcnl rhomboïdales et elliptiques, liés épaissies aux unifies.

s N (v) cc dd.
T. p e u  o n  p a s  f e u t r é e .  N. e a n n e /é e  s u r  le  t in s .  M. t i r  la  ré r / io n  i n f é r i e u r e .

Z F- relativement courtes : 2 à .3 %  mill.. longuement acuminées tubuleuses,
subdenliculécs el souvenldécolorées au sommet. Limbe, très étroit, de 12 à 10
rangées cel. Cel. aur. très délicates, caduques, hyalines, peu dilalées, alleiifnanl

S S. la N .. Cel. verles très peliles, H /«, carrées, peu épaissies. N =  V  I CC d d .

'« s T. twee nn feutre ron.r abontlanl. N sillonnée sur le tlos.
CJ 28 ai F. blanchâtres, à éclat soyeux 1res prononcé. N. occupant la %  du limbe à

la base. Limbe de 12 à la rangées cel. à la base, distinct, jusqu’au sommet. Cel.
^ 4l> an*ful. non distinctes, semblables aux infér., celles-ci presque hyalines, hexago-
52 1̂ ; 1 + nales-allonifées ou rcdaiiiful. très lâches el délicates. Sp. li-lf> /«. X I-IH .

~ 0 -  e> T. non f  entrée, pen rnflirnlen.se. N. non sillonnée sur le tlos.
fj 1 + F. rapidement et longuement subulées-arislées, denticulées au sommet scu-

lcment. N. occupant les */5 environ de la base et toute la partie supér.. Limbe
de Ifi â 18 rangées cel. à la base. Cel. marginales distinctes, étroites. Cel.P infér. hexagonales-allongécs hyalines. Cel. supér. rhomboïdales-allongécs. S.
10-13 mill. Cp. régulière, sillonnée. Sp . 10-1 i  p. X I-III.

Oampylopas 
polytrichoïdes 

do Not.

C.
atrovlresB 

de Not.

C.
brevipilus 
Br. ear.

0.
Schwarzii
Sohimp.

C.
flesuosufl

(L .)

C.
Mildel
Llmpr.

C.
Schimperl

Milde.

C.
sabalatas
Schlmp.

C.
fragilis
(Dicks).

C.
torfaceus 
Br. ear.
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PH

Très petite espèce terrestre (V), Q— cf. PI. cf gemmiformes.
_6
2

T. 1 à 2 mill. P. 3 à 4 paires, lancéolées acuminécs, crénelées aux
‘a- bords, aile dorsale finissant au-dessus de la base, N s épaisse, jaunâtre,

J a Cel. inégales (1 0  à 1 2  y ) ,  épaissies, les basil. rectangulaires. S . 3 }£
s S •2 6 mill., jaune ou rougeâtre. Cp. dressée, elliptique, régulière, fortement

1s S
03
S .

rétrécie sous l’O r., Op. brièvement rostré, les Cel. de la base allongées
s5S

03 ***«o si 05 transversalement. Cel. de l’E xth. reetangul. allongées à parois longi-
<̂3 « .2 03 tudinales très épaissies. S p . 8 à 1 0  y ,  jaunes, lisses. II-IV .
«
C*H « s  s.jg, ^ F.Lglei W ils. T. couchée ascendante, 4 à 6 paires de P . entières, lame

3̂ F-h «Ci verticale non marginée, à bord lisse, non denticulé par la saillie des Cel. 
fcCO 03

CO03 q  -b Petite espèce croissant sur les rochers inondés, ordinairement
• N
«1

TS M  e
»H mélangée an P. crassipes.

O co
Port de ce dernier, mais plus petit 1 à 4 mill., vert glauque clair. P.CO03 c . 1 -e«O03 O  co 4 ou 5 paires (raremd plus), les infér. très petites, les supér. brusquent

COcd 'S
«c03 beaucoup plus grandes: 1,2/0,36 mill., ovales ou ligulées-allongées,

a '03 obtuses ou à pointe large, entières ou sinuolées. Lame verticale un peu
i «c03 plus courte que la partie engainante, finissant au-dessus de la base ou

•rt O*» 03 étroitement décurrentc jusqu’à l’insertion. Cel. leptodermcs, 10  à 12  ¡i.

a «O
Oj
Os S . 2 yC mill., très épaissi à la base. Cp. dressée, régulière, Op. conique.

<03
a

wT03
a

"S
_SS
S

D. orangées. Sp. 14 à 16 y ,  jaune d’or. VIII-IX.

03 Mousse des m ara is , de taille moyenne , D 2 2/ 3 simplement nodulcuses, pap.
• H
& P. nombreuses.
u U
a 03 9 - c f . T. 1 à 3 cm. Touffes denses, vert satiné, feutrées à la base. P. légèrcm1

a O homotropes, largem1 lingulées, mucronécs-subobtuscs, lame verticale plus courte
O
a que la partie engainante, aile dorsale peu atténuée, arrondie à la base, bords cré-

Em
Em nelés, non marginés. — N s. Cel. inégales : 12 y  environ, les basil. reetangul., Cal.

HH
H conique, mitriforme, lobée. Sp. 16 à 2 0  / / ,  jaune brunâtre, pap.. VIII-X.

/ï mirrocarpns.  Forme réduite, P. plus courtes, légèrement incurvées. S. trè,
court, Cp. petite.

y  ri  pa r i  as. Touffes vert terne, décolorées en dedans, non radiculcuscs. Ailcdor-
sale des P. atténuée et longucm* décurrentc à la base, Cel. plus grandes: 18 A 24 y .  St.

Q -f-cf. Mousse aquatique robuste. Touffes rigides, vert foncé. T. jusqu'à 10 P. sub
égales, nombreuses, rapprochées, dressées-patentes, même à sec, linéaires-lancéolées, mutiques, non 
marginées, crénelées aux bords, bist rates sauf aux bords de la partie engainante. Lame verticale un 
peu plus courte que cette dernière, aile dorsale prolongée jusqu’à la base, mais non décurrentc. 
N* très élargie. Cel. du limbe arrondies : 7 à 12 y.  Constamment st. en Europe.

00
o3
U
O
O
'do
O
O

Ç)-J-cf. Mousse immergée, flottante dans l’eau. T. o à 10 cm., pennée par les P. Celles-ci dis
tantes, les supér. très longues : 3 à 4 mill., linéaires-allongées, mutiques, entières, non marginées. 
Lame verticale 2 à 3 fois aussi longue que la partie engainante, l’aile dorsale n’atteint pas la base. 
—N. S. très court. Cp. petite, cyathiforme, macrostùmc. Op. plus long que l’urne, à rostre droit. 
16 D2'3 largement tronquées, Sp. 18-21 y, jaunes. V-VII.

Fissidens
exilis
Hw.

F.
Arnoldi
Ruthe.

F.
osmundoïdes

(Sw.)

Pachyfissidens
grandifrons.

(B»id.)

Octodiceras
(Oonomitrium)

Julianum
(Savi.)
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P. denticulécs on crénelées, a petites dents égales.

M. vert foncé, jaunâtre à sec, 1 à 2 cm. Frondes disposées en 
rosette. P. assez nombreuses, rapprochées, ordinairern1 un peu 
homotropes, allongées, rapidem1 acuminées, souvent mutiques. 
+ N  forte, formant un mueron. Lame verticale beaucoup plus 
courte (pie la partie engainante, aile dorsale peu rétrécie, déeur- 
rentc. Cel. 7 à 12 fi, saillantes, les marginales sur 1 ou 2 rangées 
de couleur plus claire. S. au pied de la fronde, 1 à 1 mHl., 
llexueux, rougeâtre. Cp. inclinée ou horizontale, allongée, légè
rement arquée, maerostôme à vide. D. noduleuses, pap. Sp. 12 
à 1(> fi, jaune ocre. XI-II.

2

e
2

-■a

Cel. Joli dires grandes , hyalines, /fords non épaissis.

M. des marais, ordinairement vert brunâtre, robuste, attei
gnant 10 â lîi cm., feutrée à la base. P. nombreuses, homo- 
tropes â sec, rapprochées, lancéolées, graduellement acuminées, 
souvent, mucronées, dcnticulécs aux bords, inégalement incisces- 
denlées vers le sommet. Lame verticale rétrécie, plus courte que 
la partie engainante, aile dorsale peu atténuée, décurrcnte. —N 
(rarement +N ). Cel. 14-18 /i, turgides, les infér. reclangul., les 
marginales de couleur plus claire. S. 1 â 2 cm. au milieu de 
l'innovation de l'année. Sp. 14-20 fi, vert brunâtre. X-II.

Xi
•X)
5

03

Cel. fo l ia ires  plus petites, opagnes, liords épaissis.

M. s.-ixicol e ou terrestre d’un vert foncé, plus petite (pie l’espèce 
précédente, touffes plus denses. P. plus étroites, plus rapidement 
acuminées, grossièrement dentées supérieurement; lame verticale 
plus longue, C el. uniformes, turgides, 7 â 12 /¿, bords épaissis, 
formés de 0 â 4 rangées de Cel.. S. 1 cm. Op. bordé de rouge. 
Cp. plus petite. Sp. 10-13 (18) //. IX-X. 

fi rnneronalns. *+-N formant un mueron.

P. simplement sinnnfées vers le sommet.

T. 10 â 13 cm. et au delà. P. f)-6/ 3/ 4- l  mill., quelque peu homotropes, 
linéaircs-allongées, subaiguës ou mutiques. N s forte. Aile dorsale rétré
cie â la base, non décurrenle; lame verticale plus courte que la partie 
engainante. Cel. à parois épaisses, les supér. arrondies, les basil. 
externes allongées, étroites, plus grandes près de la N. PI. Q au 
sommet des innovations.

F. incisées-dentées an sommet,

longues et étroites 6 -7 /I-lj^  mill., à peine sinuolées vers la base. Tex
ture plus délicate que le précédent. PI. Q terminales.

Fissidens
taxifolius

C L )

F.
adiantoïdes

(L .)

F.
declplens 
Se Not.

F.
polyphyllus

Wilfl.

F.
serrolatus

Brid.
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Fl. cf axillaires, nues on à enreloppes rudimentaires, au-dessous de la <£ .
Petites touffes d'un vert gai. T. rougeâtre. F. 4 à 6 paires, largement lan

céolées, acuminées; lame verticale plus courte que la partie engainante; lame 
dorsale très large, brusquement atténuée au-dessus de la base; —N s; marge 
élargie sur la partie engainante: Cel. 7-9 p. S. court et épais dextr./sin.. 
Cp. dressée, régulière, lcptodcrmc. Sp. 10-14 p, jaunes. XII-II.

Fl. cf terminales sur des rejets spéciaux ( ja m a is  axillaires).
I’ort de F. incurvus. Colonies ou petites touffes lâches, vertes puis jaunâtres. 

T. 2-3 mill. jaunâtres. F. 4 à 12 paires, défléchies, lancéol.-ligulées, subite
ment et brièvement acuminées, entières; lame verticale légèrement ondulée, 
plus courte que la partie engainante; lame dorsale des F. n’atteignant pas 
l’insertion; marge souvent nulle dans les F. infér. N N S rougeâtre. Cel. 7-9 p. 
S. à base géniculéc 2 %  à k mill., épaisseur 70-80 p, sin.. Cp. dressée, 
ovale, régulière, à col atténué. Sp. 12-14 p, brunâtres. X -X I.

I*t
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Fl. $ ,  9 et cf terminales sur la même plante. Touffes déprimées, vert 
terne, puis brunâtre. T. jaune, 1-3 cm. ascendante. F. nombreuses, subégales, 
3/0,3 mill., elliptiques-lancéolécs, acurninécs-aiguës. Lame verticale plus courte 
que la partie engainante; lame dorsale atténuée à la base, de deux rangées cel. 
à l’insertion. —N s épaisse, brunie; marge épaissie en bourrelet, large de 4 
6 rangées cel., brunâtre, finissant avant la pointe, celle-ci faiblement denticulée. 
Cel. 10-18 p. S. dressé 7-10 mill., pourpre, sin.. Cp. dressée ou oblique régu
lière, ou légèrement arquée, obovée. D‘2 :,/4 pourpre foncé, incurvées par 
l’humidité. Sp. 19-22 p, vert brunâtre. XII-II.

os 
H ■“
52 e
*b T

Touffes 1-4 cm., vert olive ou brunâtre. T. dressée, élégamment 
pennée par les F. Celles-ci nombreuses, subégales, lancéolées, briève
ment et obtusément, acuminées. Lame verticale plus courte que la partie 
engainante; marge bistrate, de plusieurs rangées cel., brunie, se termi
nant sous la pointe; N 8 rougeâtre; Cel. petites : 7-9 p, â parois minces, 
souvent brunies. S. 4-3 mill., épaissi au sommet, rouge, sin.. Cp. régu
lière, â col distinct. Sp. 20-28 p, brunâtres, pap. XI-II.

Touffes lâches souvent étendues, vert foncé. T. %  â 1 cm., molle. F. 
assez nombreuses, peu rapprochées, flcxucuscs, étroitement lancéolécs- 
linéaircs, longuement acuminées, lame verticale plus longue que la 
partie engainante, lame dorsale n’atteignant pas l’insertion; marge jau
nâtre de 3 rangées cel., unistrate ou bistrate, finissant avant la pointe;

br •unie ; Cel. 14-18 p, leptodermes. S. 3-7 mill., jaune, puis rou
geâtre, sin.. Cp. dressée, régulière, elliptique, â col distinct, fortement 
rétrécie sous l’Or, après la chute de l’Op.. P. orange. Sp. 14-20 p, 
brunâtres. IX-XI.

fi carias Ruthe. Très petite forme: 8-10 mill. avec le S. Q-f-cf. 8 â 
14 paires de F. Cel. 7-9 p, â parois épaisses. S. 3 mill., épais (0,12 â 
0,13 mill). Sp. 21-24 p.

Bourgeons cf axil la ires  au-dessous des Fl. Ç.
Touffes rigides vert foncé, non feutrées. T. 1-2 cm., F. nombreuses, rap

prochées, linéaires-allongées, à marge épaisse, brunâtre, s’unissant avec la N. 
pour former un apicule court. Lame dorsale décurrenlc; lame verticale plus 
courte que la partie engainante. N. brunâtre. Cel. 7 p. S. 3-3 mill. rougeâtre. 
Cp. petite, inclinée ou horizontale, ovale, pâle et leptoderme. P. brun-rouge. 
Sp. 12 p,  brunâtres, lisses. VIII-X.

Fissidens
cyprius

Jur.

F.
Bambergeri

Schimp.

F.
Mildeanus

Schimp.

F.
rufulus 

Bryol. eur.

F.
crassipes

Wils.

F.
rivularis
(Spruce).
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Petites colonies rougeâtres. T. simple, défléchic, rougeâtre sans rejets 
stériles. P . 5 à 10 paires, subsecondes, longuement et étroitement lan
céolées, aigues ou mucronées; lame verticale aussi longue (pie la partie 
engainante; lame dorsale jusqu’à la base, marge rigide, jaunâtre jusqu'à 
la pointe; -f-N s rougeâtre; Cel. 7 -10  //, S. géniculé à la base, 5 mill. 
et plus, sin., tlexueux, incurvé au sommet, rougeâtre. Op. inclinée ou 
horizontale, bossue et arquée, non rétrécie sous l’Or., celui-ci oblique. 
Sp. 10-14 fi, brunâtre. I-IV.

Port et taille du précédent. T. ramifiée avec de nombreux rejets sté
riles, couchés, longs de 5 à 10 mill., avec de nombreuses paires de P . 
subégides et courtes. Rejets fertiles avec 5-7 (12) paires de P ., lancéolées, 
aeuminées; lame verticale plus courte que la partie engainante ; lame 
dorsale rapidement atténuée jusqu’à l’insertion; marge rigide, à bords 
souvent tlexueux, unislrale, finissant près du sommet; Oel. 0-14 //. S. 
orangé, 1 cm.; épaisseur 0,1 à 0,2 mill., géniculé à la base, incliné au 
sommet, sin., tlexueux. Op. faiblement inclinée, bossue et arquée, peu 
rétrécie sous l’Or. Op. conique, obtus. Sp. 12-111 g, brunâtres.

Très petite, csftècc croissant sur les pierres et les rochers ombragés. 

Petites colonies vertes. T. l-.'l mill. P . 3 à 4 paires, rarement plus, les 
supér. plus grandes, un peu secondes, étroitement lancéolées, atténuées au 
sommet, acuminées-aiguës. Paine verticale plus longue que la partie engai
nante; lame dorsale n’alleignant l’insertion (pic dans les P . su p ér.;—N 8; 
marge jusque sous la pointe, manquant sur les ailes dorsale et verticale des 
P . iiilér.; Cel. 0-14 //. S- 2,5 à 3 mill., épaisseur 50-70 g, tlexueux, jaunâtre, 
sin., caduque. Cp. ordinairement un peu inclinée, faiblement, rétrécie sous 
l’Or.. Op. roug(;, à rostre épais. S P . 8- 10 //, brunâtres. V II-V III.

fj irriguas  Pirnpr. Forme robuste aquatique. P . 4 à 8 paires brièvement 
aeuminées, suhmuliqurs. Oel. 7-0 ¡i. S. souvent géminés. Sp 14-18 //., vert 
brunâtre. IX-X.

y fa l /a .r  Pimpr. Q-j-cf. P . étroitement lancéolées-linéaires, longuement 
aeuminées, Cel. 7-8//. S. rouge, 2,7 mill., épaisseur 0,8 mill. Op. conique, 
liant de 0,12 à 0,30 mill. Sp. 12-14 fi, verdâtres.

F. a/garriras So/nis. Se distingue par la marge des F. plus large, jau
nâtre, atteignant la N ., celle-ci de même couleur et de même largeur. F . plus 
largos, lancéolées-linéaires.

Hoargeons (f  a.ri/fa/res filas oii moins nomhren.v.

Petites colonies ou loulfes d’un vert gai. T. jusqu'à 1 cm. Plusieurs paires de 
P . I ancéolées-ligulées, aeuminées, mucronées, entières; lame verticale aussi 
longue (pie la partie engainante; lame dorsale jusqu'à la base; marge hyaline, 
rigide., étroite, prolongée jusqu’à la pointe. N s. Oel. 7-10 /i. S. rouge, 5-12 mill., 
épaisseur, 80-100 //. Cp. dressée ou à peine inclinée, régulière, rétrécie sous l ’Or, 
après la chute de l’Op., celui-ci conique, roslré. oblique, de la )/, longueur de 
l’urne. Sp. 10-12 //, brunâtres. XII-II.

/i r.rignns W ahl. PI. fertile sans PI. cf ou celles-ci axillaires, rares. P. plus 
brièvement aeuminées, marge plus étroite, disparaissant sous la pointe; Oel. 
0-13 //. Sp. 10-10 fi.

y incoastans S rh im p .  Ç) -|-cf et Q —cf. PI. cf terminales sur l’axe principal 
ou sur des rameaux insérés à la partie infér. de la T. Marge jaunâtre plus large; 
-f-N N . formant un mucron prolongé. Oel. 9 ¡i.

J gi/mnandras l luse. Q + c f-  1 à 3 anthéridies nues à l’aisselle des P . Lame 
verticale plus courte que la P. Op. plus petite, pâle, dressée, leploderme. Oel. de 
l’Exoth. reclangul.. Op. longuement roslré. S. jaune, épais de 50 à 70 ¡i.

F .  C a rn o w ii  Mitten. Forme luxuriante des cascades et rochers mouillés. Feutre 
roux abondant.

Fissidena
incumts
Starke.

F.
tamarlndifoliua

Son.

F.
pusillus
Wils.

F.
bryoïdes
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T. 1 mill. P. dressées, rigides, tyj”  ̂ mill. de longueur, à base ovale-oblongue, 
concaves, denticulées, rapidement atténuées, linéaires-subulées, aiguës, lisses. 
N. occupant toute la partie supérieure. Gel. supérieures carrées, les inférieures 
rectangulaires, vides, à parois épaisses. S. 1 à 2 mill., pâle, dressé, tordu à 
gauche. Cp. dressée, obovale ou subglobuleuse, tronquée, macrostùme à l’état 
vide. Op. à rostre oblique court, An. 0 . Sp. 8-10 jaunes. VI-VII.

T. 1 mili. P. rigides, dressées, à base lancéolée, insensiblement atté
nuées, subulées, aiguës, légèrement érodées aux bords. +  N s. Toutes 
les Gel. rectangulaires, leptodermes, transparentes; limbe distinct jus
qu’au sommet. S. 1 )4-3  mill., pâle, tordu à gauche. Cp. dressé 
ovoïde, piriforme (col de la demi-longueur de l’urne), turbinéeet macro- 
stôme à l’état vide. Op. à long rostre oblique. An. 0 . D. orangées, 
aiguës, lisses, 6-8 articulations dorsales, marges irrégulières. Sp. 10- 
14 ¡i, brun orangé. V -V II .

/3 acutifolia.  P. plus aiguës, les super, atteignant la Cp. S. court. 
Op. conique à rostre court.

y brevifolia. P. plus courtes et plus larges, obtuses, sinuolées.

■«a
cola
*5
ai

Sia. T. mili. P. courtes, à base ovale, oblongue, concave, à demi- 
engainante, rapidement atténuée en une pointe courte, obtuse et entière. 
N« atténuée à la base, allongée au sommet, occupant toute la partie 
supérieure. Cel. supérieures carrées à parois épaisses, les inférieures 
rectangulaires, transparentes. S. 1-1 %  mill. jaunâtre, tordu à gauche. 
Cp. obovale, piriforme, pachyderme; D. orangées, lisses, largement 
tronquées, articulations dorsales rapprochées, nombreuses. Sp. 14-18 ¡i, 
brun jaune, VI-VII.

a.

°}

«C

P.
ai

T. .‘1-6 mill. lunoiutlio/is stëriles frit/uë/rrs. (ia/.on dense, vert bru
nâtre ou noirâtre. P. â base lancéolée, très concave, blanchâtre, peu 
peu atténuées en une pointe subulée courte et large, ordinairement 
obtuses, entières. N s comme chez le précédent. Cel. supérieures réel a n- 
gulaircs-allongécs, arrondies â la pointe, les inférieures allongées, trans
parentes. S. rigide, 2-.‘l mill., épaissi au sommet. Cp. dressée, obovale, 
piriforme tronquée. Cel. de l’E xth . hexagonales-arrondies. D. pourpre 
obscur, aiguës. Sp. brunâtres. VI-VII.

T. 2-o mill. P . longuement séliformes. â base ovale-lancéolée, atténuées en 
une très longue pointe subulée, aiguë, entière. N s uniformément robuste occu
pant toute la partie supérieure; Cel. super, rectangulaires ou carrées, les 
infér. rectangul. allongées. S. .1-4 mill., tordu â droite à la base, â gauche au 
sommet, jaune paille, recourbé puis dressé. Cp. ovale ou oblongue, 1 mill., 
leptoderme, brun clair, finement sillonnée, non élargie â l'Or.. Op. à rostre 
fin, oblique. Or. rouge. D. brun rougeâtre, étroitement linéaires, fragiles. 
10 articul. dorsales. Sp. 8-10 ¡i, brunâtres. V-VI.

(i /uimila Liiulb. (ererfa Phi/.). P. plus larges, plus courtes, obtuses. 
S. presque droit. D. plus grandes et plus aiguës.

Seligeria
(Anodus)
Doniana
(Smith.)

S.
pusilla.
(Ehrh.)

S.
calcarea.
(Dicks.)

S.
tristicha.

(Brid.)

S.
recurvata.

(Hedw.)
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iVlilrs colonies jaunAire. à celai soyeux. T . 1 mill. P . fiexucuscs il sec, les 
su|)(‘i'. I mill., à base ovale ou ohlongue, rapidement atténuée «mi une longue 
pointe sel i lormc, aigue, entière. + N ,  robuste, occupant toute lu pointe. O el. 
-s ' * | - s i l(*s in f«M*. rcclangulaircs-nllongécs ou rhomboïdalcs, les basil.
Ii\alines. S . --•( mill., dresse, jaune pailla, sin. uu sommet. Op. dressé«.“, régu
lière ovule, leploderme, des stries étroites, irrégulières, puis sillonnée.
Op. erénele lu luise, un Ion»- rostre droit. Ail2 cndmpie. C©1. de
1 E xth . allongée. parois rit>icl«‘s. (P.), D . courtes, trompiées, pAles, «Icii- 
eules, pup. les deux l’uee. Sp. 10 ft, jaunes, lisses. VUI-X.

Port du Seligeria eeeurvala. T. i mill. P . Hexueuses, vert foncé, crépues, à 
luise conçu\ e, longuement et étroitement lancéolées-linenires, aiguës, carénées, 
ù bords plans et entiers. N s- n’oeeupant pas toute la partie supérieure. Ool. 
sup<:r. les médianes reelangul., les basil. plus grandes, hexagonales
allongées, b\uline parfois brunies. 0 ©1. aur. peu dillérene.iées. S. 3-fi mill., 
pâle, recourbe pur /'humidité, sin./dextr. Cp. ohlongue-cylindriquc, régulière, 
pâle, lisse, l'Or.. Op. crénelé à pointe droite très allongée. 0©1. de
l’E x th  parois et Hexueuses. A n’1 eadmpie, K» D 2 V 4 , dressées-

pap., liliformes. Sp. 7 //, jaunes. V III-X .

/dis de Stm  . ni d e  l i s .su u s s i i n i / u l e i i r .  Ln Colm. se détache et tombe arec I Op.
T mill. F  très longue sélilbrmes, secondes, les super. à base ovale, dentée ou 

brusquement anémiée très longue pointe sélifnrme, arquée (î»-(l mill.),
lisse, evlimlriipie, formée par la N.. Oel. du limbe rbomboïdales ou hexagonales-allongées, 
presijiie pros., transparentes, leptodennes. S. •! mill., rnugcAlrr. Op. subglnbuleusr, brune, 
puis marrnslùme infundibnlilorme el enlin disri forme. Op. porté“ longtemps sur la Oolm. 
D. à pointe orange, larges, longuement tronquées. Sp. 20-87 /i, brun-verdAlre. V

P nid. Cp inser/e.
«

(ia/ons denses. de. bailleur, à éclat soyeux. F. rapprochées, dressées, à base
ohlongue, très concave, peu à peu atténuées en une tine pointe subulée-ennalieuléc, entière. 
N s r. »buste, plane à la base. Plusieurs rangées de 0©1. basil. grandes, brunes, brièvement 
reelangul. ou carrées; 0 ©1 . supér. à parois épaisses, les parois collatérales légèrement sail
lantes. S. de la longueur de la V ag.. Op. dressée, régulière, subglobuleuse, à col épais, 
puis lurbinee, pachyderme, brune. An. O.. Op. large, à rostre court, tombant avec la 
Oolm. s tm . O.. Sp. H //., jaune pâle. VII-VIII.

s
J J •5"
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P. développé, Op. e.rserte.

Gazons denses, égaux, 1-8 cm., à éclat soyeux,jaunAlrcs ou brunAlres. F . rapprochées, 
drossées-patentes ou secondes, base allongée, concave, à pointe subuléc entière, obtuse. 
N s. Cel. supér. à parois épaisses, reclangul.-allongées, les marginales plus (droites, plu
sieurs rangées basilaires colorées en brun. 0©1 aur. dilatées, carrées. S. 0-8 mill. sin./dextr., 
ordinairement droit, rougeâtre. Cp. dressée, brièvement piriforme, brune, à parois solides. 
Op. à rostre oblique. Stm . grands. An O.. D. lanc«:olées, confluentes «à la hase, brunes, 
lisses, souvent perforées et fendues. Sp. 10-18 p, jaunes, lisses. VI-VII. 

j3 irrorata.  Forme allongée et noircie, stérile.

Brachyodus 
triohodes 

(Web. fll.)

Campylosteleum 
saxicola 

(Web. Si Mohr.)

Trochobryum 
oarnlollcuxn 

Breldler Si Beck.

Styloetegium
caespiticlum
(Schwagr.)

Blindia
acuta

(Huds.)

9
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( F. distiques, longuement subulécs, à demi-engainantes la basa. N =  V S l ï X S d ,  
T. ovale =r x  (coll.) c S.

( F. sur plusieurs rangs :
Cp. inclinée, asymétrique, ordinairement slrumeuse, striée et sillonnée. F. ovalcs-lan- 

céol.. Gel. supér. carrées-arrondies. D'2 crochues, incurvées en dedans à sec, marginées, 
pap. et nodul. Q +  cf- T. =  X  (c) S.

Cp. dressée ou peu inclinée, presque régulière, non striée ni sillonnée. Gel. loi. supé
rieures plus ou moins allongées.

( F. appliquées à la base, puis squarreuscs, un peu crépues, longuement subulé 
Op. étroitement cylindrique, arquée. T. =  X  (c) S.

F. dressées et dressées-palentes, souvent secondes, non crépues. Cp. ordinairement 
ovalc-oblongue, droite. T. = X C S .

Q + c f  ou Q /c f . Touffes étendues, hautes de 1 à 8 cm. denses, vertes ou vert jaune, 
soyeuses, feutrées de roux à l’intérieur. F. très rudes, dentées à  la partie supér. S. / / -2  cm. 
Cp. dressée, régulière ou faiblement recourbée, ovale-oblonguc ou subeylindrique, brun pâle 
puis marron, reluisante. Op. petit, conique-obtus. D’2 ou D étroites, rougeâtres, brandies 
souvent réunies, striées, non pap.. Sp. 17-20 fi ,  brunâtres, verruqueuses. VI-VIII.

Ç + C f. Petites touffes irrégulières, 1-2 cm., vert foncé ou brunâtre, peu soyeuses cl peu 
feutrées. F. étroites, moins rudes, N. plus forte. S. 1 cm. Cp. fort cm11 inclinée ou horizon
tale, ovale-oblonguc, bossue, brun foncé brillant après la sporose. Op. conique, petit. D. plus 
larges que chez le précédent, pourpres, souvent entières, avec des fentes longitudinales et des 
stries transversales à la base., non pap. Sp. 3(l4'i /î, vert olive, verruqueuses. VI-VIII.

Ç> — ç f .  Colonies ou petites touffes lâches. Port et taille du Dilriehum lorlile. F  à base appli
quée, à demi-engainante, rapideni1 subulées-eanalieulées, subsquarreuses, flcxueuses, crépues 
à sec, non révolulées au bord. N. plane, formant la partie sulmlée, rude sur le dos (Ns — 
V  (s) Iy S  d )  ; bords dentés à la pointe. Cel. infér. linéaires, les marginales étroites, les supér. 
rectangul. S . 1-2 %  cm. très mince, jaunâtre, puis rougeâtre, sin./dexlr.. Cp. peu 
inclinée, très étroitement cylindrique, arquée, jaune-rougeâtre, leptodenne, lisse. Op. conique- 
roslré, oblique, lisse au bord. A n 1 révol. D :’ W 1 / ,  orangées, pap., brandies non marginé s. 
S p . 12-14 fj,, jaunâtres, lisses. V -V II .

Touffes denses et étendues, liant. 1-2 cm , vert brunâtre. F. rigides, opprimées à sec, les 
supér. ovales-lancéolées, longuement annihilées, planes et entières au bord. -f-N forte, élargie 
et rude au sommet (v S I.Y S  d). C©1. petites, carrées, 0 //, saillantes à la lace inlèr. S. I à 

1 /(, cm., jaune paille sin./dexlr. Cp. un peu inclinée et recourbée, striée puis sillonnée, à col 
indistinct. Op. rostré. A n 1 révol. D’2 brandies filiformes, non onduleuses ni marginées, 
densément et longuement pap.. Sp 8-12 /i, jaune pâle, lisses. IV  Cspèee méridionale.

Touffes lâches, 1 cm., vert foncé ou brunâtre. F. dn ssées-apprimées, petites, largement 
ovales-lancéolées, entières, révolulées au bord jusqu’à la pointe. -j-NN formant une longue 
arête rigide. S. jaune rougeâtre, 1 *4 cm. Cp. dressée, petite, ovale-elliptique, rouge brun, 
subprismaliquc à see, col court peu distinct. P. pourpre, tube basilaire distinct, à articulations 
saillantes extérieurement. D'2 */, , brandies non marginées, pap.. V

Touffes étendues, planes, +  <lenses, molles, liant. 2-4 cm. ou plus, non feutrées, vert terne, bru
nâtres, brunies à l’intér. F. patentes, à pointe ascendante, lâeliem1 appliquées, flcxueuses et un 
peu contournées à sec, oblong.-lancéol., acuminées, carénées, révolul. aux bords, ^dentées au 
sommet ; Ns ou -j-N robuste [v (s) I.v X  S dj; limbe unistrate ; Cel. presque uniformes, carrées, 
8 - 1 0 à parois épaisses, les infér. brièvenO rectangul., toutes vertes et lisses. S . l.'^ -’ ly cm., 
pourpre brillant sin./dexlr.. Cp. penchée ou horizon!., oblique-ovale, bossue, à col court, brun 
rouge brillant, avec 4 stries irrégulières plus foncées, puis 4 ou 8 cotes et le S . renfoncé dans h* 
col à sec. Op. aigu ou obtus, court. A n2 ■' révol. 8 D 21/ ), brandies avec une marge jauni' trans
parent!'; tube basilaire distinct. S p . 10-10 /i, jeûnât .V -V II . 1 res variable! f ormes nombreuses!

C . (limorphus Phil.  Petites touffes lâches, irrégulières et Iragiles, 0-7 mill., R a m . st. Ire. 
étroits, julacés, filiformes, à petites F. imbriquées ovales, mucronées par la N. F. supér. de. 
T. fertiles plus grandes. S. '¡-0 mill. Cp. presque lisse. D. rouge orangé, longues de 0,40 à 
0,44 mill., branches régul. cohérentes aux articulations, finement pap. nullement marginées.

DISTICHIUM

CERATODC ,T

TRICHOEC':-

DITRICHUII

Eistichium
capillaceum

(Sw.)

D.
inclinatum

(Ehrii.)

Trichodon
cylindricus

(Hedw.)

Ceratodon
chloropus

(Brid.)

C.
conicus
Hampe.

C.
purpureus

( L . )
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Ç~Hcf- Tourtes lâches, 2-3 cm. brunies à la base, non feutrées. F. lancéol.-linéaires, 
aigues, bonis étroitement replies, avec des dents obtuses et espacées. N® ou + N | v (b) 
I - ‘XSd| .  Cel. rcelangul. allongées, à parois épaisses. F. pcli. non engainantes. S. 
5-10 mill., rougeâtre, sin.. Cp. dressée, subcylindrique, brun clair, leploderme. Op. 
brièvement roslré, crénelé au bord. An- <3). Stm. en une rangée sur le col. D21/i l,i,|)- 
à Tb. peu saillantes. Sp. 15-20 g, bruines, pap.. VI-VII

Q — C?■ Toulfès denses, jaunâtres, un peu soyeuses. T A (X C B ) 1-2 cm., très grêle. 
F . rigides, dressées, opprimées à sec, subégalcs, entières ou à peine dentées au sommet, 
bords lustrales réfléchis supérieurenrt, NNS brunâtre, de même largeur (70 g) presque 
jusqu’au sommet [v (c )Ix 2 sd ]. Oel. jaunâtres, lisses, les supér. rcelangul. et carrées, 
les in 1er. allongées. S . 1-2 cm. jaune au sommet, rougeAtre à la base, sin./dextr.. Cp. 
dressée, subcylindrique, brun clair, leploderme; Op. crénelé au bord. P. jaune. D2 à 
branches filiformes, faiblement pap.. Sp. 10-12 g jaunes, lisses. IX.

Ç) — cf l’elils gazons denses, hauts de quelques millimètres seulement, vert mat A la 
surface, noircis à l’intérieur. F . rigides, dressées-imbriquées à sec, oblongucs-lancéolécs, 
aiguës ou obtuses, bords plans et entiers, parfois légèrement réfléchis à la partie 
médiane, limbe distinct jusqu'au sommet, N s ou —N s. S- 3-5 mill., dexlr.. Cp. ovale, 
di ■essee. Op. conique obtus. C el. en séries droites. D. orangées, finement pap.. Sp. 
10-15 g. Sur le sable humide près des glaciers. VIII.

Ç — ç j 1. (iazons lâches, ii-ll) mill., vert terne, non brillant. F . patentes ou légèrem1.secondes, 
i un peu flexucuses à sec, lancéol.-sulml., à base brièvem1 lancéol., bord denté supérieur1, 

réfléchi jusqu’au dessus «le In base. Oel. lisses, rcelangul. cl carrées, A parois un peu épais
sies. + N  (50-70g) | v ( s ) I i'llx 2 s d | .  S. sin./dextr.. S-15mill., Cp. dressée, régulière ou un 
peu recourbée, élroilem1 rvliudriq., brun clair. Op. obliq., obtus, C©1. en spirale dextr. 
P. à Mb. basil. distincte. D2 '/, dexlr. pap. brun rouge. Sp. 10-lü/¿jaunes, lisses .IX -X .

M. alpine stérile. Tourtes compacte, planes, égales, liantes de 1 à 2 cm., non feu
trées, jaunâtres et soyeuses en dessus, avec des zones brunes ou noirâtres à l’intérieur. 
F . dressées, rigides, apprimées à sec, ovales-oblongues, aiguës, presque entières. N N  
(70 g), brunâtre, élargie à la partie supérieure [v  (c) I ï 8 d |;  limbe bislrate supérieu
rement. Oel. vertes rectangulaires et carrées, à parois minces.

Ç —( f .  M. calcieole. Tourtes profondes, molles, denses, 3-10 cm., vert jaunâtre 
ou brunAtre, un peu soyeuses, densément feutrées de roux. F . dressées-patentes ou 
subsecondes, concaves, canaliculées, dentées à la pointe. N s très large et plane, non 
sillonnée sur le dos (v CC Iï X  8 dd) un peu décurrente, ainsi que les Oel. angul.; 
toutes les Oel. fortement colorées, à parois très épaissies, les inter. médianes rec- 
langul. allongées, à parois interrompues, les marginales carrées ou obliques, les 
angul. dilatées, subbexagon.. S. jaunât. au sommet, sin./dextr. Cp. ovale-oblique, 
rougeâtre, leploderme, lisse. Op. crénelé. Stm. grands et nombreux. P. à Mb. 
bas. distincte. D. finement pap. hyalines. Sp. 8-15 g, jaune pâle, lisses. V-VI.

Ç — ç f . Tourtes lâches, 5-1 <) mill., vert-jaunâtre, faiblenrt soyeuses. F . supér. 
ordinairem1 secondes, à base brièvem1 ovale puis très Inngucm1 sulml.-canalicul., 
entières. NN large (140 g), plane, occupant toute la partie supér. [v (s) Iy Bd). 
Cel. inf. subliuéaires, les supér. reclang.. F. pch. internes brusquenrt allénuécs- 
subulces. S- pourpre, sin./dextr.. Cp. ovale, rougeâtre, microslùme. Op. petit, 
oblique-obtus. P. rouge brun. D. pap.. Sp. 12-15 g jaune d’or, lisses. IX-XII.

b  =O

Ç -j-cf (iazons hauts de 5 mill., vert clair ou jaunât., soyeux, non feutrés. F. 
dressées-patentes, souvent secondes, très longuement subulées-canaliculées, 
dentées sur la moitié supér. -}-NN très large (v s  - f -  CC +  X  I1-1’-20 SS d); 
limbe bistratc au bord et près de la N. Oel. infér. renflées, polyédriques, jau
nâtres, les supér. linéaires, à parois minces. S. 2-4 cm., jaune paille, sin./dextr. 
Cp. oblong., dressée, microstùme, brun clair avec 4 stries larges cl plus foncées. 
Op. subrostré, crénelé, Cel. en séries dexlr.. D. légèrem1 contournées à gauche, 
pap. sur les deux faces. Sp. 15-20 g, brunes, verruqueuses. V-Vl.

Bitrichnm
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Oel. Fol. verl.es petites. Mb. basil. liante, Formant un cylindre avec des 
rangées obliques de losanges. M. grandes on assez grandes, robustes.

Bords de la P. bi- ou Irislrutes.
Q-t-cf Touffes lâches, 2-.'t cm., vert Fo T dressée [x coll (HO g) 

C s | .  P. subégales, patentes, contournées à sec, linguiformes, obtuses 
ou arrondies, ou même émarginées nmincl, mucronées par la N., 
bords réfléchis sur toute la longueur, épaissis en bourrelet à la partie 
supérieure, + N N  brunâtre, pap. sur les deux Faces comme le limbe, 
(v4 ’ S I4 x :1 s  dd) ; Cel. super, arrondics-carrées ou hexagonales, 
8-10 /¿, 2 à 6 rangées marginales bi- ou trislral.es, Cel. inlër. rectangu
laires transparentes ou hyalines. S. 8-12 mill. jaune rouge, sin./dexlr.. 
Cp. dressée, cylindrique oblongue, droite ou un peu recourbée, brun 
clair. Op. étroitement conique, oblique, aigu. Cel. de l’Exth. lcpto- 
dermes, rectangulaires, à l’Or., 0 à 8 rangées transversales. A n . O. 
Tube du P. haut de 70 /«, jaunâtre. D. équidistantes, Faisant x/ x tour à 
gauche. Sp. 18-20 vert brunâtre, granuleuses. III-V Espèce am
phibie méridionale.

Espèces plus petites. P. larges, nullement crépues à sec, lingulccs 
ou spatulées, ordinairement arrondies au sommet, entières et souvent 
marginées aux bords; ceux-ci niiistrnl.es. Cel. inter, hyalines. Mb. 
basil. du P. dépassant à peine l’Or.

T =  x c s ,  N (pilif.) =  v  P '1 (x) s (d).

■S ^
^  •-
Q ^  -72 

O "S3

Pu 'OCCi «

M. des régions subalpine et alpine, croissant en Ion lies ou gazons 
denses. P. molles, carénées ou concaves, bords réfléchis, parfois mar- 
giné. Cel. pap. (sauf chez I). syslylius) lâches. T =  X  C S (c S chez I). 
ccrnuus) + N  =  v 2 P  X  CC d. — D. divisées j u s q u ’à la base en 
branches séparées et rapprochées par paires.

Petites M. à T. basse. P. carénées, agglomérées ordinairement en un 
petit bourgeon. N. plus Faible à la base. P. parfois O., D. entières,  per
forées ou irrégulièrement tendues.

T — X  C 8. N v'2 6 P 1 x  s d.

ce • ce
5 ^ 15

M O.2« ^*5 c

v s:
8 .s ¿i2! ** «ô
2, je <3

Un -aj  ̂ R.
S

s «r.

CÜ 2

*0 Cü
cr R

5 SR.

’i f .  M. calcicoles, en coussinets grisâtres. Ç)+cf.
P. terminées par un long poil.

T =  x  c s. -f-N =  v  c P x  2-3 s.

Petites M. calcicoles, croissant en colonies. T. très courte.
P. ordinairement non pilifères. T =  C 8. + N N  =  V C S - f  C d .

V' ou C®). Q-f-cf. Petites M. calciphiles, croissant sur la Ierre. P. pili- 
Fères très concaves. + N . portant 2 à 6 lamelles longitudinales (v P  1 x - _í S d). 
T =  x  c s.

SYNTRICIII1

DIALYTIlICIIh
Brebissoni

(Brid.)

TORTOLA

DESMATORRA

l'OTTIA

CROSSIDIIM
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Limbe ht strate : ta couche cet. saper, formée de Cel. mamillaires, fortend saillantes.
P . agglomérées au sommet de la T ., les super, beaucoup plus grandes, tordues à sec, 

lanceol.-linéaires, brièvem* acuminées ou obtuses, légèrcm* rétrécies au dessus de la bas»;, 
dentées au sommet. S. 2-,‘l cm. Cp. dressée, cylindrique. Cel. de I Op. contournées à 
gauche. Tube basil, du P . très bas, .te D. filiformes, très longues, contournées à droite. 
T o  r x c  2-3 S G. —N N S =  V C 8 S  I> (x) 3 S d. Kspèces méridionales.

J  1

T =
parois 
]diibies 

T —
sqnarr  
et très

(X) C S. —Ns —  V  S I SS d. Cel. des P . non pap., lisses, à 
ermes, arrondies-subcarrées, les inlér. reetangul., brunies. M. am- 
, 9 — cf, conslammenl si., avec des propagules pédicellées. 
c S (e). -N s — v  P 1 s d. Touffes lâches et molles. P . ré/léchies- 

., molles, bords réfléchis, grossier1 dentés. Cel. sup. petites très vertes 
pap., les inlér. allongées, jaunâtr. ou hyalines. M. terrestres. 9 —cf-

. ^ ■>D Í  C T O =  1  C B. N =  v l s d .  M. de taille
& s. Si '<> .H* moyenne, en touffes denses, non feutrées. P.ordin*

Z ■5 crépues à sec, les supér. beaucoup plus grandes,

O Eh - p*h ! longues et étroites, entières, N. forte, limbe uni-
strate. Cel. infér. ordin* hyalines. Mb. basil. basse,

O 16 D"2 Vj dressées, pap. jaunes ou rouges.

G . * i ■fis T =  (x) c s e. N s 70-Ho p — v  s F s. P.
f  ¿ § ordin* dentées au sommet. P. sans Mb. basil. D.

% 2 25 ^ ordin* entières. Q— cf-
t  ;■§ ^  -Z /tranches du P. formant %  tour de spirale à (pinche.

Xi ■5' 5- -H o 5 Ç)— cf. Petits gazons très bas, vert gai, fj mill. T. fili-
+ = ? forme (x  C s). P crépues à sec, l'ortem* pap. sur les deux

s- "5 f a r t ;s, les supér. 1,‘i mill., à hase engainante, rapidem*
■P ■/> ° S 5 allén.-sulml.. N H brunâtre (v) (s) F  1 (s) (d) bords plans,
'52 fc ~ -C) C crénelés. S.li-I2mill.,dcxtr., jaune au sommet. Cp.dressée.tr -7 * A n 1 ('•). S p . 7 / / ,  jaunes, lisses. III. lispèce méridionale.

? 03 II PI. Q et sporoqones) latérales, sur des rameau,r courts.
"S ~  h P . réféchies, sqnarrenses, fortement (tentées.
~ r; Touffes très lâches, .‘t-r> cm., jaunâtres, non feutrées. T =  X
s w C s Ih'MMMise, couchée, noduleuse. P. engiunantes à la hase,

=i ; 3 M allongées , laneéol., carénées, aiguës; bords plans, dressés,
U s II NNS =  S S  I1’ K S S .  Cel. pap , les moyennes basil, jaunèlrcs.
Oj E< les Marginales distinctes, hyalines. 9 — cf.
52 5 s 0 /bis de faisceau central: couche épidermique distincte, /’'entre

. ^ ron.r, abondant. M. robustes, formant des touffes étendues. P. rap-
Z s pr x’hées , à hase blanche, brillante, très crépues à sec, bords ondu-

g =Q lé.- entiers, infléchis supér*. -|-NN =  V  S S  I S S  (d), blanche et bril-
s -, la nie sur le dos. Cel. verruqucuscs, les margin, infer, hyalines,

h-3 à remontant an,r bords. Cp. avec nue rangée de Stm. P. à tube
P hnsil. In;s bas. .‘f2 D. pap. contournées à gauche.

*>5
'fi v: Touffes rougics ou brunies. T =  X C S .  P . laneéol., carénées, ré-

" S ,
ï  .v  k volulécs aux bords. NNS =  V S  I (x)sd. Cel. petites, arrond., par-

fois lisses, les basil, allonge et Iranspar. ou courtes cl peu différentes
*  O  -  Í des super.. Mb. basil, du P. à Tb. saillantes. 16 D. étroites, entières

Ï L t 2 O U perforées ou divisées en 2 branches, celles-ci ordin* rappro-
S  ^  5?

?  5 ch ées par paires.
S s  £ Q — cf. M. de taille niovenne, formant des touffes ordinairem*

denses, profondes, non ou peu feutrées. T =  X C S .  P. non crépues
^  5  X» '<> à sec. NNS ou -}-NN =r V  (s) I 1" S  d. Cel. supér. très petites,

■ 2  S  Í  - 2 opaques, les infer, brièvem* reetangul., jaunâtres. P . à tube basil.
bas, .‘12 D. filiformes, contournées en spirale à gauche.

TIIIMIEUA

HYDItOfiOMllM

LEPTODONTIl'll

TRICIIOSTOMl J1

OXYSTEGUS
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P. fortement dentées an sommet, planes ana: bords.
$ + c f • Gazons 1 cm., vert pâle ou brunâtre. P. oblongues-lancéolées, longuement

minées. —N (rarement -f-N) rouge. Cel. supér. oblongues, rhomboïdales ou arrondies,
18-24 p , verruqueuses sur les deux faces, Cel. infer, hyalines, reclangul. allongées, les
marginales plus étroites, ordinair* distinctes. S. 5-10 mill, sin./dextr. Cp. à col 'distinct,
brune. Or. non élargi, Op. systyle. Sp. 25-85 p ,  finement verruqueuses, brunes. V-VI.

P. très obtuses ou arrondies au sommet. -J-N form ant un long p o il  r ig ide  cl lisse.
— Q-f-cf. Port de P. lanceolata, vert pâle. T. o mill. P. spatulées, bords réfléchis sur

la %  inter.. Cel. supér. carrées ou hexagon. 18-21 p : verruqueuses, les infer.

'3 tangul. transparentes. S. orangé, 4-6 mill., sin./dcxlr. Cp. ovale, brun rougeâtre, un
t: peu dilatée à l’Or. Cal. lisse. Cel. de l’Op. en rangées contournées à dr. P. rudi-
C5o mcnlaire, jaunâtre, pap. Sp. 24-28 p ,  rougeâtres, finement verruqueuses. IV.

H
N Ç)-j-cf. En colonies ou petites touffes. 1-5 mill. P. délicates, les supér.
k-a
o obovales ou spatulées, brièvement mucronécs par la N., planes et presque

+ entières aux bords. Cel. supér. régulièrement hexagonales 18-21 p ,  ou
■03A g oblongues, à peine pap., Cel. infer, rectangulaires, transparentes. S.
o S geâlre, 8-8 mill, dextr. Cp. dressée, obovalc, à Or. macrostùmc, brune.
03>•03 b Cel. de l’EIxtll. leptodermes, carrées et hexag. Colm. non exserlc. Sp.
T=l
P h

s brunes 20-28 p ,  verruqueuses. III-IV.

03
f-.

ï* Q + C f. Tirs voisin du précédent, plus grand 10-15 mill. P . supér.
13 p O oblongues-lancéolées acuminécs, réfléchies aux bords sur la ]/, infér. + N
c03 - formant une pointe jaunâtre, assez longue. Cel. supér. 18-25 p., lâible-
a■ HT3 3 ment pap. ou lisses. S. pourpre, 10 mill., sin./dextr. Cp. suhrylindrique
3tx ? P h non élargie l’O r., sillonnée sec. Op. cel. disposées en

f lO ¡s
CL. O droites. (P) pap. pâle. Sp. 21-82 p ,  brunes, linemen! pap. III-IV.

3
a 3 S

Ç / c f -  Edites colonies, 1-2 mill., brunies. P. oblongues-lancéolées,
a i acuminécs, + N , bords rabattus. Cel- supér. carrées cl, hexagonales, 10-

< .S i v-‘ 18 p , verruqueuses, les infér. rectangulaires, lisses et transparentes. S.
EhEh * Ce

2-5 mill., rougeâtre, dextr. Cp. dressée, tromper, ovoïde, puis macros-
o Cm Pu, tome, brun clair, leplodcrme. Cal. bec pap. Sp. 28-40 p., couleur
&
w ’b

+

2à -o rouille, hérissées de longues pap. II-III.
rufeseens rougeâtre. P. plus étroit ‘s, Cel. épaissies, fortement pap.

o o y Op. à rostre obliqur.

3  S
?  ^

y. conica. Cp. microslùme. Op. conique obtus.

O 5 Q / ç f .  Touffes verl brunâtre. P. subimhriquées, les supé obovales
(1, 2 5 mill.), non mucronécs, bords largement recourbés.

À
-p NNS- Cel- supé très petites 0-10 p ,  tirs pap. S. 4-5 mill., mince, jau-
fl

< nâlre, dextr. Cp. dressée, pachyderme, microslùme, Op. conique obtus. 
(P) pâle et pap. Sp. 24-28 p  couvertes de pustules et de pap.
II-III.

Pottia
Heimii
(Hedw.)

P.
crinita
Wils.

P.
truncatula

( L . )

P.
II intermedia 

(Turn.)

P.
minutula

(Schleicher.)

P.
mutica

Venturi.
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9 + cf. PI- cf avec une ou deux folioles seulcnd. Touffes busses, vert pAle. T. 1-3 mill. 
P. supe form1 un bourgeon, 1res eoueavcs, obovales oblong., planes el entières aux bords. 
+ N  forint im poil lisse., avec 2 ou 4 ((») lamelles. Cel. super, vertes, épaissies, subcollcnchy- 
maleusis, cam es, hcxag 10-12 /¿, les apieul. rhomboïdales, non pap. A la face infér. Cel. 
infer, reclangul. allongées, hyalines. S. 2-3 mill, rougcAlrc. sin. Cp. dressée, ovale, marron, 
un peu reluisante, sÜInmr e plisser, non dilatée à l’Or. Cal. grande tombant avec l’Op. 
Celui-ci long rostre oblique. Cel. de l’Exth. lAclics. leptodcrmes. P .O. Sp. 24-,‘10 //, 
ocre, finement verruqueuses. III-IV

B meann/n. Coussinets grisunnts. Poil plus long que la P. S. court. Sp. ¡10-40 ¡i brunes.

Q + c f  • Fl. Cj plusieurs loliolcs. Petites touffes assez compactes, J4-\ cm., vert grisAtre.
P. très concaves, l'’■gèreml réfléchies aux bords inférieurcmt, les super, formant un bour
geon, lingulécs-spalulccs, brièvem1 acuminces, + N  formant un poil court, 4 lamelles. Cel- 
super, pap. à la lare inh’r. S . 7-10 mill. Cp. oblongue, subeylindriq., brune, peu reluisante. 
Cel. de l’Exth. pachydermes reclangul. allongées. P. jaunAtre, développé, pap. tombant 
avec l’Op. ¡12 D. Sp. 14-24 /i hrunàlres, très finement pap. III-IV

Q + c f . Petites touffes liasses, grisAlres. P. très concaves, obovales, planes aux bords, 
légèrement dentées à la pointe. -|-N  formant un poil hyalin, faiblement denté, 2-4 lamelles. 
Cel. supér. pachydermes, pap. la face, inférieure, les moyennes subarrondies. S. plus 
court que la Cp., droit ou un peu incurvé. Cp. inserlc, subsphérique, macroslùme, brune. 
Cal. milriforme, ¡t-.'i lobes. Op. pl an convexe, rostre. Cel. de l’Extll. lAchcs cl leplo- 
dermes. P. O. Sp 28-40 ¡î brunes, \ m  uqueuses. III-IV

Q -|-cf. Touffes ho lies. T. ¡1-0 mill. P. oblong.-allong. ou subspalidées, aeu- 
minées, bords forlem1 i évolutés jusque vers la pointe, entiers ou indislinctem1 (len
ticules au sommet. + N  form1 une arête jaune ou brune, arquer.. Cel. supér. carrées 
et hexagones 14-2(1/., faihlem1 verrii(|. S. !)-IO mill., rouge, sin./dexlr. Cp. dressée 
subeylindri)|., rétrécie a I Or., brune, pachyderme sillonnée à la lin. Op. brièvem1 
rostre. Cel. en rangées dcxlr. P. rouge pAle 10 D., larges, inclinées à droite, 
8-10 arlicul. perforées ou fendues. Sp. 20-24 // rnugcAlrcs, verrmj. III-IV.

( ’.olonics liantes de 1-2 mill. verl-jaunAl. P supér. rapproeh. au sommet de la 
T., concaves, appliquée see, oblong.-ovales ou obi. lancéol.. acuminées 0,7

2,
a,

'«j
Si

S
o  S

& *

P(
O

à 1,10/0,2 à 0.4 mill. Ilords plans et entiers. -|-N formant un inuernn court. 
V* S I2 (s) d .  C el. subarroodies, 7-0 //., les infér. allongées, fniblrnd pap. sur 
les deux faces. S. 2-4 mill. jaune, dcxlr. Cp. dressée ovoïde ou oblongue. 
miorostùme. brun marron, un peu reluisante. Op. longuement rosi ré, oblique, 
crénelé au bord. C el. de l’Exth. reclangul. An"2. P jaune, pap. D. tronquées, 
perforées ou divisées. Sp. 13-18 brimes, granuleuses. IV-V.

... Op- ennit/nr a bins. Anth. nil es t) l'aisselle tics P. saper.

Ç /cf- (J_) Colonies vert foncé. T. 1 à 2 mill. P. super, oblong.-ovales ou lancéol.. 
brièvem1 acuminces, révnlulées jusqu'au sommet, entières. -f-N ferrugineuse form1 un 
mueron court. Cel. infér. reelang. allongées, hyalines, les supér. earrées-hexagonales, 
10-12 /i, verrmpicuses sur les deux faces. S. 2-.‘l mill., épais, jaune, sin. Cp. dressée 
ou inclinée, ovale, marron, reluisante, non élargie A l’Or. Cal. à bee pap. Op. bas. P. 
jaune pAle. D ., obtuses, lane (»1. 0,13 mill., ¡1 à f» articulai, saillantes en dehors, très 
pap. Sp. 20-2o (33) //, jaunes, couvertes de grosses pustules lisses, translucides. III-IV

<M

M. alpine, r/enmiiforme, P. i/nbriifiiées, t l ’un nerf blanchâtre argenté, lisses.

Ç -f-cf. Petits gazons ou colonies. P . concavcs-cochlcnriformcs, à base atténuée, puis lar- 
gcird obovales, brusquend cl brièvem1 aeuminé-es, planes aux bords, denticulées au sommet 
par la saillie des parois cel. —Ns ou Ns, faible. Cel. tout à fait lisses, pauvres en chlorophylle, 
rhomboïdales, les marginales transverses, les apicales décolorées. S . 6-10 mill, jaunc-rou- 
geAtre, sin./dextr. Cp. ovoïde ou subcylindrique, brun marron, un peu reluisante. Op. 
rostre oblique. E x th . Icptodcrme. S tm . grandes. P . brique, D . 0,17 mill., dressées, lan
céol. pap. S p . 32-40 p , brunes, pap. V Ü -V III .

/3 pil ifera .  -j-N formant un long poil flexueux, lisse, hyalin.

Pterygoneurum
cavifolium

(Ehrh.)

P.
lamellatum

(Lindb.)

P.
sutsessile

(Brid.)

Pottia
lanceolata

(Hedw.)

P.
caespitoea 

C. M.

P.
Starkeana

(Hedw.)

P.
(Stegonia)
latifolia

(Schwâgr.)
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J. Cel. étoilées, à parois sinueuses, lumen irrégulier. M. st. 9 — cf. Touffes robustes, 
biches, 2-10 (20) cm., non feutrées, brun rongeât. T. égalent fouillée. P. rapproeb., palenlcs- 
réfléehies, contournées cl, crépues à sec, à base ovale, puis laneéol.-sulml., 4 mill., forlcmt 
carénées supér1, pap. sur les deux laces, bords entiers, révolu!. à la base. Ns ou —Ns rongeât. 
C©1. basil. médianes linéaires ou rectang. à parois sinueuses, les rnargin. arrond. plus petites.

2 . Cel. non étoilées, lumen régulier, les basil. allongées et hyalines \ toutes les Cel. 
petites, voir labl. suiv1 8.] Ç — cf. Touffes denses, l-.‘l cm., vert obscur ou brunâtre. P. se 
recourb1 lent,cm1 par l’imm., puis dressées-divergentes, lancéol., à base large, obtusénd api- 
cul., entières, révolut. aux bords, ceux-ci bistra tes ainsi <|ue la partie supér. du limbe. NNS. 
Cel. supér. petites, subcarrées, 9 //, les basil. reetangul. transparentes, souvent hyalines. 
Limbe ±  pap.. S. 5-12 mill. rouge. dcxlr.. Cp. dressée, cylindrique, brune. Op. conique 
acuminé, P. rougeâtre, Mb basil. disLincle, articulations larges et saillantes. D~ oran
gées, contournées à dr., pap. Sp. 8-12 //, verdâtres, lisses. IX-XI.

o TTo 'H -ai
F - ^Ph ö
co :r*Q5 r-^

S wW ai
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«  s■ t  H-i,  '•H «  0  >H o
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pc5 03 
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Q— cf* Touffes robustes, profondes, lâches, brun rouge, le sommet des T. brun-olive. 
T. 8-7 cm. P. espacées, crépues à sec, redressées par l’hum., très longues (4-5 mill.), à base 
concave demi-engainante, atténuées en une pointe étroite, dentée ou entière. Bords unistrales 
révol. en spirale jusque vers le sommet. Cel. supér. carrées, 7 //, for tend épaissies, pap., les 
infér. reclangulaires-allongées, transparentes, plus étroites aux bords. Ordinairement si.

I
O

Comme le suivant, mais plus robuste. Touffes lâches, 8-4 cm. P . plus grandes, lancéolées, 
demi-engainantes à la base, à pointe large avec des dents brunâtres aiguës; bords révolutés 
jusqu’à la moitié seulement. NNS. S. 2 cm. dexlr. Cp. plus longue, 4-5 mill., cylindrique, 
ordinairement un peu arquée. Op. court, Cel. disposées en séries obliques à droite. Stm. 
sur 2 rangées. Sp. 14-10 // rougeâtres, lisses. VIII-IX.

<£ Touffes 1-8 cm., vert brimât, à la surface, rouge ferrugineux à l’intérieur. F. [latentes, à 
base dressée, crépues à sec, les supér. plus grandes, à base rougeâtre /¿-engainante, lancéol., 
brièvend aeuminées avec un mucron court, révol. aux bords jusqu’à la pointe. Ns. Cel. supér. 
carrées ou polygonales, 7-10//, pap., opaques, les basil. reclangnl. et transpar. S. 10-15 mill., 
rouge, dextr.. Cp. dressée, oblongue ou cylindrique, régulière, rouge brun, leplodermo. Op. 
petit, coniq., obliq., Cel. en séries droites. An2 caduque. Stm. en une rangée. P. brunâtre 
pap. D. entières ou fendues ou perforées. Sp. 18-18 //. vert olive, verruqueusos. VI-VIII.

Plus petit que les suivants dont il a le port. S. très flexueux à sec ou même recourbé à la 
façon des Campy lupus. Cp. à col plus long. A n 1 révol.. Op . égal en hauteur à la moitié 
de l’urne, C©1. en séries obliques gauches. P. 0,5 mill, à branches pâles, dressées, tube 
basil. distinct. Sp. 8-10 /¿, jaunes. V-VII.

g / c f . Port et taille du suivant dont il se distingue par ses P. plus fermes, plus atténuées 
au dessus de la base, celle-ci suhuurieuléc; la N. plus large. S. jusqu’à 8 %  cm., dcxlr. 
An. O. Stm. très petits. Cel. de l’Op. en séries obliques gauches. Tube basil. du P non 
distinct, D. presque dressées. V-VII.

9 ~|-çf. Touffes lâches, 1-2 cm., vert-jaunâtre terne,. P. dressées-palcnles, un peu ondulées 
inférieur1, lancéol.-linéaires, 4-5 mill., contournées et incurvées à sec. bords laiblcnd infléchis, 
oblusénd dentés à la partie .supér. N s très large à la base. Limbe bistrate supér1, la couche, 
ventrale avec des pap. aiguës, couche dorsale lisse. S. 15-25 mill, rouge, flexueux. dexlr. Cp. 
dressée, cylindr. légèrend arquée, pachyderme, brun Ibncé, peu striée. An' 1 révol. P. en 
82 branches très longues, rouges, pap. faisant un tour à dr. Sp. 10- 1 2 // vcrl-jaunât. V-VII.

Touffes d’un beau vert franc, lâches et molles. T. 2-0 cm. P lâches cl molles, rtexueuses, patentes, 
2-8 mill., linéaires-lancéol., un peu rétrécies supér1', sublingulécs, arrondies et presque en capuchon 
à la pointe; bords plans, entiers; Cel. leplodcrmes, les supér. carrées cl briev1 rectang-., les inter, 
allong., hyalines, toutes lisses, l'ropagules moins dévclopp. que chez I espece suiv. ou rudimentaires.

0
■STo
ao

s

Touffes arrondies, assez lâches et fragiles, brun foncé ou vert noirâtre. T. 1-8 cm. P. subegales, 
fermes, dressées-palentes cl étalées par rhum., un peu dccurrenlcs, lingulees, brievend et obluscnd 
aeuminées, 1-2 ):, mill.; bords plans, réfléchis à la base, avec qques dents au sommet, —Ns brune, 
lisse sur le dos. Cel. subégales, à parois fermes, subarrondies, 9-12 //, les basil. rectang. brunies, 
les marginales plus courtes. IYopagules claviformes. étoiles, pcdicelles, à l’aisselle des P super.

Didymodon 
(Geheebia ■> 
giganteu;: 
(Funck.

D.
rigiduluo

Hedw.

D.
ruber
Jur.

D.
II alpigenus 

Vent.

D.
rubellus
(Hoffm.)

Timmiella
flexiseta
(Bruch)

T.
Barbula

(Schwâgr.l

T.
anomala 
(B. Eur.)

Hydrogonium
Ehrenbergii

(Lor.)

H.
lingulatum
(Warnst.)
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Grandes touffes denses, liaut.es de 3 cm., et plus, vert brunâtre terne, in- 
eruslées de calcaire à la base. T . lorte, un peu rigide,également fouillée, brun 
louée, 0,3 mill. diain. | x  (70-t)0 //) CC S |. P . grandes ¡1/0,73 mill., se recourbant 
peu et lentement par l'hum., puis dressées divergentes, à base ovalo-oblongue 
peu à peu atténuées linéaires, Inngucm1 aeuminées par la N ., un peu carénées 
supérieurement, bords entiers, étroitement réfléchis sur la %  infér. -j-N bru
nâtre, 03-80 /1 , (v  S P  (“) S d d ) . Limbe unistrate, même au bord. Toutes les 
Cel. brunies et épaissies, égales, subarrondics tt-10 //, lisses, les médianes 
basil. seules rcelangul. allongées. S t . Q .

Touffes lâches, .'1-7 cm., vert, sale ou bruni. T . forte | x  70 // (coll.) c  (por.) 
(s) |. P . tordues à sec, se rcem/rbanl lentement par rimm., dressées-palenles, 
2-3)^ mill., ovales-laneéol., et ohlongucs-lancéoL, graducllem1 acuniin. Limbe 
et bords unistrales, ces derniers révol. sur la %  inlér.; un pli à la base. N N S 
rougeâtre, t ¿0-130//. ( w  S I ‘ 11 S dd). Cel. f o r t  end é/xiissies jusqu'à la base, 
p a p . sur 1rs deux faces,  subarrondies, 8-10 //, les basil. arrondies 12 //. S . 1- 
{)4  cm. pourpre foncé, de,xlr.. Cp. dressée, oblongue, brune. Op. rostré, 0©1. 
en séries dextr. C el. de l’E x th . reclangul.-allongées. P . rougeâtre, pap. nrti- 
eul. non saillantes. S p. 10-13 / 1 , vert olive, granuleuses. X -X II .

Port de Itarlmln reflexa, mais |)lus i,obusle. Touffes ordin. denses, 3-10 cm., 
fragiles, brun rougeâtre foncé. P . rapprochées, patentes, fniblcm1 recourbées 
sur la yC supér., «ippl¡«pit*«̂ s à sec, 2 - 2 mill. ,  à base ovalc-lnnc.éol. graduell1 
aeuminées, forteuO cerf nées, entières, bords révol. jusque vers le sommet. N s 
30 //, rouge, cylindrique, pap. sur les deux laces j (v) CC F  CC (d) |. C el. forte
ment saillantes sur les deux laces, /antes très épaissies, à lumen circulaire, 
et, ovale Iransverso, 8-10 //, les médianes basil. reclangul. allongées 1 : 3 à 1 
un peu poreuses, les marginales carrées sur plusieurs rangées.

Port et aspect du suivant, mais plus robuste; 3-0 cm., vert brunâtre. (T rr 
XX  CC). P. dressees-palenles, infléchies et appliquées à see, à base largement 
cnrdiforme, concave, lancéolées, carénées ; bords entiers enroulés en spirale 
jusqu'au sommet ; N N S ou - j-N N  : :  V 88 IH 88 d. Cel. moins épaissies, sub
arrondies, 7-10 //, non pap., les basil. un peu plus lâches, brièvem1 reclangul. 
ou carrées, non transparente. Propagules brièvement pédieellés, naissant sur 
la T. à l’aisselle des F., bruns, ronds ou ovales, pluricellulaires, agglomérés.

S l- 9 •  ___________________
Touffes ou coussinets brunis, 1-2 cm., P. rigides, dressées-palenles, largem1 

lancéol., aiguës, entières, bords révol. jusqu’au sommet. N N !, =  CC l,i‘,,(x )cC . 
Cel. très épaissies, snbarrnni/ies et nra/es-transrerses ///.sv/nV/ la base, li-10 //, 
les basil. médianes oblongues, toutes les Cel. non pap.. S. 1 cm. rouge, dextr. 
Cp. dressée, oblongue ou cylindrique, brun clair. Op. conique oblique, aigu. 
E xth. leplodermc, à Cel- irrégul. P. caduque, pâle, 0,1 mill., D. lancéol.- 
lin'aires, entières ou divisées, ponctuées. Sp. jaunes, 10-13 //., lisses ou ponc
tuées. X-XII.

/3- cuspidatus. + N  brièvement excurrentc.
y. intermeilias plus robuste, P. à base plus large, se rapprochant du précéd*.

S.'
"S■53

Em

Touffes gazonnanles, denses et étendues, %  à \  cm., vert olive ou brun, ordinairenë 
incrustées de calcaire. P. lâchem1 appliquées à sec, dressées-palenles, les supér. plus 
grandes et rapproeh. lancéol., subobtuses, obtuses nu arrondies au sommet, concaves 
carénées, entières, révol. aux bords jusqu’au sommet. —N N S =  CC Ifi CC, brune. Cel. 
épaissies, les basil. reclangul., plus courtes aux bords, les autres carrées et ovales, irré
gul., 10-12//, avec des pap. arrondies sur les deux faces. S. 1 à lj^cm ., pourpre, dextr.. 
un peu flexueux. Cp. dressée, elliptique ou subeylindriq., brun rougeâtre. Op. conique 
rostré. An. O. C el. de l’E xth. reclangul. Stm . en une rangée. P pâle, 0,3 à 0,4 
mill. très pap. D. droites, fendues jusqu’à la base. Sp. 10-15 //, jaunes, lisses. X-XII.

Didymodon
validas
Limpr.

D.
spadiceas
(Mitten).

D.
rafas

Lorentz.

D.
II cordatas 

Jar.

D.
láridas
Horn.

D.
tophaceas

(Brid.)
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Taille et port de Barbula convolula. Touffes égales, très denses, 3-10 mill., vertes 
en dessus, terreuses en dedans. F. à base drcssée-palente, faiblend réfléchies, con
tournées à sec, 1 à 1 /4 /0 ,3  à 0,36 mill., à base lancéol., rapidend atténuées-linéair., 
carénées à la %  supér., à bords forlend inflécb., la poinle obtuse en capuchon. Ns 
rougeâtre, ,‘ï5-ir» g, lisse sur le dos, planconvexe. C©1. supér. arrond., 7-0 ¡i, ver- 
riupieuses sur les deux faces, devenant graduelleud carrées elrcctangul. à la base, 
celle-ci transpar. et jaunâtr. S. 12 mill., jaune, rougcàlr. à la base, dextr. Cp. 
dressée, ovoïde, microslôme, jaune rongeât, puis brune. Op. haut, à rostre mince. 
Oel. de l’Exth. lâches eL courtes, pachydermes, carrées. P. jaune, 0,112 mill., 
D. pap. fendues jusqu’à la base. Sp. 12-13//, jaunes, pap. VI. Espèce méridion.

Touffes denses, non feutrées, fornd de larges coussinets, 1-3 cm., vert jaunâtre 
ou brunâtre, ferrugineuses à l’intér. T =  x c s © .  F. supér. 2-3 mill., rapprochées, 
dressées-palentes, crépues à sec, lancéol.-lin., ondulées aux bords, canaliculées à la 
partie supér. presque infléch. en capuchon à la pointe.  + N N  forte, large, 83- 
100 //, jaune, forud un petit mucron [VSS I11 8 SS]. Oel. pap. sur les deux faces, les 
supér. subarrond., 7 //, deveid graduellem1 reclangul. allongées à la base., jaunes, 
épaissies, les marginales souvent hyalines. S. 7 à 13 mill. rouge, pâle au sommet, 
dextr. Cp. dressée, oblongue. elliptique, brune, pachyderme, sillonnée, plissée à 
sec. Op. à rostre oblique. C©1. de l’Exth.. rectangul. et carrées, à parois épaisses. 
P. pourpre obscur, pap., D 2 l/i-  Sp. 12-18 fi brun-rouille, très pap. III-V

1*4

Petites colonies vertes, basses, 3 mill., F subsquarr. 2-3/0,33 mill., étroilend 
lancéol.-lin., longuend acuminées, bords dressés supérieur1 en capuchon à la 
pointe, sculeud dans les F. infér., - |-N S. 0©1. supér. carrées 8-10 fi, pap. sur 
les deux faces, les basil. jaunes, rectangul. ou allongées. F. pch. engainantes 
jusqu’à la moitié. S. 12-13/0,8 mill., pourpre, jaune au sommet, un peu 
flexueux, dextr. Cp. dressée, puis inclinée, elliptique ou subeylindriq., jaune 
rougeàlrc pâle. Or. rouge. Cal. jusqu’au bas de la Cp. Op. conique, obii- 
quend rostré, rouge à la base. Cel. de l’Exth- leplodermes, rectangul. P 
brun rouille, Irès pap. D. 0,33 mill. minces, égalcud espacées, dressées. 
Sp. 12-10 n brunâtres, pap. Terricole. VI-VII.

Touffes lâches, étendues, (“gales, vert jeûnât., f(“rrugiri. cl pâlies à l’inléi'., 
0,3 à 2 cm. F. supér. plus grandes, 2 -3 /0 .V mill. Ilcxueuses patentes, crépues à 
sec, étroilend lancéol.-lin., brièvend neuminées-nmernn., ondidéesaux bords, 
bords plans, légèrend incurvés vers la poinle mais non en capuchon. + N N S, 
120//, jaunâtre puis brunie, lisse sur ledits ( w  BS I" SS d d ) .  C©1. supér. car
rées 7-0 fi, forlend pap. sur les deux laces, devenant peu à peu reclangul., jau
nâtres et allongées à la base. S. 10-12 m ill./0 ,13 mill. jaune paille, dexlr. Cp. 
oblongue ou elliptique, microslôme, brune, sillonnée, à sec. Op. conique roslré. 
Cel. <lc l’Exth. épaissies rectangul. ou allongées. P . orangé, lisse 0,18 mill. 
D2 :l 7 |  ou (D). Sp. 10-20 fi, brunâlres, forlend pap. Saxirole. III-IV.

O

Ui

<

d)U
As|)ecl du Leptodontium flexifolium. F. linqu/ecs, obtuses, entières, brièvend 

mucronées par la N., bord réfléchi d’un côté à la moitié infér. M. maritime.

Touffes lâches, molles, verL jaunâtre, 1-4 cm., T. blanchâtre | (x) 18 // c  S ej. F. 
supér. plus grandes, 4-0 mill., à base; dressée, patentes Ilcxueuses, crépues (“I fragiles 
à sec, étroitement lancéol.-linéaires, acuminées; bords plans, un peu ondulés, linend 
crénelés par la saillie des C©1., avec queh/ues dents isolées au sommet. N s ou -f-N s 70- 
85 //, lisse sur le dos, biconvexe v s l ' s  S- Limbe unislrale. C©1. infér. rectangul. 
allongées, 1 5 à 1 8, hyalines, ne formant pas de marge remontante el passant
graduellement aux supér. carrées, 8-10 //, pap. sur les deux faces. S. 1 à 1^4 cm., 
jaune, rougeâtre à la base, dextr. Cp. dressée, étroitement cylindrique, brun clair, 
sillonnée à la fin. Op. conique subulé. Cel. de l’Exth. reclangul. Stm. en 1 ou 2 
rangées, pâles. P inséré sous l’Or, sans Mb. basil. D. orangées pap. ou lisses, 
étroitement lin. souvent entières. Sp. 10 à 13 p, verl olive, lisses. X-XI.

Trichostomum
brevifolium

Sendtn.

T.
crispulum

Bruch.

T.
viridulum

Bruch.

T.
mutabilc

Bruch.

T.
litorale
Mitten.

T.
cylindricum

(Bruch.)
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Petites touffes vcn H'ai, 2-8 mill., P . super, agglomérées, contournées et crochues à see,
O laneéol.-linéair s ou linéaires, suboblusrs, mucronées, bords infléchis à la moitié supér.,

’b  “ sommet o n ! /nuirenient en cu/me/ton. C e l. supér. carrées ou bexagon., 7-10 //, ¡ivee de nom-

Of W
breuses pap. arrondies, les iuler. reelangul. hyalines. P . pch. plus courtes, subrugninantrs.

«  3 S. ja u n e ,  7- i:; mill., dexlr. C p. dressée, allongée, subcylindrique, limite, rouge pâle, lepto-
s f
■ s.«

demie, plisséc O p. à long bec oblique. P . jaune-rouge, pap. M b. basil. basse. D.
filiformes dressée \ ariahles, plus ou moins divisées et fendues. A n :i caduque S p . 18 à

w  §
. s

PQ . 
Pm

K) g, pap. brunâtres V I-V II

T. 1-2 mil . P  l.v drs-lancéoléos entières. S- 2-i mill. Cp. obovée. D . courtes tronquées
et perforées voyez Pottia caespitosa Bruch.

(.oussinels 1-2 cm., vrrt-jaunâlrd, rouilles à la hase. P . fragiles, souvent
S les supér. 'Ajj-'t mill., crépues et incurvées à sec, élroilend laneéol.-

linéaires, Iniigiiend et finrnd acuminées, à bords ondulés, incurvés et très

fc ^ liuemenl en'melés supérieurement. -J-NN  jaunâtre, 1(1(1-120 H, f o r m a n t  une

2 r ¡¡ointe ilenlée. C el. vertes, 8//, pap. sur les deux laces. S . 1 un. pourpre à
; ____ g la hase, punie au sommet, dexlr.. C p. cylindrique, dressé ., allongée, brun

■J; pâle. P très long, D - '/i prescpie lisses. S p . H  //, pap.

d ^ "H (ioussinets homlies 1-2 cm., vert (»liseur à la surface, ferrugineux et radi-
OCO "s ~ eu leux F i 111 < ri <■ u r. P . \ à o mill., cassantes, flrxueuscs, forlem1 incurvées
'CC <5 r̂ lineaires-laiieeolées, suhohluses, brièvement mucronées. -J-NN KtOa
<v 180 Cel- s u p é r .  suhearrécs, 7-8 //, avec des pap. basses sur les deux
eu■05

“t: lares , saillantes aux bords, les basil. hyalines sur le ' /K" environ de la Ion-
(hO
+J '2 C p. dre eylimlr. (P). Ivspèec méridionale presque eonslanmd si.
Et05
s

2 '2 ; Tou liés 1 cm. au plus. P . longuement mueronées par la N- ; celle-
<Df-. c ___2 x 1 ci 70-1K) allénuér la hase. S . 8 mill. sin./dexlr. rougeâtre.
03A Cl C p. Irplodrrmc souvent inclinée. P . jaune-rougeâtre pap. S p . 10

■3f-.O ^  ’c
< l.'i /i, brunàlres, pap. III-V.

Pm
z  5 Tou liés étendues, lâches, 1-2 cm. jaunâtres, P . supér. 8 à V mill.,

’b
l

" ?
laneéol.-linéaires, brièvement acuminées ou subobtuses, ondulées 

les bords, eanaliculécs supéricurcnd. N N S 120 //. C el. supér.
o S5 très pap. P a p .  aiguës. S . 1 )/, à 2 cm., flcxurux, rouge à la base,
CO "t -2 dexlr. Cp. dressée elliptique ou cylindr. brun cannelle. O r. rouge.
O■05 r O p. à bec presque droit. P . pourpre obscur. D 2 Vi ni il 1., Ion-
DhCO

W Pm -2 b guend pap. Mb. basil. courte. S p . 10-12 // granul. brunâlr. III-IV

< Touffes lâches, hautes de quehjues mill. seulement, vert jaunâtre pâle.

¡zi F . drrssées-divcrgentcs, incurv. à la pointe, 1-2^ mill., étroitend laneéol.-
5 linéaires, les super, longucm1 subulées. N . 55 à 70//, lisse sur le dos. C el.

.s *-0 du ■/3 inlér. allongées et hyalines, les marginales plus étroites, lesauricul.
-§ un p ïu dilatées. C el. vertes, 8-10//, pap. S . 8-12 mill. f l e æ u e u æ ,  rouge et

dcxli . à la base, jaune et sin. au sommet. C p. subeylindr. rouge brun.
05U (¿2 O p. à rostre conique droit. O r. rouge. D . rouges, dextr. pap. S p . 0 à

gu
Cr-' 8 f i , jaunes, lisses. III-IV .

Trichostomum 
pallidisetum 

H. Müll.

T.
Bambergeri

Schimp.

T.
nitidum
(Lindb.)

T.
viridiflavum 

De Not.

T.
fiavovirens

Bruch.

T.
infiezum
Bruch.
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Touffes 1res ladies, ,'1-6 cm., vertes ou jaunâtres. T. décombante cl flexueuse. non feutrée. P. 
squarreuses-réfléchies par l’hum., crépues à sec, agglomérées au somme! de la T., à hase large cl 
engainante, allongées-lancéol., carénées-concaves, bords plans, ondulés, distinctement. et
inégalement dentés sur la moilié super. N N S lisse sur le dos; deux plis à la hase de la P. Limbe 
très pap. sur les deux faces. Cel. infér. médianes vert-jaunâtre, reelang. allongées, passant graduel- 
lend aux Cel. supér. pclites, H //, vertes, arrondies ou carrées. Cel. marginales infér. suldinéaires, 
hyalines, lormant une marge remontante très distincte. S. 2-.I cm., rouge, dextr. Cp. dressée, régu
lière. Op. égal à la de l’urne, rostré. D. faisant un tour à gauche. Sp. 10-lfj // jaunes, finement 
granuleuses. V-VI.

Comme le suivant, mais P. rigides, dressées-divergenles, non ou à peine crépues à sec, 
ordinairement cassées à la pointe, bislrales supérieurement, les supér. à base lancéol., 
rapidement atténuées linéaires-subulées ; bords plans entiers, infléchis à la partie supér. 
sec. + N  formant un mucron Lriquètre. Cel. du l/ 3 infér. et les marginales de la %  infér. 
■ectangulaires-allongées, hyalines, les autres carrées, vertes, 0-14//, les marginales supér. 

un peu allongées et lisses. Cp. droite à Or. rouge. Op . rouge. An. O. D. f disant .‘1 tours 
à gauche. Sp. 8-10 ¡ 1  vert jaune, lisses. VII-VIII. Presque constamment st.

Touffes larges, denses, bombées, molles, vert jaunâtre, feutrées de roux à l’intér., 2-10 
cm. P. très rapprochées, un peu fragiles, patentes et flexucuscs par rhum., incurvées et 
très crépues à sec, très longues, 4-8 mill., lancéol.-linéaires, graduellcud atténuées et élroi- 
tend acuminées, carénées concaves, bords ondulés, faiblement infléchis supérieurement et 
finement crénelés par les pap. N N S jaune, lisse blanche, et brillante sur le dos. Limbe uni- 
strate pap. C©1. supér. et médianes petites, arrondies ou polygonales, 7-0 //, puis brusque
ment reclangul.-allongées, hgalines à la base et sur an espace triangulaire an,r bords. 
S. lX-*‘l cm., dextr., rouge, jaunâtre au sommet. Cp. dressée, régulière, leptoderme, 
jaunâtre ; Op. à bord lisse; An. O. Tube basil. dépassant peu l’Or. D. faisant 0 tours à 
gauche, pap. Sp. 8-12 /«, verdâtres, finement granuleuses. V-VI. Variable!

Cp. inclinée. F . éltdées-dressées p a r  l'hum., bords infléchis.

Touffes gazonnantes, planes et étendues, assez denses, mais fragiles, 1-2 cm., vert jaunâtre, 
brunies à l’inlér. P. mill. patentes, incurvées, contournées et crépues à sec, à base, large,
linéaires lancéolées, peu atténuées, brièvement cl, largem1 acuminées ou obtuses et murronées, 
carénées-concaves; bords plans, ondulés à la base. N. lisse sur le dos, peu brillante. Cel. très 
pap.. P. poli, étroilend lancéolées-subul. S. 1-2/« cm., Hcxueux. dextr. ou sin./dextr., rouge, 
jaunâtre au sommet. Cp. \ }4  à 2 mill., inclinée et recourbée, asymétrique, brun jaune. Op. 
rouge, plus court (pie l’urne. An. O- Tube basil. du P. dépassant, peine l’Or. D. faisant 
un ou deux tours à gauche, rouges, pap.. Sp. 7-10 //., jaunes-verdâlres, lisses. IV-V

| Port et taille du précèdent. Toulfes molles et lâches, liantes de cm., vert gai. T. avec des 
| innovations courtes cl épaisses. P . patentes, crépues à sec, à base oblonguc, linéaires allongées,
| brièvem1 acuminées ou obtuses, brièvend murronées par la N ., earenées-coneaves, entières et 
j planes aux bords. -{-N lisse sur le dos, jaunâtre. Limbe pap. sur les deux laces. Cel. supér. 

-|_ ! petites, 6-8 ¡i, arrondies ou carrées, les infér. hyalines, reclangul.-allong., à parois très minces. 
O  remontant un peu sur les bords. S. 1-2 cm. dextr., faune ju sgn  à la base, puis rongeât, à la fin.

! cP. dressée, droite ou légèrend arquée, subcylindriq., leptoderme, jaune verdâtre puis rongeât, 
j et un peu brillante. Cal. jaune paille. Op. conique allongé, obtus. An.1 caduque. P. rouge,
| tube basil. 18 ¡ 1  de hauteur. D. faisant 4 tours pap. Sp. 7-10 //•, jaunes, lisses. V-VI.

’b
I

o

Pleurochaete
squarroca

(Brid.)

Tortella 
II fragilis 
(Drumm.)

T.
tortuosa

( L . )

T.
inclinata 

(Hedw. fil.)

T.
caespitosa
(Schwàgr.)
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l’orl (li; Trichoslonuiin cylindricum. Si. ! Touffes lâches, 2 à ,t cm. tle hau- 
leur, vert foncé ou brunâtre, feutrées de brun à l’intérieur. P . longues, crépues 
;i sec, patentes par l’bum., lancéol.-linéaires, loni>u(“mt arumiuées, carénées 
supérieurend, pointe fragile souvent cassée; bords plans sur la %  super., 
légèrement sinuolés et avec quelques dents à la pointe. N s plan convexe, 
rougeâtre, très pap. sur le dos, '»0-7'» ¡i à la base. Toutes les C©1. subé^ales, 
modérément épaissies, polygonales arrondies, beaucoup de transversales, les 
basil. infimes, seules, rerlaiiiçul., hyalines, à parois minces.

l’ort et taille de H. fallax. Touffes assez denses, brun roux. F . se réfléchis
sant médiorrem1 par l’hum., puis rlressées-diverrjetdes, à base ovale, lancéol.- 
allongées, presque subulécs, carénées, bords révol., plans au sommet. Ns de 
même largeur jusqu’à la }4, .»0-80 p. C©1. à parois peu épaissies, carrées et 
anguleuses, ,»-7 p, un peu plus trrandes à la base, carrées et brièvend reelnn- 
»•u I. avec plusieurs rangées de petites C©1. carrées. S. 1-1 cm. dextr. Cp. 
dressée, subeylindr. Op. à rostre aiiçu. An 1 révol. P. jaune-rousse, faisant un 
tour à s>-. Sp. 8- 10 //., verdâtres. V -V I . Ordin. si.

fi c r / l in d r ie a .  F . supér. plus grandes, crépues à sec, élalées-rélléchies par 
l’bum., S. plus lons>-. Op. un peu arquée.

Touffes lâches, jusqu’à 8 cm., brunies ou roussies, presque toujours si. ! P . 
se renversant vivend par rhum., puis squarreuscs, à base ovale, lancéol., peu 
à peu acuminées, fort cm1 carénées, bords I¡irisent1 réfléchis sur la %  inf'ér., 
avec un pli profond à la base. N s de même largeur (fit) p) jusqu’en haut. 
Toutes les Gel. du limbe à peu près égales, fortement épaissies, arrondies et 
ovales transverscs, pap. ; tout à la base, entre la N. cl le sillon, qques rangées 
de C©1. rectamsul. S. 1 cm., rotule, dextr. Op. comme chez le suivant. Op. 
cisal à la %  de l’urne. P. faisant un tour à tç. Sp. 7-10 p, jaunâtres. H. P.

Touffes étendues, liantes de 2 à 4 cm., lâches, brunies. P. se recourbant 
rapidend en dehors par rhum., puis réflérhics-pnlenles, à base lartscm1 ovale, 
lin.-lancéol., inscnsiblcnd atténuées et acumin., carénées, pap.; bords forlcnd 
révol. jusqu'au dessus de la }Ç. N s 70 p à la base, içrnducllend atténuée. 0©1. 
basil. transparentes, médioerend épaissies, brièvend rcel;mi>ul. ou carrées, les 
supér. petites, épaissies, subarrondies. S. 1 à 1J  ̂ cm. ruinée, dextr. Cp. sub
eylindr. dressée cl réiçnI., brune, létçèrend vernissée. Op. à rostre sulmlé, 
Ion”1. C©1. de l’Or, reelaniçul. transversales. Tube basil. à peine visible. D. 
jaunâtres, pap., .'I à 4 tours. Sp. 10-1.» /*, verdâtres. A .-H.

fi. breiucaulis. Plus petit. P. rapprochées, patentes un peu ondul. aux bords. 
y. b rer i f o l  ta. Touffes élevées cl denses, égales, P. ovales lancéol.

P . à bonis enroulés en spirale, rrrs le somme/, presque jusqu'à ta N. Touffes 
lâches à l cm. de hauteur, vert içai. T. ufrèle. P. drrssées-diveriçcntcs par rhum., 
lancéol., carénées, à pointe aiifiië. -}-N atténuée à la base. Toutes les Col. vertes, un 
peu épaissies, faiblend pap. sur les 2 faces, les basil. peu dilatées, carrées ou brièvend 
rectançul., les supér. 8 p, arrond. et ovales transverses. S. )/C-\ cm., dextr.,T’ouiçc à la 
base, jaune au sommet. Cp. dressée, élroilend ovale, léiçèrcnd arquée, brun marron. 
Op. loinçuend rosi ré. P. faisant 2 tours à iç. Sp. 7-10 /z, verdâtres, lisses. III-V.

P. obtuses au sommeI. brusquera1 apirulées on mur.rouées p a r  la N. Tourtes cm. 
molles, vertes. F . drcssécs-diveriçcntes par l’hum., incurvées et contournées à sec, lancéol. 
ou linü;ul., à base oblon^ue; bords lärmend révolulés, unislralcs, plans au sommet.+NN . 
Cel. supér. arondies-carrées, 8-10 /i. épaissies, passant graduellement aux C©1. allongées 
hyalines de la base. S. 1-1 */8 cm., milice, dextr. Op. élroilend elliptique ou subeylindr., 
régulière eL dressée, brune, vernissée. Op. conique à rostre droit ou recourbé. An. O. 
P . faisant ou 4 tours de spire à pourpre obscur. Sp. 0-12 p, jaune-verdâtre. H.-P.

fi. cuspidata. P. plus étroites, plus lonspiend acuni. cuspidées. — y. a p i  en! ata. Klancé. 
P. arrondies au sommet, lompicnd mucronées. — 6. microcarpa.  Innovations allongées. 
Cp. petite, ovoïde. — e. obtnsifolia.  P. obtuses, mucron très court ou nul.

Earbula
sinuosa
(Wils.)

B.
vinealis

Brià.

B.
reflexa
Brid.

(recurvifolia
Schp.)

B.
fallax
Hedw.

B.
Hornschuchiana

Schultz.

B.
unguiculata

(Huds.)
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Touffes étendues, hautes de l à  10 cm., denses, feutrées et brunies à l’intérieur, vertes 
à la surface. P. rapprochées, les supér. dressées-diverg., rigides, lin.-lancéol., acumin. 
NNS rougeâtre, pap., comme le limbe, sur les 2 faces — w  S I 1'0 S d d . — C©1. peu 
épaissies, carrées, 8-9 fi, les méd. rectangul., les infér. allongées, jaunâtre, et transpa
rentes. Propagules elliptiques, pluricellul., pédicellés. à l’aisselle des P. S. ' /2-i  cm., 
rouge, dextr. Cp. petite, dressée, étroitement ovale, droite ou un peu recourbée, lepto- 
derme, brune. Op. lisse au bord. An. O. P. 3 ou 4 tours à gauche, rougeâtre, pap. à 
tube basil. très court. Sp. 9-12 fi, jaunâtres, lisses. IX-X.

10. Fnnckiana. Plus petit et plus délicat. P. plus étroites. Cp. plus petite.

P. brun ferru g in eu x  à la base. P. nul. S. rouge. Touffes irrégul., denses, hautes de 
V2-l cm., vert terne, feutrées et noirâtres à l’intér. P. appliquées par la base, dressées 
divergentes et Iégèrem1 recourbées par la pointe, à base ovale concave, lancéol., aiguës, 
carénées, révol. aux bords à la partie médiane et crénelées par les pap. Ns ou + N ., 
brièvem1 excurrente, pap. sur les 2 laces comme le limbe. Cel. un peu épaissies, les sup. 
arrondies, inégales, 6-10 ¡1 , les infér. rectangul. allongées, jaunâtres, les basil. brunes. 
S. 0-8 mill., sin./dextr. Cp. dressée, ovale ou elliptiq., brun brillant. Cal. grande, jusqu'à 
la base de la Cp. Op. coniq. obliq. An2 caduq. Sp. 20-28 g, ferrugin. VIII. M. alpine.

CQ

Ph 2s
. aa

S S
a a

m

Touffes lâches, i/.2- i  cm., vert jaune, ferrugineuses et feutrées à l ’intér. P. 
supér. atteignant jusqu’à 2 1/ 2 mill., flexueuses et presque réfléchies, con
tournées à sec, à base ovale, lin.-lancéol., allongées, acuminées, carénées; 
bords révol. à la partie médiane. Ns 70 fi, pap. Cel. pap. sur les 2 laces, 
moins épaissies (pie chez le suivant. S. 1 ‘/ 2 cni* faiblement rougeâtre.
Cp. inclinée ou subhorizontale, arquée, brun rouge. An2 révol. Tube du 
P. à peine distinct. D. faisant 3 tours à g. Sp. 6-9/î, verdâtres, lisses. VIII.

Touffes très denses, planes, ^^ à 1 cm., vert clair jaunâtre à la surface, 
brunies et feutrées à l’intér. P. dressées-divergentes. incurvées et flexueuses 
à sec, les infér. ovales lancéol. sublingnlées, les terminales à base */2 engai
nante, puis alténuées-lingulées, brièvement acuminées, aiguës ou obtuses, 
carén. ; bords plans crénelés par les pap. —N s ou N s très pap. sur le dos, 70 //- 
à la base, Cel. très pap. sur les 2 faces; les supér. opaques, arrondies, 7-8 //■, 
les infér. carrées et rectangul., transparentes et jaunâtres. P. pch. arrondies 
et crénelées au sommet. Cp. petite, dressée ou inclinée, légèrement recourbée, 
ovale-elliptique, brun rougeâtre. Op. crénelé au bord. An '1 (®) révol. P. trois 
tours à g. pap. Sp. 7-10 fi, jaunes, lisses. V-VI.

ft. eommnUita. Plus grand, 1-2 cm., moins dense. P. 1 ' / 2-2 mill. N s 83//.. 
Cp. 2-3 mill.

S. rouge à. la base, jaune au somme/. Coussinets denses ' /2- l cm., vert gai ou 
jaunâtre à la surface, ferrugineux à l’intér. P. rigides, dressées divergentes, les 
supér. rapprochées, 1-1  ' / 2 mill., lin .-lancéol., étroites, obtuses ; bords révoluté. 
en spirale sur la 1/ 2 supér. N s biconvexe., pap. Cel. peu épaissies, avec des pap. 
basses, les supér. arrondies, 8-9 //., les infér. carrées ou brièvement rectangul. 
P. pch. internes ' / 2 engainantes, dressées, planes aux bords, 2 mill. S. 1-1  /¡¡cm . 
dextr. Cp. d ressée, ovale, brun rouge. An2 caduque. P. 1 ou 2 tours à g. bru
nâtre. Sp. 7-10 fi, jaunes, lisses. III-V

Touffes denses, hautes de 3 à 6 cm., vert brunâtre ou brunes. P. plus rigides et plus 
longues que chez l’espèce suivante, 1 à 1 1/2 mill., atténuées à partir de la V 2, :I pointe 
sulmléc égalant le */* ou le de la longueur totale de la P. -j-N. 30-70 ,« à la base, 
longuement excurrente. Toutes les Cel. uniformes, jaunes cl épaissies, légèrem1 sail
lantes sur la face infér., carrées, 8-10 //, les basil. médianes seules un peu [»lus grandes 
et brièvem1 rectangulaires. Presque constamment si. M. alpine.

P- abbrevia/ifolia.  P. moins longues, 1-1 1/ 2/0,6-0,7 mill. Ns ou brièvem1 excurrente.

Touffes assez denses, 1-2 cm., vert olive ou brunâtre. T filiforme, rigide, égalent 
feuillée. P. appliquées à sec, se recourbant par l’hum., puis dressées divergentes, à base 
ovale, puis graduelle!»»1 atténuées sur les a/3 supér. Iongucm1 cuspidécs par la N., carén., 
révol. aux bords, sauf au sommet. + N N  30-73 fi, brunâtre, biconvexe. Toutes les Cel. 
épaissies, lisses, arrondies, 8-9 fi, un peu plus lâches et carrées à la base. P. pch. [»lus 
grandes, à */2 engainantes. S. '/o-f rouge, dextr. Cp. dressée, ovale-oblongue,
régulière. Cal. recouvrant la V 2 ('e *■'' Cp. Op. longtemps persistant, à rostre oblique 
et mince. P. jaune ou rougeâtre, un tour à g. Sp. 9-12 fi. II-IV

P. viriclis. Plus grand. Vert franc. P. plus étroites, presque crépues à sec. Cp. allon
gée, un peu arquée.

Barbula
paludosa
Schleich.

E.
bicolcr

(Br. Eur.)

E.
flavipc,:; 
Br. Ei;:.

E.
convoluia

Hedw,

E.
revoluta
(Schrad.)

B.
icmadophila

Schimp.

B.
gracilis

(Schleich.)
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Coussinets denses, grisonnants, hauts de 1-2 cm. P . dressées-divcrgenles, concaves, 
largement oblongaies, acumine.es, a bords plans, décolorés ainsi (pic le sommet, la* poil 
de. lu longueur du limhc. La Cel. terminale d(*s filaments verts épaissie, à 2 ou 3 pointes. 
Cel. inlcr. du limbe brievem1 ri'elangul., It*s moyennes ovales transverses, h*s apicales 
rhomhees-allongees. S . 1 cm., mince, jaune puis rouge, dexlr./sin. Op. dri'ssée,
ellipliipic, ohlongne, l(:gèrement arquée, brun foncé puis noirâtre. Op. longtemps per
sistant, Cel. en spirale, gauche. An.'1 persistant. Cel. de l’Extll. à parois longiludiri. 
épaissies. P . luisant 2 tours à g., tube basil, distinct, jaune. Sp. 12-13 verdâtres.
III-IV

Diffère du precedent par le S . plus court (1 cm.), la Cp 2 mill., oblnngiic, d’un 
brun terne, ne noircissant pas, rop. tombant de bonne heure, à Cel. en séries obliques, 
dirigées à droite, le (P) lornu'* de D . courtes, droites, orangé(*s, pap., irrégulièrement 
ienchu's et découpées. S p . 13-1(1 p, jaunâtres. II-III.

Ç — cf. Plus petit (pie C. .sipiamigerum, aiupiel il ressemble du reste fort ! P . vertes, non déco
lorées au sommet, obtuses, à poil lisse plus court, les bords révolulés à la partie médiane. II.-III.
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Cal. ne. dépassant r/ne peu / ’Op. Cp. ci/l ¡ndrit/ne. An. ('trait, persistant.
Plus robuste que les suivants. P . plus longues, 2 à .‘I mill., étalées en étoile par 

l’hum., incurvées cl crochues à sec, linéaires-lancéolécs, crochues au sommet, ordinai
rement obtuses. S. I 1 y  cm., rouge à la base, jaunâtre au sommet, puis brun. Cp. 
dressée;, régulière, rouge brun, sillonnée, à sec. Op. égal y., à V2 de
l’urne, conique, à lice obtus et épais, tombant de bonne heure. P. faisant un tour de 
spire, seulement. S p . t'i-18 p. II-IV .

Cal. (jrande. recaanrant ta f-i, de la Cp., celle-ci orale-oidnnijne. An ’2 lartje., 
rénalnhile. P . com tes. 1-2 mill., incurvées cl suhronnivcnles à sec, oblongiies, obtuses 
ou aigues, ordinairement en rapurhon au sommet, parfois pilifères. S. I à 1 (/ ,  cm., 
rougi* brun. Cp. dressée, à col court, brun terne, légèrement vernissée. Op. élevé, 
('galant en longueur la 1 y  de l’urne, persistant longtemps, crénelé au bord. P. faisant 
2 ou :i tours, rougeâtre, à tube basil. distinct. Sp. 11-17 p, jaunâtres. II-IV

fi. nhtnsa. P . plus courtes, obtuses. Op. plus court. — y. mneranata. P . brièvem1 
pilifera .  T . supér. pilifères.

Cp. asrpnélrif/ac, penchée, oblir/ne. Sp. 1*0-'?S p.
P . I •/„ à 2 mill., plus étroites que clic/. A. ambiguë, arquées incurvées à sec, lan- 

céol., aiguës, en capuchon à la pointe. S. 1 à 1 y s cm. pourpre, flexueux, un peu recourbé 
au sommet. Cal. descendant jusqu’à la ' /2 de la Cp. Cp. oblongue ou subcylindrique, 
brune, un peu vernissée. Op. égal au de, l’urne, à bec tin. An. persistant. Or. avec 
plusieurs rangées de Cel. allongées transversalement. P. faisant un tour à peine, D. courtes 
et pâles, jaunâtres, tube basil. jaune pâle, ne dépassant pas l’An. XI-III.

$ —Cf. PI. gemmiforme, formant de petits groupes. P. appliquées à sec et à l’état hum., les 
supér. largement oblongucs, obtuses, 1 à 2 '/2 mill, de longueur; bords infléchis supérieurement. 
S . 12-18 mill., brun. Cp. dressée, cylindrique, à col distinct, régulière, brun cuir, légèrement ver
nissée. Cal. jusqu'à la '/.2 de l’urne. Op. à rostre oblique, court, crénelé au bord. A n 1 rëvolnbile. 
P . faisant un tour de spire à gauche, D . pourpres, tube basil. rouge, distinct. S p . li-20  p, jaune 

verdâtre. X-XI.
fi. Breid leri . P. plus courtes, à pointe obtuse non en capuchon. S. 10 mill. Cp. ovale, un peu 

bossue, brune. Sp. 18-23 p, vert olive. VII-VIII.

Crossidium
squamigerum

(Viv.)
(membranifolium

Hook).

0.
Il grlseum 

(Jur.)

C.
cklorouotos

(Bruch.)

Aloïna 
amblgua 

(Br. Eur.)

A.
rigida

(Hedw.)

A.
aloïdes
(Koch.)

A.
brevirostris 

(Hook & Grev.)
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Tissu cel. lâche. F. super, subspalulées.
Touffes lâches, alleign1 jusqu’à 2 cm. île hauteur, vert jaunâtre, rousses en dedans. 

F. super, agglomérées en rosette, réfléchies par l’hum., appliquées, plissées et contour
nées à sec, acuminées, plus ou moins longuem1 arislées par la N., carénécs-concaves, 
révol. aux bords. Cel. supér. subpolygonales-arrondies, avec des pap. arrondies, les 
inlér. lâches et hyalines. S. 1-2 cm. sin./dextr., jaune, rougeâtre à la base. Cp. sub- 
cylindriq., dressée et régulière, leptoderine, brun clair. Cal. grande, enveloppant toute 
la Cp. Op. à rostre court, épais et oblique. Sp. 18-2'i p, pap., vert-olive. VI-VIII.

/3. innhcus. Touffes plus hautes. F. plus molles et plus lâches, forlem1 contournées à 
sec, les supér. ovales-oblong., obtuses ou subilcm1 atténuées en une pointe variable.—N.

y. brevicaulis. Touffes plus basses, F. supér. spatulées, bords révolutés jusqu’au 
sommet. + N . formant une pointe pililbrme flcxueuse. Cp. légèrement inclinée. La 
Colm. s’allonge un peu à la maturité et porte l’Op. pendant quelque temps. D. 
branches dressées, réunies, entières. Sp. 24-28 g.

Tissu cel. serré. F. supér. ovales-luncéolées.
Port de D. systylius, 2-10 rnill. de hauteur. F. drcssécs-divcrgcntcs. peu contournées 

à sec, à base largement ovale, aiguës, bords révolutés presque en spirale, denliculés au 
sommet. + N . biconvexe. Limbe et N. avec de grosses pap. Cel. petites, les
supér. arrondies, les inlér. allongées, hyalines. S. 1 / 2- 1 ' / 2 cm. Cp. légèrement art/née 
nu inclinée. Cal. jusqu’à la 1/ 2 de l’urne. Op. conique, brièvement rosi.ré. P. jaunâtre, 
taisant un tour à g. D. pap., fendues et dressées jusqu’à la base. Sp. 18-24 g, jauni“ 
d’ocre, pap. VI-VIII.

F. non pop.  Op. sgstgle, />orté, pendant un certain temps, par ta Colm. allongée.
Touffes basses, 1-2 mill. F. supin“, obovales-oblong., acuminées, planes aux bords, sauf 

à la base. + N . longuement exeurrente sous forme d’une pointe pililbrme. ffexueuse. Cel. 
supé lisses ou à peine pap., plus grandes que chez les précédents (20-24 ,«), rhombées. S. 
'/•2_1 cm., jaune, orangé à la base, dexlr./sin. Op. dressée, leptoderine, cylindrique. Cal. 
très grande. Cel. de l’Op. en séries obliques à droite. A n1 persistant. D. irrégulièrement 
divisées ou perforées, jaune pâle, pap. Sp. 20-00 //., brunes, pap. VII-VIII.

Cp. oblongue, régulière , pendante.
Touffes denses, 1-2 cm., vertes, feutrées de roux en dedans. F. rapprochées, molles, les 

supér. oblong.-lin.. rapidenO et brièvenû acuminées, carénécs-concaves; bords épaissis en 
bourrelet lustrale, formé de Cel. jaunes, épaissies; -}-N. plan convexe, pap. 'l’issu cel. lâche, 
à parois minces, pap. S. 8-12 mill., jaune, puis rougeâtre, sin./dextr.. recourbé en crochet 
au sommet. Cal. jusqu’à la i/ i de l’urne. Op. petit, oblique, voûté à la base. Or.
P. orangé, finement ponctué“, à tube basil. distinct. D. fendues jusqu’à la hase en 2 ou 
branches filiformes, tordues à fï- Sp- .'i'i-48 //,, brun clair. VII-VIII.

Cp. briènement ovale, bombée, inclinée on horizontale.
Touffes grandes, assez denses, d’un beau vert à la surlaec, brunes en dedans. F. molles, 

faiblement contournées à sec, les supér. rapprochées et plus grandes, Iinéaircs-oblongues et 
spatulées, aiguës, carénées'; marge épaissie en bourrelet lustrale, révolutée jusqu’à la 
infér., plane et denlieuléc au sommet. -j-N. biconvexe. Cel. supér assez grandes, subhexa
gonales, 20 y, avec quelques pap. dispersé S. 10-10 mill., mince, jaune, sin./dextr. Cp. 
microslùme, jaunâtre, puis brune. Op. largem1 conique, tube basil. distinct. D'2 1/1 larges, 
pap. orangées. Sp. :io -117 ¡t, brun verdâtre, pap. VI-VIII.

Desmatodon
latifolius
(Hedw.)

D.
suberectus 
(Drumm.) 
(obliquus 
Br. Eur. )

D.
systylius 
Br. Eur,

D.
Laureri

(Schultz)

D.
cernuus
(Hiiben)



—  8-i —

S
h
O
Eh

cd
>>

Uu
2o

rQ
CI)T3

cd
P<

0)
O

Cm
cd
a)

t3
po

PQ

ö
&

J3l
Ö

<3 -S 
. =».-̂

. ■ ®
I I ?
~ a

.5 a.

e  -S .a
S> ?
S B à

h !5 
~  S 4-© s  ~ü ~

Ph

s  Qj
“£ a'̂ > "BS

•° a 
•S Em

&
+

p. minces, or dînai rem1 obtuses; (issu cel. serré. Port du T. acsliva. 
Coussinets d’un vert gai à la surface, brunis en dedans, i/ î cm. de hau
teur. P. dressées-patentes, lingul., carén.-concaves, brièvem1 acumin. ou 
obtuses, révol. aux bords jusque vers le sommet. —Ns ou Ns plus faible, 
atténuée à la base. Cel. pap. sur les 2 faces, les super, carrées, les infér. 
rcctangul. allong., hyalines. S. V2- l  cm. sin./dextr., jaune, rouge à la 
base. Cp. dressée, ovale ou oblong., brun marron. Op. coniq. recourbé. 
An- caduq. P. très court, 0,36 mill., i/ i tour. Sp. H-10 //, brunât. V-VI.

P. charnues, brièvem1 aenminées; tissa cel. lâche. Petites colonies 
ou touffes terreuses, 2-3 mill., vert terne. P. rapprochées, appliquées et 
contournées en spirale à sec, rigides et presque dressées par l'hum., 
oblong. et oblong.-lin., brusquern* acumin. ou obtuses, concaves, à bords 
réfléchis. N s mince et atténuée sur la 1/ 2 infér., beaucoup plus forte sur la 
1/ 2 supér. Cel. supér. pap. sur les 2 faces, carrées, les margin. allong. 
transvcrsalem1 ; S. 4-12 mill. sin./dextr., jaune, puis rougeàt. Cp. dres
sée, ovalc-oblong. An1 révol. P. rouge à D. obliq. Sp. 18-20 p. III-V.

N. non épaissie à la partie supér. ; P. p i l i f .  ; tube du P. élevé. Colonies en 
touffes planes et lâches, jusq. l/ 2 cm. de haut., vert jaunâl., grisonn1. P. supér. 
agglomér. et subitem1 plus grandes, oboval. ou spatul., rapidem1 acumin., non 
margin., faiblem1 révol. jusq. vers le sommet. -j-N form1 un poil lisse, jaunât. 
ou hyalin, atténuée à la base. Cel. pap. lcplodcrm., les supér. carrées ou rliom- 
biq., brièvem1 reelang. à la base. S- 1-1 1/ 2cm., rouge cl dexlr. à la base, jaune 
el sin. au sommet. Cp. dressée, élroitem1 elliptiq., régul., rougeàt., leptoderme. 
An2 persist1. Tube basil, distinct, P. lais1 2 tours. Sp. 14-16 //, jaunes. II-IV.

F.lisses, non pap., planes an.r bords. N. brièvement récurrente.  Colonies en 
touffes lâches, Va 11 1 cm., vert gai. P. supér. briisquem1 plus grandes, étalées en 
rosette, largcnd obovales et spalulées, subilem1 ac.uminécs, très concaves, planes et 
entières aux bords, non margin. N s ou -j-N. Cel. supér. à parois épaissies, Iranspar., 
les infér. très lâches, hyalines. S. 1-2 cm., rongeât, et dextr. à la base, sin. et jaune 
au sommet. Cp. dressée, oblong., subcylindriq., pachyderme, brune, puis noirâtre. 
Cal. grande, jusqu’à la ’/a I" Cp. Op. élroilcmt coniq., obtus. An“2, Tube basil. 
pâle, court. P. faisant 1 1 / 2 tour à g ., pourpre foncé, pap. Sp 13-18 //., verdàt. V

Ç cf • Poil court, jaunâtre, Port du suivant. Coussinets élenduset plans, bas, 
vert gai. F. plus longues, 4-3 mill., ¡»lus étroites, un peu recourbées par l’fium., 
lin.-lancéol., brièvem1 aenminées. Cel. marginales plus grandes. N s formant par
fois un nmrron jaune. Cp. rvlindriq., Cal. couvrant le 1 / ;i • Ir la Cp. Op. louguem1 
et fiiieni1 suhiilé ohliq. An. révol. P. faisant un tour à dr. D. plus étroites et beau
coup plus minces, à couche ventrale non épaissie. Sp. 8-14 ¡ 1 , vert olive. V I-V III .

Ç-f-cT Poil ln/alin. Coussinets vert glauq. grisonnants. P. appliquées, incurvées 
et plissées à sec, dressées-patentes par l’hum., les inlér. oblong.-lancéol., les supér. 
lingul.-spalul., obtuses, souvent émargin., rarement acumin, bords largem1 révol. 
jusqu’au poil, ordin1 marginés par des Cel. épaissies. -|-NN formant un long poil 
lisse. Cel. très pap., les supér. arrond., les basil. allong.-hyalines. S. 1-2 cm., jaunât. 
puis rouge terne, sin./dextr. Cp. dressée, subcylindrique, souvent un peu arquée, 
rougeàt. puis noiràl. Cal. jusqu’à la 1/ î de 'a Cp. Op. élroitem1 conique, Cel. en 
spirale. P. faisant 2 à 3 tours, épais, tube basil. distinct- Sp. 7-10 g jaunes. IV-V.

Ç»— <$. P. planes, marginées par  des Cel. étroites, allongées, jaunes et transparentes, f o r 
mant un bourrelet bistrate. Petites touffes de 1 à 3 mill. de hauteur, d’un vert saturé. P . dressées- 
patentes, incurvées et quelque peu conlourn. à sec, les supér. spatul.-allong., obtuses ou brièvem1 
acumin., bords plans et entiers. -f-N. Cel. supér. pap. épaissies, arrondies. S. 1-1 Va cm., rouge et 
dexlr. à la base, jaune et sin. en haut. Cp. dressée, subcylindriq., à col distinct, leptoderme, brune, 
puis noirâtre. Op. conique. A n 3 révol. P . faisant 1 ‘/a ,our» PaP- Sp. 7-10 p, jaunes. III-V .

Tortula
ohtusifolia
(Schleich.)

T.
atrovirens
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T.
aestiva
(Brid.)

T.
muralis

( L . )

T.
marginata 
(Br. Eut.)
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M. arboricole. F. à bords révol. à la part ie  rnéd. seulem1. Coussinets assez 
lâches, hauts de 1 à 2 cm., vert olive ou brunâl., feutrés à la base. F. médiocrem1 
réfléch. par l’hum., carénées plissées, flexueuses et contourn. à sec, oblong.- 
spatul., acumin. et arrond. au sommet, portant parfois des propag. cylindriq.; 
+ N  plan convexe, brune, lisse sur le dos, form1 un long1 poil faiblcm1 denté ou 
lisse, décoloré à la pointe. Limbe pap. S . 8-15 mill. rouge, sin., dextr. tout à la 
base. Cp. pachyd., brune, un peu arquée, subeylindr. Cel. de l’E x th .. à parois 
longitud. très épaissies, P. fais1 3 à 4 tours. Sp. 10-18 p brunâl., pap. V -V I .

8. laevipilaeformis. 9 —cf - V 2 :l 1 cm. vert jaunâtre. F. marginêes par 
4 ou 5 rangées de Cel. jaunâtres, plus claires. + N  formant un poil lisse, 
hyalin, rougi à la base seulement. P. ne faisant qu’un tour.

M. saxicole. Bords des F. révolntés à la part ie  infér. Touffes et coussi
nets lâches et mous, hauts de 1 à 3 cm., tachetés de brun, rouillés à l’inlér., les 
innovations vert glauque. F. dressées-palcntes par l’hum., les infér. oblongucs- 
obovées, les supér. spatulécs-lingul., brièvem1 acuminées ou arrondies (jamais 
émarginées), révol. aux bords à la V 2 infér. + N  brunâtre, lisse sur le dos, 
biconvexe, formant un poil lisse et court, décoloré à la pointe. Cel. pap., les 
supér., et médianes arrondies-carrées. S. 1 à 1 V 2 cm., sin./dextr. Cp. dressée, 
cylindrique, atténuée à la base, leptoderme, jaunâtre puis brune. Op. conique 
aigu. A n 2 persist. P. faisant 1 ou 2 tours. Sp. 13-16 p verdâtre. X -X II-

V
■ H M. saxicole , ordinairem1 stérile. Plus robuste que le type. F. lingulées-
‘05A o 05S spatulées, largem1 arrondies, souvent quelque peu émargin. au sommet, bords
2w è révol. à la partie infér. seulem1. NNS ou + N N  avec quelques pap. sur le dos.
COfl Bords des F. révolntés jusqu'au sommet. Touffes denses, hautes de 1-2 cm.,

»Ho Si Ce vert olive ou brunâtre foncé. F. à texture solide, contournées à sec, dressées
S fù

’b  -S par l’hum., oblongues-lingulées, ordinairem1 obtuses, carénées-concavcs, bords
S entiers, non marginés. N N S cylindrique, rougeâtre, formant parfois un mucron
H05 r  “fe « très court. Limbe et N très pap. sur les deux faces. Cel. supér. petites, obs-

QhcO ts >¿ cures, quelque peu collenchym. S. 15-31) mill., rouge brun, sin. (dextr. tout à

-b la base). Cp. 4 */2 mill., cylindrique, dressée, arquée, solide, brune puis noire.
Em o Op. conique allongé, aigu, oblique. A n 2 (3L Tube basil. égal au 1/ 3 du P. Sp.

T 12-15 (18) p verdâtres. I V -V I .

Q — cf. M. arboricole, presque toujours st. Bords des F. réfléchis infèrienrem1.
Touffes lâches, fragiles, hautes de 2-3 cm., vert terne ou noirâtre. T . souvent déeom-

O hante. F. molles, presque horizontales par l’hum., les supér. rapprochées en rosette,
spat ulées, largem1 arrondies ou faiblem1 émargin., non pilil'ères, faiblcm1 révol. sur
la ' / 2 infér., planes entières et infléchies supérieurement. N N S brunâtre, biconvexe.
Cel. pap-, les supér. arrondies, leptodermes, très vertes. S. 3-8 mill., orangé. Cp.
dressée, subcylindrique. Op. égal à la */, de l’urne, conique, allongé, aigu. P. pâle
faisant 1 ou 2 tours à g. Sp. 8-11 p, verdâtres. I I I - I V

9 +  cf- F . marginêes p a r  des Cel. plus on moins (dlongées, jaunes, i vans par.,  formant  
nn bourrelet, bistrate. Touffes hautes de 1 à 3 cm., vert gai en dessus, jaunâtres en dedans. 
F . inter, espacées, lancéol.-lin., les super, agglomérées, allongées, subspatulées, acuminécs, 
concaves, bords plans, +N N . Cel. pap., les super, carrées ou hexagonales. S. 1—2 1/ 2 cm., 
pourpre, sin. Cp. dressée, oblongue, cylindrique arquée, brun marron, atteign1 jusqu’à 8 mill., 
de long. Cal. brune, très longue. Op. conique obtus. An2 caduque. P. rose pâle, tube basil. 
égal à la 1/ 2 du P., D. faisant 1 1 / 2 tour à g ., pourpres, pap. Sp. 10-15 (20) p verdàt. VI-VII.

Q + c f -  F . lisses, non pap .,  non marginêes.  Port du précédent, mais moins robuste. F . plus 
courtes, molles et lâches, oblongues-spatul., planes. -f-N  faible. Cel. supér. transparentes, carrées 
ou hexagonales, légèrem1 collenchym. S. 1 cm., sin./dextr., pourpre. Cp. 3 mill. environ, ovale- 
subeylindr., droite ou légèrement arquée, leptoderme, brun terne. Op. Va-1 A  de l’urne, conique- 
allongé, obtus, avec une seule rangée de Cel. arrondies à la base. An2 pers. Tube basil. égal au 
Va- V2 du P. Sp. 11-18 p,  verdâtres. VII-VIII.

Syntrichia
laevipila
(Brid.)

S.
alpina 

(Br. Eur.)

S.
alpina 

[3 inem is

S.
inermis
(Brid.)

S.
latifolia
(Bruch.)

S.
subulata

( L . )

S.
mucronifolia
(Schwâgr.)
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<N 0+ Port du S. ruralis, mais plus robuste, haut de 2-4 cm., vert olive, puis hrunât., ferrugin. à

+ l’intér., feutré de roux en dedans. F . rapproch., les super, agglom., dressées-patentes, réfléch.
à la pointe par rhum., les super, plus grandes, 2 4/ 2-3  Va m*H-, largcm1 oblong., lingul. ou 
spatul., brièvcm1 acumin. ou arrond. au somme), carén., crenel.-pap. aux bords, ceux-ci étroi

+ lem1 rétléch. sur la i/.2 inlér. -f-N N  rouge, très rude sur le dos, form1 un long poil hyalin, fortcm1
»CH- denté. Cel. pap., les supér. carrées, 12-15 //, S . 1-3 cm. pourpre, sin./dextr. Cp. cylindrique,
ü légèrem1 arquée, brun marron. Tube hasil. égal1 la 1/a du P. Sp . 11-13//, vert jaunAt. III-V .

Propagnles cylindr. sur le limbe des F . Touffes assez denses, hautes de 1-2 cm.,
vert olive ou terne, ferrugin. en dedans, peu feutr. à la base. F . supér. plus grandes,

¿  1 agglomér., modérém1 recourb.-[latentes par l’hum., lAchem1 appliq. et un peu con-
e  to 
Sh 50 O tournées à sec, spatul., arrond. et ordinair1 émargin., rarcm1 acumin., peu carén.,

à bords plans, réfléchis seulcm1 à la base. N  brune, formant un poil hyalin, peu

s  « l denté. Limbe pap. sur les 2 faces; A la base quelques rangées margin. de Cel. vertes.

S Propagnles à l ’aisselle des F . terminales, ell iptiq,-lancéol., pap., terminés
ë  ® par une pointe hyaline. Touffes étend, et planes, hautes de quelques mill. sculem1,

« ¡z¡ vert glauque, fragiles. F . supér. agglom., rigides et fermes, dressées-patentes, non
a. recourbées par l’hum., apprimées à sec, obovées-linguliformes ou panduriformes,

c  V arrondies et profondénd marginées au sommet, planes aux bords, non marginées.
§ 5
o -°

+ N  rougeâtre, formant un poil lisse, décoloré à la pointe. Limbe très pap.
«  -G N . pap. sur le dos. Propag. orales ou arrond. à la fa ce  supér. de la N . Arboricole.
o HH Touffes basses, 2-5 mi 11., très lâches et fragiles, vert hrunAt. terne. F . molles, dressées-

2î patentes, peu recourb. à la pointe, les super, agglomérées en rosette, longuem1 spatul.,
O ¿5 brièvem1 apicul., très concaves, légèrem1 infléchies aux bords supérieurem1. + N  large,
«p  53 hrunAtre, formant un poil court, hyalin, presque lisse. Limbe lisse en dessus, souvent
O. pa[i. en dessous. Cel. supér. arrondies, 18-24 //, leptodermes, subcollcnchym., les

COa>t-i in cr. allongées, incolores ou hyalines.

• H H F . acurninées au sommet, poil rongeât. Espèce alpine. Touffes étendues, hautes
"S, «c> de 2-5 cm., vert terne ou brun rougcAl. F. réfléchics-patentcs, ovales lancéol., plus

ou moins acumin., bords lAchem1 réfléchis jusqu’A la */•/ environ. + N  verruqueuse

fc
sur le dos, form1 une arête rigide, rouge brune, presque lisse; Cel. hasil. hyalines

V) JS jusqu'au bord, sans marge distincte. S. sin./dextr. Cp. ovoïde et ovale-oblongue.

1
sCl s Cal. pap. à la pointe. Op. aigu, plus long (pie la 4/ 2 l’urne. P . comme chez S.

O & H«» ruralis. Sp . 10-15 // jaune verdâtre. V II-V 1 II .

pq JS F . arrondies an sommet, poil hyalin. Touffes étendues, lâches, liantes de 5 A
5 -S 8 cm., vert jaunAt. ou brunes, ferrugin. en dedans, lAchem1 feutrées à la base. F .
“O c. à base subengaîn.-dressée, puis squarreuses, arquées en dehors par l’hum., lAchem1

5 appliquées A sec, inlcr1 espacées; les supér. plus grandes, agglomérées, ohlongucs-
allongées, très carénées, apiculées, rarement arrondies ou émarginées au sommet,

«0 bords crénclés-vcrruqueux, révol. jusque vers le sommet. + N  brunâtre, formant
c . un long poil hyalin ou rougeâtre à la base, fortement denté, pap. sur le dos, plan-

?§• convexe. Cel. supér. 12-16 //, collcnchym.; au bord, une longue zone de Cel. jaunes
plus petites. S. sin. Cal. à rostre lisse. Cp. ovale-allongée. P. faisant 2 tours, tube

js Ph hasil. égal A la 4/ 2 du P. Sp. 10-14 //, brunâtres. V.
■ë F . dressées-patentes par  l'hnm. N =  V C  I2'4 x ,  4  à 0  SS. Coussinets denses, hauts

de 2-4 cm., vert hrunAtre, cancsccnts, feutrés à la hase. F . rapproch., dressées-apprim.
•g «à sec, spatul., arrondies et émarginées au sommet, rarem1 apicul., carénées, révol. en
& spirale aux bords sur la 1/ 2 infer., planes à la partie super. + N  brune, prolongée en 

un très long poil décoloré, denté. Limbe pap. N rude sur le dos. Cel. supér. très petites.
S 1-1 V2 cm. rouge, sin. Cp. dressée, oblongue, légèrement arquée, brune. Op. égal
aux 2/ 3 de l’urne, aigu, avec des Cel. en séries obliques à dr. P. faisant Va t°ur à g-> 
tube hasil. pAle. Sp. 10-15 //, brun ferrugineux. V.

Syntrichia 
Mülleri. 
(Brach.) 

(princeps de N).

S.
pulvinata

(Jar.)

S.
pagorum
(Hilde).

S.
papillosa

(Wils.)

S.
aciphylla 
(Br. Eur.)

S.
raralis

(&■)

S.
montana
(Nees).

intermedia Brid.)
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T •= CS slolonifère. F. non pilifères. Cp. cæserle. Cal. grande, en capuchon.

T =  CS slolonifère. F. non pilifères. Cp. inserte. Cal. grande, en capuchon.

T — CS, non slolonifère. F. pilifères, ciliées à la pointe. Cp. inserte. Cal. pelile, rnilrilorme.

esa , ,

ci
O

T =  XCS. F. non pilif. Cp. exserte. D. fendues en 2 branches. N =  w s l s d d .

T =  x  CS. F. pilifères. Cp. inserte. D. Ircillagées et percées. N — I CC.

« ^ .3
«j. Si -gS s

§  ^  S sSsi *~

a
o

Cel. fol. ordinairement pap., linéaires, à parois fortement sinueuses. 
T =  CS, N =  I CC.

Cel. fol. lisses, à parois sinueuses, les super, arrondies. T rr CS, 
N =  I cc.

s  ^
a S R Pt
°  §  o  a

Op. ne tombant pas avec lu Colm. Cal. ordinairement en capuchon, 
rarement milriforme. Cp exserte, rarement inserte. Stm. développes ou 
nuis (chez Gucmhelia). T =  xcs. N =  I2 CC (dd).

Op. adhérent à la Collïl. et tombant avec elle. Cal. milriforme. Cp. 
inserte. Stm. rudimentaires. T =  x c s  (rarement es).

9  — cf. T — CS- lJl. aqualiq. robustes, Bords des F. épaissis en bourrelets. - ( -N N ^ V V S  
I s d d , l’orm1 un mucron court. Toutes les C©1. petites, les basil. arrond.-carrées, bien vertes. 
Cal. coniq., obliq. Stm. O. P. divisé en branches nombreuses, réunies et treillag. à la base.

Cp. brièvement pédicellée, P. rudimentaire. Touffes r ig ides , H à 28 cm., vert foncé. F. 
secondés-falc¡formes,  rigides, un peu reluisantes, à base dilatée, non décurr., puis élroitem1 
lin.-lancéol., planes, à bords moins épaissis. -f-NN 1res large  (0,21 mill.) Cel. lisses, 8-11 //. 
S. rougeâtre, terne, 2-8 mi 11. Cp. oblongue-ovoïdc, à parois fermes, vert olive, puis rouge 
brun, reluisante, Or. rouge. Op. rouge vif, conique aigu, plus long que la */2 urne. D. irré
gulières, peu développées, adhérentes à la Colm. qui s ’allonge à la maturité. Sp. 14-20 //, 
vertes, finement ponctuées. I I I -V .

Op. longuement pédicellée, P. développé. Touffes molles, lâches, vert foncé ou noirâtre, à 
éclat un peu métallique. F. un peu réfléchies, atténuées à la base, puis oblongues-lingulécs, 
obtuses, brièvement mucronées, à peine carénées; les 8 rangées de Cel. marginales épaissie." 
et sur 2 à 8 couches. + N  (0,11 mil.), ordinairern1 épaissie à la partie médiane. Cel. lisses, 
10 ji. S. 8 à 6 mill., épais, jaune rougeâtre, dextr. Op. oblongue, un peu recourbée, brune, 
puis noirâtre, Or. rouge, avec de nombreuses rangées de Cel. transversales. Op. conique 
aigu, égalant la l/.2 de l’urne. Tube basil. du P. perforé. D'- '1 irrégulières, lisses. Sp. vert 
olive, finement granuleuses. VTT-VTTT.

Touffes fasciculécs, lâches, 4-10 cm. ou plus, noirât., les extrémités vert obscur. F. molles, 
divergcntes-palentes, parfois secondes, dèenrrenles aaæ ailes, lancéol. et lancéol.-allongées, 
aiguës ou subobtuscs, carénées, bords en bourrelets très épaissis sur 8 à 8 rangées cel. de 8 
à 6 couches. -f-N (0,17 mill.). Cel. lisses, les supér. parfois un peu pap., 12 /«, les margin. 
un peu allongées. S. ' / 2 à 1 cm., jaune, dextr. Cp. ovale-oblonguc, molle, brune, sillonnée à 
la fin. Op. conique-aigu, faiblement recourbé. Tube basil. du P. étroit. D2 ’ faiblement pap. 
Sp. 20-82 p, vert olive, pap. VI-VII.
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Cinclidotus
aquaticus

(Jacq.)

C.
riparius
(Host.)

C.
fontinaloides

(Heiw.)
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(D) ¿r<iS finitmental res, dépassant à peina l'Or. 1 *eliIs coussinets denses, '/j à t '/.J cm., 
vert sale ou brunâtre et noirâtre, canesccnls. F . drcssécs-divcri>ontes, les infér. petites, 
ovales-obtuses, non pililères, —N s ; les super, plus grandes, concaves, ovalcs-lnncéol., 
avec un poil presipie lisse, élargi à la base mais non décurrcnl ; bords faiblem1 révolulés 
a la partie médiane, + N  (2-,‘> ce) allému'e à la base, .‘15—'»5 //-, bords bistrales supérieur1. 
Toutes les C el. lisses, épaissies, bis super, arrondies-carrées, 7 //-, les mar^in. souvent 
ovalcs-lransverscs, les moyennes carrées, t) fi, les infér. rectani!pil.-nlloni>-., les mari*in. 
inrer. brièvem1 rcctani>ul. et carrées. S. droit, Cp. siibüflobuleuse, brun jaunâtre, lur- 
binee et plissec a sec;, parois de 2 couehes cel. Op. plan-convexe mamillairc. Or. rout>e. 
C el. de l’E x th . arrondies. Sp . 7-10 p, jaunes, lisses. III-V .

«<S
53sa

-S
«s
S
53
S
'■siss
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Coussinets vert terne, olivàl. ou noiràt. F- se réfléchiss1 par l’hum., puis patentes, 
a base ovale, obloiii*’.-lancéol. acumin.,-entières, avec un poil dente;, élargi et décurr. 
a la base, carénées supérieur11, à bords lortem1 révol. jusqu’» la pointe. -f-NN, 70 //, 
atténuée a la base, sillonnée' sur le; dos [ (v) cc], limbe lustrale supérieur1. Toutes le;s 
Cel. à parois épaiss., plus ou moins ondul., arronel.-carr., les basil. médian., se'iile's, 
rcctangiil. F . pe;li. plus longues e;t plus larges. S. 0,4 mil). Cp. ovale, solide, brune, 
macroslome apres la sporose*, lee paroi formée de 4 coue.bes ce;l., Op. voûté, briève'm1 
rostre. P . pourpre. D ou D n, pap. lariçcm1 lancéol. Sp. 8-10 //., Itrunàl., lisses. III -IV  

P- ptundnm. Petite PI. i>-rèlc, à F . plus étroites, exactement imbriipiées ¡'i sec, 
ordinairement non pililère;s, le;s super, terminées seulement par un apiemle hyalin. 
Cp. petite, cachée dans le's F . peli.

Tou liés lâches, jaune; terne', brun rouüfe ou noires. T. f>;i'éle, mince;, rigide e*l fra
gile, dénudée à la base. F . espaeées, s:; recourbant rapidem1 et forlcm1 par rhum., 
puis dressées-pali'iites, arquées, ordinairem1 secondes, à base largem1 lancéol., t>r;i- 
ducllcm1 atténuées rarén., terminées par un poil court et denté. Bords forlein1 réveil, 
jusepi’à la pointe, bistrales supérieur1, avec ejejucs dents au sommet. -f-N , 4*> //, rude 
sur le dos (I2 CC dd). C el. à parois fortem1 épaissies et ondul 'es, saillantes â la lace 
infér., les super. arrondie*s, 7-0 //, le;s infér. ohlnngues, le;s basil. médianes reclang. 
allongées. F . pch. secondes. S. dressée, égal au ‘/a de l’urne. Cp. jeclile, ohlnnguc, 
pâle, leptoderme, paroi formée de, couches ce 1. An. O. D. étroit1 lancéol., à pointe; 
filiforme allong., conniveMite.s à sec, rousses, pap. Sp . 10-14 /e, jaunes, granul. A .-H.

nar. loiujidens (IMiil.). F . I(;rniinée.s par un acuinen brunâtre;, non pilifères. D. 
0,7 à 0,8 rnill., à longue; pointe e;apillairc.

Coussinets lias, Ira*»'il<;s, ve.rl.s ou noirâtres, ordinairem1 brunis sur le' calcaire;. F . 
molles, se re'.courhant rapide,ni1 par rhum., puis drc.ssées-diverg., le;s infér. lancéol. 
1 rnill., non pilif., les super. oval.-lane.éol., 2 mill., entières, iillén. en un poil forlcm1 
denté, carén. révol. «aux liords, ave'c un sillon ele ediaepie ce'ilé, bords bistrales e'ii liant. 
N s lisse sur le dos, 00 à 80 atténuée à la base | (v)CC|. Teintes les C©1. petites, très 
épaissies, non pap., les super, arrondies, 0-7 /«, et ovalcs-lransverscs, le\s moyennes 
carrée;s ou brièvenO rerlangul., les médianes infér. reelang. F. prh. peu dilférentcs. 
S. O,1?.'» rnill. Cp. inserte, eivale'em ohovale, lcptoele;rme, jaune verelât., tronepiéc après 
la sporose. Op. convexe;, à rostre très <;ourl. An0. (S tm .). D" lardent1 lane'éol. O,.‘10 
mill., pap. Sp . 8 â 10 /', jaune brunâtre;, lisses. II I -IV

(1. nrceolare. F . brièvem1 apicul. Cp. petite, globuleuse, urrénlce à sec. 
y. oblusi fo l ium . F . plus larges cl plus courtes, obtuses, bien veu-tes.
Port ele S. pulvinalum, mais plus robuste. Coussinets denses, 1 à 1 cm., brunis, 

noircis à Tinter. F . lâeliem1 appliq. à sec, se recourh1 rapidem1 et Ibrlem1 par Tlmm., 
les infér. petites, eibluscs, neui pilif., les super, plus grandes, oblont^.-lancéol., te*r- 
minées par un poil court denté, élargi et décurrcnl à la base; borels concaves, non 
carén., plans, épaissis en bourrelet. H . brune, ‘>2 //, allén. à la base (40 /') (I' CC d). 
Limbe unistrate, sauf tout au sommet, les bords bistrales sur .‘1 rangées cel. Toutes 
les Cel. forlcm1 épaissies, arrond.-carrées, 7 à 0 /;, les marçin. ovales transverses, 
les infér. médianes reclang. F . pch. plus grandes. S- 0, Ho mill. Cp. inserte, suli- 
globuleusc, brun rongeât., peu dilatée à l’Or, après la sporose, lisse. An. O. Cel. de 
T E xth . reclang. allon*?. S tm . O. D n, 0,.‘14 mill., pap. Sp . 8-10 p, jaunes, lisses. IV

Espèce dioü/ue. M. alpine stérile. N. hicoiwe.vc. Port et taille de Grimmia commutala. 
Coussinets noirât. rarem1 vert foncé, non cohérents, 2 à i  cm. de diamètre. T. l à 2 cm. F . 
solides, les infér. dress.-diverg., les super, apprim. à sec, se recourir un peu par Tlmm. à base 
ovale, décurrcntc, lancéol.-lin., concaves, 1,2-1,1/0,40-0,45, terminées par un poil court, denté 
(0,4a mill). Bords plans ou faiblenC réfléch. à la base, limbe bistrate supéricurenO, sauf sur les 
deux rangées cel. méd. transpar., NN biconvexe, brunât. (dd CC I'1 fi) Cel. uniform., un peu 
épaiss. mais non ondul., toutes très petites, arrond.-carr., 7 à !! p, seules les méd. infér., près de 
la N brièvem1 rectang. Propag. jaunes, pédicellés, arrond. ou ovales à l’aisselle des F. supér.

Schistidium
pulvinatum

(Hofftn.)

S.
apocarpum

(L.)

S.
II gracile 
(Sohleich.)

S.
confertum
(Funck).

S.
brunnescens

Limpr.

S.
teretinerve

(Limpr.)
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D. courtes, peu développées, largend tronquées. Coussinets étendus, noirs à la surface, 
noir brunâtre à Tinter. F . subimbriquées à sec, petites, oval.-lancéol., obtus., non pilif., (les 
F . terminales rarcnd avec une pointe hyaline ou un poil court), concaves, révol. aux bords 
à la base, carcn., planes aux bords à la partie super. Limbe bistrate et noirâtre supérieur1. 
—N s 70 p (4 CC). Toutes les Cel. â parois épaissies, parfois un peu ondulées, arrond. ou 
polygon., 8-10 p, les méd. inlér. reetangul. F. peh. deux fois plus grandes. S. 0,05 mill., 
dressé. Cp. inserte, petite, subcylindriq., jaunâtre, molle. Op. plan-convexe, jaune. An. O. 
Cel. de I’Bxth. irrégul., peu épaissies. Stm. O. Or. rouge. P. orange, pap. Sp. 8-10 p, 
jaunâtres, presque lisses. VII-VIII-

g.

O

«H
eîjg
2
o

S
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Q

Coussinets 1 à 5 cin. mous, vert jaunât. terne, rougissant avec l’âge. F . rapproch. se 
recourld par l’hum., puis dress.-patent., solides, à base largeud lancéol., décurr., attén. 
en une large pointe arrond., concav.-subcarén. Bords plans, révol. à la partie moyenne, 
entiers, bistrates et épaissis en bourrelet. —N N S, 90 ¡i à la base, brun rouge (F CC d d ). 
Cel. peu épaissies à parois non ondulées, rougeât., polygon., 9 p, un certain nombre 
transversales, les inlér. reetangul., les marginales infér. carrées. S. dressé. Cp. un peu 
émergente, grosse, obovéc, macrostôme, jaune brunâtre, parois de 5 â 6 couches cel. 
Op. plan convexe à rostre court. An. O. (Stm.) D° cohérentes à la base, réfléchies à 
sec, pourpres, pap. larges et longues. Sp. 16-20 p, vert jaune, granuleuses. H.-P.

fi. riüiüare.  Touffes lâches. Plus robuste, vert saturé ou noirâtre, ressemblant à un 
Cinclidotus. T. ordinairend flottante. F . se recourld peu par l’hum., ovales-lancéol., 
rapidend atténuées en une pointe dentée et largement arrondie. Bords révol., épaissis 
en bourrelet. NN 90 p. Cp. macrostôme puis subturbinéc.

y. latt'folium. Port de Grimmia mollis. Touffes lâches, molles, vert terne. F . molles, 
ne se recourbant pas par l’hum., grandes, 2/1,5 mill., ovales ou oblongues, obtuses ou 
arrondies au sommet, concaves, entières; bords révol. jusqu’au sommet. —N s 75 p. 
Cp. subglobulcusc, puis hémisphérique. Op. plan-convexe à bec très court.

Comme S. gracile, mais F. acuminécs, non pilifères.

bd
<p

Coussinets denses et rigides, 1-2 cm., vert jaunât. ou noirât., feutrés de roux à la base. 
F . (Ircssées-divergcnlcs, rigides, les super, souvent falciformcs, un peu crépues â sec, 
base oblongue, lancéolées, atténuées, 5/0,8 mill., décurrenles aux angles, concaves, à peine 
carénées, entières et révol. aux bords. N - brune, formant un rnueron, pap. sur le dos 
(v SS I  S d). Limbe bistrate au sommet. Cel. supér. petites, 7 à 9 p, arrondies-carrées, 
épaissies, non pap., les basil. jaune-rougeâtre S . Va“* IM'lh Cp. inserte, obovéc, brun rou
geâtre, molle, tronquée et sublurbinée après la sporosc. (Stm.) Cel. de TExth. irrégu
lièrement polygonales, peu épaissies. An. O. D" rouge-jaune, 0,25 mill., pap. Sp. 20-24 /1 , 
granuleuses. III-V

Coussinets larges, bas, '/^-l cm., denses, grisâtres. F . vert glauque ou noirâtres, rapprochées, 
les supér. plus grandes, appliquées â sec, drcssées-élalécs par l’hum. brièvend ovales-lancéol., ter
minées par un long poil à peu près lisse, fort end carénées, avec un sillon profond de chaque côté de 
la N ., bords plans, incurvés supérieurern1, limbe bistrate à la partie supérieure et le long des plis. 
-j-N  atténuée à la base, cylindrique, 70 p. Cel. lisses, non ondulées, les supér. très vertes, carrées, 
8-10 p , les infér. plus lâches carrées et reetangul., transparentes ou hyalines. S. V2- l  mill-, jaune, 
sin. Cp. dressée, obovale, jaunât., macrostôme, eyalhiforme à la fin, leptoderme, lisse, col défluent 
dans le S. Op. largend conique â rostre droit. Or. rouge. An. O. Stm. en une rangée. D. 0,6 mill., 
largend lancéol., pourpr., très pap., Ibrtcnd pcrfor.-lreillagées. Sp. 8-12 p, jaunât., lisses. III-V.

Diffère du précédent par ses touffes plus lâches, irrégulières, fragiles, sa taille plus faible. F . plus 
étroites, â hase élroitcnd obovale, lancéol., brusquend atténuées en un poil lisse, faiblcnd carénées 
vers le sommet, non sillonnées, à limbe unislrale, bords plans, bistrates vers le sommet. Cel. supér. 
6 à 8 p, les infér. plus lâches, les marginales infér. formant quelques rangées, allongées et hyalines. 
Cp. plus petite à Or. non dilaté. Op. pl us longuement roslré. D. 0,80 mill., étroitement lancéol., 
peu perforées ou entières, orangées. Sp. 7-10 p, jaune brunâtre. V-VI.

Schistidium
atrofuscum
(Schimp.)

S.
II alpicola 
(Swartz).

S.
gracile

var. longidens 
(Phil.)

S.
maritimum

(Turn.)

Coscinodon
crihosus
(Hedw.)

(pulvinatus)
Spreng.

C.
II humilis 

Milde.
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Cp. incluse, asymétrique, ventrue, lisse. Des Stm.. S. gcniculé, plus court (pic. la Cp. F. con
caves à bords incurvés. Ç + c f -

Cp. exserte, symétrique, lisse, sans Stm. ni espace aériférc, ni filaments verts. S. dressé. Cal. 
ordinairement oblique, dimidiée. ç — ç?.

Cp. exserte (rarement inserte), symétri([., lisse, avec des Stm. et ordinairem1 un espace aérilère 
pourvu de filaments verts assimilateurs. S. ordin1 dressé. Cal. ordin1 symélriq., plurilobéc à la base.

Cp. exserte, symétrique, avec des stries épaissies et des côtes saillantes. Des Stm. S. recourbé. 
Cal. symétrique plurilobée (sauf chez G. orbicularis). F. carénées, h bords plans ou peu révolulé.

Coussinets denses, 1 cm. environ, fragiles, gris. F. lâchement opprimées, concaves, planes 
__l aux bords, rapidend atténuées en un poil presque lisse. N. atténuée â la hase. Limbe hislrale 
^ au sommet. C©1. super, régulières, carrécs-arrondics, peu épaissies, les médianes carrées, les 

infér. rectangul.-allongées, non épaissies, les marginales décolorées. S. jaune, peu recourbé. 
*  Cp. forlcud renflée d’un côté, dilatée à l’Or. â l’état vide. Cal. symélriq., lobée. Op. large, 

plan-concave, obtus, concolore. An1 (2> pers. Stm. très grands. Sp. fi-10¡1 , jaunes, lisses. IV.

.(U
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Touffes basses, vert terne ou brunâtre. F . imbriq., concaves, les infér. obtuses, les supér. 
avec une pointe piliforme courte, obtusément dentée. —Ns. Limbe unistrale, bords bislralcs. 
Cel. «à parois très épaissies, les supér. irrégul., les basil. plus grandes, carrées et brièvem1 
rectangul. Cp. grosse, ovale, ventrue, brun pâle, à parois fermes. Or. non dilaté. Cal. symé
trique lobée. Op. plan-convexe, obtus, jaune. An1' 2 pers. Colm. très (‘paisse. D: l 2/3 insé
rées bas, orangées, peu granuleuses. Sp. 11-13 /z, jaunes, lisses. III-V.

Touffes irrégulières, basses, planes, grises, très adhérentes au support (mortier des murs). 
F . supér. obovales, décolorées au sommet, terminées par un très long poil presque lisse, con
caves, bords plans. N. mima'. Limbe et bords illustrâtes. Cel- supér. à parois épaissies et 
interrompues, carrées ou subreclanguL, les inlér. plus grandes, rectangul. hyalines. S . jaune, 
recourbé en g • Cp. inclinée, ovale, laiblcnd renflée d’un côté, rongeât., ridée à sec. Or. non 
dilaté. Cal. petite dimidiée. Op. brièvem1 conique, jaune, à point pourpre. An ’1 révol. Stm. 
très grands. D° insérées à l’Or, pourpres, très pap. Sp. 10-12 /z, jaunes, lisses. III-V.

flo  _
** CO -  ® B -(U 
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Touffes serrées, basses, égales, l/2-\ cm., vert glauque ou obscur à la surface. F . imbri
quées, molles, se recourbant modérénd par l’Imm., les supér. lancéol. à base ovale, atténuées 
en un poil variable, presque lisse; limbe lustrale au sommet; bords lustrâtes. N. atténuée à 
la base, cylindriq. et saillante sur le dos. Toutes les C el-à  parois épaisses, non interrompues, 
les supér. carrées, les infér. plus lâches. S. 2-3/0,15 mill. brunâtre, droit, sin. Cp. dressée, 
oblonguo ou subcylindrique, brune. Cal. oblique, dimidiée. Op. brièvem1 et oblusénd conique, 
rougeâtre, bord lisse. Cel. de l’E x th . très grandes, à parois épaissies, subbcxagonales. D2 ■/ 
insérées bas, pourpres, pap. à articles nombreux. Sp. t>-12 ¡1 , jaunes, granul. VI.

Coussinets denses, mous, 1-2 cm., vert foncé et grisAlre. F . inlér. petites, sans poil, les 
supér. beaucoup plus grandes, à base ovale-oblongue, déeurrente, oblongucs lancéol., caré
nées à la partie supér. atténuées en un long poil faiblem1 dentée, bords plans, lustrales. N . 
forte, de meme largeur à la base, presque anguleuse sur le dos. Cel. à parois épaisses, non 
interrompues, les supér. carrécs-arrondics, les médianes brièvem1 rectangul., les inlér. rcc- 
tangul., les marginales infér. sur i  à 0 rangées courtes et hyalines. S. 2 mill., droit, jaune, 
sin. Cp. ovale, rougeâtre. Cal. oblique, à long rostre. Op. à rostre oblique fin. Or. avec \  à 
6 rangées de Cel. rectangul. transverses. D n jaunes, pap. irrégulièrement fendues, insérées 
bas. 8 p. 10 -1 o fi, jaunes, lisses. III-V

Touffes molles et lâches, 2-3 cm. vert terne (forme nqnatica), nu vert gai (forme terres!ris), 
terreuses à l’intér. F . très grandes, 3/1 mill., molles, non pilifères,  rarend décolorées à la pointe 
obtuse, atténuées et décurrentes à la base, très concaves, cochléariformcs. bords plans, non épais
sis, limbe unislrate. —Ns. Cel. bien vertes, à parois peu épaissies et non interrompues, les supér. 
carrées, les infér. plus grandes, carrées et brièvement rectangul. M. des ruisseaux de la région 
alpine, presque constamment st. VI-VIII-
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Q + c f  • Port du G. crinila. Coussinets denses, 1-2 cm., mous, verts ou jaunât., rougeât. en 
dedans, grisonnts à la surface. P . flexucuses à sec, se recourt)1 rapidement par I’hum., puis 
dressées, les super, lin.-oblong., carén., à poil denté médiocre; bords plans, lustrâtes supér1. 
N. atlén. à la base. Tissu cel. jaune. Cel. supér. petites et carr., à parois fortem1 sinueuses, 
les ¡nier, rectang. allong., à parois interromp. S . 0,3 à 0,5 mill., droit, ochréa atleignOa base 
de la C p., celle-ci dressée, cyalhiforme, tronquée, légèrement ventrue d’un coté à la base, 
leptodermc, jaune pâle, Or. rouge. Op. petit, convexe mamillaire. Cal. mitriforme, rostréc. 
A n 2"'-*. P . orange, D. larges, perforées et fendues. S p . 7-9 y,  jaune pâle. VIII.

Q + c f .  Touffes denses, 1-1 V -2 cm-̂  grisonnantes, rougeàt. en dedans. F. ne se recourb1 
pas par l’hum., élroitem1 lancéol. et longuem1 acumin., carénées, poil large, décurrent à la 
base, lisse, aussi long ou plus long que la F.; bords plans, lustrales sur la 1/2 supér. N. jaune, 
forte. Cel. à parois épaisses et sinueuses, les supér. pour la plupart ovales ou oblongues, 
les basil. jaunes, sublinéaires, faiblement sinueuses. S. 1 /2- 1 mill., un peu plus long que la 
Vag., jaune, sin. au sommet. Cp. sortant parfois de côté, ovale ou oblongue, lisse, brun 
pâle, régulière. Cal. mitriforme. Op. orange à pointe aiguë. P. rouge obscur. D. presque 
entières, pap. Sp. 7-10 y ,  brunâtres. III.

Ç — <f. Touffes 1-2 cm., lâches, fragiles, brun noirâtre, grisonnantes. F. apprim. à sec, 
se recourb1 par l’hum., les infér. oblong., non pilifères, les supér. allong., concaves, déco
lorées au sommet et atténuées en un long poil peu denté; bords plans ; limbe bislrate sur la 
partie verte. Cel. à parois sinueuses. F. pch. plus grandes, engainantes, cnvelopp1 la C p ., 
les externes avec une large marge hyaline. S . 1/2 mill., droit, jaune. Cal. petite, mitriforme. 
Op. à base conique, à bec droit. An"2 révol. P . orangé, D . recourbées à sec. pap., sub
entières ou fendues à la pointe. S p . 8-10 y, brunâtres. IV-V

Ç> — ç f . Très voisin du précédent ! PL c? dans le même coussinet, à Fl. assez nombreuses, 
terminales et latér., A n th . brièv1 pédiccll., 45-70 y .  Coussinets rappel1 ceux du Coscinodon, 
noir verdât., 1 cm. envir. T. dénud. à la base (xcs). F. dress., un peu imbriq. vers le sommet, 
à sec, se recourbant par l’buni., puis étalées, à base ovale, rétrécies à partir du Va infér., 
1,8/0,6 mill., termin. par un poil assez court (0,5 mill.), bislratcs à la partie supér., non carén., 
à bords plans. N. 50-60 y  à la base (vcd). Cel. supér. arrond., 6-9 y ,  deven1 rcctangul. à la 
base, les margin. du 1/3 infér. forint une marge hyaline. F. pch. plus grandes, dressées, enve- 
lopt cnlièrem1 la C p ., les inlern. [>resq. complètem1 hyalines. S- court, 0,17 mill. sans la V a g . ,  
droit. Op. surmonté d ‘un bec droit médiocre. C p. symélriq., verdâtre, ovale, leptodermc, 
1’urnc 1,3/0,96 mill. Sac sporifère [)édicellé. S tm . peu nombreux, sur une rangée, grands 
(30 y), arrondis. An* révo 1. Sp. 10-12 fi, brunâtres. E té .

V,
Cî

6-*

ri

T. dressé,",. Cal. symélriq.,  ¡dur¡lobée. Touffes étend., irrégul., planes, fragiles, gris 
noirâl., 1 cm. F. rapproch.. ne s?, rccourb1 pas par l’hum., les supér. ovales, décolor. au 
sommet, rapidem1 atlén. en un long poil denté, concaves, à bords plans. N . peu dévclop., 
plane et atlén. à la base, à peine saillante sur le dos. Limbe bislrate supérieur1 avec des 
bourrelets épaissis longiludin. Cel. uniformes, épaiss., arrond., les basil. plus grandes, 
les angul. carrées ou rectang. transversales, qques rangées allong. près la N". S. 1-2 mill., 
jaune, sin. Cp. ovale ou oblong., brune, à paroi ferme, mieroslùme. Op. coniq. obtus, 
droit, crénelé au bord. D '2 ' / 2 pourpr., pap., larges. Sp. 12-16 y, jaunes, lisses. IV

T. décombante, dénudée à. la base. Cal. obliq.,  dunidiée. Touffes lâches, fragiles, 
vert foncé ou noirâl. grisonnantes. F. à base ovalc-oblonguc, puis étroitem1 lancéol., 
atténuées en un poil assez court, dent)'“; bords plans, faiblem1 incurvés supérieurcm1 ; 
N. forte, non atténuée à la base; limbe bislrate supérieurem1. Cel. carrées, à parois 
sinueuses, les infér. rectang. jaunât. S. 3-4 mill., rongeât., sin. Cp. grosse, obovale, 
mieroslùme, brun rougeât., à paroi épaisse. Op. petit, à hcc oblique, obtus, crénelé au 
bord. An* '*• D"2 1/ 2 pourp. obscur, insérées bas, pap. Sp. 8-10 y, jaunes, lisses. III-V.

P hU
cq

<

Tonies les F . mntiq., non pilifères.  T . décombante, dénudée â la base. Touffes planes, 
vert noirâl. ou brunât. F . se rccourb1 peu par l’hum., à base appliq.-subengaînant., dressées- 
patentes; les supér. graduellcm1 plus grandes, à base oblong. un peu décurr., puis lancéol.- 
lin., canaliculées, obtuses, en capuchon au sommet. Limbe formé supérieurement par 2 à 4 
couches cel.; bords épaissis mais plans. N. noi>allénuée à la base, peu saillante sur le dos. 
Cel. jaunes, à parois peu épaissies, à peine sinueuses, arrond.-carrées, les basil. rcctangul. 
S. 3-4 mill., jaune, droit, sin/dextr. Cp. ovale ou oblongue, brune. Cal. oblique, lobée à 
long bec. Op. orange, «à bec oblique, bord crénelé. D. oranges, étroites, ponctuées, fendues 
et déchiquetées à la pointe. Sp- 10-15 y,  jaunes, lisses. VII. Ordinairement st.
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Ç — cf. P . crépues à sec. Coussinets hauts de .'1-4 cm., lAclies, mous, vcrl salure
ou noirâtre, un peu l’eu 1res de roux A l’intérieur. P. déeurrenles, les super, rapidement plus 
grandes, 3-3 mill., étroites, dressées, puis patentes ou divariquées, la pointe incurvée à see, à 
hase laneéol. | uis p<ïu à peu atténuées, laneéol.-suhul., carénées, terminées par un poil court, 
denté; hord réfléchi d’un cdlé, vers la moitié de la P .;  limite des stries lustrales. N .
atténuée à la hase. C©1. supér. petites, à parois fortement ondulées, les médianes brièvement 
reclnngul. ou ovales, très épaissies aux commissures, les hasil. lin., les rnargin. sur plusieurs 
rangées, hyalines, plus courtes, à parois lisses. S. 2 mill. sin. Op. penchée ou pendante, allon
gée, jaunâtre p;\le. C al. symétrique, lobée. Op. conique, obtus. A n :* cadmpie. P .
rougeâtre. D. pap. entières ou perforées. Sp. 10-14 fi, lisses. bruuAtrcs. VII-VIII.

P. ame un pt¡ de chatjne colé de la N ., un sonmiel. 1‘ort de (i. alpestris. Tourtes gazon- 
uanles, veri glauque ou Ibncé, Irés denses, frágiles. P. appliquécs a sec, ne se recourbant 
pas par rimm., les supér. lancéol. a base ohlonguc, peu a |teu acuminées, carénées supé- 
rieuremenl, lerminécs par un poil minee, presque liss(‘ ; hords épaissis en bourrelet, plans 
ou incurvés; limite lústrate au sommel sur t a 3 rangées de chaqué colé de la N . ; celle-ci 
allénuée a la base. C©1. peu épaissies, a parois a peu prés lisses, les supér. arrondics, les 
médianes carrécs, les infér. d’égale largeur, carrees ou rectangul. P. peh. heaucoup plus 
grandes el plus lardes. S. reeourbé, sin., 2 mili. Cp. ovale, pcnchée, non allénuée a la 
base, microslome, jaunc pAle. Or. rouge. Op. rouge, hriévemenl coniquc. D2':1 Va oran- 
gées, pap., a Tb. saillanlcs extérieuremenl. Sp. 10-12 /i, jaunes, lisses. VI-VIII.

S. rjénicn/é. Cp. sortant de coté de l ’inro/ucre. Petits coussinets bas, vert foncé, 
grisâtres à la surface. P. lâchement appliquées, étroites, lin.-lancéol., carénées, ter
minées par un poil flcxucux aussi ou plus long que la F., à dents aiguës; bords des 
P. plans, lustrales supérieurement ; Oel. supér. carrées, à parois ondulées, les infér. 
reclnngul.-allongées à parois lisses, transparentes. S. 1 à 1 mill., jaune, sin. Cp. 
pendante, ovale, jaune pèle, un peu dilatée à l’Or. Op. hémisphérique, mamillairc, 
jaune. pAle. An2 prrs. D° pap., jaunes, articulations dorsales à commissures sail
lantes. Sp. 7 à 10 /i, jaunes, lisses. A.-P.

h

P.
U

c
m

Coussinets denses, 1-2 cm., jaunâtres à la surface, noircis en dedans. P. lâehc- 
menl appliquées, incurvées, se recourbant lentement par l’Imm., lancéol., caré
nées, peu à peu atténuées en un poil court et lisse; bords révol. supérieurement; 
N. atténuée à la base, suhangnleuso sur le dos; limbe lustrale au sommet, avec 
des stries lustrales; toutes les C©1. jaunâtres, à parois épaissies et ondulées, les 
supér. arrondies, mêlées de triangulaires et de reclnngul., les médianes carrées 
ou brièvement rectangulaires. S. 1 f*-2 1 mill., sin. Cp. horizontale ou pen
dante, ovale, lisse, jaunâtre. Cal. symétrique, lobée. Op. petit, orangé, briève
ment conique, à bord rouge. Stm. nombreux, sur 2 rangs. D° 2 :1, pap., à couche 
ventrale pâle, épaisse. Sp. 10-12 fi, brunâtres, granuleuses. VIII.

Voisin du précédent, mais plus robuste. Coussinets hauts de 2 à 3 cm. P. 
rigides, à poil plus long, lisse; tissu cel. jaune; toutes les Cel. à parois très 
sinueuses et épaissies, même les basilaires. S. 2 mill., plus épais. Cp. horizon
tale ou pendante, oblongue, jaune verdâtre, molle. Or. rouge. Op. égal a\i i/ i 
de l’urne, à bec large et droit, bord rougeâtre et crénelé. Cal. symétrique, lobée. 
A n 1' 1 rcvol. Stm. nombreux et grands, sur 3 ou 4 rangées. P. orangé. D. longues 
(0,4 mill.), très pap., fendillées. Sp. 12-14 p, brunâtres, granuleuses. VIII.
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Cp. simplement, émergente, dépassant peu les P. involnerales. Coussinets circu
laires, denses, petits et bas, vert terne, grisonnts, J^f-2 cm. P. patentes, serccourb1 
peu par rhum., les super, étroiteud oblong.-lancéol., à poil mince, long1, peu denté; 
bords plans, de 2-3 couches ccl. N. plus forte à la partie super. ; Cel. à parois si
nueuses, les infér. rectangul., à parois lisses, jaunâtres. S. droit, sin., jaune. Cp. 
petite, dressée, jaune pâle, lisse. Cal. petite, symétrique, lobée. Op. brièvement 
conique, obtus, jaune rougeâtre pâle, crénelé au bord. Stm. petits. A n - :i caduque. 
D° orangées, pap. Sp. 7-9 g, jaunes, lisses. VI-VIII.

Cp. c.vserte. Coussinets arrondis, denses, vert olive ou noirât., grisonnts. P. supér. 
brusqueurt plus grandes, 2 ^ - 3  mill., lâchenrt appliq., puis patentes, lancéol., à base 
oblong., acumin., carén., à poil lisse égal au 1/3 du limbe en longueur; bord réfléchi 
d’un coté vers la base. N. de meme largeur à la base ; limbe bistrate au sommet ; bords 
en bourrelets de 3-4 couches cel. ; toutes les Cel. à parois épaisses, sinueuses, les 
basil. médianes près la N., rectangul.-allong., les margin. brièvend rectangul. et 
carrées, hyalines. S. jaune, 2-3 mill. sin. Cp. dressée, ovale ou allongée, microstùme, 
brune, à paroi ferme. Cal. symélriq., lobée, rarend obliq. Op. petit, rouge, coniq., 
obtus. An3 W caduq. D. pourpres, étroites, très pap. Sp. 9-12 g, brunâl. IX-X. — 
0. afjinis.  Plus robuste. P. lancéol. à longue pointe piliforme. S. plus court. — 
■y. obliqua. Cp. exserte, un peu penchée et bossue, Op. à rostre oblique. — §. cglin- 
tlrica.  Très robuste. 3-3 cm. Poil des P. court ou nul. S. 3 mill. Cp. cylindr. Op. obliq.

P. rèvol. au bord d'un coté. Cal. obliqne-dimidiée.  Touffes, assez grandes, 
vert olive ou noirât. P. molles, se recourld par rhum ., subflexueuscs à sec, les supér. 
étroitend lancéol., longuend acumin., à poil mince et lisse; bords bistrates supérieur1, 
limbe unistratc, sans plis ni bourrelets. N. plus épaisse à la partie supér.; Cel. à parois 
épaissies ou faiblend sinueuses, les supér. carrées cl brièvem1 rectangul. les infér. mé
dianes rectangid.-allongées étroites, les marginales plus courtes, décolorées. S- jaunât. 
ou brimât., sin.. légèreud recourbé au sommet. Cp. un peu inclinée, ovale, atténuée â la 
base, brune ou rougeât. Op. brièvem1 conique, obtus, rongeât., à bord lisse. Cel. de 
l’P xtll. leplodermes. An. O. Stm. grands, orangés, en 1 rangée. D. rouge obscur, 
très pap. Sp. H -10 g, brunâtres, lisses, VIII.

P. avec deux on (rois sillons profonds à. la p art ie  supérieure. Ç>— cf. Coussinets éten
dus, denses, plans, mous, vert foncé ou noirâtre. P. appliquées, suhflexueuses, dressées et ne 
se recourbant nullcnd par rhum.; les supér. à base oblonguc, obovale, rapidend allénuécs- 
laueéol., à poil très court; bords incurvés; limbe bistrate sur la supér., avec plusieurs 
rangées de 3 à 4 couches cel. formant des bourrelets. N. peu atténuée à la base. Toutes les 
Cel. vertes â parois peu épaissies non sinueuses, les marginales peu distinctes. S. 2-3 mill., 
renflé au sommet, sin., brunâl. Cp. oblonguc, subeylindr., atténuée à la base, brun marron, 
lisse. Cal. petite, obliqne-dimidiée. Op. convexe, conique-obtus, bord crénelé. Stm. peu 
nombreux. D. peu fendues, rouges, pap. Sp. 9-12 g,  jaunes, granul. VIII.

P. infér. non piliféres, les supér. seules avec un poil court. Q — cf. Tourtes lâches, fra
giles, non feutrées, hautes de 2-3 cm., vert noirâtre ou brunâtre. T. grêle, fragile. P. rigides, 
très petites, se recourbant lentement par l’hum., puis très patentes, â pointe redressée; la plu
part étroitend lancéol.-lin., jusqu’à 2 mill. de long; les supér. avec un poil court, peu denté; 
bords révol. d’un côté seulend, bistrate, comme le limbe, au sommet. N. atténuée à la base, 
subeylindr., parfois un peu pap. sur le dos. Tissu cel. jaune ; parois cel. épaissies, très sinueuses, 
sauf celles des Cel. infér. P. pch. \C engaîn. S. 2 mill., jaunâtre, sin. Cp. elliptique, brun 
clair. Cal. oblique, lobée. Op. conique, obtus, jaunâtre. D. entières. Sp. 12-18 g.  VIII-IX.

P. non pil iféres.  Q + c f  Coussinets denses, 1 cm. de haut, jaunâtres, brunâtres en dedans. 
P. à base large, lancéol., aiguës, carénées, entières, révol. aux bords. Ns non ailée sur le dos. 
Cel. supér. petites, subcarrées ou irrégul., à parois sinueuses. S. droit, pourpre et pâle. Cp. 
dressée, ovale, brun marron, à Or. rouge, lisse. Cal. conique, 4-3 lobes. Op. brièvement 
conique-oblus. An. large, révol. D° rouges, pap. et fendues.
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(sulcata Sauter.

G.
elongata

Kaulf.

G.
Hausmanniana

de Not.
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T. loia/uend dénudée à lu base, ç — c f . Tondes lâches, étendues, fragiles, vert lenie, 
grisonnantes. T. 2-8 cm. angul. P . se renversant vivem1 par l’Imm., suhégales, 2-4 uiill., à 
hase obovale, décurr., plisséc, puis oblong.-lancéol., carén., graduellrrn1 allen, en un 
long poil presq. lisse; bords vivem1 révol. N. saillante el subangul. sur le dos; limh(‘ 
lustrale supérieurcm1, formé de .1-.*» couches eel. aux bords; parois eel. saillantes sous 
forme de pap., Cel. basil. sublin., à parois poreuses, les margin. plus eourles, rectang. 
filon earr.). S. 2-8 mil!., recourbé, sin. Cp. liori/. ou pendante, ovale, à col renfoncé a sec, 
leplod. avec H ou 10 cotes saillantes; Op. pourpre, a rostre ooni<|. An:l î révol. Dî_:l 
faiblcïn1 pap. a la pointe, la couche dorsale 1res devclnpp. Sp. 10-12 //, hrunAt. IV -V I.

«O

t!

Pm

«
'<3

-CiO
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VI)
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«
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( ùmssinels convexes, verl glauque ou nuirai., grismmts, hauts de i cm. env. P. 
làebemt apprim., un peu flexueuses à see, se recourb1 par rhum., les super, al- 
long.-lancéol., ohluscm1 aeumin., brusquem1 rétrécies en un long poil dcnticulé, 
carénées supér1, bords révol. jusqu'au-dessus du milieu, puis plans et lustrales; 
parois eel. pinson moins épaissies, faiblem1 poreuses ; N. de même largeur à la 
base. S. 2-4 inill., brunâtre, recourbé, à double torsion. Cp. horiz. ou pendante, 
ellipsoïde, avec t) ou 10 cotes distinctes. Cal. à base obliq. Op. à rostre droit, 
crénelé au bord. A n1'1 révol. D2 n 'U pap. Sp. 8-12 fi, brunâl., ponctuées. III-V.

Touffes irrégul., plus ou moins étendues, lâches et fragiles, jaunât. ou brimât., 
grisonntes, noircies à l’intér. T. robuste, 8-4 cm., bric vend dénudée à la base. P. 
rapproeh. au sommet, se recourb1 fortend par rhum., les infér. 1/.3 des supér. en 
longueur, les supér. à base oblong., non déeurr., étroit cm1 lancéol., carén. supér1, 
atlén. graduel!1 en un long poil vivem1 denté, bords foricin1 révol. N. très large; 
limbe bistrale. C©1. non pap., à parois forlend ondul.; vers les bords, à la base, 
plusieurs rangées de Cel. cariées ou hrirvend reetangul. dilatées. S. 8 mil!., 
recourbé, Cp. brune, à 8 eûtes ; Op. à long rostre droit. D4':| */.i, fortement 
pap. Sp. 14-18 brunes. V

b

O

Touffes irrégul., 1-2 cm. de liant, vert foncé ou noirâl. P . dressécs-appliq. à sec, 
se réfléchiss1 peu à peu par rhum., de texture ferme, oblong.-lancéol., les supér. 
dentées à la pointe, termin. par un long poil vivem1 denté, carén. supér1; limbe 
bistrale à la pointe; bord révol. d’un eûle seulend; N. forte, large, peu ou pas 
allén. à la base, nngul. ou même presq. ailée sur ledos; toutes les 0©1. à parois 
épaisses et sinueuses. S. 2-8 mili, recourbé, jaunât., sin. Cp. liori/.. ou pendante, 
ovale, brune, avia; !t-l(l cèdes peu saillantes; Op. rouge, rosi ri'1, crénelé au bord. 
An’ 2 à petites C©1. persistantes. D1 2 pourpres, pap. Sp. 12-18 //, jaunes. V

Touffes lâches, fragiles, 1-8 cm., jaunât. ou noirâl. P . molles, longues el étroites, 
se réfléchiss1 vivem1 par rhum., puis patentes, à pointe arq.-ascendante, lancéol., 
atténuées ei> un poil médiocre, presq. lisse, carénées, unislrales, bords Instenles, 
réfléchis d’un colé" seulend; N- atténuée à la base; tissu cel. jaunâtre, â parois 
(’•paisses, sinueuses. S. 8-8 mili., verl jaune, recourbé, sin. Cp. liori/. ou pen
dante, oblongue, jaunâtre, avec 8 eûtes distinctes; Or. rouge. Op. jaune-rouge, 
à rostre droit, crénelé au bord. An2 à grosses Cel. D2 :| rouge-pmnâtre, finend 
granulées, Ireillngées au sommet, Sp. 10-14 /t, brunâtres. IV -V .

Cal. nsrpnétri</ue, oblique, grande. Ç+cf • (¡rends coussinets bombés, denses, vert jau
nâtre ou olive, grisonnants, hauts de 1-4 cm. P . se recourbant par l’Imm., puis dressées- 
patentes; les supér. obi.-lancéol., carénées, terminées par un long poil presque lisse, élargi 
à la base; bords unislrales, faihlend réfléchis à la partie médiane; N. atténuée à la base; 
parois cel. épaissies et poreuses. S. 2-8 mill. jaunc-paille, recourbé, sin./dextr. Cp. hori
zontale ou pendante, petite, ovale, brune, avec 0 ou 10 eûtes étroites et irrégul., microslûmc. 
Op. plan-convexe, mamillaire, jaune rouge, lisse au bord. D 2 '1 5/.i, largement lancéol., 
jaunâtres. Sp. 10-1;» ¡i, jaunes, lisses. III-IV.

P. enroulées en spirale autour de la T. à l ’état sec. M. alpine. Ç>— cf. Touffes étendues, 
denses, fragiles, peu cohérentes, hautes de 1 à o cm., vert glauque ou jaunât., noircies à l’intér. 
T. filiforme. P. se recourb1 peu par l’hum., dressées-palentcs, à base oblongue, puis étroitend 
lancéol., les super, décolorées et hyalines sur les bords et au sommet, terminées par un long 
poil lisse. P. carénées, à bords bislrales, rabattu d’un eûte jusqu’au sommet; N. atténuée à la 
base; toutes les Cel. à parois fortenrd épaissies et ondulées. S. 1-1 %  mill., recourbé, jaune 
pâle, sin. Cp. inclinée ou pendante, petite, ovale, brun pâle, avec 8 eûtes faibles. Or. rouge. 
Cal. symétrique, plurilobée. Op. obtus, brièvement conique. A ir1 caduque. Cel. de l’Elxth. 
allongées. D. petites, jaunâtres, pap. Sp. 14-18 fi, verdâtres, granul. VTTT-TX.

Grimmia
elatior
Bruch.

G.
pulvinata

( L . )

G.
decipiens 
(Schultz). 

(Schultzii Brid.)

G.
Muhlenbeckii

Schimp.

G.
trlchophylla

Grev.

G.
orbicularis

Bruch.

G.
funalis

Schwägr.
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Ç — çf. Coussinets bombés, denses, fragiles, mous, vert clair ou jaunâtre, tacheté 
de brun, à la surface, noircis à l’inlér., l-o cm. de hauteur. P . petites, incurvées à 
la pointe, oblongucs-Ianeéol., acuminées, fortement carénées, les super, 
pointe piliforme lisse et courte, les deux bords faiblement réfléchis au milieu; limbe 
unistrate. Tissu cel. jaune, à parois fortement épaissies, plus ou moins ondulées. 
Cel. super, irrégul., arrondies ou ovales transversales, les basil. orangées, linéaires; 
N . atténuée à la base. Propagules pédiccllées, arrondies, à la base des P . supér. 
M. alpine stérile.

Pc«

=Ç

s
03

Touffes lâches, fragiles, vertes ou olivâtres, hautes de 2- i  cm. Port de 
Dryptodon llartmanni. P . subégales, lâchement, imbriquées se réflé
chissant vivement par l’hum., puis patentes, à base redressée, lancéolées, lar
gement et obtusément acuminées, terminées par un poil court, forlcm1 denté 
(rarement nul); bord révoluté d’un côté jusqu’au sommet; â la pointe, de 
nombreuses propagules, grandes, subsphériques, pluricellulaires, brièvement 
pédiccllées. N . atténuée à la base; limbe bislrate aux bords, pap. à la sur
fa ce ;  parois cel. peu épaissies, non poreuses, ni sinueuses. Stérile!

P . non p i l i fè res , pap. bords ordinairement plans.

9 — ç?. Port d’un Andreæa. Petites toufl’es basses, brunes ou noirâtres. 
T. Aliforme. P . opprimées sec, non contournées, dressées-palentes par 
l’bum., décurrenles, concaves, non carénées, crénelées au bord par la saillie 
des Cel. ; les supér. à base ovale-oblongue, puis graduellement atténuées, 
obtuses. N s brune, atténuée à la base. Toutes les Cel. â parois non (-paisses, 
non ondulées, les supér arrondies, turgides, avec des pap. basses et 
(lies. Propagules pluricellulaires arrondies sur le dos de la N ., à la base des 
P  Stérile Ç .

a.

Comme G. Müblenbcckii, mais constamment st., avec de nombreuses 
propagules arrondies, pluricellulaires, longuement pédiccllées, naissant 
sur le dos des P . à leur base.

a.

Comme G. tricbopbylla, mais constamment si., de nombreuses 
propagules, arrondies, pluricellulaires, brièvem1 pédiccllées, naissant 
sur le dos des P ., à leur base.

Grimmia
torquata
Hornoch.

G.
anómala
Hampo,

G.
andrcacoïdco

Limpr.

G.
Mühlenbcckii

var.
p subsquarrosa

G.
trichophylla 

var. (5 Stirtoni



R
h

ac
o

m
it

ri
u

m
. 

(1
) 

D
ry

p
to

d
o

n
.

—  m —

P . /n/ijeres. N . non lamel/ense sur /e dos. /tonrgeons lerminati.r aner des /iro/iagn/es.
Ç —c f• Jonllrs étendues, lâches, vert clair nu louer. T . 2-10 cm., arquéc-nserndantr, dénudée à 
hi base. P . suhéi>alrs, sc recourbant par l’Imm., puis patentes à pointe redressée, 2-.'l niill., hase 
étroitement oblonu'ue, sulid-currenle, lancénl.-allongées, lont(urmcnl acumiiiées, les supér. avec 
un poil court, içrossièremenl dénié, toutes fortement carénées supérieurement; bords lustrales, 
révol. d’un côté jusque vers le sommet. N . anguleuse sur le dos. Toutes les 0©1. à parois épaisses 
(d interrompues, non pap., suhéifalrs, alloun'écs seulement, à la hase près la N . S- .1-4 mil!., arqué, 
sin. Cp. ohloni>’ur., lisse, hrun pâle à Or. rouifc. C8.1- mitriforme, ohli<pie. A n . O. D. entières. 
S p  12-10 jaune-verdâtre. H .
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N . arec des lamelles sur le dos. Tou liés lâches, planes, vert î ai ou brunâtre, hrunies et 
noircies en dedans, fragiles. T. 1 () cm., déeoruhanle, dénudée â la hase. P. suhéi’alcs, sc 
recourbant fortement par rhum., 2-.1 mill., à hase étroitement, nhlnnupie, un peu décur- 
renle, puis lancrol.-alloui'écs, aeuminers, ihmlées au sommet, carénées; hords histrates 
supérieurement, révol. à la hase. N N S forte, lariçe de 0,12 mill, à la hase, l ’oules les 0©1. 
à parois forte,ment sinueuses, les hasil. lin. S. l-.l mill, sin,, recourbé, jaunâtre. Gp. 
inclinée ou horizontale, ovale, hrun pâle, lisse, puis sillonnée, à Or. roiuçc. Cal. milri- 
forme, lobé«;, dépassant peu l’Op. Celui-ci rougeâtre, à rostre obli(|iie. An:i révol. D2 * '/*, 
très Ioniques, conHuenles à la hase, pourpres. Sp. 12-10 /1 , vert, olive. A.-P.

var. ¡i. propag nlifer•</. Très robuste, 12-1.1 cm. St.! IVopaiçules cylindriques allongées, 
obtuses, souvent ramifiées, â la hase des P ., sur le dos de la N . et du limbe.

N . non lamel/ense ; limbe hist rate, mousse des //ailles-A //tes. Touffes noirâtres, denses, 
1-7 cm., feutrées. T . ant;ul., P . patentes, mais ne se recourbant pas par l’hum., 2 '/C mill., 
él.roileme.nl lancéo!., brièvement acumiiiées, carénées supérieurement, hords réfléchis d’un 
eût«*, â la partie infer., limbe et bords histrates supérieurement. N N S, 0,12 mill, à la hase. 
Toutes les parois eel, très épaissies et sinueuses, C©1. supér. arrondies-carrées, 0 //., les 
médianes un peu allongées, les hasil. rectan^ul. allongées. S . 2-0 mill, épais, jaunâtre, 
sin ., droit. Cp. dressée, oblonnue ou suhrylmdr., brune, puis noire, Op. « rostre ohliijue, 
court. An.1 cadmpie. D 2 ' 'U jaunes. S p . 12-2(1 p, brunâtres. IX -X .

H
d(4d)

' < 0

ta  »
:23tn

S3 CHCO
H
d
«4«
S<4Lh

03
B
O

X iO
'd

o
U

H
d«4o>
B(4U
COd
«4

E-<

<

P. à fioinle /n/ifVre 1res eonrle. N s. Sp. lisses, l ’on Iles (•tendues, lâches, planes, vert 
terne ou noirâtre. T. dérouillante, ‘>-1.1 cm., dénudée à la hase. P. appliquées à sec, se 
renversant fortement par rhum., 2 y, - 1 mill., à hase ohl.-lancéol., lonu'urnirnl acumiiiées, 
carénées, dentées à la pointe; bords réfléchis d’un roté à la hase, formant un bourrelet 
épaissi : N s <1,1 mill., farine. Gel. non pap. plus ou moins sinueuses, petites, arrondies- 
carrées, 7-0 p jusqu'au dessous de la 1«, puis nlloiiiçérs-liu â la hase, les nmçul. carrées, 
hyalines. P prh. à pointe linéaire. S. 2-.1 mill., droit, jaunâtre, dcxlr. Op. dressée, ovale, 
lisse, hrun clair, pachyderme, à Or. roiuçr. D2 pourpre obscur, pap. Sp. 10-1H p, jau
nâtres. IV-V.

5.
à.

Sommet des P . obtus, entier, l ’on fies déprimées, lâches, molles, jaunâtres ou 
brunâtres, frrriiüpnrusrs en dedans. T. ■'»-10 cm., dénudée à la hase P . subriïulrs, 
rapprochées, apprimées à sec, sc recourbant par l’Imm., à hase ohlon<;ur, lin.-lan- 
ci'ol. N . 0,00-0,1.1 mill. Limbe unislratc. C©1. à parois jaune dor(;, sinueuses, avec 
des pap. arrondies ifrmminécs aux commissures, les supér. carrées-arrondies. 0 p, 
cl brièvement reclaiiifid., les moyennes reclaiiif., les hasil. lin. S. .1-H mill., droit, 
jaune, rougeâtre à la hase, puis brunâtre, dcxlr. Op. dressée, (ddonifue ou su h— 
cvlindr., lisse, pachyderme, hrun pâle. Op. suhulé, droit, Or. routçe. An. pers. D2 
jaunâtres, ternes, finement pap. Sp. 14-18 //, jaunes brunâtres. H .-P.

Sommet des P . largement arrondi , denfienlé. Touffes lâches, terreuses, fragiles, 
vert foncé ou olivâtre obscur. T. robuste, rigide, dressée, 1 cm. ou flottante, .1-10 
cm. P. subéifales, rapprochées, apprimées à see. ne se recourbant pas par l’hum., 
souvent secondes, à hase ovale, plissée, liiurulées, concaves; hords unislrales révol. 
sur la infér. —N s étroite. 7(1 /t à la hase. C el. à parois sinueuses, à pap. liasses, 
indistinctes, les supér. carrées (10 /¡) et ovales, les médianes rerlaniçul., les hasil. 
lin. S. .1-10 mill., droit, jaune terne puis noirâtre, drxlr. Cp. dressée, ohlonyiie ou 
suhcvlindr., microslinne, pachyderme, lisse, hrun rougeâtre, puis noirâtre et un peu 
reluisante. D2 rouîmes. pap. Sp. 14-20 /i jaune brunâtre. III-V .

Dryptodon
Hartmani
(Schimp.)

D.
patens
(Dicks.)

D.
stratus

(Miellchh.)

Rhacomitrium
sudetioum
(Funck.)

R.
protensum

Braun.

B.
aciculare

(L.)
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P. fisses sur fa partie rerte; /mil denté-eilié à la part ie  inférieure. S. pap.  
Touffes robustes, vert olive ou grisâtre, cancscenlcs, noircies à l’intérieur. P. très 
longues, 4-5 mill., souvent secondes, se recourbant rapidement, par rhum., à hase 
oblongur-lancéol., graducllcud atténuées, acuminées, dcntées-ciliécs, hyalines aux 
hords et à la pointe; bords unistrales, révol. à la base. Toutes les Cel. épaissies et 
ondulées, à suture saillante sur les 2 laces, les supér. rectang. et allongées, les mar
ginales carrées, les inter, linéaires, les marginales-basilaires rectangulaires et hya
lines. Sp. 0-12 /¿ jaune pale, lisses.

P. longuement pap. sur les deux faces  : poil faiblement denté. S. lisse. Touffes 
étendues, lâches, fragiles, vert jaune ou grisâtre, cancscenlcs. T. 2-10 cm., peu 
noduleuse. P. rapprochées, se renversant et squarrcuscs par l’hum., à base ovale, 
plissée, décurrenle, puis étroilend lancéol.-acuminées, carénées, la pointe décolorée, 
atténuée en un poil pap.; bords unistrates, fortement révol. jusqu’au sommet. + N  
70 fi. Cel. fortement, ondulées, les supér. carrées, 8-10 /¿, les médianes rcctangul., 
les infér. allongées, les auriculaires lâches, polygones, à parois minces. Cp. avec des 
stries colorées. An2 révol. D2 'h filif. Sp. 8-10 p jaune [)âle, lisses. XII-III.

Toutes les Cel. linéaires, à parois sinueuses, poil très court, non élargi à 
la base. Touffes planes, lâches, vert, jaunâtre clair, brunies à l’intér. T. très no- 
dulcuse, rampante à la périphérie des touffes, 2-5 cm. P . réfléchies-squarreuses 
par l’hum., puis patentes, rarend obi .-lancéol., atténuées-acuminées en un poil 
peu denté; bords révol. jusque vers la pointe. Toutes les Cel. ondulées et trans
parentes, les supér. allongées, les infér. lin. P. pch. engainantes. S. 4-5 mill. 
jaune, recourbé, dextr. Cp. subcyl., jaune pâle, lisse. Op. à bec oblique. Cel. 
de l’Exth. leptodermes. D2 rouges, jaunâtres, pap. Sp. 10-14 p vert olive. 
IX-XII.

Cel. supér. carrées. Poil ordinairement long, é largi à. la base. Touffes ar
rondies grisâtres. T. 2-0 cm., couchée à la périphérie, peu noduleuse. F. se re
courbant forlcnd par rhum,, puis patentes, à pointe ascendante, rare,nd secondes, 
à base oblongue, lancéol.-carénées, 2-5 mill.; bords révol. jusqu'au sommet, 
l ’ouïes les Cel. ondulées, les .supér. carrées, 7-9 p, ou brièvend reclangul., les 
médianes reclangul., les basil. lin., orangées à l’insertion. S. 5-8 mill., droit, 
jaunâtre:, dextr. Cp. dressée, subrlaviforme, lisse, malle, microstùmc. Op à 
rostre lin, droit ; An2 ■' caduque, rouge ; Or. rouge,. D"2 '/i jaune rouge, pap. Sp. 
14-18 p, ferrugineuses, granulées. IV.

Ho rds </es P. bistrates supérieurement. Cel. supér. carrées. Touffes lâches, 
jaune brunâtre, T. couchée et ascendante, noueuse. P. squarrouses par l’Imm., puis 
dressées-palentes, rigides, les supér. rapidend plus grandes et agglomérées, à base 
décurrenle, ovale, carénées, concaves, al (('.nuées en une longue pointe étroite et ter
minées par un poil court; bord révol. plus fortement d’un côté jusqu'au sommet. 
-j-N N  jaune, 85-145 p. à la base. Toutes les Cel. de même, largeur, ondulées, non 
pap.. les supér. carrées, D-10 p, et rcctangul., les infér. lin. P. pch. obtuses, créne
lées. S. 4-1) mill., un peu arqué, dextr., brun à la base. Cp. dressée, subeylindr., 
pachyderme, un peu reluisante ; Op. rouge, à rostre oblique. Sp. 14-18 /¿, brunâtres. 
III-V

P. non pap., à bords b is tra tes; Cel .'supér. carrées. Sp. granuleuses. Touffes en 
coussinets, liantes de. 4 cm., vertes ou vert jaunâtre. P . imbriquées à sec, 2-8 mill., 
obtuses cl incurvées en capuchon à la pointe, bords révol. jusque, vers le, sommet. NN. 
0,12 à 0,14 mill., brunies à la base. P . pch. largement arrondies et crénelées au sommet. 
Op . comme, le suivant.

P .p a p . ,  bords unistrates : Cel. supér. allongées. Sp fisses. Touffes ('tendues, planes, 
vert terne ou brunâtre. T. décombanlc à la périphérie des touffes, très noueuse par les 
rameaux courts nombreux. P . squarrcuscs par l’hum., puis (latentes, incurvées à sec, 
2-8 mill., à base ovale, lancéol.-lin. à pointe étroite, subobtuse, carénées; bords révol. en 
spirale. Toutes les Cel. allongées, forlend ondulées, à parois très saillantes. S. 4-12 mill., 
droit, rougeâtre, puis brun, sin./dextr. Cp. dressée subcyl. à col distinct, lisse, brune, 
malle. Or. étroit, rouge. Op. à rostre fin, droit. An2 révol. D2 */i pourpres, pap. non 
noduleuses. Sp. 12-16 p,  ocre. III-V.

Rhacomitriu.u
lanuginosum

(Ehrh.)

R.
canescens

(Weis.)

R.
microcarpum

(Schrad.)

R.
heterostichum

(Hedw.)

R.
affine

(Schleich.)

R.
affine

var f  obtusum.

R.
fasciculare
(Schrad.)
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9 + ^ -  étendues, assez lâches, fragiles, brunies en dehors,  noiivies en dednns. T. ascen
dante, avec de nombreux slolons. F .  apprimées il sec, réfléchies et sul)si|mirreiiscs par l'Inini., 
2-4 mill., derummles, largem* males, atténuées en une pointe courte, créneler, concaves, plissccs 
longitudinalement ; hords plans, mlleelus \ ers le sommet. N. O. Limbe unislrnle,  couvert suc les 
deux faces de pap. armmhe C e l  petites, carrées, 10 fi, et brièvement r r r laugu l . ,  à pnrois Ibrlem1 
sinueuses, les marginales carcee les basil. allongées, linéaires, bruni<‘s au milieu du limbe. S. 
4-7 niill., rongeaire, dresse, de\li■. V ag. pileuse. Cp. dressée et régulière, oblongue-elliplique, 
microstome, a col assez long, atténué dans le S. Cal. oblique dimidiéc, brune. Op. petit, étroilem1 
coniijue, a rostre court, oblnpie. A n .  O., P. O. Sp. 18-2 5 //, verrmpieuscs, ferrugineuses.  II-IV

Q + c f  • Tou Iles lâches, jaunâtres ou brunâtres, noirâtres en dedans. T. =  C S'!, dérouillante et 
ascendante, des slolons micropli\Iles. F. imbriquées à sec, patentes par l'Imm, 2 niill., déeur-
renlcs, largement ovales-lanceol., hrirvem* aeuminées entières ou avec quelques dents au sommet, 
verles, rarement décolorées au sommet, faiblement plissccs en long, fortement ré*vol.
jusqu'au sommet. Limite des pap. liasses, arrondies sur les deux faces; toutes les Cel. pûmes, 
à parois épaissies et poreuses, les apicoles allongées, les infér. rectangul., les médianes linéaires, 
brunies. S. I /â nnll.; épaissi au sommet. Cp. dressée, obovér, leptoderme, brun pâle, tronquée. 
Cal- encollée, dépassant l'Op. Op . emiM'xe, à pointe oblique, conique aiguë, rouge. A n . O. P O. 
Sp. 18-24 //,, ferrugineuses. III-V

Q-f-cf. Toulles très étendues, lâches, grises à sec. T- ascendante ou dressée, 2-10 cm. F. divrr- 
gonles-palenles ou seconde suhdécm rentes, ovales-oblongues, atténuées en un |ioil pap., dcntiriilé 
ou cilié, concaves, mm sillonnées, re\ol. aux bords. N. O. Limbe unistrale, avec de longues pap. 
bilrifurquees, les deux laies. C el .  épaissies, â parois poreuses, les supér. arrondies,  les inler. 
allongées, les marginale F  prh. ciliées au sommet. S .  7 , - 7 4  niill., jaune, épaissi au
sommet. V a  g- p i leu s e .  CP d re s s é e ,  ni tovée ou subglobuleuse, à col épais, leptoderme, brun pâle; 
Or. Cal. pHilc ('<>nii|iir milrilnrm Op. lurtfc*, |>hm cnrivrxr. A n . O* P .  O- Sp. //,

viM inic idées. I-V
v a r .  ¡ i .  / n i r o / i / i f i r r t . l ’. r a n e h e s  é p a i s s i e s .  F. hyalines sur le ou la ' / ,  supér. — j .  x r r t i n t l a .  T. 

couchée, grêle, F  lâche seconde. é. ririths.  T. délicate. F. verles il peine décolorées au
sommet.

Ç-j-cj* Petites toulles irrégulières, .'»-ti mill.. vert obscur, noirâtre. T — X 0Îpor.)g. F. rappro
chées, crépues â sec, les supér. 1 'a mill., à hase lancéolée, puis linéaires, non sillonnées, obtuses 
ou eu capuchon au sommet, entières, caualiculécs-crmcavcs, bords irdléehis. -N* — V B I” BS dd. 
Limbe bislralc supérieurement. Cel. lisses, épaissies, les supér. arrondies, 7-» //, les infér. lâches, 
transparentes. S. 2 mill., jaunâtre, dressée, dcxlr. Op. dressée, ovale, à col bref distinct, lisse 
brun pâle, leptoderme. C al-jusqu'à la de la Op. Op. sulmlé, à base conique; An. large, révol. 
Or. mime, â deux rangées de Cel. carrées. P. 0,:i mill. D* ou entières, sulmlées, muge pâle, pap. 
Sp. 10-12 //., brunâtres, ponctuées. III-V

Tou lies étendues, molles, vert jaunâtre ou noircies en dedans. T. dressée. 1-5 cm. F- 
rapprochées, subégales, 2-5 mill., crépues à sec, patentes par l'Imm., à base uvale, sillonnée, puis 
atténuées lin.-lnncéol., profondément carénées à la partie supér ; bords réfléchis inférirurrurcm*, 
infléchis el «Tossièrcment dentés vers le sommet. Limbe bislralc à la base et aux bords sur la partie 
supér N N S. Toutes les Cel. jaunâtres, 1res épaissies, non pap., les siqiér. carrées-arrondies, 8-10 fi. 
les médianes rectangul., les basil. étroilem* lin., Cel. auricul. pluristrates brunies. S. % - 1 cm. 
dressé rougeâtre el dexlr. inférieurem*, jaunâtre el sin. en haut. Op. dressée, oblongne-elliplique, 
lisse brun clair, leptoderme, puis sillonnée. Cal. dépassant le de la Cp.. conique cnrnpamilée, 
glabre, avec des sillons longitudinaux. Op. rougeâtre, à pointe subuléc; A n’ révol.; Or. rouge. 
P . 1 niill. D* '/i- Sp. 10-12 fi, brunâtres, lisses, III-V.

Braunia 
alopecuro 

(Brid.) 
(solnroldes 

B. et de N.)

Hedwigidium
Imberbe
(Smith.)

Hedwigia
elllata
Ehrh.

Ptyehemitrium 
(Notarisla) 

glyphemitrieides 
«Bale et de Not.) 

(pusillum 
Br. Eur.)

P.
(Brachyeteleum)

polyphyllum
(Dicks.)
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Genres des OBTHOTRIOHACEÆ.
Cal. ru capuchon, min plissée, petite ri funner : ZV(!Ol)O.NTK.'l,i.

M. saxicnlrs. Cp ru forme d’iirut*, A Or. élargi à srr. P. O. : N  “  v i d ;  T ~  0. CC 
M. arboricoles. Cp. A Or. rétréci A srr. N  ~  I OC. T ^ )  ~  C B.

Cal- ifrande, mitrir«•i*rn«>-4'jii i i |»i i i i i i plissée : OUTIIOTIIKÜIK.K.
F- crépues A srr, A luise mule, marine ordinairement hyaline. Stm . phauéropores sur Ir Col- 

Cal. couverte ilr poils crépus. N  =  00; T  =  08 .
F. »ou crépues A srr, uou uuuxinérs ni ovules A lu luise. Stm. souvent rryplopores, ordinai

rement sur l’urne. Cal. souvent nue. N =  00; T  =  Ofl.

IWt cl taille du llarhula rrcurvifolia. Touffes étendues 5-7 nu., lAelies, molles, rigides 
A srr, vert noirAtre, lirun louer A la liasr. F. reeourliées patentes par l’Iiuui., flexuriisrs 
et un peu rigides A srr, nhl.-lnneéol. dérurrrntes. carénées, aiiçuës-acuminées, avec ipirlipirs 
d lits grossières A la %  super. N. lirunAlre, 55 Cel. pap. arrondies, 7-10 /i, 1rs infér. 
rrelaniful. allongées ou lin , A parois épaisses et jaunes, mui^cAlres A l’insertion. Cel. mar
ginales plus petites. 8> fl-8 mill. Cp. suheylindr. mirrostùme, slrié'e, puis sillonnée, lirun 
marron. P . douille. pAles, striées pap., 8 Cl. roltusles, de 2 rangées eel., pap. etappen- 
diculés. Sp. 12-14 « jaiinAlrrs. VIII-

oT:
CL,

Petites toull'es lAelies, liantes de quelques mill. sriilrm*; fruiré lisse. F. patentes A sce, 
I - 1 % mill., lin.-laneéol., l'mein' aeummrrs, non carénées. —N" faillir. Toutes 1rs C©1. 
uniformes jus(|u’A la liase, arrondies, 12 ¡i (1rs marginales 10 /t ), très épaissies et pap. sur 
1rs 2 faces, 8. très miner, ttexuenx, 5-7 mill., jaune paille. O p. A rostre jaune. P . douille, 
eadmpie. _J) uéminées, jaune rouiçcAt., striées. HCl- filiformes ou (Ci). Bp. 18 /t, jauncs.V.

Arboricole ! Petits coussinets très mous, vert upii ou jauuAlre, 1 cm., feutrées de lirun 
A la hase; feutre pap.; propálenles arrondies, A l’aisselle des F . F> rapprochées, patentes, 
reeourliées par rhum., crépues à see, 1,5-2,5 mill., ohlonifiics-hmcéol., acuminécs et 
ordiuairem1 mueronées par une C©1. apicale nllonifée, iirofondémi1 carénées, liords plans 
et entiers. N*. I.imlie pap. sur les .1 faces. Cel. petites, 8-11 ¡i , les murifiiinlcs plus 
petites, les infér. souvent rertanieul. 8. .1-7 mill.. jaune paille, puis liruuAlrc. Op. 
dressée, nvnle-clliplhpic, avec 8 stries, puis 8 sillons, Col déeurrent. Op. lonupiemcnt 
rosi ré. P . o . Sp. 14-1(1 fi, jaune verdâtre, verrmpieiises. III-IV .

Saxieole! Ion Iles vert foncé on liruuAlrc. Propálenles très nombreuses, ellipsnïdiques. 
F- moins reeourliées par l'Imm., plus lonifurs et plus étroites, laneéol.-lin. ou allon
gées, hrièvemenl neuminées, plus lontçuem1 mueronées. N'. Toutes les Cel. arron
dies, carrées, à parois épaissies. St. r).

/ . .  S t i r t o n i  S r h j t .  Difiere par la N. plus forte, lirunAlre, exeurrenle sous forme d’un 
mueroii riifidr et épais. Propálenles étroitement elliptiques.

U, F. t i r r r  f / n r / t / n r s  i f r n f s  t j r n s s i r r r s  a n  s o m m r l .  Toulfes lAelies, vertes, hruiiAlres ou noi- 
^  ràlres. Feu Ire radiculaire presque lisse. Propálenles nomlireiises. F. réfléchies par l’Imm.,

I plus courtes et plus larifes, à unieron plus court cl moins aiifii, N '. Cel. A parois peu 
0U i épaissies, anifiileuses, les infér. rerlaniful., transparentes ou hyalines. S t.

O.
&
ao
a
(m
-ru

«
U
a.
05

M

+ N  r o h n s t r ,  f o r m a n t  a n  m a r r o n  m n r t .  Petites touffes très ileuses, limites de quelques mill, 
seulement, densément feutrées A la hase. F. patentes, dressées et incurvées A see, plus étroites 
et plus rigides que chez le suivant, ohloni{iirs, suhspalulées, acuminécs. Cel. (fraudes, les 
super.épaissies, lisses, vertes, nrrnndirs-cnrrérs ou hrxaifonales, les infér. leptodermes, lAelie- 
mrnl carrées ou hexaif. hyalines. S. 4-6 mill. Op. A col alloriif -, piriforme, jaune hrunàlre, 
avec 8 stries jaunes, puis 8 eûtes. géminées, laneéol., jaune pAle. K Cl. hyalins. Sp. 7-W fi, 
vert jauuAlre clair, lisses. V1-V1T

N * j a n n p  r o n r / r t ï l r r ,  t r è s  f o r t r .  F. s i m n l r m m l  a r n m i m 'p s .  Coussinets denses, 1-2 cm., 
vert irai, très feutrés, à feutre lisse, blanrliàlre, sans propnifiilrs. F- dressées-pntenlcs, eliar- 
nues (2 mill.), ohlonifiies. siihs[)alulées, A |ieine carénées. Cel. lisses, hicn vertes, A parois 
épaisses, nnipileiises-armndics, ou ovales 18-25 /*, les infér. rcrlanifiil. cl hyalines, les margi
nales plus étroites, les hasil. rouireàlres. S . riifide, jaune muifeàtre. Cp. dressée, piriforme, à 
lonrç e<d, pachyderme, jaune hrunàlre. aver 8 stries rougeâtres. 16 J) géminées, rougeâtre 
pâle. pap. striées, renversées à see. 8 Cils jaunes, suhulés. Sp. 8 -10 /¿, jaune rouiçeàlre. V. 

/. . / /  t . r s n t i i  île .Vol. Diffère par -|-N  cl B nd. 0-

WNium»
/YliOIMIN

IILOTA

OIITHOTIIIdll 11

Zygodon
gracilis
Wils.

Z.
conoideas
(Dicks.)

Z.
Tiridissimus

(Dicks.)

Z.
IX rupestris 

Lindb.

Z.
II dentatus 

Breidl,

Z.
Sendtneri

(Jur.)

Z.
Forsteri
(Dicks.)
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9  — cf. Ordinairement si.! (¡randes loti fies bombées, H-lü cm., vert gai ou jaunâtre. F. non 
crépues à sec, lancéol.-sulmlées, + N  ou N s- F- pcb. plus longues et plus élroiles (|ue le suivanl, 
à demi-rngnînanles à la bastí. Cp. exserte, presque claviforme, à long col. Op. à long bec. Sp. 
i)-J2 //, lisses, jaunâtres. V II-V III .

9  +  cf. Ordinairement, fruelilié. IVtites luidles ou coussinets bas, denses, 1-3 cm., vert loncé 
ou brunâtre. F. crépues et contournées à sec, 2 mili, environ, lancéol.-linéaires, pap. sur les deux 
faces. F. peh. engainantes, brièvement ncuminées. —N. Cp. dépassant peu l’involucre, piriforme, 
puis très élargie à l’Or, el en forme d’urne. Op. à bec court. Sp. 10-12 //, presque lisses, brunes. 
VII-VIII.

M. des bords de la //ter, Ç — ( f  constamment stérile 
F- chargées au sommet d<* propagóles cylindriques.

F. opprimées, rigides, non crépues à sec. M. s a . rinde.  
P. double, H Ci. «le 2 rangées cel. Sp. 10-14 //, brunes. VIII- Q - j -c f + ÿ  ■ 

v a r .  (1. n i t j r i i a .  PI. noirâtre. Ci. O. ©- :l au sommet.

Cp. fisse, ¡¡lissée et striée sons VOr. seulement.
Op. concolorc. © . pâles, pap., 8 Ci, fragiles. Sp. 18-21 //, jaune brunâtre. X.

*0
+
O

CM

M. sa.rirole de la région (dpine.
Touffes noircies à l'inférieur. F . peu crépues, avec, des pap. cylindriques sail

lantes cl serrées sur les 2 faces. Ns; bords plans ou réfléchis. Cp. petite, à long 
col. © . irrégulièrement, perforées sur la ' / 2 super., striées I.runsvcrsnlemrnl seu
lement à la base, en long au sommet. Sp. 10-22 /1 , brunes, pap. VI-VII. Ordi
nairement si. !

S 9! c * .
c; ‘x 
"X  ̂ £

Op . un bord rouge orangé. Cal- nue ou avec, quelques 
poils rares. Sp. brunâtres, 20-24 //, pap. VII.

Op . concolorc. Cal- très pileuse. Sp . vr niât res, 20-28 //, 
verruipieuses. V

‘5. £5
 ̂ O

s

Cal- très pileuse.
Cp . resserrée sons l'Or., celui-ci élargi en trompette. Vag. 

labre ou presipie »'labre. F . Iims crépues. Sp . 10-18//, brunes, 
an. VI-VIII.

Cal. /¡•es pitease.
Cp. atténuée sur la moitié supérieure jusqu'à l'Or. ; celui-ci 

lY'lreci el, Iré-s étroit. F. moins nvpues. Sp. 21 -.'12 //, brun 
rouille, grossièrement pap. VII-VIII.

Cal. pres(/ne une.
Cp. non rétrécie, ni élargie à l’Or. Sp. 28 //., pap., brun 

foncé. VI-VII.

iG Ci., dont S pins courts, parfois rndime/daircs. alternant avec les longs. 
Cp. vide en forme, d’urne, puis fusiforme allongée, non ou à peine resscrn'O sons 

l'Or. Stm. grands, en 8 ou 4 rangées. F. très pap. Sp . inégales, 14-23//, brunes, 
verruqueuses. VI-VII.

P . simple.
Cp. claviforme à sec, très plisséc cl rétrécie à l'Or., atténuée à la base en un long col 

défluenl. Op. bordé de rouge. Sp. 18-24 u, brun foncé, verruqueuses. IX.

Amphidium 
Mougeotil 

(Bryol. eur.)

A.
lapponicum

(Hedw.)

Ulota
phyllantha

Brid.

U.
americana 
(F. Beanv.) 

U.
Ludwigil

Brid.

U.
curvifolia
(Wahl.)

U.
Behmanni

Jur.
U.

crispula
Bruch.

U.
crispa

( L .)

U.
Bruchii
Horn.

U.
calvescens

Wils.

U.
intermedia

Schp.

ïï.
Drummondii 

(Hook, & Grev.)

13
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P. simple. 16 © an/nées en dehors à sec. Ci. 0.
T. l'entrée de roux à la hase. Limbe des F. unistralc. —N . Cp. non 

striée, en forme d’urne à lïla l vide; 0 p . bordé d’orange, plan convexe; 
2 rangées de Stm. vers le milieu de l’urne. ©. blanchâtres, couvertes de 
pap. fines et serrées. Cal. conique, avec quelques poils jaunâtres, courts. 
Sp. 1 4-1H p verruqueuses, brunes. V I.

P. double. 10 Ci- pop. jaunâtres festonnés sur les bords, 
presque aussi larges que les 16 ©.

F. recourbées ou révol. aux bords jusqu’au sommet. Cp. lisse, sans 
bandes ni stries. ©. rougeâtres, pap., réfléchies a 1 état sec. Sp. 18-32 p, 
pap. IV-V.

rar. p. flotne de Nol. Robuste. T. 4-5 cm. Cp. plus longue; Ci. plus 
courts, moins festonnés. Cal. brunâtre, très pileuse.

Bxth. rudimentaire et caduque. 16 ©. très courtes et fragmentaires.
F. longuemt acuminécs-aiguës. S. très court. Cp. insertc, ovale-oblongue, 

microslèmc, vert pâle, lisse â sec, rétrécie, sous l’Or., avec des traces de 
bandes très courtes; col court, arrondi, passant brusquement au S. Op. petit, 
jaunâtre, à bord jaune. 8 (10) Ci. très larges, pap. Cal. conique allongée, 
jaune, avec quelques poils pap. Sp. 18-24 p. VII.

ç  (f .  Salirent si., F. /danés un.r bords, chargées de propágales brunes.
M. robuste, arboricole. Cp. striée, décurrrnte â la base par un col de même 

longueur. Iti ©. recourbées en dehors à sec, blanchâtres; 10 Ci. rouges-orangés, 
robustes, de 2 rangées col., festonnés aux bords, fortement pap. Cal. avec quelques 
rares poils lisses. Sp. 18-02 p. VII.

O. V/adi/,-anl<anum Vent. S. 1 fois aussi long que la Cp., celle-ci lisse. P. de 
O. leiocarpum.

« 2

P. O. F. très cancanes, en capuchon au sommet.
F. obtuses, fortement invol. aux bords jusqu’au sommet. Propagulcs comme 

rbez O. ohlusifolium. N. Cel. avec, de longues pap. obtuses. Cp. presque cylin
drique, insertc, avec 8 stries indistinctes, puis 8 cèles rougeâtres; col court, brus
quement étranglé â la base. Cal. petite, ne recouvrant que la % du sporange, pâle, 
pap., nue ou presque nue. Op. à bord jaune. Sp. 18-24 p, jaune rougeâtre, ponc
tuées. iv-v

P. double, rougeâtre.
F. sublingulées, arrondies au sommet, peu infléchies sur les bords. —N. Souvent 

des propagulcs pluricellulaires, arrondies. Cp. insertc, ovale, piriforme, à col plus 
long que le sporange, jaunâtre, avec 8 stries de 4 à 6 rangées cel. orangées. Or. 
rouge. Cal. couvrant tout le sporange, campaniformc, fauve, avec de grosses pap. 
mais nue ou à peu pré. P. jaune rougeâtre à 8 © ., puis 10, rabattues et appliquées 

la paroi caps. 8 Ci. larges, de 2 rangées cel., pap. ou vcrmiculés au
sommet. Sp. 18 -20 p jaune foncé, verruq. V.

Orthotrichum
Shawii
Wils.

0.
leiocarpum 
Bryol. eur.

0.
acuminatum

Philib.

0.
Lyellii

Hook. Si Tayl.

0.
gymnostomum

Bruch.

0.
obtusifolium

Schrad.
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(M Limbe des F. bistrate à ta partie supérieure.
Cp. à col court, non défluenl, brusquement resserré dans le S. Stries

3 indistinctes. 8 © ., puis 16, ordinairement perforées sur la ligne médiane et
«o festonnées sur les bords, avec de grosses pap. rares, ou presque lisses. 8 Ci.

très délicats, souvent O. Sp. 14-16 p. VI-VIII.
o ‘4â œ

■S o Limbe des F. unistrate. Cp. à long col défluenl dans le S.
çj 8 puis 16 © . scalariformes au sommet, avec de grosses pap. distantes. 8 Ci.

| 8 robustes, larges de 2 rangées cel., jaunâtres. Sp. 14-18 p. V-VI.
3 5 GG var. (J. rupirola. T . 2 cm. Cp. émergente plus petite. S. plus long.

s . «o «o Cal. moins pileuse.
5 y. Sehfmei/eri. T. 3-10 cm., ordinairement couchée. Cp. cylindr. avec

cdU 5 des stries rougeâtres jusqu’à la moitié. Ci. minces et courts.
r o

-V* ^ é .  oratum Xcni. Cp. inscrlc ou fC exscrlc, à col défluenl de la longueur
U «O îL, du sporange. Pas de trace de stries ni de cèles à sec.
00 •« ^  -çg e. vulgare Vent. (O. flaccum de Not.) Cp. ovale, à base déflucnle dans la
o a.

ft. Vag.; 8 stries plus ou moins distinctes, constituées par des C©1. à peu près
ë SS

5̂ ¿  » semblables aux autres. Forma densiur vert foncé (O. Ilolmgreni Lindb).
eù H Forma la.rior jaunâtre. F. imbriq. à sec. Cp. subeylind., parfois exserle.

3
g
'5 «3

O Ç. Franzoniannm de Not. T. 1-2 cm., vert. Cp. avec 8 bandes bien
“S marquées.

JS Cü tj. Aetnense de Not. Cp. incluse, à 4 stries fortement marquées, jaunâtres

CO et 4 stries’intermédiaires plus petites.

s
O

Cal. peu piteuse. Espèce arboricole.
g . 2 F. lancéol.-acuminécs ou oblongucs-aiguës. Cel. supér. à parois épaissies, à

■âs pap. saillantes, ordinairend simples. Cp. cylindrique-allongéc, avec 8 stries jaunes,
R

Qi
ü étroites, de 2 à 4 rangées de Cel. carrées. 8 © .  réfléchies, appliquées à la paroi

caps. à sec, couvertes de pap. fines et denses. 8 Ci. étroits, avec une ligne médiane.
Sp. 14-18 p ,  vert olive, pap. VI-VII.

a .  h/picum. Cp. émergente, presque ovalc-cylindriq., stries de 2-3 séries de Cel.
ft. neglectum. Cp. ovale oblonguc. Stries de 4 rangées cel.

o
d,

u

5
6  
ed o  
eu o
w
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M. sa.rico/e de la région alpine.
Moins robuste, que O. speciosum, 1 cm. environ, lomcntum radicul. plus abon

dant ; F. plus courtes, imbriquées à sec; tissu supér. compost'- de Cel. plus larges
5 à pap. bi-lrifurquées, souvent très saillantes. Cp. ovale cylindr. ou obovée, sans

stries ni sillons, les Cel. de l’Exth. uniformes linéaires. ©. 8 puis 16, dressées à
sec, fendues sur la ligne méd., avec de grosses pap. Ci. 8 (16) grossièrement pap.,
festonnés aux bords. Cal. peu pileuse enveloppant toute la Cp. Sp. 14-17 p ver-
ruqucuscs couleur rouille. VII-VIII-

3 M. robuste ( l - S  cm.), ordinairement arboricole, des régions inférieures.
F. oblongues lancéol. plus ou moins longuement acuminées-aiguës. Cp. émersc

o et émergente. (S. 1 %  mill., rouge à la base), cylindrique, jaune pâle. 8 © . révol., 
appliquées sur la %  supér. à la Cp. à sec, opaques, densem1 pap., 8 Ci. larges de 
2 rangées cel., pap. non festonnes. Exth. avec 8 stries indistinctes de 4 rangées 
cel. Op. à bord rouge. Cal. très pileuse. Sp. 16-23 p pap., couleur ocre. VI-VTI.

Cel. fol. apicales leptodermes, hexagonales, avec des pap. minces. Cp. émergente avec 
4 larges stries formées de 5 à 6 rangées cel. © . avec des lignes sinueuses, treillagées au 
sommet. 8 Ci. sinuolés, pap., souvent élargis.

var. /?. appendicnlatum. Ci. fortem1 appendiculés. — y. neglectum. Cal. nue ou à peu près. 
Ci. plus courts, ponctués, faiblem1 noduleux, non appendiculés. — robastum. T. 2 ^ - 3  cm. 
Cal. grande, pileuse, jaune d’or. ©. longues, treillagées. Ci. robustes, longs, larges de 
2 rangées cel. à la base, noduleux, pap. Sp. 18-24 p. IV-V.

Orthotrichum
Sturmii
Horn.

0.
rupestre
Schleich.

0.
affine

Schrad.

0.
Killiuii 
0. Müll.

0.
speciosum 
N. v. E.

0.
fastigiatum

Bruch.
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P  double. Tou lies denses, vert terne, noirâtres ù la base, 1-2 cm. Cp. 
émergée, ovale, â col déflucnl jusqu’à l’Ochréa. 16 stries rougeâtres de 4 ran
gées ecl., nuis K» eûtes. Stm. à chambre antér. très étroite. V a g . nue. 
Cal- presque hémisphérique, jaunâtre, avec de longs poils pap. 16 f i .  jaune 
rougeâtre, avec une série d’ouvertures elliptiques sur la ligne med., pap., 
indislinetement striées au sommet. (S) 16 Ci. jaune rougeâtre, filitornies, 
minees, lisses. Collerette de l’Bxost. peu développée, cachée sous le bord de 
la Cp- Sp. 10-14 /i, verruq. brun foncé. VIII.

s  ,,;-

V -
■i *5

Pt

P. si mille. 16 fi . pâles, à articul. externes saillantes et larges, finend ver- 
miculées; collerette basse, très peu développée. f i . dressées ou faiblend étalées 
ii sec. Op. immergée, avec 8 ou 16 stries jaunes, de 4 ou 2 rangées cel. Cal. 
avec quelques poils pap. Sp. 14-17 g, brun noirâtre. V-VI.

0. Venliirii. P à pap. saillantes souvent bifurquées. Cp. presque immerse, 
détluente en un S. plus ou moins court, par un col de la longueur du spo
range. f i . vermiculées ou pap. Coussinets jaunâtres ou bruns, denses.

ê  i

Tou Iles denses, vert terne ou noirâtre, l’extrémité des branches jaune. P. 
double : 16 f i .  jaune-rougeâtre, profondénd festonnées aux bords, non pap., 
avec, des stries sinueuses irrégulières. 16 Ci. (rarement8), filiformes, larges 
de 2 rangées cel., lisses. Collerette basse, cachée sous le rebord de la Cp. 
< ielle-ci à demi-émergente, obovéc, à col très court, indistinct ou presque nul. 
8 stries courtes, peu marquées, puis 8 eûtes. Stm. à chambre antér. très 
étroite. Vag. avec de nombreux et très longs poils jaunes, pap., formés de 
2 rangées cel. Cal. brunâtre, très pileuse. Sp. 14-18 g, verruqueuscs, brun 
foncé. VII-VIII.

Toullcs 2-:i cm. vert terne, F . supér. plus longues. P. double, jaune. 16 f i .  
géminées, festonnées au bord, finend pap. â la base, vermiculées à la partie 
médiane, striées en long au sommet, perforées sur la ligne médiane. Colle
rette développée, striée. Sou 16 Ci. longs, filiformes, jaunes, striés ou lisses, 
très amincis et comme fendus sur la ligne médiane. S. très court. Op . im
merse, courte, subsphérique, à col court, presijue hémisphérique, 8 stries 
larges, jaunes. Stm. à chambre, cxlér. très droite. Vag. pi leuse, poils 
jaunes. Sp. 12-1‘i //, vertes ou jaune foncé, verruqueuscs. IV-VI.

P. simple, très rarement double, 16 f i . géminées, distinctcnd striées. Col
lerette bien développée, sur le •/* inférieur des dents. Cp. inscrlc, urcéolée- 
obovée, à col très court, presque hémisphérique, avec 16 stries jaunes de 
2-:i rangées cel. Vag. courte, nue. Cal. campaniforme, brunâtre, pileuse, 
ou nue. Sp. 14-18 verruq. brun Ibnré, IV-V.

eue (1. Porteri. Toullcs déprimées, 1 cm. Cp. avec 8 ou 16 bandes. 
Sporange séparé du S. par un col plus long mais également arrondi, brus
quement rétréci, Cal. h émisphérique, pileuse.

P . double, 16 f i . géminées, jaune d’or, striolécs, non perforées sur la li<me 
médiane. 8 ou 16 Cl- filiformes, très ténus, assez courts, soud (Cl.). Collerette 
externe bien développée. Cp. piriforme, atténuée sous le sporange; 8 stries for
mées de 4 rangées cel. Cal. nue. F. obtuses. Sp. 14-17 brun foncé. III-V I.

mtr. /iml>i/ii/ii<iiiitm. IMus petit et plus lâclte. Cal. plus renflée, avec quel
ques poils.

tfl
oS
>

P.
O

P  double. 8 f i . bigérninées, sinuolées en dehors, H Ci., souvent (Ci.), lisses 
ou sinuolés. Cp. presque cylindrique, avec 8 stries orangées, alternant avec 
8 autres indistinctes. Sp . 10-12 /t. verruqueuses, couleur rouille. III-V

mtr. /?. t!eptiens. Cp. ovale cvlindr., â demi inscrlc. Col. plus longuement 
déflueiil, S. court, dépassant à peine la gaine.

P. simple. 16 f i . géminées, pap. exténeurend â la base, striolécs à la partie 
super, mi sur toute la longueur. Collerette formée de 4 petites lamelles striolécs 
par f i . ,  n arrivant qu’au 2« article. Cp. subcvlindr., resserrée â la partie supér 
â ser avec |6 stries rouge cannelle ou orange foncé, dont 8 longues, de 4 ran
gées ecl.. et H courtes, de 2 rangées. Stm. pseudophanéroporcs\ Sp. 14-18 u 
verruq.. brun rougeâtre. !  V -V . 1

0.
II Schubartianum 
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Orthotrichum 
II perforatum 

Limpr.

0.
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F . terminées p a r  une pointe aemninée nie/nbraniforme on presque Jiliforme, incolore, 
h'jahne, denlieu/ée an.c bords. Cp. cylindrique, indistinctement striée, avec H eûtes légères 
à sec. Cal. campanulée, jaune ou brunâtre, nue ou avec quelques poils pap. Op. bordé 
d’orange. Stm . sur deux rangées au milieu de la Cp. P. blanchâtre, 10 ® . étroites, recour
bées à sec, de longues pap. denses, 10 Ci. très ténus, filiformes, pap. Sp. f 4-1K //, jaune, 
brunâtre, verru([ueuses. IV-V

Orthotrichum
diaphanum

(Gmel.)

T. "i-7 mill. F. plus larges et plus courtes, obtuses ou arrondies au som
met, un petit, apicole. N. moins forte. Cp. long col dénièrent, avec 
8 stries, An-, 8 [>ap., 10 Ci- pap. (souvent 8), plus courts que. les ® .

U

-i

'S

«

CT).

Si
«

S

Robuste, 2-4 e vert sombre. F. obtuses, largement, arrondies au sommet, 
à N. très saillante. Cp. avec 8 larges stries jaune foncé, de 4-(> rangées cel. 
Stm . à la hauteur du col, à chambre antérieure très étroite. A n ’. 8 ®. 
jaunes, très densément et finement pap. 10 Ci. robustes, jaunes, de 2 rangées 
cel., 8 plus longs que les ©. et 8 courts, finement pap. et striés en loniç, 
noduleux. Cal. tout à l'ait nue, verdâtre. Sp. 14-18//, pap., vert olive. V-VI.

M. sa.rieote, des fien.r sers.
Petites touffes vert jaunâtre, port et aspect de O. pallens. Sommet des F. aigu, 

apicole, ou simplement, mulique. Vag- très eoui'le, nue. Cp. allongée, jaune, 
larges stries formées l’Or, de 4 rangées, et plus bas de 0 rangées cel. Stm. 
pseudo|)banéropores, à chambre anlér. très élargie. 8 © . bigéminées, jaune foncé, 
pap. indistinctement striées en long au sommet. 10 Ci. presque aussi longs que les 
© ., minces, line,ment, ponctuées. Sp. 14-18 //., brunâtres, pap. VIII.

Ph

d
O

bit)
d
>

Cp. inserle, allongée, insensiblement atténuée en un long eol atteignant l’Oeliréa, 
non resserrée sons le P. 8 stries étroites formées, sous l’Or., de. 2 rangées
ecl., 8 sillons proéminents jusqu'au bord de l’Op. Stm. â chambre anlér. très 
étroite, presque occluse. Op. voûté, mamillairc. 8 © ., puis 10, blanchâtres, renver
sées à sec, mais non appliquées sur la paroi rapsul. cl ne la louchant qu'avec la 
pointe, densément pap. 10 Ci. de même longueur, filiformes, hyalins, très fincm1 
ponctués, souvent noduleux. Coi Ile conique ou eampanulée-apieuléc. Sp. l.‘t-lo // 
ou 18-22 //; granuleuses, couleur rouille. V-VII.

PQ

O Comme O. pulchellum, mais P. blanchâtre, jaune pâle. 8 ©. bigéminées. 
Cp. à stries indistinctes. Sp. 12-10 //, ponctuées jaunes. VII-VIII.

«

8
a
o

P. orange, ©• avec de longues pap. hyalines en dehors. Ci. oranges, 
filiformes, finement pap. Cp. allongéc-eylindriquc atténuée dans le S. avec 
8 stries distinctes. Sp. 10-14 //, jaunes, pap. IV-V.

0.
Srrucei
Mont.

0.
rivulare
Turn.

0.
paradoxum

Gronv.

0.
leucomitrium 
Bryol. eur.

0.
II Winteri 

Schimp.

0.
pulchellum
Erunton.
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Espèce sn.rico/e, tics rét/tons subtil/)/ne et ni pi ne. P. aigues, acuminces, hérissées a 
la partie supér. <lc Ioniques pap. Iii et trifurqurcs. V&g- avec quelques longs poils pap. 
étroits, jaunes, parfois nue. Cp. presque insertc ovale, jauni*, puis brune, a col distinct, 
atténué ; 8 stries larges de 4 à 6 ranimées cel. 8 tendues sur la litçnc médiane et au 
sommet, rougcAtrcs, tinement pap. sur la 'A infér., striolees en long a la partie super.; 
8 Ci- jauuAtrcs, presque lisses, élargis à la base. Cftl. campaniiorme, jaune pAle, 
pileuse. Stm. à cliambi*e anlér. très étroite, presque complètement obturée par les C©1. 
nordières. Sp. verruqueuses, 10-14 bi*un rougeAtrc. VI-VIII.

l'ort et taille de O. stramineum. Petits coussinets feutrés à la base par des radicules 
épaissies et brunAtres. Q +  cf. Fl. cf au pied du rameau fructifère. Anthéridics jaunes, 
pédicellécs, étroites, parapbvscs longues, jaune orange. T. 1 à 1 ’/jCin., à ramification 
dichotômc, densém* feuillet*. F. dressées-patentrs ou patentes, carénées, à base elliptique, 
lancéolées, largend acuminées, révol. sur les bords a la partie médiane, entières ou sub- 
dentieulées vers le sommet. —N s mince ((>0-70 a à la base). Cel. super, arrondies et 
ovales 12-13/8-10 /i, avec tics jmp. 1res peu saillantes: Cel. médianes avec 2 (3) pap. 
allongées, ordinairrnd bifurquccs ; Cel- basil. rcclangul. 30-40/10 «, à parois minces, 
droites et lisses. Vag. courte, elliptique, hérissée de no/nbren.r poils alloiujés, hyalins 
et un peu pap. Ocliréa distinct. Cal. campanulée, jaune pAle, à pointe brune, complète
ment une. Op. plan convexe, avec un bec court et obtus, orangé au bord. Cp. à demi- 
émergente, à paroi ferme épaisse, cylindrique, faihlcnd rétrécie sous l'Or., avec 8 cotes 
saillantes à l’elat vide cl desséché; à l’état humide, elle est ovalc-oblongue, atténuée en 
un long col déflucnt jusqu’à la Vag. ; H x o th . avec 8 larges stries brun orange, formées, 
à la partie médiane, de ?» rangées de cel. carrées, à parois longitudin. très épaissies, les 
interstices de même largeur, formées de 7 à 10 rangées de Cel. plus courtes et plus 
étroites, A parois longitudin. égalcnd épaissies. A l’Or., 3 rangées de petites Cel. carrées 
forment un A n . persistant. S tm . cri/plonores sur le col en 3 (4) rangées, la rangée 
supér. à la hauteur du fond du sac sporitère ; rhn/nbre (intérieure très étroite, souvent 
presque complètement obturée, H x o s t . jaune pAle, 10 $ .  rapprochées 2 à 2, niais 
séparées jusqu'à la base, non fendues ni perforées sur la ligne médiane, ordinairement 
tronquées et largend arrondies au sommet, réfléchies cl appliquées à la paroi caps, à sec, 
largeur à la base 0(1 p, longueur 0 ,143 mill.; 8 A 10 paires d’articles dorsaux grossièrem1 
ponctués pap. Dnd. orange foncé, formant une membrane continue, de même hauteur 
que les $ . ,  percée à intervalles réguliers de 8 grandes ouvertures ovales-arrondics, assez 
régulières, (¡elle membrane est formée de 2 courbes aeeollées de parois cel., les articles 
de la couche interne alternant avec les externes, ces derniers an nombre de 3 à 6 de 
chaque côté des ouvertures, semblables à ceux de la couche dorsale des dents avec des 
stries longitud. faibles et indistinctes, les articles internes plus pAlcs, avec de grosses 
ponctuations et. des stries irrégul. Les articles supér. souvent irrégulièrement résorbés. 
Sp. brunAtres, 13-20 //.. avec de grosses pap. VI-VII.

Vag. hérissée de fonr/s poils, Inrr/es sonnent de t* on il ranr/ées cel. Cal. peu pileuse, 
campaniiorme dilatée, jaune paille, brune A l’apiculc. F. avec de petites pap. ordinaire
ment simples. Cp. pariois tout A fait émergente, jaune, brusquend rétrécie A la base en 
un col court non défluenl, 8 stries oranges de 4 à 6 rangées cel. Stm. A chambre antér. 
étroite ou très étroite. 8 $ .  jaunc-rougeAtre, densément et finement pap. déchiquetées 
au sommet ; 16 Cl. jaunes, lisses, larges à la base, 8 longs et 8 courts. Sp. 0- 14 (23) p ,  
verruq., brun chocolat. V-VII.

jM T. Vj cm. F. linéairrs-lingulécs, arrondies au sommet ou rarend acuminées, 
î c t  planes aux bords ou plus recourbées d'un côté que de l’autre. Cp. ovale, A col un 
•2-= t  ! l,nl ‘‘l rapidend atténué; 8 stries oranges de 4-6 rangées cel., puis 8 côtes; 
S 5 Stm. à chambre antér. très ouverte, presque nulle. An'1 pers. 8 $ .  déchiquetées
tu * ?  au sommet, densém1 et finend pap. en dehors; 16 Cl. filiformes, dont 8 plus
~ 5-2 | courts, hyalins, finend striés en long. S p . 14-16 p, ponctuées, jaunes. IV . 

------------------------------------------------------------------------------------
,  5 “  T. 1 cm. F. brièvend et obtusénd acuminées, A bords révol. Cp. à Ion"* col 

! défluent insrnsihlond dans le S.; jaune pAle, avec 8 stries jaunes, de 6-8 rangées 
<*el- S tm . à chambre antér. presque nulle. A n ' pers. 8 ©. bigémin. jaune rou- 
geAlre, densém' et finement pap.; 16 Cl. filiformes, jaunâtres, les 8 plus courts

-  I 2 souvent rudimentaires, élargis à la base, lisses. Caí. conique, nue, sans pap.
— r ï  jaune pAle. S p . 13-18 «. verruq., brunes. V I-V II.  ̂  ̂ ’
«  ~ ""l
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P. jaune orange ou rougeâtre. Cal. tout à f a i t  nue, courte, campa- 
niforme.  F. lingulées, largem1 arrondies au sommet, denliculécs par la 
saillie des pap. Cp. ovale-oblonguc à sec, à col lentem1 défluent dans le 
S. H stries de 4 rangées cel., 1 (2) rangée de Stm. variés sur le col. Op. 
eoncolorc. 8 ]mis 16 jaune-rougeâtre plus ou moins tendues (‘I perto- 
rées, à pap. denses cl fines, striées en long-en dedans. 8 Cl. fragiles, plus 
courts que les © ., lisses ou striées en long. Sp. 18-26 p, brun rouille, 
grossièrement verruqucuses. VII-VIII.

P. }>àle. Cal. longue et étroite, jaune pâle, avec quel gués poils fisses. 
F . brusqucm1 atténuées à l’extrémité en une large pointe obtuse, souvent 
dcnticulée par la saillie des pap. Op. à bord orangé. Cp. émergente, de 
toute la longueur du sporange, étroite, cylindriq., non rétrécie sous l’Or., 
sillonnée sur toute sa longueur à sec; col long, détluenl dans le S. très 
court; 8 slries jaunes, de 4 rangées cel. 8 jaunâtres, finend pap.; 8 Ci. 
presque aussi longs que les ® ., formés d’une seule rangée cel., jaunâtres, 
couverts de pap. fines et denses. Sp. 12-20 p, brun chocolat, verruq. V.

o

c i
O

hO
d
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F. longuement aru/ni/iées. Chambre antérieure des Stm. très large. T. 
X  â 1 cm. Cp. â demi émergente, oblong.-alténuée, verdâtre, faiblcnd rétré
cie sous l’Or-, avec 8 larges slries de 6 rangées cel., plus foncées. Stm. au 
milieu de l’urne avec les Cel. bordières plus saillantes que dans l’O. Schim- 
peri. Cal. campanulée-renfléc. 8 jaunes, fendues sur la ligne médiane, 
avec des pap. denses et fines; 8 Ci. de 2 rangées cel. à la partie infér., subu- 
lés. Sp. 12-17 p, brun jaune, verruq. IV-V.

var. fj. molle. Cp. pâle, obovée, très peu rétrécie sous l’Or. col
court passant brusquement au S.

■y. obscuriim (Gronv.) Vert foncé. Cp. ovale-eylindr. plus longue. F. bien 
PaP-

ô. Philibert!. Tissu fol. dense, presque sans pap. F. hrusqucrrd apiculées. 
Cal. pâle, presque lisse.

U Col très court, renflé, arrondi, brusquent1 rétréci dans le S. renfoncé â sec. 
F. oblong.-Ianeéol. Cp. petite presque inserte, renflée, ovale, rétrécie sous l’Or, 
après la sporose, dilatée au milieu, avec. 8 longues stries orangées de î» ou 6 ran
gées cel. au milieu. Stm. â chambre antér. assez large. 8 ® .,pu is 16, orangées 
ou jaunâtres, tronquées au sommet, fendues sur la ligne médiane, avec, des pap. 
denses et fines. 8 Ci. pâles, sulmlés, à base large, lisses, faiblement appendieulés. 
Cal. jaune pâle campanulée-hémisphérique, nue, régulièrend plisséc de la pointe 
â la base, couvrant la X  de la Cp. Sp- H -14 p, brun rougeâtre, pap. IV-V.

o

O■si
aTl

Cal. pap. nue. nermiculées â la partie supérieure. Sa.rico/e. F- obtuses ou 
arrondies au sommet. Cp. pâle, leplodermc. Chambre antérieure des Stm. peu 
rétrécie. 8 $  ., jaunâtres, 8 Ci. 1 isscs. Sp. 14—18 p, finement verruqucuses. Sp. 
14-18 p,  jaune vert, verruqueusrs. V II-

5
6  
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Stries de la Cp. larges de rangées cel., orangées, très longues. T. fi—8 mili, 
seulement. Va g. sans poils, mais avec quelques paraphyses courtes, incolores ou 
jaunes. Cp. inserte, ovale, renflée, courte, pachyderme, brunâtre, forlcm1 rétrécie 
sous l’Or, à vide, col rapidement atténué. Stm. à chambre antérieure très étroite, 
presque complètement obturée. Cal. petite, nue, eoniq.-campaniforme. Op. largem1 
conique, orangé au bord. 8 ®. jaunes, non fendues au sommet, densém1 pap. 8 Ci. 
jaunâtres, lisses. Sp. 10-111 p,  brun chocolat, granuleuses. VI.

•50

j  a« .-g
ç j  CO

CO

tj) 5CO
>

Stries de la Cp. étroites {(le 2  ou 3 rangées cel.) T. fi—-IK mili. Vag. avec quel
ques poils longs et lisses. Cp. largement obovée, pâle, jaunâtre, leptoderme, ventrue 
et élargie, à col brusquem1 atténué à la base. 8 tronquées au sommet, jaunâtres, 
densément et finement pap., fendues sur la ligne médiane, entières au sommet, se 
séparant bientôt en 16. 8 Ci. blanchâtres, finement pap. ou lisses. Cal. largement 
campaniforme, presque hémisphérique, jaune vif, à poils courts, lisses, peu nom
breux. Sp. 14-20 p,  brun rougeâtre, verruqucuses. V.

Orthotrichum
Rogeri
Brid.

0.
tenellum
Bruch.

0.
pumilum

Sw.

0.
Schimperi

Hamm.
(fallas)
Schp.

0.
II Ar&ellil 

Grönv.

0.
Braunii 
Br. eur.

0.
patens
Bruch.
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F. A peine concaves, A bords incurvés à In pointt* seulement. -j-N 011 N* i‘ouill«*e à In 
base, formant souvent un apiculc JmiiiA1 ri*, denticulé. C al. jauuAtre, |ui[>., non frangée. 
Cp. jauuAtre, A rol muyo très rourl, plissé; 8 ou 10 sirios jaunes, irrégul., puis H cdtes 
rouges. P. aplolépidc. JAD. pourpres ou orangées, «Ir 5 A 8 nrliclrs, pnp. Sp . 40-58 ¡¡, 
nvrr (1rs pap. rt de grosses vrrrurs granuleuses. V I-V II.

rnr. p. pil ifrrn.  F . plus larges, presque ovnlrs. -+-N. formant un long poil denté, 
P. développé.

rnr. 7 . Irploilnn. Cp. jnunAlrr A stries délicates el indislinrlos. (P.) souvent rndmpm, 
pAlo. Sp. 4S /i.

cLu
JO

P. 0 .  I’orl do F. vulgaris. F . plus étroites, obl.-spalulécs, plnncs aux bords, mutiques
v5 ou brièvement aeumin. -f*N. plus mince, brunAlrc A In base, formant dans les F- super.

un long poil tordu et denté, jaunAtrc à la base. Cal..jaune paille. Cp. avec 8 ou 10 stries
o irr«•gui., colorées, puis 8 rOles. S tm . sur l’urne et le col. S p . 32-42 //, pAles, trnnspa-
tq roídos, grossièrement vorruqucuscs. V .
o
Q C

g Ç —cf. P l. robusto, glauque, T. 2-5 em. F . enroulées nu sommet, presque en en-<q ' Sh. -<A puelion. S. verruqueux. ©. pourpres, filiformes, 10 ou 52 Cl. filiformes, noduleux. Stries
tq
PC

a de a Cp. tordues dès le eommeneem*. Sp . petites, lisses, 10-14 //. V I-V II. (Adcipbile!

Ç)-|-cf. M. des Alpes Scandinaves. S. lisse. Les si ries de In Op. d’abord droites, 11e
PQ se tordent faiblement qu’A In mnlurilé. Sp. 20-27 //., finement pnp.

^  «  
V. .*» F . étroites; -|-N N . brune n In bnse. S . fi—H mill. sin. C al. grande, dépass1 benuroup

g s le ( ol, brunAlrc, avec de longues franges pAles. Cp. brunAlre, petite, elliptique ou nllon-
iféo , mnerostôme A l’étal vide ; col aussi ou plus long que l’urne, étroit, rougeAlre, plissé.
S tm . sur le col seulement. 10 ©. étroites lancéol., pourpres, irrégulicrem1 perforées,
pnmissnnt formées pur In soudure de faisceaux eel. Sp . très grosses, 50-00 //, brunAlres,
n grosses verrues. V II-V III. ( ’.nleipbile !

," ö
è- 0 ,’. hrerirnUa llrueb. Fspeccs des Alpes Scandinaves. Cp. A col court. P . double, pAle,

’b = w pnp. Sp. 28-35 ft, brunes, verrmpieuses.
+o ^ "S F . lanceol.-oblong. ou spnlul.-lm., elrodes, non margmées. N s rougrAlre, étroite. S.

? Ci w ^ rouge, A In bnse. Cal. grande, un peu nrqué'e, ¡aune paille, pnp., avec des franges onduq.
*a> Pb Cp. pAle, grande, leploderme. S tm . O. P . double. 1 0 ©. lin., carrées, ordiunircmrul
BM 0 , .

U  CO fendues nu sommet. Sp. 21-20 /1 , finend verrmpicuses. V I-V II . M. des llnules-Alpes.

ao ■ 5 F . obovnles, concave, planes aux bords, A marge jaunAtrc. -j-N N . rouge,
a formant une pointe jaune, rigide. Cal. jaune paille, noirâtre A la pointe, lisse,

8 0 frangée, dépassant beaucoup la Cp. P . O. S tm . sur le col seulement. Sp . 31-40//,
«•H ~5_ granuleuses. M. des Hautes-Alpes calcaires. V III-IX .

%! ixir. p. rhnlxlothrrn mibi. Cp. striée et plissée A sec.
u

*V 3
F . ovales nu nvales-lingulées, npirulérs ou mutiques, N s très large (rarem' -j-N.)

Z . CQ Cal. lobée ou entière A la base, non frangée, pap., dépassant peu la Cp. C.elle-ei
bj A col très court, rouge, plissé. P .O . S tm . sur l’urne seulement. Sp . 28-35//, avec

i 4 de grosses pap. hémisphériques. IV -V II.
O rnr. |3. nhtnsn. F . mutiques; —N . Cp. distinctement plissée A l’état mùr.

( 7 . n/nrulnin. -+-N. Fes vieilles Cp. un peu striées et plissécs.
ü. i. pilifrrn.  -j-N. formant une longue pointe pililére et hvaline.

< | S . jnnnr pnillr. lonITes glauques. F . lingulécs, carénées, brièvemcnl aeuminées ou
V apieulécs. Cal. avec de longues franges persislanles. Cp. mitre jaune orange. P. de
2 10 D. orangées, formées de 5 A 7 articles pnp. slriolés. Sp. 28-30 ¡t , tétraédriques, avec
0 des stries étoilées. V I-V II.

r n r .  S. r n i r r n s l n m n . S. court, .'1-0 mill. Franges île la Cal. brunâtres. Cp. rétrécie
A l'Or., eelui-ei très étroit. (Ad plus distinctement atténué. Cel. de l’B x th . A parois

-
fortement épaissies. P. ordinairement O. Sp. finement granuleuses.

Encalypta
rhabdocarpa

Schwägr.

E.
II spathulata

C. M.

E.
contorta
(Wulf.)

E.
procera
Bruch.

E.
longlcolla
Bruch.

E.
apophysata 
Bryol. germ.

E.
commutata 

Bryol. germ.

E.
vulgaris

(Hw.)

E.
ciliata
(Hw.)
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Subdivision des SPLACHNACEÆ.
Cp atténuée (Mi un long cul, dc^mcme longueur ou plus étroit (pu* l'urne. Cal- conique renflée, 

libres au sommet TA YLOllIKÆ.
F. arrondies au sommet. dressées à see. Sp. tri-s »•msscs. T =  x cs(e ). N = r 2xss(d).
F. aiguës ou acuminées. très hygroscopiqucs, raliallues et appliquées contre la paroi 

capsulaire à sec. Colm. ordinairem1 émergente. T =  X C S .  N  =  I2X (s) (d).
Col de la Cp. ni forme d'apophyse plus lart»<‘ (pie l’urne et de couleur souvent differente. réunie, 

au sommet SI’LACIINC.K.
Apophyse un peu plus large que l’urne, oliovale ou oheonique. Colm. non émergente.

;D. formées de parois  eel. seulemnil. T =  X  C S.  N =  P X  C (d)
Apophyse, Colm. et $ .  comme ci-dessus. S. allongé, mince, mou, presque hyalin. 
Apophyse dilatée. Colm. émergente. formées de rangées cel. T =  X  C (fl). N =  

(2) I x x  c (d)

$ -+- cf- Touffes molles, vert foncé. T. dressée o-l.'i mili. F. molles, succulentes, les super, dis
posées en rosette, spatulées-obovalcs, longuem1 arrondies et entières au sommet, ciliées à la hase. 
—Ns. Cel- siqiér. carrées-arrondies, vertes, les infér. rectangulaires, hyalines. S- vert pâle, épais, 
charnu, (lassant graduellement au col, celui-ci très allongé. Cp. (»•aillée, sulisphériipie; Op. eon- 
vexc-eonique ou apiculé. P. O- Cal- conique-cucullée. Sp. p¡qi. 28-.‘14 g. VII-VIII.

Q— cf. Cazons étendus, lâches, mous, d’un vert »'lauque, fuyant la lumière directe du soleil. 
I’rolonéma persistant réfléchissant une lielle lumière verte. T (x) C. F. unislralcs, planes et 
entières aux hords, aeuminées ; celles à insertion verticale rhomhoïdalcs et distiques comme chez les 
Kissidcns; celles à insertion horizontale, lancéolées. N =  O. Cel. pros. lâches, rhombiques, trans
parentes, lisses. S. 2-4 mili, dressé, délicat, pâle, sin. ou drxlr. Cp. dressée, très petite, ovale ou glo- 
huleuse, brunâtre, raccourcie et Irompiée après la chute de l’Op. Op. petit, convexe, jaunâtre, bordé 
de rouge. Cel. de 1'Fxtll. eoll. hexagon. Stm. O- P =  O- Sp. 8-1 <)//., verdâtres, pâles. IV-V.

Ç - |- ( / .  IVlilcs M. grm mifnrm cs, en colonies isolées. T. simple, très courte , Prolonéma pliyl- 
loïdc au pied de la T., ascendant,  brunâtre, li és Ion»-, parfois ramifié, linéaire ou spnlulé. F. caul. 
appliipiées, ovales ou nblongucs, aiguë. concaves, entières ou faihleiiKMil dentées supérieurement. 
(N) O U  O. Cel. brunâtres,  à  parois (‘paisses, rcclangul. ou allongées, les supér. nhlnngurs nu arron
dies. S. 4-0 mili., dressé, brun, . /dexlr.  Cp. - Iressée, ovale ou nhinnguc, lisse, brun clair puis 
noirâtre. Cal. campanil', enveloppant toute la Cp. Op. romque-aigu. Stm. <mi  petit nombre â  la 
hase. P — 4 DD. Sp. 12-l'i //., verdâtres, lisses, VII-VIII.

(1. répandmn. l’rolonéma très petit. A la hase des T. de nombreuses flagelles feuillécs, sur 
souvent radicantes et donnant naissance à des T. fertiles. Or. cl bord de rop. émarginés.

Q-J-iyf. Touffes f-.‘) cm. planes, molles, vert clair ou brunâtre, feutrées de roux à la hase. T  — 
X C S . Nombreux rameaux terminés par une cupule renfermant des propúsoles Ientiformes et des 
paraphyses. F . supér. rapidrnd plus grandes, rapprochées, ovalcs-lancéol., aiguës, bords plans et 
entiers, —N s ou N s =  CC- Cel. pachydermes, lisses, arrondirs-hrxag., (H //, beaucoup de trans
versales, les apicales allongées, les basil. rorlangul. F . poli, plus longues ri plus étroites. S . 1-2 cm. 
droit, rougeâtre, sin./dexlr. Cp. dressée cylindrique, leptoderme, verdâtre, puis fauve et un peu 
tordue à s- Cal. dentée cl blanchâtre à la hase, brune au sommet. An. O. Stm. O. P =  4 DD 
brunes, avec des eûtes saillantes longitudinales. Sp. H-l 2 /£, vert jaune, lisses. V I-V II.

Ç — cf • St. ou cf. Touffes larges, denses, molles, vertes puis olivâtres, brunies ou noircies à l’inlér. 
T =  C, 1-0 nn ., F. dressées ou patentes, ondulées, plissées à sec, se détachant facilement; les 
supér. 2-4 mili., linéaires spatulécs ou étroitement lingulécs, arrondies au sommet, carénées sur la 
moitié infér.; bords réfléchis à la base, entiers, marg-inés par plusieurs rangées de Cel. épaisses et 
transversales. —Ns =  I2 s d, cylindriq. Cel. supér. bien vertes, finem1 pap.. carrées ou hexagones, 
8-10 ¡i, passant graduellem1 aux Cel. plus lâches, rectangul., jaunâtres et hyalines du tiers infér.

n

HISSODON

TAYLOIIIA

TKTI1APL0D0N
IIAPLODON

SPLACIINUII

Œdipodium
Grifflthianum

(Dicks.)

Schistotega
osmundaoea

(Dicks.)

Tetrodontium
Erownianum

(Dicks.)

Tetraphis
pellueida

( L . )

Merceya
ligulata
(Spruce.)
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p. F- allongées lingulécs, obtuses ou brièvement apiculees, concaves au sommet, 
bords réfléehis à la base, obtusém1 dentés au sommet. S. robuste, 1-4 cm., rouge-
jaunâtre , sin. Cp. brun clair, cylindr. allongée, insensiblement atténuée en un col

'D de même longueur que l’urne, très raccourcie h sec, mais non étranglée sous 1 Or.
+ S' ^ à sec. Op. conique. Cel. de. l’Bxth. ovales transverses, les parois transversales
O ÎS.-2 . fortement épaissies. Itl ®. séparées, très longues (i mill. et plus), s enroulant en

3 'g a spirale par l’Imm., réfléchies et contournées en vrille à sec. Sp. 14-18 fi, finement
s
s

O Q, Jj* » 3 .5 granuleuses. VH-VIII.

F. étroites è la hase, puis largement spalulées, brièvem1 appoinlies, bords plans 
ii In pailic super., réfléchis inférieurement, obtusémenl dentés à la pointe. —Ns. 
S. 2-4 cm., minci*, rouge pourpre puis noirâtre. Cp. petite, noircissante, subitem1 
atténuée en un col court, et étroit, très rétrécie, dilatée à l’Or, à sec. Cel. de 1’E x th .
A parois transversales fortement épaissies. P. comme chez T. serrala, mais rouge- 
brun foncé, étroitend appliqué à la paroi caps, à sec. Sp. 0-1.1 ¡i, lisses. V I-V II.

Propagules radiculaires nombreuses! F. longucnd appointées, planes au sommet. 
N". S. rouge, 1 -1 */, cm., mince, sin. à la base, dextr. au sommet. Cp. petite, ovale 
ou elliptique, presque hémisphérique à sec, brusquend étranglée à la base en un 
long col mince, peu raccourcie à sec, la Golm. peu proéminente. Cel.de l’E x th . à 
parois à peu près uniforménd épaissies. Op. à rostre oblique ; 10 ®. bientôt séparées, 
très hygroscopiques. enroulées à l’état humide, réfléchies et appliquées à la paroi 
caps. i\ sec, mais non contournées. Sp. 14-18 g, légèrend granuleuses. V II-V III.

F. obtusénd dentées au sommet, ohovées ou allongées-spalulées. S. épais, jaune 
rougeâtre. Cp. insensiblend atténuée en un col aussi long que, l’urne, flnlm. non 
proéminente. Gel. de l’Bxth. à parois transverses fortement épaissies. P. inséré 
très lias: 10® . géminées en H, dressées, puis réfléchies, lâchement appliquées 
contre la paroi caps, à sec, longueur 0,1 mill. Sp. 0-13 //., lisses. V II-V III.

mtr. //. JlngeUaris. Tou lies lèches, rameaux allongés, Hcxucux, dépassant, sou
vent les Cp.

-f-N. longuement e.rcurrente, formant une pointe rougeâtre, t.ortlne, Ç> +  cf,
M. robuste, liante de 4 cm. et plus; arboricole! (sur les vieux troues d’érable et de hêtre dans 

la zone supérieure de la région sylvatique). S. rougeètre, robuste, rigide. Cal. atteignant la base 
de la Cp. Oel. de l’Bxtll. à parois uniformément épaissies. P 10 ®. linéaires, drcsséos-incur- 
vérs par l'Imm., réfléchies à see. Sp. 1>-I 1 /z, lisses. V III .

M- alpine, des fien.r marécagen.r. P. arec une ctdlerelle formée par les plaques e.rlernes au.r D.
Ç-J-tf et Ç Touffes étendues, assez serrées, 1-0 rm., vert gai à la surface, noircies et feutrées 

de brun obscur en dedans. F. lèehemcnt upprimées à sec, obovales ou lingulécs, parfois dentées à 
la (Hiinle. ~NS. S. 1-1 cm., grêle, rouge. Cp. subsphérique-lurbinée après la sporose. Sp. 24- 
11 /z. verl-jaunAlre. V II-V III .

La Oolm. se raccourcit et / ’Op tombe à ta maturité.
Ç + c f  cl. Ç . Colonies et petites touffes assez denses, 2-1 cm., vert-clair, reluisant.

F- obovales ou lingulécs. concaves, obtuses, à bords rabattus vers la base. _Ns. S.
moins épais, 7-1.1 mill., rouge, sin. ('.ni de même longueur (pic l'urne; celle-ci presque 
globuleuse. Sp . 11-12 /z, brunes. V III.

La Colm. s'allonge et porte /’Op. sgstgfe à la maturité.
 ̂ . Ç +  ' f  et Ç Touffes basses, 1-2 cm., denses, vert clair ou jaunâtre, un peu relui-

? W è  SÎ,,,iL f,,,,lr7*s .,lr ,)nin ;l |,'"l™ir. F. supérieures rapprochées, gemmiformes, imbri-
~ £ C  ̂ (piees-npprunees, ovales et obovales, larges, concaves, arrondies obtuses au sommet.
7! ^  ~ N '* S-épais, 2-4 mill. Cp. à col plus long que l’urne. ®. tronquées. S p . 11-42 »
2 • ~ j brunes. VIII-EX. ’
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Tayloria
splachnoides
(Schleicher.)

T.
II tennis 
(Dicks.)

T.
II acuminata 
(Schleicher.)

T.
serrata
(Hedw.)

T.
Rudolphiana

(Hornsch.)

Dissodon
splachnoides

(Thunb.)

D.
Frœlichianus

(Hedw.)

D.
Hornschuchii 

Grev. !c Amot.
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Apophyse lagèniforme-renflée, grande, rouge pourpre à fa maturité.  M. de la région inférieure.

Ç)-J-cf cl. Ç> — cf. Touffes molles, d’un vert »‘ai. T  2-4 nu. P . obovalcs, oblongucs ou lancéo
lées, à hase élroile, longuement aeuminécs, onlinaiecm1 déniées supérirurem1. —N s. S. 3-10 cm., 
jaune, puis pourpré, brusquem1 aminci au dessus de la Vag. Cp. oblonguc-cylindr., jaune, puis 
brun rouille. Op. convexe-conique, ohlus. Cel. de l’E x t l l .  collenchymatcuses. 10 rapprochées 
et souvent soudées deux à deux, à Mb. basil. courte, orangées, ponctuées, composées de Cel. 
entières. Sp. 7 -10 //, jaune soufré, lisse. VI-VIII.

Apophyse oborate, un peu plus épaisse yue l'urne, hrun noirâtre à la maturité. M. alpine.
Ç>-)-cf et ç — cf. CO- Ton liés lâches, molles, 2 à .1 cm., vert gai. P . molles, les super, grandes, 

formant une rosette; à hase très étroite, puis très largement obovalcs, brusquem1 atténuées en une 
pointe plus ou moins allonger, entières ou à peu près. —N s. S. 1-12 cm., grêle, sinueux, rouge, 
jaune au sommet. Cp. courte, ovale-cylindr., hrun clair, rétrécie, et atténuée à la hase à sec. Op. 
convexe-conique, mamillaire. Exth. à Cel. un peu collcnchymaleuses. 0,0 mill., jaune foncé, 
ponctuées, composées de Cel. entières. Sp. H -12 //, jaune pâle, lisses. V II-V III .

Espères boréales, étrangères à notre f o r e .

Apophyse grande, renflée, sphérique, pourpre noir à la maturité, souvent subombclliforme. P . 
obtuses, entières.

Apophyse très grande, ombelliformc-hémisphérique, pourpre ainsi que le S. Celui-ci H-10 cm. 
Apophyse comme le précédent, mais jaune. S. jaune à la hase, rougeâtre, au sommet.

Tou lies denses. S. pâle, presque hyalin, grêle, allongé et délicat. Cp. dilatée à l’Or, et très rac
courcie à sec. M. de la région arctique.

O -f-c/- Touffes très denses, en coussinets, jaunâtres à la surface, hrun pâle â l'intérieur, feu 
trées de rou.r jusgu'au.r innoralinns. T . molle. F . imhriquées-renflées, concaves-coehléariformes, 
obovalcs, brusquement atténuées en une pointe sineusc; bords plans et, entier. ■—N s mince. S. 
;i-12 cm., jaune, rigide, légère,ment sillonné, aminci à la hase. Cp. dressée, brièvem1 cylindrique, 
avec, une apophyse de même longueur, brièvement pirilorme, verdâtre, puis hrun noirâtre, Op. 
brièvement conique, obtus. Exth. à Cel. régulièrement, épaissies. P. orangé, ponctué. Sp. 8-10//,, 
jaune soufré, lisses. V II -V III .

Touffes denses, 1-4 cm., vert jaunâtre, feutrées de hrun jusqu'aux innovations. P. 
robuste. F. suhégales, molles, lâchr.m1 appliquées, un peu contournées à sec, obovalcs, hrusqucm1 
atténuées en une, longue pointe fle.xueuse, très concaves, entières, marginées de Cel. jaunâtres. 
Ns. S. 1-3 cm., rouge, rigide, sillonné, sin. Cp. brièvement obovéc cylindrique, rouge obscur, 
pourpre â l’Or., un peu étranglée au milieu à sec. Apophyse verte, puis rouge obscur. An1. Op. 
conique obtus, pourpre. Stm. très nombreux sur l’apophyse. 16 $ .  bigéminées, puis géminées, 
orangées, ponctuées. Sp. 0-12 //, jaune verdâtre. VII.

var. 8. Bremerianus. Touffes lâches. Hameaux allongés à F. espacées, patentes, plus longues et 
plus étroites.

Ç + C f . Tou fies denses, 1-3 cm. ou plus hautes, vert jaunâtre, molles, feutrées de roux. T. 
mince, également feuilléc. F. molles, oblongues-lancéol., graduellcm1 atténuées en une très longue 
pointe fle.xueuse, dentées à la partie supér. N s. S. 2-.‘l cm., rigide, jaune-rougeâtre, épaissi au 
sommet, sin. Cp. dépassant peu les F. pch., dressée, petite, ovale ou cyliudr. brune. Apophyse 
plus large que l’urne et deux fois plus longue. Op. brièvement conique, obtus. A n . O. C©1. de 
l’Exth. arrondies ou ovales. Stm. peu nombreux, au sommet de l’apophyse seulend. $ .  0,34 mill. 
bigéminées, orangées, ponctuées. Sp. 8-10 g, jaune pâle, lisses. VII-VIH-

Splachnum
ampullaceum

L.

S.
ephaericum 

(L. fll.)

S. vasculosum L. 
S. rubrum Montin. 
S. luteum Montin.

Haplodon
‘Wormskjolàii

(Hornem.)

Tetraplodon 
urceolatus 

Bryol. eur.

T.
mnioides 
(L. fll.)

T.
angustatue 

(L. fll.)
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Subdivision des FUNARIACEÆ.
Cp. régulière, dressée, siil>s[»li(;ric\ur ou brièvement piriforme :

Cttl- milriforme, lobée, fugace. P. O. T — X C• N =  I2 (x) C d .
Cal. grande, vésiculeuse, persistante :

Cal- lélrngonalr, enveloppant toute la Cp. P. O. T =  X CC. N =  i  C d.
Cal. eu eapuelion, descendant ju squ’à la )>C de la Cp. (P.) ou P. O* T =  X  C S 0.

N — I2 x  c d
Cp. oblique, piriforme, inclinée ou pendante. Cal- vesieuleuse. P. double, hspacc aérilère de la 

Cp. avec des filaments verts allongés. T =  X  C B 8 .  N =  V I2"1 X  8 d .

'. (•'' Colonies de petites plantilles gemmiformes. Prolonéma vert persistant. T. 1 mili. 
P. peu nombreuses, lancéolees-allongees, aigues ou obtuses, planes et entières. N- O. S. droit, 
H ¿0 mili., mince, pourpre, dextr. Op. grand, conique-obtus. Cp. oblique, inclinée ou horizontale, 
snbglobiilrusc. pâle, lisse, à paroi molle. Stm. O. if» $ .  perforées, lancéolées, rouges, striées, 
mais non pap. Sp. 20-24 //, ponctuées, couleur rouille. III-V.

O +  cf. C1 )■ l'etiles touffes lâches, 1-2 inill., vert |»àlc. P . sujiér. brusquent1 plus grandes, form1 
un petit bourgeon oblong, obovées, rapidem1 et longurm1 acummées, carénées-concavcs, planes et 
entières aux bords. N s. Gel. grandes, leplodermes, lisses; les infér. rectangul., les supér. rnombiq.- 
bexagon. S. 2 inill. environ, droit, jaune pâle. Cp. brune, dressée, régulière, largem1 obovéc ou sub- 
sphériq., rétrécie à l’Or. Op. petit, plan convexe, jaunâtre, avec une pointe courte et obtuse. An. O. 
Cel. de l'Bxth. très lâches, lcptodermes, carrées cl rectangul., près de l’Or, quelques rangées 
transver. . Stm. à la base du col. P . O. Sp. >-?>() //, jaune-brunâtre, fincin1 granuleuses. TTT-TV.

O

V ¿•V. 3̂

2  '  
„ co

a,u

P . n i u r i / i n r r s ,  i l i s l i n r f r / n 1 i l r n / r r s  n u  hon! S. s in .  Q-j-cf- Colonies isolées ou petites 
touffes. T. 2 fi mill. P . dressées-patentes, largrtn1 oblong.-laneéol. graduellcm1 et longuem1 
a c u i n i 11. N s jaune. S. droit, 7 la inill., jauniHre au sommet. Cp. rouge-brun, inclinée
elavi-pirilornip, bossue, étranglée sous l’Or, à sec. Op. coniq. obtus. Cel. de l’Exth. 
pachydermes, sublinéaires, pros. X- pourpres, étroites. End. jaune. Sp. 24 -2H fi, brun 
rouille, grossièrement verriiqueuses. III  V

P . m n r i f i n ., m l i r r r s  u n  n h t u s r n i 1 r i  i m l i s l i n r l r m 1 l i m i e r s .  S. s i n . / i l r . r l r .  Port
et taille du précéd1. P  obnvales, brusqiicm1 acuinin, ou terminées par une. longue pointe. S. 
court et épais 1-7 mill. Cp. à col plus court, pirifornie-renflée, pâle.. Cel. de l’Exth. moins 
épaissies. lé  non perl’or. à Tb. non saillant, de edlé. Sp. 18-20/<, jaunes, [lonctuées. III-V 

/•'. r n n n r . r u  S/>r. Plus robuste. P. à Col. plus petites. Op. à long col arqué. Op. plan- 
convexe. P. déprimée.

/•’. non nmrifinrrs, Irrs rnlirrrs. $ ou o-j-cf T. 2-3 mill. P. courtes, ovales-lancéol. 
mi largement ovales, concaves, brusquement atténuées en un long apicole piliformè. —N». 
Cel. marginales peu distinctes, a peu près aussi larges que les autres. S. dressé, ?» mill. 
Op. rouge, lisse. Op. conique, obtus. An. O- X- à articulations très saillantes. Sp. jau
nâtres, alvéolées puis pointillée non verruqueuses, lH-2?»/t. III-V.

o  +  rf. T. ?» I0 mill. Touffes vert pâle. F . supér. agglomérées en bourgeon, ovales et 
ovales laneéol. longuement nppoinlies, très eoneaves, à bords infléchis, entiers. Ns roimc. 
8. l '.'l eni., épais, jaunâtre, puis pourpre, incurvé au sommet, puis dressé dcxlr./sîn. 
flexneiix. Cp. horizontale mi pendante, n i i r r o s h 'u n r  jusqu’à la fin, d’un beau rou"c brun 
soyeux. Op. très petit, presque conique. An2 révol. Cel. de l’Exth. étroitement rcc- 
tangul., épaissies. £ .  p.-q»., hyalines au sommet. (End.) très court, jaunâtre. Sp. 2f>-32 fi 
brunes, finement ponctuées. V II-V III . ’

a
- < g-j-cf T. 13 cm., grmmifnrmes. F. obovales, brièvement appointes, concaves. Ns. 

F . peh. dentées à la pointe. S- 1-3 cm., jaune, puis rougeâtre, recourbé au sommet, puis 
dressé-flexueiix, fortement tordu dextr. sin. Cp. horizontale ou pendante, renflée 'obli
quement piriforme, bossue, striée puis profondément sillonnée, brune, à large Or. après 
la sporose. Op. large, plan convexe, à bord orange. An5 1 révol. en spirale. Cel. de 
l'Exth. lâches. Stm. très nombreux. P. grand. rouges, réunies au sommet. End.
développé, aussi long que l’ExOSt. Sp. 13-10 a, jaune d’ocre, verruqueuses. V-VI.

O.
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CO

PlIYSGOHITRini

PYRAMIDULA

ENT0STI10D0N

FINARIA

Discelium
nudum
(Dicks.)

Pyramidula
tetragona

(Brid.)

F unaria 
calcarea 
Wahl.

F.
mediterránea

Lindh.

F.
pulchella

Phil.

F.
microstoma 

Br. eur.

F.
hygrometrica

( L . )
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S. recourbé, court. Cp. pendante. Petites Iourtes ou colonies. T. 2-4 mill. P. dressées- 
patenles, molles, obovales-spalulées, brièvem1 ¡icumin., |)l;mes aux bords, i>i,ossièm ut déniées 
sur la moilié supér. —N s- Cel. leptodermes, délicates, rerlnni>'ul. ou alloni>érs-hrxai''onales. 
S. 2-d mill., sin. épaissi au sommet. Cp. cachée dans les P. pch., élroitend piriforme, o rangée 
puis obeonique, brune, un peu élran<>lée sous l'Or, dilaté. Op. plan convexe, à bord orange, 
séries ctd. contournées à droite. An. O. Cel. de l’Exth. étroitement rectann'iil., très épais
sies. (P) ou nul. Sp. 20-24 1 1 , brun rouille, aréolées. IV

S. dro i t , Cp. dressée. Port, et taille du Plnscnmilrium piriforme. P. patentes, lâclienOap-
£  nées, un peu contournées à sec, obovales ou spalulées-lanréolécs, nruminérs, plant's aux 

ds, Idrlemt dentées sur la moitié supérieure. —N s ou N s- Cel. lâches. S- d-10 mill., droit, 
drxlr. Cp. dressée ou peu inclinée, régulière, sphérique-pirilorme, brun pàlt' puis rougeâtre, 
un peu étranglée sous l’Or. Op. petit, plan convexe, rangées cel. en spirale gauche. An. O. 
Cel. de l’Exth. brièvem1 reelangul., avec, 4 à (> rangées transversales sous l’Or. (P) rou
geâtre, pap., très court. Sp. 24-d() //,, jaunâtres, vt'rrutpieuses. IV-V

>0
+
O
Ce

p i

Pm

P. développé, l(> simples. T. d mill. P. molles, patentes, obovales ou oblong.-spalulées, 
brièvem1 acumin., concaves; bords plans marginés par une rangée de Cel jaunâtres, étroites 
et allongées, indistinctem1 dentés. —N s ou N* jaune. S. 0-12 mill, orangé, sin. tli'oil. Cp. 
dressée ou un peu inclinée, élroilem1 pirilorme, à col allongé, microsltune, molle, jaunâtre puis 
brune, peu rétrécie sous l’Or, dilaté à vide. Op. petit, plan convexe, puis plan, rangées cel. 
contournées à droite. An. O. Cel. de l’Exth. étroites, abonnées. P. simple, $ .  de 0,2 mill., 
un peu inclinées, très nifties, rougeâtres, pap. Sp. 20-24 /i, brunes, verrutpieuses. III-V

(P) rudimentaire ou O. Petites colonies d’un vert pèle, jaunâtre. T. 2-0 mill. P. dressées, 
obovales ou laneéol.-spalul., acumin., concaves, margin, de jaune par 1 à .‘1 rangées de Cel. 
épaissies, obtusénd dentées sur la moilié supér.—Ns ou N* jaune, puis brunâtre. S. 4-8 mill, 
mince, rougeâtre, sin., parfois sinueux. Cp. . Iressée, petite, brièvem1 piriforme, pachyderme, 
pourpre, puis brune, un peu rétrécie sous l’Or, à vide. Op. plan convexe, à rangées eel. droites. 
An. O. Cel. de l’Exth. très épaissies, reelangul.-allongées. P souvent nul. Sp. 24-:ta ¡h 
brun rouille (once, vernnpieuses. VI-

s  ^  l*i

X S X.
?  -à

P(
O

-S ü <2.

t

a O

ft
O

P. non marijinées. —N s. Colonies ou tourtes vert pâle. T. .’I à 10 mill. P. molles, 
dressécs-palenies ou réfléchies, obovales ou subspalul., concaves, acumin., planes aux 
bords et grossièremL dentées sur la moitié* supér. Cel. très lâches. S .'1-10 mill., rou
geâtre, dexlr./sin. Cp. brièvem1 pirilbrmr, jaunâtre puis brune, r val lu forme et étran
glée sous l’Or., à col court et épais. Op. plan convexe à pointe droite*. An-i orangé. 
Sous l’Or. 8 à lli rangées de Cel. â parois transversales fortement épaissies. Cel. de 
l’Exth. carrées ou rectangul. ."¡0 /¿. Sp. 2.'i-.‘l8 y/., brun rouille, (’■pilleuses. V.

P. martfinées é/ la par ta • tnjér. -|-N. En colonies ou indiv idus isolés. T. 3 â 10 mill., 
dressée. P . dressées patentes, obovales, graducllem1 et longucm1 aruminées, un peu 
concaves. Bords entiers ou indislinelem1 dentés à la pointe, marginés de jaune vers la 
base.par des Cel- épaissies, plus f Imites. N s ou -|-N. Cel- 2-.‘l 1 S. .'¡-I 3 mill., rouge
|iâlc, dextr./sin. Cp. piriforme renflée. puis 11éniisplw*i*i(|., à peine étranglée sous l'Or. 
Col court et épais. Op. plan-convexe, mamillaire. An1 rouge. Cel- de l’Exth. arron- 
dies-hexagones, do ¡i. suhrollcnrhym. ; sous l’Or. 10-ld rangées de Cel. transversales. 
Sp. 20-32 g, brun foncé. longuement pap., à peine translucides. V

P. aà/uës. Cp. avec un col distinct, épais. Individus en colonies ou isolés parmi 
d’autres mousses, d à 8 mill., vert pâle, reluisant. P. un peu rigides, les supér. beau
coup plus grandes, obovales, planes ou infléchies aux bords, à dentelure aiguë ou 
obtuse. N s ou + N . Cel. très lâches, deux fois plus longues (pie larges. S. 4-d mill., 
sin., routée pâle, épaissi en liant, Cp. subsphérique ou brièvem1 piriforme, brun pâle, 
puis noirâtre, un peu étranglée sous l’Or, et eyalbiforme après la sporose. Op. convexe, 
mamillaire. A n 1. Sous l’Or. 4 ranimées de grandes Cel. subearrées à parois transver
sales épaissies. Sp. 32-40 «, brun foncé, opaques, densém1 et longuem1 pap. X -III .

P. obtuses. Cp. sans col distinct. Espèce naine, en colonies ou Iourtes lâches, 1 à 
4 mill., vert pâle, sans éclat. P. patentes, molles, les supér. obovales ou spalulées, 
concaves, presque en capuchon, obtuses, infléchies aux bords, entières ou indistinelenrt 
dentées. —N s délicate. Cel. lâches, leptodcrmes. S. 2-d mill. rouge pâle, dressé, sin. 
Cp. petite, subsphérique, à col très court, brune, hémisphérique cl macroslùmc après 
la sporose, non étranglée sous l’Or. Op. plan convexe avec une pointe courte. An1 - 
rouge. Cel. de l’Exth. hexagones-arrondies, collenchyrn., sous l’Or, d à 4 rangées 
de petites Cel. épaissies. Sp. 28-32 ¡i, brun clair, longuement pap. X I-II I .

Entosthodon
curvisetus
(Schwägr.)

E.
fascicularis

(Dicks.)

E.
Templetoni

(Sm.)

E.
ericetorum 

(Bals, et de Not.)

Physcomitrium
piriforme

( L . )

P.
acuminatum

(Schleich.)

P.
eurystomum

(Nees.)

P.
sphaericum

(Ludw.)
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g  — cf. l’ort de H. argcnleum. Tourtes compactes, irrégulières, molles, 
l-.l cm., d’iin beau vcrl argenté brillant, roupies à la hase. T. et innova- 
lions exactement julacées. P. des T. stériles imbriquées, très concaves, 
largement ovales, à pointe réfléchie, bords plans et entiers. Toutes les C el. 
de la partie supérieure de la P. hyalines et sans chlorophylle, les inté
rieures seules vertes. —Ns faible ou Ns. S. 8-1'J mill., courbé en col de 
eviine. Cp. horizontale, 3-i mill., à très long col, elaviforme, bossue, 
Ôr. oblique et étroit, vert brumUrc un peu soyeuse, puis brun rougeâtre. 
$ .  un peu plus courtes (pie l’End., rouge orangée sur la %  infér. 20- 
2u Tb. Proc, étroits, fendus. Sp. OO-'K) g, brunâtres. VIII-X.

Ç — cf. Plus petit (pie le précéda Touffes compactes, très basses, 1 cm., 
rouge brunâtre, très feutrées de roux en dedans. P . plus lâchement appli
quées, rougics à la base et au sommet. P . terminales à bords revolutes, 
atténuées en une petite pointe. Ns forte. S. court, ii-10 mill. épais. Cp. 
horizontale, puis notante, ascendante à la lin, le col de même longueur que 
l’urne, de même forme (pie chez le suivant, jaunâtre puis brune. Op. plan- 
convexe, apieulé, orangé. $ .  beaucoup plus courtes que l’End., rouge 
orangées à la base seulement. T b . 12. Sp. réunies en tétrades, 00-36 ¡i , 
pap. IX.

P. assez larges, ovales ou oblongucs-lancéol. ordinairem1 acuminécs et 
euspidées, plus ou moins atténuées à la base. N- robuste ordiid exe,urrente, 
saillante sur le dos. Cel. ordin1 rhombécs-hc.xagon. formant un tissu assez 
lâche. Cp. nutanlc ou pendante, à col distinct. End. de même longueur 
(pie l’Ex., libre ou soudé à ce dernier. Cl. développés, noduleu.x ou appen- 
dieulés, rarement (Cl.) ou O.

Tnuflès à éclat soyeux ordin1 prononcé. PI. ordin1 plus grêles et déli
cates que les Ifryum. P. laneéol. ou lancéol.-lin., plus ou moins dcnlicul. 
supér1. N plus faible que chez Itryum, jamais longucm1 e.xcurrcntc. —Ns, 
N s nu +N*. Tissu cri. /tins rirait, à Cel. plus a Hongres, rhornboülales 
an su/dinrairrs. Cp. à col souvent allongé. P. moins développé. End. 
souvent plus court que l’Bx., libre. Cl. ou (Ci.) non appcndieulés.

-i /■ E

i  1 1
T. julaeée. P. subégales, imbriquérs. N. avee des I basilaircs, pas d’x. Ton fies 

veri palé mi jauuélre a éelal soyeux Irés prononeé. T. filiforme, gréle, rigide, jula- 
eée. P. ovales ou nvalrs-lnnréol., peliles, non décurr. —(N)s ou (N)s. Cel. /onr/ne,s 
rt él railes, In plnparl I i lira ires-rennifarmes, les infér. plus laches, hexágonos rcc- 
langul. Cp. el P. des Kubryum. g — cf Fl. gemmiformes terminales.

.- i ~ s  v. q  i 's ~ s i
"S.fe ?

X ¿ .V 5 V

l’orl el laille d’un petit Publia, F. patentes, flexucuscs â sec, 
longucni1 subulées. Tissu cel. assez lâche. Cp . dressée ou inclinée, 
elroilemenl elavilorme. Op. langnrnient rastré. E nd . réduit à 
16 Proc, courts et filiformes.

5 ^  "l fe 
f  5 * b*
-f 0H ? v, X ~

-è c  ^  í? I

M. à éclat soyeux prononeé. Touffes molles. T. grêle, F.snlm- 
lecs, les supér. beaucoup [dus longues, patentes el flexucuscs. N . 
large et plane. Côl. fol. 1res droites, linéaires ou hexagonales 
allongées. Cp. nutanlc ou pendante, brillante, petite, piriforme, 
leploderme à long col. P. des Kubryum. g / ç f .

Fl. Inlrrnlrs sur des rnmmn.r mûris, naissant près de la base de la T. ou des innovations. P 
a celai soyeux prononce, lanrrolres. ordinairem1 dentées. Cp. dressée ou inclinée, régulière, piri- 
fornie ou elaviforme à col distinct. An. large. P. simple. Ex. O. End. formé par une Mb. basil. 
b a s s e  cl 16 ProC- étroitement linéaires, articulés, élargis â la base (Ci.) ou O.

Plagiobryum
julaceum
(Eicks.)

P.
dem issm  
(H. Sc H.)

UÍIYUM

WUItllA

ANOHOBRYUN

ORTIIODOIVNUI

LEPTOBRYUI

IIIIELICHIIOFERl.A
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o T. avec des propaçjules. Espèce stérile. Tourtes assez denses, 1-1 cm., vert »-ai ou jau
nâtre, à éclat soyeux prononce, brunies et l’entrées en dedans. F . lâchement appliquées, 
rapprochées, 1 0,l.‘i inill., non déeurrenles, ovales ou ovales-lancéol., aeuminées ou api-
culées, à pointe réfléchie, peu concaves, |)lanes cl entières aux bords ou imlislinctend dcnlees 
vers la pointe. Ns faible, jaunâtre. Cel. subégales et à peu près uniformes, peu épaissies, 
rhombiques-allongées ou sublin., droites ou un peu sinueuses, 80 à 00 : 0 à 14 p, les basil. 
un peu plus lâches, l’ropagulcs arrondies, brièvement pédiecllées, jaunâtres ou brunâtres à 
l’aisselle des F.

Ä

3̂
cû

T. 1 à 10 cm. Cp. pendante. Tourtes élevées, plus ou moins denses, vert pâle ou 
jaunâtre, à éclat soyeux, peu feutrées. T. Hlilorme, julaeée. F. rapprochées, imbriquées, 
ovales ou ovales oblongues 0,0 0,1b mill., obtuses, non apieulées, très concaves,
planes, entières ou à peu près. —NNS rougeâtre Cel. supér. épaissies, étroitement 
rhomboïdalcs ou lin. 8,'» : 0 p, un peu rtexueuses, les basil. plus lâches et leptodermes, 
hyalines ou rougeâtres, rhombiques-hexagon. S. 4 cm., épais. Cp. pendante, grosse, 
1 mill., un |)eu recourbée. Or. étroit. Op. petit. à 00 Tt>. équidistantes. Sp. 14- 
1C) p, jaunâtres. VIII-X.

a>
U

T. 1 c n i . Cp. horizon/tde. Ton lies veri, jaunalre a éclat soyeu.x prnnnncé. F. im- 
bri(|uécs, trés concaves, apieulées, a poinle souvenl réfléchie, planes aux bords, finem1 
dentieulées ve.rs la poinle, N s laible. Cel. supér. a pai'ois trés epaisses, longues el 
élroitcs, linéaires-flexueuses, 8o a 100 0 p, les basil. plus laches, leptodermes, hya-
lines ou rougealres. S. 10-lb mili., pourpre, minee. Cp. horizonlale, inclinée mi aseen- 
danle, 4 mili., clavilbrme, a peine rélrécic sous l’Or. Op. grand. orantes a la base, 
avee plus de :t() T b. serrées. E n d . jaune, solide. Ci. 1 ou 4 appendiculés. Sp. 10- 
10 p, jaunatres. III-V

Cel. supér. pins courtes, 1 1 à 1 .7, non fle.rneuses. (P.) rudimentaire. T. haute de quelques
mill. seulenO (les piaules stériles jusqu'à I cm.), formant des Iourtes basses d’un vert jaune brillant. 
F . densém1 imbriquées, petites, 0,7 : 0,1 mill., ovales-ellipliq., brièvem1 aeumin., concaves, planes 
et entières aux bords. Cel. plus courtes, les supér. do à bO : 14 p, non llcxucuses, épaissies, les 
basil. lâches et leptodermes, rougeâtres, rhnmbres-hcxagones. Ns ou —Ns faible. S. t» à 10 mill., 
rougeâtre, fle.xueux. Cp. dressée ou penchée, «*.llipti<[.-olilon* .̂, le col |)resipie de même longueur, 
réti'éci sous l’Or. Op. petit. (P.) se détachant avec l’Op. Sp. 10-14 p, brun pâle. IX.

î£ et Ç> — cf l'ara pli vses terminées par une Cel. allongée et aiguë. Tourtes lâches, l-d cm., molles, 
délicates, vert, gai ou jaunâtre. F. supér. flexurusrs, parfois secondes, 1 à 0 : 0,d<> mill., à base lan- 
céol., puis longurm1 suhulées, ranalirulérs, entières nu vaguem1 dentirul. N. très large et plane, 
élargie par des ranimées cel. subeoslales 11islrates. Toutes les Cel- très longues et étroites, les super, 
lin., les basil. reclangul. allongées. S 0,b à d cm., très mince, jaune, rougeâtre. rtexueux, tordu à 
sec. Cp. nulanle ou pendante, 4 à d mill., pirilbrme, brunâtre puis rougeâtre, reluisante, leploderme, 
microsti'mic. Op. petit voûté. An1 orange. Cel. de l’Exth. leptodermes, reclangul. Stm. nombreux. 
Ex. jaune pâle. jl. atténuées aeuminées à partir de la moitié. Ci- appendic. Sp. 11-40 //, jaunes, 
lisses. V-VII. var. ¡1. minus (l'hil.) l'Ins petit. Cp. plus courte. P. pâle et court. (Cl.)

T. très pâle. Tourtes assez denses, vert soyeux. F. étalées, rtexueuses par l'hum.. crispées à sec, 
à base étroitement lancéolées, puis longuement linéaires, aiguës, entières et planes aux bords, d 
0,4b mill. Ns. Cel. basil. étroites, li à 8 1 mill. S. pâle, très mince, rtexueux. sin. b à 7 mill. Cp. 
étroitement obovéc, atténuée en un long col pâle, leploderme. Op. pâle, nruminé. P . jaune pâle, 

aeuminées. PrOC. lancéolés à la base, puis subulés. Sp. 1 b —18 p .  jaune pâle. V-VI.

Tourtes denses, b-dO mill., d’un beau vert velouté à la surface, brunies et feutrées en dedans. 
F . rigides 1,8 : 0,1 mill., laneéol. et lin.-laneéol . aiguës et aeuminées, non concaves, à bords plans 
ou faiblement réfléchis, dentés vers le sommet. NNS. foules les Cel- à parois (‘paisses (‘I jaunes, 
rhombées-linéaires bO à 100 p 8 p; à la base«c.üuelques rangées brièvement reclangul. et carrées. 
S. 1 cm., rougeâtre, rtexueux, sin./dexlr. Cp. dressée, puis un peu inclinée, d à 1 mill., pirilbrme 
à col subégal, vert jaunâtre pâle, puis brun pâle. Or. étroit, rougeâtre. Op. conique obtus. Sp. 
11-18 p, jaune brun, granuleuses. VIII-IX-

Tourtes très denses, d-10 cm., vert glauque clair, soyeuses, l ’entre pâle, lisse. F. appliquées, 
ovales ou ovales-lancéol., acumen obtus. —Ns. Cel. leptodermes. S. recourbé au sommet, jaune. 
Cp. horizontale ou nntante. Op. brièvement apiculé. Sp. 18-41 p, jaune pâle, lisses. VIII-IX.
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Cp. à loniç col, inclinée ou horizontale, non raccourcie A scc. C©1. de l’B x t l l .
parois rigides. S tm . phanéropores. A n . révoluhile, développé. M b- liasil. de l’B n d . basse. 
PPOC. étroits. (Ci-) on 0  (développés seulement chez \V. cruda). O el. foliaires très étroites.
F l. ç /d *  «"• 9 + c f .

I2 , ‘ s o n s - g e n r e .

Cp. brève, à col court, nulnnlc ou pendante, plus ou moins raccourcie après la sporose. C0l. 
de l’B x th .  à parois ordinairement flexueuses. S tm . pbanéroporcs. A n . révolubile développé. 
M b. basil. de l 'B n d . étpil au tiers ou à la moitié de la hauteur des X . P r o c ,  laneéolés-sulmlés à 
ouvertures béantes. Cl. développés. C©1- foliaires étroites (excepté chez NV. Tozeri). F l. Q —ç f , 

rarement ÿ -f -c f.

S 1" s o n s - g e n r e .

C p . br’èvement piriforme, Mutante ou pendante, raccourcie et marrostôme, sublurbinée après la 
sporose. C©1. de l’B x th .  hexaipmes, souvent allongées transversalement, à parois très flexueuses. 
S tm . cri/ptopores très nombreux. A n . O. P . comme chez Kuwchc.ru. C©1. foliaires lâches, 
parois minces. F l. 9  — cf.

(¡ramies lon/jes élerées et étemlnes, rert i/ldiii/ne on blanchâtre sans éclat. F l. cf (I isci/'ormes. 
T . rousse 2 cm. F . planes aux bords, brièvement déeurrentes, ohloni^urs-lanréol., dcnticulées à 
la pointe. — N ' rouifc. C©1. lâches et leplodermes, les super. 70 à 100 18 les marginales plus
étroites. S. .1 A <i cm., rouifc jaunâtre, mince, sin., anpié, crochu et épaissi au sommet. C p. incli
née ou pendante, petite, I à .‘I inill., ovale, de texture ferme, glauque, puis hruuAlre, atténuée et 
uwieroslôme, sublurbinée à sec. C el. de l 'B x th . faiblement c.ollenc.b., 1rs super, allongées trans
versalement. X- brun jaunâtre, pap., A .10 T b- larges. B n d . jaune, pap. Ci. 2 ou .’t. S p . 14 A 18 //, 
jaunes-verdAlres, granuleuses. V-VII.

¡t. if/acialis (Sclileicb.) Plus y-rand, atteignant et dépassant 10 cm., glauque, hrunAlreà sec, 
routai en dedans. F . lAcliem1 imbriq. .1 1 mill. S- 5 à lin n ., iféniculé à la base. C p. plus grosse.

| F . ¡lianes an.c hnn/s. P . naine hrnn. M . à peine soyeuse, rougeâtre ou hruuAlre.
I F . super, laueéol.-lin., longues et étroites, 2, 4 : O.’i.'i mill. (graduellement nllénuérs- 

aeuminées, denlirulées au sommet. —Tïs rouiçe. C©1. très lAclies, leplodermes, les supér. 
rbombiques-bexaifonales 7(1 à lit» 14 A 24 ¡i. les marginales plus étroites. S. 1 à 2 cm. 
routée jaunâtre, mou et éqiais, flexurux, épaissi et crochu au sommet, sin. C p. pendante, 
petite, atténuée en un col court et un peu recourbe, largement obovcc, jaune rougeâtre, 
solide, puis raccourcie, lurhinée et mneroslomc. A n . O- C©1- de l'B xth . A parois 
épaisses eoll.. flexueuses, plus larifes que liantes. X. A peine margïnées, avec 25 A dO Tb. 
B nd. jaune. Ci- 2. S p . 14 A 18 /i. jaunAtres, lisses. IH-V

V.fortement rén,/niées an.c bonis. P  ja u n e  cenlâ lre. IManlulcs isolées ou formant 
j de pelilrs colonies. T  .‘i A 10 mill., pourpre. F . vert terne, un peu soyeux, dressées et 

rigides par rhum, comme à sec, les supér. rapprochées, 2 : 0,45 mill., étroitement lan- 
céol., ifraduellemeni acuminées, rouifics à la base, bords fortement réfléchis et distincte
ment deuticulés. N ' rousse, dentée sur le dos à la pointe. C©1. A parois minces, non 
interrompues, les supér. fin A 100 II) ft. S- 1 A 1 cm. roufç-e, mince, flexueux. 
recourbé sin. Cp. pendante ou nulante, 2 j j  mill., régulière, brièvem1 piriforme, molle, 
leptoderme. jaunâtre, puis brune, A roi court, macrostùme A l’état vide. Cel. de l’E x th .  
leplodermes. non coll.. A parois flexueuses. S tm . pscudophanéroporcs. X- jaune-ver
dâtre pap.. environ do T b . B n d . presque hyalin. Ci. 2 ou d. S p . 1 4 ïi 18 //, pAles, 
lisses. V VI.
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Touffes à rejlet inétidlique jirononcé, d'un cert un ¡ten i/lauqne. 01. développés. Touffes 
lâches peu compactes, molles, 2-1 cm. F. super, rapprochées patentes et Hexucuscs, les 
super. o,4 0,0 mill., étroitem1 lancéol., longucm1 acuminées. dentées à la pointe, planes
aux hnrds ou peu réfléchies. —N s rouge à la hast*. 0©1. presque de même forme dans toute 
la F., très longues et étroites 100-140: il p, les basil. rougeâtres. S. 2-8 cm., rougeâtre, 
sinueux, arqué, sin. Cp. penchée ou horizontale, à col court, cylimlrique-oblongue ou sub- 
clavil'orme, souvent bossue, molle, jaunâtre puis brune. Op. plan-convexe ou hémisphér. 
mamill. An". P. 0,50 mill. jaune pâle, pap. laiblem1 margin. 20 Tb. cl, plus. End. 
hyalin. Mb. bas. — des © . PrOC. lanccol.-subul. bien ouverts. Ci. 2-8 nodul. Sp. 
21-2'> ferrugineuses ponctuées. V -V II.

Touffes houles et denses à rejlet doré prononcé. Cp. plus courte, à col court. P . 
dressées-palcntes, non Hexucuscs, les supér. grudurllem1 plus grandes 8:0,52 mill, 
lancéol.-lin., acuminées, planes aux bords, (huilées jusqu'à la ‘/a. N s C©1. non 
épaissies, plus longues, linéaires, HO-100 : 8 p. S. I 1'2-8 mill, jaune rouge. Cp. 
inclinée ou horizontale. 4 mill, a col hrusipiend atténue dans le S., clavilorme, régu
lière, ou un peu arquée, brun jaunâtre, presque dressée à l’étal vide. C©1. de l’Exth. 
peu épaissies. P . 0,40 mill. jaunes jusqu’à la pointe, grossicre.m1 pap., 20 Tb. 
End. avec quelques pap. rares. Mb. bas - ' '/a des ©. PrOC. laneéol.-subulé. 
fendus. Oi. 2-.‘l noduleux. V III -IX . Sp. 1H-2 Î p, brun jaune ponctuées.

Petites touffes fuisses. Cp. très étroite, claviforme allongée, col y)lns lon ij que 
T urne. Touffes ou colonies vertes ou jaunâtres, â peine soyeuses. F. supér. graduel- 
lend plus grandes, dressées-palcntes, Hexucuscs â sec. 8-5 : 0,48 mill., étroitem1 lin.- 
lancéol. presque subulées, révol. aux bords et bien dentées jusqu’à la partie infér. 
+ N . formant un mucron (mort. Cel. épaisses, les siqiér. sublin., 50 : t( p , les basil, 
rectang. allongées. S. 1-4 cm., sin./dextr. Cp. horizontale ou inclinée, à long col, 
ovale-cylindr. étroitement clavilorme, 8-0 mill., brun clair. Op. orange conique 
aigu. An-. C©1. de l’E x t l l .  à parois (’-paisses. P. 0,48 mill. ® . jaunâtres, pointes 
hyalines, pnp.-vcriir|. élroilrm1 mai-ginées, Tb. 20-28. End. pâle, très pap.; Mb. 
basil. =  y.| des ®. PrOC. lancéolés-subulés, érodés. Ci. 1-0 ou (Cl.) Sp. 10-21 p, 
rouge-brunâtre, ponctuées. V II-V III .
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P . roui je orniq/é Cl. O. Cp. courte, 'fou Iles lâches, '/a-O cm. vertes ou jaunâtres, non 
soyeuses, brunies en dedans. F. infér. squnmifnrmcs. F . supér. oblong.-lancéol., acumin., 
2 : 0,4.'» mill, plissées en long. Ilords révol. faiblem1 dentés â la pointe. (—)N S. C©1. plus 
com tes et plus étroites peu épaissies, les supér. 85-40 7 jx, les basil, [»lus lâches fit) : 10^. 
S. 1 mi. cnv., rouge,dressé ou incurvé sin./dextr. Cp. in(-|inéi', horizont. ou pendante, â col 
court plus foncé, cylindrique, claviforme ou pirilbrme, 0 mill., brun jaune, rétrécie sous 
l’Or. Or. rétréci et rouge. Op orangé, conique, oblusém1 spiculé. A n . pourpré, P .

mill. ©. rougi- jaune, non margin, pap. IS T b. E n d . jaune d’or. M b. basil, à '/r, 
des 3). PrOC. étroitem1 lin., avec des fentes étroites. Cl. o .  Sp. 20-24 p , ferrugin. 
verruqueuses. VIII-IX.

Meinh. luisil. /iresquc '/a des D . PrOC. ¡dus lari/es. (Ci.) Sp. iS-xo p. Port de NV. 
elongata; colonies ou touffes lâches, vert soyeux, '/a-l cm. F  supér. plus longues que chez 
le précédent, lancéol.-linéaires, aiguës, 2-8 : 0,0 mill. Mords largend révolulés en spirale 
jusque vers la pointe., dentés au sommet. —N N S 0,12 mill., brunie, élargie â la hase. 
Parois cel. interrompues, h-s apicales 85-50 0 p , les supér. linéaires, les basil, jaunes
rougeâtres de 1 (I p largeur. S. 1-2 '/a cm. rougeâtre. Cp. inclinée ou horizontale 4-5 mill., 
étroitem1 claviforme, un peu arquée, brun clair. Op. conique aigu, orange. A n 1'2, orange. 
Or. orangé. P . 0,48 mill. ©• jaunes rougeâtres. Pointes pâles, pap. non marginées, striées 
en long au sommet. T b . 25 et plus. E n d . hyalin. P r o c , â ouvertures étroitement ellip
tiques. (Cl.)1"2. Sp. jaune rouge, verruqueuses. VII.

Mend), luisil. liasse des D. PrOC. très étroits. Ci. O. Sp. x n -:>// p . Port de\4 .
elongata, mais plus petit. Touffes 1 /  a - 4 cm. vertes ou jaunâtres, soyeuses. F . infér. dressées, 
les supér. brusquent1 beaucoup plus grandes et agglomérées, dressées, rigides, linéaires, 
lancéol., 2,2 : 0,45 mill., aiguës, bords étroitem1 réfléchis jusque vers la pointe, dentés au 
-sommet. (—)N N s ou-f-N N . C el. à parois non interrompues, les supér. presque linéaires, 
40-50 : 8 p, parfois sinueuses, les basil, allongées-rectangul. S. Yî-2 crn-. rouge, arqué. 
Cp. horizontale puis ascendante, étroitement claviforme à long col (5-4 mill.), souvent un 
peu recourbée, brun pâle. Op. conique aigu ou rostré, orangé. An2 pourpré. P. 0,86- 
0,4 mill. ® . jaune rougeâtre, à peine marginées, pap. 22-27 T b . End. jaune de même 
hauteur. M b . basil. haut. des® . PrOC. étroitem1 linéaires, fentes linéaires. (Cl.) O.
Sp. pap. brun rouge. VIII-IX.
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'/’om/ cs é/eoées pourprées, Ç)/cf, souvent Ç ± c f .  Ci. développés. Différé 
en outre du \V nutans, dont il est très voisin, par scs P . plus petites, à 
tissu col. plus dense et le P. plus court. M. des marais.

W. sphnqnicola. Br. eur. Grandes touffes profondes, ordint pourprées. 
P . terminales dressées-divergentes, indistinctement denticulées au sommet. 
M. di ■s marais.

a *0
a OÏ

P . insensiblement rétrécies-acuminées, lin.-lancéolées, planes an 
sommet. Ç /cf. Touffes assez étendues, 1-2 cm., un peu soyeuses, 
vertes ou jaunâtres. P . super, imbriquées, lin.-lancéol. aiguës, 3-4 : 
0,(1 mill. Bords réfléchis et dentés supért. (—)NNS. Cel. étroites, 90:
7 p. S. 2-4 cm. sin. et pille au sommet. Cp. nutante ou pendante, 
obovalc oblongue, leptod., rougeâtre, rétrécie sous l’Or. Op. largem1 
convexe à pointe courte. An2. P . 0,54 mill. $ .  jaune pâle, pointe 
jaune, margin., pap. End. hyalin. Mb. has. =  V3-1/2 ^es ï*roc- 
lancéol.-subulés perforés. Ci. 2-3 noduleux ou append. Sp. 18-24 fi, 
jaunc-hrunàtrc, ponctuées. V -V III.

P . mutigues on à large pointe, souvent incurvées en capuchon au 
sommet. Touffes denses 1-2 cm., d’un beau vert non soyeux, noircies 
en dedans. P . non décurrentes, les supér. lâchemi imbriq., laneéol.- 
allongécs, a,4-3,6 : ü,7-0,9 mill., pointe large, indistinctemt dentées, 
carénées concaves, bords plans ou un peu réfléchis. —Ns médiocre, 
noirâtre à la tin. Cel. lâches et leplodermes, les supér. rhombiques 
licxag., 43-70 14-18 u, les infér. allong.-rectangul. 85-100 : 18 u,
les intimes arrondies-hexag. S. 1-2 cm. sin. Cp. pendante leptod., 
brunâtre, peu ou pas rétrécie soar l’Or. Op. orange, petit. Sp. 
22-28 ¡i, brun rouge. V II-IX .

F. marginées, marge rongedtre. Très petite. M., port du W. carnea, mais moins déve
loppé. T. *>-•> mill. gazons vert pâle rougeâtre, délicats, très lâches. F. espacées, étalées, 
planes, larges et courtes, suhclliptiques, hrusqucin1 et brièven1 acuminécs, uécurrenles â la 
base, presque entières. —N ., marginées par 2-5 séries de G el., 1,5 : 1 mill. Tissu délicat. 
C el. melies, liexagon.-rhomb., leplodermes. S . mou, rougeâtre, pâle, 0-10 mill.. Cp. sub- 
hori/.ontalc ou inclinée; ohovée, mncrnslome à la fois, rouge pâle puis brunâtre, 1 */2 mill. 
Op. convexe, bombé, rnamill. An. mince. P. petit, pâle, jaunâtre. End. peu développé. 
Sp. «4 â 18 fi, jaunes. III-V .

F. planes an.r bonis, opprimées à sec. Plus petit que W commutala. Touffes 
peu compactes, nrdin1 bien fr. 1-2 cm. vert-jaune soyeux, brunâtres ou noirâtres 
en dedans. F. dressées rigides, opprimées â sec, brièvem1 décurrentes, planes aux 
bords, peu dentées ou entières, les supér. laneéol.-lin. ncumin. aiguës, 1,5: 0,36 mill., 
(—)Nh médiocre, noircie. Cel. leptod., les supér. 50-100 : 10-14 u. S. 2 cm. 
pourpre, très mince, flexueux, crochu. Cp. pendante, en contact latéral avec le S. 
â sec, ovale renflée, jaunâtre, lurbinée elmacrostome à sec. Op. orange, hémisphé
rique, crénelé au bord, avec une pointe distincte. An3 large, orange. P. 0,4 mill. 
3). jaunes, â peine marginées, renversées par rhum. 20 Tb. larges. Sp 10-14 u, 
ocre, lisses. VII-VIII.

F. rigides, rèvolatées an.r bords, dressées divergentes à sec. Touffes lâches, 
rarement 2 cm. vert terne sans éclat. F . supér. rigides, non décurrentes, laneéol.- 
lin., longuemi acuminées, 3 : 0,36 mill., bords faihlcm1 révol, dentées au sommet. 
( -)NS forte, rouge à la base. Cel. peu épaissies, vertes, 50-90 : 7-9 fi. S. 2-4 cm. 
rouge pâle, très mince, flexueux arqué au sommet. Cp. nutante, 3 mill., subclavi- 
forme, le col presque de même longueur, rouge jaunâtre, rétrécie sous l’Or. Cel. 
de I Exth. colI., irrégul., parois flcxiicuscs. Op. jaune pâle, convexe-apiculé. P. 
0,4.» mill., incurvées à sec, jaunâtres, 25 Tb. équidistantes. End. hyalin. Mb. 
bas. =  ',2 des $ .  2-3 Ci. noduleux. Op. 18-22 p, jaunes, granuleuses. VI-VII.

i opagn/es vermiformes fascicules.  Très voisin de W . annolina. Colonies lâches, 
-- cm. \crt pâle, éclat soyeux. F. supér. 2,4 à 3 : 0,5 à 0,36 mill. laneéol.-lin., acumin., 

ri y» , aux bords, laiblem1 dentées supér1. Gel. à parois minces, peu vertes, les supér. 60 à 90: 
‘ a 9 fi. les intimes rougies. ± N *  rouge à la base. S. 2-2 '/î cm. mince, pourpre, arqué. 
Cp. im linec, 2-2 '/a mill. a col court, ovale, ferme, rouge brune, non rétrécie sous l’Or. 
Op. petit, conique. Cel. de l’Exth. non coll. jaune brunâtre, 25 Tb. et plus. End. 
jaunâtre. Ci, non noduleux. Sp. 18-21 u, jaune rougeâtre, pap. VI-VII.
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Toufitrs vert grisâtre, 0 à 0 mill., assez étendues. T. st. julacécs, avec 
des Imlbillcs rouge obscur el, des F. imbriquées, ovalrs-obluses, con
caves, non dérur. N s on N ,/:i mince. F. des T. fertiles ovules- 
lanccol. I : 1 1 mill. S. pourpre épais, 7 à .S mill. Cp. rouge foncé à 
sec, ohovée, so in 1 un peu arquée, liorizonlale, l,2o à l.oll : 0,0 à 0,7 
mili. Col égal au tiers de la longueur totale. Or. dilaté après la sporose 
Op. roui^e obtus. An. rouge pourjire. P. 0,00 à (l,3.'j mill. avec 18 
à 20 Tb. End. parlait. Ci. appcndic. 1 ou 2. Sp. I"> à 17 p.

F . terminales patentes et jle.rueuses, proj'ondénè dentées jusqu'à la 
partie tu fe r . l’orl et taille du Leplohryum ; vert pâle ou jaunâtre un peu 
soyeux. N. dentée sur le dos à la pointe. C©1. à parois minces. S. I jn- 
.1 cm. jaune paille au sonunel, arqué. Op. nulanlc, pin forme, le col de 
même longueur que ruine; lurbinée à l’étal vide. Cel. de l’Exth. non 
coll. P . 0,40 111i11. ©. jaunes pap., se recourbant en dehors par l’Iium. 
22-28 Tb. larges. End. jaune pâle. Mb. bas. =  '/i- des ©. 2-3 Ci. très 
minces, à peine nodul. S p . 12-10 p, vert-jaune, lisses. V

F. déenrrentes très cancanes, très molles et délicates, s t . (irandes touffes 
4-0 cm., très molles, vert terne, sans éclat, non feutrées ni cohérentes, noir
cies à Tinter. F . et N longuem1 décurrentcs. —N s assez faible, jaunâtre, 
Cel. à parois très minces, les super. oO-OO : 10 p, les inl’ér. 00 ; 12-18 p.

F . carénèes-concanes imbriquées sur 5 rantjs. Port du W . commutata. Toulfes 
denses, vertes, très soyeuses. F . ovales oblongues, aiguës, planes et entières aux 
bonis ou indislineleni1 déniées à la pointe. Cel. à parois très minces, les supér.
00 :9 p. —N s forte, roupie à la base. S. 'fi-\ cm, Cp. pendante, faiblend recour
bée, obovale, brune, non rétrécie sous l'Or. Op. grand, lisse au bord. P . 0,3 mill.

à I.» T b . basses. M b. bas. de l'E nd. — '/:i des Ci. 1-2 pap. nodul. 8p. 
18-21 p, ferrugineuses, granuleuses. E .

PI. isolées en petites colonies, F.presque entières, l’orl du W. carnea. P I. verte 
ou vert terne, ou peu soyeux. F , supér. dressées, rigides, I ,.'i-2 ; 0 ,1 (6 -0 ,4 mill., 
oblong.-laneéol. entières, sauf quelques dents à la pointe, bords élroilem1 réflé
chis. —NNS y;rie. Cel. un peu épaissies, très étroites, 30-00: 0-12 p. S. 1-
1 7 , cm., rougeâtre, mince, llexnrnx, dexlr. épaissi au sommet. Cp pendante, 
col épais et court, ovale-globuleuse, jaunâtre puis brun clair. Cel. de l’E x th .  
faiblement, coll. P . 0,3l> mill. T- jaune-verdâtre, 20 T b. distantes. E n d . pâle. 
M b. bas '/î des î). Ci. 3-4. Sp. 14-18 p, jaune-brunâtre, ponctuées. V

Touffes denses l-'Jcm. F. dentées an sommet. PI. vert gai ou foncé, soyeux, 
puis brun-rougeâtre ou noircie. Ouelques bulbilles pourprés à l'aisselle des F. 
des rejets st. 'Toutes les F. un peu déeurrente.s. F supér. dressées, rigides, obi. 
ou lin.-laneéol. acuniinées. 2 'f\ : 'fi mill.. presque carénées, révol. aux bords, 
dentées supér1. (—)N S rougir. Cel. à parois minces, 4,*»-70 ; 0-12 p S. 1-2 cm. 
mince, pourpré, génie,ulé, Hr.xueux, sin., crochu. Cp. inclinée ou pendante, piri
forme allongée. An. très mince. Cel. de l'Sxth. à parois flex. P. 0,3 mill. 
lanccolécs-subuh •es. 20-2.'» larges Tb. Mb. bas. =  'fn des ®. 2-4 Ci. pap. Sp. 
10-21 p, ferrugineuses, granuleuses. V II-V III .

F. des pousses stériles orales, obtuses. M. robuste; grandes touffes molles 4 cm. cl plus, 
lâches, vertes à la surface, rougics en dedans, à peine soyeuses. F. supér. ovales lanccol. ou 
oblongues lancéol., largcnd et brièvend acumin. 2,7 ; 0,0 mill., concaves, sillonnées, bords 
élroilem1 révolutés jusqu’à la pointe, celle-ci dentée. Toutes les F . longuement décurrcnles, 
molles, rougissant avec l’âge. Cel. à parois minces, les supér. 30: 12 p. S. 1-2 ljtcm.  mince, 
géniculé, flexueux, sin./dexlr. Cp. nulanlc ou pendante, 3 mill., ovale, brune, rétrécie sous 
TOr. Op. à bord lisse. A n2. P. 0,4 mill. $ .  jaune pâle non margin., 30 Tb. cl plus. End. 
hyalin. Mb. bas. =  y 3 des © . 2-3 Ci. nod. Sp. 14-18 p, ocre, ponctuées. VIII-IX.

Webera
rubella
Phil.

W.
lutescens
Limpr.

W.
Payoti
(Schp.)

W.
carinata
(Brld.)

W.
pulchella

(Hw.)

W.
commutata

Sohp.

W.
Ludwigii

(Sprg.)
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Bnd. ordinairement adlicrunl. Ci. O. ou (Ci.) Couclie ventrale des $ .  avec des cloisons 
intermédiaires longitudinales ou oldi(|iies entre les Tb.

Bnd- libre ou adhérent. l’as de cloisons intermédiaires entre les T b. Celles-ci régulières, 
sans relèvement ni perforations.

Bnd. libre ou adhérent, l’as de cloisons intermédiaires entre les Tb. Celles-ci avec un 
relèvement à la partie médiane qui leur donne l’aspect de deux arcs de cercle juxtaposés. 
Couche ventrale des ordinairement avec tics perforations arrondies au dessous du relève
ment des Tb.

Fl. cf capituliformes ou disciformes. Cl» O (Cl.) ou Cl. appendicules. Tb. régulières, les super, 
ordinairement arrondies souvent des cloisons obliques sur les articles ventraux inferieurs. Couche 
dorsale avec de grosses pap. au sommet des fï>. Insertion (base) des courte, non épaissie, de 
même couleur ou à peine plus colorée que la partie supérieure.

Bnd. parfait. Cl. nppcndiculés. Tb. régulières (sauf chez B. clathralum), sans cloisons acces
soires. Base des $ .  rouge, épaissie.

P. des Kiihryum. F. imbriquées, concaves, d’un vert blanchâtre argenté. Cp. courte et épaisse, 
brun-pourpre à la maturité.

»
D
M
Q
O

9
•J
O

00
O
si
O
«J

(îrandes M. avec des stolons souterrains. F. infér. petites, squamiformes, les supér. brusquem1 
très grandes, disposées en rosette ouverte, subspalulées, dentées. S. 1 à il dans le même Pch. 
Fl. çf disciformes. P. des Mnium.

? ^ a ~ ’J
O* *

— c v
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 ̂ v  ^ s
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Sp. jauni' saturé. Petites touffes vert terne ou jaunâtre. T. haute de quel
ques mill. seulcud. F. vert jaune, les pointes brun rouge, les supér. rapidend 
plus grandes, 1,8-4 : 0,70-0,9 mill., les moyennes largemt ovales, longucmi 
animin., bords réfléchis jusqu'au sommet, marge brunâtre distincte, bislrate, 
de 3 rangées eel. -f-N. forte, urun jaunâtre formant une arête brune médiocre. 
Oel. lâches, Icplod., à parois noreuscs, les sup. 30-60 : 30-33 g. S. 2-3 '/•> cm. 
Cp. inclinée ou pendante, oblongue-piriforme, microslome, jaune pâle, puis 
brunâtre, non rétrécie sous l'Or, orange, col ratatiné â sec. P. 0,43 mill. 
lin-subul., jaune saturé, insertion roneolore, non marginées, finend ponctuées, 
h- siqtér. hyalin, un peu pap. Articles dorsaux infér. 1 : 2 ;  ligne médiane 
presque droite. 10 à 20 Tb. Mb. de l’Bnd. égale au ’/i des $ .  PrOC. libre, 
linéaires, étroits, à lentes étroites. (01.) 0. Sp. 28-33 g .  V -V I .

V  ^

Ï  5 

«  |

O -
H v . -s  v
£ § 'f
Î"» V5 '

Spores verdi)très. Voir 2« Tableau suivant.

$ on $ 4- çf hirois cri. poreuses. Voir 3b Tableau suivant.

O
U

+

= + ! H  1 è

Cp. pinforme oblonyuc, non rétrécie sons /’Or, 
Voir Tableau suivant.

C c•_ -o s  ^
C s  S.’“ Cp. pinforme snbglobuleuse, rétrécie sons l Or. 

Voir Tableau suivant.

F. longuement dérurrenles, allongées et étroites, longuement enspi- 
dées. Cp. ohlony,-piriforme, non rétrécie sons VOr. Voir tableau suivant.

F. obtuses. —N*. Cp. snbglobnteuse. $  +  tf . Petites touffes basses et lâches, 
ei-tem. F. espacées, les super, formant une. rosette entrouverte, oblongues ou 

ohl.-elliptiques, 1res concaves, mdistinctend marginées, planes aux bords Cel 
lâches et épaissies à parois poreuses, les supér. 50-78 : 14-16 g, les basilaires 
non roug.es. F pch. courtes. S. 2-3 cm. mince, géniculé à la base, pourpre 
llexueux erodm au sommet. Cp. pendante, petite, â col mince, microstome, 
brune. Op. rmiiquc-acunnne. J), rapprochées, rouge-orangé, pâles et hyalines 
sur h. V* ^ P ^ ., non marginées Articles dorsaux 1 : 2 ;  ligne dorsale médiane 
sinueuse. 2.» Tb. avec 2 ou 3 cloisons accessoires inférieurement Proc jau
nâtres, étroits, entiers. 01. O. Sp. 33-4U u, jaune-verdâtre. VI-VIII. J
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Bryura
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B.
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(E. Brown.) 
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pendulum
(Horn.)
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Brownii 
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B.
Warneum

Bland.
B.

Moei
Schimp.

B.
Marratii

Wils.
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$ H“ cf ■ Taille cl, port du B. Sauteri, vert-brunâtre terne. T. 3 mill. F. non décurrentes, 
ovales ou ovales-lancéol., 1,8: 0,8 mill.. acurninées, marge indislincle, bords étroilend réflé- 
chis jusqu’à la pointe. N. forte formant une pointe dentée. Cel. làelies, parois non poreuses, 
30-00 : 20-23 p. Base des F. vcrl-brunàlre sale, non rougic. S. 1'/a ern., mince, crochu. Cp. 
nutante ou pendant«', regul. l'troitcnd elavec-piriformc, nnerostome, brun marron, non rétrécie 
sous l’Or. P. 0,42 mill. étroites, jaune saturé, non marginées, pap. super1, ligne dorsale 
en zigzag. Articles dorsaux infér. 1 : 3, 24 Tb., les infér. avec 2 cloisons internes. End. un 
peu adhérent, orangé, Mb. bas. =  '/a des ©. Proc, étroits, ouvert, elliptique. 01. 1-3 sou
vent appendiculés. Sp . 30-33 p, ferrugineuses, verruqueuses.

$ + c f- Touffes denses, vert pâle, 1 cm. F. bleuissant par l’immersion prolongée dans l’eau. 
Les super, à peine décurrentes, à base atténuée, lancéolées, longuement acum., 2,7 : 1,1 mill. 
insertion orange. Marge en bourrelets de 2-3 rangées cel. réfléchie sur la 72 infér., plane et 
dentée au sommet. N . forte, orangée, à la base, vert-jaune supérieurement, formant une arête 
courte à dents espacées. Cel. lâches à parois minces non lacun., les supér. 30-30 18-20 p.
S. îi '/s cm. Cp. pendante ou nutante, régulière, 3 '/a mill., allongée ou oblongue-piriformc, 
jaune brunâtre, non rétrécie sous l’Or. Op. large, bombé, avec une petite pointe, orange. P. 
0,30-0,00 mill. 2). jaune vif, lisses et hyalines à la pointe, ligne dorsale en zigzag. Articles 
dors, infér. 1 : 4. Tb. rapprochées et très nombreuses, les infér. avec 2-3 cloisons acces
soires. End. jaune vif. Mb. bas =  1[-1 Proc, très étroits, lisses, à fentes linéaires. Ci. 
non nodulcux, dével. Sp. 32-38 p, jaune vert, finement verruqueuses.

Touffes bien vertes, basses, 1 cm. à peine. F . super, à base rétrécie, non décurrentes, ovales, 
brièvemt acurninées, 2,3-2,73 : 1,03 mill., très concaves, entières, très vertes, jamais rougies 
sauf tout à la base, marge étroite de 2 rangées. N. verte, forte, brièvement excurrcntc. Cel. 
rhombées, 3 :2 .  S. 1 cm. Cp. 4 : 1 ,3 mill., à col étroit, presque aussi long que l’urne, 
obovalc, l’urne renflée et un peu recourbée, brun-jaune mal. Op. petit, conique, concolorc, 
P. 0,33 mill. © oranges, blanchâtres sur le 1/4 supér. Articles dorsaux 1 : 3, ligne dorsale 
en zigzag. 23 Tb-, les méd. avec 1 cloison inlerméd., les infér. avec 2-3 cloisons. End. 
adhérent, orange, Proc, très étroits, Ci. O. Sp. 40-30 p. E.

Q-j-C? quelquefois ¿¡> . Petits gazons irrégul. et bas Va-1 cm. Be.jels si. souvi flagelliformes. 
F. supér. 2 '/2-3 : 1 '/a mill., largend ovales, brièvend aeumin., profondénd dentées à la pointe, 
bords réfléchis à la base seidcnd, marge de 2-3 rangées, souvi lustrale. Cel. lâches, à parois 
minces, non laeuneuses, les super, rhombées et rhomb.-hexag. 30-70: 18-30p, les infér. non 
rougies. N . jaunâtre fornd une pointu solide et bien denté«'. S. 3-0 cm. solide, rigide, crochu. 
Cp* ex; irlrnd pendante, régul. obov.de ou piriforme globuleuse, mieroslome, brun rouge, un 
peu irlnà'ie sous l’Or. Op. p«'lil, convexe, mamelonné, orange, longtemps persistant. P. inséré 
à l’Or. 0,30 mill. © .  non maigin., orangées à la partie infér.. I«î ’/a supér. pâle pap. Articles 
dorsaux 1 : 3. Ligne médiane en zigzag. 30 Tb. larges, les infér. avec 1-3 cloisons interrn. 
End. adhérent, orangé. Mb. has.z= «h-s D. PrOC. très étroits. (Cl.) 3-4. Sp. 40-48 p, 
vert-brunâtre, granuleuses, V-VI et X  XI.

O-f-cf Porl et taille, du prériàl1 3 cm., vertdor«i à la surface, rougeâtre et noirâtre à l’intér. 
F . comme le précéd1 3:0 ,0  mill., grossièrem1 dentées au sommet. N. jaune verte justpi’â la 
base, form1 une, longue arête denté«'. Gel. à parois n«»n poreuses. 7(1-100 : 18-24 p (médianes), 
Base de la F. non rougie. S. 3 cm. Cp. horizontale ou nutante, régul., 3 mill. long, obovée, 
brun clair rougeâtre, non rétrécie sous l’Or. Col de même longueur «pie l’urne. Op. comme 
B. Moci ; P. du précéd1, mais la Mb. bas. orange =  '/■* ,lcs $■ Sp. 23-32 p, jaune-bru
nâtre, finement verru«|ueuses. E.

9 +  cf M. robuste. Tou dès 2 cm. hauteur, vert jaunâtre pâle, rougeâtres à Tinter. T. 
rouge. F . espacées. Limbe 3 ’/a : 0,0 à 1,2 mill., base atténuée et «lécurr., lin.-allongées, lon- 
guend cuspidées ncumin. Bords longucnd marginés «le jaune, entiers, réfléchis jusque vers le 
sommet dans les F . supér. rougies. N . forte, rouge à la base, formant une très longue arête 
lisse, Cel. assez lâches, parois minces, peu poreuses, les supér. 30-70: 18 p. S. 3 ’/acm. cro
chu au sommet. Cp. pendante ou nutante, 4 mill., largend ovale claviformc, col conique, bru
nâtre, molle, non rétrécie sous l’Or. Op. petit, plan convexe, orange, avec un large mamelon. 
P . 0,4 mill. les 2/ :, infér. des orange, sommet hyalin, pap., élroitcnd marginé. Ligne «lor- 
sale méd. un peu sinueuse, articles dorsaux inf. 1:3. Tb. 20 cl plus. 2-3 cloisons accessoires 
inféré Mb. basil. de l’End. =  '/s ®. Proc, étroits à fentes linéaires. Ci. 2. Sp. 30-33 p, 
j aunes, presque lisses.

Bryum
II Btenocarpum 
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typicum.
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$ T. courte. P. rétrécies non décurrt à la base, ellipt., longuemi 
acumin. 3 : 0,î)-l ,;t mill., à marine jaunâtre épaissie, entières, réfléchies 
à la base sculend, brunâtres (pas rouge) à la base. S . 2 cm. 0 p - pen
dante, .‘t mill, à col atténué, étroitend ovales oblongues, microslome, 
non recourbée, leptod., jaune clair,non rétrécie sous l ’Or. Op. orange, 
brièvemi conique. P . 0,":*0 mill. î>. lin.subul. étroites, rouge-jaunâtre, 
le */:i supér. hyalin et grossièrement pap. à peine marginecs. Articles 
dorsaux inf. 2:3, ligne dorsale presque droite. 20 Tb. avec une cloison 
inlcrm. End. orange. ”  £M /~k ° ”  JU
dàtrc, pap. E.

Proc, filif. Ci. O. Sp. 38-»2 [J., jaunc-vcr-

Touffes brun-rouge en dessus. F. longuement décurrenles. Marge 
épaissie de 3 rangs révol. jusqu’auprès du sommet. S . 2 V2 ( ,n- ®p. 
2 mill, subglobulcusc, col. court. Op. conique tronqué. P. 0,3 mill. 
$ .  rouge brique. Articles dorsaux inf. 2 : 3 Tb. intér. avec 3 cloisons 
inlcrm. End. adhérent, orange. Proc, filiformes, Ci. O-Sp. 40 p.E.

Cp. brillante, comme vernissée. Touffes basses, vert brunâtre. F. avec 
une marge vert-brunâtre, de 2 rangées. Base de la P .  non rougic. S. 
1-1 ’/■> cm. Cp. presque pendante, horizontale ou nutanle à l’état vide, 
ovoïde ou renflée, brun pâle, comme vernissée, microslome. Op. très petit 

0,4 mill., les 3/4 infér. orange. Articles dorsaux inf. 2 : 3. 20 Tb. avec 
des cloisons interm. End. jaune-adhérent. Mb. bas. =  1/4_V5 des 
Proc, subulés, (Ci.) 2. Sp. 33-38 ocre. E.

Cp. tframie, bien arquée. Articles d o r s a u x  in férieu rs étroilem1 reclangnl.  
i .ï. Touffes 2-3 cm. d’un vert saturé. F. décurr., marge très large, épaissie, 
jaune. Base non rougic. S. 3-3 cm. largement arqué au sommet. Cp. horizontale, 
4 mill., clavifbrme, recourbée, vert jaune pâle. Op. petit, conique, rougeâtre. P. 
0,40 mill. ©. orange, marginecs, ligne dorsale presque droite, articles dors. inf. 
I: 3. End.jaune,adhérent. Mb.bas. 0,14. Proc, filif. (Ci. 3). Op. 30-30 p. E.

«  ?
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Touffes basses, 3 mill., vertes. F. ovales, à marge épaissie, bords 
fnihlcnd réfféchis. Hase non rougic S. 1 '/s cm. Cp. nutanle ou pen
dante, élroilend ovalc-oblong., droite cl régulière. Op. petit, conique 
obtus. P. 33 mill. T. orange, sommet finend ponctué, hyalin. Ar
ticles dorsaux infér. presque carrés. 20 Tb-; ça et lâ une cloison in
term. End. adhérent jaunâtre. Mb. bas =: '/s des $ .  Proc, étroits. 
Ci. O. Sp. 20 p, ferrugin , jaunes, ponctuées. E.

Ç . Touffes vertes, rarement d’un rouge vineux. P . longues et étroites 
3-3.23 : 0,1-0,3 mill., linéaires, à pointe très fine formée par la N . 
Celle-ci rouge. Marge jaune. Bords plans ou réfléchis. Op. oblonguc- 
piriforme, très recourbée, 2-3 : 1 mill., brun-rougeâtre. Op . conique 

i _ __ aigu, concolorc. P. 0,33 mill. 2). jaune pâle, rouge-orange, à la base, 
î . '  s  ;  i Articles dorsaux presque carrés. Tb- pour la plupart simples et jaune

^  J l'âle, cà et là une cloison inlcrm. End. adhérent. PrOC. pâles, non 
j fendus. Oi. O. Sp. 40 u, jaune verdâtre. E.

?• ,̂ilsses de 2-3 mill. ordinairement rougics. P . supér. ovalcs-oblong.,
1 ,H : 0,/.> mill., acumin. Bords fortend révol. jusqu’au sommet. Marge brunâtre 
bien distincte de 2-3 rangées cel.-f-N. forte, rougeâtre, formant une pointe brève 
et large. Gel. a parois lacuneuscs, les supér. 40-60 : 20-27 p.. Base non rougie, 
non decurrente. S. 1-2 cm. Cp. pendante, clavée-piriforme, un peu recourbée, à 
Or. rouge, étroit, leptod. jaune, puis brun clair. Op. petit, oblique, orangé. P. 
0,24-0,3.» mill. orange sur le s2/n inf., le l/:s sup. avec de grosses pap. Articles 
dorsaux presque carrés, ligne médiane droite. Tb. 13-13 espacées, les infér. avec 
une cloison interm. End. adhérent, orange. Proc, très étroit. (Ci. 2). Sp. 24- 
33 >i, vert jaune, pap. V l lI -TV v

Touffes d un beau rouge. F . rouges, margin., entières, bords révolulés. S. 2-3 cm. 
Cp. jaune pale, ovale oblongue, un peu courbée, 3 mill. P. 0,3 mill. $ .  jaune fauve 
concnlorcs. Articles dorsaux I : 3-| : 4. Tb. reliées par une cloison interm. à la base. 
End. orange, adherent. Mb. basil, basse, Proc, étroits presque entiers. Ci. O. S p . 
20 ¡i, rouges, tuberculeuses. E.
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ÿ avec quelques Fl. cf. Tourtes denses cm., verl jaune ou brunâtre, feutrées de 
roux à l'intérieur. F . super, non décurrenles, ovales-oblongucs ou ovales-lancéol., acuminécs, 
1,8-2,7 0,3-0,0 mill., carénées, concaves, pourprées à la base, bords révol. jusque vers le 
sommet, marge étroite ou indistincte. -+-NN. formant une longue arête jaune et dentée. Gel. 
à parois lacuneuses, brèves 33-70 12-20 p, les angul. plus lâches et carrées. S . 1 ,r>-;t cm.
Gp. pendante, 2-3 mill., microstome, ferme, brun-rougeâtre, un peu rétrécie sous l’Or. 
Op. petit, persistant. ®. 0,40 mill. allénuècs-subulées sur la y« super. ; la '/a infér. rouge- 
jaune, Tb. avec 2-3 cloisons longitudinales. End. adhérent. Proc, ouverts. (Ci ) Sp. 
24-33 ¡a, jaunes. V-VII.

9 + c f  avec quelques F l. $ Tourt'cs très denses, feutrées. F . plus longuement acuminécs 
que chez le type, marge formée de 2 rangées cel. Cp. pendante ou notante, clavéc-piriforme 
à l’état sec, étroit^, non rétrécie sons l’Or. Les 20 Tb. assez régulières, cloisons interméd. 
moins nombreuses. Mb. de l’End. 0,12 mill., Proc, libres. Sp. un peu plus grandes, jus
qu’à 40 ¡x, jaune terne. VII-VIII.

Sa
a
33
qO)
O,

«5
pT3

PS

$ Petite forme du B. pendulum var. |S cnmpaclum, 2 cm. F. largemi ovales, pourprées 
à la base, concaves, étroitement rnarginées, bords réfléchis à la base seulement. S. 1 cm. 
Cp. pendante, petite, presque piriforme, régulière, à col court. Tb. supérieures sans cloisons 
inlerm. Les infér. avec 2-3 cloisons. Sp . 24 p, jaune. E.

$ . Touffes compactes 1 cm.; ordinairement mélangé au Distichium capillnceum. F. comme 
chez le B. pendulum lypicum. S. 1 cm. environ, eroelm ou bouclé au sommet, brun; Cp. 
exactement pendante, petite, piriforme, subglobuleuse, microstome, brune, opercule p’an con- 
vc un th'uuc <if>/ani, large. La plupart des Tb. régulières, cloisons obliques
accessoires intermédiaires milles ou 1-2 tout à la base seulement. End. de B. pendulum 
lypicum. M. alpine. VIII.

ÿ Tourtes lâches, vert pâle, 1 cm. F super, oblongues ou allongécs-lancéol., longuement 
acuminécs, concaves, bords étroitement réfléchis, marge très (droite, 4 : 1 mill. -f-N N . brunie 
à la base, formant une longue arête dentée. S. 4 à 0 cm., grêle, arqué. Cp. inclinée, ou 
notante, elaviforme ou elliptique allongée, à col de même longueur, 4 1 mill., régulière,
brune puis couleur cuir. Op. petit, orange, eonvexe-apiculé, persistant. P. (»,3-0,3 mill., T. 
jaunes sur la ' ¡ 2  infér. Tb. nombreuses avec 2-3 cloisons interméd. End. adhérent. (Proc.) 
étroits, pales, à ouvertures étroites. Ci. O. Sp. 24-3(1 ¡1, jaune-vert ponctuée,. . VII.

Ç -f-çf. T. 7-8 mill. F . supé 0,03 mill. Bords fortement réfléchis et marginés. N.
formant une longue arête (0,73 mill.) lisse. S. 1 Cp. regulii re, 2 1 1 mill.,
ovale, col indistinct, jaune pâle. Op. orange, plan-convexe apiculé. P. 0,3-0,33 mill., orange. 
$ .  rouge foncé à la base. Articles dorsaux infér. 2 3. Tb. comme B. pcnrtul. End adhè
rent. Proc, assez larges avec de grandes ouvertures sur la carène. (Ci.) Sp. 20 p. E.

ÿ . Touffes très denses, 2 cm., verl gai à la surface. F . super, formant un bourgeon, plus 
larges que celles du B. pendulum, ovales, brièvement acuminécs, très concaves. Bords très 
élroitem1 marginés et réfléchis. Tissu cel. assez lâche. + N . formant une pointe lisse et déli
cate. S. 1 cm. rouge. Cp. pendante, ovale ou ovoïde à col bref, forme de B. Brownii, jaune 
brunâtre. P. presque 2 fois plus long que chez B. pendulum. lin.-subulécs, jaunes à la 
base. Insertion orange. Proc, libres, ouvertures oblongues. (Ci.) Sp. 20 p, lisses. E.
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Cp. oIdoinjue, un peu rétrécie sous l'Or. T. courte. F. peu décur- 
rentes, marge étroite, réfléchie à la base. N . mince, 1res brièvement 
excurrenle dans les F. super. Gel. lâches, parois non lacun. Insertion 
rouge brunâtre. S> 4 cm. llexucux, mince, crochu au sommet. Cp. 
ordin. pendante, 2 >/4 : 0,'J mill. avec l’Op., oblong., régulière, rou
geâtre puis rouge vineux, col court. Op.avcc une pointe aigue, sou
vent oblique. $ .  des llemisyn. 0,40 mill., jaune pâle. Proc, subulés, 
avec ([uclipies appendiculcs (Ci.) Sp. 28-30 g, jaune-vcrdAlre. S.

é ' i  ----------------------------------------------------------------------------------------------
. * Cp. firièrem1 piriforme, non rétrécie sons l'Or. Flus petit que le 

*b |  précédent. S . 2 ‘/a mill. Cp. pendante, piriforme, épaisse, régulière, 
+  '2 non rétrécie sous l’Or., d’un rouge vineux foncé. $ .  rosées à la base.
O r  1 ““Sp. 2o-:i:

p«
O

$ . Cp. hriin clair. Toullcs denses t-t '/a cm., leulre brun noirâtre. F . 
largem1 margin., révol. jusque vers le sommet. -j-N. formant un aiguillon 
denté, brun-jaunâtre. C©1. â parois très distinctcm1 lacun. S. l-F'/a cm. 
pourpré sin. Cp. horizontale, nutanlc ou pendante, ovale-globuleuse, non 
rétrécie sous l’Or., brun clair. Op. petit, avec une pointe longue et aiguë, 
crénelé au bord. $.0,110 mill. orangées. Insert. rouge. Articles dorsaux inl. 
avec de fines stries. Tb. 15 avec des perforations. End. adhérent. Mb. bas. 
=: PrOC. fendus. (Ci.) Sp. 22-28 p, jaune-vert. VU.

f t )

Pt
O

Tb. infér. en forme de 2 arcs de cercle. $ Petites touffes denses, vert 
pâle. F. non décurr., étroilcm1 margin. et un peu révol. aux bords. + N .  
formant un long poil jaune, fnihlcm' denté. S. 1 cm. Cp. nutante ou pen
dante, ohovnlc-nhlonguc, 2 : 1,2 mill., brune, non rétrécie sous l’Or. Op. 
petit, plan convexe avec une très petite papille. $ .  0.24-0,30 mill., jaunes, 
élroilem1 margin- Tb. 10-12. End. jaune pâle. Mb.bas. 80 p. Proc.étroits, 
ouvertures étroites. (Ci.) ou O- Sp. 24-28 p, jaune-brunâtre. VIII.

T b. ré;/uliéres, sans relèvend. Ç . T . 1 mill. F . peu nombreuses, form1 
un petit bourgeon vert jaunâtre, ovales Inncéol., hnèvem' cuspidécs par la 
-f-N. forte, rouge à la base. Tissu eel. assez lâche. Marge à peine distincte, 
bords enroulés â la partie médiane avec quelques dents peu prononcées au 
sommet. Op. pendante, ellipliipie, légérem' renflée, atténuée en un col dis
tinct, mieroslome. Opt oui à lait plan ou avec une. pnp. presque microsco- 
piipie. P. déprimé horizontalement. $ .  jaune orangé à la base, obtuses nu 1 
sommet, fi-8 T b . Articles dorsaux inlér. 2 : 1. E n d . adhérent â l'ExO St. 
PrOC. courts, étroits, presque linéaires. Ci. O. S. 1 cm. Sp. 28-32 u, brun 
orangé. VH-VOT.

$ .  d'an jaune nitr, rapidement atténuées au-dessus de la 1 a.' insertion oramje. Sp . 
jaunes ‘J f-'.tn |a . Rejets si. d'un rouge vineux. F. supér. largement elliptiques et ovales 
ohlongues, hriévem. acutum. Ilords entiers, marge épaisse et large. -t-Ns ou N s. Cel. 
hasil. non rougies. fl. 1 1 a-2 nu. pourpre. Op. pendante, 3 : I mill, légérem1 courbée, 
leptoderme, puis brun cuir. Op. plan convexe orange. Le '/ supér. des $ .  avec de 
grosses pap. $ . sans perforations. Tb. 20-24. End. jaunâtre. Mb. ~  1/:l des $. PrOC. 
étroits, ouvertures étroites (01.) ou O.

V. ■v 2
S
3»k.

Cm SI

Tb. arec un relèvement et une perforât ion médiane. Petites touffes lâches. F. un peu 
charnues, très concaves, arrondies et très obtuses au sommet, les supér. ovnles-ohlongues, 
marge indistincte, bords entiers réfléchis vers la hase. Ns ou —Ns. C©I. lâches, â parois 
faillirai1 lacuneuses, les hasil. infimes ronges. S. 2* «-3 cm., géniculé à la hase, ri<nde. 
Cp. jicndante à col épais et court, ohlnngue-ohovnlc, trapue, brunâtre, peu rélrécie'sous 
I 0r. Op. petit, mamillaire. persistant. $ .  des llemisynapsium. End. jaune, Mb. basil. 
00 p. Proc, étroilcm' lin., ouvertures étroites. (Ci.) Sp. 33-42 p, brunâtres’. V et IX.

Tb. régulières sans relèvements, ni n e r f  oral ion. Mûrit avant le B. calophyll. Appa
reil végétatif exactement semblable à celui du précédent. End. moins développé Ci O 
PrOC. plus courts et plus étroits. Mb. hasil. 3 ,|es $ .  Cel. de l’Exth. ré-uliéres 
rarrees-hexagnnales, à parois non épaissies. Sp. 28-32 p, brunâtres.
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¡tords réfléchis sur la *4 infér. N. Jaune; gazons un peu rougis, 
étendus. T. rouge. P su|>. à base atténuée et déeurrente, oblongues ïan- 
céol. 2-3/1 mm. jaunes à la base, bords entiers, marge étroite et mince. 
N. formant un mucron court. Oel. leplodermcs, faiblement lacuneuses. S. 
¿-.I cm. Op. pendante ou nutanle .'I mm. à eol de même longueur et étroit, 
régulière, brun pâle, un peu rétrécie sous l’Or. Op. moyen, plan convexe, 
concolore. D. 0,40 mm., jaunes, insertion orange. Ligne dorsale médiane 
peu sinueuse. Art. dorsaux inf. t .‘1(0,4 p haut) 22 Tb. environ. Hnd. 
adhérent, jaunâtre. Mb. b asil =  '/  ̂ $ des $■ £ Proc, libres, lancéolés, 
subulés, fendus (Oi). Sp. 32-30 g- jaunes, $ ou ÿ çf

¡tords des feuilles plans; N. verte ; gazon d ’un vert pâle. T. %-i cm. 
P . vert pâle un peu décurrcntes. les sup. ovales lancéolées 2-3/1 mm. 
Itords plans, marge jaunâtre de 2-3 rangées de 0©1- +  N. vert jaunâtre 
formant un murron court. Cel. leplodermcs, non lacuneuses, les infimes 
rougeâtres. S. .‘I cm. et plus. Op. pendante .‘1-4 mm. ovale ou ovoïde à 
col un peu recourbé, un peu rétrécie sous l’orifice à sec ; jaune brunâtre. 
Op. grand plan convexe; $  0,40 mm. orangées sur la J4 inf. étroitement 
marginées. Ligne dorsale médiane faiblement sinueuse ; nrt dorsaux infér. 
18 à 20 p haut. End. adhérent jaune. Mb- basil =  $ . Proc, étroits
à fentes étroites (Oi) Sp. .‘b‘l p jaunes $

T. très basses presque entièrement en fouies dans le sol. P. brièvement acumi- 
nées, vertes, petites, ovales, lancéolées. Bords réfléchis, étroitement marginés. 
+  N. brièvement excurrcnte. 0©1. grandes et étroites. S. 1 -2^  tm. Op pen
dante : Urne 1 mm. environ, ovale, brun pâle mat, leptoderme. Or. avec un bour
relet brillant, rétréci à sec; Col étroit 1 mm., recourbé et ratatiné â sec. Op. 
presque plan a pointe très courte rougeâtre. P. très court, © . très épaisses, semi- 
circulaires sur la coupe transversale. Tb. nombreuses et rapprochées. Hnd. 
libre. Proc, étroitement subulés perforés (Oi) ou O. Sp. 35 p vertes ÿ .

-  N s ou N s (brièvement e.renrrente dans quelques F. infér. seulement).
Ç Vert sale, puis noirâtre, P. larges, longuement décurrcntes, â marge jaune de 

2 rangées cel. N. jnunâtre, puis noirâtre. Oel. très lâches, à parois minces non po
reuses, les infimes non ruugics. S. 2 U à 3 ^  cm. Op. pcndnnlc ou nularilc ; 3 : 1 
mm., régulière, brun pâle, un peu reluisante, non rétrécie sous l’Or., macrostomc 
à vide ; col de même longueur, (droit, souvent un peu arqué. Op. plan convexe à 
pointe aigue T . o,46 mm., jaune brunâtres, insensiblement atténuées, lisses au som
met. Art. dorsaux infér. 18 p de hauteur Tb. 22 â 27. Hnd. jaune, peu adhérent. 
Mb. bas n: </:( â U des T . Proc. fendus. 01’ développés. Sp. 3.1 à 40 p, vert-jaune.

$
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S. '>.-'-t cm. D. larges à la base, rapidement atténuées.

F. vert pâle, rosées à la base, décurrcntes, brièvement ncu- 
minées 3/1,4 mm. ; marge peu distincte, bords légèrement 
réfléchis à la base. S. 2-3 cm. Op. gris jaunâtre ou fauve mat, 
ovale, large et obtuse 2 ,ï -3 mm. Ool court. Op. concolore, plan 
convexe. T . 0,20 mm., à peine orangées, base rouge foncé, trian
gulaires; 10-12  Tb. Art. dorsaux 1 : 2 séparés par des lignes 
saillantes. Hnd. adhérent. Proc, étroits, linéaires, percés. Oi 
O. Sp. 30-40 p .

S. ô-io cm. D. insensiblement atténuées à la partie supér. 
Touffes étendues, brunes, vert gai en dessus. P. petites, les 
supér. patentes, longuement accuminées 1 ,6/ 0,6 mm., non décur
rcntes. Bords révol. marge large, pointe plane, N- rouge à la 
base formant une pointe courte. OeL faiblement lacuneuses. 
Op. presque pendante, à col étroit, faiblement recourbé, ovale, 
microstome, brune non rétrécie sous l’Or. Op. petit, tombant de 
bonne heure. $ .  0,3-0,4 mm., jaunes. Insertion rouge. Ligne 
dorsale médiane en zigzag; articles dorsaux infér. brièvement 
rectangulaires, 18-20 p haut. Tb. 12-15 équidistantes. Hnd. jau
nâtre. Mb. basil à V 3 des D. Proc, étroits, fendus. (Oi) 2. 
Sp. 35-46-56 p jaune-verdâtre.
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Marge nulle, N. farinant une pointe courte. $ -+- Ç +  Ô •

Touffes denses 1-2 cm., vertes ù lu surface. P . su|>. dressées largement ovales, 
brièvement ucuininécs 1-2 mm., très concaves. Bords plans cl entiers. Base 
pourpre obscur ainsi que celle de la N. Col. 70/20 p. — N. dans les P. inf. 
Oel. ii parois très minces. Op. nutantc ou pendante 2/1,2 inm., obovale ou 
largement piriforme, jaune pèle. Op. petit, plan, orange. 0,35 mm., jaune 
pâle, à insertion orange. Ligne dorsale presque droite; articles dorsaux inl. 
presque carrés 18 g. Tb. 13-18. Sp. 18-22 vert jaunâtre.

Gazons denses, vert grisâtre. V**1 cm- T. stériles, nombreuses, filiformes. 
P. ovales non marginées et planes au bord. — Ns ou Ns Col. 70/12 p. Cp. 
de II. Limprichtii. Sp* 27-35 g.

k.

.5*V

è
%
+

Ç rarement ç  +  ô .  Port et taille du li. pendulum. Gazons 
compacts, ’/,-! cm., densément feutrés. P. rapprochées 2,5 mm., 
subluncéolécs, non décurrenles, longuement acuminées. Bords révo- 
lulés jusqu'au sommet. Marge de 3-3 rangées de cel. -f-N . plus ou 
moins longuement excurrente, rouge à la base. 0 6 l. 50/12-15 p. 
S. 2-3 cm. non contourné à sec. Op. nutanle oblongue-piriforme ou 
subeylindrique, 2-3 mm., régulière, brune; Op. brièvement conique, 
apiculé. X . étroites, jaune pâle, rouges à l’insertion. Ligne dorsale 
médiane sinueuse. Art. inf. 1/2 â 1/5. 14 p de haut. End. libre, Ci. 
O. Sp. 18-24 p . Eté.

ë

liane des P. rouge on violet terne. S. 4-5 cm. P. 2-4 mm.
P. non décurrenles, A marge unislrate, à bords révolutés jusqu’au 

sommet. NN. très large. Ool. lâches A parois épaisses, lacuneuses, 
00-70/10-20 p, Op. régulière, nutantc, piriforme, d’un brun noir. Sp. 
30-33 p. Kspècc du Nord.

Hase îles P. d'un rouge terne. S . i-11/, cm. P. 1,8-2,4 mm. 
Touffes petites, basses, vert terne ou noirâtre. F. imbriquées, 

concaves, à Imrds réfléchis, A marges de 2 rangées de Oel. -H N. Op. 
renflée, non rétrécie sous l’orilicc. Op. plan convexe, apiculé. X . à 
base élargie, à insertion orange. A rt. dorsaux inférieurs 1/1 à 1/2. 
Bp. 23-30 p . K té.

Tb- inférieures avec deux ondulations. Sp. vertes.

Ç Gazons denses 1-2 cm. verts. P. sup. lancéolées, linéaires, très longuement 
et elroitement acuminées, 4/1 mm. Bords réfléchis, marge jaune, épaisse, formée 
de 3-0 rangées de cel. -f- NN. formant une longue arête. Oel. lacuneuses, 50-80/ 
12-15 p . S. 2-3 cm. Cp. nutantc, claviforme, allongée, 3,3-5/1 mm. X .  jaunes, 
rouges à la base. Proo. très ouverts (Oi). Sp. 22-28 p .

N* ou — N. Cp. petite un peu arquée.

(îazons lâches ou plantes isolées. T. 5 mm. P. sup. 1,2-1,3/0,0-0,9 mm., concaves, 
largement ovales. Bords entiers, marge étroite ou nulle. Oel. non lacuneuses. S. très 
inégaux, 1,3-4,3 cm., très minces, dextr. A sec. Cp. nutante, petite, 1,5-2,2 mm., à 
col légèrement courbé, obovale, piriforme, brun clair, non rétrécie sous l’orifice, sil
lonnée à sec, avec le col plus foncé. Or. orange. © . étroites, pâles, à insertion orange. 
Ligne dorsale médiane presque droite. Art. dorsaux inf. 1/2 à 2/3. End. libre. Mb. 
bas 70 p. Proc- à ouvertures subrectangulaires. (Ci). Sp. 20-25 p vert jaunâtre. Eté.
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(¡(icons denses, rer! ohne ou rougeâtre, passant aa rou/je euinré. F. patentes rétré-
> i cies à la base et un peu décurrcntes ; les supér. marginées de 2-3 rangées de ccl. bis-
5 ? (rates, jaunes ou rougeâtres; bonis réfléchis jusqu’au sommet, entiers, -f- N. épaisse,

! ■ ̂  ̂ -r rouge. Oel. à parois épaisses, lacuneuses. S . 1 -2 cm., pourpre, crochu. Gp. pendante
ou nulnnte 2 l/., mm., clavif.-piriforme, un peu incurvée, brun rouge, molle, non rétrécie
sous l’Or. Op. jaune petit. T. 0.30-0,40 mm., linéaires lancéolées, étroites, jaunes. Ligne

£ +  ~ dorsale médiane presque droite. Art. dorsaux infér. 1 2. Tb. 15-20. Mb. basil, très
c Pi-  * O basse 70 p  de haut. Proc, étroits, fendus (Oi.) “2-3. Sp. 20-26 p  jaune verdâtre. Pro-
5 ^ pagu les claviformes nombreux, papilleux, à l’aiselle des P.
.2 -2 Va» 12 s (rasons lâches et mous, 1 - 2  cm., vert jaunâtre on brunâtre, à peine on pas rougis,
O sans éclat. P. infér. à peine décurrentcs, petites 0,75/0,48 mm., largement elliptiques et

«Nf "O ohovales, brièvement acuminées, marge étroite, bords plans; N s, F. supér., non décur-
5 y S rentes, flexucuscs à sec, les extrêmes subspatulées 2,4/1,1 mm., brièvement acuminées,
.S S Ê-H marginées par 2-3 rangées de cel. épaisses, brunâtres, révolulécs au bord jusqu’au
w--® **b s 
1 * ?

sommet. + N . Gel. non lacuneuses, très lâches. S. 3 cm., brun, arqué au sommet. Op. 
nutante ou pendante, 3 mm., ordinairement régulière ou un peu incurvée, à col. de même

J. fc S longueur, piriforme, microslome, brune, non rétrécie sous l’Or. Op. petit. ®. 0,45 mm.,
°  ? g jaunes, à pointe hyaline. Tp. 22-3(1. End. jaune. Mb. basil. -1/;, des î>. PrOC.

étroits, ouvertures elliptiques (Oi.) Sp. 16-20 p, jaune d’ocre. VII.

(laçons lâches, mous, verts y , - i  cm. P. infér. décurrcntes ; les supér. ohovales 
oblongucs ou subspatulées, longuement acuminées 2-7/0,75 mm. N. mince, brune 
à la base. Bords réfléchis à la base, marge étroite. O0I. non lacuneuses, lâches, 
les basilaires non rougies. S. 2 cm. Op. inclinée ou pendante, régulière, piriforme,

ce à col étroit, leptoderme, brun clair, peu rétrécie sous l’Or. $ . 0,54 mm., jaunes;
S . .. ligne dorsale médiane sinueuse. Art. dorsaux infér. 12-11 p  haut. Tb. 30 et plus,

les infér. très rapprochées. End. jaune. Mb. basil. =  %  des $ .  ; î>. 0,20 mm.

S 2* S-0 r-
Proc, étroits, perforés (01.) 2-3 non appcndiculés. Sp. 24-32 p  jaunes. VIII.

■e ■o
(laçons denses, très bas. T . 5 mm P . sup. rapprochées en forme de bour-

'S =; geons, non décurrentcs, oblongucs-lancéolées, acuminées, carénécs-concavcs.

Cm Bords révolutés, marge jaune en bourrelet. -|- NN. jaunâtre puis brune, for-

,flc
^ r ’-  h ruant un mucron court. Oel. Ieplodcrmcs, non lacuneuses, les basil. non rougies.

é
S. 3-4 cm., crochu au sommet. Op. pendante régulière, à col bref, renflée piri
forme, 3 mm., brunâtre, non rétrécie sous l’Or. Op. concolorc. 0,40 mm.,

%* orangées. Insertion rouge. Ligne dorsale médiane droite. Art. dorsaux infér. rec-
«c tangulaires 20-24 p de haut. End. libre jaune. Mb. basil. basse Va des® . Sp. 32-
Ci 35 p, jaunes. VI.

*r VJ — N on Ns. Plus petit que le précédent. P. supér. 3,3/1,2 mm., décurrentcs,
'çs S marge en bourrelet, bords plans, dentés au sommet. S. 2-3 cm., rouge pâle au
'S" r ^ sommet, mince et flexueux. Op. inclinée ou pendante 2 mm., jaunâtre, leplo-
h derme, oblonguc et bossue. Op. plan convexe. T. 0,40 mm., insensiblement allé-

jto *r* nuées, jaune pâle. End. jaune. Mb. basil %-'/:] des®. Proc, étroits, fendus sur
3 V la carène (Oi). Sp. 30-35 p vert jaunâtre. VIII.

s-
ä

■«;v -f- N. Gazons lâches, 2 cm., vert olive ou brunâtre, jamais rougis. F. molles,
&i S non décurrenles, les supér. 3,5/0,0 mm., à base atténuée, oblongucs lancéolées.

*0 Bords révolutés à la %  infér., marginées par 2-3 rangées de cel. épaisses, jaunes
-1-

"5L. ^ brunâtres, Üentés sous le sommet. N s ou brièvement excurrente. Oel. grandes, non

O CI S lacuneuses, avec de gros grains de chlorophylle, les basil non rougies S. 3-5 cm.,
•S * arqué au sommet. Op. horizontale ou inclinée, grosse 4-5 mm. à col incurvé,

clavi-piriforme, bossue. Or. petit, oblique, pâle puis brun. Op. petit: sous l'Or.
Pi. 
O ~ une seule rangée de ccl. transversales. $ .  0,55 subulées. Tb. 25 environ. Proc.

très larges à la base, fendus (Oi.) ou O. Sp. 24-32 p brunâtres.
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P. non marginèes. très longuement décurrentes. — N. ou Ns.
Touffes étendues, lAches et assez profondes, molles, roupies. T. o-lO cm., avec de longs 

. ejets grêles. P. subégales, largement ovales ou ovales lancéolées, brièvement acuminées 
2,7/1,6 mm., très longuement decurrenlcs de manière à rendre la tige ailée. — N. ou N s 
mince. Oôl. lAches, leptodermes, non lacuneuses, lesbasil. non rougies. S. 2-6 cm., mince et 
tlexueux. Op. pendante, 4 nim., à long col, piriforme, allongée, régulière, leptoderme, jaune 
brunAtre, fortement rétrécie sous l’Or. Op. jaune brun mat. $ .  0,75 mm., jaune pâle. 40 Tb- 
Hnd. pAle. Mb. basil. 2/3 des î>. Proc, à grande ouverture. Oi. papilleux. Sp. 11-14 p 
jaunes. V I-V II.

Sous-espèce ou variété de B. Duralii ; en diffère par ses feuilles à nervure plus large 
0,01 mm. et plus épaisse.

Grandes touffes renflées, d - io  cm., d ’un beau vert , gai ou jaunâtre, peu f e u 
trées. T. à foliation renflée. P. subpatentes, les sup. 3,6/1,8 mm., ovales, oblon- 
gucs, graduellement acuminées, longuement décurrentes, concaves, marginèes 
par 3-5 rangées de cel. épaisses, bords entiers, réfléchis inférieurement. +  N. 
Formant une petite pointe dentée. Cel. très lâches et leptodermes. S. 3-6 cm. 
Op. pendante. 3 %  mm., de même forme que chez le précédent mais plus 
grande. 2). 0,60 mm., jaunes. Tb. 40. Hnd. orangé. Mb. basil. X  des ®. 
Proc, à ouvertures arrondies. Ci’. Sp. 16-21 p, jaune brunAtre. V III -IX .

s

é

Gazons denses et étendus, 1 - 2  cm., vert sale ou jaunâtre, souvent brunis. P . 
assez rigides, dressées ou patentes, les supér. 2/0,8 mm., à base peu atténuée et 
non décurrenle, ovales-lancéolées acuminées, carénées, indistinctement margi- 
néespar 2-3 rangées de cel. ; bords réfléchis à la X  infér., entiers. +  N. forte, 
formant une pointe lisse. C©1. lAches, non lacuneuses; les basilaires rougies. 
S. 2-4 cm. Op. pendante 2/1,4-3/1,5 mm., piriforme, épaisse, régulière, Dru- 
nAlre, leptoderme, fortement rétrécie sous l’Or, et turbinée à sec. Op. bru- 
nAlrc. $ . 0,5-0,6 mm., jaunes. Tb. 30, basses. Hnd. jaunâtre. Mb. basil. =  
X des $ .  Proc, étroits; Oi’. papilleux. Sp. 14-18 p  jaune brunAtre. V-VI.

Très variable 1 Touffes lâches ou peu denses, basses, molles, vert olive terne, 
ordinairement brunies ou rougies. P. un peu contournées à sec, molles, rétré
cies a la base et longuement décurrentes, obovées ou oblongues, longuement 
acuminées. 2,4/0,0 mm., bords entiers, révolulés, à la partie infér., marge bru
nâtre, formée de 3 rangées de cel. épaisses. +  NN. brunissante. Cel. lâches, 
leptodermes, non lacuneuses. S. 1-4 cm., largement arqué au sommet. Cp. 
arquée horizontalement, nutante, 4 mm., à col très long, incurvé, piriforme 
ohlonguc, molle, jaune brunâtre, puis marron, non rétrécie sous l’Or. Op.
Î;rand, orange. Stm. ovales 50-60 ft, pore long et étroit. Cel. du col rectangu- 
aires. T. 0,56 mm., jaunes. Tb. 30, basses. Hnd. jaune. Mb. basil. basse‘2/5 des 

$ . Proo. étroits à ouv. étroites. Ci’. Sp. 16 à 30 g jaune verdâtre. VII-VIII.

S. agrégés par 2  à (! dans chaque Pcb.
Comme le précédent, mais P. non atténuées à la base, brièvement acuminées, 

largement marginèes par 4 à 6 rangées cel., bords, révol. jusqu’au sommet. 
Tissu cel. plus lâche. S. 3-5 cm., crochu au sommet. Op. nutante, puis pen- 
dante 4-5 mm. Cel. de l’Kxoth. à parois peu épaisses, flexueuses. Sp. 14-20 p.
v n v m .

P. arrondies au sommet.
Gazons très lâches, non feutrés, très mous, vert gai en dessus, ternis ou noircis à l’inté

rieur. Ilejels stériles délicats à foliation lâche cl égale. P. supér. oblongues ou ovales, 
2,4/1,4 mm., atténuées et décurrentes à la base; les infér. suborbiculaires ; toutes patentes 
par l'humidité, planes et entières au bord, marge indistincte. — N s. Cel lAches, leptodermes, 
non lacuneuses, les basil. non rougies. S. 2-3 cm., crochu. Cp. pendante ou nutante, 2 mm.’ 
brièvement piriforme, leptoderme, pâle, fortement étranglée au col et sous l’Or, à sec. Op'. 
ifrand jaune. ©. 0,45 mm., jaune pâle. Tb. 22 basses. Hnd. pâle. Mb. basil X des $ .  
Proc, larges et largement ouverts. Oi’. Sp. 10-14 p vert jaune. VI.

’b
+
o

Petites colonies vert sale ou brunAtre. T. 1 cm. P . supér. 2,8/0,9-1,2 mm., elliptiques 
rétrécies à la base, marginèes de jaunepar 2-3 rangées de cel., peu décurrentes. N noi
râtre. Oel. leptodermes, non lacuneuses, S. 1-1 X «n ., Op. pendante, jaunâtre, à col étroit de 
même longueur, incurvée, elaviforme, molle, non rétrécie sous l’orifice. Op. jaune orangé 
mat. $ .  0,45 0,09 mm., jaunes à l’insertion. Tb. 25 et plus. Hnd. jaunâtre. Mb basil =  
5 5 des $ . Proc, à ouvertures elliptiques. (01.) ou 01’. avec des appendices courts. Sp. 18- 
23 p  jaune brunâtre.
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Touffes très denses et cohérentes.

Touffes d’un vert clair à la surface, noircies en dedans. T. filiforme et fra

gile. P. supér. 1,2/0,5-0,6 mm. N. rouge jusqu’à la partie supérieure. N s ou 

très brièvement excurrcnlc. Oel. à parois très minces, non lacuneuses, marge 

nulle. Stérile.

1.1 Touffes lâches, non cohérentes.
1 n
?  |

S
1 * Petite espèce ; port du B. atropurpureurn. 1 cm., vert jaunâtre terne. P. supér.

S ^  
- se :1 fc 1/0,6 mm., ovales, aiguës, terminées par un mucron court. S . 7-10 mm.,

g e  
a? "S

-5 pourpre mince et flcxueux, recourbé en S au sommet. Op. nutante ou pen-

$ ? dante, 2 mm., pi ri forme, brun marron, rétrécie sous l’Or. © . 0,42 jaune bru-
V ^
>0 v*

+ nâtre, pointe à peine marginée. Ci*. 2-3 délicats. S p . 14 p jaune d’or.
s  g
i i
S2)
S ^ •Ci ss

— Ns. Petite mousse bulbiforme, haute de 2  mm.

P. non décurrentes, petites 1/0,6 mm., ovales, concaves, obtuses, à pointe très courte,

recourbée, non marginées. Oel. très épaissies un peu lacuneuses. S . 1 cm., noirâtre.

Op. pendante, obeonique, régulière 1,5/0,6 mm. Op. apiculé, mat. P. grand. T . 0,45 mm. 

C i’. 3. S p . 16-18 p brunâtres. B té .

P . longuement aenminées.
Port du B . caespilicium. Touffes 1 cm., très denses, vert jaunâtre. P . super. imbriqué 

bourgeon à sec. 1,2-1 ,5/0,75 mm., ovalcs-oblongucs, aiguës, acuininécs, non décurrentes, 
concaves. Bords plans, -j-N . jaune, formant un mucron solide et court. Oel. minces non Incu- 

ncuscs. S. 1 %  cm., brun pâle. Op pendante ou nutante .‘l/l ,2 mm., suhpiriforrne, jaune

brunâtre, rétrécie sous l’Or. %. 0,5 mm., jaune pâle; insertion orange. Tb. S'il, rapprochées 

à  la base. Mb. basil. =  ’/:( des Oi’. ¿-•I . Sp. 12-16 p, jaune pâle. VIII.

®. tirs Enbrynm. Sp. i.r> à 20 p.

Port de B. cirratum. Touffes 2-4 cm., vert clair presque glauque, non feutrées. T. filiforme. 

P . supé formant un bourgeon, non décurrentes, 1.7-2/0,75-1,05 mm., ovales, carénées, 

concaves. +  NN formant un mucron court. Oel. minces non lacuncuscs. S. cm. Op. 
pendante ou nutante,.'! mm., oblongue cylindrique, régulière, brun pâle, fortement rétrécie 

sous l’Or. 0,60 mm., jaunes. Bnd. pâle. Mb. basil. =  */;» des 01*. 2-4, délicats, lon

guement appcndiculés. VIII.

©. des Hémisynapsinm. Sp. 2 0  à 2 H p.

Touffes denses, vert Fonce à la surface, brun pâle à l’intérieur, peu feutrées. T. 1 cm. P. 
super, ovales oblongues, acuminécs, concaves, 1,4-1,5/0,6-0,45 mm. N. forte, rougic à la 

base, 0,10 mm. Cel. à parois lacuneuses. S. 1-1V, cm., arqué au sommet. Op. nutante, 
mm., oblongue claviforme, un peu incurvée, brun pâle, col atténué. Op. grand, 

plan convexe. $ .  0,4 jaunes pâle, insertion orange. Tb. 30 environ. Hnd. jaune. 01’. 2-3. 

Sp. 20-28 p vert jaune. VIH.
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Tourtes basses 1-3 cm., denses, feutrées. P. décurrenlcs, plus élroiles que chez 
//. bimurn, les super, ovales lancéolées, acuminées par -{-N ., 3,8/0,9, le mucron 
0,2 mm. et plus; bords réfléchis, presque révolutés jusque sous le sommet. Marge 
étroite, jaune, de 2-3 rangées de cel., entière. -f-N* vert jaunâtre, puis rougeâtre, 
formant une pointe solide et dentée. Gel. à parois minces, peu lacuneuses, les 
basil. rouges, les angulaires rectangulaires allongées. S. 2-3 cm. Cp. inclinée ou 
subpendante, 2-3 mm., obeonique, à col atténué, brune, peu rétrécie sous l’Or. 
Op. large, convexe, apiculé. 2). 0,6 mm , atténuées, jaunes ; insertion orange, 
pointe hyaline, papilleuse, largement marginée ; ligne dorsale médiane presque 
droite. Art. dorsaux bas 14 p. Tb. 30 et plus. End. jaune pâle. Mb. basil. =  
Y* des Proc, à larges ouvertures. Ci’. 3 longuement appendiculés. Sp. 9-12 p 
jaunes. Eté.

$ . Anthéridies et archégones nombreux. Touffes petites, peu denses, d’un 
vert pâle blanchâtre à la surface, terreuses à l’intérieur. P . comme chez B. cus- 
pidalum, non ou à peine rougies à la base et seulement à l’insertion des feuilles 
âgées, plus brièvement cuspidécs. + N .  jaunâtre, formant une pointe cuspidéc 
dentée. S. 1 cm. seulement, largement arqué en col de cygne. C p. brun clair, 
puis brun noirâtre, petite, horizontale, pendante, oblongue piriforme 2 1 mm.,
souvent un peu ventrue, à col de même longueur que l’urne, macrostome, rétrécie 
au V.-i supér. et non pas sous /’O r. O p. brunâtre mat, avec une petite pointe. 
2). largement marginées, brusquement rétrécies sur le i / 3  supér. Insertion brun 
orange, largement arrondie en éventail. Tb. 14-18 régul. End. orangé. M b . 
basil. =  y  des 2). Proc, larges à ouvertures oblongues. Ci’. 2, longs., appendi
culés. S p . 13-22 p vert jaunâtre. M -V .

P. brièvement acuminées.
PL rares. Port de li. pseudolriquetrum. Touffes étendues et denses, 2-4-6 cru., 

feutrées. P. fermes, vert olive, un peu décurrenlcs, les supér. intimes oblongues lan
céolées, 3,3/1,2 mm. Bords fortement révolutés jusqu’au sommet, marginés par 4-6 
rangées de cel. d’un jaune brunâtre. Sommet denté. -f- N. brunâtre, formant une 
arête courte dentée. Cel. petites, parois peu lacuneuses, assez épaisses, les basilaires 
rougies. S. 3-4 cm. Op. pendante, piriforme oblongue, à col atténué, ou piriforme, 
régulière, brun jaunâtre puis marron, solide, rétrécie sous l’Or. Op. large, convexe, 
conique, à pointe aiguë. P. 0,6-0,73 mm. T . 10 p de large, jaune pâle, triangul., 
insertion rouge. Pointes hyalines, papilleuses, largement marginées. Ligne dorsale 
médiane presque droite. Art. dorsaux bas. Tb. 30 et plus, équidistantes. End. jau
nâtre. Mb. basil. =  des ©. Proc, à larges ouvertures. 01’. 3 ,Jlonguement appen
diculés. Sp. 10-14 g jaunes ou verdâtres. VI-VII.

Marge des P. épaissie en bourrelet, bords non révolutés. C0l. basilaires non rougies. 
Tourtes vert terne. T. 1-1/7 cm- F- un peu décurrcntes, oblongues lancéolées ou lancéo

lées, longuement acuminées, 3,3/1,3 111m., marginées par 3-4 rangées de cel. brunâtres, bi- 
r.t trislrales. Mords réfléchis â la base. + N .  forte. Gel. non lacuneuses, les basil. non rou
gies. S. 4-6 cm., mince et rigide, crochu. Op. pendante, 4/1,3 mm., à col étroit, parfois 
incurvé, ovale oblongue, peu ou pas rétrécie sous l’orifice, pachyderme, brun foncé puis 
noirâtre. Op. plan convexe. 2). 0.43. Tb. 30 et plus. Ci’. 2-3 . Sp. 26-33 p vert olive ou 

I ferrugineuses. IX-X.

P. fortement contournées en spirale à sec. + N . Espèce méridionale.
Port du B. capillare. Iourtes larges, basses 1-2 cm., vert jaunâtre ou bleuâtre. P . supér. 

3 0./.» mm., obovales ou oblongues, lancéolées, longuement acuminées; bords entiers rabattus 
sur la 7  mfer. + N . brunissante. S. 2-3 cm., rouge, flexueux, arqué. Op. nulante ou presque pen
dante, a col légèrement incurve, obeonique allongée, étroite, non rétrécie sous l’Or., pourpre san- 
iruin puis brun pourpre fonce. Op. brun pourpre brillant. Ool. de l’exothecium très épaissies. 
T .  ",6i d'un beau jaune. Tb. 23-3(1. End. jaune. Mb. basil. =  %  des 2). OP. 2-3. Sp. 10-14 ¡1
vert olive. IV-V.

Ns. Es/ )èce arctique.
Touffes basses et denses, vert jaunâtre à la surface, rougies à l’intérieur. P . largement ovales, 

aigues ; marge droite de 2 rangées cel. Mords entiers, révolutés jusqu’à la pointe. Gel. petites 
à parois épaisses, lacuneuses, les basilaires rougies. S. 1-1,3 cm. Cp. petite, pendante, un peu 
bossue, ovale piriforme, a col atténué, jaune pâle, leploderme, brillante, macrostome, non rétrécie 
sous IOr. Op.jiourprc brunâtre, brillant. P . grand. Proc, étroits, à fentes étroites, appendi- 
cule. CP 2-3. Sp. petites, jaune brunâtre. Eté. 11
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+  N. form ant une longue arête. PI. çf gernrnifor/nes terminales nombreuses.
Tourtes denses, étendues, 1-2 cm., vertes à la surface, feutrées ferrugineuses en 

dedans. P. supér. 3/0,6-0,0 mm., lancéolées, très longuement acuminées. -}- N. 
rouge à la base, brunâtre, formant une très longue pointe dentée. Gel. lacuneuses, 
les supér. 70/8 p, les basil. rougics, les angulaires dilatées, subcarrées. Marge 
unistrate formée de 4-0 rangées de Cel. S. 4-!) cm. Cp. nutante ou pendante, 
oblongue a col subégal, régulière, brune ou brun rougeâtre. Op. grand, à pointe 
courte. P. 0,56 mm. 2 . jaunâtre. Tb. très nombreuses 36 et plus. Bnd. pâle. Mb. 
basil. -  - X  des 2 . Proc, à larges ouvertures. Ci’ 2-3. Sp. 16-21 p, vert bru
nâtre. V I-V II .

+  N. form ant un mucron court. PI. cf rares ou nulles.

Gazons 1 cm., vert doré. P. supér. 2,4/0,6 mm., non décurrentcs. Marge large 
unistrate. N. 0,13 à la base, brun rouge. Cel. à peine lacuneuses. S. 1-2 cm., 
flexueux. Cp. pendante ou nutante, régulière, pourpre, petite, 2,4/1 mm., à col 
étroit =  X  de l’urne, puis subitement élargie, ovale, fortement rétrécie sous l’Or, 
macrostome à lctat sec. 2). 0,36-0,48. Tb. 25-27. C l’. 2-3. Sp. 16-20 p, jau
nâtres. VIII.

Cp. à large  Or. Marge des P. formée de 2  rangées cellulaires.

En petites colonies, vert terne, %-l  cm. F. marginées. Bords largement réfléchis, denté 
à la pointe. -f-N . formant une arête courte dentée. C©1. lacuneuses, S. 4 cm. 0p. hori
zontale ou nutante puis ascendante, régulière, claviforme, allongée à col étroit, long, 
atténué, 4,5/1,2 mm. Op. conique, bref, brun mal. 2 . 0,55/0,10 mm. 25 Tb. Mb. 
basil. =  y> des 2 -  Cl’. 2-3. Sp. 20-22 p, vert jaune. X .

S
,0

O
09

s
' V

Aspect de H. intermedinm, F. plus largement ovales; N. moins cxcurrentc. Op. 
2 X  mm., â col plus court que l’urne, rétrécie sous l’orifice. Mb. bas. tq des 2 . Sp. 
17-22 p finement ponctuée. (Y'ar. alpine de H. intermedinm.)

fÀ>OO

ft
O

Op. microslome. Marge des F. étroite, parfois  indistincte.

Gazons étendus, assez denses, bas : 1 cm. environ, bien verts, feutrés. P. supér. non 
décurrentcs, largement oblongues lancéolées, 2,4/0,4-1 mm., non ou faiblement margi
nées. +  N. rougio à la base, formant un mucron variable. Oel. faiblement lacuneuses. 
S. 2 cm. Op. horizontale et nutante, â col subégal, oblongue piriforme, 3 rnm., un peu 
incurvée, microslome, non ou peu rétrécie sous l’Or., brun rougeâtre, puis noirâtre. Op. 
convexe conique, aigu, subpersislant. 2- 0,45 incurvées à sec, jaunes; insertion orange. 
Tb. 25-30, pointes largement marginées. Bnd. jaunâtre. Mb. basil. =: ’/a des 2 . Proc, 
larges, ouvertures médiocres. Oi’. 2-3 appendices courts. Sp. 20-25 p vert olive. B. A.

Bords plans, étroitement margines.  Op. petit,  presque conique, apiculè.

Touffes très basses, denses 2-4 mm., vertes. P. supér. nombreuses, presque imbriquées, oblon
gues lancéolées, longuement acuminées. 2/0,6 inm., carénées concaves. Marge étroite de 2 ran
gées de cel. ; bords plans et entiers. N. forte, violet pourpre à la base. Cel. â parois minces, les 
basil. violet pourpré. S. 2-3 min., un peu flexueux, arqué au sommet. Cp. nutante, col plus court 
que Turne, étroit, atténué, oblongue piriforme, 3 mm., microslome, régulière, molle, jaune d’ocre, 
non rétrécie sous l’Or. Cel. de Texothecium minces. 2 . 0,4 mm., jaune pâle, insertion orange, 
pointes à peine marginées. Tb. 20-22. Bnd. hyalin. Proc, larges. Cl’. 3. Sp. 21-24 p  jaunes. VTI.

T. 1-2 cm. P. ovales mm. — N s dans les P. inférieures et -f-N s dans les supérieures. 
Cel. 15 p 3/1. S. I X  cm- Op. pendante 2 mm. 2 . à insertion rougeâtre. Mb. bas. X  des 2  
Processus étroits largement ouverts. 01’. Sp. 18-20 p, finement papilleuses.
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Touffes vertes à la surface.
Port du B. pallescens 1 cm., vert. P . à base ovale, non décurrentes, puis lan

céolées acuminées. Cel. minces, faiblement lacuneuses. S. 2 cm. Cp. pendante, 
régulière, ovale oblongue, .1/1,3 mm., peu rétrécie sous l’Or. $ .  0,4-0,5 mm., 
étroites, brunâtres., Insertion orange, 25 Tb. End. jaunâtre. Mb. basil. =  2/5 
des Proo. larges. Cl’. .1. Sp. 16-22 ; 1  vert olive.

Caractères végétatifs de B. pallescens.- Cp. 4-6 mm., penchée ou horizontale, 
non rétrécie sous l’orifice. S. 3-4 cm. 2). orangées à la base. Processus largement 
ouverts. 0 1 ’ .

Touffes noirâtres.
Gazons denses, bas, vert terne puis noirâtres. P . non décurrentes, ovales oblon- 

gues, et oblongues lancéolées, acuminées, 2,1/0,7 mm. +  N . formant une longue 
arête. Gel. peu épaissies, non lacuneuses, les basilaires rougies. S. 1 cm-
Cp. pendante 2,4-3/1,1 renflée, piriforme ou subglobuleuse, brune, non rétrécie 
sous l’orifice. Op. plan convexe. 2). 0,45/0,01 jaune brunâtre, insertion orange. 
Sp. 20-23 [x vert olive. V III.

h

Espèce alpine. T. io  à i5  mili .
Touffes d’un vert jaunâtre, feutrées à la base. P . supér. agglomérées, dressées, 

divergentes, 1,6-1,7/0,7-0,8 mm., ovales oblongues ou ovales lancéolées, briève
ment cuspidées. + N .  forte jaunâtre. Bords fortement révolutés jusqu’au sommet, 
marginés de 2 rangées de cel. jaunâtres, épaissies. Cel. lâches, les basil. souvent 
pourpre violet. S. 1 cm., rougeâtre, flexueux, crochu au sommet. Cp. pendante, 
brun rouge, oblongue, piriforme, atténuée à la base en un col court; 2/1 mm. Op. 
grand, rouge orangé, convexe, persistant. 2). 0,43-0,46 mm. Art. dorsaux infér. 
étroitement rectangulaires 3-4/1. Tb. 14-20. End. jaune. Proc, larges à ouver
tures arrondies, subrectangulaires. Ci’. Sp. 16-21 ¡i, jaune verdâtre. V III-

Espèce de la région nivale, Imlbiforme.
T. i à s mill. seulement, divisée en 2  ou .1 branches.

Touffes petites et basses, compactes, vert brunâtre, feutrées à la base. P . for
mant un bourgeon épais, 1-2,5/0,5-0,7 mm., largement ovales lancéolées, con- 
enves, non décurrentes, brièvement cuspidées. -f-N . brunâtre, forte, rougie à la 
base. Bords marginés de 1-2 rangées de cel., révolutés jusqu’au sommet. Cel. 
rougies â la base, les ang. carrées à parois minces. S. 6-10 mm., flexueux, sou
vent géniculé, crochu au sommet, pourpre noirâtre h la base. Cp. nulantc ou 
pendante, ovale, piriforme, brun fauve, non rétrécie sous l’Or. 2/1,25 mm., à col 
épais, de l’urne. Op. grand, jaune orangé, mat, largement convexe. $ .  0,4 oran
gées i\ la base, pointe hyaline. Tb. 20-22. Ligne dorsale médiane sinueuse. End. 
orangé â la base. Proc, largement ouverts. Cl’. 2-3, papilleux. Mb. bas. =  % 
des 2). Sp. 16-21 pi. IX .

Cp. évidée à Or. élargi.
Touffes lâches, fragiles, brunes. 1 cm. P . supér. 2,7/0,8-0,9 mm. oblongues lancéolées, 

longuement acuminées. Cel. un peu épaissies, non lacuneuses. S. 1-2 cm. Op. pendante 
3 cm., régulière, ovale, microslome, brun marron; vide : brièvement piriforme, à col sub- 
éifal. Op. petit, P. 0,45 mm., jaune brunâtre. Tb. 26. End. jaune. Mb. basil =  */3 des 2>. 
Proc, étroits avec des ouvertures ovales. Cl*. 2-3. Sp. 16-20 f* brunes.

Touffes de l ’/j-l cm., vertesou vert sale. P . non marginées ou faiblement par 1-2 rangs 
de cellules, Iwrds révolutés jusque près du sommet. -J- N. brièvement excurrente. Col. 
oO-100/12-20 ¡i à parois minces. S. l - l ’/j cm. Cp. pendante ou nutante, brun fauve ou 
foncé, piriforme, non rétrécie sous l’orifice, lequel s’élargit après la sporose. Col. =  Vs ou 
*;3 de I urne. brunes a la base, largement marginées. Trabécules reliées par des cloisons 
dans la 1 1 inférieure de la plupart des 2>. Cl’. longuement appendiculés. Sp. 12-18 lisses. VII.
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p . non marginées, bords plans. Cp. bossue, pourpre sanguin.
Port de B. ergthrocarpum; petites tondes de V* cm., denses, brunâtres. P . petites, appli

quées à sec, rigides, ovales lancéolées, allongées, 1,8 mm., carénées. +  N. jaune rou
geâtre, puis noirâtre, brièvement excurrenle. Cel. minces. S. 1-2 cm., géniculé à la base, 
arqué au sommet. Cp. horizontale ou notante, rarement pendante, à col plus foncé, étroi
tement claviforme, piriforme, .‘1/1 mm., rétrécie sous l’Or., solide. Op. brièvement 
conique. P. 0,4 0,5 mm. orangées. Tb. 24-30. End. jaune vif. Mb. bas 7a des 
$ . Proc, étroits. Cl’. Sp. 18-22 g. VIII-X.

ft
ü

Bords des P. réfléchis à la base seulement.
Petites touffes vertes, souvent recouvertes de terre. T. =  1-3 mm., avec de 

nombreux rameaux geimniformes. P. super, formant un bourgeon fermé, les plus 
grandes 1 ,H-2/o,0, mm., les externes longuement ovales ou oblongues-ovales, 
toutes très concaves et non décurrenles. N. 0,12 mm., pourprée à la base, jaune 
à la pointe, formant une arête variable. Cel- peu laeuncuses, celles des angles un 
peu bombées, plus lâches, carrées et hexagones. S. 1-2 cm. Cp. horizontale ou 
pendante, brun clair, molle, subglobuleuse, à col court. 2/1, microslome, non 
rétrécie sous l’Or. Op. petit, orange saturé. P. 0,4 mm. T . incurvées à sec, jaunes, 
rapidement acuminées sur la jC supér. Insertion orange. Art. dorsaux, 10-22 g, 
ligne divisurale en relief. Tb. 25. End. jaune papilleux. Proc, à larges ouver
tures. Ci’ 3 délicats, souvent Ci Sp. 18-24 g. vert jaune. V II-V IH .

P. étroitement réuolutées au,r bords jusqu'au sommet. Cp. exactement pendante.
Touffes petites, d’un vert terne, feutrées, noircies .4 l’intérieur. F . sup. formant 

un petit bourgeon fermé à sec; ovales lancéolées 1,3-1,4/0,5-0,0 mm., non décur
renles, acuminées. N. I trièvcmenl excurrcntc, jaunâtre, rougie à la base. Bords 
marginés par 1-2 rangées de cel. jaunâtres. Cel. assez lâches, mais fermes. S. 
1,5 cm., brun à la base, pâle (il crochu au sommet. Cp. petite, exactement pen
dante, brun jaunâtre, pâle pirilbrme-subglobuleusc, â col distinct, égid A la ^  
de l’urne, pas rétrécie sous l’Or. à sec. 1,5-2/1 mm. Op. convexe, conique, jaune 
mat, rouge au bord. P . 0,33 mm. $ .  pâles, brun fauve à la base. Mb. basil =  
des $ .  P ro c , larges, à ouvert, ovales. Sp . 18-23 g, jaune verd. V I-V II.

Bords des P. largement marginés, rérolutés, Cp. rétrécie sons l ’Or.
Touffes étendues 1-3 cm., bien feutrées de roux en dedans. F . supér. presque contour- 

mies à sec, non décurrenles, ovales lancéolées, 3/1 mm., très concaves, longuement acu- 
minées. Marge de 3-5 rangées de cel. NN. rougie à la base, rapidement atténuée. C©1. 
peu lacuneuses, les basil. rougies, les angulaires plus lâches. S. 1-3 cm. Cp. inclinée, 
liorizonlale ou nulanle, 4 mm., claviforme-piriforme régulière, A long col, un peu rétrécie 
sous l’Or, brun clair, ocre, puis cannelle. Op. haut, convexe, brièvement apieulé. P. 
(),(> mm. T. jaune pâle, le 1 ., supér. hyalin papilleux, étroitement marginé. Tb. 30 en
viron. End. pâle. Mb. bas. — des X. Proc. A larges ouvertures. Cl*. 3. Sp. vert- 
olive, 18-22 g. V II-V III .

— N s P. obtuses, planes au x  bords, non marginées.
Touffes basses 1. cm., vert jaune brillant. Hcjets stériles jnlncés. F . dressées, non décur

renles, largement ovales et obtuses, les supér. brièvement mueronées 1/0,0 mm., très con
caves. Cel. faiblement laeuncuses. S. 1-1 % cm. Cp. pendante, régulière, 2/0,75 mm., piri
forme, rétrécie sous I Or. Or. élargi, épaissi en bourrelet, rouge brillant. Op. petit pourpre. 
T. 0.45 mm. Tb. 40 Eind. libre, jaune. Ci’. 2-3. Sp. 18-20 g, jaunes ou brunâtres.

a jo - i O
g 5

2? «C *a £
1t>,
fH

P. dressées-pa/en/es. Cp. claviforme incurvée.
Petites colonies basses, vert terne ou brunâtre. 1cm. F . supér. 2,8/0,0-1,2 mm. 

Marge formée de 3 rangées de cel. jaune. Bords réfléchis à la base seulement. N. 
noirâtre, non rougie. P. peu décurrenles. C©1. non lacuneuses. S. 2/.-H *2 cm- Cp. 
non rétrécie sous l’Or. Op. orange mat. IX . Voir sous Leucodonlium.

y
h

h

P. brièvement acuminées. étroitement marginées.
Touffes brun rougeâtre, basses. P . lancéolées linéaires, fortement dentées au sommet, -f- N. for

mant un mucron court. S. 2V4 cm. Cp. grosse et épaisse, 4 mm., brun rouge. 2). 0,45 mm., rouge 
foncé à la base. Tb. 22. Ci’ Sp. très petites. VTI.

P. longuement acuminées, non marginées. Espèce méridionale.  
p . non décurrcntes. Cel. lâches, bien distinctement lacuneuses. S. 2-3 cm. Cp. pendante ou 

nulanle, 4 mm., régulière, à col court, obeonique, allongée. Cel. de l'exth. rectangulaires sur le 
col avec de grands Stm. ovales. P. 0,75 mm. $ .  jaunes. Tb. 30 et plus. End. jaune. Ci’. 1-2. 
Sp. 14-20 g, vert jaune. P.

17
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Cp. régulière, claoiforme, allongée.
Touffes étendues, denses, 2-10 cm., vert olive ou brunâtre, souvent 

roupies, feutrées de brun. T. solide, dure et rigide. P. solides, dres
sées, patentes par l’humidité, incurvées à sec, décurrentes, à base peu 
rétrécie, oblongucs-lancéolées, insensiblement acuminées, 4,5/1,4 mm., 
marginées par 3-5 rangées de col. épaisses, jaunâtres ou brunâtres. 
Bords réfléchis jusque près du sommet, celui-ci faiblement denté. 
+NN. rouge formant un mucron denté. Cel. peu épaissies, faiblement 
lacuneuses, les basil. rougics. S. 2-8 cm. Cp. nutante, 4-5 mm., clavi- 
forme-allongéc, â long col, régulière, brunâtre, rétrécie au col et sous 
l’Or. Op. concolore, brillant. P. 0,7 mm. 2). jaunes, insertion rouge. 
Pointes grossièrement papilleuses. T b . 50 et plus. End. jaune papil- 
leux. Mb. basil =  1/i des Proc. larges. Ci’. 5. Spores inégales 
14-20 ¡jl, vert jaune. V I-V III.

Port du B. pseudotriquetrum, mais plus petit. Touffes denses, 
2-3 cm. feutrées. P. imbriquées, presque contournées à sec, carénées- 
concaves, à pointe aiguë, bords révol. jusqu’à la pointe, marginées par 
des Cel. épaissies. S. 3 cm., pourpre pâle, arqué. Cp. presque pen
dante, piriformc-allongéc, à col court, brun cannelle. Op. à pointe 
longue et aiguë. Exth. à cel. lâches et très épaissies. P. grand. End. 
pâle. Ci’ 3.

M. aln ine. T. 4 à 10 cm., à foliaison renflée. Cp. régulière, turbinée 
à sec. Voyez B. Schleicheri.

M. de la plaine. T. 1 à 2 cm. Cp. régulière, turbinée à sec. Voyez 
Jl. lurbinatum.

Op. incurvée. Marge des P. épaissie en bourrelet. Voyez B. pollens.

-  N. ou N s. Pat •ois cel. fortement épaissies.
Port et taille des grandes formes du B. pseudotruiuetrum. Touffes denses, vertes 

ou olives, tachetées de roux, brillantes, brunes ou noirâtres à l’intérieur, densé
ment feutrées, feutre verruqueux. 3-12 cm. P. supér. 2,5-3,3/1-1,3 mm., à base 
étroite, décurrentc, oblongues ou ovales, lancéolées, molles, concaves, ±  N s rouge, 
70-100 ¡a à la base, rapidement atténuée et délicate. Cel. très lacuneuses, les super, 
presque linéaires ou même un peu flexueuses. 35-100/6-12 ¡a. S t .

—
|  «•*

C 3 Ç ? .

11*

Feuilles décurrentes, terminées par une pointe piliforme, réfléchie. Touffes denses, 
molles, vertes, pâles en dedans. 3-4 cm. F. 1,2-1,4/0,75-0,0 mm., ovales-lancéolées, 
non marginées, révolutées aux bords vers la base, -+- N. jaunâtre. Cel. supér. 40-50/ 
18 ¡A. St.

P. brièvement acuminées, très longuement décurrentes, rendant la T . ailée. Voyez 
B. Duraiii.

«a»

Cl

Bords des P. non marginés, réfléchis jusqu'à la partie supérieure.
Touffes étendues, renflées, 4-7 cm., vert roux. P. espacées, longuement décurrentes, 

ovales, obtuses, 2,4/1,8 mm., très concaves. Cel. très lâches, pleines de clorophylle, vertes 
à l’insertion, les médianes 50-70/20-30 p. St.

ob
tu

se
s 

ou
 a

rr
on

di
es

 a
 

-
 N

. o
u 

NV Bords des P. marginés, plans.
Touffes lâches ou plantes isolées entre d’autres mousses, 2-10 cm., vert terne ou bru

nâtres, même noircies. T. çrèle, foliaison espacée, p. molles, un peu décurrentes, 
patentes, les super, rapprochées, formant une rosette, obovales ou elliptiques-oblon^ues, 
*-3/1.2 mm., concaves-coehléariformes, marginées de jaune ou de brun par 3-8 rangées 
de cel. épaissies. Bords plans, entiers, — Ns rouge, brièvement excurrente dans les feuilles 
terminales. Cel. peu épaissies, peu lacuneuses. S. 2-4 cm. Cp. pendante, 4 mm. plus 
court e e t  plus épaisse que chez B. pseudotriquetrum. P. 0,6 mm. Sp.« 14-20 u, jaunâ
tres. VI.

(M P arrondies au sommet, à peine marginées, planes aux bords. Voyez B. cgclophyllum.
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Voisin du H. ergthrocarpum. Petites colonies isolées, 4 min. T. sans hubillcs. 
P . sii|>éi\ 2,7/0,0-0,75 mm., lancéolées-linéaires, longuement acuminées., inar- 
ginées par U rangées de cel. épaissies, brunâtres. Bords dentés, supérieurement. 
+  N . I min rouge. C©1. non lacuncuscs, les infér. lAches 1 /2- ’/;>. S . 1 ‘/j-2 cm., 
noirâtre. Cp. pendante 2,7/0,0 mm., cylindrique, allongée, faiblement incurvée, 
rétrécie sous l’Or ., rouge sanguin. Op. I trievement conique, obtus. 2 .  jaune 
pâle, atténuées sur le '/a super. Insertion orange. Tb. 25. End. jaunAtre. 
Proc, à larges ouvertures. C i’ 5. Sp. H fi, jaune pâle.

P . vert-jaune terne, ovales ou elliptiques acuminées. Marge étroite jaunâtre  
de .‘i-7» rangées de cel. Cel. plus lâches (pie chez B. erythrocarpum, à parois 
minces, les super, rhombées hexagones. N . rougeâtre. Op . remuée, clavilorme, 
oblonguc, rouge terne. Op. large, rouge clair, brillant, conique, apicuic. P . 
court. 2 -  atténuées sur la V., supér.

N«. F. r e r t- ja u n e  ou b ru n â tre s .
Coussinets denses, I cm., les pointes rouge brun, à éclat doré. P. super, subim

briquées I ,0/0,45-2/0,00 mm., non décurrcntcs, marginées par 2-4 rangées cel. bru
nâtres, allongées, unislrnles. NNS brunâtre. Cel. un peu épaissies, les supér. .‘15-50/ 
14-18 fi, les basilaires non rougies. S. 1-2 cm. Cp. nutanlc ou pendante, oblonguc, 
claviformc, à long col. 2 . ferrugineuses. End. pâle. Ci’. Sp. ferrugineuses. P. B.

P. o b o ré e s-c o c h lé a r ifo rm e s .
Touffes denses et molles, 4-5 cm., vertes la surface, rousses en dedans, feutrées. P. 

infér., cocbléariformes, les supér. imbriquées, obovalcs, oblongucs. ;2/1 ,.‘t mm., marginées 
par 2-5 rangées de cel. brunâtres. -+- N. formant une arête lisse, un peu recourbée. Cel. très 
lâches, 50/20 fi. S. 1-2 cm. Cp. horizontale ou nutanlc. 2,7 mm., régulière, à col subégal, 
subcylindrique ou oblonguc, allongée, rétrécie sous l’Or. Col brusquement atténué, brun 
clair. Or. rouge. Op. orangé, mat, subobtus. 2). 0,5 jaune. Tb. 25. Ci’, délicats. Sp H- 
14 fx, jaune pur. V II-V III .

-+- N . formant une fo r te  arête. Marge épaissie en bourrelet.
Touffes assez denses, 2 cm., vert jaune, feutrées. P. sup. condupliquées à sec. 

5,.‘1/1,5 mm., â base étroite, non décurrentc, obovalcs (tu spatulées, fermes, carénccs- 
concavcs, marginées par 5-5 rangées bislrnl.es de cel. jaunes épaissies, -j- NN. Cel. 
faiblement lacuncuscs, minces. S. 2-4 cm., pourpre, crochu nu sommet. Cp. inclinée 
ou nutanlc, 0 mm., à col. subégal, un peu incurvé, cylindrique, oblonguc, ferme, 
brune ou rougeâtre. Op. marron brillant. 2 . 0,75, brunAtres. Tb. 55. Cl*. Sp. 
0-12 fi. IV-VI. _______________ __

Ns (ordinairement). Marge uni strate.
Touffes assez denses, molles, un peu soyeuses, 2-5 cm., verl gai ou terne, brun 

rouge en dedans, feutrées. P  molles, tlcxueuses, les supér. formant une rosette, sub- 
spatulécs ou obovalcs, allongées, 5,5/0,0-1 mm., acuminées, terminées par une longue 
pointe piliforme, souvent rélléebie ; marginées par 1-4 rangées de cel. jaunes ou brù- 
nâtres. — N n rarement +  N. Cel. très lâches, un peu épaissies, non laeuneuses, 
les basil. rougies. S. 2-4 cm., génieulé à la base, un peu arqué nu sommet. Cp . hori
zontale ou nutanlc, un peu incurvée. 4 ^  mm., à col atténué, oblonguc, claviformc, 
rétrécie sous l’Or., I trune ou rougeâtre, ascendante à l’état vide. Op. grand, brun 
rouge, brillant. P. 0,7. 2 . jaune brunâtre. Tb. 25. End. jaune. Mb. bas =: 'f, 
des 2 . Ci’. Sp. 1 0-18 p, jaune verdâtre.

t  33
fri -ai

Marge étroite, tissu cel. dense. Cel. petites à parois épaissies. Touffes 
très denses, 5 cm., feutrées de roux, avec des zones colorées en dedans. Bcjcls 
stériles tlagelliformes. F. dressées, appliquées, rigides, non décurrcntcs. Cel. 
basilaires subitement dilatées, pourprées. Cp. pendante, à long col, étroite
ment oblongue, brune, rétrécie sous l’Or. Op. conique aigu. E. 0,52 mm. 
2. jaunes. Tb. 50. End. jaune. (Ci). Sp. 8 p . jaunâtres. VIII.

Marge large; tissu ce!. lâche, à parois minces. Touffes denses, 1-1 cm., 
vert jaunâtre, feutrées. P . supér., appliquées à sec, non ou à peine contournées. 
2,5/0,9 mm., à base non atténuée, non décurrenle, oblongucs ou allongées, caré- 
nécs-eoncaves, â bords révolutés en spirale jusqu'au sommet. Marge de 5-0 ran
gées cel. -+-NN. (0,18). S. 2-2X  cm. Cp. nutanlc ou presque pendante, 5 mm., 
régulière, cylindrique, clavilorme, à col atténué, brun rouge, puis noirâtre. 2 .  
0,7, brunâtres, pointes jaunes. Tb. 50. Ci’. Sp. 8-11 fi. jaune pâle. VI-VU.

P . obtuses, arec un marron brun, court, réfléchi.
Touffes compactes. 1 cm., rouge brun, feutrées de roux, feutre verruqueux. 

imbriquées, non d'currenlcs, 1,5 0,0 mm., très concaves, marge brunâtre de 2 i 
gees de cel. Cel. peu épaissies, laeuneuses. St.

P.
ran-

Bryum.
Bomansonii

Lindb.

B.
rubeni.
Mitten.

B.
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B.
elegans. 
N. v. E.
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B.
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T. plus robuste, julacée.  C©1. à /tarais minces, non poreuses. 
Touffes denses, 1-2 cm., vert jaunâtre à la surface, feutrées de brun à l’in

térieur. F. rapprochées, su bégaies, 0,75 mm., appliquées, recourbées par la 
pointe très concaves, -f- N. à pointe réfléchie. Gel. supér. 30-40/14-18 p. 
b . i % cm. Cp. pend. Op. grand, convexe, orange. Sp. 12-1S p, vert jaune. E.
T . ./informe, j u  lacée, à F. étroitement imbriquées. Cel. à parois  poreuses.

Port du H. caespiticium, mais beaucoup plus petit. Touffes en coussinets 
très denses, % -l  cm., verts à la surface, brunis à l’intérieur. F. petites, 
0,9/0,4 mm., -f- N. Cel. à parois épaissies, les sup. 80-00/10-14 p. Cp. 
petite, pâle, à large orifice, sumurbinée. Sp. 10-12 p, olive. VII.

Rejets stériles bulbiformes, à F . imbriquées, très concaves.
Touffes lâches. F. 1,2-1,5/0,75 mm. +  NN., formant un mucron solide. Cel. à 

parois peu épaissies, 35-50/14-18 p. S. 2-3 cm., mince. Cp. nutante, régulière, 3,6/ 
1,5 mm., oblonguc, piriforme, brun jaune, rétrécie sous l’orifice. Op. orange, mat, 
brièv. conique. P. 0,5. T. jaune pâle. End. hyalin. Ci’. Sp. 16-20 p, jaunes. V-VI.

a "2

QQ

Cp. allongée /  : 3 à 1  //, à col atténué =  1/2 de l ’urne.
Gazons très denses, vert pâle, très feutrés. F . supér. 1,5-2,4/0,3-1 mm., ovales- 

oblongues, lancéolées, longuement acuminées, cuspidécs, entières. NN. formant 
une arête lisse. Cel. non lacuneuscs, les apicales et marginales supér. linéaires. 
Base rougie. S. 2-3^ cm. Cp. nutante, 4/0,9-1,2 mm., oblonguc, allongée, sub- 
cylindriquc, rétrécie sous l’Or, à sec. brun jaunâtre. Op. grand, brun. P. 0,6. 
tfb. 26. T. papilleuses, marginées. Mb., basil =  y  des Proc, très larges. 
Sp. 10-14 p jaunes lisses. V -V I.

Cp. courte et épaisse, / : 2 , à col renflé.
En colonies ou touffes lâches, basses, fragiles, souvent rougics ou brunies. F. 

supér. rigides, formant un pinceau, à base ovale, lancéolées-allongécs, 2/0,8 mm., 
entières. NN. formant une longue arête, jaune brunâtre. Cel. non lacuneuscs, 
à parois minces, les supér. rhombiques, allongées, 50-80/12-18 p, les marginales 
plus longues cl étroites, distinctes. S. 2-3 cm. Cp. pendante, 2/1,2 mm., briève
ment piriforme, brun rougeâtre. Op. grand, aigu. P. 0,5. T. jaunes, papilleuses, 
marginées. Tb. 26. Mb. basil =  7* <lcs Proc, très larges. Ci’, longuement 
appendiculés. Sp. 10-14 p, jaunes lisses. V -V I.

Rase des F. non rougie. NN * jaune. F. à pointe courte et obtuse.
Touffes denses, terreuses, 1-3 cm., vert jaunâtre ou brunâtre clair, jamais rougics. A 

l’aisselle des F. supér. des ramilles bulbiformes. F. un peu molles, imbriquées à sec, non 
décurrcntes, les supér. 1,65/0,6 mm., oblongucs-ellipliques, atténuées au sommet, très 
concaves, entières, révolutées sur la 7s infér. Cel. peu épaissies, peu lacuneuscs. avec de 
gros grains de chlorophylle, allongées, rhombiques ou hexagonales, les sup., 50/10 p, les 
marginales plus étroites et plus longues, distinctes. Ordinairement stérile.

+  N. brunâtre formant un mucron court et réfléchi. F. plus petites.
Port des petites touffes de B. alpinum. F. rigides, appliquées à sec, 2,5

O, 7 mm., largement oblongucs-lancéolécs, carénées, concaves, entières oi 
dentées à la pointe, -f- Ns. Cel. étroites, rhombiques, peu épaissies, 50-90/ 
10 p. 8 . 17,-27, cm. Cp. nutante, 3,5/1,2 mm., à col un peu recourbé, clavi- 
forme-piriforme, leptoderme, jaune rougeâtre, puis marron. Op. aigu orangé.
P. 0,84 $ .  jaunes, rouges à l’insertion. Tb. 30. End. papillcux, jaune. Ci’. 
Sp. 12-18 p, vert jaunâtre. V II-V III.
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Ns rougie, non on à peine e.Tcurrentc. F . plus grandes.
F. appliquées, rigides à sec, non décurrcntes, carénées, concaves, enroulées 

en spirale, entières. N. 60-66 p, verte, puis rouge. Cel. épaissies, é t r o i te m e n t  
rhombiques, 40-70/10-12 p. S. 2 cm. Cp. nutante, 31/, mm., à col atténué et 
droit, régulière, obovalc-piriformc, solide, pourprée, puis noirâtre, peu rétrécie 
sous I Or. Op. orange, brillant. Cel. de l’exoth., très épaissies, étroites, 

°e>, jaunes. Tb. nombreuses. Ci’, longuement appendiculés. Sp. 14-18 u. 
jaune vert. VI-VUI. r

Touffes brunâtres ou noirâtres, sans éclat. — Ns â pointe obtuse.
T. 2-4 cm. F . non décur., assez molles, les supér. oblongues, brièv. acum., 

2,35/1 mm., concaves, réfléchies au bord, entières. N. 100 p, rou"-c puis 
noirâtre. Cel. reclang. hexag., les basil. vertes ou noirâtres. S. 1-2 cm. Cp. 
nutante ou pendante, 3 mm., obovée, régulière, brun rouille foncé. Op! 
convexe, rouge. O el.de 1 exolh., lâches, 3(1 p, épaissies. P . 0 5 jaune. Sp. 
16-20 p, jaune brunâtre. VII-VIII.

Bryum
Kunzei
Horn.

"B .
II. Comense 

Schp.
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Op. lurbinée, fortement rétréci a sans l'O r .
Très petite espèce. Petites colonies, hautes de quelques mm. seulement. 

P . rigides, les super. 0,9/11,4, ovales-lancéolées, réfléchies au bord sur la 
1 infér. S. 1 cm., mince, crochu. Op. à col court, brièvement piriforme, 
rouge sanguin. Orifice très élargi après la chute de l’opercule, rendant la 
Cp lurbinée. Op. très large, apiculé, rouge. P . 0,4. ©. jaunes. T b. 20. 
P r o c , à ouvertures étroites. Ci’ 3. Sp- 10-12 p, jaunes. V-VI.

Op. non rétrécie sous l ’Or.
F . super, plus petites que chez II. atropurpurcum, 0,9'0 4*», brunâtres. 

Oel. infér., angulaires rougics, carrées et subhexagones. S. 1-2'/^ cm. Cp. 
incliner ou presque pendante, 2,3/1 mm., à col atténué, un peu recourbé, 
brièvement ovalc-pirifbrme, macrostorne, non rétrécie sous l’Or. Op. grand, 
à bord ne dépassant pas l’Or, comme chez H. atropurpurcum, plan con
vexe, apiculé. Sp. 11-13 p, jaunes, lisses. VI.

Oi

Sj

c3
+  N . longuement. c.rcurrente. Cp. subhoricontale, non rétrécie sons r  Or.

F . rougeâtres ou cuivrées, 1,2/0,3 mm. +  N ., formant une arête dentée — '/., 
du limbe. S. 1-1 Iç. cm. sin. Cp. 2,1/1 mm., rouge pâle, à O r., rouge, à col, sub
égal, atténuée, piriforme, macrostorne à sec. à insertion orange, atténuées
sur la Vj sup. T b . 23. E n d . jaune d’or. Sp. i 0-14 jjl, vert jaune, lisses. V II.

'O

S. un/ué au sommet, capsule pendante.
Tou lies assez denses, basses, >/2-1 cm., vert clair, soyeux, feutrées de roux; sou

vent des bulbillcs axillaires. F . supér. rapprochées, lâchement imbri(|uées, 1,2/ 
0,0 mm., révolulées au bord jusque vers le sommet, non marginées, entières, 
-j- N N ., jaune, puis brune, formant une pointe solide et lisse. C el. [»eu épaissies, 
les sup. 33-30/13-1 f» [>■■ S. l - l ' / î  cm., rouge, flexueux. Op. régulière, 2 mm., à col 
épais, arrondi, ovale épaisse, rougi» sanguin, puis noirâtre, à peine rétrécie sous 
l’Or. Op. giand, renflé en bourrelet au bord, apiculé-, très brillant, pourpré-. 
Oel. de l’exolh. régulières, à parois rigides. A l’Or. H rangées de cel. Iransvcr- 
sales. P . 0,3, jaune. T b . '10. C i’ Sp . 8-11 p, jaune pâle. III-V I.

S. crochu. Op. en contact latéral avec le S.
Petites colonies. T. liante de quelques mm. â 1 cm. F. rigides 1,4/0,1» mm., à 

peine décurrenles, ovales-lancéolées, aiguës, concaves, révolulées aux bords 
pisquc vers la pointe, non marginées, cnlièrcs; -J- N N . formant une poinle lisse. 
Oel. peu ép aissies, 'iO-.Vi, 10-18 p. S. 1 Vs"- cm., rigide, mince, brusquement 
crochu au sommet. Cp. pendante, régulière, à col épais, arrondi, ovale arrondie, 
2,4/1,2 mm., brun rougeâtre, non rétrécie sous l’Or., un peu raccourcie à sec, 
le col devenant ridé, bosselé Op. grand, orange, apiculé-, mal. O el. de l’rxoth. 
lâches, leplodcrmes. P. 0,03. T . jaunes, jusqu'au sommet. Tb. 30. M b. bas '/ 
des $ .  et plus. C i’. Sp. 8-12 p, jaune pâle. V II-IX .

Op. dilatée à l'O r, mais non rétrécie sons l'O r.
F  rouge vineux, obovales, très concaves, un peu caduques, les supér. externes avec 

une pointe rougeâtre, réfléchir. Mords réfléchis. Cp. pendante, longue, subcylindrique, 
avec un grand opercule, convexr-conique. ®. couleur de rouille à la bas c. End. pâle. 
P ro c , â larges ouvertures. Ci’. Oel. de l’cxotb. â ccl. étroitement rectangulaires. Sp. 
13-20 p, lisses, jaune brunâtre. VI.

cüv(h2
OSCh
O

PL,
■V-R.
S

ù
O

Coussinets denses, bas, verts ou jaunâtres, puis brunâtres, feutrés de roux jus
qu’au sommet des T . F. rigides et solides, les inlér. lancéolées cl planes au bord, 
les supér. intimes à base large, lancéolées et étroitement réfléchies au bord, non 
décurrenles, non marginées. +  N N . C el. supér. 40 12 p. les inlcr. rouges, briève
ment rectangulaires et carrées. Cp. régulière, atténuée â l’Or, et non au-dessous. 
Op. petit, bords en bourrelet, obtus, orangé, foncé. Sp. 8-11 p, jaunes, IV -V .

Touffes lâches, fragiles, basses, vert pâle ou rougeâtre, souvent des buhilles 
arrondies sur le feutre. F . molles, décurrenles, lancéolées, submarginées, réflé
chies au bord sur la 1 2 infér. F . supér. plus grandes, 2,7/0,6 mm., denliculécs «à 
la pointe. +  N . O e l. assez lâches, leplodcrmes, les supér. 30-90/18 p, les infér. 
rectang. allongées. S- 2-3 cm., inégaux. Cp. pendante, 3-4/1 mm., à col renflé, 
plissé à sec., oblonguc-piriforme, souvent un peu arquée, jaune, puis pour
prée, rétrécie sous l’Or, à sec. Op. grand, apiculé, pourpre, brillant. P . 0,34. $ .  
rougeâtres, pointes largement marginées. T b . 30 et [»lus. C i’. Sp. 8-12 p, jaunes, 
lisses. V II-V III .
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Touffes enterrées duns le subie glaciaire. T. 4 cm., molle, yrcle, julacéc. P . lâchement imbri
quées, vert pâle, à demi embrassantes, à base prolongée en forme d’ailes, ovales, acuminees, 1,5/ 
1,2 /nm., aiguës, concaves, planes et entières au bord, non marginées. — N s homogène. Cel. lep- 
lodermcs, rhombiipies, hexagonales.

(ioussinets denses, 1 cm., vert pèle, soyeux à la surface, hrun cannelle en dedans. T. fragile, 
suhjulaeée. P. lâchement imbriquées, les super. 1,2/0,5 mm., obtusiuscules, molles et délicates, 
mm décurrentcs, concaves, non marginées, planes et entières au bord. — N s ou N s jaune. Cel. 
mm lacuneuses, les apicales 21-28/0-12 p., les basilaires délicates, minces, presque hyalines.

Ihirt et aspect d’un Anomobrgnni : 5 cm., vert doré, non feutré. P . imbriquées, subégales, 
1/0,7 mm., ovales, brièvement acuminees, non décurrenles. Ns jaune. Cel. leplodermcs, non 
lacuneuses, les supér. 10-70/1 4-0 p, les marginales plus étroites, les basilaires non rougies, larges 
de 10-20 p.

Port et aspect d’un Mninm. Touffes lèches, vert satiné. T. ascendante, 5 cm., avec des stolons 
souterrains. P . caulinaires, presque jusqu’au sommet de la lige, petites, squamiformes, espacées, 
et apprimées. P . terminales formant une grande rosette, 10-12/5-1 mm., ondulées à sec et un peu 
contournées, les supér. allongées spatulées, acuminées, fortement dentées sur la 1/î super. — N s 
très large à la base. Cel. fortement lacuneuses 0,10-0,11/0,035 mm., rhombiques, hexagones, les 
marginales formant une marge distincte. 1 à 3 sporogones par périchèze. S . 4-5 cm., pourpre, 
rigide, épais. Cp. pendante, 7 mm., oblongue cylindrique, un peu arquée, à parois solides, brun 
muge, non rétrécie sous l’Or. Op. mamillaire, brun. P. 0,9 mm. T. brunâtres. End. jaune 
d’or. Sp. 18-21 g, vert brunâtre, verruqueuses. A. H.

P. terminées par une pointe aiguë, allongée.
Touffes irrégulières, 1-2 cm., vert blanchâtre argenté, brillant. T. julacéc. P. concaves, im

briquées, 0,75/0,0 mm., brusquement atténuées en une pointe étroite et hyaline, non décurrentes, 
planes et entières aux bords, non marginées. — N. Vî"2/:)* délicate. Cel. du 1/2 supér. de la feuille, 
hyalines, allongées, 70-90/11 fi. S. 1-2 cm., rouge, mince, crochu au sommet. Cp. pendante, 
2-2,7 mm., régulière, à col court et épais, oblongue, rétrécie sous l’Or. à sec, pourpre sanguin, 
puis noirâtre. Op. bas, conique, aigu. P. =  0,45 mm. $ .  oranges, à pointes hyalines, ponctuées. 
Tb. 21. End. jaunâtre, pap. Proc, à ouvertures étroites ; 3 Ci’. Sp. 10-13 ft, jaunâtres. H. P.

3

o
^  (A j

Col atténué à la base. Port du //. Hlindii T .  presque enterrée, petite. P . non décur
rentes, obtuses ou subobtuses, non marginées, entières, concaves, 1,2/0,1 mm., bords 
réfléchis d’un côté seulement. — N . Hase des P . pourprée. P . périchélialcs presque en 
capuchon au sommet. Cp. exactement pendante, oblongue, subellipsoïde, 1,8/0,9 mm., 
régulière, solide, pourprée. Col atténué. Op. rouge brillant, convexe, apiculé. ®. 0,35, 
brunâtres, à insertion brun rouge. Tb. 20. Ci’. Sp. 10-20 fi, vert-jaune. IX.

«s
,4)

'C
a«

U

Cm

Col iU* la Cp. arrondi, brusquement atténué.
Petites colonies de 4-10 mm., brunâtres ou vert pâle. T. stériles julacées, aiguës. P . 

inler. largement ovales, brièvement acuminées, 0,9 mm. de longueur. P . supér., 
1,5/0,1 mm., brièvement acuminées. Toutes les P . imbriquées, concaves, non marginées, 
entières et planes au bord. +  NNS brunissante. Col. à parois un peu épaissies, jaunes, 
les super. 10-00/9-12 p, S. inégaux, 1-1'/a cm., géniculés à la base, minces, rigides, 
pourprés, crochus au sommet. Cp. pendante, ordinairement appliquée contre le S., régu
lière, 1,5 mm., à col très épais, obovée ou globuleuse piriforme, microstomc, solide, 
brun marron, puis noirâtre, non rétrécie sous l’Or. Op. petit, brun rougeâtre, brillant. 
P. 0,5. $ . jaunes, pap. marginées. Tb. 30. End. jaune libre. 3 Ci’ ou Ci. Sp. 12-10 p, 
jaunes. v n - v n i .

F . orales. Touffes très lâches, fragiles, vert blanchâtre, grises en dedans. P . infé
rieures détruites, sauf la N ., les supér. 0,9/0,75 mm., délicates, ovales, peu décur
rentes, plus ou moins obtuses, concaves-cochléariformes. — N s jaune rougeâtre, 
mince, 30 p à la base. Cel. leptodermes, non lacuneuses, les supér. 30-40/14 p, les basi
laires non rougies.

P . nrhieulatres ou snborbiculaires. Touffes assez denses, vert clair, un peu soyeux, 
avec des paquets de feutre roux à l’aisselle des P . T. l ’/2-2 cm., julacée, avec des flagelles 
atténuées. P . exactement imbriquées, les supér. cochléariformes, 0,9-0,90 mm. de lon
gueur. 1-1,1 mm. de largeur, infh chies au bord, non marginées, entières, longuement 
décurrentes. Cel. minces, les supér. 35-45 12-18 p, les infér. pâles et hyalines. — N s.
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O el./<>/., //0/i disposees en rangées obliques. Petite mousse alpine stérile.

rondes assez denses, 2-7 cm., vert gai. T . mince, brun noir. Rejets stériles à feuilles j 
disti(|ues. P . non ou à peine décurrentes, ovales, obtuses ou apiculées, 2,4/2 mm. Marge 
unislrate, étroite, de 2 rangées de cellules. Oel. régulièrement arrondics-polygonales, 22- 
32 p, fortement laeuneuses, coll. — N s.

c>-<a

"'S
o

"ÎSS*«3>£3
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ni

A
O

P. indistinctement tlen/ées on prest/ne entières, brièvement dérnrrentes.
Habitus de Ginchdium. Touffes denses, 10 cm., noircies. Rejets stériles à 

P. orbirulaircs, nnarginécs. F. des liges fertiles brièvement décurrentes, lar
gement ovales, 4/3 mm. ; les supérieures ovales, plus grandes, arrondies, api- 
culees, marginées par 3-4 rangs de cellules épaissies, entières ou avec quel
ques rares dents au sommet. N s. noirAlrc. 0©1. épaissies, non coll. S. 1-2 
par perieb. 4 cm., mince, tordu à scc. Op. pendante, ovale, à col atténué, 
4/2 mm., jaunâtre, pâle, Icplodcrme. Op. rouge jaune. 2). jaune verdâtre. 
End. orange. Mb. basil. b a s s e s  V, des® . Proc, à ouvertures ovales. Ci. 3, 
papilieux. Sp. 20-3(1 p, vert brunAlre. V

Marge large, épaissie en bourrelet plnristrate.

Touffes lAclies, 2-4 cm., vert foncé ; P. non décurrentes, les supérieures plus 
grandes, formant rosette, ohovales, spatulées, 8-11/3,0 mm., arrondies, ou légè
rement émarginées, souvent apiculées ; inerte de 2-4 rainas de. Oel., polystrate, 
rougeâtre. ±  N s Oel. ovales-polygonales, 00-100/40-30 fi, A parois épaissies. 
S. 2-4 cm. Cp. horizontale ou notante, ovale ou ohlongue. 3-4,3/2 mm., lcplo- 
derme, vert jaunâtre, puis brun rougeâtre. Op. jaune rougeâtre. à bec oblique. 
Cel. de l’exoth. très épaissies. jaunâtres. Sp. 28-33 fi, jaune verdâtre. IV-V.

O

$ ! Touffes lâches et irrégulières ; port du M. punctatnm , mais plus délient. T. 
feutrée, jusqu'au sommet. P . brièvement décurrentes, ondulées au bord à sec, obo- 
vnlcs, arrondies, obtuses ou émarginées, 3/3,3 mm., marge de 1-3 rangées de cel
lules, épaissie, jaunâtre,. — Ns faible. Oel. très lâches, ovales-polygonales. S . 1-2 
par périe.h. Cp. pendante, petite, ovale-globuleuse, 2/1.3 mm., jaune verdAtre puis 
brun clair. Op. conique-aigu, rouge brun. ®. brun jaune, papilleuscs et striées au 
sommet. End. orange. Mb. bas 1/3 des ®. Proo. étroits A ouvertures étroites. 
Ci. 2. Sp. 32-48 p, vert jaune, verru(|ucuses. IV -V .

P. elliptiques, acuminées. Petite espece.

2»<3

Port de M■ serrât um. Touffes très molles, 2-6 cm. d'un vert foncé devenant, glnuque par 
immersion prolongée. F. brièvement décurrentes, 3/1,6 mm., elliptiques, acuminées, entières 
ou oblusément dentées. — N. faible, lisse sur le dos. Cel. irrégulièrement arrondies, polygo
nales, 22-30 p, non laeuneuses. S. 2-3 cm., brun. Op. horizontale ou nutantc, oblonguc, 
4/1-2 mm., vert olive, puis noirâtre. Op. élevé, obtus. Oel. de l’exoth. lâches, minces. $ .  
jaune vert, puis brunes. End. jaune d’or. Ci. Sp. 22-32 p, jaune olive. V-VI.

P. largement orales , arrondies on émarginées au sommet. Grande espèce des marais.

Touffes très lâches, 10-13 cm., vert gai soyeux. T. feutrée. Rejets stériles dressés. P. lar
gement ovales, arondies au sommet, apiculées, 0/3 mm., souvent émarginées, molles, non 
décurrentes, non marginées, ou indistinctement par 1-3 rangées de cellules ; bord entier ou 
garni de quelques dents obtuses. — Ns très élargie à la base. Oel. très grandes, 30-60/ 
28-30 p, peu épaissies, non coll. S. 1-2 par périch. 3-8 cm., pourpre noirâtre à la base. Cp. 
pendante, 4/2 mm. brunes puis noirâtres. Tb. 30 bâties sur le type des Ilemisynapsinm. 
Sp. 26-36 p, brun pâle. VI.
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F . < mil niées en travers, tingulées, étroites. Mousse dendroïdc.
T. fertiles avec uno arr.intlr rosette terminale. F . décurrentes, peu ou pas atténuées à la 

hase, crispées ¡ 1  sec, ondulées à l’état humide. F. de la rosette linguiformes allongées, 
12-15/1,2 mm., arrondies avec un petit apicule. Ns. Cel. à parois épaisses. S. 2-10 dans le 
même péricli., 2-3 cm., rouge, jaune au sommet. Cp. nutante, jaune vert, puis orange, à 
la tin brune. Op. élevé. $ .  jaune verdâtre. End. jaune rouge. Ci’. Sp. 22-32 g, pâles. 
V-VI.________ __________________________________________________________

F. brièvement décurrentes ; dents formées de 2  à 4 Cel.
Touffes lâches, 5-8 cm., vertes. Rejets décombants. F. supérieures formant une 

rosette, elliptiques, à bords crispés, 1Ô/5 mm., apiculées, marginées par 3-4 rangs 
de cellules, avec des dents longues et aiguës. Cel. sériées, 35-70/20-35 ft. — N s. 
S. 2-5 par périch., 2-3 cm., rouge, jaune au sommet. Cp. pendante, oblongue, vert 
jaunâtre, nuis brunâtre. Op. élevé, rouge jaune. 2). jaune vert. End. jaune rouge. 
Oi’. Sp. 22-32 p, pâles. V-VI. _____

Dents des F . allongées en forme de cils : M. ciliare  Grev.
F . longuement décurrentes ; dents nnicellulaires, brèves et obtuses.

Port de M. affine. Touffes de 7 -1 5  cm., molles, vert clair. F . espacées sur les 
rejets stériles, plus molles que chez M . affine ; marge plus claire, de 2 -4  rangées cel. 
Oel. sériées, coll. 3 0 - 5 0 /2 0 - 3 5  f i .  S. 1-4  par périch., 3 -4  cm. Cp. ovale, 4 /2  mm. 
Col. arrondi, non atténué. Op . jaune rouge. Proc, de l’End, brusquement subulés. 
C l’, papillcux. Sp. 2 0 -2 5  g, pâles, papillcuses. V-VI.

W

Op. apicnlé. F. obovées, aiguës.
F’ort de M. affine. Touffes lâches, 5 cm., vert pâle. F . supér. formant une rosette, 

divergentes, réfléchies, peu crispées à sec., longuement décurrentes, avec un mucron 
aigu, largement marginées par 3-5 rangées cel. avec des dents longues et solides, diri
gées en avant. Ns. C©1. formant des rangées indistinctes, fortement lacuneuses, distinc
tement coll., régulièrement polygonales-arrondies. S. 1-2 par périchèzc, 3-0 cm. Cp. 
pendante, oblongue, 5 mm., jaune vert pâle ou brunâtre. Op. conique, apicule jaune 
rougeâtre. Cel. de l’exoth., lâches, épaissies. $ .  1 mm , verdâtres. End. jaune rouge. 
Mb . basil =  •/., $•> non perforée. Cl’. 2-3. Sp. 22-32 p, jaune verdâtre. V-VI.

Op. incurvée, cylindriquc-oblongue, h large Or. Op. sans apicule: M. Curva- 
I ni uni (f jn d b .).

Op. rastré. F . ciliptignés ' obtuses on émarginées.
Touffes très lâches, 2 cm., vert satiné, feutrées de roux. Stolons rampants. 

F  supér. plus longues, formant une rosette, un peu ondulées, crispées à sec, briè
vement décurrentes, obtuses avec un apicule court, marginées par 3-5 rangées de cel. 
unistrales, dentées jusqu'au dessous de la '/2. Dents obtuses, unicellulaires. —■ N s 
lisse sur le dos. C©1. non sériées, irrégulières, épaissies, non lacuneuses, distincte
ment coll. S. 2-4 cm., pourpre à la base, jaune au sommet, 1-6 par périchèzc. Cp. 
horizontale ou nutante, ovalc-ohlonguc, 3-4/2 mm., jaunâtre, leptoderme. Op. jau
nâtre, avec un rostre oblique. $ . 0,6, jaune verdâtre. End. orange, perforé. Ci’ 
Sp. 20-28 p, vert jaunef pâle.'IV-V

Q.
O

S tm . pseudophanéropores. Dents des F . en forme de ci/s. Port du M. spinnlosnm.
Touffes étendues, 2-4 cm., vert gai, feutrées en dedans, soyeuses. F . supér. à base 

étroite, longuement décurrentes, obovales, acuminécs et apiculées, 4,5/2,5 mm., la 
pnrlic supér. de la F . ordinairement réfléchie, concaves, marginées de jaune par 
1-2 rangées cel. avec de longues dents aiguës et comme ciliées. Ns rouge. C©1. non 
disposées en rangées régulières, penta ou hexagones, 35-50 p, ni lacuneuses, ni coll.; 
toutes les cel. basil. rectangulaires. S. par 2 ou 3, 11 /2-2,/2 cm., rouge â la base, jaune 
supér. Op. pendante, ovale ou oblongue, 3 / l ,/s mm., jaunâtre, Or. rouge. Op. orangé 
a rostre rouge. ©. 0,6, obtuses, jaune verdâtre. Tb. 25. End. rougeâtre. Mb. 
bas. 1/n des $)., non perforée. Sp. 16-21 p, jaunâtres.

Op. convexe, obtus. S. solitaire.
Touffes étendues, 1-2 cm., lâches, vert gai, feutrées à la base. F . ondulées à sec et con

tournées, obovales. 5-6; 1,5 mm , ou spatulées, décurrentes, mucronées, marginées par 3-5 
rangées cel. unistrates, jaunes, dents aiguës. N s forte, brune, lisse sur le dos. Cel. peu 
épaissies, non lacuneuses, distinctement coll. arrondies ou ovales, 15-20 p; à la base quel
ques cel. médianes rectang. S. 11 /a-21 /'.2 cm., jaune rougeâtre, rigide, tordu à sec. Cp. hori
zontale ou pendante, ovale, trapue, 2,5/2 mm., jaunâtre ou brunâtre, bicolore, leptoderme. 
Op. pre-que hémisphérique. $ .  0,8, verdâtres. Tb. 30. End. jaune orangé. Mb. basil rr 2/~ 
des avec de grosses perforations sur la carène. Ci’ 3-4. Sp. 21-28 p, vertes. IV-V.
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P. saper, disposées en rosette, non crispées à sec. S. sonnent agrégés.

Touffes étendues et assez denses, 2-4 cm., vert satiné. P. infér. très pclites el
<o espacées, les super, plus grandes et rapprochées, les terminales formant une rosette,

appliquées à sec, un peu ondulées mais non crispées, les externes à hase atténuée,
décurrenle, obovales, 4-5/2,5 mm., marge en bourrelet. N s rouge, finissant dans

c_ l’apicule, non dentée sur le dos. Cel. non sériées. 20-30 ¡i, hexagonales-arrondies,
non lacuneuscs, nicoll. S. 1 t> de 2-.‘i cm. Cp. pendante, oblonguc, molle, leptodermc,

CS jaune verdâtre, puis jaune, enfin rousse. Op. et Or. orangé. ®. 0,8, brun jaunâtre,
puis rougeâtre. Tb. 30. End. brunâtre. Sp. 10-24 u, brun ferrugineux, V-VT

s P. snpér. non disposées en rosette, crispées à ser. S. solitaire.
O Touffes lâches, 2-4 cm., vert gai puis brunies, feutrées en dedans. P . dressées diver-
«O gentes , longuement décurrcntes, les supér. à base oblonguc, elliptique, 4-5/1,4 mm.,

M acuminées, dents obtuses, courtes, unicellulaircs. N s rouge. Cel. non disposées en
ÓS rangées, irrégulièrement polygonales, non lacuneuscs, distinctement coll. S- 2-.‘t cm.

S Cp. horizontale ou nulantc, ovale ou oblonguc, 4,5/1,K nnn., molle, jaunâtre, puis
•• brunâtre. Op. jaune pâle. Cel. de l’cxoth. grandes, leptodermes. 0,9, brun jaune.
O Tb- 30. End. orangé. Mb. basil non’pcrforée. Ci. Sp. 24-32 fx, vert jaunâtre. IV-V.
-S

Petite espèce des régions basses ; ordinairement vert glauque.
<*> Porl de M. serratnm , mais plus petit, plus délicat. Touffes lâches,’ glauques par 

l’immersion dans l’eau, ferrugineuses à l’intérieur. P. rapprochées, brièvement décur-
S rentes, les supér. 2,4-3,5/1,2 mm., ovales-lancéolées, brièvement acuminées, mar-

ginées par 1-3 rangées de cel. rouges, oblusément dentées presque jusqu’à la base.
s , Ns. rouge, à peine dentée sur le dos. C©1. non en rangées, fortement épaissies, peu

lacuneuses, faiblement coll., polygonales, 10-20 fx, les médianes près de la nervure
ss plus grnndcs 40/25 jx. B. 1-2 par périchèzc, 8-15 mm. seulement. Cp. inclinée ou

presque pendante, oblongue elliptique, régulière, molle, jaunâtre ou châtain.
2,/i! nim .O p. orangé à rostre oblique. Chambre antér. des Stm. peu rétrécie. ©.

s-. îj jaune verdâtre, End. jaune d’or. Mb. bas =  Va des $ .  Proc, sulmlés, à ouvertures

■£ ovale s, fendus au sommet . Ci’. Sp. 20-32 p, brun pâle. V.
» *>

F  il à // mm., bleuissant p a r  / ' immersion.
8 Touffes denses, 6-8 cm., vert gai, rougies et densément feutrées à l’inlé-

S • È rieur. Ces F . vertes bleuissent par l’immersion prolongée dans l’eau. F . supér.
■e es ovales, oblongues, acuminées, 3/1,5 mm., les terminales spatulées, 4/1,2 mm..
S "S!

=L à bastí atténuée, rougie, dérurrente. marginées par 1-2 rangers de cel. rouges.

a , épaissies, brièvement et obtusément dentées jusqu’à la ' / 2 ¡nier. N 8 rouge
'C >5 biconvexe. Cel. non disposées en rangées divergentes, irrégulièrement poly-

•.? s gonales 22-28 ¡x, faiblement épaissies, non lacuneuscs, indistinctement coll.
Q> ►iïi*** S. l 2/ i cm ., rouge pâle. Cp. horizontale ou notante, un peu arquée, 3/1,3 mm.,

V>X jaunâtre. Col et Or. orangés. Op. obtus. Cel. de l’cxoth. très minces, rec-
s fiu 3 tangulaires allongées pour la plupart. 2). 0,7 mm., vert jaune. Tb. 25. End.
«c

.§
CsJ c orangé. Ci. Sp. 18-25 (x, jaune brunâtre. VII-VIII.

•S"
P P. i  à 2  mm., ne bleuissant pas p a r  F immersion.
s Touffes denses, basses, 1-3 cm., vert jaunâtre à la surface, très feutrées de

< brun roux à l’intér.’F . supér. agglomérées, ovales, acuminées, 1,2 à 1,3

O 0,8 mm., rétrécies à la base, longuement décurrentes, marginées de rouge
supérieurement par 2 rangées de Cel. épaissies, dents unicel., courtes et 
obtuses, parfois simples. — Ns rouge, biconvexe. Cel. disposées en rangées 
longitudinales parallèles, subhexagonales, 20 à 28 ¡i, les supér. souvent allon
gées transversalement, les infér. peu allongées, toutes peu épaissies, non 
poreuses ni collenchymateuses. St.
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■■ ' Op. rnamillaire, convexe-obtus.
Touffes 2-6 cm., denses, vert foncé, feutrées de roux à la base. F . rapprochées à la 

partie supér. Hameaux basil. dressés, à feuilles rapprochées. F . solides, ondulées à sec., les 
supér. 5-7 mm., acuminées aiguës, non ou à peine décurrentes, marginées par 3-4 rangées 
de cel. rouge brunâtre, brièvement dentées. — N  ou — N s. C el. arrondies irrégulières, 12- 
18 g non lacuneuses, ni collenchymateuscs. S. solitaire, 2-4 cm., pourpre orange au sommet. 
Cp. ordinairement horizontale ou nulante, oblongue, 4,5/1,3 mm., jaune verdâtre, puis 
brune. Op. convexe élevé avec une pap. aiguë. Cel. de l’exoth. très épaisses, rondes ou 
ovales. P . jaune verdâtre 0,8. T b. 30-40. E n d . orangé. P roc , étroits, lancéolés, ouver
tures ovales ou oblongues. Ci 2-3. S p . 28-40 g, vert jaune. IV  V .

S. ordinairement groupés par  2  à g.

S

Touffes étendues, 3-6 cm., non feutrées. F . inf., petites, squamiformes, les ter
minales brusquement plus grandes, divergentes, réfléchies, ondulées et crispées à 
sec., obovales, spatulées, 8/3'/2 mm., à base atténuée, décurrente, acuminées, apicu- 
lées, marginées de cel. rouges avec des dents en épines. +  N s, rouge à la base, 
dentée sur le dos. C el. en rangées obliques, polygonales, arrondies, 22-28 g, lacu
neuses. S. 1 Vj-2 cm. pourpre. Op. nulante ou pendante, oblongue, un peu arquée, à 
col atténué, 3 mm., solide, vert terne, puis brun rougeâtre. Op. à rostre court et épais. 
Oel. de l’exoth. épaissies, lâches. $ .  0,75 brun rouge, pap. T b. 30. E n d . orange. 
M b. bas. non perforée. Ci- 2-3. Sp . 22-32 g, vert jaunâtre. V II-V III.

s
S Touffes denses ; rejets à F . rapprochées. Cp. droite, non incurvée.
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Touffes 2-5 cm., vert foncé puis bruni, rouges en dedans et feutrées, F . briè
vement décurrentes, les supér. à base étroite, oblongues, lancéolées, 4,5/1,5 mm,, 
acuminées et npiculées, marginées par 2-3 rangées de cel. rougeâtres, avec des 
dents aiguës jusqu’à la i/i infér. N s rouge. C el. non disposées en rangées, 
irrégulières, polygonales, subégales, 18-25 g, fortement épaissies, non lacu
neuses, à peine coll. S. solitaire cm., rouge à la base, jaune au 
sommet. Cp. horizontale ou nutante, oblongue, 5/11 /4 mm., droite, solide, 
verdâtre, puis brune. Op. jaune pâle, à bord oblique, crénelé au bord. P . 0,8, 
vert jaunâtre, pan. Tb. 30. E nd. jaune d’or. P r o c .i à larges ouv. divisées 
verticalement. M d . bas, perforée. Ci'. Sp . 24-32 g, vert jaune. V II-V III.

S■e
3

C Touffes lâches ; rejets à F . espacées. Cp. légèrement incurvée.
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Très voisin de M. orthorynchum. Touffes biches, 4 cm., vert foncé, 
rougics et feutrées à la base. F . lâchement disposées, souvent homo- 
tropes, longuement décurrentes, les sup. à ba.se atténuée, oblongues, 
allongées, aiguës, apiculées, 5/1,5 mm., marginées de rouge, dentées 
presque jusqu’à la base. N s rouge dentée sur le dos. C el. un peu plus 
petites, non disposées en rangées, les supér. 13-20 g, peu épaissies, 
non lacuneuses, distinctement coll. pleines de gros grains de chloro
phylle. F . périch. externes, légèrement homolropes. 8 . 2-3 cm., rouge 
pâle. Cp. horizontale ou nutante, oblongue allongée, 6/1'/î mm., lepto- 
derme, jaune verdâtre, puis brune. Op. jaune pâle à rostre recourbé en 
dessous. Or et bord de l’Op. lisses. %. 0,75, vert jaune. E nd . orangé. 
Mb. bas. non perforée. Fenêtres des P r o c , non divisées. Ci. 2-3. Sp. 
16-24 g, jaune brunâtre. V I-V II.

i P.

Cp. dressée on inclinée, fortement courbée (hgpnoïde). 
Op. conique, oblique.

i! O T. 2-3 cm., grêle. F . supér. oblongues, obtusiuscules, à marge étroite 
et renflée. N» dentée sur le dos. C el. petites, 14-18 g. S. H/j cm. Cp. 
ovale-oblongue, 2 mm., à long col atténué dans le S ., très leptoderme, 
rougeâtre, macrostome. $ .  jaunes. M b. basil. brun rouge. Ci’ délicats. 
Sp. brunâtres.

' Caractères généraux de M. inclinatum. F . plus étroites ; cel. 25 g. 
Capsule plus longue 3-4 mm. et E n d . de même couleur, bruns.

Milium
hornum

L.

M.
spinosum
(Voit.)

M.
orthorhynchum

Brid.

M.
lycopodioïdes

(Hook.)

Mnium
inclinatum

Lindb.

M.
subinolinatum

Pbilib.
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Cel. pap. F .’ sguarreuses et réfléchies.
Ç  — cf Touffes denses, (3-10 cm., vert satiné ou jaunâtre, brunies ou noircies à l’intérieur, feu

trées (feutre lisse). P . également disposées sur 5 rangs, rapprochées, ovalcs-lancéolées, 2/1 mm., 
à base dressée, décurrcntc, squarreuses et rélléchies en crochet, carénées, révolulccs vers la 
dcnliculécs sur la i/i supér. — Ns. C©1. papilleuscs, les super, hexagonales arrondies, 12-1(3 p, les 
médianes ovales, les basil. minces et hyalines, allongées. S. 4-6 cm., dcxlr. Cp. à col court, 
4/1 mm., recourbée. P . de Pohlia Sp. 14-20 p, jaunes. VI.

Cp. petite, à col très court. Stm. O.

a.a
a,

VU

ÖS«cs*

Ç  — cf. Touffes denses, 3-8 cm., vert olive à la surface, noircies en dedans. T. filiforme. 
P . égales sur 5 ou 8 rangs, drcssécs-palentcs, non décurrcntes, ovales-lancéolées, aiguës, 
1/0,4 mm., carénées, rélléchies aux bords, (‘litières. — Ns. Cel. petites, épaissies, 18/9 p. 
S. dextr., 8-1 fi mm. Cp. horizontale ou nutante, à col très court, recourbé et détluent, sub
globuleuse, bossue, 1/0,75 mm., noir brillant, dure et cassante. Op. obtus. 16. $ .  pâles, 
0,1 mm., obtuses. Sp. 38-50 p, vert brunâtre. VIII-X.

‘̂ 5
S5
3

Cel. lâches, rhombigues-hexagonales, leptodermes.
$ +  Ç - f  Cf. f*ort et aspect du Meesiu uliginosa. P . molles, obovales-oblongues ou 

elliptiques lancéolées, les super, oblongues-linéaires, aiguës, 3/1 mm., planes et entières 
aux bords. — N s jaunâtre. C el. très lâches et minces, non lacuneuscs, les supér. 
rhombiques ou hexagonalcs-allongées, les infér. hyalines. S. 2-4 cm. Cp. à col dressé, 
faiblement recourbe, oblongue, piriforme, microstome, 3/1,2 mm., brune. 0,18. 
End. 0,30-0,35 mm. Mb. bas. =  ’/V, des ©■ (Ci.) O. Sp. 35-45 p, ferrugineuses. 
VI-VIII.

Cel. supér. épaissies, petites, rectangulaires. Mousses des marais en touffes pro
fondes et feutrées. P. décurrcntes, Cel. lisses. S. allongé. Cp. à long col étroit, 
recourbée. courtes. Mb. bas. très basse. (Ci), ou’courts. (Voir tableau suivant.)

P. brièvement, décurrenles, rérofnlées au x  bords vers la base.
Touffes denses. P . inférieures rouge vineux, â marge formée de cel. bistrates. S . 2-3 cm. 

Op. brune, oblongue, à col étroit et un peu allongé. ®. 0,3 mm. End. rouge, Mb. bas. =  
$ . ,  â ouvertures irrégulières. P ro c , appcndiculés. S p . 40-65 p.

P. longuement décurrenles, non révolutées au.r bords. St. 1
Touffes denses et très liantes, 10-25 cm., glauques, rougics en dedans et feutrées. P. acu- 

minées, subobtuses, 2,4/1,H mm., marge concolore entière. — N 8 Cel. très lâches, assez 
régulières, 35-40 p, ovalcs-polygoualcs, épaissies, Incuncuscs, peu colI., les basilaires rectan
gulaires. St.

F . cgmbi formes, concaves, réfléchies. Espèce arctigue.
Ç — cf ! P. 3/3 mm., Op.pendante, en contact latéral avec le S., ovale, à col épais, rouge 

ferrugineux pâle. ®. 0,3 mm. End. orangé. Mb. bas. =  %  des ©. Op. et Sp. comme 
chez C. stggium.

P . émarginées au sommet. Espèce arctigue.

ÿ ! Touffes 6-9 cm., feutrées de noir. F . terminales seules vertes, arrondies et émar
ginées au sommet, avec un petit apicole réfléchi, 3,5/3 mm. S. 2-4 cm. Cp. nutante ou

Eendante, ovale arrondie, ) microstome, jaune rougeâtre. © . 0,4 mm.‘ End. jaune. Mb. 
asil =  f / 3  des SD. Proc, appendiculés. Sp. comme chez C. stggium.

«cc
seC

Sc

Ci

P. apiculées-aiguës.
Ç ! Touffes lâches, 10 cm., vert terne bruni ou noirci, feutrées jusqu’au sommet des T. 

P. infér. ovales-arrondies, obtuses, les supér. formant une petite rosette, à base très étroite, 
non décurrente, subitement élargies, largement ovales-oblongues, brusquement acuminées, 
bordées par 3-5 rangées de cel. brunâtres. N s. rougeâtre. Cel- épaissies, lacuneuses, les 
supér. 50/35 p. S. 8 cm., jaune rouge, épaissi au sommet. Cp. pendante, 3/1 ̂  mm., ovale, 
molle, jaune verdâtre pâle, puis brun ferrugineux. Op. hémisphérique, obtus. Cel. de 
l’exoth. minces, coll. lâches, SD. 0,28 mm., jaune verdâtre, tronquées et érodées vers le 
sommet. End. rouge jaune. S p . 45-64 p, vert jaunâtre. VU-VIII.

Paludella
sqaarrosa

( L . )

Catoscopium
nigritam
(Hedw.)

Amblyodon
dealbatas
(Dicks).

tteesea.

Clnolldinm 
arotioam 
(Br. ear.)

0.
hymenophyllam 

(Br. ear.)

0.
latifoliam

Lindb.

0.
sabrotandam

Lindb.

C.
stygiam

Sw.
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Oel. basil. nnistrutes, vertes, non distinctes des Cel. voisines. PI. ç f  gemmiforme.
Coussinets denses, 1-5 cm., vert i*ai, feutrés à l’intérieur ; souvent des pseudopodes de 2-5 mm., 

portant un capitule sphérique de gemmules pluricellulaires. P . non décurrentes, lancéolées, 1,5/ 
0,15 mm., les super. .1/0,5 mm., révolutées au bord, érodées au sommet, — N s très saillante sur le 
dos Cel. supér. petites arrondies, 12 fz, très épaissies, peu ou pas coll., papill. S. 1-2,3 cm., mince, 
sinueux. Op. dressée puis inclinée ou nutantc, cylindrique, oblongue, 2,7/0.75 mm., bossue avec 
H stries, puis sillonnée et un peu resserrée sous l’Or. Op. conique obtus. 0,6 pâles. Tb. 40. 
01’. 3. Sp. H-U fi, jaunâtres. V L ___________________________ ________________________________

3  -2

£ ^  
-5 fin

P . non imbriquées, dressées-patentes, aiguës, dentées à la pointe. Touffes très feutrées.
Touffes de 10-12 cm., très étendues, vert jaunâtre, très feutrées, feutre lisse, brun rouge. 

F. contournées à gauche à sec, semi-embrassantes et un peu décurrentes, linéaires-lancéo- 
lécs, 4/0,H mm., carénées, érodées au sommet, aiguës, révolutées au bord. — N s. Oel. 
subégales, arrondies ou ovales, très coll., papill. ; à la base quelques rangées bi-et tristrates, 
lisses, renflées. S. 3-5 cm., sinueux. Op. inclinée, ovale oblongue, 3)£-4/l,2  mm., bossue, 
incurvée, à col très court, avec 8 stries brun rougeâtres, sillonnée à sec. Op. rostré. Cel. 
de l’exolh. rectang. allongées. ©. 0,9 papil. Tb. 40-50. End. mince, hyalin. Ci’. 3-4. Sp. 
10-14 p, jaunes ou ferrugineuses. V I.

P . imbriquées oblongues-lancéolées obtuses. Touffes lâches, peu feutrées. Pas de pseu
dopodes.

F . imbriquées, obovées, largement arrondies au sommet.
Touffes non cohérentes, non feutrées.

».

§

Touffes très étendues, vert-jaunâtre un peu soyeux, brun jaunâtre à l’intérieur, 6-20 cm. 
T. fragile ; foliation irrégulière, julacée, épaissie au sommet ; feutre court et lisse, à l’ais
selle des feuilles seulement. F . gonflées, imbriquées, cochléariformes, obovées, oblongues, 
entières, 3,3/1,5 mm. ; bords révolutés en spirale sur la %  infér. — (N.) jaunâtre. Cel. 
subégales, très distinctement coll., le lumen des cel. étoilé. Cp. jaunâtre. Op. conique obtus. 
An*. Sp . 10-13 fi, jaunes. V II.

P . disposées sur trois rangs.
ç  — cf. Touffes assez lâches, étendues, un peu rigides, 6-15 cm., vert foncé ou satiné en dessus, 

noircies en dedans. F . avec des poils courts, violacés à l’aisselle, à base dressée, ovale-oblongue, 
lancéolées, squarreuses, planes et entières ou dentées au bord, 2 ^ - 3 ^ / ! ^  mm. — N s. Oel. non 
lacunciiscs ni coll., rcctang. 28-50/10-14 fi, les supér. courtes ou carrées. S. 8-10 cm., pourpre. Cp. 
â col dressé, oblongue, piriforme, inclinée, 5-6 mm., brune. Op. conique obtus. © . 0,15 mm., 
minces, perforées. Proc. 0,6 linéaires (Ci’.) Sp. 32-42 g, jaune verdâtre. VI-VII. * I

F . planes aux bords.

«O

Oc

c»
■>5

'V
3

Cm

$ . Touffes lâches, 9-10 cm., molles, vertes en dessus, noirâtres en dedans. P . sur 6-8 
rangs, patentes, à base dressée, crispées â sec, ovales-oblongues, ou ovales-lancéolées 3 -3 ^ /
I % mm., les terminales plus grandes, toutes décurrentes, carénées, aiguës, planes et entières 
ou dentées au sommet. — N s ou N s. Oel. suhcgalcs, peu épaissies. S. 8-10 cm., sinueux. 
° P .  5/1X nim., leptodermc, jaunâtre, puis brunâtre. P . jaune. ©. 0,2 mm., séparées, 
striées en travers. Tb. 10-14. Proc. 0,6 mm. Mb. basil 30 i l . Cl. 3 courts. Sp. 32-40 i l ,  
jaunâtres. VII-VIII.

Ph

©• pâles, délicates, non séparées. M. des marais de la région inférieure.
Ç — cf- Touffes lâches, 5 cm., vertes ou jaunâtres, ferrugineuses et feutrées en 

dedans. F . sur 5 rangs, patentes, les super, plus grandes, lancéolées-oblongues, 
3/0,6 mm., décurrentes, révolutées au bord et entières. — N s. Cel. rectang., 18-30/ 
14-18 fi. S. 4-6 cm., sin. dext. Op. fortement incurvée à sec. © . très délicates, pâles, 
presque hyalines, 0,08 mm. (Tb.) 3-6. Proc, jaune d’or puis rougeâtres, linéaires 
étroits, 0,36 mm, non perforés. Ci. 2-3 courts. Sp. 40-52 p, vert jaune. V -V I.

©• jmines, séparées. M. des régions subalpine et alpine.
Touffes denses et étendues, 1-4 cm., vertes ou jaunâtres, soyeuses, brunes et feutrées 

a l intérieur. P . sur 8 rangs, dressees, patentes ou subsecondes; les supér. lancéo- 
lées-linéaircs, obtuses, 2-2,5/0,8 mm., canaliculées, révol. et entières au bord. — N s 
larsfc. Oel. épaissies, rectang., 35/9-12 p, les infér. très allongées, sublinéaires. S. 
1-8 cm. sin. Cp. àcol dressé, piriforme, recourbée, 3^/1 % mm., molle, brun jaune. 
Op. petit, obtus. ©. jaunes, puis brunâtres, 0,18 mm., obtuses, perforées. fFb. 10-12. 
End. jaune. Proc. 0,45, linéaires, obtus, érodés au bord. (Ci) Sn 40-56 u. vert 
jaunâtre. VT-VHI.

Aulacomnium
androgynum

(L . )

A.
palustre

(L.)

A. palustre 
var. ß. 

imbricatum.

A.
turgidum
(Wahlenb.)

Meesea
triquetra

(L.)

M.
lougiseta

Hedw.

U.
Albertinii 
(Br. eur.)

M.
trichodes.

(L.)
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$ S. court, recourbé en col de cggne. P.O. Cel. bnsil. lâches. M. de la plaine. 
Petites touffes lâches, /7-1 cm., vert pâle, un peu soyeux. Hameaux vert ¡cillés. P . sub- 

secondes, lancéolées, aiguës, 1-2/0,3 mm., planes et dentées au bord. Cel. lisses, les supér. 
rectangulaires-allongées. — Ns. S. 2-?i par perichëze. Cp. milante régulière, piriforme- 
globuleuse. Sp. 28-3?j [x, brun cannelle. X. Iles britanniques.

Ç> — cf- S. dressé. P. O. Cel. bnsil non dilatées. M. des montagnes.
Touffes denses, 3-10 cm., vert brunâtre, feutrées de roux, feutre hérissé de longues 

papilles. P. rapprochées, rigides, fragiles, à base non engainante, ovale, laneéolées-linéairos, 
3/0,7?) mm. pap. sur les deux faces, avec deux sillons à la base, -f-N N . formant une arête 
dentelée. 0©1 épaissies, petites, vertes, carrées, les infimes jaune rouge. S. très court. Cp. 
dressée, régulière, subglobuleuse. Sp. 22-28 ¡x, brunes. B.

T. à ramification verticillée. P. palentes-sqnarreuses, plissées en long.
Ô — cf • Taille et aspect du l lgl.  trif/nelrnm. Touffes robustes, étendues, lâches et irrégu

lières, vert jaune en dessus, soyeuses, feutrées de roux en dedans. T. 1 0-1 îî cm. P. lancéo- 
lécs-allongées, 3,6/1 mm., hase à demi engainante, bords réfléchis et dentés. C el. pap. (N s) 
C el. épaissies, linéaires, 3-7 de largeur, les basil. marginales reetang. plus lâches, les 
angulaires carrées et hexagonales. S. court et épais, recourbé. Cp. ovale, arrondie, micros- 
tome, orangé terne. Op. très petit. P. double. Sp. 20-28 ¡x, jaunâtres. VI.

P. exactement imbriquées sur .7 rangs, rendant, la T. e.raclement pentagone.
Q — cf Petits coussinets denses, solides, vert glauque en dessus, ferrugineux et 

feutrés en dedans, feutre lisse. Epiderme de la T. sphagnoïde. P. appliquées, 
rigides, fragiles, les supér. l,?i/0,3 mm., étroitement lancéolées, carénées, planes au 
bord, faiblement dentées au sommet. Limbe unistrate, lisse. -+ -N N S. C el. épaissies, 
rhomboïdales et rectangulaires, les basil. orangées. S. 1-2 cm., orangé, sin. Cp. 

§ inclinée, obovalc, renflée, bossue, avec 9-11 stries, col renflé court. Op. a rostre droit
£ ou oblique. P. simple. réunies au sommet en treillis, non pnpil. S. .'KJ-iH ¡1 verruq.

e?o

O

h

ÿ Cel. non pap., à cuticule striée. T. triangul. à couche corticale sphag
noïde..

00

Touffes assez denses, vert terne foncé. l'Yulre hérissé de longues papilles. F. â 
hase dressée non engainante,, patentes ou recourbées, contournées et un peu cré
pues à sec, étroitement laneéolées-linéairos, longuement aeuminées, 3/^-4 mm.,
carénées' supérieurement. Mords révolutés sur la %  infér. avec des dents doubles, 
aiguës. N s dentée sur le dos. Cel. épaissies, reetang.. lustrales à l’insertion et aux 
bords. Cel. basil. médianes très allongées. S. 1-1 cm. Cp. dressée puis inclinée, 
subsphérique, un peu bossue, peu striée, brune. P. 0,3?>. ©• étroites, rougeâtres, 
lisses, avec des épaississements intcrlrabéculaires. Sp. réniforrnes, 24-30 ¡x, ver- 
ruqueuscs. V-VIII.

Cel. basil non dilatées. Couche épidermique île la T. formée de 
petites cet. ou nulle. F. à base semi-engainante. 9  -J- cf ou $

o

ce ®
O

•s a-

«O i«.

® r

CJ

9  — cf. PI. cf disciforme.

9  +  cf. Fl. Cf gemmiforme.

Fort de l iartramia stricto. Touffes basses, 5-12 cm., vert pâle ou 
bruni, soyeux. P. dressées, rigides, apprimées à sec, lancéolées, aris- 
tées par + N . 1,2/.05 mm., planes cl dentées au bord. Cel. unistrales, 
papil., épaissies, non interrompues, les sup. reetang. 1 4 à 1 8, les
basil. infimes orangées. S. 1-1/7 cm., géniculé à la base. Op. inclinée, 
ovale globuleuse, microstome, striée de brun clair. %. brun foncé, 
linéaires, papil. avec des épaississements intermédiaires arrondis. End. 
orange, papil. el strié. (Cl). Sp. 24-32 p, brun foncé. V.

Bartramidula 
Wilsoni 

Br. eur.

Anacolia
Webbii
(Vont.)

Breutelia
arcuata
(Dicks.)

Conostomum
borealo

Sw.

Plagiopus
Oederl
(Ghinn.)

Bartramia.

Phllonotls.

P.
(Philonotula)

rigida
Brid.
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S. court recourbé; Op. cachée dans les F. >; celles-ci secondes.
Touffes étendues,'molles, renflées, lâches, 8-12 cm., verl gai ou tachetées 

de brun, feutrées jusqu’au sommet des T. Feutre roux jaunâtre, finement 
pupillcux. P. rapidement atténuées-subulées, au-dessus de la base, 6-10 mm., 
souvent secondes, sinueuses et flexueuses à sec, révolutées au bord sur la 
partie subulée, grossièrement dentées aux bords et sur le dos de la N. à 
la partie supér. -j- N. formant une longue arête dentée. 0©1. épaissies 
reelang., les basil. hyalines, allongées, S. 3-5 mm. Cp. sur des rameaux 
devenant latéraux, inclinée, subglobuleuse, brun clair, non striée. Or. 
oblique. Sp. 14-18 p, ferrugineuses. V.

S. allongé, dressé. P. étalées, très crispées à sec.
Plus robuste que le type. Touffes lâches. P. 6 mm., à base appliquée,

brusquement atténuées, linéaires subulées. Cel. à papilles obtuses. Op.
globuleuse, dépassant peu les innovations.

Base des P. non engainante.
Touffes renflées et bombées, 5-8 cm., molles, vert glauque ou jaunâtre, feu

trées de brun à l’intérieur. Feutre finement papilleux. P. dressées-patentes, 
flexueuses ou crépues à sec, à base oblongue, jaunâtre, graduellement atté
nuées, lancéolécs-linéaires, subulées, 5/0,6 mm., carénées; bords révolutés 
jusqu’au dessus de la l/£, dentés supérieurement; dents doubles. Limbe papil. 
+  N. dentée sur le dos. Cel. peulêpaisses, les supér. carrées,'les basil, jau
nâtres, allongées. S. 1-2 cm. Op. inclinée ou horizontale, subglobulcuse, 
2/1 y» mm., bossue, brune, sillonnée. S . 0,35 mm., élargies à la base, brun 
jaune, bordées de jaune, papil. Tb. 14. End. orange. Ci. O. Sp. 18-24 g , 
ferrugineuses, verruqueuses. IV-V.

P. planes anæ bords, finement denticulées.
ÿ . Touffes denses, rigides, vert glauque ou jaunâtre clair (base des P. blanche et 

brillante^, feutrées à l’intérieur. P. rigides, dressées à sec, 5 mm., à base %  engai
nante, Iryaline, subitement atténuées, puis linéaires-subulées, canaliculées, à bords 
plans. NS. * * 8, large, occupant presque toute la partie supér. Cel. supér. rectang. 1 6,
les basil. hyalines linéaires. S. 1-2 cm., rouge. Cp. inclinée, subglobuleuse, 
2L/2 mm., bossue, striée, d’un brun clair, puis profondément sillonnée et rougeâtre. 
$ .  0,35 mm., rouges, étroites, ponctuées. Tb. 14. End. orange =  i /i des $ .  Proc, 
étroits fendus. Sp. 24-35 g, ferrugineuses. VI-VII.

P. simple. P. rigides, dressées. Cp. régulière, dressée.
Gazons en coussinets denses, vert glauque à la surface, brunis en dedans, 1 -2 ^  cm. 

P. sur 8 rangs, les terminales plus grandes, 3 mm. ,  patentes, à base lancéolée, non 
engainante ni brillante, et peu à peu atténuées, subulées, dentées à la partie supérieure. N s 
jaune. Cel. vertes, épaissies, un peu coll., les supér. rectangulaires, les angulaires en 
3-5 rangées, lâches, brièvement rectang. ou carrées. S. 1-2 cm., rigide, dextrog. Cp. 
ovoïde, brun marron. $ .  rougeâtres, lancéolées, 0,2 mm., papil. et striées. Sp. 22-32 g, fer- 

| rugincuses, verruqueuses. TTT

O.
SO
d
Oh

Op. ne déliassant pas les P . pch.
5 -Touffes 1 /a*3 cm., très denses, brunies, très feutrees, feutre papil. p. longuement subu

lées, à base demi engainante, obovalc-oblonguc, à peine brillante. Cel. de la base lisses, les 
marginales plus étroites et décolorées. Gel. supér. très petites. P. perichètiales dépassant 
a capsule. S . 3 mm., rigide, épais, brun. Op. grande, dressée, régulière, subsphérique. 

S p . 32-40 u, brunes verruqueuses.

Cp. eæserte.
9 /Cf. Aspect de B. ilhgphglla. Touffes très denses, 1-2 cm., vert glauque, brunies en 

dedans, feutrees feutre presque lisse. P . à base pâle, ?' engainante, obovale, brusque- 
menl atténuées, lmeaires-subulccs, planes, bistrates supérieurement, finement denticulées.

. Ct” ; niI“ces n. interrompues, ni coll., les supér. rectang., les basil. lâches, décolo
rées. allongées. S  rouge 4-8 mm., épais,'rigide, dext. Op/ régul., dressée, brun rou
geâtre, striée puis sillonnée. Sp . 24-32 g, finement ponctuées. V M -ÎX .

Bartramia
Halleriana

(Hedw.)

B.
pomiformis 
var crispa.

B.
pomiformis

Hedw.

B.
ithyphylla
(Haller.)

B.
stricta
Brid.

B.
breviseta

Lindb.

B.
subulata 
Br. eur.
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N. longuement excurrente.

Touffes généralement denses et fortement feutrées. T. 3-40 cm. P. longue
ment acuminées, révolulées jusqu’au som m et.- ) - N . 40 fi, à la base. Cel. 
papilleuses dans les angles inférieurs. P. périgoniales largement lancéolées- 
acuminées, à N- généralement excurrente. C p. moins plissée que dans P. 
fontann. © . non marginées, |)apilleuses, avec tori. End. jaunâtre. Ci. 2. S p . 
20-24 fi, brunâtres, un peu verruqueuses.

N . peu ou p a s  excurrente.

Touffes denses, vertes, feutrées. T. 5-12 cm. P. parfois légèrement homo- 
tropes, ovales ou cordiformes-lancéolées. Bords révolutés jusqu’au milieu. 
±  N . élargie à la base, 80 fi. Cel. papilleuses dans les angles inférieurs. 
F . périgoniales étalées, obtuses, à N . mal délimitée, incluse. C p. ovale, ellip
tique, 0-4/2 mm., courbée et fortement plissée à sec. 2). non marginées, faible
ment papilleuses, avec tori. End. jaunâtre. S p . 20-25 fx, jaunâtres.

N . rougeâtre.

Touffes vert jaunâtre ou brunâtre, feutrées inférieurement. T. 0-15 cm. P. 
appliquées, en rangées régulières et en spirale, falciformes, carénées, à bords 
plans ou révolutés à la base. N s. orangée, papilleuse. 250 jx, légèrement excur
rente. Cel. papilleuses dans-les angles inférieurs ou au milieu. P. périgo
niales arrondies à N . mal délimitée. C p. 0/2 mm. fortement plissée à sec. 
» .  orangées, avec tori. End. jaunâtre. Ci’. 0. S p . 20 fx, jaunâtres, légèrement 
verruqueuses.

N . verdâtre ou ja u n â tre.

Touffes robustes, vertes ou vert jaunâtre (vert pâle étant jeunes), fortement 
feutrées. T. 8-15 cm. F. homotropes, oblongucs-lancéolccs, longuement acu
minées, à bords plans ou révolutés nu milieu, â dents géminées à la base. 
4 - N . o,4 mm. P . périgoniales longuement neuminées, â N . généralement 
excurrente et bicn'délimitér. C p. fortement plissée à sec, 4/0 mm. » .  oran
gées, non marginées, avec tori. 01. 2. S p . 20-28 ft. jaunâtres, légèrement 
verruqueuses.

Touffes plutôt denses, d’un vert jaunâtre, feutrées inférieurement. T. 5-10 cm. 
P . homotropes, étroitement ovales, acuminces, planes, à dents géminées au- 
dessous du milieu. Cel. papilleuses/dans les angles supérieurs au sommet de la 
feuille et dans les angles inférieurs au-dessous. -(- N . excurrente et dentée, 50 fi. 
P . périgoniales aiguës, à nervure"'mince, assez bien délimitée, excurrente ou pas. 
Op. 0,5 mm. » .  orangées, non marginées, avec tori. End. jaunâtre, grossière
ment papilleux. Ci’. 2. S p . 20-28 fi, brunes. (Fruits RR.)

Cl -S 
«  Si
a .

"S .S
!•S £
50 aco

« S*

s  s  
«  ©> 
« I
* I«

P. planes ou en neuves, oblongues-lancéolées. S . i - i %  cm.

Touffes 1-4 cm., peu denses, vertes ou vert jaunâtre. P . longuement acuminées, 1/0,0 mm., 
à base oblongue-lancéoléc, à bords plans ou révolutés à la base, à dents simples, parfois 
doubles à la base. +  N. mince, 35 fi. Cel. en rangées parallèles à la nervure, tantôt 
lisses, tantôt papilleuses aux angles supérieurs. P . périgoniales dressées à la base, puis 
étalées, longuement acuminées, à nervure variable, incluse ou excurrente. C p. presque 
sphérique, 2 mm. » .  orangées. End. jaunâtre. Ci’. 2. S p . 24 fi. (Fruits RR.)

P. carénées, triangulaires.  S. 3 - 5  cm.

Touffes'denses, vertes, feutrées. T. 3-8 cm. P . étroitement et longuement acuminées, 
à bords plans, à dents toujours simples, 2/0,6 mm. -J- N. 70 fi, excurrente et dentée. P . 
périgoniales longuement acuminées, à nervure excurrente et nette. Cp. petite, 2-3/2 mm., 
plissée. C e l.d e  l’exothecium rectangulaires ou polygonales, » .b ru n es, étroitement mar
ginées. End. orangé. Ci*. 2 courts. S p . 25 fi, brunâtres.

P.
tomentella

Mol.

P.
fontana

(L.)

P.
seriata
Mitten.

P.
calcarea
Schpr.

P.
caespitosa

WUs.

P.
capiUaris
Lindbg.

P.
marchica
(Willd).
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Dioïque. Partie, embrassante de la F- orangée.

Touffes profondes, lâches, 5-20 cm. F. étalées, squarreuses, 6-8 mm., à base embras
sante et orangée. N* dentée sur le dos. Gel- de la lamina 10-12 p. S. 4-6 cm, C p .  
oblonguc, iiutante, avec un opercule élevé et apiculé, orangé rouge. ® . jaunâtres; 
lamelles internes réunies par des cloisons. 0 1 ’ - noduleux. S p .  12-16 p, jaunes, presque 
lisses. VII-VIII.

Monoïque. Partie embrassante de la F. blanche.
Touffes lâches, d’un vert foncé ou jaunâtre, 4-8 cm. T. rouge. F. étalées, squarreuses, 

à base embrassante et hyaline. N s. C el. 7-8 p. S .  2-4 cm., pourpre. O p .  elliptique, 
notante. O p .  convexe élevé, sans papille. ®. unies par la base, à lamelles libres, jaunâ
tres. 01* noduleux ou brièvement appendiculés. Mb. bas % - V 3 ês S p .  14-18 P ,  
jaune brun, papilleuses. VII-VUI.

a

SCüS

O.
U

Dioïque, Insertion de la F. hyaline. Cel. io - i5  p.
Touffes lâches 2-8 cm. d’un vert jaunâtre. T. brun noir. F. supérieures très longues 
plus étroites que les inf. 6-10  mm. Ns grossièrement papilleuse sur le dos. F- 
unes. F. très fragiles par suite d’une rangée de cel. hyalines à l’insertion. C 
-15 u. Op. horizontale. Op. très élevé et apiculé. C i’ non appendiculés.rSp. 19-2:

et
brunes 
10 -1  ri p .  O p  
lisses. VII-VIII (Fruits RE).

inf.
Cel.
3 {*>

Dioïque. Ns dentée sur le dos. Cel. O-io p.
Touffes denses. F. supérieures étroites et très longues, plus longuement acuminées, 

dentées. Ns. dentée sur le dos au sommet. Cel. beaucoup plus petites que dans l’espèce 
précédente.

Monoïque. Insertion colorée. Espèce des marais du Nord.

Touffes d’un vert pâle, .‘1-6 cm. F .  supérieures étalées-quarreuses, 8-10 mm., gros
sièrement dentées jusqu’à la partie embrassante, laquelle est papilleuse sur le dos. N s 
papilleuse sur le dns. Oel. 12-16 p. C p .  penchée à O p .  élevé, apiculé, jaune brun, 
élargie à l’orifice après la sporosc. 0 1 ’. avec appendices épineux. Mb. bas ' / 3 des® . S p .  
1 : i - l p , jaune pâle.

Cotjf'e glabre ; O p .  arquée. Espèce arctique.
Ivspècc des régions arctiques. T non en touffes, 1 cm. F 

bords incurvés, entiers, à sommet en capuchon. — N. lisse 
18-21 p .  S.  1 c m .  O p .  dressée, mais fortement arquée et rétrécie vers 1’ 
O p .  apiculé. î) . pâles inégales. S p .  18-22 p, finement ponctuées.

appliquées, à 
lisse sur le dos. Cel.

orifice.

Coiffe à poils dressés; O p .  droite.
Dioïque. Touffes lâches, 2 -3  cm., d’un vert sâle ou brunâtre. F. 3 - 5  mm., 

a bords incurvés, non ondulées, non marginées, garnies de dents espacées. 
+  N. 2 -4  ailée sur le dos (ailes dentées), portant 8 -1 2  lamelles sur la face ven
trale. Oel. 12 18 g, à parois épaisses. S .  1-3  cm. O p .  dressée ou un peu pen
cher, oblonguc cylindrique, rétrécie sous l’orifice et plissée après la sporose, 
lisse. O p .  convexe, apiculé. $ .  pâles, non papilleuses. S p .  1 0 -1 5  tx, lisses.
VII-VIII. r

c s s= Plantes de taille élevée formant des touffes d’un vert foncé. Cp. prismatique 
H (sauf chez P. alpinnrn) et présentant une apophyse plus ou moins développée, 
|  mais toujours distincte. Peristome formé généralement de 64 dents.

2  »
“s — -es . C&, s s 
u = 5-

F. à dents géminées. Lamelles confinées sur la nervure. Coiffe nue. Cp. généralement 
arquée.

F. à dents simples. Lamelles sur la nervure et le limbe. Coiffe velue. Op. dressée.

T.
austriaca

Hedw.

T.
bavarica

Hessl.

T.
norvegica.

Zett.

T.
elegans
Hagen.

T.
megapolitana

Hedwg.

Psilopilum
laevigatum

(Wahl.)

Oligotrichum 
hercynicum 

Lam. et De C-

g. Polytrichum 
Dill.

g. Catharinea. 
Ehr h.

g. Pogonatum 
P. de B.
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N. lisse sur le dos.
T. 3-10 cm., lâchement fcuillée. Touffes vert jaunâtre ou foncé. P. largement elliptiques, 

aiguës, marginées par 1-2 rangs de cellules jaunâtres, dentées. N s. Cel. 23-30 p. S. 2-3 cm. 
Cp. dressée, un peu arquée. Espèce des Iles Britanniques. Fertile en Amérique.

N. dentée sur le dos nu sommet.
T. Va-l'/a cm., en touffes vertes. P . 3 mm., oblongues-lancéolécs, aiguës, marginées par 

1-2 rangs de cellules, dentées dans la */» supérieure. Lamelles 3-3 mm. Cel. 18-24 p. S. 
1-2 cm., rougeâtre. Op. 2 mm., presque dressée, jaune brun. Op. longuement rostré. Cal. 
descendant jusqu’à la base de la Cp. Sp. 14-21 p, jaunâtres et presque lisses. VIII-IX.

■Srs
Cl

T. 1-4 cm., rouges, formant des touffes vert foncé ou brunâtre. P. 4-3 cm., peu 
ondulées, linéaires-lancéolées, fortement dentées au bord, marginées par 2 rangs de 
cel. Cel. 10-13 p, arrondies-polygonales. Cal. rude sur le bec. S. 1-2cm., pourpré. 
Cp. presque dressée, étroitement cylindrique, légèrement arquée, d’abord rouge 
pourpre, puis rouge brun. Op. grand, à long bec. 3). pâles, papilleuses. Sp. 10-14 p, 
presque lisses. Hiver.

1 S. (rarement a), p a r  périchèze.
Touffes vert foncé ou brunâtre. T . 2-8 cm. P . étroitement lancéolécs-linguiformes, 

5-8 mm., ondulées, marginées par 2-3 rangs de cel. jaunâtres, grossièrement dentées, 
dents souvent géminées. Cel. 18-25 p, à parois épaisses. S. 2-4 cm., rouge. Cp. cylin- 
drique-arquée, 4-5 mm. Op. élevé à long bec. $ .  pâles, papilleuses. Sp. 10-23 p., 
presque lisses. Hiver.

2-0 S. p a r  périchèze.
Diffère en outre de C. nndnlata par une inflorescence plus nettement paroïque : les 

anlhéridies séparées des archégones par des folioles périgonialcs et occupant une 
zone autour du bourgeon central de l’inflorescence. Cp. dressée, faiblement arquée. 
S. jaunâtre ou rougeâtre; Sp. 10-14 p, presque lisses. Hiver.

«Cl «O
— O',

S

H

»

«O
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Cellule mary inale des lamelles refuse, pnpilleuse,
T. Yü-I cm., simples, formant un lapis 1res lAche. P . linénircs-lanccolécs, fortement 

dentées. S. I '/a-S'/a cm. Cp. ovale, jaune brun, à orifice rougeâtre. Op. apiculé. $ .  
pâles, 0,30 mm. Sp. 10-21 p, finement papilleuses. (Espèce du Nord).

Cellule marginale, des lamelles arrondie , pnpilleuse.
T . rameuses, 4-10 cm., formant des touffes d’un vert glauque. P . lancéolée, 

linéaires, aiguës et fortement dentées. Lamelles 40-50. S. 3-5 cm., rouge, jaune 
milieu. Cp oblongiic-cylindrique, pnpilleuse, d’abord vert jaunâtre, puis brune. 
Cal. descendant au-dessous de la Cp. Op. à bec droit. J), jaune rouge. 0,12 mm. 
Sp. 12-14 p, pâles, lisses. Hiver.

SS "s
*5
«  «C
S  S•<-> «ACSS s  S'- ss

Cp. cqlindriqne-oblnngue, très rerrnqnen.se.

T. 5-20 cm., simples, en touffes vert foncé ou brunâtre. P. à bords incurvés à 
sec, engainantes, puis lancéolées, aiguës, fortement dentées. Lamelles, 42-48. Cp. 
dressée, rarement oblique, d’abord vert jaunâtre, puis brunâtre. Cal. recouvrant 
toute la Cp. Op. brièvement rostre, bordé de rouge. $ .  rouge brun, pâles au bord. 
Sp. 8 -12 p, lisses. Hiver. Var. Briosianum (Farneti) : P. obtuses. Sp. 14-20 p.

Op. snbqlobuleu.se, fa iblement papilleuse.
T. courtes, 5-10 mm., simples, formant des touffes vert olivâtre ou brunâtre. 

P. 3-4 mm., lancéolées, subobluses, avec des dents peu prononcées sur le ' ¡ 3  supé
rieur. Lamelles 32-38. Cp. généralement un peu inclinée, fauve puis brune. Cal. 
recouvrant presque toute la capsule. Op. à bec court. S. 1-2 cm. (3-4 cm., var lon- 
gisetum  Schpr.) Mb. bas. ‘/îo des $ .  Sp. 15 p, presque lisses, jaunâtres. Hiver.

Oatharinea
crispa

(James)

C.
teaella
Böhl.

C.
angnstata

Brid.

0.
nndnlata 
W. le M.

C.
Hanskneohtli 

(Jur. le Milde.)

P.
cepillare
(Mobs.)

P.
urnlgerum

( L . )

P.
abides
(Hedw.)

P.
nannm.
(Sehr.)
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Cel. marginalp des lamelles papillense, plus grande, ovale.
T. 5-10 cm., dénudées à la base, non feutrées, en touffes d’un vert bleuâtre ou sombre. 

P. 6-0 mm., engainantes, puis linéaires-lancéolées, fortement dentées. Lamelles 30-40. 
Oal. recouvrant 1a '/a de la Cp. S. 2-8 cm. Cp. ovale-oblongue, cylindrique, arquée, 
leptoderme, noircissant après la sporose. Apophyse mal définie. Op. conique à long bec. 
Sp. 10-24 p, finement ponctuées, Eté. Var. arclicu/n. Bd. Cp. allongée arquee. S. k cm ., 
vur. septentrionale B. Op. cubique. S. 1-1'/a cm. Var. brevifolium Bd. P. appliquées, 
courtes. Op. cubique. S. 2 c m - ________________________________________

Oel. marginale des lamelles plus grande, lisse.
T. 4-8 cm., non feutrées. Touffes ayant l’aspect de P. alpinum. P. 5-6 mm. engai

nantes puis linéaires-lancéolées, fortement dentées. Lamelles 30-35. S. 4-5 cm., rouge, 
jaune en haut. Op. présentant 4-5 angles, ovale, allongée, 3-5 mm. ; apophyse mal 
définie. Op. conique à long bec. Sp. 8-10 p, finement papilleuses. Eté.

Cel. de la lamina i 2 - i 5  p, de la partie embrassante 1 0 - 2 0  p ; 2 -0 / 1 .
T. 5-12 cm., feutrées à la base, en touffes d’un vert foncé. P. 8-12 mm., engainantes, 

puis lancéolées-linéaircs, fortement dentées. Lamelles 60, à cellule marginale non différen
ciée. S. 5-8 cm., rougeâtre (jaunâtre dans la var. pallidisetnm Br. Eur.). Cp. dressée ou 
penchée, puis horizontale, ayant généralement 5-6 angles nets, à Op. conique-rostré ; 
plus rarement avec 4 angles et un Op. conique mutique. Apophyse peu distincte. Cal. 
couvrant toute la Cp. Sp. 10-14 p, finement ponctuées. Eté.

Cel. de la lamina ¡ 8  p, de la partie embrassante 8 - 1 5 p; 3-io ji .
T. 3-6 cm., feutrées à la base, en touffes vert sombre. P. 8-10 mm., engainantes puis 

longuement rétrécies, fortement dentées. Lamelles 40-50, à cel. marginale non différen
ciée. S. 5-8 cm., jaune rouge. Cal. couvrant les :,/4 de la Cp. Cp. dressée ou penchée, 
puis horizontale, ovale, présentant 5-6 angles peu marqués. Op. à long bec oblique. Apo
physe mal définie. Sp. 18-24 p, finement verruqueuses. Eté (plante des tourbières).

Cp. présentant ô-d angles. F. obtuses, à N. non excurrente.
T. 2-10 cm., non feutrées, formant des gazons d’un vert foncé ou brunâtre. F . 6 mm., 

parfois homotropes, a bords incurvés, entiers. N». Lamelles 35, à cel. marginale très 
épaissie au sommet. S. 2-4 cm. Cal. rouge brun, recouvrant la l/i de la Cp. Cp. 
courte à 4-5 angles. Op. conique, à bec épais. Cel. de l’cxothecium petites, carrées. 
Mb. I ias. ti'ès haute, orungée. Sp. 15-18 p, lisses.

N . e.vrurrcnte et formant un long poil hyalin.
T. 2-4 cm., formant, des gazons d’un vert grisâtre. P. étalées, appliquées à sec, à bords 

incurvés. Lamelles 30-35. Oal. couvrant la Cp. S. 2-3 cm. Op. quadrangulaire 3-4/ 
2-3 mm. Op brièvement conique, à bec court. Mb. bas. jaune. Sp. 10-15 p, lisses. Eté. 
P. hyperborenm. 11. Br. Poil plus court. T. plus longue, plus divisée. Espèce arctique.

Feutre nul. Cp. 2  fo is  plus longue que large.
T. 5-10 cm., formant des gnzons d’un vert bleuâtre ou brunâtre. P. 6-10 mm., linéaires- 

lancéolées, à bords entiers et incurvés. +  N . formant une arête brune et dentée. Lamelles 
30-50. Cal. brunâtre ou blanchâtre, descendant au-dessous de la Cp . S. 3-6 cm. Cp. 
quadrangulaire 3-4 2-3 mm., d abord dressee, puis horizontale, à apophyse nettement 
séparée. Op. plan â bec court Pores étroitement elliptiques. Oel. de l’exoth. ovales ou 
élargies transv., irrégulières. î) . pâles. Mb. bas. orange. Sp. 8-10 p, lisses. Eté.

Feutre blanc abondant. Cp. petite, cubique.
Aspect de P. junipéri nam. F . plus courtes, appliquées à sec, 4-5 mm. Lamelles 25- 

30. Cal- brune. S. 6-10 cm. Cel. de l’exothecium arrondies, à parois épaisses. Pores 
ronds ou ovales. Sp-8-lOp, lisses. (Tourbières et vieux troncs.)

P . perichètiales chlorophylieuses. Pores étroitement elliptiques.
T. 10-40 cm., simples ou divisées, en touffes lâches, d’un vert foncé. F . 8-12 mm. à 

bords plans, -j-N . dentée. Lamelles 50-70. Cel. marginale élargie, émaro-inéc. Cal des- 
 ̂ cendant au-dessous de la Cp. S> 6—12 cm. Cp. quadrangulaire, a apophyse nettement

^  séparée. Op. plan, bordé de rouge, à bec court. S. 8-10 p, lisses. P. Sw ar tz i i  Hartm.
Cp. courte ; pores plus grands ; Cel. de l’exoth. à parois minces. Op. brièvement conique, 
à bec plus long. (Marais du N.)  ̂ ’

p E |---------------------------------< '----------------------------------------------
P . perichètiales membraneuses, hyalines. Pores ronds.

T. 5-8 cm. P. de P. commune. S. 4-6 cm. Cp. courte, presque cubique; Od . à bec 
très court. Sp. 8-10 p. _________________________  n

Polytrichum
alpinum

L.

P.
ohioense 

Ren Ss Gard.

P.
formoaum
Hedwg.

P.
gracile 
Me nz.

P.
sexangulare

Florke.

P.
piliferum
Sohreh.

B.
juniperinum

Hed.'wg.

B.
II strictum 

Banks.

P.
commune

L.

P.
II perigoniale 

Mich.
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Dioïque. T. Ô et Q mélangées, formant des gazons bas, de 1/s—1 cm., d’un vert 
foncé. P. linguiformes, obtuses, crispées à sec, 4 m m .—N. Cel. arrondies à parois 
épaisses, 10-14 ¡à dans la partie supérieure (limbe pluristrate), papillcuses sur les 
2 faces, lisses et rectangulaires à la base. P. pch. ciliées, à N. cxcurrentc en longue 
urctc. Sp. 8-10 p, finement papilleuscs.

Dos de la Cp . à bord anguleux, Cp. rougeâtre dessous.
Dioïque. T. nulle. P. très petites, laciniécs, entourant la vaginulc pileuse. N. 0. 

S. 5-12 mm., fortement verruqueux. Cp. grosse, 6-7/3-4 mm., à col. net, plate sur le 
dos, rougcAlrc. Op. conique, obtus. P. double. Elxost. formé de dents pAlcs, 
courtes, irrégulières, End. formé d’une membrane plisséc dépassant longuement les 

Sp. 5 g. IV-V.
Dos de la Op. bombé, sans bord anguleu.T. Op. brune.

Dioïque. Diffère du précédent par la Cp. brune, à épiderme se fendant sur le dos ; 
par le S. moins fortement verruqueux, plus court, 5-10 mm. Eixost. formé de 
3-4 séries de dents linéaires, devenant de plus en plus longues de l’extérieur à l’inté
rieur, rougeâtres, papillcuses. Sp. 8-12 p. V-VI-VII.

PLEUROCARPÆ

T3
a  S w S

Plantes robustes, flottant dans l’eau. T. longue, dénudée à la base. Ramification fasci- 
culée ou pennée. P. généralement disposées sur 3 rangs, planes ou carénées, énerves 
ou — N. S. court ou nul. Cp. ovale, symétrique, A opercule rostré A P. double. Eixost , 
formé de 16 $ . Mb. bas. nulle.
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Cel. fo l .  allongées ; Cal. cuenllée ; Elnd. sans 0 1 .
Plantes robustes, croissant sur les arbres ou les rochers. T. en général régulièrement 

ramifiée. P. lisses ou ondulées en travers, énerves ou — N. S. court. Op. ovale, symé
trique, à Op. rostré, à Elnd. sans 01., et paraissant manquer dans le genre Leptodon.

Cel. fo l .  hexagonales, grandes. Cal. mi tr i forme.  Elnd. arec 01.
Plantes vigoureuses, en touffes aplanies, brillantes, croissant au bord des sources et 

dans les endroits humides et ombragés. P. larges. Op. symétrique, penchée ou hori
zontale, pédicelléc, à Op. rostré. P. double complet.

.al

ÇL

fe

Délités mousses rampant sur l'écorce des arbres. Oal. cucuflée.
T. rampante à rameaux dressés. Ramification vague. P. très petites, régulièrement 

disposées autour de In T., appliquées à sec. N. courte ou O. Op. brièvement pédi
celléc, régulière, dressée. P. simple ou double, sans Mb. bas, semblable à celui d’un 
Orfhotrichum.

Mousses vigoureuses, corlicicoles, plus rarement saxicoles.
Cel. à parois épaisses mais lisses.

T. primaire rampante. Rameaux dressés. Ramification irrégulière. P. dressées, 
régulièrement disposées autour de la T. — Ns. Cp. régulière, ovale, sessile (Crg- 
phaea)  ou pédicelléc (Anlitrichia). P. double. $ .  16. Elnd. sans Cl.

P. généralement mates, à cel. supérieures courtes, petites, papilleuses. 
Plantes petites ou vigoureuses, à ramification le plus souvent irrégulière. P. dres

sées ou homotropes, les raméales souvent différentes des caulinaires. Paraphylles fré
quentes. Op. pédicelléc, régulière, ou arquée. P. complet. 01* ou 01”.

P. généralement brillantes, à cel. allongées, souvent linéaires et fexuenses.  
Plantes généralement robustes. Ramification vague ou pennée. P. dressées ou 

homotropes, aplanies chez Plagiothecinm. N. variable ou o. Op. en général arquée, 
parfois régulière, longuement pédicellée. P. complet Cl’ ou or.

g

y  o  •u O*3 •s  XI .  ̂ fl S5 
= W

Plantes robustes, croissant sur les arbres ou les rochers. T. primaire rampante ; 
rameaux dressés. P. dressées, appliquées à sec et rendant les rameaux julacés. Op. pédi
cellée. P. double. Elnd. réduit à une Mb. bas. très courte, paraissant nul.

Diphysoium
sessile

(Schmid)

Buxbaumia
aphylla

L.

B.
indusiata 

Br id.
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N 1 ou -+- N. Oal. cucullée. Op. pédicellée.

T 0-8 cm., souvent pennée. F. homotropes, même falciformes, lancéolées, acuminées, dentées.
Tnfl. diuïquc. F pch. très longues, entourant le S. Op. dressée. Op. conique. P. double. 3). 16,
linéaires, papilleuses, fragiles. Oi. formant un treillis.

N. o. Oal. conique. Cp. sessile. F. pch. courtes, obtuses, scarieuses.

T . longuement flottante, à ramification génér. fasciculée. F. dressées, lisses, planes, concaves
ou carénées. Op. incluse. Stoin. 0 .  P. double. $). 16, linéaires, souvent réunies 2 par 2. End.
formé de 16 Oi., réunis transversalement en cône grillagé.

Cel. irrégulières sur une coupe transversale des F.
Aspect de F. antipyretica. T. 1-2 dm., d’un vert-jaunâtre ou rougeâtre. F. 4-5 mm., 

étroitement lancéolées et longuement acuminées, présentant généralement quelques dents 
au sommet. (Islande.)

V}X *5 T. de 1-5 dm., vert foncé. F. tristiques, décurrentes, largement lancéolées, à

£ ligne carénale courbe, souvent fendues sur la carène. Cel. 12-15 p, 6-15 1 .
2 ** Op. arrondie. $ .  rouge pourpré, papilleuses. Sp. inégales, 15-25 p. V. gigantea
s 5 Sull. IMantes très robustes. F. 6 : 3-4 mm. V. alpestris. Milde. Touffes brillantes,

S cuivrées. F. obtuses, larges, plus concaves. Cel. 18-54 p.

2 l*i Touffes semblables à celles du précédent. F. plus longuement acuminées, pré-

:? sentant 2-.1 dents au sommet, moins fortement carénées. Cel. 12-18 p. Op. obtu-
sèment anguleuse et un peu sillonnée. Sp. plus égales, 18-23 p. (Auvergne.)

SS —• f i  

• ? T. 3-5 dm., en touffes brillantes. F. 3-4 mm., lancéolées, entières; ligne caré-

U 2 nalc presque droite; insertion plurislrale, orange. Cel. 12-14 p, 4-10 1. Orl.
o
3,

bien délimitées, formées de cel. larges, jaunâtres. Sp. 18-24 p.
o
r-* Aspect de F. yrncilis.  T. 2 dm. Hameaux longuement ncuminés. F. à ligne carénale

presque droite, linéaires-lancéolécs, longuement acuminées, dentées au sommet, décur-
'V 'V rentes, 3-4 mm. Cel. 7-10 p, 12-16 f., plus courtes au sommet comme dans toutes les
‘9 * V autres espèces du genre. Sp. 10-1.1 p, lisses. (Norvège.)

Cm T 2-3 dm., grêle. F . caul, longuement décurrentes, brièvement acuminées, dentées,
S i 5 mm. F. ramcales plus étroites, souvent planes. Gel. 10-12 p, 15 1. Orl. distinctes.

i Cp. demi incluse. (France.)

Aspect de F. antipyretica. Touffes jaunâtres, rougeâtres ou pourprées. T. 1-4 dm.

P F . caul. ovales-lancéolées, longuement acuminées, à ligne carénale droite, entières ou
1  = obtusément dentées au sommet. F . ram. beaucoup plus petites, non carénées, concaves.

Cel. 12-18 p, 8-15 1. Orl. mal délimitées, jaunâtres. Cp. incluse. Sp. 15-18 p, ver-

2 &•
ruqueuses.

22 T 1-3 dm. F . caul. écartées, peu décurrentes, obtusément carénées, entières,
S 1-5 1 mm., étroitement lancéolées, longuement acuminées, entières. F . ram. plus

petites et plus étroites .1 0,5 mm. Cel. 7-12 p, 8-15 1. (Norvège).
F stagnalis Kaalaas diffère du précédent par ses F . longuement décurrentes, plus Iar-

gement lancéolées et obtusément acuminées. (Norvège.)

g. Dichelyma 
Myr.

Fontinalis
Dill.

Fontinalis
islandica
Cardot.

F.
antipyretica

L.

F.
II arvernica 
Benanld.

F.
II gracilis 

Lindb.

F.
sparsifolia

Limpr.

F.
dolosa

Cardot.

2.
Zindbergii 

Ben. k  Cardot.

F.
gotbica 

Card, et Am.
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9  — cf T. molle, vert pâle ou foncé, 1-3 dm. P. oblongues-lancéolées, brièvement

O g
«O acuminées,’généralement denliculées au sommet, 4-5 mm., brusquement rétrécies et

« s  s semi-embrassantes à la base. Cel. 12-16 y, à. parois minces, 10-15 1 . Orl.
"Si -o *5

°  »H brunes, assez bien délimitées. Cp. complètement incluse, 2 mm. Op. conique. Sp.

§■ HO ©
18-20 fi, lisses.

-H"e
S VJ
st »s  « Ç +  Cf T. 1-2 dm. Rameaux acuminés. P. 5-7 2-3 mm., peu décurrentes, Ion-

3= -S s guement rétrécies, planes ou légèrement carénées au sommet. P. ram. plus petites.
J 5 s Cel. 14-18 fi. Orl. bien délimitées, à cel. carrées ou ovales. Esp. interméd. entre F.

S
h

antipyretica  et F. hypnoïdes. (Allemagne.)

a.
g 9  — cf. T. 1-4 dm., molle, peu ramifiée, rappelant certaines formes de // . ad an-
S cum.TP. lâches, 4-5 mm., décurrentes, à base ovale puis insensiblement rétrécies.
-S C©1. 15*20 fi, à parois minces, 3-8 1 . Cp. demi-incluse. Op. brièvement conique.

Sp. 12-20 fi, papilleuses. F. lonyifolia Jensen diffère du précédent par ses P. Ion-
s fflc guement décurrentes, plus longuement acuminées, 4-6 1-2 mm., et généralement
05 *2 . fendues sur la ligne médiane, par ses Cel. plus étroites 10 f* et 8-15 1 . Stérile.
SP esa (Islande.)

55 ^ T. relativement courte, 8-15 cm. P. 3-5 mm., peu décurrentes, étroitement lancéo-
Cm sa § lées, longuement acuminées, entières, assez nettement trisliques. Cel. 12-15 y,

1̂  QO
10-12 1 . Orl. peu nettes. Stérile.

O * 4 T. 1-3 dm., à rameaux courts. P. caul. ovales-lancéolécs, concaves, brièvement
•

•k» e* et obtusément acuminées, généralement entières, 3-4 1-2 mm. P. ram. beaucoup
5̂ -O

33 »5 -«Ssa.

2 . £ plus petites, planes, étroitement lancéolées, 1,5-3 : 0,5 mm. Cel. 10-20 l.Orl. mal
Pi 1 £U délimitées. Cp. dcmi-inclusc, 2-3 mm. Treillis de l’Elnd. incomplet. (Erance.)

T. 2-4 dm., en touffes brillantes, d’un vert foncé. Rameaux julaccs, acuminé. P . 
subimbriquées, lancéolées, obtusément acuminées, 3-4 1-2 mm., un peu décurrentes, 
entières et à bords plans. Cel. 10-15 fi, 10-12 l.Cp. incluse; Op. ('.unique. Sp.

« 18-22 fi. Le F. T/iolensis Jens. d’Islande en diffère par ses T. de 10-15 cm., ses
”»5 V P . ovales-lancéolées, fortement rétrécies à la base, obtuses. Cel. 0-10 fi, 10-14 1.
-O
=5,O

■̂N
Stérile.

"53 ’5S T. 1-4 dm., en touffes vert-foncé ou brunâtre, mates. F. oblongues-lancéolées,
-J

'O. décurrentes, longuement acuminées, révolutées au bord. C©1. 0-14 fi. plus étroites
vers les bords. P . pch. apiculées. Op. incluse. ®. perforées. Hnd- à Cl. réunis au

W sommet. Sp. 20-30 fi, lisses. (.Nord.) Le F. Di.roni Cardot a des F. plus grandes, plus
53 longuement lancéolées, moins finement acuminées. Orl. plus développées, plus décur-
O rentes. (Iles Mritanniqucs.)

Cm 1
s , s Diffère de F. dalecarlira  par l'inflorescence pnroïque; des P . patentes plus longues.

s ?O **■
à cellules de même largeur vers les bords qu’au milieu. (Allemagne.)

*T
'§5 9  — cf. T. 1-2 dm., grêle, à ramification pennée. Rameaux dressés, longuement

atténués. P . lâches, .très étroitement lancéolées et très longuement acuminées, denli-
culées au sommet, 2-3 0,3-0,5 mm. C©1. 9-10 fi, 8-12 1 . Orl. bien délimitées. Sté-

“A
* S> rile. (Allemagne.)
2 ¡3 i. «
•I 1

a,o 9  — cf. Plantes, ressemblant à Hypnnm jluitans, en touffes d’un brun jaunâtre
brillant. T. à rameaux crochus à l’extrémité. P. peu ou pas décurrentes, étroitement

! ^  ^! . a- linéaires-lancéolées, tubuleuses, 3-5 : 0,4 mm. Cel. 7-10 y, 20 \ . } encore plus
Pi = étroites vers les bords. Stérile. (Finlande.)

Fontinalis
Duriaei
Schpr.

F.
androgyna

Ruthe.

F.
hypnoïdes
R. Hartm.

F.
seriata
Lindh.

F.
Oamusl
Cardot.

F.
squamosa

L.

F.
daleoarlica

Schpr.

F.
haltica.
Llmp.

F.
microphylla

Schpr.

F.
dichelymoïdes

Lindh.
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+  NS. Cp. dépassant les P. pch.
T. 4-10 cm., en tourtes brillantes, d’un vert jaunâtre. P. étroitement lancéolées, subulées, lalci- 

formes dans la '/a sup. 0©1. 7-9 p, 10-20 1. P. pch., longuement engainantes autour de la 1/s 
inf. du S. Op. ovnle, à Op. conique apiculé. S. 5-15 mm. Treillis de l'E nd, complet. Sp. 10-13 p. 
lîté. (Nord.)

N. longuement excurrente. Cp. incluse.
T. 5-10 cru. P. 3-7 mm., un peu homotropes, très longuement atténuées et acuminées en pointe 

piliforme, dentée au sommet. C©1. 3-7 p. Cp. et S. cachés dans les P. pch. S. 3-4 mm. End. ne 
formant treillis qu’au sommet. Sp. 10-14 p. (Nord.)

Ç+cT Op . sessile. F. à bords révolutés à la base, lisses.
Ç +  Cf Cp. pédicclléc. F. à bords révolutés jusqu’au sommet, plissées ou non.

-eo
5:

u
<

ce
O

T . primaire rampante. Branches dressées, de 1-3 cm., simples ou ramifiées. P . ovales, 
concaves, brusquement atténuées au sommet, finement acuminées. Bords révolutés jusqu’au 
milieu. — N '/i. Oel. à parois épaisses, les moyennes ovales, 10 p. Cp. incluse. Op. co
nique. $.jaun;Urcs, linéaire.’. Froc, de même longueur. Sp. 15-20 p. VI-VII,

Mousse croissant sur les blocs souvent inondés.

Branches plus longues. F. plus larges, à acunien plus court, obtus, non révolutées. Oel. 
un peu plus petites. Sp. brunes. (France.)

«3
•<
xu
s
H

P  plissées. Op. ovale-elliptique.

T . de 3 à 20 cm., procombante. Ramification irrégulière. P . patentes, ovales à la base, 
puis acuminées, décurrcntcs, dentées au sommet. — N. :)/i. Oel. inf. médianes allongées, 
7 p, les extérieures carrées, 7-10 p, les supérieures ovalcs-allongécs. S. 5-15 mm. 2). jau- 
mUres. Mb . bas. O. PrOC. 1 i des $ .  Printemps.

P. non plissées. Cp. cglindriquc.

Plante plus petite. Branches pennées. Hameaux atténués. F . imbriquées, plus larges. 
N* simple. 0©1. inf. médianes moins allongées, les externes ovales. S. 3-G mm., caché 

dans les P pch., longuement engainantes. Sp. 10-22 p. (Midi.)

T. primaire radicantc, stoloniformc. /franches bipennées, enroulées en crosses à l'étal sec. 
P. patentes, ovalcs-elliptiqucs, obtuses, N. 1 Cel. inf. ovales, les sup. arrondies. S. 2 mm. 
Op. oblonguc. Op. conique rostré. Vnginulo garnie à son sommet de poils atteignant la Cp.

T . primaire, radicantc. stoloniformc. Branches restant étalées à sec. F . souvent, ondulées en tra
vers; les latérales distiques. End. rudimentaire.

F. toujours lisses, toutes distiques. End. hypnoïde.

&

Pm ?

Espèce croissant sur les arbres. Hameaux non atténués.

Branches 4-10 cm., irrégulièrement pennées, en touffes appliquées. P . 2-2,5 mm., 
ovales, brièvement acuminées, N. 0 ou très courte; Oel. 7-8 p. S. très court. 
Op . ovale-oblongue, à orifice rouge. P . pèle. Sp. 13-22 p. m - r v .

Espèce croissant sur les rochers siliceux. Rameaux atténués.

Plante plus petite. F . 1.3 mm., plus nettement distiques, plus brusquement acu
minées. denticulées au sommet. O el. 9-10 p. S. 1 mm. Sp. 16-25 p. Var. Raben- 
horstii Warnst. Plante plus'pelite. F. moins brusquement acuminées, 1 mm.

Bichelyma
falcatum

Myr.

D.
capillaceum 

Br. Eur.

g. Cryphaea. 
g. Antitrichia.

Oryphaea
heteromalla

(Bill.)

0.
Lamyana 
C. Mail.

Antitrichia
onrtlpendula

Brid.

A.
oalifornioa

Sali.

Leptodon
Smithii
Morh.

g. Neokera. 
g. Homalia

Neckera.
pennata
Hedwg.

N.
oligocarpa 
Br. Eor.
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Espèce robuste. F. d - j  mm.

Branches de 5-20 cm., en touffes étendues, brillantes. Rameaux aplanis. F. large
ment elliptiques-ligulées, brusquement acuminées, apiculées. N. 0 ou 2 (N.) Gel. 
0-10 p. les basilaires plus grandes, souvent orangées. S. 8-10 mm. Op. ovale. Op. 
à long bec. pâles, longuement atténuées. Proc. ‘/- ês Sp. 14-22 p. f. fal-  
cata Boni.: forme des rochers secs, F. Immotropes, peu ridées.

F 
on

du
lé

es
.

À
O
«J

Espèce, moins vigoureuse . F.
Branches de 3-6 cm., en touffes appliquées, peu brillantes. F. ovalcs-oblongues, 

brièvement acuminées, apiculées ; 2 (N .). Cp. oblongue, peu exserte. Op. à bec court 
et oblique. S. 3-5 mm. Var. Philippeana (Schpr.). Acumen des F. prolongé en pointe 
piliforme flexueuse.

*5 .
— N . Espèce toujours sa.mcole.

Aspect de JV. crispa, mais touffes mates, d’un vert plus foncé ou brunâtre. Para- 
phylles nombreuses. Cel. 10-14 p. S. 2-5 mm. Cp. ovale, incluse ou exserte (très 
rarement fructifié!) Var. j  urass ica. (Amann). Rameaux courts, dressés, vert pâle, 
moins aplanis. Plante plus petite dans toutes ses parties.

F. apiculées on acuminées.

Branches 10-1 o cm., en tou (Tes déprimées, brillantes. Rameaux flagelliformes fréquents. 
F. 2- 2,S mm., cultriformcs ou ligulécs, apiculées, finement denliculées au sommet. N- 0 ou 
2 (N.) Gel. moyennes 5-7: 1 . S. 8-12 mm. Op. ovale. Op. à bec subulé. Sp. lisses, 
8—1 o p.. Fruits rares! Var. long ij'ol in Schpr. F. allongées, insensiblement acuminées. Var. 
secundo, Gravet. F. supérieures homotropcs. Var. ! enclin Scbpr. Plante très grêle. F. f- 
1,5 mm.

F. obtuses arrondies.
Branches 5-10 cm. Rameaux stériles dressés. F. elliptiques, presque entières, 1- 1 ,fi mm. 

Gel. moyennes 2-3 : 1. S. 7-10 mm. Op. ovale. Sp. 13-15 p. Fruits 1res rares. Var. 
rotundifo/ia  (Martin.). Plante ténue, à rameaux filiformes. F. presque orbiculaircs, 0,5 mm.

F. oblongues, brièvement neuniinées, denticnlèes.

Branches 2-5 cm., à ramification irrégulière. F. brillantes, 1.5-2 mm. N. ‘¡w. Gel. supé
rieures rhomboidales, les inférieures allongées. S. 1-2  cm. Op. elliptique. Mb. bas. 1 j  des $ .  
Ci. rudimentaires. Sp. 10-15 p, presque lisses.

F. abonnies, arrondies an sommet, dentées.

Rameaux plus aplanis. N. :!/ 1 Gel- inf. plus allongées, Fr. très rares. (Midi.)

».
-a; «o

a  S S

J: S

F. obtuses. N. O.
Touffes étendues, lâches, d’un beau vert pAle. F aplanies distiques, nvales-oblongues. 

Cel. uniformes, polygonales, à parois minces, 30 p. S. 1-2 cm. Op. horizontale, oblongue, 
lisse. Op. à hcc fin. Cal. lobulée. Sp. 12-10 p. IX

F. à apicnle aigu. — 2  N s
Touffes lâches, déprimées, vert satiné ou jaunâtre. F. nvales-oblongues, brusquement 

acuminées, marginées par 2-1 rangées de Cel.,''dentées au bord. Cel. 20-30 p, polygo
nales. S. 1-2 cm. Cp. i nclinée ou horizontale. Op. pourpre, à bec subulé. Sp. 16-18 p. 
(Espèce atlantique.)

F. disposées de tons cédés, carénées, lancéolées, aiguës.
Petite espèce d’un vert clair. — N s- Marge formée de 2-4 rangs de cel. linéaires. Cel. supé

rieures rhomboidales, 8 p, 6-8 : 1 ., les basilaires carrées, brunes ou orangées. S. 5 mm., rude 
au sommet. Cp. presque dressée à long col, papilleuse. Op. à long bec. Sp. 7-10 p. (Espèce atlan
tique : Irlande.)

Neokera
orispa
Hedw.

N.
pumila
Hedw.

N.
turglda

Jur.

N.
complanata

fl")

N.
Besseri
(Lob.)

Homalla
trlohomanoïdcs

Brld.

H.
lualtanica

Schpr.

Pterigophyllum
lucens

fl")

Hookeria 
laete-virens 

(Hook ic Tayl. i

Daltonia
splachnoïdes

(Sm.)
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F. arec de longs cils pluricellulaires. — N . '/a. "P. jaune.

Tri’*s petite espèce corlicicole, rampante. F. lancéolées, longuement et finement 
acuminées ; cils 4 à 5 de clia([uc côté de la F ., formés de 2-4 cel. à la base. C@l. 
basilaires externes carrées, les autres allongées. S. 3 mm. Cp. très petite, dressée, 
verruqueuse. Op. conique. $ .  par paires. Sp. 8-12 p.

F . arec des dents unicellulaires. — N . 7 2- P- roux.

Kspèce un peu plus grande que la précédente. F . plus largement lancéolées, 
non ciliées. Cel. moyennes et supérieures plus longues. S. 4-7 mm. ©. par paires. 
Sp. 1 5 -1 8  ji .

F . denticulèes. Cel. de l ’eæoth. à parois droites.

Petite espèce eorlicicole en touffes denses. F . finement denticulèes au sommet. — N . Y2* 
Cel. rhomnoïdales 8-10 p, les basilaires externes carrées. S. 3-4 mm. Cp. subglobuleuse, à 
col distinct. Op. grand, à bec court. $ .  très étroites, jaunâtres. Sp. 12-18 p. (Hiver.)

F . bi 'ièvement acuminées, niuliques. Corlicicole.
Touffes vert foncé : aspect de Leskea polgcnrpa. Rameaux courts. F . 1 : 0,5 mm., 

ovales-lancéolées, lisses. (N.) Oel. 14-18 p, les médianes ovales-allongées, les basi
laires externes carrées. S’ 3-7 mm. Op. oblongue, dressée. Op. conique. P. double. 
$ .  soudées à la base, marginées. Mb. bas. y.-, des $ .  Proc, de la longueur des © . 
Oi. 0. Sp. 12-18 p IX.

F. avec un long acumen aigu. Corlicicole.

Touffes lâches ternes. T. radicnnle, à rameaux couchés de 2-4 mm. F . subsquar- 
reuses à l’étal humide, longuement et finement acuminées, entières ou à bords érodes. 
Cel. médianes allongées, les autres carrées-arrondics, (5-8 p. S. 2-4 mm. Op. dressée, 
ohlongur. Op. conique. An. large. P. simple. molles, très pâles. Sp. 10-14 p.
II-III .

Kspèce saprnphde, rinanl sur les parties pourries des arbres.

Touffes d'un vert fonce, denses. Tiges rampantes ; rameaux dressés. F . très éta
lées ,  ovales-lancéolées, t 0,3 mm., longuement acuminées. — N . Y2. Oel- rhomboi
dales, fo-12 p, les bas. externes carrées. 8. 5-8 mm. Cp- oblongue, défluente dans 
le S ., resserrée sous l’orifice. Op . nemninr. A n . 0. ©. pilles. Elnd. forme de i(> Oi. 
lisses. M b. bas., (I. S p . H-15 p. V I-V II.

Touffes étendues, rigides, olivâtres. T. primaire sloloniforme. Branches dressées, simples ou 
peu ramifiées. F . imbriquées à sec. concaves, ovales-acuminécs, entières, 2,5-3 1-1,5 mm. N . 0.
Cel. médianes et supérieures allongées, les basilaires externes carrées ou arrondies, en rangées 
obliques, à parois très épaisses. S. I cin., lisse. Cp. subcylindrique, 3-4 : 1 mm. Op. petit, conique 
obtus. ©. molles, caverneuses, linéaires, fugaces. End. 0. Sp. F. falcata.  F . homotropes, à 
sec. Var. mnrensis (Schwgr.). Plante plus vigoureuse. Rameaux renflés. F . 3-4 mm. ®. avec de 
longues papilles. Mb. lias, rudimentaire.

/-s
Z

. A
U

par i numidilé. — 2 N . Y3 
médianes^allongées, les externes carrécs-arrondies, en séries obliques, les sup. 
ovales. S. 10-15 mm. Cp. subcylindriquc. ©. pâles, bien développées. Mb. bas. 
courte. Proc."courts. Ci. 0 Sp. 14-20 p.

T. et rameaux dressés, non stoloniformes, julacés. F. largement ovales, concaves, 
obtuses ou apiculées. N . O ou (N.)2. P . double.

Fabronia
pusilla
Raddi.

F.
octoblepharis 

(Schleich).

Clasmatodon
Bertrami

Lindb.

Myrinia
pulvinata
(Wahl.)

Habrodon 
perpusillus 
(de Not.)

Anaoamptodon
■plachnoïdes

(Froehl.)

Leucodon
sciuroïdes

( L . )

Pterogonium
gracile
Swartz.

g. Myurella 
Br. Enr.
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T. primaire stoloniforme, 2-.'l cm., en touffes denses, déprimées. Branches arquées. 
Hameaux liomotropes, arqués, quelques-uns filiformes, slolonifères. P. largement 
ovales, concaves, brièvement acuminées, dentées sur le ‘/a supérieur, exactement im
briquées à sec, étalées par l’humidité. — N. */» très mince ou 2 (N.)-(N.) 2. Col
lins. externes carrées, sur une bande étroite de ¡1-4 rangs, les autres linéaires-obtuses, 
7 g, 4-0 1 ; toutes fortement papillcuscs, surtout sur le dos. S. f-2 cm. Cp. subcy
lindrique, dressée; Op. acuminé; Mb. bas., rudimentaire ; Proc. V:1 l*es Cl. 0 ; 
Sp. 1» fZ. Eté. Var. deeipiens (Wb. et M.). Plante plus robuste. P . bomotropes, plus 
obtuses au sommet. S. plûs long. Proc. =

Ilamification irrégulièrement pennée. Touffes déprimées. P . caul. décurrcnlcs, larges 
à la base, puis longuement acuminées. F. raméales plus petites, ovales. Paraphylles 
peu nombreuses. C©1. médianes allongées, les autres arrondies, S. f-2 cm. Op. hori
zontale, arquée. P. double. $ .  10, lancéolées-subulées, rousses. End. pâle. Op. acu
miné. Mb. bas., rudimentaire.

T. primaire stoloniforme, branches fnsciculécs. PI. 9  sur les rameaux. Cp. 
dressée. Ci. 0 ou rudimentaires.

T. prim aire  non stoloniforme, rampanie. PI. 9  sur la T. Op. dressée.
T. 4-8 cm., en touffes déprimées, d’un vert sombre ou brunâtre. P. imbriquées à 

sec, largement ovales, brusquement rétrécies en un longacumen, révolutées, entières. 
N*. Cel. carrécs-arrondies, 7-!> g; les médianes basilaires, ovalcs-reclangulaires. S. 
f-2 « Cp. subcylindrique. Op. rostré. ®. courtes, jaunâtres. Proo. courts, monili- 
lormcs. Mb- bas. rudimentaire. Ci. 0 ou rudimentaires. Sp. fü-fr> p.

-U

■f-l

T. primaire non stoloniforme. PI. 9  sur la T. F. lancéolées ou ovales, dres
sées ou bomotropes. Cel. courtes, petites. N s ou — N H. S. f-2 cm. P. double. 

Op. dressée, symétrique.
Cp. a rquée, asymétrique

Humification régulièrement pennée ou bi-tripennée. Paraphylles abondantes. F. caul., 
à base cordée, décurrcntes, acuminées ; les ram. plus petites, elliptiques. Cel. courtes, 
papillcuscs. S. f-3 cm. Cp . arquée. Op. conique, apiculé ou rostré. P. double.

Touffes denses, en coussinets. P. obtuses, rarement apienlées.

T. 1-5 cm., peu et irrégulièrement rameuses. T. et rameaux cylindriques, julacés. P. tou
jours exactement imbriquées, ovales-ellipliques, très concaves cl denticulées, 0,o min., 
f- 2  (N.) Cel. bas. externes carrées, les autres rhomboidales. S. f cm. Cp. dressée ou in
clinée. Op. conique obtus. $ . jaunes. Mb. bas. ]/2 îles $ .  Proc. =  $ . 01’. Sp. fO-14 p. 
Fr. H. Var. scabrifolin. Lindbg. P. papilleuses, généralement apiculées.

? s  £ 

S ~E-h ^
r 'A>Ph ~

P . apiculées, papilleuses, brièvement dentées.

P. étalées à l’état humide, longuement apiculées. Cp. différant peu de celle du 
précédent. (Fr. RR.)

F. ciliées, épineuses sur le dos.

Aspect du précédent. Touffes un peu plus denses. P. plus larges, plus concaves, 
moins longuement apiculées.

Pterigynandrum
filiforme
(Timm.)

g. Heterooladium.

g. Anomodon.

Leskeella
nervosa

(Sohwgr.)

g. Leskea. 
g. Pseudoleskea.

g. Thuidinm.

Myarella 
julaoea 
Br. Enr.

K.
apicnlata
(Hnelm.)

1C.
Oareyana

Sali.

20
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ç  Ô (N) P. o,(!-o,8 mm.
T. couchée, 2-5 cm., portant de nombreux rameaux courts, réguliers 2-4 mm. P. ovalcs-oblon- 

gues, brusquement rétrécies en un acumen assez long. Cel- médianes et su[)érieurcs ovalcs-allon- 
gées, les extérieures carrées ou élargies, toutes à parois minces, avec des trigones peu développés. 
S. 1-2 cm. Cp. dressée ou un peu inclinée. Op. conique. 2). jaunâtres. Proc, moniliformes. Fr. RR.

Ç  6 . — Ns. P. mm.
Touffes lâches, d’un vert foncé terne. T. rampante, irrégulièrement pennée, 2-4 cm. P. crépues à 

sec, concaves, largement ovales à la base, puis rétrécies, acuminécs, aiguës, révolutées au bord 
dans la '/« inférieure. Cel. opaques et légèrement papilleuses, carrées-arrondies, les médianes un 
peu allongées. S. 1-2 cm. Cp. dressée ou un peu inclinée, subcylindrique, à col défluent, distinct. 
Op. petit, conique, aigu. P. pâle. $. incurvées à sec. Mb. bas. des 2). Proc, subulés. Ci. 0. 
Sp. « -10 p. V -V II . Var. paludosa. Schpr. Plante plus robuste. Cp. plus grande.

g»

si
S
G«a

ce
«<»

c>

Cm

.e
VJ■«

.fc. -2;
sa, ?

1*4

Petite espèce rampante. P . translucides.
Tourtes lâches, déprimées, d’un vert foncé ou roussàtre. T. filiforme, stoloniforme, 

irrégulièrement ramifiée ou vaguement pennée. Rameaux dressés ou arqués. P . pe
tites, étalées à l’état humide, dressées ou imbriquées à sec, très fragiles, à base ovale, 
concave, muliques ou apiculées, dcnticulées et planes aux bords. — N. 1¡2. Cel. for
tement papilleuses, les médianes inférieures rectangulaires ou oblongues, les autres 
polygonales, arrondies, 10-15 g, les basilaires extérieures élargies. Stérile.

Espèce plus rigoureuse, à branches dressées. P. opaques, non homotropes.
Touffes (Tendues, vert foncé. Branches de 4-0 cm. P. étalées à l’état humide, cris

pées à sec, largement ovales à la base, concaves, puis brusquement ligulées, arrondies 
au sommet ou apiculées, crénelées au bord par les papilles, celles-ci très longues à la 
base. N s. claire. Cel. médianes inf. allongées, les autres petites, arrondies, 5-9 g. 
S. 1 cm. Cp. elliptique, dressée, rétrécie à l’orifice, 2-3 mm., d’un rouge brun bril
lant. P. pâle X.  soudées à la base. Mb. bas., courte. Proc, subulés ‘/s des © . Sp. 
9-12 p.

(1 ramie espèce. P . homotropes, à sommet non denté.
Tourtes profondes, voi t foncé, terne ou jaunâtre, décolorées à l’intérieur. T. primaire, 

grêle, couchée. Branches dressées, simples ou peu rameuses, fastigiées. P . ovales à 
la base, rapidement contractées, puis rétrécies, obtuses, un peu décurrcntes, ondu
lées au bord, crépues à sec. Ns forte. 0©1. médianes inf. allongées, les autres 
arrondies. 9 g, opaques. S. '/scm. Op. suhcylindriquc, brillante. Op. conique rostré. 
P. pâle. Proc. - -  '/2 des X .  Sp. 14-1H p.

G .* r*

.«j —

Espèce plus petite. P à sommet denté.

Touffes étendues, déprimées, vertes ou jaunâtres. Branches procombantes, enlacées, 
pennées. Rameaux souvent atténués. P . imbriquées à sec, un peu homotropes, large
ment ovales et concaves à la base, puis rétrécies et brièvement acuminées. — Ns 
forte, claire. Cel. médianes infér. allongées, les autres arrondies, 7-9 p, très papil- 
leuses. S. 1-2 cm. Cp. d ressée, ovale allongée. X .  pâles, fugaces. Proc. — ©. Mb. 
bas. \U des ©. Ci. 0. ou rudim. Sp. 7-9 fi. Fr. R.

Ce

e
CC
S

SJ

Cm

F . opaques, orales, rétrécies en an long acumen snbulé. — N. :]ji.
Touffes vert clair. T. primaire radicante. Branches de 1-3 cm. Rameaux courts, dressés 

ou arqués, obtus. P. exactement imbriquées à sec, 3ji-{ mm., entières. Cel. 0-8 p, papil
leuses. S. 5-7 mm. Cp. oblongue. Op. conique rostré. ©. pâles. Mb. bas. 1 /4 des© . Proc. 
3/i des ©. Oi. 0 ou rudimentaires. Sp 7-10 fi.

P . translucides, étroitement lancéolées, longuement acuminées. N s ou +  N s claire.
Touffes vert olivâtre. T. primaire stoloniforme. Branches dressées, 3-6 cm., à rameaux 

fascicules, grêles, effilés. Cel. papilleuses, arrondies, 8-12 p, les médianes bas. ovales. S. 
5-10 mm. Cp. oblonguc-cvlindrique. 2). courtes, jaunes. Proc. ' ¡ 2  des © . Ci 0 Sp 16- 
18 f i .  Fr. RR.

Leskea
tectorum
(Braun.)

L.
polycarpa

Ehrbg.

Anomodon
tristis
(Ces.)

A.
apiculatus 
Br. Eur.

A.
viticulosus 

Hook, et Tayl.

A.
attenuatus

Hartm.

A.
rostratus
(Hedwg.)

A.
longifolius

Hartm.
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Touffus étendues, déprimées, vert loneé ou brunâtre. T. couchée, assez régulièrement 
ramifiée, parfois pennée, .‘1-8 cm. Hameaux nombreux, julacés, 4-10 mm. P. 0,5-0,6 mm., 
largement ovales, rapidement rétrécies en un acumen aigu, concaves, imbriquées à sec, 
dressées ou étalées à l’état humide. Cel. opaques, à parois épaisses, légèrement papilleuses, 
arrondies, 7-0 fz, les supérieures ovales, les basilaires externes carrées ou élargies. S- 1- 
1 ,5  cm. Op. cylindrique-arquée. Op. roslré. Cl. 2 . Sp. 1 2 -1 0  fz. Fr. K H .

9  +  ô . — N>.

T. 2—’1 cm., irrégulièrement ramifiée. Hameaux julacés, 0-8 mm. P. 0,6-0,8 mm., ovales, 
brusquement rétrécies en un acumen court, mm bomolropes, étalées à l’étal humide, imbri
quées à sec. Col. médianes 2-5 : 1, les autres carrées-arrondics, 7-0 fz, les basilaires externes 
0-12 fz, carrées. S. 8-10 mm. Cp. cylindrique, arquée. Op. à bec court. Mb. bas. Ya des
2). ci. i-2 . vi-vn.

-HD

O

Cel. papilleuses à l'extrémité.

Touffes déprimées, raides, d’un vert foncé jaunâtre ou brunâtre. T. 4-8 cm., couchée. 
Hameaux ascendants. P. un peu bomolropes, étalées par l’humidité, imbriquées â sec, un 
peu décurrentcs, ovales, puis longuement atténuées ; bords révolulés dans la Y® inférieure. 
Cel. médianes et supérieures oblongues ou allongées, les autres arrondies, papilleuses, 8-0 fz. 

l’araphylles petites, nombreuses. S. 1-2 cm. Cp. oblonguc, arquée-horizontale, rétrécie sous 
l’orifice. Op. brièvement apiculé. $ .  jaune orange. Proo. — ® ., non fendus sur la carène. 
Cl. 0 ou rudimentaires. Sp. 10-14 fz. Var. brachi/clados Br. Eur. Plante plus robuste, d’un 
vert foncé. Hameaux courts et épais. P. plus papilleuses, à bords révolulés jusqu’à l’acumcn. 
Le /*. radicosa  Mittcn, du Nord, diffère de celle variété par les parois cellulaires minces. Sp. 
14-18 fi. Le !*. rûjescens Lindbg., du Nord, diffère, de /*. atrouirens par des F . plus étroites.

Cel. papilleuses au milieu du lumen.

Touffes vert foncé. Aspect du précédent. Hameaux simples, dressés, non arqués. P. jamais 
bomolropes, étalées, largement ovales, brièvement acuminées, révolulécs aux bords dans la 
Ys inf. — Ns. C©1. presque uniformes, carrées ou arrondies, 12 fx, les supérieures elliptiques. 
Cp. de l’espèce précédente. Proc, ouverts sur la carène, à la fin divisés. Cl. 0. Sp. 10-20 fi.

9  Ô P. en ut. oj!-/ mm., sr/uarreuses, l>rusf/uement et lomjuemeuf acuminées.

Touffes denses, jaunâtres. T. 5-8 cm., couchée, irrégulièrement ramifiée. Hameaux courts, 
fasligiés, obtus, julacés â scc. P. caul. largement ovales à la base, denticulécs sur tout le contour. 
2 (N.) Col. médianes et supérieures linéaires, 0-10: 1, les autres petites, arrondies, 10 fx, p apil
leuses sur le dos. P. raméales petites, ovales, imbriquées â sec, à cel. carrées-arrondics. S. 1-2 cm. 
Cp. arquée. P. bien développé. Proc. =  ®. Ci. Var. compact uni Mol. Touffes plus compactes. F. 
caul. moins squarreuses. P . raméales plus exactement imbriquées. (Région alpine.)

P. caul. et ram. dressées ou ho/nolro/tes, brièvement acuminées.

Touffes appliquées, vert foncé. T. 2-0 cm., filiforme, couchée, irrégulièrement ramifiée. P. 
étalées à l’état humide, peu imbriquées à sec. 2 (N.) Cel. médianes allongées, 3-4 : 1, les autres 
arrondies. Cp. horizontale. Op. rostré. Fr. HH. Var. flaccidum  Br. Eur. Aspect de Amblystegium 
Sprucei.  T. et rameaux très grêles. F. plus étroites, 0,3-0,5 mm. Le / / .  papillosum  Lindbg., du 
Nord, en diffère surtout par les papilles foliaires hémisphériques.

Pseudoleskea
oatennlata

(Brid.)

P.
Artariae

Thér.

P.
atmirens

(Dioks.)

P.
patent

(Lindbg.)

Heterooladlnm
equarroBulum

Volt.

H.
beteroptenun 

Br. Enr.
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Op. i). /o/t̂  £>cc. Oel. ties F . pluripapilleuses sur le lumen.

es petites, vert terne ou roussAtre. T. 1-2 cm., régulièrement pennée, partiel- 
bipennée. F. caul. finement acuminées, à acumen oblique et étalé, sinuolées

Touffe:
lerncnt bipi .
au bord par les papilllcs. — Ns. F- raméalcs ’/s mm. Cel. arrondies, opaques. S. 
1-2 cm. Cp. trapue, bombée. ©. orangées. End. jaune. Ci*. Sp. 7-10 g.

Op. obtus. Cel. des F. papilleuses aux  extrémités.

Touffes lAchcs, couchées, vert clair. T. 1-2 cm., ramifiée en branches pennées, à 
rameaux courts. F. imbriquées à sec, étalées par l’humidité, ovales à la base, puis 
longuement et finement acuminées, à bords denliculés par les papilles. Ns ou +  Ns. 
Cel. 0-0 fl. Op. cylindriquc-arquée. P. de l’espèce précédente.

¡Ü sa.

Op. conique. Papilles des F. longues et pointues.

Touffes petites, d’un vert roussAtre. T. 2-3 cm., à ramification subpennée. Rameaux 
courts et obtus. F. caul. largement ovales-lancéolécs, longuement acuminées, érodees- 
dcnticulécs au bord. Ns. F. raméalcs ovales-lancéolécs, concaves, dentées au sommet, 
plus fortement papilleuses. S. 2 cm. Cp. cylindrique-arquée. P. jaune doré. Ci*.-Ci’. 
Sp. 8-12 g, lisses. Printemps. Le 7'. gracile. Br. Kur. d’Amérique et Scandinavie, en 
diffère par les papilles courtes et obtuses et les spores verruqueuses, ferrugineuses.

Espèce ç> — Ô, des terrains secs. F. planes; pajraphglles courtes.

Touffes lAchcs, vert jaunAlre ou brunAlrc. T. régulièrement pennée. Rameaux obtus, 
0,5-0,8 mm. F. étalées par l’humidité, imbriquées à sec; les caul. largement ovales et briè
vement mais finement acuminées, entières ; les raméales ovalcs-oblongucs. Cel. arrondies, 
napillcuses sur les 2 faces. Cp. arquée. Op conique Fr. RR. Var. hgslricosum (Mittcn). 
Plante plus vigoureuse. F. caul. dont l’acumen est terminé par une file de 2-5 cellules.
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Espèce Ç -j- ô ,  des marais du ¿V. F. à bords rëoolntés. Paraphglles très longues.

Port du précédent, mais ordinairement fertile. F. ciliées à la base par les paraphylles, 
révolutées nu bord jusqu'au sommet. Cp. comme le précédent.

T. tripennée. Oel. terminale des F. raméales ovale acuminée.

Touffes étendues. T. H-20 cm. F. caul. décurrcntes et cordiformes à la base, puis brus
quement rétrécies cri un acumen lancéolé, plissées, révolutées à la base. — N s. F. 
raméales ovales. F. périch. abondamment ciliées, A acumen piliforme très long. S. 3-4 cm. 
Cp. cylindriquc-arquée, brun rouge. Op. A long bec. Hiver.

Thuidium
minutulum

(HecLw.)

T.
pulchellum 

de Not.

fe

? ^ 
£

©
O

“K*3

F. périch. ciliées. F. caul. acuminées.

Touffes vert brunAlrc. T. bipennéc, 5-8 cm. F. caul. ovales-lriangulaircs, 
A acumen lancéolé, révolutées au bord jusqu’A l’acumen. —  Ns atteignant le 
milieu de l’acumen. P. jaune d’or. Sp. 14-18 p. IV-V.

F. périch. entières, à acumen loriforme. F. caul. à acumen piliforme.

Port du précédent. F. caul. A acumen se terminant généralement par une file 
de 4-5 cellules. Bords révolutés jusqu’aux 2/3 ou jusqu a l’acumen. N . atlemnant 
la base de l’acumen ou y pénétrant un peu. Sp. 12-16 p. III-IV. Var. ps'eudo- 
tamarisci  (Limpr.) T. plus longue, partiellement tripennée.

F. caul. à bords plans. N*, dilatée dans Vacumen.

Touffes généralement vert brunAlrc. T. 5-10 cm., bipennée. F. caul. ovales-trian- 
gulaires; acumen lancéolé. F. périch. dentées, à acumen plus court que le limbe. 
S p . 10-13 p. Hiver.

punctulatum 
(Bals, et de Not,)

T.
abietinum

(L.)

T.
Blandowii 

(Web. et Mohr.

tamariscinum
(Hedw.)

T.
delicatulum

Lindbg.

T.
Philiberti

Limpr.

T.
recognitum

( L - )
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Cp. régulière et dressée (sauï Pltjchodium plicatum), subcylindrique ou ovale, à 0 1 . nuis ou 
rudimentaires. T. primaire fréquemment stoloniforme. F. dressées, rarement homolropcs.

Cp. arquée, généralement horizontale. Ci. bien développés, noduleux ou appcndieulés. T. pri
maire, jamais stoloniforme. F . fréquemment homolropes.

Parapht/lles abondantes.

F . plissées, longuement acuminées, à bords révolutés. Les genres Lesi/ucreu.ria. et Ptycho- 
dia/n ne diffèrent par aucun caractère essentiel, si l’on en excepte l*. jd icatnm , dont la capsule 
est celle d’un Hrarhylhecium, et P. affine (stérile), dont les paraphyllcs sont peu nombreuses 
et qui n’est probablement qu’une variété du P. plicaturn.

.«a
-S

»

Parapht/lles milles ou rares.

N s ou — N*. F. plissées, longuement acuminces-rclrécics, terminées par un acumcn très 
fin. Gel. moyennes 10-20:1. Orl. 0. T. primaire non stoloniforme. Q — Ô-

N. -'/o  F. non ou très faiblement plissées, oblongucs-lancéolécs, aiguës, concaves. 
Oel. moyennes *>-15 : 1, les auriculaires généralement distinctes, carrées ou arrondies, les 
supérieures courtes. ç> — Ô .

— N s. T. primaire stoloniforme, émettant des branches dénudées à la base, mais à ramifica
tion dendroïde à leur sommet : 3-10 cm. F. 2-3 mm., imbriquées, ovales, obtuses ou apiculécs, 
entières et planes au bord. Cel. 7-10 g, .1-3 : 1, les inférieures orangées. Orl. bien délimitées, 
formées de grandes cel. hyalines. F. raméales plus étroites, acuminées, dentées au sommet , 
plissées. S. 2-4 cm. Gp. ovale, 2-3 mm., brun-rouge. Op. conique rostré, demeurant long
temps attaché A la columclle. $ .  brun rouge; Hnd. orange. Proc, ouverts sur la carène. 
01. 0. Mb. bas., très basse. Sp. 20-28 [i. Hiver. (Endroits humides.)

Sj

«ô

O

a
O)
so
O

S5

o

F. à bords rcnolutés, dressées, imbrù/uées à sec. 0 1 . o.

Ç  —  ô .  Touffes brillantes, brunAtres ou dorées. T. couchée, radicante, 3- 
<j cm., pennée. Hameaux 3-3 mm., julacés. F. lancéolées, un peu décurrcntcs, 
rapidement, mais finement acuminées. N. 0. Gel. o-7 g, 0-0 : 1, les auriculaires 
grandes, carrées. S. 1-2 cm. Op. elliptique ou subeylindrique. Op. obliquement 
rostre. An. 3. ©. jaunes. Mb- bas. et Cl- 0 ou rudim. Proc, un peu plus 
courts cpie les ouverts.

o

h
O

a
ë

se

&i

F. an peu homolropcs, à bords plans.  An. 0 1  i-n ou (Cl.).

Ç — 6  Touffes vertes ou dorées, déprimées. T. 4-3 cm., couchéc-radi- 
canlc, non pennée. F . 1,3 mm., peu décurrcntcs, ellipliques-lancéolées, longue
ment et finement acuminées. O el. 6-7 g. 3-12 : 1, les auriculaires plus grandes, 
carrées, remontant au bord. Cp. et S. comme chez le précédent. © . jaun s. 
Proc, plus longs. Mb. bas. =  ' / s  des © •  (0 1 .). Sp. 13-18 g. Le P • suecica 
Lindbg., du Nord, diffère par le manque d’A n ., les Sp. de 8-10 g, les O el. plus 
courtes, 3-6 : 1. Les P. alpico/a  (Lindbg.) et P. intricata  Br. Eur., également 
du Nord se distinguent : le premier par ses OrL peu développées et le second 
par son A n . 2-3 et ses Sp. de 18-22 g.

F. lancéolées, finement acuminées. Touffes brillantes, dorées ou pourprées. Cel. 
^  *0 linéaires. Plantes des rochers humides ou frais, surtout sur les montagnes.
~  I ------------------------------------------------------- ~----- ----------------------------------------------------------
q  ! F. ovales, obtuses ou surmontées d’un petit apicule. Oel. moyennes très longues, 

j Espèces saxicoles ou terricoles.

Orthothecieae.

Hypneae.

g. Leaquereuxia 
g. Ptychodium.

g.Homalothe cinm

g. Iaotheoium.

Climacium 
dendroidea 

W. !e M.

Platygyrium 
repena 

Br. Eur.

Pylalaia 
polyantha 
Br. Eur.

g. Orthotheoium. 

g. Oylindrotheoium.



C
Y

L
IN

D
R

O
T

H
E

C
IU

M
 

O
R

T
H

O
T

H
E

C
IU

M
— 158 -

>D

§<2.

Cm 5

5'

o

.O

bi

■c

|
S

Cm

+o

+
O

P . à bords plans, étroitement lancéolées, longuement rétrécies-acuminées, entières. j

Touffes à reflets soyeux, dorés ou pourprés. T. couchée, grêle. peu divisée. Branches et | 
rameaux dressés ou ascendants. P . 1-2 mm., souvent un peu homotropes. N . 0. C el. uni- \ 
formes, linéaires-flexueuses, à parois épaisses, h p, 8-20 : 1. Cp. ovale. Sp. 10-15 p. Fr. R. j

P. à bords étroitement réuolutés, étroitement lancéolées, acuminées, subimbriquées.

As, >cct du précédent. Touffes dorées. T. dressée, raide, fragile. P. moins longuement acu- 
minées, non homotropes. Gel plus courtes, 6-10 1. Stérile.

— 2 (N.) '/•»• P. à bords révolutés, faiblement plissées, lancéolées, longuement acuminécs, 
1-2 mm. Cel. à parois minces, 7 p, 8-15 : 1 . Stérile. Le 0. üurieni (Mont), du Midi, croît sur 
la terre, et ressemble au Chrgsohgpnum chrgsophgllum. P. étalées, canaliculées, à bords 
plans. — N. '/-• Cel. 7-8 p, 15-20 1 . Stérile.

¡Hante pourprée ou cuivrée. P. lancéolées, longuement et Jinement acurninées, d-// mm.

Touffes lâches. T. 4-10 cm. Rameaux fastigiés, inégaux, peu nombreux. P. dressées, 
révolutées aux bords, entières, 1-2 (N.) Cel. uniformes, linéaires-flexueuses, à parois 
épaisses, 5-7 p, 15-20 1, les basilaires plus courtes, peu distinctes. Cp. dressée ou un peu
arquée, subcylindrique. S. 1-2 cm. Op. brièvement acuminé. © . étroites, linéaires, pâles. 
Proc. =  » .  (0 1 .) 2. 8p. 10-1V p.

¡Hante dorée. F. ovales-lancéolées, rapidement, mais Jinement acurninées. 2 -d mm.

T. 4-6 cm., presque simple. P. plus denses, plus appliquées, plus larges, à acumen plus 
court que celles du précédent. Plis profonds ; bords révolutés, entiers. N. 0 ou 2 (N.) Cel. 
linéaires, à parois épaisses, 5-6 p, 12-15 1 , plus courtes au sommet et à la base. S. 2-5 cm.
Cp. ovale, un peu penchée ou arquée, rétrécie sous l’Or, après la sporose. ® . pâles. Proc. 
— ©. 2 (01 ). Sp. 12-16 p .

An. 0. Espèce saxicole.

Touffes déprimées, d’un beau vert clair ou jaunâtre. T. 2-8 cm., couchée, à ramification 
irrégulière et à rameaux disposés sur un plan, aplatis, comprimés. P. 2-5 mm., subimbri- 
quérs, concaves, oblongues-cllipliqucs, brièvement apiculées, entières ou faiblement denti- 
culées au sommet, planes au bord. N. 0 ou (N.) 2. Oel. auriculaires carrées, vertes, les 
autres linéaires, 7 p, 8-20 : 1. S. 1-2 cm. Op. cylindrique, jaune-rougeâtre. Op. conique élevé. 
» .  pourprées. Mb. bas. 0. Proc. =  ©. 0 1 . 0. Sp. 14-18 p.

An. large. Espèce arboricole.

Aspect du précédent, mais un peu moins robuste. Cel. 9 p. 8-10 1. S. plus court. Proc,
ouverts sur la carène. Espèce de l’Amérique du N. et de la Transylvanie. Le C . compressant 

Br. Fur. du N. de l’Amérique et de l’Europe, en diffère par ses T. et rameaux comprimés, 
les P . plus courtes et plus larges.

Ç Ô. P- obtuses. Espèce à T. dressée, ô-iô  cm., ressemblant à II. Schreberi.

Touffes étendues, vert brunâtre. T. verte, dressée, assez régulièrement pennée, à rameaux dans 
un même plan. P . denses, exactement imbriquées, concaves, largement ovales, lisses, planes au 
bord, entières. N. 0. Oel. auriculaires petites, carrées, vertes, les autres linéaires, 7 p, 10-15 1,
les bas. à parois étranglées. S. 2-5 cm. Op. cylindrique. » .  pourprées. Sp. 14-18 p. Fr. BR.

Orthothecium 
intricatum 
Br. Eur.

0.
strictum
Lorentz

0.
Mnemtlum

Mol.

0.
rufescens 
Br. Eur.

0.
chryseum. 
Br. Eur.

Cylinàrothecium 
Scb.leich.eri 
Br. Eur.

C.
clacLorrhizans

Schpr.

C.
concinnum

Schpr.
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E sp ère robuste. P. brièvem ent acurninées. Cp. rég u lière, dressée.

Touffes rigides, vert terne. T. primaire sloloniforme, radicantc, à P. squamiformes. Branches 
subdendroïdes, dressées. Hameaux julacés. P . ¿-3 mm., non ou à peine plissées, largement ovales, 
très concaves, imbriquées, dcnticulées au sommet. Cel. auriculaires nombreuses, petites, carrées 
ou arrondies, les médianes linéaires, à parois épaisses, 7 p , 7-15 : 1 , les supérieures courtes. — N . 
■•¡4 . S. 8-1 2 mm. Cp. ovale-allongée; Op. petit, conique. ©. pâles, papilleuses. Mb. bas., courte. 
Proc, pâles, ouverts sur la carène (Ci.). Sp. 10-18 p. Hiver. Var. robnsturn Br. Eur. Rameaux 
[dus gros. P. plus grandes, plus concaves, très imbriquées. Rochers de la région supérieure. Var. 
tumidiusculnm (Huebn.) Branches dendroïdes. Rameaux épaissis vers le sommet. Var. scabridum 
Limp. F. dentées au sommet, papilleuses sur le dos.

E spère m oins robuste. P . longuem ent acurninées. 1,2 -2  mm.

Aspect des formes grcles du précédent. En diffère surtout par ses P . lég. décurrentcs, cordiformes 
A la base, rapidement, rétrécies en un long acumen étroit et tin ; bords dentés, révolutés à la base. 
—-N . '/2. C el. 7 g, 0-8 : 1, les supérieures courtes, les auriculaires carrées, jaunâtres. F . raméales 
plus étroites. S. 1- 1 ,b cm. Cp. plus étroite, un peu penchée. Op. longuement conique. Proc, 
ouverts ; Mb. bas. =  */a des Ci. Sp. 14-18 p . Hiver. Le I. ienuinerve Kindbg. de Suède et d’An
gleterre semble une forme intermédiaire entre les l.mgnrum et m;/osnraides.

— N s-:,/i m i n c e .  S. p a p i l l e n .  s i n . / d e . r t r .

Touffes élevées, étendues, brillantes, vertes à l ’ombre, jaune doré au soleil. T. primaire, 3-8 cm ., 
radicantc. Branches ascendantes, irrégulièrement pennées. Rameaux arqués, recourbés A sec. P. 
2-3 mm., lancéolées, insensiblement rétrécies presque dès la base, finement acurninées, avec 3-4 plis 
profonds. Bords dcnliculés sur le '/a supérieur et à la base, ou entières. Cel. K p ,  10-20 : 1. Op. 
subcylindrique, brusquement contractée à la base. Op. conique aigu, ou rostre. !$. jaune foncé ou 
orange. Proc, filiformes Ci. 0 . Sp. 14-18 p, très papilleuses. Hiver. Var. tenue Sehliep. Touffes 
très déprimées, soyeuses. T. très grêle. Var. robus/nni Warnsl. Forme robuste, avant l’aspect du 
Cnmptotherium lutescens.

N" for te .  S. lisse, sinistrorse.

Espèce plus vigoureuse que la précédente, en' touffes d'un verl généralement foncé, brillant. T. 
primaire radicantc. Rameaux dressés, non arqués. P . 3 mm., longuement et finement acurninées, à 
bords révolutés et dentés. Cp. longuement ovale. pâles. End. pâle. Proc, filiformes. Ci. 0. Sp. 
12-1 R p , lisses. Var. second uni Pfeffcr. P. bomotropes.

P la n te arboricole. F. dressées, avec 2 p lis  peu m argnés.

Touffes denses, déprimées, vertes ou vert jaunâtre, brillantes. T. couchée, 2-0 cm. Rameaux 
grêles, dressés. Branches souvent subpennées. P. 1,3-2 mm., imbriquées à sec, étroitement oblon- 
gues, acurninées, entières, à bords révolutés jusqu'au sommet. N s. Cel. 6-7 p , 5-9 : 1 . les auricu
laires carrées, les supérieures, 3-5 : 1 . Paraph viles linéaires ou lancéolées, nombreuses. S. lisse, 1 cm. 
Cp. ovale-oblongue, régulière, microstome à sec. Op. conique.Proc. —  des®- Mb. bas. courte. 
Ci. 0. Sp. 12-18 p .

P la n te silic ico le. P. hom olropes à l'e x tré m ité  des ra m ea u x  ;  4  p lis .

Plus vigoureux que le précédent, en touffes dorées. P. lancéolées, finement acurninées, à bords 
révolutés et entiers. N s. Gel. 6-8 p, 5-10 1 , les supérieures 3-5 : 1 , les auriculaires carrées. S.
5-8 mm. Cp. ovale régulière. Sp. 10-15 p. (Comp. P tgch od iu m  decipiens.)

Isothecium
myurum

Bd.

I.
myosuroides

( L .)

Homalotheoium
sericeum

( L . )

H.
PMlippeanam

(Sohp).

Lesqaereoxia 
striata 

(Br. Ear.)

L.
saxícola 

(Br. Ear.)
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P. 2 -3 , 5  mm ., fortement plissées, ho/notropes.

Touffes étendues, denses, vert foncé, jaunâtre ou brunâtre. T. peu divisée, couchée. 
Branches 6-12 cm., déprimées. P . largement ovales-lancéolées, finement acuininées, 
concaves, imbriquées à sec. Bords étroitement révolulés, entiers. — Ns. C©1. auricu
laire carrées, vert-jaunâtre, sur un espace oblong, les autres linéaires-flexueuses, 
6 p, 6-10 : 1. Paraphylles petites, mais très abondantes et feutrant la T. S. 2-3 cm. 
Op. oblongue, bossue, arquée, horizontale. Op. conique. P. orange. ©. denticulées 
au bord. Proc, étroitement ouverts sur presque toute la carène. (Ci.) Sp. 14-18 p.

X>

Ci.

=2

<
. XX

P . 1 - 1 ,5 mm., avec 2  plis, non ou à peine homolropes.

Touffes peu brillantes, déprimées, d’un vert clair ou jaunâtre. T. 1-3 cm., couchée, 
radieantc. P. entières, révolutécs jusqu’à l’acumen. — Ns. Cel. 6-8 p, 2-4 : 1, les basi
laires plus grandes, rectangulaires. S. 5-7 mm. Cp. ovale, régulière, dressée, rétrécie 
sous l’orifice. Op. obliquement roslré. 2). jaune d’or, élargies à la base. Proc, ouverts. 
Ci. Ü. Sp. 14-18 p. Le P. bicolor Kindbg. du Nord a les F. dentées au sommet et 
les C el. plus papilleuses sur le dos. Ce n’est qu’une forme du P. Pfundtneri qui 
n’est lui-inème, probablement, qu’une variété alpine du Pseudoleskea atrovirens.

. X
X

5
Aspect de L- S& xicola . T. très ramifiée. P. 1 - 1 ,5 mm., un peu homolropes. 

— Ns dentée sur le dos.

Touffes d’un vert-jaunâtre ou doré-brunâtre. P . décurrenlcs, ovales, rapidement 
Htlénuécs en une pointe aiguë, étroitement lancéolée, acumen denté ; bords révolutés. 
P . raméales dentées aux bords et sur le dos. Paraphylles subulées, très longues, souvent 
ramifiées. Cel. 7-8 p, 3-5:1, à parois épaisses et poreuses, les auriculaires carrées. 
Op . ovale, dressée, non rétrécie sous l’orifice. Le P. decipiens ne diffère de Lesi/. 
sn.ricolu (pie par des caractères de peu d’importance et n’est probablement qu’une 
variété de cette dernière espèce.

h  -2
a.

T. simples, à rumeau.r rares. P. 2  mm. — Ns lisse sur le dos.

Touffes vert clair, un peu soyeuses. F . décurrenlcs, ovales, rapidement atténuées 
en un acumen fin, oblique, bords entiers et révolulés, 2 plis de chaque côté de la N. 
Cel. lisses et à parois minces, 8-9 p, 3-5: 1, les auriculaires carrées, les basilaires 
courtes à parois épaisses. Stérile.

Paraphylles rares. P. Innyuement dérurrentes, étroitement lancéolées, un peu homolropes.

Touffes lâches, peu brillantes. T. 3-6 cm., couchée. P. longuement rétrécies, finement acuminécs, 
3 mm., avec 2 plis profonds ; bords entiers et révolutés. — Ns. Cel. 8 p, 1-6 : 1, lesauric. carrées, 

j nombreuses, 18 p. Stérile.

! . | op - généralement courte, ovale, bombée, horizontale, rarement longue et peu arquée,
a. | Op. souvent roslré. S- lisse ou papilleux. T. le plus souvent couchée, parfois ascendante,

I rarement dressée. P. non ou rarement et faiblement homolropes, à acumen aigu, à bords 
i fréquemment dentés, le plus souvent plans. N. presque toujours présente. Orl. 0 ou rare-

-2 j ment distinctes.

Cp. généralement longue, cylindrique, arquée, rarement ovale, même subglobuleuse dans 
les genres Limnobium, Ilylocomium  et Ilyocomium. Op. non ou très rarement rostré. F. 
souvent homolropes, parfois imbriquées et rendant les T. julacées. N. souvent nulle. Cel. 
généralement longues et étroites. Orl. souvent très distinctes. S. toujours lisse sauf dans le 
genre Ifyocomium.

Ptychodium
plicatum

(Schl.)

P.
Pfundtneri

Limp.

P.
decipiens

Limp.

P.
oligocladon

Limp.

P.
affine
Limp.

Brachythecieae

Eu.-Hypneae.
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Plantes d’assez grande taille, formant des touffes brillantes, vertes ou dorées. T. 
dressée ou couchée. P. dressées, longuement rétrécies dès la base, finement acu- 

minées, plissées. N. simple. Cel. très longues, linéaires-flexueuses, quelques auri

culaires carrées. P. complet.

Plantes de taille moyenne ou faible en touffes vertes ou jaunâtres, généralement 

brillantes. T. couchée ou ascendante, irrégulièrement rameuse. P. ovales lancéo

lées, acuminécs, souvent dentées, lisses ou [»lissées. N. simple. Cel. étroitement 

rhomboïdales. S. lisse ou papillcux. P. complet.

T. et rameaux julacés. P. concaves, largement ovales, obtuses ou brusquement acu- 

minées N. Oel. linéaires-flexueuses. S. rude (lisse chez S. }iiiruni).

Le Myuniim Hebridarum  Schpr. des îles de l'Atlantique, se distingue des Sclero- 

podintn par ses touffes dorées formées de tiges gonflées, ses P. énerves, dentées, 

arrondies au sommet et surmontées d’un long apicole piliforme. Stérile.

Tige et rameaux pennés. P . étalées sqnarrcuses, fortement dentées. Espèce des 

rochers siliceux humides: l/yoconiiurn dans les En-f/y  prime.

N. o ou 2  (N) très rourles. Ô 4- 9 . S. // sse, yènicnlè.

Espèces de la région basse. Touffes déprimées, croissant sur les rochers ou l’écorce des 

arbres. T. courbée, non stolonifére. Eaisccau central nul. P. lancéolées, concaves, entières, 
non plissées, O el. étroites, linéaires.

s,Cw
S ^
«  SSi S «c o  '«a

§
■ S »

Q.
O  -s

U
O

P . pnpilleuscs sur ledits, fortement dentées. S. rude. Gazons mais vert jaunAtre ou 

vert foncé. Kspèce de Norvège rappelant Eurynchiu/n praclongum.

«jai-o
CiSCi
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s
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Espèces généralement lcrricoles ou snxicoles, hygrophiles ou xérophiles, 

rarement hydrophiles. T. couchée le plus souvent d’assez grande taille. P. 
ovales-lancéolées, dentées. N. simple. Cel. longues. S. lisse ou rude.

Espèces de taille moyenne ou grande, hygro- ou hydrophiles, saxicolcs ou 

tcrricoles. Hameaux un peu aplatis. F. largement ovales, brièvement acu

minécs, non plissées. N. simple. Oel. longues ou courtes. S. lisse ou rude.

^ 2 Plantes de petite taille, saxicolcs, généralement hygrophiles : en touffes
0
' i

appliquées. T. couchée, radicante. F. étroitement lancéolées. N. simple. Cel.
Gse. assez longues.

N s for te ,  dentée sur le dos. Cel. courtes. Branches à ramification dendroïde.

Plantes hydrophiles croissant sur les pierres et rochers au bord des ruisseaux et rivières. 

T. primaire stoloniforme, rampante. Branches garnies de petites P. squammiformes. Para- 

phylles nulles. P. raméales ovales-aiguës, dentées. Cp. ovale, peu arquée, portée par un S. 
arqué au sommet, lisse. In fl. 9  — Ô.

Oamptotfceolum

Brachytheolum

Soleropodium

Bhaphidostegium

Bryhnla
aoabrlda
(Llndb.)

ïnrynohium

Bbynohoitegin»

Bbyncboategiella

Thamnium.
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Gazons pou étendus, d’un ltcau vert soyeux ou jaunâtre. T. 2-4 cm., couchée, divisée en branches 
garnies de rameaux courts, déprimés, fascicules. F . 1-1,5 mm., un peu homolropcs, oblongucs- 
lancéolées, aiguës, concaves, entières ou légèrement sirmolées au sommet, Bords révolu tés a la 
base. Cel- 7 fi, 8-10/1. Orl. formées de Cel. grandes, molles, orangées. S. 1-1,5 cm. Cp. oblongue, 
presque horizontal»“, resserrée sous l’Or. Sp. 12-18 p. H. Le R. W elw itch u  Schpr. s’en distingue 
par scs F . terminées par un Ion# acumen piliforme. et par sa station sur l’écorce des arbres, sur
tout des oliviers. (Midi.)

Touffes rigides, vert foncé. Branches d’abord simples, puis pennées-dendroïdes sur un même 
plan. Rejets stériles, vigoureux, garnis de petites F . squammiformes. F . 2 mm., ovales, aiguës, a 
bords plans, garnis de dents plus grandes vers le sommet. Cel. opaques, à parois épaisses, les supé
rieures oblongues, arrondies 7-9 p, les basilaires 4-8/1. S. 1-2 cm. Cp. presque horizontale. ©. 
jaunes. M b . bas. =  '/» des Proc, ouverts. Ci’. — Cix. Sp. 10-14'jz. H. Le T . a n g u sh fo liu m  

Holt (Iles Brit.) en diffère par ses F. plus étroites, linéaires-lancéolées, acuminées, à Cel. infé
rieures plus étroites et plus longues, à N. très élargie^à la base, plus mince et moins distinctement 
délimitée. Le T. Lem a ni (Schnetzler) <|ui vil immergé sur les pierres, dans le Léman, à 60 m. 
de profondeur, se distingue par scs T. flottantes, grêles, allongées, longuement dénudées. Cel. 
moyennes 11 p, les apicales allongées, 22/6 g, les marginales moyennes étroites, 18-27/0 p, sur 3 
ou 4 rangées et formant comme une marge distincte.

P a ra p h ijlles nuiles ou rares. R am ification irrégulièrem ent pennée.

ss
-Ss

2sa.
H
jj
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Touffes élevées, vert clair ou jaunâtre brillant. T. 8-15 cm., couchée ou ascendante. 
Rameaux allongés, dressés ou étalés. F. 2,5-3 mm., dressées, rigides, lancéolées, longuement 
et finement acuminées, avec 4-5 plis profonds. Bords révolulés jusqu’au milieu, presque 
entiers ou dcnticulés vers la base ou le sommet. — N. n/4. Cel. auriculaires peu nom
breuses, oblongues ou carrées; les autres linéaircs'flexueuses 6 p, 10-25/1, à parois minces. 
S. 2-3 cm. Cp. oblique, un peu arquée ou presque droite, subcylindrûjue. P. jaune. $ .  
étroites. M b. 1 »as. courte. Proc, étroits, ouverts sur la carène (Ci.) 1-2. Sp. 10-16 p.

Vnr. fa l l o i r  (Chili)).) Ressemble â I/omalo/hecium Philippeanum . Cp. presque dressée.

P a ra p h g lles abondantes. Ram ification pennée. E spèce du M id i.

Touffes peu cohérentes, d’un jaune doré vif. T. 3-6 cm., divisée en branches déprimées, 
pennées, à rameaux courts et serrés. F. 2 mm., dressées, oblongues-lancéolées, finement 
acuminées, étroitement révolutées aux bords jusqu’au milieu, presque entières, légèrement 
plissées. — N. V2'*/'1, Col. auriculaires petites, carrées-arrondies, nombreuses, formant des 
Orl. bien distinctes; les autres très étroites. S. 1-1,5 cm. Cp. ovale, subhorizonlale. $ .  
orangées. Proc, ouverts sur la carène. Ci*. Sp. 13-16 p. Le C . caucasicnm  Lindbg. du 
Caucase a les F. révolutées jusqu’au sommet.

S. tisse. T. dressée, feu trée. Cp. courte, arquèe-horizontale.

I Espèce des marais, en touffes profondes, d’un jaune vif ou brunâtre, brillant. T. 6-8 cm., divisée 
en 2-3 branches à rameaux étalés ou dressés. F. 3-4 mm., dressées, rigides, lancéolées, longuement 
rétrécies et très finement acuminées. Bords révolulés et entiers. — N. 2/a mince. Cel. basilaires 

I courtes, brunes, les autres linéaires à parois très épaisses 5 p, 8-15/1. Orl. 0. F. périch, à acumen 
' piliforme. S. 3-4 cm. Cp. étranglée sous l’orifice. Op. convexe, apiculé. $ .  jaune clair. Proc, 

étroitement ouverts, lancéolés. Ci’. 1-3. Sp. 14-18 p . Eté.

Rhaphidostegium
demissum

(Wils.j

Thamnium
alopecurum

( L . )

Camptothecium
lutescens
(Huds.)

C.
aureum 
Br. Eur.

C.
citons

(Schreb.)
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P . largement ovales-triungnlaires, longuement déeurrentes. N s on — N s.
Touffes déprimées, vert clair d u  jaunâtre. T. enlacée, radicante, à branches impar-

failemcnt ou irrégulièrement pennées. Hameaux nombreux, prèles, arqués. P . caul.
i l- l,o  mm., deltoïdes, rapidement rétrécies en un long acumen très lin, planes nu bord

et denticulées sur le '/a supérieur. C el. auriculaires carrées, vertes, nombreuses, les
autres linéaires, 7-9 p., 4-9/1. S. 1-1,5 cm. Cp. subglobuleuse, bombée, horizontale.
© .jaune brunâtre. P r o c , ouverts. 01 l-.l. S p . 10-14 p.

è P . brièvement ovales, peu déeurrentes. N s

Gazons denses, vert ou vert jaunâtre, souvent encombrés de bouc glaciaire. T. 2-
- 4 cm., dénudée, à rameaux julacés, obtus, couchée ou ascendante. P . 1-1,K mm.,

largement ovales-lancéolées, rapidement contractées en un acumen tin, concaves, im-
à briquées, dentées au bord, peu plissées et révolutées au bord à la base. C©1. auricu

laires carrées nombreuses, les autres 7-0 p.., 5-8/1. S . 1-1 ,5 cm. Cp. courte, bombée. 
Cix. S p . 12-18 p. Eté.

Bameauæ obtus. P . plissées, fortementdentées. Hé j  ion alpine.

Gazons denses, d’un vert jaunâtre, à reflets dorés. T. 2-5 cm., couchée, à rameaux
courts, droits. P . 1,5-2 mm., dressées ou lâchement imbriquées, concaves, oblongues-

s lancéolées, rétrécies en un acumen long et tin. — N . '/¡¡. 0©1. auriculaires peu
Si nombreuses, carrées, les autres linéaires 6 p, 10-12/1. S . 1 cm. Cp. oblique, peu
s arquée. Op. mutique. ©. jaune brun. C i’ 2-,‘f. S p . 12-18 p. Eté.
«

Touffes lâches, d'un vert foncé ou jaunâtre peu brillant. G©1. (i-H p.

S T. allongée, radicante, 5-15 cm. Hameaux atténués à l’extrémité. P. 1,0-2 mm.,
très étalées, non plissées, déeurrentes, ovales-lriangulaires, finement acuminécs,

5 acumen tordu. — N. :,/-i. Mords denlieulés, plans. Orl. convexes à Gel. grandes, molles,
presque hyalines. Cel. moyennes et supérieures (i-H p, 10-10/1. S. 1-0 cm. Op. hori-
zontale bombée. C i’. 2-.1. Sp. 14-18 p. Hiver.

Touffes pins denses, plus brillantes. P . plus ovales. C el. 10-12 p. Ci*.
**■* Aspect du précédent, mais gazons et T. moins raides. F. déeurrentes, moins trian-
c/i ■xz gidaires, à Orl. moins convexes. S . 2-4 cm., moins fortement senbre. S p . 14-18 p.

% Touffes étendues, vert on vert jaunâtre brillant. P. peu déeurrentes.

Espèce robuste. T. 8-10 cm., molle, peu radicante, divisée en branches procombanfes. 
Hameaux un peu arqués, renflés au milieu. P . 2,0-11 mm., largement ovales-lriangu- 
laircs, brièvement acuminécs, concaves, dressées ou étalées, un peu plissées, à bords 
plans et denlieulés. — N . V2“2/11- C el. auriculaires peu distinctes, vertes; les autres 
rhomboidales-allongées, 9-ln g, 10-20/1. S. 2 cm. ©. jaune rouge. PrOC. ouverts sur 
la carène. Ci*. S p . 12-16 p. Hiver.

Gazons étendus, déprimés, vert foncé on jaunâtre, brillants.  P . lancéolées.

T. 4-6 cm., radicante, divisée en branches arquées, entrelacées, à rameaux ascen-

1
i

j

danls ou procombants. atténués. F. 1.0-1,8 mm., ovales-lancéolées, longuement 
rétrécies, finement acuminées, peu déeurrentes, dressées ou étalées, souvent un peu 
homotropes, munies de deux plis peu profonds. Bords plans et denticulés. — N . '/s. 
C el. auriculaires carrées peu nombreuses, jaunâtres, les autres 6-7 p. 10-15/1. S . 
1,5-2 cm. Cp. courte, bombée, horizontale, fortement rétrécie sous l’orifice. Cl*. Sp. 
10-15 p. Espèce variable! Le B. vagans Milde diffère par l’inflorescence polygame, 
la Cp. plus longue, plus grosse, l’Op. brièvement rostré. Voir aussi plus loin les B. 
salicinum, venustum et olgmpicurn.

Braohytheoium
reflexum
(Starke.)

B.
glaciale 

Br. Eur.

Braohythecium
traohypodium

( P k . )

B.
Starkel
(Brid.)

B.
curtum
Llndbg.

B.
rutabnlom 
Br. Eur.

B.
velutinmn

(L - )
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P. à bords plans. — N. 2/:i forte. Stations humides.

Touffes rigides, élevées, souvent très développées, vert clair ou foncé, jaunâtre ou cuivré, 
brillant. T. rigide, 8-25 cm., divisée en branches ascendantes ou procombantes, souvent 
pennées. Rameaux étalés, 2-3 cm. P. 2,5-3 mm., fermes, imbriquées à l’état humide, étalées 
à sec, largement ovales, un peu décurrentes, brièvement acuminées, dcnticulées surtout vers 
le sommet. Ouclqucs plis peu profonds. C©1. auriculaires distinctes, plus grandes, hexa
gones, presque hyalines, les autres, 8-1 ü g, 8-12/1. S. 1,5-2 cm. Cp. grande, oblongue, 
horizontale. Ci*. Var. cataractaru/n Sauter. T. longue, flottante. P. à Orl. brunes, très 
développées. Var. Jlnitans Lamy. T. très longue, flottante. Orl. peu distinctes.

P. révolutées à  la base. — N. '/a. Hautes-Alpes.

Touffes plus molles, d’un vert clair peu brillant. T. et rameaux dressés, ceux-ci terminés 
en pointe. F . 2 mm., plutôt espacées, décurrentes, largement triangulaires, régulièrement 
acuminées en un acumen fin. Bords entiers. Cel. à parois minces, 7-9 g ; 5-10/1, les auricu
laires plus larges, ovales. Cp. comme celle du précédent. Le B. Ryani Kaurin de Norvège, 
se distingue des deux précédents par scs touffes pâles, ses T . couchées, ses P . à acumen 
long et très fin, sa Op. plus cylindrique, moins épaisse.

so4M. P. rénal utées à  la base, plissées, N s.

Aspect des petites formes du Camptothecium lulescens. Touffes déprimées, vert ou vert
2î jaunâtre brillant. T. couchée, radicante, 5-10 cm. Rameaux subjulacés, droits, nombreux.

F . 2-2,5 mm., décurrentes, lancéolées, longuement et finement acuminées, entières. Cel.
8-9 g 4- 7/ 1, les auriculaires carrées, nombreuses. S. 1 cm., très scabre. Cp. penchée ou

CO horizontale, bombée. Ci’ — 01*. Sp. 16-20 g. Hiver. (Celte espèce peut aussi être placée
< dans le genre Camptothecium !)

■KD P. plissées. T. rndicante, couchée, fl exueuse, stoloniforrne à P extrémité.

+ Touffes lâches, d’un vert pâle brillant. F. 2 mm., peu décurrentes, ovales-ellipli-
O (jues, puis longuement rétrécies et acuminées. Bords non ou partiellement révolutés.

— N. V2, C6l. a parois minces, 7-8 g ,  10-12/1, les auriculaires plus grandes,
c courtes, rectangulaires. Op. ovale-cylindrique, arquée. Op. conique-apiculé. Cl* 1-2.

Sp. 14-17 g .

s*
S
s F .  non plissées, dentées. Espèce alpine croissant sur la terre.

Aspect de B. velutinnm v. inlricatum. Gazons denses, déprimés, vert jaunâtre bril-
L® lanl. T. couchée, rndicante, 2-3 cm., avec des rameaux courts, subjulacés, arqués.

P. 0,5-lm m ., concaves, lâchement imbriquées, souvent un peu homotropes, ovales,
fe. rapidement contractées en un acumen fin. — N. '¡s. Oel. auriculaires, carrées, petites,

% sur un espace restreint; les autres, 6-7 g, 8/1. S. 1-1,5 cm., faiblement scabre au
3 sommet. Cp. ovale, petite, rétrécie sous l’orifice. Op. conique-apiculé. Ci*. Sp. 8-

18 f i .  Var. subjnlaceum. Ffeffer. P. imbriquées, rendant les rameaux julacés. Cel.
fc
1

auriculaires carrées, nombreuses.

js
s

F. non plissées, entières. Rochers et pierres si liceux humides.

Gazons compacts, rigides, vert obscur, jaunâtre ou brunâtre. T. 6-8 cm., radi-
«
1 cante, divisée en branches procombantes, à rameaux fasciculés, courts et obtus. P.

1
i 2 mm., concaves, souvent un peu homotropes, ovales ou ovales-oblongues, briève-

ment mais finement acuminées. Bords plans ou révolutés à la base. Cel. 6-9 g ,  7-12/1,
les auriculaires plus grandes, carrées. P. raméales denticulées au sommet. Cp.

n courte, ovale, bombée. Op. longuement conique. Ci’. Sp. 10-14 g.

Brachythecium 
rivulare 
Br. Eur.

B.
II. latifolinm 

(Lindhg.?

B.
Geheehii

Milde.

B.
campestre 
Br. Eur.

B.
collinum

(Schleich.)

B.
plumosum

(Sw.)
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F . non on peu décurrentes, longuem ent et insensiblem ent acum inées, non p lissées.

Touffes appliquées, d’un vert vif, foncé ou jaunâtre. T. 4-6 cru., couchée-radicante. 
Hameaux arqués, appliqués ou fastigiés. F. 2-2,5 mm., dressées, oblongues-lancéolécs. 
Bords entiers ou dcnticulés, plans, ou plus ou moins révolulés. — Ns. Oel. auriculaires 
rectangulaires ou carrées, remontant au bord, les autres, 6-7 p, 8-12/1. S. 1-2 cm. Cp. 
oblique ou horizontale, ovale-bombée, peu resserrée sous l’orifice. Ci’ 2-3. Sp. 14-18 p. 
(Comp. E u rg n ch iu m  velutinoides). Var. longiseturn Br. Eur. Plante vigoureuse. S. 2- 
3 cm. Var. m a ju s  Br. Eur. Plante très vigoureuse à F. plus larges, appliquées. Var. 
atlenuatum  Br. Eur. T. et rameaux grêles; F. étroites. S. 1 cm. Op. petite. Var. 
amoenurn (Milde). F. à base plus large et cordiforme. F. raméales à bords révolulés 
jusqu’au sommet, dentés.

F. longuem ent décurrentes, ovales, m oins longuement, rétrécies, lisses, entières. — N. 'fi.

Aspect de B . rejleæ um , mais plus vigoureux. T. 5-10 cm., stoloniforme à l’extrémité. 
F. 2-2,5 mm. C©1. 9 p, 6-9/1, les auriculaires nombreuses, carrées. Cp. horizontale, 
courte, bombée. Op. grand. C i’ 2-3. Sp. 14-18 p.

a,
fri

T. stolon iform e. F. légèrem ent p lissées. Op. p resq u e dressée.

Gazons pâles, brillants. T. 5-10 cm., couchée. Rameaux atténués, aigus. F. 
2,5-3 mm., peu décurrentes, lancéolées, longuement acuminées, entières et planes 
au bord. — N. 7*. 0©1. 7-9 p, 10-15/1, les auriculaires rectangulaires, peu nom
breuses. S. 1,5-2,5 cm. Cp. subcylindrique, peu arquée, à co l défiuent dans le S .  

© . longuement subulées et brunes au sommet. Oi*. Sp. 16-20 p. Var. cg lin -  

d ro id es  Limp. Plante plus petite. F. à bords révolutés, denticulés, â Cel. plus 
courtes au sommet.

A
O

F. p lissées, longuem ent et finem ent a cu m in ées. M ésophile.

Gazons vigoureux, vert gai ou jaunâtre. T. couchée, radiculcusc, 5-10 cm. 
Branches rampantes ou ascendantes, assez régulièrement pennées. Rameaux 
7a-2 cm., étalés ou dressés. F. 2-3 mm., dressées, ovalcs-lancéolces, irré
gulièrement plissées, entières ou denticulées, révolulées à la base. — N. '¡i. 
Cel. 9-10 p, 0-10/1. les basilaires plus larges, les auriculaires peu nom
breuses, carrées ou rectangulaires. S. 1,5-2,5 cm. Cp. oblonguc-subcylin- 
drique, arquée. Op. conique aigu. Cix. Sp. 12-20 p. Var. longiseturn Br. 
Eur. F. plus larges, moins longuement acuminées. S. 3 cm. Var. densum  

Br. Eur. T. rampantes, en touffes denses. F. plus étroites, longuement acu
minées. S. 1 crn. Var. sericenm  Warnsl. Rameaux cylindriques densément 
feuillés. Cel. auriculaires plus nombreuses. Sp. 18-25 p.

Ç) -|- 6  ou $ . Se distingue du précédent par sa station dans les endroits 
humides, les T. non radicantes, les rameaux dressés, les F. entières, peu 
plissées, plus insensiblement acuminées.

E sp èce du  N. et des H a u tes-A lp es. A sp ect de B . glareosum .

T. couchées, irrégulièrement ramifiées, 8-15 cm. Hameaux julacés, aigus 
F. 3-3,5 mm., dressées, denses, oblongues-lancéolées, longuement et fine
ment acuminées, plissées; bords entiers, révolulés à la base. — N. '/s. Cel. 
8-10 p, 10-15/1, les basilaires plus larges. Cp. horizontale, oblongue, ar
quée. Op. conique. Ci*. Sp. 18-24 p.

Brachythecium 
populeum 
Br. Eur.

B.
Tromsoense

Saur.

B.
Rotaeanum 

de Net.

B.
salebrosum 

Br. Eur.

B.
II. Mildeanum 

Schpr.

B.
turgidum

Hartm.
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Diffère des formes robustes du B.oelutinnm  parles T . stoloniformcs à 
l’extrémité, les F  périch. brusquement atténuées et terminées par un 
long acumen subpiliforme, par la présence de paraphylles. Midi.

O

a, c
r'3 •

72 "à
Diffère du précédent par une taille plus faible, l’absence de para

phylles et la lige non stoloniforme à l’extrémité, les F . périch., dentées.

+ (Midi.)

O '■y a; «K« fr> Aspect des petites formes du B. velutinum. T . subpennée. F . 1,2-

5 ^ |  W
'  Ü G -  
h t ? ' --S d cC h

1,5 mm., homolropes, à base ovale, puis lancéolées et finement acuminées, 
munies de 2 plis peu profonds. Bords dcnticulés supér. Cel. 6 g, 10-15/1. 
S. court. Cp. horizontale, brièvement ovale. Op. grand, apiculé. P. et 
Sp. de B. velutinum.

Op. peu arquée, presque dressée, déjluente dans le S.
Taille intermédiaire cnlre B. glareosum et B. albicans. Touffes vert clair ou jaunâtre. 

T. primaire bien définie, radicante. F . 1,8-2,5 mm., ovales, concaves, assez brièvement 
acuminées, peu plissées, dentées au sommet. — N. 3/4- Cel. 6 ¡i, 8-12/1, les basilaires 
plus courtes, les auriculaires petites, carrées, sur un espace assez grand, remontant un 
peu au bord et s’étendant vers la N. $ .  très longues, soudées à la base. Ci*- Sp. 14-18 g.

i Z

c/a

y

Espèce croissant sur les sols graveleux calcaires. Cel- auricul. peu nombreuses.

'y>
i ">5
"5,

+C
I
O

Touffes peu cohérentes, d’un jaune doré brillant. T. couchée, mais non radicante. 
Branches dressées ou ascendantes, à rameaux fastigiés, aigus. F . denses, 5-4 mm., ovales- 
lancéolées, longuement et finement acuminées, munies de 4-6 plis profonds. Bords révo- 
lulés à la base, (lenticules su sommet. — N. 2/.i. Cel. 7-0 g, 8-10/1, à parois fermes. 
Pnraphyllcs assez nombreuses. S. 1,5-2 cm. Cp. subhorizontale, oblonguc. Op. conique 
élevé, aigu. Cl*. Sp- 14-18 g. Var. alpinum deNot. T. divisée en longs rameaux fastigiés, 
julacés. F. plus étroites, lancéolées. Région alpine. Var. rugulosurn Pfeffer. Touffes 
denses. F . révolutées aux bords, plissées et ondulées en travers.

Espèce des Hautes-Alpes. Touffes soyeuses, vert jaunâtre ou dorées. T divisée irré
gulièrement en rameaux de 2-5 cm., fastigiés. julacés. F . 1,5-2 mm., ovales-lancéolces, 
finement acuminées, à bords partiellement révolutés, plissées, concaves, dcnticulécs au 
sommet. Cel. 7-9 g. 5 7/1, les basilaires courtes, les auriculaires carrées. Stérile.

Espèce croissant sur les sols non calcaires. Cel. auric. nombreuses.

Touffes déprimées d’un vert pâle ou jaunâtre, brillant. T. couchée, non radiculeusc. 
Branches peu ramifiées. Rameaux fasciculés, subaigus. F . 1,5-2 mm., oblongucs-lancéo- 
lees, peu décurrentcs, finement acuminées, concaves, entières et planes au bord, dres
sées, souvent subimbriquées, munies de plis peu profonds. — N. Cel. 7-9 g, 8-11/1,
les auriculaires nombreuses, remontant au bord. Cp. petite oblonguc, presque horizontale. 
Op. conique aigu. Cix. Sp. 14-18 g. Var. dumetorum Limp. Gazons lâches. T. irrégu
lièrement pennées. F . plus longues et plus longuement acuminées 2,5-2,7 mm. Var. 
alpinum de Not. T. subjulacéc. F . plus larges, à acumen plus court, à plis mieux 
marqués.

T . radieuleuse, feutrée de roux. F . rarnéales secondes, dentées au sommet.

Touffes rigides. Branches asccndantes-arquées, pennées. Rameaux courts. F . 1.5- 
1,8 mm., décurrentcs, largement ovalcs-lancéolées, longuement acuminées, à acumen 
flexueux, plissées. Cel. 7-8 g, 5-9'1. Cp. inclinée, ovale, arquée. Cix. Var. Thedemi (Br. 
Eur.) T. longue couchée, divisée en branches régulièrement pennées. F- secondes, lon
guement décurrenles, fortement plissées.

Brachythecium 
II venustum 

de Not.

B.
II olympicum 

Jur.

B.
II salicinum 

Br. Eur

B.
laetum 

Br. Eur

B.
glareosum 
Br. Eur.

B.
II tauriscorum 

Mol.

B.
albicans 
Br. Eur.

B.
erythrorhizon 

Br. Eur.
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Rameaux efjités . F. brièvement //mis non brnst/uenienl
Tourtes déprimées, vrrl jaunAlre brillant. T. coucliéc. Branches procombanles, à rameaux 

de 10-15 mm. F. I mm ./0,4-0,5, décurrenles, ovalcs-laïu'éolées, rétrécies eu un aeumen aigu, 
entières, subimbriquées à sec, étalées par l’hu nidilé. — N :]/i. Oel. 5 p, 10-12/1, les basi
laires courtes, les auriculaires peu nombreuses, rectangulaires. S. 1 cm. Op . dressée, 
presque régulière, ovale-cylindrique. Op. conique. soudées la base, orangées. Cix. 
Sp. 12-10 p .  Midi.

fc .5

$  çf. - - N. Hameaux, obtus. Espère des régions chaudes.
Espèce semblable à la précédente, mais plus vigoureuse,. T . 5-10 cm. Hameaux 

julacés. F . 1,5-2/1 mm., peu décurrenles, largement ovales, brièvement et brusque
ment acuminées, concaves. Ilords révolulé. la base, denticulés au sommet. — N. 
'/a. Oel. 5 p, 10-20/1, les basilaires plus courtes, quelques auriculaires rectangu
laires, jaunAtres. S. 1-2 cm. Cp. penchée, presque horizontale, un peu arquée. Op. 
conique. Sp. 14-18 f i .

$  4- cf (N.) ou (N. s>). Espèce des Hautes-Alpes.
Touffes petites, rigides, d’un vert jaunAlre. Hameaux souvent atténués. F . 1-1 ,r»/ 

1 mm., décurrentes, largement ovales, obtuses ou brusquement contractées en un 
aeumen court, denté dans les F . raméales, subimbriquées h sec. — N V8"VZ> s*mI,l(î 
ou bifurquée. C©1. 0 p, îi-11/1, les basilaires plus courtes, les auriculaires nombreuses, 
carrées. Op. ovale, arquéè-horizonlale. Op. obtus.

S. scabre. T. dressée, robuste, i t- iocm.  F. plissées. — N. y* ou s  (N.)
Ç — Cf. Touffes élevées, d’un vert pAle ou jaunAlre. T. assez régulièrement pennée. Hameaux 

obtus ou aigus. F. 1,5-2,5/1,2-1,8 mm., largement ovales, peu décurrentes, arrondies et surmontées 
d’un apicule recourbé, très concaves, imbriquées, légèrement plissées. Oel. 6 p, Il-12/1, les basi
laires courtes, les auriculaires gonflées, [»Aies, carrées. S. 2-4 cm. Op. .1 mm., cylindrique-arquée, 
horizontale. Op. aigu. Cl’. Sp. 10-18 p.

À 
g ’►
£ J3
h a  

(0 
Ph

OîV3

OT3
«S

Touffes rigides, déprimées, d’un vert jaunAlre, terne. T. primaire slolonilbrme, garnie 
de F . très petites (N.) Hranehcs pennées. F . 0,0-1/0,4-0,6 mm., lAebemenl dressées en 
tous sens, rigides, nvalcs-subtriangulnires, à aeumen médiocre., peu décurrentes. N s. 
Bords plans et finement dentés. Gel. <’> p, (’>-12/ 1, les auriculaires jaunAtres. S. flexucux, 
1-2 cm. Op. oblongue, arquéc-subhorizontale. 01*.-0 1 ’ Sp. 10-14 p. Var. praeco.r 
(lledxvg.) F . raméales imbriquées A sec, plus brièvement acuminées, largement ovales, 
révolulées nu bord jusqu’au milieu.

F. raméales ovales-f.riangulai.res. obtuses ou mutigues-arrondies, imbriquées à sec.

Gazons petits, déprimés T. radiculcusc, stoloniforme. Hameaux courts, cylindriques, 
julacés, dressés. F. caulinaires décurrenles, dentées, largement ovales, brusquement 
mais finement acuminées. — N. 2/:i- :!Ai. Oel. t» p, 4-7/1, les auriculaires nombreuses. 01 ’. 
Sp. 14-18 p. Espèce des hautes régions. * S.

Rameaux aigus, circinés. — N s. Espèce méditerranéenne et atlantique.

Touffes étendues, déprimées, vert tendre, souvent décolorées. T. primaire stoloniforme. 
Rameaux denses, 5-10 mm. F . caulinaires, 0,6-1/0,4-0,5 mm., concaves, ovales, à large 
acumeo. F . raméales oblonguées-lancéolées, aiguës, étalées-dressées par l’humidité, sub
imbriquées à sec, dentées. Cel. moyennes, courtes, 6-7 p. 2-5/1, papilleuses sur le dos 
de la N., les angulaires, carrées, nombreuses, sur un large espace remontant aux bords.
S. 15 mm. Cp. oblique, bombée, rétrécie à l’orifice. ®. brunes. Proc, largement ouverts. 
Cl’. Sp. 14-18 p. Var. dejlexifolium  Boulay. Plante plus vigoureuse. Cel. moyennes 
plus longues, les auriculaires à parois épaisses et étranglées. Sur les pierres humides au 
bord des ruisseaux.

Scleropodium
caespitcsum

(Wila.)

S.
illecebrum 

Br. Eur.

S.
ornellanum

Mol.

S.
purum

( L . )

Eurynohium
strlgosum
(Hoffm.)

E.
diversifolium

(Schleloh.)

E.
clroinnatum

(Brid.)



— 168 —

N

S
fc>
M
h
o

W

J
<2. P . fortement plissées, ovales-tri angulaires, aiguës ou subaiguës, dentées.

Touffes rigides, profondes, vert foncé ou jaunâtre. T- 10-15 cm., robuste, à branches
i arquées, procombantes, assez régulièrement pennées ou subdendroïdes. Rameaux nom-

breux, 15-20 mm., souvent atténués. F. 2 mm., peu décurrentes, très étalées. — N . 3 / i-4/.r<-
_çg Oel. auriculaires dilatées, brièvement oblongues, les autres linéaires-flexueuses. P .

55 > g o raméalcs plus étroites. S. épais 2-3 cm. Op. subcylindrique-arquée, 3 mm. Op- à long
« O
c. aCO 

.  Oh
»  ^

bec. $ rouge-orange. Cl’. Sp. 12-16 g.

F. plus faiblement plissées, plus longuement acu/ninées. Midi.
1
- Q-i Diffère du précédent, dont il dérive, par la T. mieux couchée, garnie de rameaux plus

«c
^  « courts, 4-8 mm., les F. plus étalées, plus longuement rétrécies, moins dentées. Oel. plus
va ^ courtes 8-10/1, les basilaires plus petites. Rarement fertile, le E. méridionale est de taille

Co 
.  O un peu plus faible que E. striatum.

• ^ 
’b  X Cel. basilaires courtes, 2 j i , à parois épaisses. P . faiblement plissées. Calcicole.

1 2
O  .g
*  *ce ^

Touffes étendues, déprimées, vert foncé, terne ou peu brillant, rigides. T . radicanle, 
stoloniforme. Branches subdendroïdes, arquées, procombantes. Rameaux atténués. P .
1,5/1 mm., ovalcs-triangulaires, puis lancéolées et finement acuminées, fortement rétrécies

•is s à la base et longuement décurrentes, dentées. — N . 3 I*, souvent dentée sur le dos. Cel.
eô § 9-12 g, 4-6/1. F . raméalcs plus étroites. S. 15-20 mm. Op. subcylindrique-arquée. Op.

g longuement rostré. ® . longuement subulées. 01*. Sp. 12-16 g. Fr. R.

«C 8*
i  c  
5- S
C
5-«2.
S3

— N* —- N .  4/'*> étroite. Aspect de Rracligtlieciuin populeum. Calcifuge ! 

Touffes brillantes, vert vif ou jaunâtre, appliquées. T. 5-8 cm., radicante. Rami-
fication irrégulière: rameaux longs, parallèles. P . 1,5/0,5 mm., lâchement imbri-

V5 (piées ou dressées, oblongucs, acuincn médiocre, denté. Quelques plis peu distincts.
-S &5 Cel. auriculaires courtes, formant des Orl. peu distinctes, les autres linéaires
S ÖJ 7-8 g, 8-10/1. S . 1-2 cm. Op. oblongue, renflée. Op. â bec court. Proc, peu

i - 2Sj Oç
CiVJ ouverts. Ci* Fr. R.

«c c* V? «S
^  2

c

S N. ’/2—'*/1, très large à  la base. P. concaves, subimbriquées. Calcicole.

fs 5 Touffes d’un vert vif ou jaunâtre. Aspect du précédent, mais plus vigoureux. T.
«35 stoloniforme; branches et rameaux couchés, subjulacés. P. 2-3/2 mm., concaves,

-O » . si. 
‘c a S subimbriquées, ovales-oblongues, rapidement contractées en un acumen aigu mais

‘M
-  S ^ court, denté, munies de 2 à 4 plis. Cel. auriculaires subrcctangulaires ne formant

*  1  a pas d'Orl. distinctes, les autres courtes, 0 g, 5-7/1. S. 2 cm. Op. oblongue,
2  <3 P
§  «  ’C bombée. Op. petit à bec court. Proc, peu ouverts. C i’. Sp . 16-20 g. H.

*  t |
* &5 rt 

^  ^  cd 
I u  Ph
1 5  •.h ÖS

VJ

<2. a

Plante vigoureuse, croissant sur le sol des forêts.  T. longue, couchée. 

Touffes lâches, étendues, mélangées à d’autres plcurocarpes sylvicoles, vert foncé. 
T. 10-20 cm., assez régulièrement pennée. Rameaux étalés, atténués. P. 2-3/2 mm.,

O  K 03
O .

largement oblongues, très concaves, subimbriquées, décurrentes, brusquement

x T“* rétrécies au sommet en un acumen piliforme, flexueux. — N. Y2-3/4 dilatée à la
S  «1 ÄU A > s  S base. Bords des P. finement denticulés. Cel. basilaires externes plus grandes, rec-

. 5̂ -Ç3 
W g  «i ^  s tangulaircs, les autres linéaires, 8 g ,  10-12/1. S . 2-4 cm. Cp. grande, bombée.

o  SU A O p. longuement rostré. C i’. S p . 12-16 g. II.

Eurynchium
striatum
(Schultz.)

E.
II  meridionals 

(Schpr.)

E.
striatulum

(Spr.)

E.
velutinoides 

Br. Eut

E.
crassinervium 

Br. Eut.

E.
piliferum 
Br. Eur.
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Rameaux nombreux, fastigiés.  Plante croissant sur les blocs 
et rochers calcaires secs.

Touffes denses ou molles, d’un vert vif ou jaunAtrc brillant. T. stolonifère. 
Stolons F. squamilbrmes. Branches et rameaux fascicules, arqués. F. 3-4/ 
2 mm., concaves, oblongues, déeurrenles, brusquement atténuées en un acumcn 
[jiliforme flexueux, subimbriquées. — N. l 'u-3/». Bords des F. plans, légèrement 
dentieulés. Oel. auriculaires plus grandes, vertes ou hyalines, les autres 8 fi, 8- 
15/1. S. 1-1 */s cm. Op. ohlongue, bombée. Op. à bec court. Proc, à ouvertures 
étroites. Cl*. Sp. 10-16 f i . II. I*.

(iroupe de formes alpines du E. Yaucheri caractérisées par des F. très con
caves, imbriquées, très largement ovales ou même circulaires, décurrentes, brus
quement contractées, arrondies au sommet, et surmontées d’un long acumen 
piliforme. O0l. 8-0 p, 6-10/1, les auriculaires vertes, carrées, nombreuses. Op. 
courte, ovale, horizontale. Op non rostre, aigu. Cix. Sp. 18-20 fi. (Fr. RR.) 
Var. Hreidleri  lump. Forme robuste. ToulTes brun doré brillant. Rameaux 
gonflés nombreux. F. 2,r>-0 mm. Oel. 0 p, 8-16/1. Var. Funkii Mol. T. couchée. 
Branches simples ou rameuses au sommet, julacées. F. 1,5-2 mm., en capuchon 
au sommet, à acumen canaliculé. Oel. 0 p. Var. Molendoi (Schpr.) T. 8-15 cm., 
couchée, simple ou peu rameuse, julacéc. F. 1,5-1,8 mm. Oel. 5 p, 6-10/1.

Diffère des petites formes, de E. Vaucheri par les F. étroitement lancéolées, 
moins brusquement atténuées en un acumen piliforme, 1,2-2/0,4-0,7 mm., le S. 
lisse, la station (ealcifugc). (Fr. très rares.)

g  O£  O,
x i«  (h

a  fe»JJ3 OO
£  C/3

>5

O s
?!

.
Cm «

S g
3 IO .■HoU ~  CM S en

U ^

+0 -

g
0 ^ . 2

x i  S5 O

F. longuement décurrentes, lancèolées-cordiformes, rapidement rétrécies 
en un acumen st/uarrenx. Des parapht/lles.

Touffes grandes, déprimées, vert foncé ou jaunAtrc. T. 8-10 cm., longuement pennée 
ou bipennée. Rameaux nombreux, sur un même plan, atténués. F. 1/0,8 mm., dentées 
sur tout le contour. — Ns dentée sur le dos. Cel. auriculaires grandes, hexagonales ou 
subrectangulaires, les autres linéaires 6-8 p, 8-20/1. F. raménlcs plus étroites, lancéolées. 
S. 15-20 mm. Op. subcylindrique, nrquéc-horizonlale, rétrécie sous l’Or. Op. à long 
bec. 01’. Sp. 10-14 p. II.

Cel. courtes, <V ¡1, ./-.7/ / .  F. ovales-lancéolées, dentées.
F. péri ch. mm sguarreuses.

Aspect de E. Smart c il  ou de Hhgnchostegium confertnm . T. couchée, ram
pante, irrégulièrement ramifiée. Rameaux sur un même plan, allongés, atténués. 
F. 1,5-2/0,5-0,7 mm., concaves, dressées ou lAchemcnt imbriquées. — N. V2'2/3, 
Cel. auric ilaires carrées. S. 1,5 cm. Op. ovale, bombéc-horizonlalc. Op. à long 

£ bec. (Vosges). Celte espèce peut aussi être placée à coté de E. crassinernium.

9  -HcT +  $ .  Aspect de B . praelongum, mais  /dns vigoureux. 
Pierres humides.

Touffes d’un beau vert. T. couchée, radicante-stoloniforme, 10-20 cm. 
Rameaux dressés. F. ovalcs-oblongues, 1,1-2/0,8-1,5 mm., acuminées- 
aiguës, dentées, à bords révolutés A la base, concaves, étalées. N. 3/4- 
Cel. 7 fi., 8-12/1, les auriculaires rectangulaires, à parois épaisses. Op. 
ovale, grosse, horizontale. Op. à bec fin. Sp. 16-20 fi. H.

Gazons très lâches, peu adhérents, ternes. Plantes croissant sur la terre.
T. couchée, peu radiculcusc, flexueusc, à ramification irrégulière. Ra

meaux très étalés, grêles. F . 1-1,5/1 mm., peu décurrentes, ovales-triangu- 
laires, imparfaitement distiques, étalées, denticulées. Acumen court, aigu. 
— N. 3 /t. F . raméales dentées. Oel. 6-7 fi, 5-10/1, les auric. peu nom
breuses, subrectangulaires. S. 1.5-2 cm. Op. courte, bombée. Op. à long 
bec courbé en bas. Ci*. Printemps. (Voir les subspec. au tableau suivant.)

Eurynohium
Vaucheri

Schpr

E.
Il cirroBum 

(Sohwgr.)

E.
II germanicum 

Grehe.

E.
Stokeel 
Br. Sur.

E.
soleropuB 
Br. Sur.

E.
speoiosum

(Bd.)

E.
praelongum 

Br. Sur.
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Diffère de A’, praelonyum  par sa couleur brillante, vert pâle ou jaunâtre, sa T. subpennce, 
stoloniforme. — N. '/■>. Oel. plus étroites, 5 p, très courtes au sommet, 2-3/1. Cp. moins 
arquée.

T. sloloniforme, radicante, subpennée, 10-15 cm. Rameaux arqués, procombants. Touffes 
vert foncé ou brunâtre, ternes. F. ovales-lriangulaires, dçntées. — N s. Cel. 6-8 p, 6-9/1, 
les auric. subcarrées, distinctes, à parois épaisses. Cp. et Op. de E. praelongum. Sp. 10- 
14 p. Rochers et troncs ombragés.

Touffes denses, vert brillant ou jaunâtre. T. stolonifère, radicante, buissonante. Ra
meaux denses, dressés, courts. F. ovales-lancéolées, à acumen plus long, denliculées. 
— N. Cel. 4-3 p, 3-12/1, les auric. peu distinctes. S. 1 cm., Cp. ovale, bombée, inclinée. 
Terre et rochers frais.

9 — 6 - — Ns- F- ' I n J  mm., lancéolées, assez rapidement atténuées en un acumen 
court, canalirulé. Gazons denses, vert jaunâtre ou brunâtre, mat. T. peu rameuse, fragile, 
stolonifère. Rameaux grcles, dressés. F. planes, dentées. Cel. 6-8 p, 4-7/1, les basilaires 
courtes, subcarrées. Stérile.

$ +  6 - N. ' ¡ 2  à —  N s. F. étroitement lancéolées, longuement acuminées, i - i ,o  mm.
Touffes petites, d’un beau vert tendre ou jaunâtre, soyeux, décolorées à l’intérieur. T. 

très grêle, 2-3 cm., couchée, radiculcuse. Rameaux dressés ou arqués, fascicules. F. 
bords plans, presque entières; Cel. uniformes, linéaires-Hcxucuses, 6 p, 10-15/1, les basi
laires courtes. S. 1 cm. Cp. oblique ou horizontale, courte, ovale, bombée, un ¡peu res
serrée sous l’orifice. Op. grand, pâle, à long liée oblique. Ci*. Sp. 8-13 p. Automne.

9 (¡usons mats. F. lancéolées, longuement acuminées, o,y-o , 8  mm. — N. 4/r,.
Touffes vert vif ou jaunâtre. T. 2-4 cm, grêle, peu divisée. Rameaux 3-8 mm. F. planes, 

presque entières ou denticulée. Cel. 7 p, 4-6/1, les auriculaires peu nombreuses, carrées. 
S. 1 cm. Cp. ovale, bombée, presque horizontale, Op. à bec recourbé en bas. Sp. 12-16 p. 
Printemps.

9 +  Ô — N. '/‘J- '/i. F. o,ô-/ mm., lancéolées à acumen aigu. Op. à long bec.
Gazons denses, déprimés, vert fonça', peu brillants. T. grêle, couchée, rameuse. Rameaux 

grêles, dressés. F. planes, à bords superficiellement dcnliculés. Cel. linéaires, 6-7 p, 8-10/1, 
les basilaires plus courtes. S. 6-8 mm. Cp. horizontale, brièvement oblonguc, à col dis
tinct. Sp. 10- I 4 p. Hiver.

9 +  6 - Ns. F. étroitement lancéolées, à uenmen obtus. Op. à bec court.

Port du précédent, dont il diffère par ses F. moins aiguës, la N. plus longue, plus large 
à la base, la Cp. moins arquée, simplement penchée, les Cel. plus courtes, 3-3/1. (Régions 
méditerranéenne et atlantique.)

9  +  ô  . N s ou N*. F O,.7-0,H mm., étroitement lancéolées, longuement acuminées,
dentées au sommet.

Gazons vert foncé mat, rigides. T. 2-3 cm., irrégulièrement ramifiée. Rameaux 3-4 mm., 
dressés. Cel. 6 p, 6-9 1, uniformes. S. 8 mm. Cp. ovale, penchée. Op. à long bec fin. An. 
large, 2 scr. Sp. 12-16 ul. Automne. 9

9 +  Ô- N. 1 ,. F. è traitement lancéolées, longuement et finement acuminées.
Aspect de R. tenella, mais plus vigoureux. Gazons brillants. F. 1,3 mm., très longue

ment et finement acuminées, rendant les rameaux plumeux. Cel. 6 p, 12-15/1. Sp. 9-14 p. 
(Région méditerranéenne.)

Eurynchium 
II hians

Jaeger et Sivaerb. 

E.
II  Swart:;ii 

Curnow.

E.
II. Schleicl^ri 

(Hw. fil.)

Bhynchostegiella
compacta

(Kitt.)

B.
tenella
(Eicks.)

B.
palliâirostra 

(Al. Br.)

B.
curviseta

(Bd.)

B.
Teesdalei

(Sm.)

B.
Jacquinii
(Garov.)

B.
littorea 
(de Not.)
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Plantes croissant sur le sol, en (jasons l<)ches, jaunâtres.

9  +  Cf. T. couchée, mais ni radicanlc, ni slolonil'orme, non adhérente au support, dénudée 
la base. Branches .‘l-tl cm. Hameaux procombants, un peu aile F. 2/1,."» mm., lâchement im 
briquees, largement ovales, puis longuement aeuminées, étroitement décurrenles, révolulées 
boid a la base, denliculées. —N . ' / » .  0© 1. H-12g, 10-1.“» I, les auricul. plusgrandes, subarrondies, 
molles. S. la-25 mm. Op. oblongue-cylindriqne, horizontale. Op. longuement roslré. 2). jsiune
rougi End . doré. C i’. S p . 10-1 V fx. H

F. larjement ovales. C el. courtes et lâches, /<V u, d-û

Touffes pcliles, lâches, vert terne ou jaunâtre. T. l ‘)-2a mm., couchée, radiculeusc, adhé-
renie au support. Hameaux arqués. F. l,o 0.8-1 mm., lâches, concaves, 1res largement

£ ovales, brusquement et brièvement aeuminées. N. Bords plans, denticulés sur la '/«
sup. S. 8-10 mm. Op. brièvement oblongue, bombée, pe.nehéi‘. Op. à long bee lin. orange.
End doré. Oi .-C i’ S p . 10-H g. II.

O

C5
F. ovales, réjn/ièretnenl aeuminées, aijuës,  denfieulées, i ,J — N. 2/h.

-§

Touffes lâches, déprimées. T. radicanlc, adhérente au support, 2-.1 cm. Hameaux 
un peu aplatis. F. étalées à sec, dressées par l’humidité, concaves. C el. 7 g, KM îi/l,
les auricul. peu nombreuses, rectangulaires. F. raméales plus étroites et paraissant
distiques. S  1 cm. Op. oblongue, bombée Ci* II. Var. D d o jn e i  Boni. — N. '/«
plus mince. 0©1. b g, 8-10/1 mm., les apicales courtes. Le R. herejnieum (ITpe.), du

ÖO Harz, en diffère par la N. plus longue, les C i’, les F. presque entières.

’a, "S
£

F. ovales-ar rond tes ou apiculées, très concaves, imbriquées,
* denfieulées au sommet, i o , 6  mm.

c Touffes appliquées, vert jaunâtre. T radicanlc, .‘l-'i cm. Hameaux nombreux, courts,
__ g julacés, un peu aplatis. N. ’/a-“/ a 0©1. !) fx, H-12/1, les auricul. carrées ou su b-

c rectangulaires. S . 1 2 cm. Cp. cnurlc, ovale, bombée. Op. à bee lin et long. Ci* S p .
.
O 1 II-1 b fx. II. Var. complanatnm Sehpr. Hameaux aplatis. F. moins concaves, plus
V«O aeuminées. Var. julaceum  Sehpr Rameaux cylindriques, julacés. F . très concaves,
«O obtuses.

c
à. Espèce, vijoureuse. croissant sur les pierres dans les cours d'eau.

’b Ce
!

Touffes robustes, d’un vert foncé. T. rigide, stolonilere, se dénudant à la base,

+
o

noire, non radicanlc. Stolons nombreux, grêles. F  1.8-2,o mm., largement ovales, 
aiguës et brièvement aeuminées, dentées. — N . C©1- 7 g, 8 -la /l, les auricul. 
rectangulaires, à parois épaisses S. l-ld , cm. Cp. grosse courte, bombée. Op. à 
long bec. Ci*. Sp. 11-18 p. Var. inundatum Sehpr. T. très rameuse. F . brièvement 
aeuminées. Var. proli.vnm Br. Eur. T. flottante, divisée en longs rameaux. Stolons 
flagellilormes. F . plus longuement acuminée.

l î h 5 î s
'S 1  -2 £  I  a*
"S3 ^ £  O
s  - "H. S 

•2 2  «  2  s^  S . -cî © —

©
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^ ¿7 ^ O*
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2  'S .-5 c  »

F. imparfaitement distiques, non décurrenles.

Hameaux peu aplatis. F longuement et généralement finement acumi- 
nées. N. 0 ou 2 (N.) Gel. longues Orl. 0. Op. non rostré. S. lisse.

F. distiques, decurrentes. Rameaux aplatis.

F. ovales-lancéolées. (N.) 2 ou — N. '/s. Espèces sylvicoles ou saxi- 
eolcs. Op. non roslré. S. lisse.

Rhyncho9tegium
megapolitanum

(Bland.)

B.
rotundlfolium

(Soop.)

B.
oonfertum

(Dicks.)

B.
murale
(Neck.)

B.
rusciforme

(Neck.)

6. ISOPTERIGIUM

G. PLAGI0THEC1DM
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Gazons ternes, raides. Ramification irrégulière. P . à bords plans, dressées (dans le groupe 
flygro-amblystegiurn, la ramification est souvent pennée et les F . homotropes.) N . variable, 
de 0 .  à N s C el. fréquemment parenchymateuses. Cp. cylindrique, arquée (parfois petite 
et régulière dans le groupe Serpoleskeà).

.«i
3i

i Ç* •«*» ^ F . ovales-lancéolées, longuement rétrécies, finement acuminées, à bords plans,
a.<3 ■» § dressées ou étalées, plus rarement homotropes ou squarreuses. N . longue ou

S •S-a ^ 2 (N.). Touffes généralement jaunâtres ; ramification irrégulière.

y
K 2
g a F. ovales-lancéolées, longuement acuminées, à bords plans, homotropes ou même

«
* enroulées en dessous, rarement dressées. T . généralement pennée. N . longue.

S
«
05 • I l

C* -S
H

Orl. le plus souvent distinctes. Plantes hydrophiles.

ce F. largement ovales-lancéolées ou ovales-triangulaires, plissées, à bords plans,
a
.g

M 2 
°  1

homotropes. N N . très forte. Paraphylles abondantes. Plantes raides, hydrophiles

£-es 8 - |«O 5
calcicoles (sources, torrents, etc.).

s 1  ** 
1  a T. dressée, très élégamment et densément pennée. Touffes vert pâle ou plus

1 S
«Si fréquemment orangées. F . ovales-lancéolées, homotropes, plissées, planes au bord.

«
•fe s  g' N . 0 ou 2 (N.). O rl. rudimentaires. Paraphylles nombreuses. Espèce sylvicole.

as | 1
^  g. T. couchée, densément et régulièrement pennée, formant des touffes vertes, jau-

<e «0 v. nâtres ou brunâtres. F . largement ovales, à acumen long et fin, non plissées, à
a.aV.

s  a o •—
'?  as

bords plans. N . 0. Paraphylles rares.
o
Sa

5  w. d 
^  ft S T. assez régulièrement pennée. F . homotropes, longuement acuminées, fréquem-

«Cî ® o  B  
»  . s i

ment bisériées. N . 0 ou 2 (N.). Espèces xérophiles, en touffes généralement jaunâtres.
s
s s ?  O F. non homotropes, subimbriquées à sec, non plissées, ovales-lancéolées, acu-
©

3
"a.

g  a > »
M  w

minées. N . 0 ou 2 (N-). Orl. développées. Des paraphylles.
■K» ^
;  a  ^ Espèces saxicoles, hydrophiles, croissant surtout dans les torcnls. F . obtuses ou

- 1  5  i brièvement acuminées, largement ovales, étalées ou homotropes. Touffes vert foncé
I s f ou luride.

S
i l s*•»

•2 F . largement ovales-lancéolées, obtuses, non ou faiblement homotropes, imbri-
■s 3  -Si ►»

¿ ■ H W
quées, non plissées, planes au bord. N . 0 ou N N . Espèces vigoureuses, hydro-

s g - 5  •a philes. (Marais.)

&*.
Q

8 ï  3  S  a* J 5  
~  a ,q

T . rouge, dressée. F . ovales, obtuses, coneaves-cucullées, imbriquées, non

ce
.  S  °

2 ^ 9
homotropes. 2 (N .). Endroits découverts secs ou frais.

k.
a ^  J Grandes espèces sylvicolcs. F . scarieuses, plissées, dentées, à bords plans. 2 (N.).

a
a

• — v  ~^ s» d
^  ^  9

Op. courte, subglobuleuse, horizontale.
C>
S

4 * 3
T. régulièrement pennée. F . cordiformes-lriangulaires, dentées, squarreuses.

Cm g  . £  ï 2 (N.). O rl. hyalines. S . rude. Cp. brièvement ovale. Op. conique. Rochers sili-
X p*'  • -  £  

a U ceux humides.

F . ondulées en travers , révolutées au bord, homotropes. — N . 1/s. C el. papilleuses sur 
le dos. T . dressées ou ascendantes, en touffes jaunâtres ou dorées. Endroits secs découverts, 
ensoleillés. (Fr. RR.)

G. AMBLYSTFGIUM

G. CHRYSOHU'M

G. DREPANOmiWS

g. cratonei dr

G. PTILiri!

G. CTEMDIH!

G. STEREOIHR

G. HETEROPIIYLI-i'R

G. CALLIERGON

G. HYPMJM

G. HYLOCOMIim

G. HYOCOMIUM

G. RBYTIDIUH



IS
O

P
T

E
R

IG
IU

M
— 173 —

a:
05

Pm

TS
s
54.

55

a.
e
ac

+0-5

+  §  
04.5  

"o

F . 2  mm., étalées p a r  la base, denticulées dans la */« sup., finement et longuement acn- 
minées. Gazons lâches, déprimés, veri pâle ou jaunâtre, assez brillants. T. radicante Ra
meaux arqués, atténués, radicants l’extrémité, 1-2 cm. F. ovales-lancéolées, homotropes 
par la pointe. (N.) 2. Gel. linéaires 7 p, 10-15/1, les basilaires plus larges, les auricul. peu 
distinctes et peu nombreuses. S. 15-25 mm. Cp. cylindrique arquée, lisse. Op. obtus $ .  
pâles, Proc, entiers. Cix. Sp. 0-12 p. Eté

Tl. sans fa isceau central. F. / ,J - i , 8  mm., ovales-lancéolées, longuement acuminées, sub- 
entières, non ou <ï peine homotropes, presgue bisériées. Touffes vert pâle ou jaunâtre. T. 
4-6 cm., couchée, peu radicante, irrégulièrement ramifiée. Rameaux ascendants souvent atté
nués. Paraphylles filiformes. N. 0 ou (N.) 2. C©1. 6-7 p, 12-20/ 1, les auricul. peu distinctes. 
Op. presque cylindrique, arqué*“. S. 2 cm. $ .  pâles. PrOC. étroitement ouverts. Sp. 12- 
16 p. (Marais d’Italie.)

T. avec un faisceau central. F. i mm., snbaplanies ou un j>eu homotropes, entières, 
étroitement lancéolées, concaves, finement acuminées et planes au bord. Petits gazons vert 
brillant ou jaunâtre. T. subsloloniforme. Rameaux 5-10 mm., couchés ou ascendants. N. 0. 
Cel. linéaires 6 p, 10-20/ 1, les basil. subrectangulaires. S- 1-2 cm. Cp. oblonguc ou subcy
lindrique, presque dressée ou penchée, peu arquée. Op. obtus ou à bec court. An. 2. Proc, 
ouverts Ci*. E. Var. nitidulum  Lesq. et.). Plante un peu plus grande, à F. plus aplanies, 
plus longuement acuminées. Cp. arquée presque horizontale. An. 1. IX-X. Le I. lurfaceurn 
Lindbg. des marais du N. (Scandinavie, Finlande, etc.), diffère du I. pulchellum par sa taille 
plus forte, ses F. très longuement acuminées, à acumen piliforme, dentées sur la J/s sup., 
ses F pch. brusquement terminées par un long acumen subulé et denté.

Se

Cm

=4.e
H
S

«
«5=

O

O

F. i - 2  mm., brièvement acuminées. ovales-lancéolées. 2  (N. ) Op. ros/ré.

Gazons d’un beau vert brillant ou jaunâtre. T. radicante, adhérente au support. Rameaux 
courts appliqués F lisses, peu concaves, lâchement imbriquécs-nplalies, superficiellement 
denticulées, plus distinctement vers le sommet. C©1. 0-10 p, 6-0/ 1, les auricul. subcarrées, 
peu nombreuses, ne formant pas d'Orl. S. 1-1,5 cm. Op. horizontale, bombée, oblonguc, 
rétrécie sous l’orifice. ©. pâles. Cix Sp. H-lx/l. il.

F. / - / ,J  mm., terminées par  un long aenmen piliforme.  Cel. f> p, i 2 - i f i f i . Op. non rostrè.

Gazons denses, déprimés, aspect du précédent. T. couchée, à branches simples, présentant 
des rejets stériles caducs à l’aisselle des F. F. aplanies, oblongues-lancéolées, longuement 
acuminées, denticulées surtout à l’aeumen. (N.) 2. Cp. obovée, courte, à la fin turbinée, 
souvent pendante par la courbure du S. Fr. RR. Var. Schirnperi (Jur. et Mol.) Gazons 
vert foncé, très appliqués et aplatis. Forme croissant sur les rochers siliceux.

Rameaux exactement aplatis . F. 1 - 2  mm., à acumen fi li form e très long.

Aspect de I. pulchellum var. nitidulum, mais plus vigoureux. T. couchée, 2-4 cm. F. 
exactement aplaties distiques, oblongues-lancéolées, très longuement acuminées. Cel. étroites 
et très longues, 5-6 p, 20-30/1. S. 1-1,5 cm. Cp. subcylindrique, allongée, arquée, rétrécie 
sous l’orifice. An. 2. Sp. 10-14 p. Fr. R.

Isopterigium 
silesiacum 
Br. Eur.

Z.
Bottinii

(Breidler.)

I.
pulchellum

(Dicks.)

I.
depressum

(Br.)

I.
elegans
(Hook.)

I.
UüUerianum

(Schpr.)
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F. 2 - 3  mm., stjmélritfites, insensiblement rétrécies. — N.

I
Touffes robustes, d’un vert foncé ou brunâtre,,peu brillantes. Rameaux couchés 

ou ascendants, 1-2 cm., aplatis. F. très ou peu décurrenles, largement ovales à la
a base, très entières, à bords plans. Cel. 15-25g, 3-8; 1, lesangul. grandes, hyalines.

3 S. 2-3 cm. Op. arquée, ou presque dressée, subcylindrique, à col. distinct, plissée
a
O
0

à sec. Op. rostre. ©. pâles. Mb. bas des $ .  Cix. Sp. 10-14 p. Eté.

g
a
&i Diffère du précédent par sa taille un peu plus faible, ses Cel- plus étroites et
O plus longues, 12-13 p, 10-1.3/1, la N. plus faible, l’inflorescence polygame, sa stéri-

■*3 "S lité habituelle.
s
«s.

b
1 Hameaux non on peu aplatis, jnlacés.  F. concaves.

x> Touffes vert pâle, brillantes. Rameaux dressés ou ascendants, obtus ou effilés.

’b
l

F. 1,3-2 mm., oblongues, finement acuminées, plus ou moins décurrentes, lâche-
ment imbriquées, entières. (N. 2.) ’/a faible. Cel. 9-12 ou 10-15 u, 10-15/T. Cp.
presque dressée, subcylindrique, peu plissée, à col distinct. Op. conique apiculé.
ln f l $  — rarement et partiellement $  +  ¿ .  Var. orthocladon. Br. Eur.

«-CS Rameaux dressés. F. plus brusquement acuminées. Innovations atteignant la Op.

Gel. 1 2 - 2 0  p, F 2 - 3  mm , oblongnes-lancéolées, un peu ondulées.

"ts
S

Gazons déprimés, lâches, vert vif ou foncé brillant. T. couchée 5-10 cm. Rameaux 
aplatis, 1-3 cm. F . largement et longuement décurrentes, brièvement ou assez

«c longuement acuminées, souvent révolutées au bord, parfois jusque près du sommet.

1 — (N. 2 ) '/-i. Cel. basilaires et auriculaires grandes, hyalines, les autres présentant
généralement l’ulricule primordial; celles du sommet très courtes, 2-3/1. S. 3-4 cm.

> Op. oblongue, lisse, ou cylindrique ( t cannelée, rétrécie sous l’orifice. Var. pseudn-

£ si/lva/icum Warnsl. Gazons plus denses. S. plus court, 2 cm. Op. à long col,
fortement étranglée, et nettement plissée. Var. imbricalum  Meyl. Rameaux moins

£ aplatis, subjulacés, ascendants ou dressés. Op. plus courte.
«O

Diffère du P. Rnthei par sa taille plus faible, ses F. de 1,5-2 mm. plus
•s ■-* étroites, la Cp. non ou peu arquée, inclinée ou dressée, les Ci rudimentaires ou
s V mêmes nuis. ¡i. f a l l a x  Meyl. Cils bien développé.

s
G©1. ti-io [jl, i.~)-2 .~>ji, sans utricule primordial.  F. r, 5 - 2 , 3  mm.

’s
*b Aspect de P. Huthei et présentant les mêmes formes. Touffes brillantes, vert vif

<2. + nu jaunâtre. T. 2-tî cm., peu ramifiées. F. largement et longuement décurrentes,
S o brièvement ou assez longuement acuminé révolutées au bord ou planes. Cel.
sO auricul. grandes, hyalines. S. 1,5-3 cm. Cp. courte, cylindrique, arquée, non

plissée, à col. peu distinct. Op. court, obtus, apiculé ou conique. Eté. Var. m;/urum
(m Br. Eur. Rameaux moins aplatis, subjulacés, F. brièvement acuminées, imbriquées. 

Var currifo/ium  (Schliep.) F. courbées en dessous. Gazons denses, brillants.

Diffère du P. denlicn/alnm par une taille plus faillie. Rameaux très aplatis, 
iîénéralcmenl ascendants ou dressés. F  1-2 mm., plus étroitement décurrentes et 
plus longuement acuminées. souvent révolutées au bord. Cel 0-8 p, 15-25/1. Cp. 
dressée ou penchée, régulière. Ci. 0. ou rudim. fi. f a l l a x  Meyl. Cils bien déve-

'
loppés Var. densnm. Br. Eur Rameaux dressés. Touffes denses.

i

Plagiotheciurn
sylvaticum

(Huds.)

P.
II succulentu.r, 

(Wils.)

P
Eoeseanum

(Hpe.)

P.
Euthei
Limpr.

P.
I I  pseudo-laetum 

Meylan.

P.
denticulatum

(!*■)

P
II laetum 

Schpr.
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_H M
F hornotro/ies-st/uarreuses, courbées en dessus, denticulées sur lotit le contour.

(¡azons denses. Port de I. silesiacum, mais plus grêle, d’un vert dore. F. ovales- 
lancéolées, longuement acuminées, à bord incurvé d’un côté, 1,5 mm. 2 (N.) C©1. 
5-0 u., 5-8/1, les auricul. grandes, hyalines ou orangées, nombreuses, formant des 
Orl. distinctes. Cp. dressée ou penchée, à col distinct, irrégulièrement plissée à 
sec. Op conique. Oix. Sp. 10-14 p. Fspèce alpine calcifuge.

Ç — Cf Espèces très petite, croissant sur /'humus, le bois pourrissant.

Touffes d'un vert jaunâtre brillant. T. à rameaux nombreux, dressés ou couchés, 
île 8-10 mm. F. imparfaitement aplanies, légèrement homolropes, lancéolées, longue- 

.£ ,■ ment acuminées, à bords entiers, 1 mm., N . o. ou (N.) ; Cel. 0 p, 8-20/ 1, les auricul.
5 "e hyalines, grandes. Op. dressée, symétrique, petite, élargie l’orifice. Op. grand,

3 longuement conique. Ci. 0. Sp. 0-12 p. II.

Q  Z
ce
S S•«J
S-'“

VJ

■•o
~  >5

Ç — cf Espèce plus vigoureuse, croissant sur les rochers si liceux.

Touffes denses, d’un vert jaunâtre très brillant. T. rameuse, couchée. Hameaux 
nombreux, aplatis: 10-12 mm. F ovales, brusquement rétrécies en un acumen pili- 
forme, concaves. Ilords révolulés, entiers. (N.) 2. Gel. 6 p, 3-5/1, les basilaires plus 
courtes, les auricul. subcarrées, hyalines. Cp. régulière, dressée ou penchée, irrégu
lièrement plissée. Ci. 0. Sp. 10-14 p.

«

SL.
*5"îj

O
Cm*

Touffes lâches, vert pâle blanchâtre, ou plantes isolées. T . 8-12 cm., presque simple, cou
chée ou ascendante. Hameaux comprimés, obtus. F. 3-4/2 mm., largement ovalcs-oblongues, 
brusquement contractées, brièvement apiculées, subdenticulécs au sommet. 2 (N.) inégales. 
F. latérales plus grandes. Cel. moyennes à parois minces, linéaires, aiguës, suhfle.xuruscs, 
15-20,1, 0-15 p, les angulaires plus courtes et plus larges. Hameau péricli. radicanl. S. 
4-0 cm. Op. suhhorizonlale, sube vlindrique, arquée, striée à sec. jaune pâle. PrOC.
entier Oi’. 2-3. VIII-IX. Forets humides.

j Fspèce sa.xicolc cnlcifugc. Toullès déprimées, d’un vert gai, molles, brillantes. T. sans 
faisceau central, slolonifère, longue, couchée. Hameaux ascendants, simples ou peu divisés,

| souvent atténués en flagelles. F. subdistiques, rendant les tiges et rameaux comprimés.
! ovalcs-lancéolées, a i g u ë ,  enlièies ou légèrement denticulées au sommet. (N .2 ) ’ / ï  F 

périch. engainantes. Cel. 0-8 p, 12-15 1, les basilaires cl angulaires plus lâches. Op. penchée, 
non arquée, non plissée. Op. conique-apiculé. Oix. Sp. 12-15 p. VII. Fr. H.

Aspect de l*. neckeroidenm. Hn diffère surtout par la présence d'un faisceau central 
à la T. Hameaux peu comprimés, julacés, atténués. F. peu ondulées, ovales, acuminées, 
2-2,5 mm., dentées au sommet. Cel. 10-12 p, 0-12/1. Stérile. Stations du précédent.

Plantes de petite taille, à T. cl rameaux filiformes. T. sans faisceau central, couchée, irrégul. 
ramifiée. F. 0,3-0,5 mm. N. 0. Cp. régulière ou arquée.

Plantes moins ténues. T. couchée, irrégulièrement rameuse, avec faisceau central. F 0,8-1 mm., 
acuminées aiguës. — N. ’ 'a-4/-,- Cel. à parois épaisses. Cp. arquée.

Plantes hygrophiles de taille moyenne. T. couchée, irrégul. ramifiée, avec faisceau central. F. 
1,5-3 mm., ovales triangulaires, longuement acuminées. — N. l 's-2/». Cel. à parois minces, longues.

Plantes vigoureuses, hydrophiles. T. régulièrement pennée, souvent dressée, parfois flottante, 
présentant un faisceau central. F. 1-3 mm. — N s. ou -J- NN. Cel. courtes. Orl. souvent dis
tinctes, hyalines. Cp. arquée-horizonlnlc.

Plagiotheoium
strlatellnm

(Bd.)

P.
latebricola

(Wils.)

P.
piliferum

(Sw.)

P.
undnlatum

(L.)

P.
neckeroldaum 

Br. Bar.

P.
II noricum 

Mol.

Sg. Serpoleskea.

Sg. En-Ambly- 
stegium.

Sg. Leptodictyon.

Sg. Hygroambly- 
ategium.
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Ç cf Très petite espèce croissant sur l'humus dans les cavités des rochers calcaires, 
plus rarement, sur le bois pourrissant. Touffes vert pâle, ayant l’aspect d’algues. T. et ra
meaux extrêmement ténus, 1-.'» cm. T. peu ramifiée. F. Y4' 1/2 min-> ovales-lancéolées, acu- 
minées, ou étroitement lancéolées. N. 0. Gel. 6 p, 5-7/1. S. 1 cm. Gp. dressée, petite, tur- 
binée. 0 p  eoni(|uc. Mb. bas. //« des 2). Ci. 0. Fr. RR. Eté.
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$  +  cf. F. pch. dentées. Pierres et rochers calcaires près du niveau du sol.

Tapis peu étendus, aplatis, vert foncé ou brunâtre. T. filiforme, étroitement appliquée au 
support, divisée en branches assez régulièrement ramifiées. F. 0,3-0,5 mm., les caulinaires 
ovales-lriangulaires, un peu homolropes ou à pointe courte, étalée, les raméales plus étroites, 
lancéolées, aiguës, entières, ou denliculées au sommet. Gel. 6 p, 2-4/1, à parois épaisses, 
les basilaires externes carrées. S. 1 cm. Cp. arquée, courte, subhorizontale, rétrécie sous 
l’orifice. Op. convexe, apiculé. Mb. bas. 1ji des Ci. Eté.

j $  +  cf F. pch. entières. Ecorce des arbres, surtout du hêtre.

Tapis denses, appliques, vert vif ou jaunâtre. T. filiforme radiculeuse. Rameaux dressés 
| ou couchés, ténus. F. 0,3-0,5 mm., lancéolées, entières ou à peine sinuolées, dressées. N. 0. 

Gel- 8 p, 2-5/1. à parois épaisses, les basilaires externes carrées. S. 1 cm. Cp- dressée ou 
un peu inclinée, subcylindrique, courte. Op. conique. Mb. bas. — Y:i des ®. Ci. 0 ou (Ci.) 
V -V I . Var. tenuissimum (Giimbel). Plante encore plus grêle. F. 0,3 mm. (N.)

Gel. pros. ou parenclu/rnateuses, courtes, z - o j i . — N. Y2'2/2-
Tapis assez denses, souvent étendus, d’un vert gai ou jaunâtre. T. couchée, radicante, à 

rameaux nombreux, atténués, dressés ou étalés. F. 0.5-1,5 mm., ovales-lancéolées, longue
ment acuminécs, entières ou denticulécs à la base. Gel. auriculaires peu nombreuses, rec
tangulaires. S. 1-2 cm. Cp. subcylindrique, arquée, rétrécie sous l’orifice. Op. conique. 
Ci’ Sp. 10-15 p. Eté. Var. tenue. Br. Eur. T. et rameaux plus ténus. F. plus étroites. 
(N.) Gp . dressée. Var. rir/escens (Limpr.) Gazons raides, ternes, vert foncé. F. un peu ho
molropes à l’extrémité des rameaux. Cel. 3-0/1. Sp. 12-18 p.

Gel. nettement parenc/u/matenses, courtes, polygonales, 2 -ilji. — N. :!/4*7r'
Espèce un peu plus robuste que A. serpens. T. radiculeuse, à rameaux nombreux. F. 

1 mm., ovales, puis rétrécies en un acumcn aigu, entières ou légèrement denticulées à la 
base. Cel. auriculaires carrécs-arrondies, les moyennes 10 p, 2-3 1. S. 1-2 cm. Cp. sub
cylindrique, arquée. Op. convexe, apiculé. An. 3. Ci*. Sp. 8-12 p. IV-V. Var. oliyorrhizon  
(Giimbel). T. peu rameuse et peu radiculeuse. F. denliculées. Ci’.

Cel. lonrjues, prosenchi/rnalcuses, io p, ^-5//. — Ns. An.
Port de A. serpens, mais un peu plus robuste. Touffes appliquées, vert terne. T- 4-5 cm., 

couchée, radiculeuse. F. 1-1,5 mm., étalées, assez largement ovales à la base, puis rapide
ment rétrécies en un long acumen. Bords denticulés à la base. Gel. auricul. ovales, à parois 
épaisses, poreuses. Cp. assez grande, subcylindrique, arquée, rétrécie sous l’orifice. Cix. ou 
Ci’ Sp. 10-10 p. V-VI. (Voir .1. rjalUcum. Tab. suivant.)

G©1. lonrjues. prosenchjjmatenses. io  p, 3 - j  / — N. 2 n-4/.-,. A n . s - d .

Aspect de .1. serpens. Gazons vert pâle, appliqués. T. 2-3 cm., radicante à’ I’extrémité. 
F. ovales-cordées à la base, puis lancéolées et longuement acuminécs, denticulées à la base. 
S 1-2 cm. Cp. arquée, subcylindrique, rétrécie sous l’orifice. Ci*. Sp. 12-16 a. VI. Var. 
pachyrrhizon  Lindbg. T. très radiculeuse sur toute sa longueur. F. caulinaires denticulées 
sur tout le contour Cel. 10-12 p F. raméales dentées. Sp. 12-18 a.

Amblystegium
Sprucei

(Br.)

A.
confemides

(Bd.)

A.
subtile

(Hedwg.j

A.
serpens

( L . )

A.
varium

(Hedwg.)

A.
Juratzkanum

Schpr.

A.
radicale 

(P. Beauv.)
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P la n te  assez vigoureuse, h yd rop h ile. F. 3-3 ,5  mm. — N. '¡i. Gel. g p, 8 - i 5//, 

à p a ro is m inces. Touffes étendues, parfois flottantes, molles, très variables, d’un vert 
foncé, brunâtre ou luride. T. à branches peu rameuses. F. ovales-lancéolées, briève
ment décurrenles, longuement et très finement acuminées, souvent aplaties-subdisti- 
ques, planes au bord. Gel. auricul. rectangulaires formant des Orl. peu distinctes. 
S- 1-2 cm., rougeAlre. Cp. arquée, épaisse, 2/1 mm., à col distinct, fortement rétrécie 
sous l’Or. An. 2-3. Op. conique. jaunes, orangées à la base. Ci*.-Ci’. Sp. 14- 
18 p. V-VI. V’ar. elongatnm . Br. Eur. T. 8-10 cm., peu rameuse. F. étroites, dis
tiques, 4-o mm. — N '/s- Gel. 7-8 ¡¿, 12-13/1. Var. lo n g ifo liu m . Br. Eur. T. flot
tante, à longs rameaux. F. 3 mm., à long acumcn filiforme. — N. 3/®-

P la n te p lu s fa ib le . F. p lu s lâches, 1 ,2 - 1 ,5  mm. — Ns la rg e à la base.

Aspect de A . trichopod inm . T. couchée, peu rameuse, lAchement feuilléc. F. peu 
décurrenles, ovales à la base, brusquement contractées en un long acumen.[Cel. 10- 
12 p, 3-4/1, les supérieures plus étroites et plus allongées, 3-8/1, les basilaires et au
riculaires nombreuses, rectangulaires, parois épaisses. F. péricli. non plissées ; 
— N. Va-'1/!. S. 4 cm. Cp. courte, épaisse, arquée, rétrécie sous l’orifice. V Var. 
enrnipes (Gümbel). — (N.) '/s- F- plus larges, plus brièvement acuminées.

T. p lissées, lancéolées, 1 ,5- 1 ,8  mm. — N. '/2 —N8. Gel. g p, n - i 5/ i.

Touffes vert jaunAtre, denses, peu étendues. T. 2-4 cm., à branches couchées, radi- 
culeuses. Rameaux nombreux, procoinbants ou dressés. F. dressées, étalées par la 
pointe, les terminales souvent homotropes, ovales-lancéolées, longuement acuminécs- 
subulées. Gel. auricul. carrées, orangées. S. 2-3 cm. Cp. arquée, horizontale. 
An. 2-3. Proc, entiers. Ci. Sp. 12-14 p. Var. //ansm anni de Not. F. plus étalées. 
N. pl us faible, moins longue. Gel. auricul. hyalines. Cp. moins arquée. Proo. 
ouverts. Sp. 10-12 p.

Le A . g a llicu m  Bryhn, confondu longtemps avec A . lep lophy llum . en diffère par 
ses F. denticulées sur tout le contour cl munies d’une N. atteignant le sommet de 
l'acumen, les C©1. auriculaires peu distinctes et ne formant pas d’Orl. Celte espèce 
rentre d’ailleurs dans le sous-genre K n -A m b ly sleg iu m , à côté de A . Ju ra tzk a n u m , 

dont elle se distingue par ses touffes jaunAtres, scs F. denticulées et la N s plus 
épaisse et plus longue.

F. denticulées sur tout le contour, 1,5-2  mm. — N 8.

Touffes molles, étendues, d’un vert vif. T. couché irrégulièrement ramifiée. Rameaux 
ascendants ou dressés. F. à base ovale, peu décurrenles, puis longuement acuminées. Gel. 
9-11 fi, 3-7/1, les basilaires et auriculaires plus grandes, lAches. F. périch. plissées. N®. S. 
3 cm. Cp. cylindrique-arquée. Sp. 14-18 p .  V.

Les A . ten u ifo liu m  et d ecipien s, décrits dernièrement par Warnstorf, se distingueraient: le 
premier par une taille très faible comme les Serpolesfcea, des Orl. nettement délimitées, des 
F. entières; le second par des rameaux un peu comprimés, des F. largement ovales, briève
ment acuminées, des Cel auricul. très nombreuses, carrées, petites. (Allemagne.)

Amblystegium
riparium

(L-)

A.
Eochil 

Br. Eur.

A.
laptophyllum

Sohpr.

A.
trichopodinm

(Sohulz.)
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F. i , 5 - 2  mm., non décurrentes, lancéolées, à acumen obtus ou subaigu.

Touffes molles, d’un vert fonce, généralement flottantes. T. dénudée à la base, 

divisée en longues branches parallèles, simples ou peu divisées. F. oblongues-lancéo- 

lées, faiblement décurrentes, entières, concaves, dressées ou subimbriquées, parfois 

un peu liomotropes. — NNS à NNS. Cel. 9 p, 4-7/1, à parois minces, les basilaires, 

à parois épaisses et poreuses, ne formant pas d’Orl. S. 1-2 cm. Gp. cylindrique- 

arquée, rétrécie sous l’Or. Fr. RR. Var. elongatum Theriot. (*4. noterophiloides 

Roth.) Plante plus vigoureuse. T. 10-15 cm. F. plus imbriquées, à NN. plus forte.
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F. i - i ,5  mm., ouales-lancéolées,”décurrentes, finement acuminées.

Touffes rigides, surtout à l’état sec, mates, d’un vert jaunâtre ou foncé. T. 3-6 cm., 

couchée, divisée en branches assez régulièrement pennées F. longuement rétrécies, 

subentières. — N N S à N N S. C©1. 9-10 p ,  3-3/1, les basilaires courtes, à parois 

épaisses et poreuses, et formant comme de larges Orl. se rejoignant à travers la N. 
S. 1-1,5 cm. Cp. arquée-cylindrique, rétrécie sous l’O r. Proc, ouverts. Gix. Sp. 
14-20 p .  V. Var. Bauerianum Schffn. Port de A. f a l l a x .  N. se dilatant au sommet 
et remplissant l’acumen.
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Ns se dilatant dans l ’acumen. F. i ,5 mm., liomotropes. Des paraphglles .

Touffes raides, souvent profondes, vert foncé ou jaunâtre. T. ordinairement feutrée, 

élégamment pennée. Rameaux grêles, crochus. F. ovalcs-lriangulaires, longuement 

relrécics-acuminées, décurrentes, auriculées. Bords finement dcnticulé Cel. 9 p,
1

3-4/1. Orl. grandes, atteignant, la N., formées de grandes Gel. hyalines ou jaunâtres, 

à parois minces. S. 2-3 cm. Cp. cylindrique-arquée. Op. conique-aigu. Mb. bas. ;

V2 (l°s $>• Proc, ouverts. G*. Sp. 14-22 p .  Eté. Var. trichodes Strudel. T. couché 

grêle, moins nettement pennée. F 0,6 mm. Var. prnlixnm  de Not. T. 10-20 cm., 
flotta nie, pennée. |

£
— Ns. F. 1 - 1 , 2  mm., faiblement liomotropes, snbimbriguées. Paraphglles o ou rares.

Sous-espèce alpine du précédent. Touffes vert jaunâtre. T. couchée ou ascendante,
non feutrée, moins régulièrement pennée. Rameaux presque julacés, aigus. F. molles,
ovales-lancéolées, acuminées, de.nliculées. Cel 6-7 p ,  3-6/1. Orl. plus petites, hya-
fines ou brunes. St.

s

+  NN., longuement excurrente. Paraphglles peu abondantes.
F-«
0 c Sous-espèce de A. Jil icinum, formant des touffes flottantes d’un vert noirâtre. T.
U |

très régulièrement pennée, hérissée dans la partie inférieure par les N . des anciennes
40^ F., non leulrée. F. 1,3-2 mm., peu ou pas homolropcs, dressées, raides, ovales à la
1 s

Of £
base, longuement acuminées. Cel. 9 u, 3-6/1, lesauricul. à parois épaisses. Cp. de

£ A. Jilicinum. Fr. RR.

A m blyste'um
fluviati.’

(Sw.)

A.
irriguuffi

(Wils.)

A.
fllicinum

( L . )

A.
II curvicaule 

(Mol.)

A.
II fallas 
Br. Ear.
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9  +  cf • F. / mm., embrassantes et sr/uarreuses. T. très radicule use.

Tapis déprimes, denses, d’un beau verl foncé, jaunèlrc ou brunâtre. T. étroitement, appli
quée, divisée en branches divergentes, appliquées, «à rameaux nombreux, étalés ou dressés. 
F. largement ovales, concaves, rapidement rétrécies cl acuminées, superficiellement denticu- 
lées, 2 (N.) inégales. Cel. flexueuscs, 0 p, (5-10/1, les auricul, peu nombreuses, carrées. S. 
1-2 cm. Cp. cylindrique, arquée-horizontale, dilatée à l’Or. An. 2. Proc, entiers. Ci’, Lé.

9  +  cf. F. o,H mm., étalées ou un peu homotropes. T. peu radiculeuse.

ou
 2

 (
N

.)
 o

u 
(N

.^ Petites touffes déprimées, denses, v. rl saline ou terne, souvent jaunâtres. T. grêle, 2-3 cm., 
divisée en brandies irrégulièrement pennées rameaux grêles. F. oblongues, rapidement 
contractées, longuement acuminées, denliculées sur la */s supérieure. — (N. 2). F. rameutes 
plus étroites. C©1- 0 p, 4—H/l, les auricul. plus grandes, carrées S. géniculé, 1-2 cm. Cp. 
oblonguc, bombée, resserrée sous l’Or. An. 3. Proc, ouverts. Ci*. B- Le C. hispidu/um  
(Md.) du N. en diffère par ses T. plus robustes, ses F. à base plus large, cordiforme, den
tées sur tout le contour. N. 0 ou (N. 2). Cel. ti [j., 11-8/1.

55 9  — cf F 2 - 3  mm., onales-lancéo/ées, puis longuement acuminées, dressées à la base,
puis étalées subsguarreuses.

Touffes non feutrées, vert jnunAlre brunâtre. T- 3-10 cm., couchée ou ascendante, 
divisée en branches simples ou à rameaux fascicules peu nombreux. F. ovales à la base, puis 
longuement rétrécies et finement acuminées. entières. 2 (N .). Cel. ti-8 ¡j . ,  8-10/1, les auricul. 
grandes, hyalines, carrées. S- 2-1 cm. Cp. subeylindrique, arquce-horizontalc, resserrée 
sous l’Or. Op. aigu ou apiculé. Proc, presque entiers. Ci*. 15te. Marais. Var. protensum 
Uôhl. F. cordiformcs, brusquement rétrécies, étalées ou squarreuses, parfois homotropes à 
l’extrémité des rameaux, (¡raviers et rochers calcaires humides.

9  — cf — N. '9 très mince. F. cordées, orales, longuement acuminées.

Touffes déprimées, jaunâtres ou dorées. T. couchée, à branches pennées. F. à moitié 
supérieure étalée, entières ou denliculées au-dessus de la base. Cel. 0-0 ¡a. 8-10/1, les au
ricul. carrées-nrrondies, peu nombreuses, non dilatées. S. 1-2 cm. Cp. arquée, un peu 
bombée, un peu resserrée sous l’Or. ©. pèles Proc, peu ouverts. Cl’. Sp. 8-12 p .  Fr. II. 
Var. lenellnm Sclipr. F petites. 0,5-1 mm., plus étroites, homotropes à l’extrémité des 
rameaux.

m
»

— N s. Espèce des marais calcaires. F. étroitement lancéolées, longuement acuminées.
Cf

1
'53

55
1

Touffes lèches, déprimées, rarement flottantes, vert jaunâtre. T. couchée, dénudée à la 
base, irrégulièrement pennée, i -20 cm. F. 1,2- 1,?» mm., étalées ou dressées, presque entières, 
planes au bord. Cel. 0-8 u, 6-10/ 1, les auricul. et basilaires jaunes, à parois épaisses, car
rées et rectangulaires. S. 2-i cm. Cp. subcylindrique, arquée. Op. conique. Fr. R. Var. 
falcatnm  Everken. F. homotropes.

9  +  cf • — N. '•'/*. Espèce des marais. Aspect de C. atellaturfi.

Touffes molles, jaunâtres ou brunâtres. T. 0-12 cm., couchée ou ascendante, irrégulière
ment ramifiée, à branches et rameaux dressés. F. ¡1-3,5 mm., dressées ou un peu étalées, 
ovales puis longuement et finement acuminées. entières. Cel. 7-8 p, 8-15/1. Orl. distinctes, 
formées de grandes Cel. hyalines ou orangées, carrées. S. 3-5 cm. Cp. oblique, subcylin- 
drique-arquée, resserrée sous l’Or. Ci’. Fr. R. Var. fallaciosum  Milde. T. dressée. F. 
homotropes à l’extrémité des rameaux (N ) à — N. ’/g. Var. minus Schpr. Aspect de C. chrg- 
sophgllnm. F. squarreuses. — N. '/g ou (N.) 2.

Chrysohypnum
Hallen

(Swartz.)

0.
Sommerfeltii

(Myrin.)

C.
stellatum
Schreb.

C.
chrysophyllum

(Brld.)

C.
elodes.
(Spr.)

0.
polygamum 
(Br. Ear.)



-  180 —

<1
Pm
H
Pi
Q

$  — Cf Faisceau central et hyaloderme nuis. P. plissées. Sg.  Ptychophyllum. Amann.

Tourtes d’un vert pâle, jaunâtre ou brunâtre, brillantes. T. 8-12 cm., dressée, à extrémité 
arquée en crosse, assez régulièrement pennée. P. 3-4 mm., ovales-lancéolées, assez rapidement 
rétrécies en un acumen lin, non décurrcntes, bomotropes, enroulées à l’extrémité des T. — N. 8U- 
100 \x à la base. Gel. 5-t> p, 10-15/1, les basilaires courtes, pourprées. Orl. 0. Cp. subcylin- 
drique-arquée, horizontale. An. 3. Fr. K. Var. iurgidum. Plus robuste. T. 15-30 cm. N. 100-120 p.
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9  +  o  • ï 1- longuement et finement acuminées, enroulées. Cel- 0 p, îô-so/i.fà . striées.
Touffes brunes plus rarement vert foncé. T. 8-10 cm., couchée, divisée en bran

ches ascendantes. Rameaux peu nombreux. P. lancéolées-linéaires, concavcs-canali- 
culées, fortement enroulées en dessous, subentières, 4-3 mm. — N. -¡z, 30-40 p à la 
base. Cal. basilaires courtes, à parois épaisses, les auriculaires au nombre de 3-4 
formant des Orl. très petites. S. 2-3 cm. Op. elliptique ou subcylindrique-arquée. 
An. 2-3. Op. convexe, apiculé.

9  o  F. longuement et finement acuminées ¡mais moins enroulées. Cel. ¡5 - 2 ,r>li.
Touffes robustes. T. 10-20 cm., à branches pennées. Rameaux étalés, P. 3-5 mm., 

falciformcs. Cal. inférieures courtes, à parois épaisses. Cal. auriculaires 3 à 5. 
— N . 4/3, 50-70 p. Cp. du précédent. Fr. RR.

O ¿). F. moins longuement acuminées, enroulées, canaliculées. Cal. 5-6 u, 8 - 1 2 / /.

Aspect de /). retxdrens, mais touffes jaunâtres, brillantes, plus rarement brunâ
tres. T dressée ou ascendante. P. plus courtes et plus rapidement acuminées.

N. 2 /:i, 30-40 p. Cal. auricul. 3-5, les basilaires courtes, à parois épaisses. Cp. de 
D. renoloens. Fr. RR. * 9

o
«O

P . plissées. Des paraphylles. Espèce non hydrophile, toujours fertile .

9  -J- ¿1 . 'Pouffes déprimées, vert jaunâtre ou doré, plus rarement vert clair. T. 3-10 cm., 
couchée ou ascendante, pennée. P. 3-5 mm., ctroilement lancéolées, très longuement acumi- 
nées-subulécs, denlieulécs, bomotropes. enroulées en dessous et formant un crochet, ou sim
plement falciformcs. — N. t-4/:., mince et droite. Cal. 5 p, 15-20/1, les auriculaires hya
lines gonflées, mais ne formant pas d’Orl. bien délimitées S. 2-4 cm. Cp. cylindrique, 
arquée, resserrée sous l’Or. Clx Sp. 12-15 p, B. Var. snhjulaceus (Rr. Eur.). T. plus 
vigoureuse, ascendante. P. moins enroulées, simplement falciformcs. Cal. un peu plus 
courtes. Cp . dressée, faiblement arquée ou presque régulière. Var. gracilescens Rr. Eur. 
T. dressée, régulièrement pennée. P falciformcs. Var. plumosus Schpr. Gazons très dé
primé. T. couchée, radicantc, densément et régulièrement pennée. P. fortement enrou
lées en dessous, dentées au bord, étroites et très longuement acuminées. Cp. arquée. 
(Troncs d’arbres et rochers siliceux.) Var. plumulosus, Rr. Eur. Aspect de la var. précé
dente, mais plus petite. T. encore plus couchée, adhérente. F. 2-3 mm., très fortement 
enroulées, moins longuement acuminées. S. 1-1,5 cm. Cp. petite, arquée. Var. conliguus 
(Nées.) Aspect de Chrysnhypnum Snmmerfeltii. P . 3 mm. très longuement acuminées. fal
ciformcs, entières, peu plissées. Orl assez nettement délimitées. Cp- arquée. S. 1 cm. 
Cette variété et la var. snhjulaceus sont considérées, par divers bryologues, comme espèces 
autonomes sub D. contiguns (Nees) et D. orthothecioides (Lindbg.). On peut y voir des 
sous-espèces. Le Stereodon fer tile ,  tWs semblable comme aspect au D. uncinalus, en dif
fère par le manque de N. et d’hyaloderme.

Drepanoc’ dus 
vernicoï’.ts 
(Lindb, )

D.
revolve?

(Sw.)

D.
Cossoni
(Schpr.)

D.
intermedii? 

(Lindbg. »

D.
uncinatns
(Hedwg.)
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F. phssées. Gel. fi parois épaisses, poreuses. — N. :1/4> d o - jo  a.
Piaille robuste lormant îles tourtes amples, molles, jaunedoré ou brunâtre. T. 10-20 cm., 

couchee ou flottante, parfois dressée, peu rameuse. Rameaux courts et crochus. F . 4-5 mm., 
ovales-lancéolées, finement acuminées, (¡deiformes, très concaves, entières. Gel. 7-8 p, 
8- 12/1 , les basilaires courtes, les auriculaires peu nombreuses, brunes. S. 2-1 cm. Cp. 
subcylindrique. F. RR. Yar. permagnnm  Limp. T . très robuste. F. 5-0 mm., plus longue
ment acuminées. Orl. o.

S

— N. y.-,, S o -n o  a. Gel. mogennes G ¡a, G-ioji. Orl. — '/s de la base.
Port de D. inlermédias , mais un peu plus robuste. T. 1U-20 cm., en tourtes brunâ

tres, généralement dressées. F. 3 mm., ovales-lancéolées, puis longuement acumi
nées, canaliculees, concaves, entières, un peu décurrenlcs, enroulées en dessous. 
Gel. à parois épaisses, les basilaires courtes, jaunâtres, à parois poreuses. Orl. bru
nâtres ou pourprées, nettement délimitées. Cp. subcylindrique, arquéc-horizonlale. 
%. striées à la base. Fr. R. B .

— N. , i, do-yo Gel. fi u., G-isji. Orl. =  Va de la base.
Touffes molles. T. 15-30 cm., peu rameuse, ou assez régulièrement pennée. F. 

.‘l-o mm., falciformes-enroulées, lâches, étroites et lancéolées à la base, et rétrécies en 
un acumen p lusllonget plus lin que dans D. Sendlneri, entières. Gel. à parois 
minces. Orl. distinctes. Gp. de D. Sendlneri. Fr. RR.

— N s, yo-i io p. Cel. d ja, -V-1 :>ji . Espèce plus vigoureuse. F. d-d mm.
Port de D. Igcopodioides. Tourtes jaunâtres ou brunâtres, généralement incrustées 

de calcaire. T. 15-25 cm., ferme, pennée, dressée ou flottante. F. lancéolées, longue
ment acuminées, lalcilormes, concaves, entières. Cel. à parois (‘paisses, plus courtes 
à la base, les auriculaires formant des Orl. mal définies. Stérile.

^ s  oQ S

s

«

^  >1

fa p
VJ .-s

’<i 0)
~  U

‘S
Si.

— N. do -do [a. Gel. d [a, d-g / , devenant /dus courtes à la base, a-djt.
Aspect de Amblgstegium Jilicinnm var. elatum. Touffes mates, raides, jaunâtres 

ou brunâtres. T. couchée ou ascendante, souvent flottante, irrégulièrement pennée, 
5-10 cm. [F. 2-2,5 mm., ovales-lancéolées, régulièrement et rapidement rélréeies- 
ncuminées, un peu déeurrcnles, plus ou moins falciformcs, entières. N. généralement 
bifide. G©1. auricul. très nombreuses, à parois épaisses et poreuses, atteignant la N. j 
et passant peu à peu au tissu supérieur. Var gracilescens (lir. Fur.) Aspect d’un ! 
petit, I). vernicosus. T. dressée, pennée. F. cordiformes à la base, rapidement acu- 1 
minces.

+  Ns, <)n-i jo  il. T pennée. Gel OS  [A, S- i d / i ,  les basilaires /dns courtes. 
l ’on lies vertes. T. 10-25 cm., dressée, ou flottante. F. lancéolées, très longuement 1 

acuminées, atténuées en une longue pointe capillaire formée par la N.; les terminales 
falciformcs et, formant une pointe arquée ou crochue. Orl. plus ou moins délimitées, 
grandes, atteignant la N. Cp. arquée. Fr. RR.

— N. 1 s, Go-do ¡a. Gel. b-y  ¡A, <V-/v//. Orl. =  '/a <le la base. i
Touffes vertes, jaunâtres ou brunâtres, males. T 5-15 cm., ascendantes ou dres

sées, irrégulièrement pennées. F. 3 mm., ovales-lancéolées, longuement acuminées, 
entières, décurrenlcs, peu homolropes. Cel. auric. bvalincs, gonflées, bien définies. 
C p. arquée Yar. intermedins. Schpr. Forme submergée. T. 10-30 cm., flottante.
N. 40 a.

— N . ’/a à 4, '¡o a. Gel. d ia, G-ioji, à parois minces. Orl. grandes , atteignant la N . !
Touffes molles. T. irrégulièrement pennée ou simple, 10-20 cm. F. 2-3 mm., ! 

lâches, peu homolropes. ovales-lancéolées, longuement acuminées, entières, peu dé- i 
currentes. Gel. apicales plus longues, les auricul. nombreuses, hyalines. Var. at/na- \ 
tiens Sanio. Fn touffes flottantes, vert sale. T. pennée. F. 3-4 mrn., falciformes. Yar. ! 
pangens H. Muller. F. non homotropes, brièvement acuminées, imbriquées au j 
sommet des T.

— N. '/2, 40 [a. Gel- 7 F. non homotropes, lâches, planes,
dressées ou étalées.

Tourtes profondes, molles, généralement flottantes. T. 20-30 cm., peu rameuse ou 
simple, à extrémité formant une pointe droite ou arquée. F. lancéolées, longuement 
rétrécies, entières. Col. à parois minces, les auriculaires hyalines formant des Orl. 
mal définies atteignant la,N . ou non. St.

Brepanocladus
lycopodioides

(Brid.)

B.
Sendtnerl
(Schpr.)

D.
Wilsoni
(Schpr.)

D.
hamifolius

(Schpr.)

D.
polycarpus

(Bland.)

B.
caplllifolius

Warnet.

D.
aduncas
(Hedwg.)

D.
Kneiffii 

(Br. Eur.)

B.
pseudo-fluitaos

(Sanio.)



D
R

E
P

A
N

O
C

L
A

D
U

S

co

—  18 ï  —

1
XX

— N . ,4, <>o-8 o [jl. G el. (> p ,  S - i 2 i F . 2 - 3  mm.

¿, rarement O -|- ¿ ,. Tourtes vertes, brunâtres ou jaunâtres. T . 10-
"fl •¿0 nu ., couchée, ascendante ou rtotlanle, pennée. F . ovales-lancéolées, longue-
s ment et lineriu'nt aeuminées, un peu décurrentes, falciformes, entières ou sub-

'S denliculées. Orl. grandes, hyalines, généralement bien délimitées, atteignant
• H
fl X

la N . Cp. cylindriquc-arquée. A n. 0. 2). papilleuses, striées en dessus. E .
ctiCO Var. ortho/dii/llum Milde. T. dressée, pennée. F . non ou faiblement homo-
«à:'•Tt

x X, tropes, très décurrentes. — N . 4 ... Var. serrntum Milde. T. rtotlanle. F . très

_5 longues, dentées.
'ào ■1 a. - . •• ~ * - - ---
*3X"fli

x«cfl
■| -  N . ‘/s, <>o-85 p .  G el 6-7 [j., 5-ioJ/.  F . 2 - 3  mm.

X
-fl Tourtes pourprées, immergées, brillantes. T . 5-10 cm., pennée. F . homo-

.X •e S'X tropes, lancéolées, longuement aeuminées, légèrement plissées, deuticulées.
VD
X

"W peu ou pas décurrentes. G el. à parois épaisses et pourprées. Orl. formées
? flfl- d’une rangée de grandes cel. hyalines atteignant la N ., les extérieures beau-

X
fl

•v§-■3
3 coup plus grandes, 3-5/1. Cp. subeylindrique, un peu bombée, arquée. A n . 0.

O O C i*.-C i’. Fr. H. E . Var. l\otae de Not. T . flottante, à branches et rameaux

S souvent fasligiés. F . 4-5 mm., peu homotropes, plus étroitement lancéolées;
s -|- N s à — N s. C el. 4-o [jl, 10-20/1. S t. Hautes montagnes. Var. brachydicli/on
«O
X

l*i « lien. T. courte, pennée. F . 2-3 mm. G el. plus courtes, 0 p, 5-10/1.
s -fl

e
?2.
S ,3 •fl 2 7  -|- ¿ . — N s, //o-jo p .  C el. <> ¡1, 12-20/1. An. 0.

£ -fl Tourtes brunes ou pourprées, brillantes. T . 10 cm., peu rameuses. F .
«K» fl) *5

on 2-3 mm., falciformes, non décurrcnle. lancéolées, longuement et finement
s ,s

•6 • 
‘o Q aeuminées, dentées au bord de l’arumen. G el. à parois épaisses, les basilaires

"5 s
fc g“ pourprées, parois épaisses et poreuses, les auriculaires formant des Orl.

*xCS.
Cm

O distinctes mais petites, jaunâtres. C p . de D. Jluituns. Août.

1*0•*-s
‘ Xfl

V H “ (*) • P- décurrentes. finem ent aeum inées. — N . 7 ^  3o-//o p .  An. 0.

s 5 î S» Tourtes déprimées, généralement flottantes submergées, brunâtres,
X.
5

fl X lèches. T . décombnnlo ou couchée, irrégulièrement ramifiée. F . 2,5-3 mm..
wx"ta o s homotropes, falciformes ou simplement arquées, lancéolées, longuement aeu-
o
ç*

U
X

miné, rétrécies à la base, dentées au bord de l’acumen. G el. auriculaires
*5
X

* X formant des Orl. peu nettes, hyalines ou brunâtres, n’atteignant pas la N . ;
• «di

U les moyennes très longues, 6-7 p, 10-21) 1. S. 6-10 cm. C p . elliptique-arquée,
fl . X;x non resserrée sous l’Or. E . Var. snbm ersns Schpr. Tourtes submergées et
ss.
s«

fl

V b
X

flottantes. T . 20-30 cm. F . très longues, dentées. Orl. 0. Var. falratu m  Br. 
Fur. Touffes pourprées, brillantes. F . falciformes, dentées. N . plus large, 60 p .

X
X.>5

Ph

fl

*,,,,,* X 0 -|- /  F- d écu rren tes, obtuses ou brièvement aeuminées. — N . ' d, 30-^0 u.

ÎL r Tourtes lâches, jaunâtres. T . dressée, 3-10 cm , peu divisée en branches

^  X ordinairement simples. F . 2-3 mm., non homotropes, dressées, lâches, lancéo-

?  ~ lées et rétrécies en un acumen large et obtus. C el. 7 u, 6-10/1, les auricu-

fcj S laires formant des Orl. mal définies. S. 3-5 cm. C p. subeylindrique-arquée,
rétrécie sous l’Or Ci*.

Drepanockàus
exannul"",us
(Gümte..,)

D.
II purpuracc na 

(Schpr.)

D.
Schulzei
(Limpr.)

D.
fluitans
(Dill.)

D.
II psendo-strami- 

neus
(0. Miiller.)
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9  +  Cf F. papilieuses. I spect de /'espèce suivante an de A m blyateglum  flllclnum .

Gazons il un vori, sombre, torno T. ilrossóo, raido, régulièrement pennée, pou feutrée. F . 
caulinaires pou homolropes, largement ol brièvement ovales-lriangulaires, à acumen médiocre cl 
élalo; bords revolutos à la baso, ol dentés sur tout le contour; — N*; Gel-, à parois minces, 5-7 p, 
.1-6/1, les aurieul. grandes, hyalines, formant des Orl. déeurrentes. F. raméales plus petites, 
ovales-lancoolees, homolropes Paraphyllrs nombreuses. Cp. subcylindrique, anpiée. Fr. RR.

a.esa.

O

T. régulièrement pennée. Puruphgllcs nombreuses. Feutre abondant.

louffes ordinairement profondes, raides, vertes ou brunâtres, généralement incrustées de 
calcaire. T- 4-10 cm dressée, raide. P . caulinaires, 2 mai., un peu homolropes, espacées, 
largement ovales-triangulaire puis longuement acuminées, déeurrentes, fortement plissécs; 
bords denticulos à la base, phi ns. — N s à N s. F . raméales ovales-lancéolécs, homolropes. 
Gel. linéaires-Hexueusc 6 ¡j., 6-10, t, les basilaires à parois épaisses, poreuses, les aurieul. 
courtes, hyalines, molles, lormanl îles Orl. bombées. Cp. subcvlindriquc-arquéc. Cix. 8p.
18-20 ii. B . ’

Paraplujlles rares /'entre nul. Sous-es/ièce des eaux courantes, des torrents.

Touffes grandes, d’un vert foncé ou noirâtre, raides. T- robuste, 10-20 cm., couchée, 
flottante, dénudée à la base et hérissée par les N. des anciennes F. Branches pennées ou à 
rameaux fasciculés. F  grandes, 2-4 mm., homolropes, ovales-lancéoléos, légèrement plis- 
sées. NN. verte, dilatée dans ¡'aeurnen. Gel. basilaires peu distinctes. Cp. de (!. commu- 
tatnm. Fr. HR.

T . irrégulièrement ramifiée , non feutrée. F . falciformes-arguées.

Diffère de C. eommnfatnm par sa T. robuste, à rameaux fasciculés, dressés, épais, scs 
F . plus grandes, 2 mm., concaves, ovales-lancéolécs, fortement plissécs, moins enroulées, 
simplement arquées. — N s plus épaisse. Gel. flexueuses, 5-6 p, 8-10/1, à parois plus 
épaisses, les basil. cl aurieul. brunes, à parois épaisses, formant des Orl. moins distinctes. 
S. 2-5 cm. Cp. plus courte, moins anpiée. Proc, plus ouverts.

Sous espèce caractérisée par sa taille beaucoup [»lus faillie, la T. couchée, â rameaux fas- 
tigiés, scs F . de 1,5 mm., largement ovales, puis longuement et finement acuminées. homo
lropes, enroulées. Orl. bien distinctes, se rejoignant â travers la N et formées de Gel. oran
gées et gonflées. Cel. moyennes, 6 p, 5-8/1. — N. ',.ià ‘/a- Paraphyllcs nombreuses. Feutre 
nul. St. Remplace le (',. rommutatnm sur les rochers humides des hautes montagnes.

Ç •— ( f . Touffes souvent ( tendues ou frondes isolées parmi d’autres pleurocarpes. 'l’ouffes d’un 
vert clair, ou plus souvent d’un jaune doré ou orangé. T. dressée, 8-12 cm., très régulièrement 
et densément pennée—frondiforme. Rameaux étalés, crochus. F . 2-5 mm., enroulées en dessous, 
plissécs, ovales-lancéolécs, longuement et finement acuminées, denticulées en haut. N. 0 ou 2 (N.) 
Gel. 5 |jl, 10-15/1. Paraphyllcs assez nombreuses. S- 5-5 cm. Cp. grande, cylindrique-arqucc. $ .  
orangées. Ci*. Sp. 11-20 p .  H.

Ç  — cf. F . d e n t é e s .  Taille mngenne ; touffes molles. Espèce commune. T. â - 8  cm.

Touffes denses, d’un beau vert ou vert jaunâtre. T. couchée. Branches régulièrement pennées. 
F . caul. 2-2,5 mm., largement ovales-triangulaires, rapidement contractées, finement acuminées, 
dentées ou denticulées surtout à la base et au sommet, planes au bord. N. 0 ou 2 (N). Gel. 7 p, 
8-12/1, les aurieul. nombreuses, carrées, les basil. courtes, à parois épaisses. S. 1-3 cm. Cp. 
courte, bombée, presque horizontale. Op. conique-aigu. 3). jaunes, puis brunes. Ci’. Sp. 10-14 p. 
P. Var. subplumiferum  (Kindb.). Port de H. eugi/rium, brun doré. Ruisseaux alpins.

Ô — cf- F . entières. Espèce plus vigoureuse, en touffes rigides. Région alpine. Calcicole.

Touffes vert jaunâtre ou brunâtre. T . robuste, 8-10 cm., rigide, dénudée à la base. Branches 
densément et régulièrement pennées. F . caul. 3-4 mm., imbriquées, fortement enroulées, ovales, 
puis longuement et finement acuminées, planes au bord. 2 (N.). Gel- 6 p, 6-10 1, les aurieul. très 
nombreuses, carrées, formant des Orl. distinctes. F. raméales plus étroites. St.

Oratonauron 
daoipiena 
(da Not.)

0.
oommutatum

(Hadwg.)

C.
Il irrigatum 

(Zatterst.)

C.
II faloatnm 

(Srid.)

0.
II suloatnm 

(Sohpr.)

Ptlllnm
orista-oastranala

( L . )

Ctenidium
molluscum
(Hedwg.)

0.
procarrlmum

(Mol)
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0  +  6 . Touffes très appliquées, d’un beau vert soyeux ou brunâtre. Ramification 
irrégulière. T. 2-5 cm. P. imbriquées à sec, un pcujhomotropcs, surtout à l’extrémité 
des rameaux, oblongues-lancéolées, acuminées, presque entières, 1-1,5 mm.; bords plans. 
2 (N.). Cel. 5-6 p., 4-8/1, les auricul. carrées sur un espace triangulaire remontant 
aux bords. S. 1-1,5 cm. Op. subhorizontalc, arquée. Op. apiculé-rostré. Proc, à peine 
ouverts. Oi. Sp 8-11 p .  V V a r Blgtti i  Schpr. P. non homotropes, plus larges, brus
quement rétrécies en un aeumen court, lancéolé Op. simplement aigu.

a
s
• H
PctiPhV(h
Q
Ôsc/3

Si SC 
S "O
a: g*

■¡o

+
x>

+

Cel. ~>-0 p, 4-6/ 1 . P. finement denticulées sur la '/•> snp. Op. coniqne-aigu.

Touffes petites, appliquées, vert pâle ou jaunâtre, soyeux. T. à branches 
espacées. P. 1 mm., imbriquées, ovales, puis étroitement lancéolées, longue
ment et finement acuminées, concaves. Bords plans. N. 0. Cel. basil. jaunes, 
à parois épaisses. Cp. presque dressée, étroitement oblongue, pâle. An. 1. 
$ .  courtes, pâles. Proc, à peine ouverts. (Ci). Sp. 14-16 p.. P.

Cel [i, io/ i . P. dentées au bord dél'acurnm. Op. rostré.

Touffes petites, appliquées, vert foncé, pâle ou jaunâtre. T. rampante, sub 
pennée. P. 1-1,2 mm , oblongues-lancéolées, finement acuminées ; bords 
révolutés à la base (N.) 2. Cel. b asil., à parois épaisses, orangées, les auricul. 
jaunes, subcarrées. Op. penchée, subcylindrique, un peu arquée. S. 1,5-2 cm. 
$ .  orangées à la base. Proc, ouverts. Ci. Sp. 14-16 p. B. Var. subjula-  
renm Schpr. F . imbriquées, moins homotropes, moins dentées, non révolutées.

fa ~

Baraphglles nombreuses. P. P. périch. longuement acuminées.

Touffes appliquées, ordinairement d’un vert jaunâtre ou brunâtre, brillant. 
T appliquée, radicanle, assez régulièrcmentlpcnncc, avec de nombreux stolons 
pâles. P. oblongues-lancéolées, longuement rétrécies et finement acuminées, 
légèrement denticulées dans la '/s sup. ; bords révolutés â la base. 2 (N-). 
Cel. 5 ¡1, 5-10/1, les auricul. peu nombreuses, carrées. S. 1,5-2 cm. Op. ar
quée, subhori/.ontale, cylindrique. Op. convexe. pâles. PrOC. étroitement 
ouverts. Oi. Sp. 10-14 jx. B- Var. ftanandi Boni. P. imbriquées. Rameaux 
peu crochus. Oel. auricul. carrées sur un petit espace triangulaire.

Baraphglles rares.  F . o,.7 mm. F  périch. brièvement acuminées.

Très petite espèce adhérente au support, formant des touffes vert foncé. T. 
filiforme, subpennéc. P. très entières, ovales à la base, puis lancéolées. N. 0. 
Oel. 5 j j l ,  6-8/1, les auricul. carrées, peu nombreuses. S. 1 cm. Op. courte, 
arquée, 1 mm. Oi’ Sp. 8-10 jx. B.

Diffère du S. fas tig ia tus  par les branches régulièrement pennées, les F. 
révolutées au bord jusqu’au-dessus du milieu. Nord de l’Europe.

T. régulièrement pennée. F . 1 - 2  mm., à acumen très long et très Jln.

Espèce croissant sur le bois pourrissant et ayant l’aspect de Drepanocladus 
nncinatns. Touffes molles, appliquées, jaunâtres ou doré T. 5-10 cm., cou
chée. radicante, assez régulièrement et densément pennée. P. oblongues-lan
céolées, très longuement acuminées, aeumen filiforme ; bords un peu révolutés 
à la ba se, dentirulés au sommet, 2 (N.). Cel. 6-7 ¡x, 10-15/1, les auricul. gon
flées, hyalines, mais’ peu nombreuses.*S. 1,5-2 cm. Cp. cylindrique-arquéc, 
subhorizontale. Op. conique. C i’ ou Ci papillcux. Sp. 10-14 ¡x. B.

Stereûdon 
incurvatus 
(Schrader.)

S.
palíeseos
(Hedwg.

S.
reptile
(Rich.)

S.
fastigiatus

(Brid.)

S.
Sauter! 

(Br. Sur.)

3.
recurvatus 

Lin db.

S.
fertile

(Sendtn.)



S
T

E
R

E
O

D
O

N
— 188 -

(N

CO •“
S (H -  O£ «4-1
^ ’co

1 S .
? 3

- CO

O S

2 -0
S OJ~ —

Oj

s  |

.5

PM |

aj CH

73 W
~ ' a
1 °P M-l
'fl CO

P2« g
O. CO >3

'S
M•C
-ï"S

O

5O

0)
O

H

C3

Aspect de S. cupressiformis. P. révolutées à la base. Paraphi/lles nombreuses.

Tou fies déprimées, vert luride ou brunâtre. T. 5-10 cm., régulièrement pennée. 
Rameaux courls, élalés. P  2 mm., oblongucs, puis longuement acuminées, homo- 
tropes, fortement dentées sur la '/« supérieure. C©1. 6-7 jx. 7-10/1, les auricul. carrées, 
orangées, formant des Orl. arrondies, distinctes. S. 5-4 cm. Op. cyl indrique, arquée, 
ou presque dressée.

/lords des P plans et entiers. Espèce des hantes montagnes, sans paraphijlles.

Touffes vert jaunâtre ou brunâtre, brunies à l’intérieur. T. peu divisée en branches 
et rameaux fasligiés. P . 2 mm., bisériées, très enroulées en dessous, à base oblonguc, 
puis longuement rétrécies en un long acumen. N. 0. C©1. 6-7 ¡z, 5-6/1, à parois 
épaisses et étranglées, les basilaires et auricul. courtes et orangées. St.

P. à bords plans.  O el. auricul. très nombreuses, remontant an bord. Stérile.
Touffes vert brunâtre. T. peu rameuse, à branches et rameaux fasligiés et présen

tant des stolons. P . 1,5 mm., arquées, falciformes, ovales à la base, puis rapidement 
rétrécies en un acumen eanaliculé, concaves. (N.) 2. Gel. 7 p, 5-6/1, à parois épaisses. 
Var. coelophgllnm Mol. F. plus larges, plus concaves, imbriquées. C©1. plus courtes.

/lords des F. révolutés à la base. T. sans stolons. Espèce très variable!

Touffes vertes, souvent jaunâtres ou brunâtres, déprimées, molles. T. 5-10 cm., 
peu radiculeuse, divisée en brandies assez régulièrement pennées. P. ovales-oblon- 
gues, rapidement acuminées, régulièrement bisériées, lisses, entières ou subdenticu- 
lées au sommet, 2 (N.). Cel. 5-6 p, 10-12/1, les basilaires courtes, les auricul. carrécs- 
arrondies, formant des Orl. concaves, hyalines ou orangées. S. 2-5 cm. Op. cylin
drique, arquée ou presque dressée. Op. conique-apiculé ou rostre, $ .  papilleuses. 
Cix. Sp. 14 -20 p. Var. fectorn/n Rr. Eur. T. vigoureuse, pennée, couchée. F. larges. 
Cp. courte. Var. uncinatnrn Rr. Eur. T. couchée, pennée. P. enroulées en dessous, 
un peu révolutées au bord à la base. Orl. hyalines. Op. apiculé. Var. longirostre 
Rr. Eur. Op. étroite à Op. rostré. Var. elahun Rr. Eur. T. vigoureuse, dressée. P. 
2,5-5 mm., larges, brièvement acuminées. Op. presque dressée. Var, brevisetum 
Sehpr. Tou (Tes eu coussinets. T. à rameaux dressés. Cel. 4-8/1; Var. sub/ufaceurn 
Mol. (iazons déprimés jaunâtres ou brunâtres. T. subjulacéc, à F. imbriquées peu 
homolropes. Orl. brunes. Hautes montagnes. Var. filiforme.  Rrid. T. et rameaux 
filiformes, non pennés, en touffes déprimées sur l'écorce des arbres. Var. erice/ornm 
Rr. Eur. Toufl'cs vert clair. T. régul. pennée, couchée. F. falciformes, denticulées sur 
tout le contour. (Sols argileux.) Le S. resupln&tus (W ils.), de la région Atlan
tique, diffère de S. cupressiformis par ses F. peu ou pas homolropes, à bords plans 
et entiers, sa Cp. d ressée ou penchée, à Op. longuement rostré.

/lords des F. révolutés jusqu'il Vacumen. P. /,.7 mm., /dissées, 
denticulées an sommet.

Espèce alpine en touffes denses, raides, vert jaunâtre, d’un jaune ferrugineux à l’in
térieur. T- 2-4 cm., pennée, â rameaux élalés. F. oblongucs-lancéolées, rapidement 
mais finement acuminées, fortement arquées. (N.) 2. Cel. 5-6 p, 6-8/1, les basil. car
rées, jaunâtres. Orl. peu distinctes. Op. arquéc-horizontale, rétrécie sous l’Or. 
Fr. RR. ___________________________

/lords des P. révolutés à la base. F î mm., non plissées, faiblement homolropes.

Espèce alpine en touffes déprimées, jaunâtres. T. grêle, couchée, assez régulière
ment pennée. P. lancéolées, assez rapidement mais finement acuminées, entières ou 
subdenticulées. N. <>. Gel. 5-6 ¡x, 5-8/1, les basil. courtes, à parois épaisses, les ex
ternes carrées, remontant au bord sur une rangée. Paraphylles rares. F. raméales 
terminales plus vivement homolropes-enroulées. St.

2 i
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Orl. milles. T. générâlement dressée. Paraphylles rares.
Touffes jaunâtres ou dorées: port de S . fa s t ig ia l  us. T. non ou à peine radiculeuse, 

à rameaux fastigiés, ou rarement pennée. P. 1,5 mm., ovales-lancéolées, longuement 
acurninées, concaves-canaliculées, denticulécs au sommet (N.) 2. Cel. 5 u, 6-12,1, 
les basilaires courtes, à parois épaisses et étranglées. Cp. arquée-horizontale. K. RK.

Orl. d i  stinctes, conve.res. Paraphylles plus nombreuses.

Voisin du précédent. P. ovales, plus rapidement rétrécies, 1,5-1,7 mm. Cel- 6 (x, 
0-0/1, les auriculaires hyalines, à parois minces. St.

Orl. grandes, formées de grandes  C©1. hyalines. Touffes rentes. F.
Gazons étendus, déprimés. T. 4-8 cm., flexueuse, molle, non radicante, suhpennée. 

P. ovales, puis lancéolées, longuement et finement acurninées, canaliculées, lisses, 
planes et entières au bord, déeurrenfes, fortement enroulées en dessous. N. 0 ou 
2 (N.). Cel. 5 p, 15-25/1. Cp. cylindrique, arquée-horizontale, resserrée sous l’Or. 
Op. convexe, finement apiculé. An. 5. Ci’. Sp. 12-14 p. Fr. H. E.

Plante robuste, terricole. T. peu comprimée. Orl. grandes, distinctes.

Touffes lâches, d’un vert vif ou roussâtre, brillantes. T. 5-8 cm., couchée, puis 
ascendante, simple ou divisée en rameaux lastigiés. P. 2-5 mm., concaves, falci- 
lormes, largement ovales-lancéolées, rapidement rétrécies en un acumcn court, large 
et souvent obtus, dentieulé 2 (N.). Cel. 0-7 g, 10-14/1. Cel. des Orl. gonflées, hya
lines, les basilaires à parois épaisses et étranglées. Cp. cylindrique, arquée-horizontale. 
Fr. RR. Var. e/atuni Schpr. T. dressée, 8-10 cm. P. plus fortement homotropes, 
enroulées. Var. demissnm Schpr. Touffes déprimées. T. et rameaux couchés, aplatis.

Plante moins robuste, humiro/e. T. for/ement comprimée. Orl. indistinctes.

Touffes très déprimées, brillantes. T. courte 2-4 cm., presque simple, couchée, corn- 
primée-aplalie, ayant l’aspect de Playiothecium denticulatum var. currifolium. P. 
2-5 mm., faiblement homotropes, rendant l'extrémité des T. à peine crochue. Acumcn 
plus long que chez S. Limlbergii. Cel. auricul. non gonflées, peu distinctes. Le 
S. Renauldi (K’mdhg.) du N. en diffère par ses P plissées, crispées, à Orl. formées 
de Cel. h yalines, scs paraphylles grosses, orbiculaires.

T. arec faisceau central. Q -|- cf- Espèce généralement terricole.
Touffes lâches, irrégulières, vert jaunâtre brillant. T. couchée, à rameaux dressés, souvent fas- 

cieulés. F . 1,5-2 mm., lâchement imbriquées, concaves-canaliculées, ovales-lancéolées, brièvement 
acurninées, entières, 2 (N.) ou N. 0. Cel. 0 p, 8-18/1, les auricul. formant des Orl. arrondies, 
convexes, bien distinctes. Paraphylles peu nombreuses. P . périoh. non plissées, terminées par un 
long acumcn tlcxueux. S. 2-5 cm. Cp . subrylindrique, penchée, arquée, parfois régulière. Op. 
coniquc-rostrc. 9

9  +  cf Espèce des troncs pourris. P. à bords réroi niés dans la '/a inf.

Plus robuste que le précédent. Branches très ramifiées, subpennées. P . 2 mm., ovales- 
oblongues, puis rétrécies en un fin acumen, concaves, dentées au bord. N. 0. Cel. 7 f*, 
5-7 1. Orl. hyalines ou jaunâtres, grandes. F. périch. grossièrement dentées au sommet. 
Cp. cylindrique, dressée, penchée ou arquée. Op. mnique-rostré.

Q — cf Espèce terricole. rare  (Barière). P. subsecondes, planes au bord, 2  mm.

Gazons mous, d’un vert pâle, ou T. isolées. T. 3-f> cm., plus ou moins régulièrement pen
nées. P. lancéolées, finement acurninées, denticulécs au-dessus. N. 0. Cel. 6 [t, 10-15/1, les 
auricul. dorées ou hyalines, à parois minces, formant des Orl. petites mais nettes, les basi
laires orangées, à parois épaisses. Cp. cylindrique, arquée-horizontale. Op. conique-roslré.

Stereodon 
hamulosus 
(Br. Eur.i

S.
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— N. 2/:i à :)/i ou 2  N. P- i-i,~>mrn. Ih /a lo d erm e  nu l. E spère ru Ic i rôle.
Touffes déprimées, vert foncé ou jaunâtre. T. .'1-8 cm., dénudée à la base, radieu- 

leuse, rameuse. P. ovales puis rapidement rétrécies-acuminées, entières, concaves, 
homotropes, imbriquées. Cel. 6-6 p, 6-10/1, les basilaires et auricul. carrées, à parois 
épaisses, brunâtres. Cp. renflée, oblongue, arquée-horizontale, resserrée sous l'Or. 
Op. conique. An. 0. Ci*. Sp. 14-18 p, E. Var. subsphuertcarpon  (Schleieh.) — N.

Cp. subglobuleuse, presque dressée. Var. ham ulosum  llr. Eur. F. fortement 
homotropes. — N. :'/-i plus ou moins forte. Var. jiila ce iim  Br. Eur. Rameaux julacés. 
P. plus ovales, imbriquées, non homotropes. Var. tenellnrn  Schpr. Taille plus faible; 
aspect de S tereodon  incurva tu s.

Sous-espèce du précédent. En diffère par une taille plus faible. P. '/•> mm. N. 0. 
Cp. plus étroite, subcylindrique. Sp. 10 p. (Bavière et Tyrol.)

*6
+

T. c ,n ■ />etl ra m ifiée . F. la rg em en t ova les , ¡m is brusquem ent ré trécies. — Ns.
Touffes molles. P. homotropes, surtout à l’extrémité des rameaux, concaves, cana- 

liculées, rétrécies à la base, denticulées au sommet. C©1. 6 p, 6-7/1, les auricul. for
mant des Orl. distinctes, surmontées de nombreuses Cel. carrées. St.

«O

•S
i
as

O
(N.) 2  èi N. o. R a m ea tiæ  com prim és. Un h ija loderm e. T. 1 - 2  cm . dénudée.

Touffes vert jaunâtre ou doré. Rameaux nombreux, aplatis, ascendants. P. 1,6 mm., 
successivement plus grandes vers le sommet des rameaux, concaves, nettement homo
tropes, oblongucs-lancéolées, brièvement acuminécs, acumen subobtus, canaliculé et 
denliculé. Cel. 6-7 fx, 8-10/1, les auricul. orangées, formant des Orl. petites, mais 
nettes et convexes. An. 3. Cp. bombée. Sp. 14-17 fx. Calcifuge.

«t

5-jb

(N.) 2 . R am eauæ  ju la c é s . Un hija loderm e. T. 1 - 2  cm ., dénudée. R ian te  p lu s  robuste.
Touffes denses, d’un vert brunâtre. Branches très ramifiées. Rameaux dressés ou 

ascendants. P. 1-1,3 mm., lancéolées, obtusémcnl acuminécs, acumen canaliculé et 
denliculé, peu homotropes ou dressées. Gel. 6 p, 10-16/1, les auricul. formant des Orl. 
distinctes, hyalines ou jaunâtres. Cp. bombée, subhorizontale. Op. obtus. Sp. 14-18 p.

'X.
o
S

Se distingue des précédents par le manque d’hyaloderme, par les P. plus longue
ment acuminées, dentées, homotropes, les Gel. étroites, 4-6 p, les Orl. peu distinctes. 
Espèce du Nord.

i«c
"S
O
Em

b
+
x>

— (N.) 2 , '/a. T. g rê le , .7-S cm ., dénudée èi la  buse. P. 1 - 1 , 2  m m . non homotropes.
Touffes déprimées, vertes ou brunâtres. T.■ irrégulièrement rameuse. F. très con

caves, ovales, rétrécies en un ncurnen court. Bords plans et entiers. C©1. 7 p, 4-6/1, 
les basilaires courtes, 11e formant pas d’Orl. Op. subcylindrique, arquée. Sp. 14-16 p. 
(Alpes autrichiennes.)

< — N. '/i-*/:.. F . m m ., ovales, /m is  ré tréc ies , acum inées, hom otropes.
l n hija loderm e.

Touffes étendues, molles, vert foncé-, brun ochrncé à l'intérieur. T. 6-8 cm., à 
rameaux ascendants. F. ovales-oblongues, rétrécies en un large acumen obtus, cana
liculé, entier ou denliculé. Gel. 6 jx. 8-12/ 1, les auricul. dilatées, hyalines, à parois 
minces, formant des Orl. mal délimitées. Cp. ovale, arquée, rétrécie sous l’Or. Er. R.

*0
1

N s. P. 1 - 2  m m ., non hom otropes, espacées. Un h ija loderm e.
Touffes lâches, molles, vert pâle. T. 0-6 cm., â branches et rameaux fastijçiés, 

julacés. P. ovales-oblongues, rapidement rétrécies en un acumen obtus ou subaigu, 
concaves, à bords plans et entiers. C©1. 7 p,  6-8/ 1 , les supérieures très courtes, les 
basilaires â parois épaisses et étranglées, les auricul. carrées, hyalines ou orangées, 
ne formant pas d’Orl. bien délimitées. Le H. simpllcinerv© (Eindhg.) du N. semble 
intermédiaire entre les 2 précédents. Il se distingue par ses touffes brun doré, ses P . 
un peu homotropes, sa — N. "Y3 simple.

— (N.) H ijaloderm e nu l. P. o,5  m m ., ovales, brièvem ent acum inées , 
a ig u ës , dentées.

Touffes appliquées, jaunâtres ou brunâtres, brillantes. T . 2-4 cm., couchée, très 
rameuse. Faisceau central nul. C el. 6-6 p, 6-10/1, les basilaires courtes, à parois 
épaisses, orangées. Quelques cellules auricul. carrées, hyalines ou jaunâtres. S t .

Hygrohypnum
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(Huds.)
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(Br. Eur.)
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— N. 72 ù *7/6\ large. P. / /////(., patenles-élalées, presque circnlairesy 
à boi'ds plans et entiers.

Touffes raides, d’un vert obscur, terne. T. grêle, 2-4 cm., dénudée à la base. Ha
meaux raides, fascicules F . tenaces, très concaves, arrondies au sommet ou termi
nées par un npicule large cl obtus. C©1. 7-9 pt, 4-ti/l, à parois épaisses, les apicales 
courtes, descendant le long des bords ; les auricul. peu nombreuses et peu distinctes. 
S. 1 cm. Cp. oblongue. légèrement arquée. Op- grand, convexe, obtus ou oblusé- 
ment apiculé. (Ci.) ou Ci. Sp. 14-18 p. B.

P . ooales-snborbiculaires, plissées, à bords révolnlés.

Touffes molles, vert sombre, tacheté de brun. T. grcle, 2-4 cm., dénudée 
la base. Hameaux ascendants. F . arrondies au sommet ou terminées par un 
acumen large et obtus, étroitement décurrenles. Cel. 6-7 p, 4-8/1, les apicales 
courtes, descendant le long des bords, les auricul. peu nombreuses et peu 
distinctes, vertes ou brunâtres. Cp. penchée, arquée. Op. grand, convexe. 
Proc, entiers. Fr. RH.

O)

1*4

fc

P. largement orales, rétrécies en un large acumen subdenticulé, cancanes.
Orl. o.

Touffes molles, déprimées, d’un vert terne. T. 2-8 cm., irrégulièrement 
rameuse. Hameaux obtus et subjulacés. P. étalées ou dressées, molles, non plis
sées, à bords plans. Col. 7 p, 5-7/1, les apicales courtes, les auricul. nom
breuses, carrées, orangées, mais ne formant pas d’Orl. distinctes. P. périch., 
dentées, à N. simple. S. 1 cm. Cp. penchée, rétrécie sous l’Or. Op. grand, 
convexe, apiculé. A n . 5-4. Proc, ouverts. Var. Schimperi Lor. Touffes Ilot- 
tantes, d‘un vert métallique. N. plus forte. Cel. basilaires vert pâle.

Espèce du N. P. raides, non plissées, à bords plans. Orl. distinctes, conreæes.
Touffes molles, peu cohérentes, brunâtres ou roussâlrcs, sauf l’extrémité des 

rameaux qui est d’un vert clair. Hameaux dressés, fasligics. P . elliptiques, 
concaves, brièvement aiguës, lâchement imbriquées. (N.) 2, '/a. Cel. 7 p, 
8- 10/1 à parois épaisses, les auricul. orangées, les basilaires courtes, jaunâ
tres. S. 1-2 cm. Cp. pcnchec ou presque dressée, arquée. Op. grand,convexc- 
obtus.

(N .) 2 . P. 0,7 mm., orales, obtuses ou malignes, orangées à la base. Espèce du .Y.

Touffes pâles, déprimées, brillantes. T . 1-5 cm., couchée, radicanle. sans hyalo- 
derme. F. très concaves, à bords plans et entiers. Cel. à parois minces. 5-0 
6-7/1, les auricul. peu différenciées. S 1 cm. Cp. dressée ou penchée, fortement 

| rétrécie sous l’Or. Sp. 12-15 p.

(N ) 2-3. P. , - 2  mm., largement elliptignes. obtuses, fortement rétrécies à ta 
base, planes et entières an bord, peu cancanes. Cel. 6-7 p, 10-15/1. les auricul. peu 
nombreuses, ovales, à parois épaisses et étranglées, formant des Orl. mal définies ; 
les apicales courtes. S. 1-2 cm. Cp. penchée, bombée, rétrécie sous l’Or. Cl. Sp. 
18-22 p. B .

(N.) a. P. presque orbicnlaires. dentées, / .2- 1.0 mm. Ci. o.

Touffes d’un vert olivâtre, très molles. T. couchée, divisée en branches lurgides, 
ascendantes ou dressées, de 1-5 cm. P. concaves, à bords plans. Cel. 6 p. 6- 10/ 1 , 
parois minces, les apicales plus courtes, les auricul. subrectangulaircs, formant des 
Orl. peu distinctes. S. 1 cm. Cp. ovale, courte, bombée, pcnchec ou presque dressée. 
Op. grand convexc-conique. $ .  crénelées par les papilles. Ci. 1». Sp. 17-20 a. E.

Hygrohypnum 
arcticum 

(Sommerf. 1

H.
Goulardi
(Schpr.j

H.
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(Dicks.)

H
alpestre

(Sw.)

H.
norvégienne 
(Br. Enr )

H.
dilatatum

(Wils.)

H.
alpinnm
(Schpr.)
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Faisceau central nul. Orl. petites mais distinctes, orangées. G. Scorpidium.
louffes voi les ou brunes, molles, prolondes. Aspect de Drepanacladus ! geopodioides ou 

Calliergon turgescens. T. 10-00 cm., lurgide, irrégulièrement ramifiée. Hameaux un peu 
crochus à l’cxtremilé. P. 1,5-2 mm., un peu homolropes, surtout à l’exlrémité des rameaux, 
ovales, oblusémenl acuminées, enlières, 1res concaves, lisses, imbriquées. 2 (N.) ou N. 0. 
Cel. o g, C-10/1, à parois épaisses. S. 4 0 cm. Cp. cylindrique, arquée-horizontalc, rétrécie 
sous l’ôr. Proc, enliers. Ci. Fr. H.

Faisceau central présent. 2  (N.) Orl. grandes, htjalines. G. Acrocladium.
T. 8-15 cm., dressée ou décombante, souvent pennée. Extrémité des T. et rameaux for

mant une pointe aiguë, raide, par l’enroulement des jeunes P . Touffes lâches, vert jau
nâtre. F. caulinaires, ovalc^-lancéolécs, obtuses et arrondies au sommet, entières, imbri
quées, 2-0 mm. F . raméales lancéolées, aiguës ou apiculées. Cel. 6 g, 10-15/1. S. 4-7 cm. 
Cp. grosse, subcylindrique, fortement arquée-horizonlale. Op. convexe-conique, aigu. ®. 
jaunes. Proc, ouverts. Ci’. B.

-  O  c  
2  «« °  « à  P>
Q «  ®

F . 1 - 2  mm., imbrii/nées, rendant les T . julacées. Actimen arrondi.
Touffes vert vif ou brunes, denses, raides. T. dressées ou couchées, divisées en brandies 

simples, ascendantes, julacées-cylindriqucs, obtuses. P . très largement oblongues, con
caves, à bords incurvés et entier. N. 1/s à 2/a étroite. Cel. (if*, 8-12/1, les basilaires et 
lésa uricul. plus courtes, orangées à parois épaisses et étranglées. S. .1-5 cm. Cp. subcy
lindrique, arquée, rétrécie sous l’Or. (Oi.) Fr. HH.

¿ .« < 5  f l  

. ^  I5  5  O
s  sa. fl
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F. 2 -,'i mm., patentes, ou hic/ument imbrii/uées, rendant les T. tunjides, acumen 
apicnlé. Touffes étendues, profondes, molles, vert pâle ou jaunâtre. T. 5-20 cm., dressées, 
fastigiées, simples ou peu rameuses, turgescentes. F. largement oblongues, très concaves, 
obtuses et surmontées d’un apicule court. Mords incurvés et enliers. — N. ’/n, mince ou 
(N.) 2. C©1 0 g, 0-8/1, à parois épaisses, les basilaires plus courtes, à parois plus épaisses, 
les auricul. peu nombreuses et peu distinctes. St.

Se distingue par ses F. homolropes, brillantes, largement ovales, puis acuminées, con
caves, enlières. — N. 7-»- Cel. 7 g, les basilaires et auricul. orangées â parois épaisses et 
étranglées. Espèce du Nord.

flotn

Ç  — cf. T. f i s s e : r é g u l iè r e m e n t  p e n n é e . P. 2 ,â - / /  m m .  N s.
Touffes lâches, molles. T. 10-20 cm., subpennée. P. lâches, légèrement concaves, 

ovales et décurrenlrs à la base, rétrécies, puis arrondies au sommet. Mords enliers, 
infléchis. Cel- 0 g, H-lo/t, les auricul. dilatées, subrectangulaircs, vertes, ne for
mant pas d’Orl. S- 0-5 cm. Cp. subeylindrique, bombée, arquée. An. 1. ©. pâles. 
Cl. Sp. 14-10 f1 . B.

flu1
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Ç  — Cf. T. s im p le  o u  t r è s  p e u  r a m e u s e ,  j u l a r é e .
P. 2  m m . ,  eu  c a p u c h o n  a u  s o m m e t .  N. 3/ t  m in c e .

Touffes molles, d’un vert pâle ou jaunâtre. T. 8-20 cm., dressée ou ascendante P. 
largement ovalcs-oblongucs, arrondies, décurrenlrs, entières, concaves. Cel. 0 g, 
10-20/1, les auricul. hyalines, mais ne formant pas d’Orl. distinctes. S. 0-5 cm. 
Cp. subcylindrique arquée. An. 0. (01.) S p . 14-18 f*. B . Fr. H.

Ç -j- cf. — N. 74, souvent bifide. Oel. magennes g f1 , 1S-1 2 / 1 .
Aspect de C. cordifolium . T. irrégulièrement pcnnrr. P. suhimhriqures à sec, 

largement ovalcs-oblongucs, obtuses, très concaves, cuculh’es au sommet, décur- 
rentes.

9 4- cf- N s t r è s  f o r t e .  Cel. J  fi, i . i - 2 o f i .  T o n  f f e s  v e r te s  o u  b r u n â tr e s .

T- 8-20 cm , dressées ou décombantes, mais se redresssant à l’extrémité, assez 
régulièrement pennée. Hameaux obtus, étalés. F. caul. 0-4 mm., largement ovalcs- 
oblongucs, triangulaires, obtuses, concaves, un peu décurrcntes. entières, cucullécs 
au sommet. F. raméales, plus étroites. S. 4-10 cm. Cp. bombée, arquée. Clx.

~ fl

»4 C
O =

O — cf. f l a c o n s  p o u r p r é s .  E s p è c e  a lp in e .  — N. j ô  j a u n e  o n  p o u r p r é e .

Touffes molles. T. couchée, 5-15 cm., à rameaux ascendants, subaigus. P . 2-0 mm., 
un peu étalées, décurrcntes, elliptiques-concaves, cucullées, enlières, les raméales 
plus étroites. S. 2-0 cm. Cp. oblique un peu arquée. Cl*.

Scorpidium
Ecorpioides

(L.)

Acrocladium
cuspidatum

(L.)

Calliergon 
trifarium 

(Web. et M.)

C.
turgescens
(Lindbg.)

0.
badium

(Hartm.)

C.
cordifolium
(Hedwg.)

C.
stramineum

(Dicks.)

0.
Bichardsoni

(Mitt.)

C.
giganteum

(Scbpr.)

C.
sarxentosum

(Wahlb.)
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Ç — (f. Touffes vertes ou jininàtres, peu denses, profondes. T. raide, 5-20 cm., dressée, sans 
livalodrrmr. rour/e. sc dénudant à la hase,. Branches pennées. Hameaux obtus ou atténués, julncés, 
ascendants. P . 2-5 mm., largement ovales, obtuses, concaves, imbriquées, un peu décurrentes. 
Bords entiers, infléchis, révolulés à la base. 2 (N.). Cel. 7 p, 8-12/1, les auricul. formant des Orl. 
orangées. P . raméales moins larges. S- 5-8 cm. Cp. courte, subcylindrique, arquée. Op. convexe- 
ronique. An. 0. Ci’ Sp 14-18 p. H.
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P . caulinaires ora/es-oblongues. puis rapidement acuminées, faiblement p lis
sées, papilleuses sur le dos du limbe et de la N . Tou liés étendues, lâches, vert 
jaunâtre, profondes. T. robuste, 8-20 cm., dénudée à la base, raide, procombanle, à 
branches ou innovations étagées, pennées ou bipennées sur un seul plan, obliques ou 
horizontales. F . caulinaires 2,5-5 mm., ovales, brusquement acuminées, imbriquées, 
dcnliculécs. 2 (N-). F . raméales plus petites, ovales-oblongues, concaves, non plis- 
sées, mutiques. Cel. 5 p, 7-10/1, les basilaires orangées, à parois épaisses. Orl. 0. 
S. 1-2 cm. Op. ovale, penchéc-horizonlale. Op. rostre. Ci. Sp. 10-15 p. P .

e

P. cordées-triangulciires, fortement plissées, papilleuses sur le dos de la N.,
grossièrement dentées.

Touffes étendues, vert foncé ou brunâtre, raides, dressées, 10-20 cm. Innovations 
moins distinctement étagées, plutôt fasciculées. Rameaux atténués. P. caul. 2 mm., 
décurrentes, largement cordées, rapidement rétrécies en un acumen lancéolé-aigu, 
dentées. 2 — N. ’/s. Cel. 0 p, 8-12/1, les basilaires et auricul. courtes, à parois 
épaisses. P. raméales ovales, brusquement acuminées, dentées. 2 — N. Y4» étalées, 
donnant aux rameaux un aspect crépu. S. 1,5-5 cm. Cp. ovale, bombée, horizon
tale. Op. conique. An. 0. Ci. Sp. 10-14 p. H-P.

P. orales, brièvement acuminées. Orl. o. (N). 2 . Espèce alpine.
Toulfes peu élevées, vert jaunâtre, brillantes. T . 0-10 cm., couchée ou ascendante, 

non radiculeuse, divisées en branches procombantes, pennées. Rameaux brusquement 
atténuées. F. 2-5 mm., largement ovales-oblongues, brusquement atténuées en un 
acumen médiocre, plissées. Bords révolulés à la hase, garnis de grandes dents par
fois doubles. Cel. 0 p, 9-12/1, llexueuses, les apicales plus courtes, les basilaires 
orangées, à parois épaisses, les auricul. peu différenciées, F. raméales semblables, 
mais un peu plus petites. S. 1-2 cm. Cp . ovale, bombée, arquée-horizontalc. End- 
jaune doré. PrOC- ouverts. Clx. Sp. 14-18 p. H. Fr. R.

F. eordèes-triangul., rapidement rétrécies en un long acumen aigu, fie.rneu.r.. 2  (N.).
Touffes grandes, raides, mais peu denses, vertes ou jaunâtres. T. 10-20 cm., raide, 

divisée, en branches procombantes, pennées-dendroïdes. Rameaux étalés, atténués. 
I,’extrémité des branches est généralement radiculeuse. F . caulinaires 2-5 mm., plis
sées, à bords plans et dentés. Cel. 7 p, 5-8/ 1 , les basilaires à parois épaisses et. oran
gées, les auricul. non différenciées. F raméales semblables aux caulinaires ; les 
périeli. squarreuses. S. 1-5 cm. Cp. ovale, arquée-horizontalc, plissée. Op. briève
ment rosi,ré. An. 1-2. Ci*. H. Fr. R.

a  a
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F . honiotropes, falciformes, surtout au sommet de la T . N . o. T. pennée. 
l  apis étendus, lâches, profonds, d’un vert jaunâtre. T 10-20 cm., décombantes, souvent 

slolnniformes à l’extrémité. Rameaux arqués, radiculeux. F . caulinaires 5 mm., largement 
ovales, plissées à la base, rapidement rétrécies, longuement et finement acuminées, concaves, 
canaliculées, superficiellement dcnliculécs. Cel. 7 p, 10-20/1, les basilaires courtes, à parois 
épaisses et orangées. S. 2-4 cm. Cp. subglobuleuse, horizontale. Op. convcxe-élcvé. An. 2. 

brunes a la base, pâles au sommet. PrOC. largement ouverts. Ci* ou Ci’ P.

T raide, robuste, p. caul maires ora/es-lriangula ires , puis lancéolées, plissées, 
deniers. ■> (N.) ' / ï - 2/ n  mince, (îazons lâches, verts ou vert jaunâtre. T . très robuste, 
raide 10-20 cm., rouge, ligneuse, pennée, obtuse, à l’extrémité. Rameaux atténués. F . 
caulinaires 4 0 mm., papilleuses sur le dos. F . raméales oblongucs-lancéolées. Cel. 
7 p, 0-10/1, les basilaires courtes, à parois épaisses et orangées. 2-5 cm. Cp. oblonguc, 
bomber, striée, rétrécir sous l’Or. Op. conique-aigu. 2 ). orangées. Ci* ou Cl’. P.
T. pe.rneuse. P  ,'{ mm., orales, /uns longuement rétréeies-aenminées, subentières.

louffes lâches, vertes ou vert jaunâtre, terne. T . brune, grêle, ascendante ou 
dresser, peu divisée, a sommet étoile, par la disposition des P  F . canaliculées, lisses 
sur le dos. N . o a 2 (N.) Cel. 7 p ,8 - |;; / |, les basilaires courtes, orangées, les auricul. 
peu distinctes. S. 2-4 cm. Cp. ovale, horizontale, bombée. Op. conique. An. 0. 
brunes. Ci/ ou Ci’ P. 4 ar. calrescens (Wils). T. plus raide, pennée. F. moins 
squarreuses, souvent homolroprs au sommet de la T ., dentées. Cel. auricul. plus 
nombreuses et plus distinctes, S- court. Cp. subglobuleuse. Ci'

+1

Ph

Hypnum
Schreberi
(Willd.)

Hylocomium
splendens

(Dill.)

H.
umbratum 

(Ehrh. )

H.
pyrenaicum

(Spr.)

H.
brevirostre

(Ehrh.)

H.
loreum

( L . )

h :
triquetrum

( L . )

H.
squarroBum

(L.)
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$  — cf- Tourtes lâches, déprimées, jaunâtres. T. à branches pennées, slolonifères à l'extrémite. 
Un faisceau central. F. caulinaircs, 1-1,.’> mm., décurr(mtes, cordées triangulaires, puis lanccolées- 
aigucs, squarreuses. Mords plans et l'orientent déniés. 2 (N.) C el. 7 g, 7-101. les atirietd. 
brcuses, hyalines, renrtees. F. raméales ovales-laneéolées, aiguës, déniées. S muriqué, I .‘>-2 
Cp. courte, ovale, un peu bombée. Op. convexe-eonitpje. h'r. M. Ualciluge !

$  — Cf. Tourtes jaunâtres ou dorées, plus rarement vert pâle, décolorées à l’intérieur. T. 0-10 cm., 
robuste, dénudee à la base, ascendante ou dressée, assez, régulièrement pennée. Hameaux courts, 
étalés. F. o-O mm., largement ohlnngurs-lanréolécs. acuminées, déeurrenles, ridées en travers, 
papilleuses sur h* dos, à bords dentés pistpi’à la luise et révolulés sur la '/s inférieure, coucavt's. 
eanaliculées au sommet, imbriquées, homolroprs-falcilbrmrs. N . '[•< à Cel. 6 g, ‘>-1(1 I, 
llexueuscs ; les basilaires à parois (“paisses, les aurieul. carrées sur un espace triangulaire reninti 
tant au bord. S. 2-3 cm. Cp. horizonlale, bombée. Op. conique rosi ré. Ci". l'V. MM. \  ar. Ixtretilr 
Lange. Touffes denses. T. peu rameuse, julacée. F. non homolro|ti‘s, plus brièvement 
nettement imbriquées.

Supplément aux tableaux ôu genre Sphagnum.
Un certain nombre d’années s ’étanl (“coulées depuis l ’impression dits tableaux de détermination 

des espèces du genre S/ihuf/nu/n. il nous a paru nécessaire de compléter les dits tableaux pour les 
rendre conformes aux connaissances et idées actuelles. Les espèces autrefois admises, espèces en 
petit nombre, ont élé, pcmlanl le cours des quinze dernières aimées, morcelées et divisées en un 
grand nombre d’autres espèces, ensuite surloul de l’importance accordée tant à la position cl à la 
plus ou moins grande abondance des pores des feuilles raméales qu’il la forme et à la position plus 
nettement définie des cellules cbloropliylleuses. U’est ainsi cpie la plupart des variétés reconnues 
par Sehimper e t  les divers bryologues de la seconde moitié du siècle dernier, ont passé au rang 
d’espèces, l'armi ces nouvelles créations, il est un certain nombre d’excellentes espèces dont les 
spbagnologues actuels ont avec, aison signalé l’importance ; mais il en est un certain nombre d’au
tres (et même le plus grand nombre) qui ne doivent leur autonomie qu’un manque de 
sauces suffisantes sur les variations des caractères différentiels. Plusieurs de ces petites espèces 
n'auraient jamais dù quitter leur rang primitif et y rentreront probablement plus lard, ensuite de 
l’évolution des idées chez nos successeurs.

Il est en tous cas un fait certain: c’est que, parmi les caractères actuellement employés pour la 
distinction des espèces de Sphaignes, il en est fort peu de stables. La forme des cellules rhlorophvl- 
leuses, elle-même, est loin d’être constante et peut varier considérablement dans une même espèce. 
Pourtant, si la classification actuelle est souvent fort arbitraire, il n’en est pas moins vrai (pie les 
études consciencieuses et minutieuses faites par des bryologues tels que Mussow et Warnslorf, ont 
contribué à mettre de l’ordre dans le chaos qu’était, il y a vingt ans, l'élude des Sphaignes, à démon
trer l’autonomie de plusieurs espèces excellentes, ignorées jusqu'alors, ou à faire ressortir les affi
nités entre espèces considérées auparavant comme fort éloignées les unes des autres et même pla
cées dans des groupes différents Parmi les caractères nouveaux présentés dans les travaux récents, 
signalons la rainure <le résnr/>lion (Hesorptionslurchc) : sillon creusé sur la tranche même du bord 
des feuilles raméales ensuite de la résorption de la paroi extérieure des cellules marginales 
externes et qui ne se rencontre que dans un petit nombre d’espèces en dehors du groupe Ci/rnhi- 
fo l ia .

Hyocomium
flagellare
(Dicta.)

Rhytidium 
rugosum 
(L.) Sun.
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Paroi interne des 0©1. épidermiques présentant des fibrilles  Inophloea.

lispèccs de grande (aille, à P. raméalcs largement ovales, obtuses, très concaves, géné

ralement, imbriquées, pourvues au bord d’une rainure de résorption, squameuses sur le dos 

au sommet. P. caul. grandes, linguiformes-spatulées, marginées.

P. raméalcs largement ovales, puis rétrécies en un acumen largement tronqué et 

denté, munies d’une rainure de résorption, à cel. cbloropb. incluses, mais plus rap

prochées de la face dorsale. P. caul. petites, triangulaires ou linguiforrnes, arrondies 

ou frangées au sommet, marginées. Seule espèce européenne. Sphagnum com- 
pactum De («and. présentant les var. i/nbricalum Warnst. et sqiiarrosum Huss.

P . raméalcs ovales-lancéolées, longuement aeuminécs (acumen tronqué, denté). 

Cel. cbloropb. incluses. F. caul. petites, Iriangulaircs-linguiformes, marginées, privées 

de fibres et de pores. Rameaux par groupes de 7 12. Seule espèce européenne:

S. Wülflanum Girgens. du Nord. (Voir p. 25.)

P raméales ovales, à acumen largement tronqué et denté, sans rainure de résorption. 

Cel. chloroph. subrectangulaires, .subincluses ou libres sur les 2 faces. Rameaux par 

groupes de .'1 à 5. Seule espèce européenne : S. A o n g S t r o e m ii  Harlm. (Voir p. 25.)

P. raméales assez largement ovales, puis rapidement rélréeics-lancéolécs, tron

quées et dentées à l’acumen, squarreuses par la partie lancéolée, plus rarement dres

sées ou même lâchement imbriquées. Cel. chloroph. libres sur les deux faces, mais 

généralement plus larges sur la face dorsale. P. caul. grandes, lingui-spatuliformes, 

très étroitement marginées. Gazons jamais rouges. S. s q u a r r o s u m , S. S q u a r r o -  

sulum et S. teres. (Voir p. 25.)

P . raméalcs ovales-laucéolécs, ou lancéolées, males, généralement flexueuscs au 

bord à sec, non squarreuses, ne présentant jamais de teintes rouges ou pourprées. 

Oel. chloroph. triangulaires ou trapézoïdes, libres sur la face dorsale. P. eaulinaircs 

généralement triangulaires ou Iriangulaircs-linguiformes, plus rarement linguiforrnes 

ou même spatuliformes.

P. raméales lancéolées, tronquées, dentées, mates ou brillantes, concaves, non 

flexueuscs à sec. Cel. chloroph. triangulaires ou plus rarement trapézoïdes, libres sur 

la face ventrale. F. caul. grandes, spatuliformes, linguiforrnes ou triangulaires. Gazons 

fréquemment teintés de rouge ou de pourpre. Couche corticale formée de 5-1 rangées 

de Oel.

P. raméales ovales ou presque orbiculaires, plus rarement ovales-lancéolces, étroi
tement marginées, généralement subimbriquées, souvent homotropes. Oel. cbloropb. 

libres sur les deux faces. P. caul. tantôt petites, subtriangulaires, tantôt grandes, 

ovalcs-linguiformes et peu différentes des F raméales. T. corticale formée de 1 rangée 

de Cel. plus rarement de 2 à 5. (S. laricinum et platyphyllum.)

SPIIAG\ \ 
CYMBIFOU \

S.
KIG1I) V

8 .

P O L Y C L A I I l

S.
TRIINCAT \

S.
SQ,1I ARROSA

S.
CIISP1I1ATA

S.
ACUTIFOLIA

S.
SUBSBCIM) \
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Cd Côl. chlorophylleuses grandes, largement triangulaires ou trapézoïdes, libres sur la face 

ventrale ou sur les deux faces. Cel. hyalines présentant des fibrilles donnant aux parois cel

lulaires un aspect pectine. Var. sublarne Warnst. Fibrilles des Cel. hyalines rares et seule

ment à la base. Var. affine, (lien, et Gard.) Fibrilles nulles. Cel. cbloroph. trapézoïdes libres 

sur les deux faces.

Cel. chlorophylleuses étroitement triangulaires ou trapézoïdes, libres sur la face ven

trale ou sur les deux faces. Var. virescens Rüss. Gazons profonds d'un vert pâle, gri

sâtre ou bleuâtre. P. souvent un peu squarreuscs. Var. flavesccns Rüss. Gazons jaunâtres. 

Var. versicolor Warnst. Gazons roses, pourprés ou brunâtres.

A
B
►»u

Parois des Cel. hyalines papilleuses. Var. sublaene Limpr. Papilles peu 

distinctes. Cel. chlorophylleuses souvent libres sur les 2 faces. Var. flac- 

cidnin Schliep. Gazons mous, rameaux longs, atténués. Var. abbreviatum 

Grav. Gazons denses. Rameaux courts, subobtus. Var. conferlnm Lindbg. 

Gazons très compacts, courts.

Parois des Cel. hyalines lisses. Var. virescens Rüss. Gazons lâches, vert 

pâle grisâtre. Var .flavesccns  Riiss. Gazons jaunâtres. Var. fasccscens 

Rüss. Gazons brunâtres. Var. subcarnenm War. Gazons rosés ou pourprés.

Cel. chlorophylleuses incluses, étroitement elliptiques, n'atteignant ni la face dorsale ni 

la face ventrale. Var. virescens Warnst. Gazons lâches, vert pâle ou grisâtre, vert bleuâtre 

dans la f.  glaucescens. Var. flavesccns Rüss. Gazons jaunâtres. Var. rosentn Roll. Gazons 

rosés ou rougeâtres. Var. nbsenrum Warnst. Gazons vert foncé souvent brunâtre. Var. pur-  

pnrascens Rüss. Gazons pourprés ou rouge foncé. Var. versicnlnr Warnst. Gazons partielle

ment vert brun ou pourpré. Var. conrjcstnm Schlp. et W  Gazons très denses généralement 

pourprés.

cd

3
U

P . caul. élargies en haut, frangées au sommet par la résorption des parois cellulaires; 

toujours sans fibres. Variétés macro , — rneso — et microp/ir/flurn. Warnst soit P. 2,5-3 ; 

2-2,3 ; 1,5-2 mm.

P . caul. ovales-linguiformes, fendues au sommet par la résorption des parois cellulaires; 

Aspect d’un vigoureux S. recuruum. Var. speciosum Rüss. Gazons très robustes. P. peu 

ondulées. Var. coryphaenm Rüss. Rameaux très longs défléchis. P. ondulées. Var. Jluitans 

Rüss. Gazons inondés-floltanls. F. raméales sans pores.

Sphagnum
imbrioatum
(Hornaoh.)

S.
cymbifolium

Ehrh.

S.
II papillosum 

Lindbg.

S.
II subbloolor 

Hampe.

S.
medium
Limpr.

S.
Lindbergii

Sehpr.

S.
riparium
Angst.
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2 Zone corticale de la T. distincte, nettement délimitée, hyaline. P. caul.
Cl assez grandes, longuement triangulaires, généralement fibreuses au sommet.
.§■ P. raméalcs à bords involutés, à pores nombreux sur la face ventrale.

<o Var. falcatmn  Rüss. Forme robuste, flottante. P. raméales homotropes.
«0 .3 $ Var. plamosum Schpr. Gazons flottants. Rameaux longs, plumeux. F. ra-

t è méales entières ou dentées au sommet, peu ondulées à sec, peu poreuses
même sur'la face ventrale.

« ? Zone corticale nulle ou indistincte. F. caul. variables, plus ou moins

® g longuement triangulaires. P. raméales très ondulées à sec, tronquées. Pores
de S. recaruurn dont il n’est qu’une variété.

.e
Zone corticale nulle ou indistincte. F caul. triangulaires-linguiformes,

s ^ courtes, petites, généralement sans fibres. F. raméales avec de grands
pores non annelés sur la face ventrale, et de petits pores aux extrémités des

^  1 Gel. sur la face dorsale. Var. mucronatum Rüss. F. caul. brusquement
Ss «C5-. rétrécies au sommet en un apicule court. Var. arnblijphi/llu/n. Rüss.
©
3

si.
•b ÇS cs -*»

Gazons jaunâtres. F. caul. arrondies au sommet, parfois un peu laciniées.

o 1 1 Diffère du précédent, dont il n’est qu’une variété, par sa taille plus faible,

s •Ssc
■2 .os 

. c
ses F. raméales peu ondulées, ses F. caul. petites, aussi larges que longues. 
Var. Warnstorfii  (Jens). F. raméalcs crispées, presque squarreuses. Forme

3 SSo V5 î ~ plus robuste que la forme type.
ss £

’S. «
n
3

© Ï  
. 5 Couche corticale distincte, mais formée de Cel. à parois épaisses. F.

U
"a C

el
fa

ce
 d caul. ovales-linguiformes, généralement rétrécies à la base. F. raméales

Oss
•2

'>5 peu ondulées. Gazons mous. Aspect de S. mollnseurn.

"s
"cOsc -Si ^ F . raméales imbriquées sur 5 rangs à l’état humide, peu ondulées à

©
<D

g 3
O -S sec, bordées par 4-8 rangs de Cel. F . caul. courtes, ’petites, largement

Cm o ■» £. 
S ?  
•S. 3

s  ^

triangulaires et mucronées, fibrillées dans le haut. Gazons denses, d’un 
jaune doré, ou plus rarement brunâtres ou vert sombre.

F. raméales non sériées, longuement acuminées, marginées par 3-4
VJ k rangs de Cel. Cel. hyalines de la '/j supérieure de la face ventrale présen-
r® tant de nombreux pores non annelés et extrêmement petits et visibles seule-

s 2 ment après tinclion. Les Cel. chlorophylleuses sont tantôt incluses sur la
.s «S. face ventrale, tantôt libres sur les 2 faces et parfois étroitement trapézoïdes.
ss -i F. caul. assez grandes, triangulaires-linguiformes, arrondies et même par-
* 2 O s fois laciniées au sommet, rarement fibreuses. Gazons mous, jaunâtres et
r* »m

semblables à S . recu rva m  n m b ly p h y llu m . Var rip a rio id es  Warnst. Forme

Hi vigoureuse rappelant S . r ip a r iu m . Petits pores presque nuis.

^ ^ p
•? e S■O.® 0 F. raméales non sériées, largement lancéolées, canaliculées, bordées

• s  O •s ® généralement de 7-8 rangées de Cel. F. caul. courtes, triangulaires, aiguës
O = u  

SW
ou obtuses. Couche corticale de la T. distincte. (Var. de S. cusp ida turn .)

Sphagnum 
cuspid atum 

Ehrh-

S.
II fallax 
7. Kling.

S.
recurvum. 
(P. de B )

S.
II parvifolium 

(Sendt.)

S.
haltioum

Buss.

S.
II pulohrum 

(Lindbg.)

S.
II obtusum 

Warnst.

S.
H Torreyanum 

Sull.
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Oel. chlorophglieuses frapézoïdes, libres sur les ilenæ faces. F. raméales un 

peu homotropes, ondulées à sec. Pores sur une rangée au milieu de la lace dorsale 

des C©1. de la ’/s supérieure. Face vcnlrale presque sans ¡pores. F. caul. 

grandes, triangulaires-linguiformes, obtuses. Couche corticale distincte.

0©1. chloroph. triangulaires, incluses sur la fa ce  ventrale.

F. raméales non homolropcs, présentant des rangées de pores/au bord des Oel. 
hyalines et de petits pores au milieu de la paroi dorsale. F. caul. triangulaires- 

linguiformes. Couche corticale indistincte. (Var. de S. recnrvnm.)

CJ 2 2 2 ** 
^ «9 . X Espèces du Nord : Se distinguent des précédents par leurs F. raméales très poreuses
fc I sur les deux faces.

F. caul. ovales ou ovales-linguiformes, assez largement marginées (marge élargie à la

base) fibreuses et poreuses, F. raméales ovales-oblongues, très concaves. 0©1. chloroph.

triangulaires, tantôt libres sur les " 1  faces, tantôt n’altcignanl pas lu face ventrale. Gazons

jaunes, délicats, courts, mous. Espèce peu variable : form. irnmersa, compacta, robusta.

F. caul. élargies en haut, frangées sur le contour de la */* supérieure par la

résorption des parois cellulaires, largement marginées à la base. Aspect de S. acu-

e
li folium, mais jamais rouge. Hameaux milles brun jaunâtre. Var. tenue Grav.

Gazons lâches. F. grêle, à longs rameaux ténus. Var. robustum liraith. Gazons

ÇT S5'X vigoureux, mais lâches. Var. concinnum Berggr. Gazons denses. F. caul. très

s: «c*
grandes. Rameaux julacés. Var. squarrosulum  H. Miill. F. un peu squarreuscs.

« ‘A> F. caul. peu élargies en haut, linguiformes, frangées au sommet par la résorption

des parois cellulaires, marginées jusque près du sommet. Gnzons verts ou jaunâtres,

s jamais rouges. Aspect de S. acutifolium' robustum. Rameaux Ô fauves. Var.
X

corifphaeum Rüss. Gazons robustes. Rameaux du sommet de la T. très grands,

S'< rayonnants, nombreux. Var. squarrosulum  Rüss. Plante assez robuste. F. raméales

JS un peu squarreuses. Gazons verts. Var. stnetum  Rüss. Gazons jaunâtres. Rameaux

nombreux, courts, raides, dressés, julacés, donnant à la plante un aspect très parti-
»H

'S•M
•H

; culier.

u
<

3
F. caul. linguiformes, arrondies au sommet ou fréquemment frangées comme chez

? S. Girgensohnii. Gazons verts ou pourprés. Rameaux Ô pourprés, formant le prin-

.s. cipal caractère pour distinguer cette espèce de la précédente. Var. Jlavescens Rüss.

Gazons vigoureux, mous, jaunâtres. Var. virescens Rüss. Gazons vert pâle ou gri-

sâtre. Var. ptirpurascens Rüss. Gazons pourprés, généralement vigoureux, raides.

Sphagnum 
Dusenii
C. Jens.

S.
Sohultzil
Warnst.

S.
Jensenli
Lin&b.

S.
propinquum
H. Lindt.

S.
mollusoum

Bruoh.

8.

flmbriatum
Wils.

S.
Girgeniohnii

Biiss.

Buiiowii
Warnst.
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F. raméales sériées sur 5 rangs à l’état sec, et présentant sur la '/a supé

rieure de la face ventrale de nombreux pores très petits et très largement anne- 
lés. Gazons lâches, verts ou plus fréquemment pourprés. Rameaux grêles. F 
caul. linguiformes, un peu atténuées au sommet généralement sans fibres. Fr. 
très rares. Var. virescens Rüss. Gazons verts. Var. jlavescens  Warnst. Gazons 
jaunâtres. Var. purpurascens  Rüss. Gazons pourprés. Var. versicolor. Rüss.

•m
es

.

Gazons partiellement verts, pourprés ou jaunâtres.

êS F. raméales non sériées, souvent homotropes, présentant à la face dorsale
de nombreux pores semi-circulaires, grands et annelés. Marges larges. F. caul.
linguiformes, largement arrondies. Gazons verts ou pourprés. Plante de taille

5 plutôt faible. Présente les var. : viride, Jlavum , carneum, purpurascens, ver-
sicolor  W arnst., suivant la couleur des touffes. La var. subtile Rüss., du Nord, 
a les F. non homotropes et les F. caul. moins largement arrondies.

P. raméales non sériées, imbriquées, présentant au sommet de la face dor
sale des pores petits et annelés comme S. Warnstorjii. F. caul. largement

H arrondies. Gazons bruns, verdâtres, jamais nettement rouges. Var. viride  et

S
pallens Warnst.

ST F. raméales non sériées ou peu distinctement, présentant à la face dorsale de

? nombreux pores annelés, semi-elliptiques. F. caul. triangulaires-linguiformes,
• N

O
53 grandes, largement marginées, généralement poreuses et fibreuses. Gazons

• N +* O verts, rouges ou pourprés, mats ou un peu brillants. Var. vir ide , jlavescens,
Po rubrurn, versicolor, pallescens W arnst., suivant la coloration. Le var. Schim-
< s péri  Warnst. présente fréquemment des F. caul. grandes, élargies au milieu

comme chez S. molle. Ses touffes sont pâles ou rosé

8
f F. raméales non sériées, à reflets'métalliques. Porcs du précédent. F. caul.

très longues, triangulaires-linguiformes, souvent atténuées brusquement au

.« sommet en un acumen tronqué, large, généralement privées de fibres et de

5s porcs. Gazons vigoureux, verts, jaunâtres, brunâtres ou pourprés, rarement

•2 gris-bleuâtre (var. cœrnlescens Schlicp). Var. viride, pallescens, jlavescens,

S
carneum, purpurascens, versicolor W arnst., suivant la coloration.

8u
F. raméales sériées sur o rangs à l ’état sec, non brillantes. Pores de S. acn- 

ti folinm.  F. caul. triangulaires sommet tronqué ou arrondi, fibreuses ou 
non. Gazons mous, à rameaux souvent nombreux, serrés. V ar* viride, j lavum , 
pallens , roseum, versicolor  Warnst. Var. ulpinurn Mildc. Gazons denses, 
courts. Rameaux étalés, courts, mais très nombreux, serrés, ] généralement 
vert blanchâtre.

P . caul. rhomboïdales, élargies an milieu, atténuées en un acumen largement
tronqué et denté, à marge étroite, généralement fibreuses et poreuses. P. raméales à 
bords crénelés an sommet et présentant une ramure de résorption, comme les 
S. cymbifolia. Gazons mous, généralement vert pAle. Espèce peu variable.

Sphagnum
Warnstorfii

Büss.

S
rubellum

Wils.

S.
fuscnm
(Schpr.)

S.
acntifolium

(Ehrh.)

S.
II. subnitens 

Rüss et Warnst.

S.
II quinquefarium 

(Lindbg ) S.

S.
molle
Süll.
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P . caul, petites, triangulaires linguiFormcs, peu fibreuses, 1 mm. P . raméalcs

«c ovales-lancéolées, généralement homotropes. Plante de taille plutôt Faible. Var. yru-

5
"S,

eile W arnst. eL major  Jensen. Gelle dernière généralement submergée.

P . caul, grandes 1,5-2 mm., linguiformes, Fortement fibreuses. P . raméalcs large-

ment ovales, non homolropes, très concaves, imbriquées. Plante plus robuste, souvent

§ inondée.

Plante de taille plutôt faible, en touffes vert sombre ou brunâtre, parfois nui-
ràtre. F. caul. petites, triangulaires, arrondies au sommet, généralement dé-

■« pourvues de fibres, mais plus ou moins poreuses,' 0,5-08, mm. F . raméalcs
Sj lancéolées-ovales, souvent un peu homotropes. Espèce assez variable et présen-
 ̂**- 

■2'S
tant des formes transitoires vers les sous-espèces suivantes.

s- s>
2 s Aspect du précédent. Plante de taille moyenne. P . caul. plus grandes,

«0 1-1,5 mm., plus linguiformes, généralement pourvues de fibres et de pores sur

5 b
les deux faces.

-s ^ Plante plus robuste, plus turgide. F. caul. grandes, 1,5-2 mm., largement

-S

^  b «0 a. linguiformes, généralement très fibreuses, presque complètement dépourvues
«a de pores sur la face ventrale, mais avec de nombreux pores en séries sur la

<0T3 ? 5 «0« qj face dorsale. Var. nna/urn Warnst. Hameaux courts épais. F. raméales larges,
a
&o
03m

£ ^ a .
h  SS 

à.

ovales. S. ¡moyens Hoth. à rameaux longuement atténués, très aigus, forme 
transition entre les S. inundatum et, anricnlatnm.

pP0 5 ----- --------------- — --------------------------- --------------------- ----------
Xfl «O

*< Plante robuste. P . caul. grandes, 1,5-2 mm., largement linguiformes, forte-
£ ment fibreuses, poreuses sur les 2 faces. Gazons jaunâtres ou rouges. T. pré-

£ Ci. sentant de nombreux rameaux contournés, gonflés, julacés, brièvement ac
I  -¿ minés. Var. (nryidnm  (G. Midi.). Plante inondée, robuste. Hameaux très gon-

S £ ^  
"S H

liés. F  raméalcs grandes, très concaves, ovales.

C 55sZ "55 Ne diffère du précédent que par une moins grande abondance de pores sur
. •<> la face dorsale des F . caulinaircs cl. raméalcs. F . caul. 2 mm. Espèce très

kM U robuste intermédiaire entre S. rnfeserns et S. crnssicludtun.

£ «  P- raméales très poreuses sur la face ventrale'(pores’annelés), faiblement poreuses
2L sur la Face dorsale. P . caul. grandes, 1,5-2 mm., fibreuses et poreuses sur les

î  Faces. Plante robuste, généralement inondée et d’un vert pèle ou grisâtre.

P . raméales presque complètement dépourvues de pores sur les 2 faces, grandes,
¿-3 mm., ovales, obtuses, concaves ou presque planes. P . caul, très fibreuses, mais 
presque sans pores, grandes, largement linguiformes, 1,5-2 mm. Plante robuste, 
inondée, flottante (aspect de S. rrassicladnnî).

F. raméales et caulinaires non différenciées, semblables, complètement dépourvues
de pores, mais fibreuses, ovales, imbriquées. T. peu rameuse (rameaux solitaires) 
ou même simple (var. sedoides). Bretagne et Amérique.

Sphagnum
larioinum

Spr.

S.
II platyphyllum 

(Süll.)

S.
subeeoundum

Nees.

S.
II inundatum

S.
II aurlculatum 

Sohpr.

S.
II rufesoenB 
(Br. germ.)

S.
II turgldulum 

Warnet.

S.

II craselcladum 
Warnst.

S.
II obesum 

(Wile.)

S.
Pylaiei
Brid.
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PLEUROCARPES. Caractères particuliers tirés de Vappareil végétatif.

1

E cla t nul 

ou très fa ib le .

Leucodon 
Leptodon 
Cryphaea 
Fabronia 
Habrodon 
Myrinia 
Lcskea 
Pseudoleskea 
Thuidium 
Myurella 
Heterocladium 
Anomodon 
Thamnium 
Hhynchostegium 

rolundifolium 
Eurynchium sp. 
Amblystegium sp. 
Cratoneuron sp. 
Hylocomium sp.

2

/{(unification
régulièrem ent

¡lennée.

Thuidium sp. 
Isolhecium 

myosuroïdes 
Eurynchium 

pilifcrum 
Stokesii 
liians

Amblystegium
lilicinum
curvicaule
fallax

Cratoneuron sp. 
Plilium 
( .tenidium 
Acroelndium 
Hylocomium 

Schrcbcri

3

R am ification  

régulièrem ent 

bi- ou tripennèe.

Leptodon (en crosse) 
Thuidium sp. 
Hylocomium sp.

4
R am ification

d en d roïde.

Leptodon (en crosse) 
Pterogonium 
Climacium 
Thamnium 
Brachythecium 

rivulare 
Eurynchium 

striatum 
méridionale 
striatulum

5
F eu illes aplanies  

p araissan t d istiq u es.

Neckera 
Homalia 
Ptcrigophyllum 
Cyclodyclion 
Cylindrothecium sp. 
Plagiothecium sp. 
Hypnum pratense

G

P . condupliqliées  

tristig u es.

Fontinalis sp.

7
F . im briquées  

rendant la tige  

ju la c é e .

Leucodon 
Myurella sp. 
Pterogonium 
Pterigynandrum 
Platygyrium

Cylindrothecium 
concinnum 

Isolhecium 
myurum 

Pseudoleskea 
catenulata 

Brachythecium sp. 
Scleropodium 
Myurium 
Eurynchium 

cirrosum 
strigosum 
praecox 
diversifolium 
circinatum 

Rhynchostegium 
murale 

Acrocladium 
Calliergon sp. 
Scorpidium 
Hylocomium 

Schreberi

8
F . squarreu ses.

Habrodon
Heterocladium
Chrysohypnum
Hylocomium
Hyocomium 9 * * * *

9
P a ra p h g lles  

ou p ro p a g u les  

nom breuses 

on abondantes.

Leptodon
Neckera

túrgida
Habrodon (pro p.) 
Euleskea 
Pseudoleskea 
Lesquereuxia 
Ptychodium 
Thuidium 
Pterigynandrum 
Camptothecium 

aureum

Plagiothecium 
denticulatum (var.) 
elegans (pro p.) 

Cratoneuron 
Hypnum 

contiguum 
molluscum 
imponens 
(fastigiatum) 

Eu-Hylocomium

1 0
F . distinctem ent  

s tr iées-ond ulées  

transversalem ent. 

Neckera sp. 
Brachythecium 

rugulosum 
Plagiothecium  

undulatum 
neckeroideum 

Hypnum 
pratense 

Rhytidium

1 1

F . d istinctem ent  

p a p illeu ses.

Cryphaea (dos) 
Pterogonium 
Leskea sp. 
Pseudoleskea sp. 
Thuidium 
Anomodon 
Pterigynandrum 
Heterocladium 
Myurella sp. 
Cratoneuron 

decipiens 
Hypnum 

molluscum 
Hylocomium sp. 

(dos)
Rhytidium (dos)

12
F . distinctem ent 

p lissées ou sillonnées  

en long. 

Leucodon

(Antitrichia) 
Lesquereuxia 
Ptychodium 
Climacium 
Homalothecium 
Orthothecium 

rufescens 
chryseum 

Camptothecium 
Brachythecium 

(Mildeanum) 
salebrosum 
campestre 
trachypodium 
(rutabulum) 
laetum 
glareosum 
albicans 
erythorrhizon 
Thedenii 
rivulare 
Ryani 
Geheebii 
rugulosum 
turgidum 

Bryhnia 
Eurynchium sp. 
Stereodon revolutus 
Drepanocladus 

uncinatus 
vernicosus 
lycopodioïdes 
(purpurascens) 

Ptilium
crista-castrensis 

Cratoneuron 
commutatum 
falcatum 
sulcatum 
irrigatum 

Hygrohypnum 
(Goulardi) 

Hylocomium sp.

13
F . obtuses 

ou a rro nd ies  

au som m et.

Neckera sp.
Pterigophyllum
Myrinia
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PLEUROCARPES. Caracth 'es particuliers tirés de l'appareil végétatif. (Suite.)

Myurella sp. 
Anomodon sp. 
Cylindrothecium 

concinnum 
Scleropodium sp. 
Rhynchostegium 

murale var. 
Amblystegium 

fluviatile 
Acrocladium 
Scorpidium 
Hypn. pseudostra- 

min.
Calliergon 
Hygrohypnum sp. 
Hylocomium 

Sehreberi 14

1 4

N erv u re  n u lle  

ou ru d im en ta ire.

Fonlinalis
Leucodon
(Cryphaea)
Ptcrigophyllum
Habrodon
Myurella sp.
Leskca sp. 
Pseudoleskea sp. 
Plalygyrium 
Cylindrothecium 
Pylaisia
Orlhothecium sp. 
Raphidostegium 
Plagiolhecium sp. 
Amblystegium 

Serpoleskea 
Chrysohypnum sp. 
Ctenidium 
Ptilium 
Hygrohypnum 

subenerve 
Stereodon 
Acrocladium 
Scorpidium 
Hylocomium 

loreum 
squarrosum

1 5

2  ou 3  nervures  

±  ru d im en ta ires ou 

N . d i  visée en 

2 -3  branches.

Neckera sp. 
Antitrichia 
Cyclodictyon 
Fabronia 
Pterogonium 
Pterigynandr u m 
Pseudoleskea 

tectorum
Plagiothecium sp. 
Scleropodium purum 
Chrysohypnum sp. 
Hygrohypnum sp. 
Hylocomium 
Hyocomium

1 6

P . très entières  

de la base an som met.

Cryphaea
Anacamplodon
Habrodon
Leskea
Myrinia
Lesquereuxia
Pylaisia
Platygyrium
Cylindrothecium

concinnum
Raphidostegium
Brachythecium

plumosum
albicans

Plagiothecium
latebricola
pulchellum
Muelleri

Amblystegium
riparium
fluviatile

Chrysohypnum
protensum
stellatum
polygamum

Ctenidium
procerrimum

Drepanocladus
vernicosus
intermedius
Cossoni
(revolvens)
Sendlneri
Wilsoni
hamit'olius
aduncus
pseudofluitans
polycarpon

Stereodon
incurvatus
Bambergcri
fastigiatus
Sauteri
Vauchcri
resupinatus
callichrous
llaldanianus

Hygrohypnum
palustre
subenerve
slyriacum
arcticum
Goulardi
Schimperi
(dilatatum)
norvegicum
(ochraceum)
polare

Calliergon
cordifolium
Richardsoni
giganteum
stramineum
sarmentosum
(trifarium)
turgescens

Acrocladium
Scorpidium
Hylocomium

Sehreberi 17

1 7

F. très d istin ciem 1 

dentées

ou denticulées.

Antitrichia
Homalia

Fabronia (cilióes) 
Pterigynandrum 
Pterogonium 
Climacium 
Isothecium 
Myurella 
Hetcrocladium 
Thamnium 
Brachythecium 

campestre 
rivulare 
laetum

Rhynchostegium 
rusciforme 
megapolitnnum 
confertum 

Eurynchium sp. 
Plagiolhecium 

slriatellum 
Amblyslegium 

irriguum 
Ptilium 
Ctenidium 

molluscum 
Hypnum 

pallesccns 
(replile) 
imponens 
aemulnns 
nemorosum 

Hygrohypnuin 
alpinum 
monlanum 
eugyrium 
Mackayi 
micans

Chrysohypnum
Hallen
(Sommerfeltii) 

Cratoneuron 
decipiens 
commutatum 
falcatum (base) 
sulcatum (base) 

Hylocomium 
(excepté Schreberi) 

Hyocomium

1 8
F . à O rl. concaves 

bien développées.

Fonlinalis sp. 
Climacium 
Isothecium 

myuurm 
Brachythecium 

glaciale 
rivulare var. 

Scleropodium 
Raphidostegium 
Plagiothecium 

strialellum 
Amblystegium 

lilicinum 
curvicaule 
l’allnx 
Kochii 
irriguum 

Chrysohypnum 
stellatum 
protensum 
polygamum 

Acrocladium 
Ru-Calliergon 
Hygrohypnum 

(palustre) 
alpestre 
eugyrium 
Mackayi 

Cratoneuron 
Stereodon 

Lindbergii 
callichrous 
aemulans 
pralense 
Haldanianus 

Drepanocladus 
Sendtneri 
Wilsoni 
aduncus 
Kneiffii 
polycarpon 
exannulatus 
purpurascens 
fluitans 
hamifolius



ERRATA

KT RECTIFICATIONS A LA PREMIÈRE PARTIE

Page 4, ligne 5e du bas ; au lieu de G ly cose, lire G ly cérin e.

Page 5, ligne 3e du bas ; au lieu de o cu la ire, lire o b je c tif.

Page 9, ligne 9e du haut; au lieu de on d u lées, lire feston n ées.

Page 9, ligne 8e du bas ; au lieu de ch im io ta ctiq u e, lire cliim io ta x iq u e .

Page 20, ajouter aux abréviations : +  N s : nervure dépassant peu le sommet.
Page 30 et suivantes. Le terme d'E n ry d icly ées  doit être préféré à celui de P la ty d icty èes  pour le 

Type III de Tissu cellulaire.
Page 34, ajoulcr à la description de R . sessile, (3c colonne du haut): S . nu 1. O p. sessile.
Page 35, l«r liirc inférieur du tableau. Au lieu de F . ja m a is  subulées, lire souvent subulées.
Page 72, 4e colonne en bas, lire T. B a rb u la .

Page 88,4« colonne du haut: le nom de G. ytjm noslom a a été changé en G. tery estin oïd es G ulm . 

Page 98, description de O. o b tu sifo liu m , ajouter : F . p la n es an som m et.

Page 101, ligne I du haut: au lieu de f i li fo r m e , lire p ilifo r m e .

Page 120, 1r« colonne en bas : lire B . n ilid u lu m  Lindb.
Page 129, 3c colonne en haut: le nom de B . parvulurn A m . doit cire changé en B . m icro la 

custre A m .

Page 136, 6e colonne du haut : au lieu de M . C u rv a tu lu m , lire C n rvatn ln m .

Les espèces et variétés non décrites dans la Ire partie, léseront dans la 2e (Catalogue).
Les planches et figures seront données à la fin de la 2c partie.



ÜRRATA

RT RECTIFICATIONS A I.A PREMIERE PARTIE (SUITE.)

Papes 5 el suivantes, lire p éristo m e , extasióme el endostom e (au lieu de peristArne, exosfAm e et 
endostAme.

Pape 35. Diapnosc de A cau lo n  m u ticu m , lire +  Ns (au lieu de -f- N).
Pape 38. Lire S c h i s t o s t e g a c e a e  (au lieu de S ch isto teg a cea e).

Pape 50. Au sous-tilre pour les colonnes 0 cl 7, lire O p. lisse au bord (nu lieu de O p ) .
Page 57. Diagnose du D . la tifo liu m , lire K. atténuées... au lieu de T. atténuées).
Pages 60 et 61. Lire F . osm undoides et F. adinntnides (au lieu de osm undoides et adianto Ides). 

Page 97. Diagnose de U . B r u c h ii, ajouter V a g . p ileu se

Page 100. Diagnose de O. anom alum , ajouter V a g .  p ileu se, et lire S tm . cryptopores à cham bre  

antérieure étroite (au lieu de pseudophanéropore).

Page 102. Diagnose de O. p a llens, lire 8 2) bigém inées, p u is  ¡(¡.
Page 105. Lire S ch istosteg a  (au lieu de Sch istotega ).

Page 108. Diagnose de F. m editerránea, lire P. d ép rim é {au lieu de déprim ée).

Page 114. A la 2« colonne d’en haul, lire W . nutans (Schreb) (au lieu de W . cucullafa).

A la 3r colonne, lire W . cu cu llata  (Schwg.) (au lieu de W . milans).

Page 118. Diagnose de H. a rcu a l urn, lire S p . 30-36 p  (au lieu de O p .).

Page 121. Au 3« titre des 2 premières colonnes h gauche, ouvrir In parenthèse avant insertion. 

Page 123. Diagnose de B . nenenm, ajouter : P o ils  p lu r ic e llu la ir e s  cla rifo rm e s A r u isse lle  des  

F . supérieures.

Page 123. Lire L eu coclado diu m  (au lieu de Leucocladonturn).

Page 123. Diagnose de B . m am illatn m , ajouter Oi. très courts.

Page 126. Diagnose de B. bimu/n, lire : 3) 100 p de large (au lieu de 10 p).
Page 127. Diagnose de B. fn s e n m , lire O p. conique (au lieu de C p . conique).

Page 127. Diapnosc de B. arctogaeum , lire 8 p . ponctuées (au lieu de ponctuée).

Page 133. Diagnose de B . Ifa is tii, lire rétrécie sous l 'Or, (au lieu de m ais non rétrécie).

Prge 136. Lire M . cu rra tnlum  (au lieu de Curvatnlum ).

Page 145. Diagnose de C . an gu stala, lire F . $-5 m m . (au lieu de cm .).

Page 146. Lire P . ju n ip erin u m  et P . striclu m  (au lieu de B .).

Page 149. A la 6" colonne d’en haut, lire F. fhulensis (au lieu de Tholensis).

Page 150. Lire Leplodon S m it h ii  M oh r  (au lieu de M orh .).

Page 166. Colonne du B . g la reosn m , lire Var. fa s tig ia tu m  Warn, au lieu de alpinum  de Not.) 
Page 167. Titre du sous-genre P a n ckon ia , lire $  — çf (au lieu de $  -+- cf).
Page 171. Lire E nhy pn eae  (au lieu de En-H ypneae).

Page 179. Lire C . stellatum  (Schreb.)
Page 184. Diagnose du S . pallescen s, lire Cel. 5-6 p, 7 : 1. F . fa ib le m e n t denticulées à la pointe 

seulement.
Page 184. Lire S . re p tilis  (au lieu de reptile), et dans la diagnose, lire Cel. 5-6 p, 6-10 : 1. F. den

tées sur la '/a supérieure.
P. 184. Lire S . f e r t i l i s  (au lieu de fe r tile ) .

P. 186. Lire S . ca llic h ro u s  et S . p ra ten sis  (au lieu de callich rou m  et pratense).

26
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Mildeanum Schimp. 165.5 campylocarpum Limpr. 123.5
Olympicum Jur.. 166.2 capillare L. 131.6
plumosum (Sw.) 164.6 cirratum Hoppe el Horn. 127.1
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trifarium (Web. et M.) 189.3
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□itens (Schreb.) 162.0

Campylopode®. 31 et 38
Campylopus 58.1

atrovirens De Nol. 59.2
brevipilus Br. eur. 59.3
Hexuosus Brid. 59.5
fragilis (Dicks.) . 59.9
Mildei Limpr. 59.6
polytrichoides De Not. . 59.1
Schimperi Milde. 59.7
Schwarzii Schimp. 39.4
subulatus Schimp. 59.8
turfaceus Br. eur. 39.10
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crispa (James) 143.1
llausknechtii (Jur. et Milde) 145.5
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Ilalleri (Sw.) 179.1
polygamum Br. eur. 179.6
Sommerfellii (Myr.) 179.2
slellatum (Schreb.) 179.3

Cinclidium . 42.1
nrcticum (Br. eur.). 139.5
hymenophyllum (Br. eur.). 139.6
latifolium Lindb. 139.7
subrolundum Lindb. 139.8
stygium Sw. 139.9

Cinclidotacea; 40.1
Ginclidolus . 84.10

aquaticus (Jacq.) 84.11
fontinaloides (Hw.). 84.13
riparius (Host) 84.12

Cladodium 116
Clasmatodon Bertrami Lindb. 152.3
Cleistocarpae 29 et 33
Climacium dendroides (L) 157.6
Gonomitrium Julianum (Savi) 60.5
Conostomum boreale Sw. 141.4
Coscinodon . 39 .5  et 84 .5

cribrosus (H w .). 86.3
humilis Milde 86.6
pulvinatus (Spreng.) 86.3

Cratoneuron 179.4
commutatum (Hw.) 183.2
decipiens (De N ot.). 183.1
falcatum (Brid.). 183.4
filicinum (L) 178.3
irrigatum (Zett.) 183.3
sulcatum (Schimp.). 183.5

Crossidium 68.6
chloronotos (Brid.) . 79.3
griseum Jur. 79.2
membranifolium (Hook) 79.1
squamiferum (Viv.) 79.1

Cryphaeaceai 147.8
Cryphaea heteromalla (Dill.) 150.4

Lamyi C. M. 150.5
Cryptoporum 100
Ctenidium 172.6

molluscum (Ilvv.) 183.7
[)rocerrinum (Mol.) 183.8
subplumiferum (Kindb.) 183.7

Cylindrothecium . 137.10
cladorrhizans Schimp. 158.7
compressum Br. eur. 158.7
concinnum Schimp 158.8
Schleicheri Br. eur. 158.9

Gynodontium alpestre Wahl. 50.5
fallax Limpr. 50.6
gracilescens (W et M.) 50.6
polycarpum (Ehrh.). 50.8
schisti Wahl. 50.4
slrumiferum Ehrh. 50.8
torquescens (Bruch) 50.7

Daltonia splachnoides (Sm.) . 131.10
Desmatodon 68.4

cernuus (Hüben) 80.5
latifolius (Hw.) . 8 0 .1
Laureri (Schultz) 80.4
obliquus Br. eur. 80.2
suberectus (Drumm.) 80.2
systylius Br. eur. 80.3

Dialytrichia Brebissoni (Brid.) 00tO

Dichelyma 148.1
capillaceum (Dill.) 150.2
falcatum (Hw.) 150.1

Dichodontium 51.1
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bichodontium llavescens Lindb.. 52.3
pellucidum (L) 52.2

Dicranaceae. 38.7
Dicranese 51
Dicranella 51.3

cerviculala (llw .) :;:i . 2
crispa (Ehrh.) 53.9
curvata (Hw.) :»:*.«
Grevilleana Schp. 53.4
heleromalla (Dill.) 53 . i
humilis Ruthe . rin. o
rufcscens (Dicks.) 53. io
Schreberi (S w .). 53.3
squarrosa (Starke) 52.4
subulata (Hw.). 53.7
varia (Hw.) 33.5

Dicranodontium arislatum Schp. 3H. 3
circinatum (W ils.) 58.4
longirostre (Starke) 38.2

Dicranoweisia cirrhata (L) 49.3
compacta (Schl.) 49.5
crispula (Hw.) 49.4

Dicranum albicans Br. enr. 54.5
Bergeri Bland. 56.3
Bonjeani De Not. 56.4
Blyllii Schp.. 54.4
brevifolium Lindh. 57.5
congestum Brid. 57.4
clongatuni Schl. 57.6
lalcatum llw . 54.3
flagellare llw . 55.4
fulvellum (l)icks.) 54. 1
lulvum llook 55.3
f’uscescens Turn. 37.4
groenlandicurn Brid. 57.6
latifolium Am. . 37.3
longifolium Ehrh. 54.6
majus Sm. 56.5
monlanum llw . 55.6
Mühlenbcckii Br. cl Schp. 57.3
neglectum Jur. 57.2
paluslre (Pyl.) 56.4
Sauteri Schimp. . 54.7
Schraderi Schwaegr. 36.3
scoparium L. 57.1
scottianum Turn. 55.4
spadiceum (Zett.) 57.2
spurium llw . 56.2
Starkei W . et M. 54.2
strictum Schl. . 55.2
undulatum Ehrh. 56.1
viride Süll, et Lesq. 35. i

Didymodon . 69.9
alpigenus Vent. . 72.4
cordatus Jur. 73.4

Didymodon giganteus (l'unck) 72.1
luridus Horn. 73.5
rigidulus Hw. 72.2
rubellus (Hott’rn.) 72.5
ruber Jur. 72.3
rufus Lor. 73.3
spadiceus (Mitt.) 73.2
tophaceus (Brid.) 73.6
validus Lirnpr. 73.1

Diobelon 51.2
squarrosum (Starke) 52.4

Diphyscicai. 41.4
Diphyscium sessile (Schmid). 147.1
Diplolepidea* 29
Disceliacea;. 41.5
Discelium nudum (Dicks.) 108.2
Dissodon 105.1

Frölichianus (Hw.) 106.7
Ilornschuchii (Jrev. . 106.8
splachnoides (Thunb.) 106.6

Distichiacea; 38.5
Dislichium 66.1

capillaccum (Sw .) 66.2
inclinatum (Ehrh.) 66.3

Ditrichacea', 40.5
Ditrichum 66.1

Hcxicaule (Schl.) 67.6
glaucescens (Hw.) 67.1
homomallum (H w .). 67.7
nivnle C. M. . 67.3
pallidum (Schreb.) 67.8
tortile (Schrad.). 67.4
vaginans (Süll.). 67.2
zonatum (Brid.) 67.5

Drcpanium, voir Stereodon 184
Drepanocladus (Harpidium) 172.3

aduncus (Hw.) 182.7
capillifolius (Warn.) 182.6
Cossoni (Schimp.) 180.3
exannulatus (Gürnb.) 182.1
fluitans (Dill.) 182.4
hamifolius (Schimp.) 181.4
inlermedius (Lindb.) 180.4
Kneiffii (Br. eur.) . 181.8
lycopodioides (Brid.) 181.1
polycarpus (Bland.). 181.5
pseudoduitans (Sanio) . 181.9
pseudostramincus (G. M.) 182.5
purpurascens (Schimp.) 182.2
revolvens (Sw.) 180.2
Schulzei Limpr.. 182.3
Sendlneri (Schimp.) 181.2
uncinatus (Hw.). 180.5
vernicosus (Lindb.). 180.1
Wilsoni (Schimp.) 181.3
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Dryptodon . 84.7
atratus (Mielichh.) 93.3
Hartmani (Schimp.) 93.1
patens (Dicks.) 93.2

Elodium 156
Gncalyptacea', . 41.6
Encalypta apophysata Br. germ. 104.6

brevicolla Bruch. 104.5
ciliata (Hw.). 104.9
commutata N. et 11. 104.7
contorta (W ulf). 104.3
longicolla (Bruch) 104.5
procera Bruch . 104.4
rhabdocarpa Schwägr.. 104.1
spathulata C. M. 104.2
vulgaris Hw. 104.8

Entodon (Cylindrotheciuni) 158
Entosthodon 108.1

curvisetus (Schwägr.) 109.1
ericetorum (Bals, et De Not.) . 109.4
fascicularis (Dicks.) 109.2
Templetoni (Sm.) 109.3

Ephemeraceæ 33.1
Ephemerella recurvifolia (Dicks.) 34 6
Ephemerum coha;rens (Hw.). 34.3

Elotowianum (Funck) 34.4
serratum (Schreb.) 34.2
sessile (Br. et Schimp.) 34.5

Epipterygium Tozeri (Grev.). 114.4
Errata 200
Erythrophyllum 72
Etude microscopique 3
Euamblystcgium 175.7
Eubryum 110.5
Eucladium verlicillatum (E) 48.1
Eucladodium 121
Eudicranum 56
Eudidymodon 72
Eugrimmia 87.3
Euhypneai 160.7
Euleucodontium 124
Eupottia 70
Eurydictyées (Platydicl vées) . 30
Eurynchium 161.7

circinatum (Brid.) 167.7
cirrosum (Schwägr.) 169 2
crassinervium (Tayl.) 168.5
diversifolium (Schl.) 167 6
germanicum Grebe . 169.3
hians (Hw.) . 170.1
méridionale (Schimp.) 168.2
piliferum (Schreb.) 168.6
praelongum (L). 169.7
pumilum (W ils.) 170.6
Schlcicheri (Hw. fil.) 170.3

Eurynchium scleropus Br. eur. 169.5
speciosum (Brid.) 169.6
Stokesii (Turn.) . 169.4
striatulum (Spr.) 168.3
striatum (Schreb.) 168.1
strigosum (HofFm.). 167.5
Swartzii (Turn.) 170.2
Tommasinii (Sendtn.) 169.1
Vaucheri Schimp. . 169.1
velutinoides (Bruch) 168.4

Eulhuidium 156
Euwebera 112.2
Fabroniaceæ . 147.7
Fabronia octoblepharis (Schl.) 152.2

pusilla Raddi 152.1
Fissidentaceæ 38.2
Fissidens adiantoides (L) 61.2

algarvicus Solms 63.3
Arnoldi Ruthe . 60.2
Bambergeri Schimp. 62.2
bryoides (L) . 63.4
crassipes W ils. 62.5
Curnowii Mitt. 63.4
curtus Ruthe 62.5
cyprius Jur. 62.1
decipiens De Not. 61.3
exiguus Sull. 63.4
e.xilis Iiw . 60.1
grandifrons Brid. 60.4
gymnandrus Buse 63.4
incurvus Starke 63.1
Lylei W ils. 60.1
Mildeanus Schimp. 62.3
osmundoides Sw. 60.3
polyphyllus W ils. 61.4
pusillus W ils. 63.3
rivularis Spr.. 62.6
riparius Arn. 60.3
rufulus Br. eur. 62.4
serrulalus Brid. 61 .5
lamarindifolius Don. 63.2
taxifolius L. . 61.1

Fontinalacea* 147 4
Fontinalis 148.2

androgvna Ruthe 149.2
antipyretica E. 148.4
arvernica Ren. 148.5
baltica Eimpr. 149.8
Gamusi Gard. 149.5
dalecarlica Schimp.. 149.7
dichelymoides Lindb. 149.10
Dixoni Gard. 149.7
dolosa Card. 148.8
Duriaei Schimp. 149.1
gothica Gard. 148.10
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gracilis Lindh. 148.0
hypnoides Martin. 14'.)..'I
islándica Card. 148.3
Kindbergii Ren. cl Card. 148.1»
longifolia Jensen 149.3
microphylla Schiinp. 141». 1»
seriata Lindb. 149.4
sparsifolia Limpr. 148.7
squamosa L. 141*. 0
slagnalis Ivaal. 148.10
Thulensis Jens. 149,0

Formules du péristomc 17
Fuñaría. 108.1

calcarea Wahl. 108.4
dentata Crome 108.4
hygrometrica L. 1(»8.8
mediterránea Lindb. 108.5

Funaria microstoma Br. eur. 108.7
pulchella Phil. 108.0

Funariacca*. 41.7
Gasterogrimmia . 87.1
Geheebia gigantea (Funck) 72,1
Grimmiacea1 ¡11» 4
Grimmia . . 84.8

alpestris Schl. 87.7
andreaioidcs Limpr. 92.0
anodon Br. cur. 87.4
anómala Hampe 92.2
apiculata Horn. 89.4
arenaria llampo. 89.3
caispiticia (Brid.) 90.4
commulala lliiben 88.0
contorta (Wahl.) 89 1
crinita Brid.. 87 0
decipicns (Scliullz) 91,3
Doniana Sm. 90.1
elatior Bruch. 91 1
elongata:Kaulf. 90.3
funalis (Schvvagr.) 91 7
Ganderi Limpr. 88.2
gymnostoma Culm.. 88.4
Hausmanniana De Not. 90.6
Holleri Mol. 89.3
incurva Schwa'gr. 89 1
leucophaea Grev. 88.3
mollis Br. eur 87.9
montana Br. eur. 87.8
Miihlenbeckii Schimp. 91.4
orbicularis Bruch. 91.0
ovata W . et M. 90.2
plagiopodia Hw. 8 /.5
pulvinata (L) 91.2
sessitana De Not. 90.3
Schultzii Brid. . 91.3

Grimmia Stirtoni Schimp. 92.;>

subsquarrosa Wils. 92.4
subsulcatu Limpr. 89.1
sulcata Sauler 90.4
tcrgestina Tomm. 88.3
lorquala Horn. 91.1
trichophylla Grev. 91.3
triformis Car. et De Not. 88.1
unicolor Hook et Grev.. 88.7

Guembclia 87.2
Gymnostomum calcareum Br. germ. 47.3

curvirostre Fhrh. 47.1
rupestre Schl. 47.2

Gymnowcisiea*.. 43.1
Gymnovveisia acutifolia Phil. 47.4

tenuis Schrad. 47.4
Ilabrodon perpusillus (De Not.). 152.3
Ilaplodon Wormskjoldii (Hornem.) 105.1
Harpidium (voir Drepanocladus) 172.3
Hedwigia 84.3

ciliata Web. 95.3
Hcdwigiea*, . 38.4
Hedwigidium . 84.2

imberbe (Sm.) 95.2
Hcmisynapsium 116.3
Helerocladium helcropterum Br. 155.6

papillosum Lindb. 155.6
squarrosulum V ori.. 155.5

Hétcrodiclyées . 30
Ilcterophyllu“ 149
lleteropbyllon 172.8

Haldanianum (Grev ) 186.6
Lorenlzianum (Mol.) 186 8
nemorosum (Koch) . 180 7

1 lomaba lusilanica Schimp. 151.7
trichomanoides (Sclireb.) 131 .0

Ilomalothecium 157
fallax Phil. 102.3
Philippeanum (Spr.) 159.4
scriceum (L). 159.3

Homodiclyecs 30
Hookeria laMivercns II. cl T 151.9
Hydrogonium 69.2

Ehrenbergii (Lor.) 72.9
lingulatum (Warn.) 72.10

Hygroamblystcgium 175.7
Hylocomium 172.12

brevirostre (Ebrli.) 190.3
calvescens (Wils.) 190.8
loreum (L) 190.6
pyrenaicum (Spr.) 190.4
splendens (Hw.) 190.2
squarrosum (L) 190.8
triquetrum (L) 190.7
umbratum (Ehrh.) 190.3

Ilymenoslomum Meylani Am. 46.1
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microstomum (Hw.) 46.4
roslellatunT(Brid.) 46.2
squarrosum Nees v. E. 46.3
tortile (Schwagr.) 46.5

Hymenostyliurn curvirostre (Ehrh.) 47.1
Hyoeomium 172.13

flagellare (Dicks.) 191.1
Hyophila riparia Aust. 72.10
Hypnacea1 147.10
Hypnea'. 157
Hypnum 172.11

Schreberi Wild. 190.1
(Acrocladium) 180
(Calliergon) 180
(Chrysohypnum) 170
(Cratoneuron) 183
(Clenidium) 183

Hypnum (Drepanocladus) 180
(Harpidium) 180
(Heterophyllon) 186
(Hygrohypnum) 187
(Limnobium). 187
(Plilium) 183
(Rhytidium) 191
(Scorpidium) 180
(Stereodon) 184

Isopterygium 171.0
Boltinii (Breidl.) 173.2
dcpressum (Bruch) 173.4
clegans (Hook) . 173.5
Miillerianum (Schirnp.). 173.0
nitidulum (Wahl) 173.3
pulchellum (Dicks.) 173.3
silesiacum (Br. eur.) 173.1
turfaccum Lindb. 173.3

Isothecium . 157.5
myosuroides (L). 150.2
myurum (Poll.) 150.1

Leiodicranum 55
Lepidophyllae 140
Leptobarbula berica (De iNot.) 09.7
Leptobryum 110.7

piriforme (L) 111.5
Leptodictyum 175.7
Leplodon Smithii Dicks. 150.8
Lcptodontium 69.3
Lcptotrichum 67
Lescura'a, voir Lesquereuxia 157
Lesquereuxia saxicola (Br. eur.) 159.6

striata (Schwagr.) 150.5
Eeskea 133.5

catenulata Brid.. 155.1
nervosa Schwa?gr. 153,4
polycarpa Ehrh.. 154.2
tectorum (A. Br.) 134.1

Leskeaceae 147.0
Leskeella nervosa (Schwa'gr.) 153.4
Leucobryace* . 38.1
Leucobryum glaucum (L) 58.8
Leucocladodium 123
Leucodicranum 51
Leucodontaceae. 147.11
Leucodon sciuroides (L) 152.7
Leucodontium 116.4
Limnobium. 172.9
Malacophyllai 149
Meeseaceae 42.4
Meesea Albertini Br. 140.7

longiseta Hw. 140.6
trichodes (L). 140.8
triquetra (L). 140.5

Merceya ligulata (Spr.) 105.6
Metzleria alpina Schimp. 58.5
Microbryum Floerkeanum (W . et M.) 36.5
Microdictyees 30
Microthuidium 156
Mielichhoferia 110.8

clongata Horn. 111.8
nitida (Funck) 111.7

Mildeella bryoides (Dicks.) 35.5
Mniacea- 42.2
Mniobryum. 112 3

albicans (Wahl.) 112.4
carneum (L). 112.5
vcxans Limpr. 112.6

Mnium affine Bland. 136.2
Blyttii Br. cur. 137.4
ciliare ((¡rev.) 136.2
cinclidioides (Blvtl.) 135.6
curvatulum (Lindb.) 136.5
cuspidalum (L) 130.8
Drummondii Br. eur. 136.7

Mnium hornuni L .. 38,1
hymenophvlloides Höhen . 15.1
inclinalum Lindb. 138.5
lycopodioides Hook. 138.4
medium Br. cur. 136.4
nivale Am. 137.5
orthorhynchum Brid. 138.3
pseudo-Blyltii Am. 137
punctatum (L) 135.3
riparium Mitten 137.3
rostratum Schrad. 136.6
rugicum Laurer. 135.2
Seligeri Jur.. 136.3
serralum Schrad. 137.2
spinosum (Vort.) 138.2
spinulosum Br. eur. 137.1
stellare Bich. 135.5
subglobosum Br. eur. 135.4
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suhinclinatum Phil. 1 38.0
undulatum (L) 130.1

Molendoa Hornschuchiana (Funck) 43.3
Scndtneriana (Br cur.) 
lenuincrvis Limpr. 

Morphologie
iXanomilrium longifolium Phil. 34.1

lenerum (Bruch) 34.1
Neekcracca“ 147
Neckera. 130 0

Besscri (Lob) 131.3
complánala (L) 131.4
crispa Hw. 131.1
jurassica Am. 131.3
oligocarpa Bruch 130.11
pen nata (L) 130.10
pumila (Hw.) 131.2
túrgida Jur. 131 .3

Ncmatodonteæ 20
Notarisia 03.4
Oclodiceras Julianum (Savi). 00.3
Œdipodium Griffithianum (Dicks.) 103.2
Oligotrichum hercvnicum (Ehrh.) 1 44.7
Oncophorus virens (Sw.) 32.3

Wahlenbergii Brid. 32.0
Oreas Martiana (Hoppe et Horn.) 30.3
Orcoweisia Bruntoni (Sm.) 40.1

serrulata (Funck) 40.2
Organographie. 7
Orthodicranum. 33
Orthodontium 110.0

gracile W ils. 111.0
Orthophyllum 08
Orthothecica' 137.1
Orthothccium 137.9

binervulum Mol. 138.3
chryseum (Schwa'gr.) 138.3
intricatum (Hartm.). 138.1
rufcscens (Dicks.) 138.4
strictum Lor 138.2,

Orlhotrichacea'. 41 .0
Orthotrichum 00.1

acuminatum Phil. 08.3
affine Schrad. 00.3
alpestre Horn. 102.1
anomalum Hw. 100.8
Arnellii Grönv. 103.3
Braunii Br. eur. 103.6
callistomum Fischer O. 102.2
cupulatum Hoflfm. 100.3
diaphanum (Gmel.) 101.1
fallax Schimp. 103.4
fastigiatum Bruch 90.6
gymnostomum Bruch 98.3
Killiasii C. M. 09.4

leiocarpum Mr. cur. UH.2
lcucomitrium Br. cur. 101.3

( »rthotrichum Lycllii Hook ct Tnyl. 98.4
microcarpum De Not. 102 4
nudum Dicks. 100.0
ubtusifolium Schrad. 98.0
pallcns Bruch 102.3
paradoxum Grönv. 101.4
palcns Bruch. 103.7
perforatum Liiopr. 100.1
pulchcllum Mruntou 101.7
pumilum Sw. 103.3
rivulare Turn. 101.3
Hogeri Brid.. 103.1
rupcslrc Schl. 00.2
Sardagnanum Yenl. 100.2
saxalile Schimp.. 100.7
Schimperi Hamm. 103.4
Schubarlianum Lor 100.3
Shawii Wils. 98.1
speciosum N. v. 15. 90.3
SpruceiMonl. 101.2
slramineum Horn. 102.3
Sturmii Horn. 90.1
lenellum Bruch 103.2
urnigerum Myr.. 100.4
Vcnturii De Not. 100.2
Winleri Schimp. 101.6

Oxyrhynchium. 169
Oxyslegus 74
Pachyfissidens grnndifrons (Brid.) 00.4
Pnludella squarrosn (L) 139.1
Panckowia 107
Paramyurium 108
Phaneroporum 08
Phascacea1 . 33.3
Phnscum carniolicum W . ct M. 33.1

curvicollum Elirh. 30.1
cuspidatum Schrei). . 30.3

Phascum Flucrkearuirn W cl M. 36.3
piliferum Schrei). 30.4
rectum With. 36.2

Philonotis 141.7
caespitosa W ils .. 143.3
calcarea Schimp. 143.4
capillaris Lindh. 143.6
fontana (L) 143.2
marchica (Willd.) 143.7
rigida Brid. 141.8
scriata (Milt.) 143.3
tomentella Mol. 143.1

Philonotula. 141.8
Physcomitrella patens (Hw.). 33.2
Physcomitrium. 108.1

acuminatum (Schl.). 109.6
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eurystomum (N. v. E .) . 109.7
piriforme (L) 109.5
sphæricum (Ludw.) 109.8

Plagiobryum demissum Horn. 110.2
julaceum (Dicks.) 110.1
Zierii (Dicks.) 110.1

Plagiopus Oederi (Günn.) 141.0
Plagiolhecium 171.7

Bottinii (Breidl.) 173.2
curvifoliuni Schlieph. 174.6
denticulatum (L) 174.6
Iætum Br. eur. 174.7
lalebricola (Wils.) 175.2
Miihlenbeckii 175.1
neckeroideum Br. eur. 173.5
noricum Mol. 175.6
piliferum (Sw.) 175.3
pseudolætum Meyl. 174.5
Rœseanum (Hampe) 174.3
Ruthei Limpr. 174.4
silesiacum (Selig.) 173.1

Plagiolhecium silvaticum Huds. 174.1
strialellum (Brid.) 175.1
succulenlum (Wils.) 174.2
undulatum (L) 175.4

Platydicfyées (Eurydïclyées) 30
Plalygyrium repens (Brid.) 157.7
Plcuridium altcrnifolium (Dicks.) 37.3

nitidurn (Hw.) 37.2
subulalum (Hw.) 37.4

Pleurocarpa; 29
caractères particuliers 198

Pleurochæte 69.7
Pleuroweisiaccaî 45.1
Plcuroweisia Schliephackei Limpr. 45.2
Pogonatum. 144.10

aloides (Hw.) 145.8
capillare (Mich.) 145.6
nanum (Schreb.) 145.9
urnigcrum (L) 145.7

Pohlia 112.1
Polvtrichacea; 41.2
Polytrichum 144.8

alpinum L. 146.1
commune L .. 146.9
decipiens Limpr. 146.2
formosum Hw. 146.3
gracile Dicks. 146.4
juniperinum W illd .. 146.7
ohioense Ren. et Card. 146.2
perigoniale Mich. 146.10
piliferum Schreb. 146.6
sexangulare Flœrke 146.5
strictum Banks 146.8
Swarlzii Harlm. 1 46.9

Porotheca 146
Pottiaceæ 68
Pottia 68.5

cæspitosa C. M.. 71.5
crinita (W ils.) 70.2
Heimii (Hw.) 70.1
intermedia (Turn.) 70.4
lanceolala (Hw.) 71.4
latifolia Schwügr. 71.7
minutula (Schl.) 70.5
mutica Vent. 70.6
Starkeana (Hw.) 71.6
truncatula (L) 70.3

Potlieai 40.2
Pottiella 36
Pseudephemeruni 37.2
Pseudoleskea 153.5

Artariæ Thcr. 155.2
atrovirens (Dicks.) 155.3
catenulata (Brid.) 155.1
patens (Lindb.) 155.4

Psilopilum lævigatum (Wahl.) 144.6
Psilotheca . 104
Pterigynandrum fdiforme Tirnm. 153.1
Pterogonium gracile S w .. 152.8
Pterygoneurum 68.7

cavifolium (Ehrh.) 71.1
lamellalum (Lindb.) 71.2
subsessile (Brid.) 71.3

Pterygophyllaceai 147.6
Pterygophyllum lucens (L) 151.8
Ptilium 172.5

crisla-caslrensis (L) 183.6
Ptychodium 157.3

affine Limpr. 160.5
decipiens Limpr. 160.3
oligocladum Limpr. 160.4
Pfundtneri Limpr. 160.2
plicatum Schl. 160.1

Ptychomitriaceai 40.7
Ptychomitrium. 84.4

glyphomitrioides (Bals, et De Not .4 95.5
polyphyllum (Dicks.) 95.5
pusillum Br. eur. 95.3

Plychostomum. 116
Pylaisia alpicola (Lindb.) 157.8

intricata Br. eur. 157.8
polyantha Schreb. 157.8

Pyramidula. 108.1
Rhabdogrimmia 87.4
Rhabdotheca 104
Rhabdoweisiacea; 38.6
Rhabdoweisia crenulata James 50.2

denticulata (Brid.) 50.2
fugax (Hw.) 50.1
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Rhacoinitrium 84. 0
aciculare (L ). 93.6
affine (Sehl.). •14. r;
cancscens (Weis.) •.» 4. a
fasciculare (Sclirad.) n .:
hetcroslichuni (H\v.) 94.4
lanuginosum (Ehrh.) it4.1
inicrocarpum (Schrad.). 94.3
prolcnsum (Braun) . ;»
sudelicum (Funck) •.t:t. 4

Rhaphidostegium m i . ;;
demissurn (W ils.) 162.1
Weiwitschii (Schimp.) t02 .i

Rhodobryum . 110.7
roseum (W eis.) 134.3

Rhynchostegiella 161.9
compacla (Mitt.). 170.4
curviseta (Brid.) 170.7
Jacquinii (Garov.) 170. it
lillorea (De Not.) 170.10
pallidirostra (Al. Br.) 170.0

Rhynchostegiella Teesdalei (Sni.) 170 H
tenella (Dicks.) 170.5

Rhynchostegium 101.8
confertum (Dicks.) 171.3
megapolitanum (Bland.) 171.1
mu rale (Neck.) 171.4
rolundifolium (Scop.) 171.2
rusciformc (Neck.) 171.5

Rhvtidium 172.14
rugosum (L). 101.2

Schislidium 84,0
alpicola (Svv.) 80.2
apocarpum (L) 85.2
atrol'uscum (Scliimp.) 80.1
brunncsccns Limpr. 85.5
confertum (Funck) 85.4
gracile (Schl.) 85.3
longidens (Phil.) 85.3
maritimum (Turn.) 80.4
pulvinatum (Hoffm.) 85,1
rivulare (Brid.) . 86.2
spha;ricum (Schimp.) 85.1
tenerrimum Limpr.. 85.0

Schistoslegaceae 38.3
Schistostega osmundacea Dicks. 161.3
Scleropodium 101.3

caespitosum (W ils.). 167.1
illecebrum (Schwaegr.). 167.2
ornellanum Mol. 167.3

Scopelophila 105.6
Scorpidium scorpidioides (L). 189.1
Seligeriaceae 39.2
Seligeria acutifolia Lindb. 64.2

brevifolia Lindb. 64.2

calcarea (Dicks.) 04.3
Seligeria Doniana Sm. 04.1

erccta Phil. 04.5
pusilla (Ehrh.) 04.2
recurvata ( l lw .) . 64.5
tristicha (ßrid.) 04.4

Serpoleskea. 175.7
Spha*rangium 35
Sphagnacea* 24
Sphagna acutifblia. 192.7

cuspidata. 192.0
cvmbifolia 192,1
pnl vclada. 192,3
rigida. 192.2
squarrosa 192.5
subsecunda 192.8
(runcata 192.4

Sphagnum 192
acutifolium (Ehrh.) (20.1). 196.4
Aongstroemii C. Hart. (25.0) 192.4
auriculatum Schimp. 197.5
hallicum Russ. 194.5
centrale Jens. 193.4
compactum De C. (27.1) 192.2
conturtum Nces . (27.5)
crassicladum Warn. 197.8
cuspidalum Ehrh. (20.4) 194.1
cymhifolium Ehrh. (24.1) . 193.2
Duscnii C. Jens. 195.1
fallax v. Klinggr. . 194.2
fimhrintum Wils. (24.0) 195.5
fuHcum v. Klinggr. (20.3). 190,3
Girgensohnii Russ. (25. lj . 195.0
Jenscnii Lindh. 195.3
imbricatum (Horn.) (24.3) 193.1
inundatum Russ. 197.4
laricinum Spr. (27.4) 197,1
Undbcrgii Schimp. (24 .7). 193.0

Sphagnum medium Limpr. (24.4) 193.5
mollc Süll- (24.5) 196.7
molluscum Bruch (27.2) 195.4
obesum (W ils.) . 197.9
obtusum Warn . 194.7
papillosum Lindb. (24.2) 193.3
parvifolium Sendtn. 194.4
platyphyllum (Süll.) (27.6) 197.2
propinquum Lindb. f. 195.3
pulchrum (Lindb.) 194.0
pungens Roth 197.5
Pylaiei Brid. (27.7) 197.10
quinquefarium (Lindb.) 196.0
recurvum P. de B. (26.5) 194.3
rigidum Schimp. (27.1)
riparium Aongstr. (26 .0) 193.7
rubellum Wils. (26.2) . 196.2
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rulcscens Br. eur. 197.0
Russowii Warn. 195.7
Schimperi Röli. 196.4
Schultzii Warn. 195.2
squarrosum Pers. (25.2) 192.5
squarrosulum Lesq. (25.3) 192.5
subbicolor Hampe 193.4
subnitens Rüss. . 196.5
subsecundum (Nees) (27.3) 197.3
lenellum Ehrb. (17.2) 195.4
teres (Schimp.) (25.4) . 192.5
Torreyanum (Süll.) . 194.8
turgidulum Warn. 197.7
Warnstorfii Rüss. 199.1
Wulfianum (¡irg. (25.5) 192.3

Splachnacea* 41.6
Splachnum . 105.1

ampullaceum L.. 107.1
luteum Monlin 107.3
rubrum Montin 107.3

Splachnum sphsericum (L. fil.) 107.2
vasculosum L. . 107.3

Sporledera palustris (Br. cur.) 37.5
Stegocarpa*. 29
Stegonia 71.7
Stenodictyces 30
Stcnophylla* 149
Slcreodon (Drepanium) 172.6

aunulans (Breidl.) 186.2
Bambcrgeri (Schimp.) 185.2
callichrous (Brid.) 186.3
cuprcssilbrmis (L) 185.4
dolomiticus (Milde) 185.6
fasligiatus (Brid.) 184.4
fertilis (Sendtn.) 184.7
hamulosus (Br. eur.) 186.1
Ileulleri (Jur.) 185.5
imponens (llw .). 183.1
incurvalus (Schrad.) 184.1
Lindbergii (Mitt.) 186.4
pallesccns (Hw.) 184.2
pratensis (Koch) 186.5
recurvatus Lindh. 184.0
reptile (Rich.) . 184.3
resupinatus (W ils.). 185.4
revolulus (Mitt.). 185.5
Sauteri (Br. eur.) 184.5
Vaucheri (Lesq.) 185.3

Streblotrichum. 78
Slyloslegium caespiticium (Schwaigr.) 65.4
Syntrichia 68.1

aciphylla (Br. eur.) 83.3
alpina (Br. eur.). 82.2
inermis (Brid.) 82.4
intermedia (Brid.) 83.7

laivipila (Brid.) 82.1
latifolia (Bruch). 82.5
montana (Nees) 83.7

Syntrichia mucronifolia (Schwaigr.) 82.7
Mülleri (Bruch) . 83.1
pagorum (Milde) 83.3
papillosa (W ils.) 83.4
princeps (De Not.) 83.1
pulvinata (Jur.) 83.2
ruralis (L) 83.6
subulata (L) 82.6

Tayloria 105.1
acuminata (Schl.) 106.3
Rudolphiana (Horn.) 106.5
serrata (Hw.) 106.4
splachnoides (Schl.) 106.1
tenuis (Dicks.) 106.2

Tetraphidaceai . 40.1
Tetraphis pellucida (L) 105.5
Tetraplodon 105.1

angustatus (L. fil.) 107.7
rnnioides (L. fil.) 107.0
urceolatas Br. cur. 107.5

Tclrodontium Browniauum (Dicks.) 105.8
repandum (Funck) 105.4

Thamnium 161.10
alopecurum L. 162.2
angustí folium Holt. 162.2
Lemani Schnetzl. 162.2

Thuidium abielinuni (L) 136.4
Blandowii W el M. 156.5
decipiens De Nol. 183.1
hislricosuni Mitt. 156.4
minutuluni (Hw.) 156.1
Philiberti Liinpr. 156.8
pulchellum De N ot.. 156.2
punelulatum (Bals.) 156.3
recognitum (Hw ) 136.9
tamariscinum (llw .) 156.6

Timmiacea* 42.5
Ti minia austriaca llw . 144.1

bavarica Hessl. 144.2
comata Lindb. et Arn. 144.4
elegans Hagen. 144.4
niegapolitana Hw. 144.5
norvegica Zeit. 144.3

Timmiclla 69.1
anómala (Br. cur.) 72.8
Barbula (Schwa'gr.) 72.7
flexiseta (Bruch). 72.6

Tissu cellulairc des acrocarpes 31
des pleurocarpes. 198

Tortella 69.8
caespitosa (Schwaigr.) 76.5
fragilis (Drumm.) 70.2



inclínala (Ilw . til.) 7ti. 4
squarrosa Brid. 7 (i. 1
tortuosa (L) 7<>.:i

Tortilla ti 8.3
rt*sliva (Brid.) H i . ¡i
alrovircns (Sin.). 81 .2
cancsccns (Brucli) h i  . :*

cuneifolia (Dicks.) 81.4
margiuata (Br. eur.) 81.7
muralis (L) 81 . (i
oblusi folia (Schl.) 81.1

Trema lodon lea* 38.7
Trcmatodon ambiguus (llw .l f>8. ti

hrcvicollis (Ilorn.) .‘>8.7
Trichodon lili

cylindricus (Ilw .) ti ti. 4
Trichostomeai 4(1. :i
l ’richostomuni (iti. 4

Bambergeri Schimp 73.3
hrcvífolinm Sendtn. 74.1
ca>spilosum (Bruch) 71.0

Trichostomum crispuluni Bruch. 74.2
rylindrieum (Bruch) 7 4. ti
llavovircns Bruch 7¡i. (i
intlexum Bruch 7o. 7
litoralc Mil 1. 74.fi
mulahilc Bruch 74.4
nilidum (Lindh.) 7 o . 4
pallidisclum II. M. 7o. 1
viriditlavum De Nol. 7o. "i
viridulurn Bruch 74.3

Trochobrvum carnioliciun Br. el B. tif». :t
Tropidophy lia* 1 48
1 Jlola 90 . 1

americana 1* de B. ti7 4
Bruchii Ilorn 117.10
calvesccns (W ils.) 117.11
crispa (L) !»7.11
crispula Bruch 117.8
curvilolia (Wahl.) 117. (i
Drummondii Hook el (ir 117.1 :i
intermedia Schimp.. 97.12
laulwit’ii Brid. 117

phyllanlha Brid.. 97.3
Hehmnnm Jur. »7.7

Voitia nivalis Ilorn 33. ß
Wehen» (1‘ohlia) 110,4

acuminula (Ilorn.) 113.0
ambigua Limpr.. 113. ß
annotina (Hw.) 114.0
earinala (Brid ) llß .4
commulala Schimp. U S.«
cruda (L). 113,1
cucullala (Schwa'gr.) 114.3
elongate (Hw.) 113.3
gracilis (Schl.) 114. ß
longicolla (Sw.). 113.2
Ludwigii (Spreng) H B .7

Wehcra lutescens Limpr 11 ß. 2
nutans (Schrei).) 114,2
Payoti (Schimp.) H B .3
polymorpha (II. et II.) 113.4
proligera (Lindh.) 114.7
pulchella (Ilw.) HB. ß
rubella Phil. . H B .l
Schimperi ((’.. M.) 114.1
sphagnicolla (Br. cur.). 114.1
Tozeri ((irev.) 114.4

Wrisinrea1 3». 1
Wcisia apieulatn Bruch 48.fi

crispala Br. germ. 48.2
( ianderi Jur.. 48. ß
rulilans (Ilw.) 48.;;
viridula (L) 48.3
Wimmcriann (Sendln.). 48.4

VVeisiea* 4o. 1
/icria HO
Zygodonlca1 41.10
Zygodon »tl. 1

conoideus (1 ticks.) »(i. 3
dentatus Breidl. . »ti.ti
Forsten (Dicks.) 90. 8
gracilis Wils. 96.2
rupestris Lindb.. »6. ß
Sendlneri (Jur.) . »ü. 7
viridissimus Dicks. 90.4
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INTRODUCTION

Constilui poslhac, quamdiu mihi vita divinilus conccssa fueril, 
([iiolannis monies aliquos aut sallcm unum, consccndcre, cum in 
sixo vigore Plantae sunt, parlim carurn cognilionis, partim honcsli 
corporis exercitii, animique delectationis gratia.

Conrad Gessner, in Epistola de tnontium admiratione.

Les pages qui suivent doiveu t être l’expression de nos connaissances actuelles rela
tives à la répartition géographique des mousses dans notre pays. Malgré le nombre 
considérable des travaux relatifs aux représentants suisses de cette classe de cryptoga
mes, il est impossible de se dissimuler que ces connaissances sont encore très impar
faites. Tandis qu’il n ’y a probablement plus, chez nous, de terrain d’un kilomètre 
carré 1 qui n’ait, une fois ou l’autre, fourni son contingent de plantes phanérogames 
à la classique boite verte du botaniste herborisant, les parties de notre pays qui ont été 
explorées un peu soigneusement, au point de vue de leur llore brvologique, ne repré
sentent, à l’heure qu’il est, qu’une partie très minime de notre territoire.

D’autre part, le matériel d’observations amassé depuis 1845, où Lesquereux publiait 
son Catalogue des mousses suisses, est si considérable, qu’il paraît utile et même néces
saire de dresser aujourd’hui l’inventaire critique de ce matériel et d’établir, pour les 
Muscinées, comme cela a été fait pour d’autres classes de cryptogames, le bilan de la 
situation actuelle, ne fùt-ce déjà qu’à titre de jalon et pour bien montrer ce qui reste 
à faire.

Un coup d’œil jeté sur la liste bibliographique qui doit clore cet ouvrage, montrera 
que les premières observations publiées, relatives aux mousses suisses, remontent au 
seizième siècle. En 1561, Conrad Gessner, dans son ouvrage De hortis Germaniac liber 
recens, in Valerii Cordi... annotationcs, mentionne (p. 221, observalionutn sglva) un 
« muscus quidam, crispe lactuce simili... in Taedacea sylva, inter Suetachium et Lauf- 
fam. »

Près d’un siècle et demi plus tard, J.-J. Scheuchzer, dans son livre très remarquable, 
Itinera p e r  H e lve tve  a lp in es  regiones facta MDCCII— MDCCXI (paru en 1723) cite à 
son tour quelques « Musci » qu’il avait remarqués dans le cours de ses pérégrinations2.

1 A l’exception, il va sans dire, des glaciers et des grandes nappes d’eau.
2 II figure entre autres (tab. V, fig. 4) un Sphagnum qu’il avait observé « in nemoribus umbrosis et udis, 

conscrndendo montem Aubrig, in locis palustribus prope Eremium Yirginis [Einsiedeln], in nemoribus et sylvis 
inter Hinweil et Gossau, agri Tigurini ; crcscit etiam copiosissime circa Lacum Felinum.... » L’idyllique et maréca
geux « Katzensec » (près Zurich) avait déjà fourni à Johann von Murait différents « Miesse » qu’il mentionne dans 
son E idgenössischer L u s tg a r te  (1715).
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Km 1768, parait à  Berne le bel ouvrage Ilistoria stirpium indigenarum Helvetiae 
inchoata du célèbre Albert de Haller. Les mousses y figurent au nombre respectable de 
133 espèces (tome 3e, p. 23 à  57, nos 1724 à  1856) ; quelques-unes sont fort bien repré
sentées (tab. 45, p. 41 et tab. 46, p. 56). Ce savant naturaliste ne dédaignait pas de 
récolter des mousses. Nous lui devons la découverte (« in alpinum sylvis frequens ») 
du beau Bartramiaque lui dédia son contemporain Johann Hedwig, ainsi que du joli 
Campylium Halleri (L. fil.) (1. c. n° 1734 : « alpina planta in montibus Chapuise, Isenau 
et passim ci rca Les Plans »).

De Haller peut être regardé, en quelque sorte, comme le père de la bryologie 
suisse.

Parmi les botanistes qui, après lui, illustrèrent la science helvétique, je citerai 
Bridel, l’auteur des classiques Muscologia rccentiorum (1797-1822) et Bryologia uni- 
versa (1826-1827) \  Puis, tout spécialement, Schleicher qui, durant le premier quart 
du dix-neuvième siècle, collectionna avec prédilection les Muscinées dans les excur
sions qu’il entreprenait afin de recueillir les plantes de ses Centuries (en collaboration 
avec Thomas). Son flair remarquable lui fit mettre la main sur quantité d’espèces du 
plus haut intérêt, dont quelques-unes, comme par exemple l’Aschisma carniolicum de 
Branson en Valais et l’Hedwigidium imberbe des environs de Locarno, n’ont du reste 
pas été retrouvées en Suisse depuis lors.

Après Schleicher, je rappellerai ici les noms des botanistes Brown, Lesquereux, 
Beinsch, Bamberger, Boll et Custer qui, à leur tour, enrichirent la science suisse de 
nombreuses découvertes.

A leur suite vinrent les brvologues modernes Bernet père, Blind, BolsLerli, Breu- 
tel, Briigger, Daldini, Dewies, Favrat, Fi 11ion, von Fischer-Oosler, L. Fischer, Fran- 
zoni, Funck, Geheeb, Gissler, O. Ileer, Hegetschweiler, T loi 1er, llusnol, Jack, Jiigcr, 
Killias, Laurer, Lerch, Leresche, Melzler, MoriLzi, Mougeot, Mühlcnbeck, Cari Millier,
J. Miiller-Arg., Pfeffer, Philibert, Piré, Reuter, Schârer, YV.-P. Schimper, Theobald, 
Wartmann, Winter, Zollikofer, qui éludièrent cou amove les mousses de nos campa
gnes et de nos Alpes.

Enfin, la phalange des contemporains, parmi lesquels je dois me borner à citer 
MMo von Gugelberg, MM. /Ebischer, YV Baur, Bernet fils (-J-), Bolfshauser, Camus, 
Colomb (-[-), Conti (-{A, Corboz (-[-), Correns, Culmann, Dixon, Forster, Frymann, Gràf, 
Guinet, Herzog, Janzen, Relier, Kindberg (-{-), Kniisel, Lorenz, Mari (•{-), Martin, 
Matouschek, Meylan, Nicholson, Périer, Réchin, Roi 1, Rome, Rompel, Schliephacke, 
Trautmann, Weber, qui ont poursuivi avec succès l’exploration bryologique de notre 
territoire.

Je me fais un devoir et un plaisir d’adresser ici mes remerciements les plus sin
cères à tous ceux de ces confrères qui ont bien voulu m’aider dans l’accomplissement 
de ma tâche, en me faisant part de leurs découvertes et de leurs observations.

Je renvoie à l’Index bibliographique pour l’indication des ouvrages et manuscrits 
qui ont fourni, avec les observations de mes dévoués collaborateurs, MM. C. Meylan, 
La Chaux, et P. Culmann, Paris, et les miennes propres, les matériaux du Catalogue

1 Bridel, qui a passé la plus grande partie de son existence à l’étranger, ne paraît pas avoir beaucoup herborisé 
dans son pays natal; il a cependant récolté, en 1801, le Dicranoweisia compacta dans les Alpes de Gessenay.
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des mousses suisses. Afin de donner une idée de l’importance de ces matériaux, je 
dirai que les indications de localités suisses recueillies ou notées durant les trente der
nières années, représentent un total de plus de 10000 fiches. D’autre part, la Bryotheca 
helvetica, qui renferme le produit des centaines d’herborisations que j ’ai faites, depuis 
1881, dans cà peu près toutes les parties de la Suisse, ainsi que les exemplaires suisses 
récoltés par d’autres botanistes et acquis par voie d’échange, d’achat ou de don, con
tient un nombre d’exemplaires au moins aussi considérable que celui des fiches. Les 
collections particulières très importantes de mes collaborateurs ont été naturellement 
mises à réquisition au meme titre que les miennes.

Dans le catalogue qui suit, je me suis borné à donner, eu fait de s y n o n y m e s , c e u x  

seulement que j ’estimais vraiment utiles, renvoyant, pour la synonymie complète, aux 
grands ouvrages classiques modernes.

Sous la rubrique Exsiccata, je n’indique que les numéros d’origine suisse des 
collections de Rabenhorst: Bryotheca curopaea (Rab.), d’Uusnot: Musci Galliae (M.G.) 
et de Baur Musci europaei exsiccali (M. E.). Les numéros des collections des Crypto
games suisses de 'Wartmann et Schenk (W et S.) et Wartmann et Winter (W. et W.) 
sont également indiqués.

La classification suivie est, à peu de chose près, celle de Schimper-Limpricht.
Au point de vue biologique, j ’ai cru pouvoir me borner à donner, pour chaque 

espèce, une caractéristique sommaire, en indiquant les caractères qui ont rapport :
1° à I’iiumibité Espèces xérophiles, mésophiles, hygrophiles 1 et hydrophiles s. 

Parmi ces dernières, je distingue des espèces aquatiques (flottant dans les eaux calmes 
des lacs, élangs, mares, etc.); litophiles (fixées sur les bords des ruisseaux, torrents, 
fleuves, etc.), hélophiles (des marais) et fonticoles (des sources, ruisselets, rochers 
mouillés, etc.) ;

2° à la lumièbe Espèces lucifuges, sciaphilcs, photophi les, hèliop hiles.
Relativement aux c a r a c t è r e s  é d a p h i q u e s  (du  s u b s t r a t u m ) ,  j e  d i s t i n g u e  p a r e i l l e 

m e n t  les espèces lerricoles, humicoles, arboricoles (corticicoles), arénicoles e t  saxicoles.
En ce qui concerne la n a t u h e  c h i m i q u e  d u  s u b s t h a t u m , n o u s  avons des espèces : 

indifférentes, calciphilcs, calcifuges, halophiles et saprophiles ; le cas échéant, avec le s  

désignations : facultatives, préférantes, tolérantes et exclusives 3.
Quant aux caractères d’ordre c l im a t iq u e  et g é o g h a b h i q u e , j ’ai, autant que faire 

se pouvait, distingué les éléments arcliques-alpins, horéaux-mèsolhcrmiqucs, médianx- 
allantiques ou orientaux, méridionaux-méditerranéens.

Au point de vue historique, je distingue de même des éléments préglaciaires (ter
tiaires), glaciaires et inter glaciaires, postglaciaires.

Les formations ne sont indiquées que pour les espèces qui, par leur abondance 
et l’étendue de leur végétation, jouent, dans la nature, un rôle analogue à celui des 
plantes supérieures pour les formations écologiques. 1 2

1 Des stations humides.
2 Des stations mouillées.
1 J’appelle achaliciques les terrains et les roches qui ne contiennent pas de calcaire on qui ne contiennent 

cet élément que sous une forme qui n’est pas directement assimilable par la plante. (Voir à ce sujet Anann, 
« Etude de la flore bryologique du Valais, » B ull. Soc. M urilh ienne , 1000.)



—  6  —

Pour la répartition VERTICAL K (allitudinale) des espèces, j ’admets les zones sui
vantes

inférieure (vigne, châtaignier), de 200 à 600 m. ;
moyenne (jusqu’à la limite des forêts d’arbres à feuilles), 600 à 1500 m.;
subalpine (jusqu’à la limite des forêts de conifères), 1500-1800 m. ;
alpine, 1800 à 2500 m. ;
nivale, au-dessus de 2500 m.
Il va sans dire que les limites d’altitude indiquées ci-dessus sont des moyennes et 

peuvent varier en plus ou en moins, suivant les facteurs locaux ou régionaux, d’ordres 
topographique, climatique ou autres.

Je donne, autant que possible, pour chaque espèce les altitudes inférieures et 
supérieures des stations suisses actuellement connues.

La r é p a r t i t i o n  h o r i z o n t a l e  d e s  e s p è c e s  c o m p o r t e  l e s  r é g i o n s  p r i n c i p a l e s  s u i 

v a n te s  :

1° Région insubrienne (vallée du Tessin et région des lacs insubriens) ;
2° » rhodanienne (vallée du Rhône de Rrigue à Genève) ;
3° » rhénane (vallée du Rhin de Ronaduz à Râle, par Rorschach et Cons

tance).
4° » du Plateau suisse. (Terrains tertiaires supérieurs, mollasse, poudingue,

etc.).
a) Sous-région des Lacs principaux (lacs de Genève *, de Neuchâtel, 

de Thoune, de Brienz, de Sarnen, de Zug, des Quatre-Cantons, 
de Sempach, de Zurich, de Wallenstadt, de Constance2).

b) Sous-région des Collines.
5° » Le Jura.
6° » Les Alpes. Préalpes et Haut-Alpes.
Comme sudivisions des Alpes, j ’ai adopté celles correspondant à la fois aux groupes 

orographiques (tels qu’ils sont donnés par le Dictionnaire géographique suisse, p. 33), 
et aux bassins hydrographiques groupes du Mont-Blanc (Martigny-Chamonix-Val 
Ferret) ; Alpes du Ghablais ; groupe du Gervin (Alpes pennines du Val Ferret au Sim- 
plon) ; du Monte-Leone (Alpes lépontiennes du Simplon au Gothard) ; groupe Sarine 
et Simme ; du Wildhorn (du Pillon à la Gemmi) ; du Finsteraarhorn (de la Gemmi au 
Grimsel) ; du Damma ; de l’Aa ; de la Sihl ; de la Thur ; du Tödi ; du Sardona ; du Rä
tikon ; de la Plessur ; de l’Adula;de l’Fngadine (septentrional et méridional); de la 
Maggia ; Alpes de Lugano.

Rassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, de la Linth, de la Thur, du Rhin, de 
l’Inn et du Pô.

La f r é q u e n c e  e s t  i n d i q u é e ,  p o u r  c h a q u e  e s p è c e ,  pa r  l e s  a b r é v ia t i o n s  C.C. très 
commun; C. commun; F.F. très fréquent (très répandu) ; F. fréquent [répandu) ; A.F 
assez fréquent; P.F. peu fréquent ( d i s s é m i n é ) ;  R. rare; R.R. très rare.

La quantité est représentée par les désignations M. en masse (Massenvegetation) ; 1 2

1 Se confond avec la partie inférieure de la région rhodanienne.
2 Rentre dans la région rhénane.
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A.A. très abondant ; A. abondant ; Q. en quantité moyenne ; P. en faible quantité ; P.P. 
en très faible quantité.

Enfin, j ’indique encore les conditions de fructification : fr. fructifié ; st. stérile.
Les localités sont ordonnées par cantons, à partir de l’ouest, en marchant par 

le nord et le centre à l’est, puis au sud.
La désignation (suivie d’un numéro) indique qu’un exemplaire témoin se 

trouve dans la Bryotheca helvetica sous le numéro indiqué L
Les abréviations employées dans le texte des notes et remarques sont les mêmes 

que celles des tableaux synoptiques de la première parlie.
Les remarques critiques dues à la plume de mes collaborateurs sont suivies des 

désignations (G.M.) pour Charles Meylan et (P.C.) pour Paul Culmann.

Lausanne, mars 1012

Jules AM ANN.

1 La numérotation do ces exemplaires est telle que le premier nombre correspond à la page du Tableau 
synoptique (première parlie de cet ouvrage) où sc trouve la diagnose de l’espèce, le second nombre au numéro 
de la colonue dans ce tableau, et le troisième nombre au numéro d’ordre de l’échantillon (numéros pairs pour 
les exemplaires suisses, impairs pour les étrangers).



CATALOGUE DES MOUSSES
D E  LA S U IS S E

Ordre SPHAGNAŒÆ

Genre SphaçjIlU Ill (Dill.)

Section A. CYMHIKOUA

S . c y m b ifo litim  Ehrli. K r s i c c .  W  (0, S. 100.

Hygrophile et hydrophile, hélophile, rarem ent aquatique (flottant). Humieoh'. Cafcifuge. 
E lém ent m ésotherm ique-boréal. Interglaeiaire (subfossile dans les lignites interglaeiaires 

de Diirnten, M orsehwyll, Signal de Kougy.)
Station H auts-m arais, tourbières, forêts humides. (Sphagnelum .)
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. I)e 400 m. (Lerzlikon, leg. Culmann) à 

0200 m . (lim itai, Hernina, leg. Pfeifer).
Ju ra , P lateau , P réalpcs, Hautes-Alpes, région insubrienne. — F. AA. Rarem ent fi*. 
Localités: N om breuses. Semble moins répandu et moins abondant dans les Alpes que le 

S. medium (P. C.).
Les formes compactes sont celles que l’on rencontre surtout dans les montagnes (G. M.). 

S . p a p illo su m  Lindb.
H ygrophile et hydrophile, hélophile. Humieole. Caleifuge. — Elém ent mésothermique- 

boréal.
Station: H auts-m arais et tourbières (surtou t dans les « replats » *). ( Sphagnetum .)
Zones inférieure et moyenne. I)c 400 à ll(K) m.
Ju ra , P la teau , région insubrienne. — P F . A. R arem ent fr.
Localités: V a l a i s  : Salvan (Guinct). J u r a  Tourbières de la Vraconnaz, 1150 m. d-Wj 

193. 3. 2) ; de la C haux; des Ponts (Meylan). B e r n  Miinchenbuchsee (Schneider). Z u r i c h  :

1 C o m m e  t e r m e s  t e c h n i q u e s  c o r r e s p o n d a n t s  a u x  a l l e m a n d s  « K o lk e  » , « R i i l l e n  » e t  « S c h l c n k e n  » , j e  p r o p o 

s e r a i  l e s  t e r m e s  f r a n ç a i s  s u i v a n t s  r e l a t i f s  a u x  H a u t s - M a r a i s  : G  t i l l e s  ( p e t i t e s  i n a r e s  p a r f o i s  a v e c  d e s  î l o t s  f l o t 

t a n t s  o u  n o n ) ,  B o s s e s  ( h a u t e s  d e  3 0  à  6 0  c m . ,  à  c o n t o u r  e n  g é n é r a l  c i r c u l a i r e ) ,  f l c p l a l s  ( p a r t i e s  p l a n e s  e n t r e  l e s

b o s s e s ) .

2
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(Jerzlikon, 480 m. (Culmann). S c h i o y z  :  Einsiedeln, 880 m. (Diiggeli). T h u r g a u  (Knüsel). 
T i c i n o  :  Bellinzona (Mari).

Méconnu et souvent confondu avec le précédent, le S. papillosum se rencontre su rtou t au 
bord des «go illes»  où il forme parfois de vastes tapis d’un brun ocreux (C. M.).

S . s u b b i c o l o r  Hampe.
Hygrophile et hydrophile, hélophile. Humicole. Calcifuge. E lém ent m ésotherm ique-boréal. 
Stations: H auts-m arais et tourbières (Sphagnetum ).
Zones inférieure, moyenne et subalpine. De 450 à 1650 m.
Plateau, Hautes-Alpes. — R mais A. R arem ent fr.
Localités : J u r a  s o l e u r o i s  Gansbrunnen (Probst). B e r n  près Schwarzencgg, 900 m. 

(Culmann). Z u r i c h  Katzensee, 450 m. ; Krutzelried ; Aeugstermoos (Culmann). S c l n o y z  
Einsiedeln, 880 m. (Diiggeli). G r a u b i i n d e n  :  Seeboden près Davos, 1650 m. (Amann), (ÜB.ÇS 
193. 4. 2). T i c i n o :  Val Piora (Culmann).

R are ou confondu avec S. cym bifolium, dont on ne peut le distinguer que par les coupes 
transversales des F. ram éales, ce Sphagnum  est in term édiaire, p a r  la form e des Ccl. chlorophyl- 
leuscs, entre S. cymbifolium et S. m edium . On peut égalem ent le considérer comme un S. pa
pillosum à parois col. lisses. (C. M.)

S . m e d iu m  Limpr.
Hygrophile et hydrophile, hélophile. Humicole. Calcifuge to léran t. E lém ent mésothcr- 

miquc-boréal.
Station : H auts-m arais et tourbières, en eompagnie de Dieranum Bergeri, Polytrichum  

strictum , Sphagnum acutifolium , etc. (Sphagnetum ). Les v a r . p u r p u r a s c e n s  et v c r s i c o t o r  
dans les «bosses»  et les « re p la ts » ;  les varié tés pâles dans les « re p la ts»  surtout.

Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 450 m. (Katzensee, leg. Culmann) à 
2000 m. (Simplon, leg. Réohin et Camus).

Ju ra , P lateau, P réalpes, Hautes-Alpes, Région insubrienne. — C. AA. R arem ent.fr.
Localités : Nom breuses.
Les formes compactes, surtou t la v a r. purpuraseens, sont les plus répandues, principale

ment dans les montagnes. Les form es pâles se rencontrent surtou t dans les stations om bra
gées. (C. M.)

Le S. imbricatum (Ilo rn .) n’a pas encore été signalé en Suisse il existe pourtan t dans 
le sud de l’Allemagne et la S tyrie.

Section B. IUGIDA

S . c o m p a c t u m  de Cand.
Hygrophile, plus rarem en t hydrophile. Humicole. Calcifuge. E lém ent mésothermique 

boréal.
Station : P arties herbeuses des tourbières et pentes huihides des Alpes. (Sphagnetum .) 
Zones moyennes (R. R .), subalpine e t alpine.
De 880 m. (Einsiedeln, leg. W eber) à 2500 m. (F ex tal, leg. Pfeffer).
Ju ra , P lateau, P réalpes, Hautes-Alpes, Région insubrienne. — F. A et AA. Parfois fr. 
Localités : Nombreuses.
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Le S. compactum est, chez nous, une espèce m ontagnarde ; ses deux variétés imbricatum 
et s q u a r r o s u m  sont égalem ent répandues, mais la seconde fructifie plus abondamment et 
plus fréquem m ent. (C. M.)

Les sections T r u n c a l a  (S. Aongstrœmii H artm .) et P o l y c l a d a  (S. W ulfiauum  Girgens.) 
n’ont pas de représentants en Suisse.

Section G. SQUARROSA

S . s q u a r r o s u m  P ers.
Hygrophile ; généralem ent sciaphile. Humicole. Calcifuge, tolérant.
E lém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : P ra iries  et forêts humides, près des sources et des ru isseaux ; plus rarem ent 

dans les « rep la ts  » des tourbières.
Zone inférieure (P F ), moyenne (F), subalpine (F) et alpine (P F  ou R).
De 600 m. (Jorat, leg. Amann) à 2200 m. (Morteratschtal, leg. Amann) (iß.Ŝ  192. 5. 4). 
Jura (R), Plateau (PF ), Préalpes (F), Hautes Alpes (R), Région insubrienne. — A. Par
fois fr.
Localités : Nom breuses. J u r a  :  Tourbières de la Joux, du P lane e t de Chez Simon (Mé

tie r) ; les Rousses c. fr. (43jp i92. 5. ti) ; Signeronde, 1100 m. (M eylan).

S .  te r e s  (Schim p.).
H ydrophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent arctique alpin.
Station : P artie s  herbeuses et très humides des tourbières (Sphagnetum ). Associé, en 

général, aux  S. recurvum , W arnstoriii et subsecundum.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1000 m. à 2200 m.
Ju ra , P lateau , Alpes. — P . F. ou R. A ou AA. Toujours st.
Localités : J u r a ,  :  v ar. i m b r i c a t u m ,  W arn . Tourbières du Campe ; de la Sagne ; de la 

C haux ; des S ayet ; de la Vraeounaz, 1020-1100 (M eylan). V a l a i s :  Col d ’Antigine, 2200 m. 
(M eylan et W ilezek) 192. IF 4). G r a u b ü n d e n :  S t. Moritz (Rübcl). T i c i n o :  Monti di 
Redrctto (M ari) (Üb£ 192. îF 4).

V ar. s q u a r r o s u l u m  (Lesq.). J u r a , :  Tourbières des Ponts (Lesquereux) ; La C haux; Les 
S ayet (M eylan). V a l a i s :  Entre Saas Grund et Almagel (W olf) (!®£) 192. î>b 2 ); G rand- 
Saint-H ernard (Camus). Z ü r i c h  Ilausen-Kappel, 600 m. (Amann) (*B,§ 192. îF 2). U r i  
P rès l ’hospice du Saint-G otthard (Rottini).

Section D. UNDULATA

S . c u s p id a tu m  Ehrh.
Hydrophile (ou hygrophile). Humicole ou aquatique. Calcifuge. — Elément mesother- 
m iquc-boréal.
Station : Dans les «  goilles » des hauts m arais et sur leurs bords.
Zones inférieure e t moyenne. De 550 m. (Hinweiler Ried, leg. Culmann) à 1200 m. (Ju ra , 

leg. M eylan).
Ju ra , P lateau , P réalpes e t Alpes. — F. A ou AA. Parfois fr,
Localités : Nom breuses.
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Les diverses varié tés: s u b m e r s u m  Schimp., f a l c a l u m  Rüss., p l u m a s  u m  Br. E u r., etc., 
sont également communes. Presque toujours flottante ou im m ergée, cette espèce v it r a re 
ment sur le sol toujours exondé, associée alors au S .  r e c u r v u m .

S. Lindbergii Schimp.
Espèce étrangère à la flore suisse. A rechercher dans les Grisons (elle existe dans les 

Alpes autrichiennes).
S .  D u s e n i i  Jens, et S .  T u r r e y a n u m  Sull., tous deux très voisins du S. cuspidatum , 

seront peut-être découverts par la suite dans notre pays.

S . r e c u r v u m  P. de B.
Hygrophile et hydrophile, hélophile. Humicole ou aquatique. Calcifuge.
Elément mésothermique boréal.
Station : M arais tourbeux, parties herbeuses et spongieuses, au bord des « goilles », 

associé à S. cymbifolium, papillosum, W arnstorfii et acutifolium (Sphagnctum ).
Zones inférieure, moyenne et subalpine. De 450 à 1600 m.
Ju ra  (F), P lateau (AE), Alpes (PF ). — A. R arem ent fr.
L ocalités : J u r a  : dans la plupart des tourbières (Mevlan) (33§ 194. 3. 6 et K). 19. 18). 

V a u d  : Prantin (Piré sub S. spectabile Schp.) (Amann) (53jf) 194. 3. 14). F r i b o u r g  : Vaulruz 
(Früh) (33,S“} 194. 3. 4). B e r n :  Uebeschi bei Thun (Bernet). A a r  g a u  : Rothwasser (Geheeb). 
L u z e r n  Mettelimoos im Entlebuch (Früh) (üßjp 194. 3. 8). Z ü r i c h  : Ziemlich haeufîg aber 
nur steril : Krutzelried bei Gfenn, 450 m. ; Hinweilried, 550 m. ; Aeugstermoos, 650 m. (Cul- 
mann). G r a u b ü n d e n  : Davos, 1500-1600 m. (Amann) (33ip 194. 3. 2 et 1 2 . 14).

Les var. a m b l y p h y l l u m  Rüss. et m u c r o n a t u m  Rüss. sont toutes deux répandues.
Le S. obtusum W arn, signalé p ar H étier au lac des R ouges-Truites dans le Ju ra  fran 

çais, n’a pas encore été observé en Suisse. Il peut être facilem ent confondu avec la v a r. am 
blyphyllum de S. recurvum , dont il ne diffère que p a r  des caractères différentiels d 'assez peu 
de valeur, vu leur inconstance. (C. M.) S.

S .  1,1 p a r v i f o l i u m  (Sendtn.). S y n a n .  S. recurvum  var. parvifolium  Sendtn.
Hygrophile, hélophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : Dans les « replats » des tourbières.
Zones inférieure et moyenne. De 430 à 880 m. —  Ju ra , P la teau . — F  et A. P arem en t fr. 
Localités: F. dans les tourbières du Ju ra  (plus com mun que le S. recurvum ) (M eylan). 

1 a u d  : Prantin sur Clärens, 1250 m. (Amann) (33^ 194. 4. 2). Z u r i c h  Katzensee, 450 m. ; 
Grindelmoos ob Horgen, 660 m. ; N cu-Turbenland bei L’erzlikon, 430 m. (Culmann). 
S c h w y z  : Einsiedeln, 880 m. (Düggeli).

Le S. parvifolium ne diffère du S. recurvum  par aucun caractère im portan t et constant et 
la chaîne des formes de transition entre les deux espèces est complète ; aussi peut-on à peine 
regarder le S. parvifolium comme une faible sous-espèce.

S . 11 f a l l a x  von Klinggr.
Hydrophile. Aquatique. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux, dans les « goilles ».
Zone moyenne. — Jura. — R mais A. Toujours st.
Localités : J u r a  : Tourbières de la Chaux et de la  Yraconnaz, 1100 m. (M eylan).
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Cette sous-espèce, intermediaire (Mitre S. cuspidatum et S. reeurvum , se rapproche tantôt 
de 1 un : var. p s e u d o - c u s j n d a l u m  Roth., tantôt de l’au tre  : var. pscudo-recureum Roth. Elle 
est toujours immergée et st. (C. M.)

S . “ r i p a r i u r n  Aongstr.

H ydrophile. Aquatique. Calcifuge. — Elém ent m ésothermique-boréal.
Station Marais tourbeux dans les « goilles ». — Zone moyenne. — Ju ra . — R mais A. 
T oujours st.

J u r a  :  Tourbière des Rousses, 1070 m. (Meylan).
Sous-espèce dérivée du S. reeurvum ; toujours imm ergée. (C. M.)
Les S .  p u l c / i r t u a ,  h a U t c / i i u t ,  a n i m / a l u m ,  Schullzii, propi nquum, pour la p lupart sous- 

espèces du S. reeurvum, n’ont pas encore été signalées en Suisse. (C. M.)

S .  i n o l l u s c u m  Bruch.
H ygrophilc et hydrophile. Iimnieole. — Elément mésothermique boréal.
Station Dans les tourbières et les bruyères humides, surtout au bord des «  goilles » 

(Sphagnetum ).
Zone inférieur!', moyenne, subalpine et alpine. De 400 à 1970 m.
Jura (C, AA et fr.), Plateau (R), Alpes (R).
Localité. J u r a :  dans la plupart des tourbières (Lesquereux, Lereh, Reuter, Meylan) 

(S8)q 195. 2 à Di). A a n j a u :  Rotbwasser bei Brem gartcn (Moll). S d n e t / s  :  Einsicdeln,
880 m. (Arriann) (Ü.3.SD 193. 13) (Diiggeli). Graubiindcn : Lam pertsehalp irn Adula, 1970 m.
(Holler et Pfeiler). Var. i n u n c r s u m  Sehimp. Tourbière du Sentier, 1020 m. (Meylan).

Section E. ACUTIFOLFA

S . l i m b r i n t u r n  Wils.
Hygrophilc. Ilumicole. Calcifuge (tolérant). — Elém ent mésothcrmique boréal.
Station Forêts humides. — Zone moyenne. — Plateau. RR.
Les quelques indications (pic nous possédons sont douteuses et sc rapportent peut-être au 

S. Girgensohnii.
Localité, l ' a n d  Prantin sur Vevey (Piré). Auf dem Gäbris (Schlattcr). S i .  Gallen :  

bei St. Peter und Paul ; beim Bade Schönbühl (Jäger).
Le S. fimbriatum ayant été trouvé au Tirol par Sendtner (expi. vérifiés par W arnstorf) 

et Jäg er connaissant le S. Girgensohnii, il faut, à mon avis, jusqu à preuve du contraire, 
adm ettre  les localités du canton de Saint-Gall. (P. C.)

S .  G i r g e n s o h n i i  Rüss.
H ygrophilc. Sciaphile. Humicole (parfois directem ent en contact avec le sol argileux). Cal

cifuge to lé ran t (c’est le moins calcifuge de nos sphaignes.) -  Elément mésothermique-boréal. 
Station : F orêts hum ides et m arais tourbeux (« replats »).

Zones moyenne (R), subalpine (FF) e t alpine (F). -  De 900 m. (Salvan, leg. Rem et) à

2400 m. (Engadine, leg. Pfeffer).
Ju ra , P la teau , Alpes, Région insubrienne. — AA. Toujours st.
Localités : Nom breuses. La var. striclum Rüss. surtout dans le Ju ra .
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S .  R ü s s o w i l  W arn.
Hygrophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux (« bosses »), souvent avec S. W arnstorfii.
Zones moyenne, subalpine et alpine. De 390 m. à 2216 m. — J u ra  (F  et A), P lateau  

(PF), Alpes (PF ). — R arem ent fr.
Localités : J u r a  : F  et A dans les tourbières (Meylan) 195. 8 . 8 et 12 à 18). V a l a i s  

Tourbière près l’hospice du Simplon, 2000 m. (Réchin et Camus) ; Col d’Antigine, 2200 m. 
(Meylan) (© §  195. 8 . 6). B e r n :  Grimsel, 1550 m. (Culmann) ; Susten, über Gadmen, 
1400 m. (Amann et Meylan) 195. 8 . 4). S c h w y z :  Todtmeer bei Einsiedeln, 880 m. 
(Amann) (SB̂ p 195. 8. 2) (Düggeli). T h u r g a u :  Ittingerried bei Frauenfeld (Knüsel). G r a u 
b ü n d e n  : Lago nero ob Poschiavo, 2216 m. (Brockmann).

S . fu s c u m  (Schimp.).
Hygrophile. Hélophile. Humicole. Calcifuge. — E lém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux, où il form e souvent de volum ineux monticules : « bosses », en 

compagnie de S. acutifolium var. rub rum , S. rubellum  et Rtissowii. (Sphagnetum .)
Zones moyenne, subalpine et alpine. De 880 à 1500 m. — Ju ra  (F F ), P la teau  (R), Alpes 

(R ?). — A. Souvent fr.
Localités : J u r a  :  M arais des Ponts (Schim per). Répandu et même commun dans les 

tourbières (Meylan) (üô̂ jp 196. 34. 8 et 12). L u z e r n  :  M etteli im Entlibuch (F rüh ) (33^p 166. 3. 
2). S c h w y z :  Einsiedeln, 880 m. (Düggeli). G r a u b ü n d e n :  Davos, 1550-1600 m. (Amann) 
(©,§ 195. 3. 6 et 10).

Cette espèce est C dans la S tyric  supérieure ( «  in O berste ierm ark, fast auf allen M oorgrä
ben » Breidler). Dans la tlorc du T irol, elle ne figure qu’avec quatre  stations et semble ê tre  
très rare  dans nos Alpes et su r le P la teau . (P . C.)

S .  r u b e l l u m  W ils.
Hygrophile. Hélophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux (Sphagnetum ). La v ar. v e r s i c o l o r  su rtou t dans les « rep la ts ». 

Souvent accompagné des S. acutifolium , fuscum et Rüssowii.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 430 à 2000 m. — Ju ra  (C), P lateau  et 

Alpes (AF), Région insubrienne. —  A. T rès rarem en t fr.
Localités: J u r a :  L a  Vraconnaz (Schim per, M eylan) (5B,Sp 196. 2. 2). V a u d  Tourbière 

de Jongny sur Yevey (Amann) (iß.Sy 196. 2. 4). Z ü r i c h  bei Pfälfikon, 550 m. ; Krützclmoos 
bei Hirzel, 670 m. (var. v i r i d e )  ; N eu-Turbcnland bei Uerzlikon, 430 m. ; Egelsee bei Masch- 
wanden (AA), 465 m. (C ulm ann); Brüggen bei Kappel, 600 m. (Stoll). S c h w y z :  Einsiedeln, 
880 m. (Düggeli). S l .  G a l l e n :  M eyenried bei O beregg; M urgseen, 2000 m. (Jäger). G r a u 
b ü n d e n  :  Entre Pontresina et le g lacier de M orteratsch  (van den Broeck et Dens). T i c i n o  :  
Monti di Bedretto (M ari).

S . W a r n s t o r f i i  Rüss.
Hygrophile et hydrophile. Hélophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique- 

boréal.
Station : M arais tourbeux, su rtou t dans les parties herbeuses, spongieuses (la v ar. v i r i d e  

dans les « replats >;) ; le plus souvent associé à S. rubellum  et recurvum  (Sphagnetum ).
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Zones moyenne, subalpine et alpine. De 880 à 2400 m. — Ju ra  (C), P lateau  (R), Alpes 
(P F ), Région insubrienue. — A. St.

L ocalités : R e r n :  U nteraaralp , 1850 m. (Culmann). S c h w y z  :  Lachmoos bei Einsiedcln, 
880 m. (var. v i r i d e )  (Düggeli). G r a u b ü n d e n  Engadin, bis 2400 m. (Correns). T i c i n o :  
Monte San Lucio (Bottini) ; Redrctto (M ari).

S .  q u i n q u e f a r i u m  (Lindb.).
H ygrophile ; sciapbib' ; humicole. Caleifuge tolérant. — Elém ent mésothermique-boréal. 
Station : Pentes m arécageuses ou rocheuses humides, forêts de conifères humides et mon- 

tueuses. R arem ent dans les tourbières (« replats »). Fréquem m ent accompagné de S. aeutifo- 
lium et Plagiothecium  undulatum .

Zones inférieure, moyenne et subalpine. De 450 à 1500 m. — Ju ra  (C), P lateau (F), 
Région insubrienne. — AA. Assez fréquem m ent fr.

L ocalités : J u r a  :  Dole, 1500 m .;  Dent de Vaulion ; Mont-d’O r; Aiguille de Baulmcs, 
1400 m. ; Suchet, 1500 m. ; Creu x-du-Van ; Chasserai, etc. (Mcylan).

V ar. a l p i n u m  Milde J u r a  : Aiguille de Baulmes ; Crcux-du-Van (Meylan). Y a u d  Pont 
de N ant, 1200 m. (Amanu) ($£> PO», fi. fi). Z ü r i c h  Hellbachtobel bei W cisslingen, 050 m. ; 
K rutzclried bei Gfenn, 550 ni. (Culmann).

V ar. v i r e s c e n s  W arn . Z u  y  Ob Imrncnsee, 1000 m. (Amann) (23,Ç> 196. 6. 8). Z ü r i c h  
Hohe Rhone im K reuzbrunn, 000 m. ; Heischer-Almend, c. fr., 000 m. ((’ulmann). S c h i o y z  :  
Hochmoor Roblosen und Todtm eer bei Einsiedcln, 880 m. (Düggeli). T i c i n o :  Monti San 
Lucio, 1200 in. (M ari) (iö,^ (9fi. <i. 2) ; entre Magadino et San Nazzaro(Conti) (93,1fr (00- fi. 4).

Le S. quinquefarium ne diHën; du S. aculifolium que par des caractères de faible valeur, dont le 
principal est la disposition des feuilles en séries qui rendent les rnmeaux carénés, disposition du reste 
souvent peu distincte. (C. M.)

S . a c u t i f o l i n m  (Elirh.). K r r s i c c .  W  et S. 200.
Hygrophile et hydrophile. Humicole. Caleifuge to lérant, — Elém ent mésothermique- 

boréal. G laciaire.
Station M arais tourbeux, forêts de conifères humides (Sphagnetum ). Les var. v i r i d e  et 

v e r s i c o l o r  dans les « bosses », la var. / f a v a n ç o n s  dans les « replats ».
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 460 m. (Egelsec, legt. Culmann) à 2470

m. (Ju lier, legt. Pfeifer). — Dans toutes les régions. — C et AA. Souvent fr.
L ocalités très nombreuses.
Les anciennes indications pour le S. acutifolium sont douteuses, car on ne le distinguait

pas des au tres espèces du groupe.
Le S. acutifolium est très polymorphe ; les var. v ir id e , ru b ru m , etc., sont egalement répandues ; 

la var. S a h im p e r i  préfère les régions subalpine et alpine. S.

S .  s u b n i t e n s  Rüss. e t W arn .
H ygrophile, hélophile, humicole, calcicole. — Elém ent mésothermique-boréal.
Station : M arais tourbeux (Sphagnetum ).
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 600 à 2000 m. — P lateau, Alpes, 

Région insubrienne. — R ou méconnu. A. st.
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Localités: V a l a i s  : Tourbière près l’Hospice du Simplon, 2000 m. (Réchin et Camus) ; 
Grand-Saint-Bernard (Camus). B e r n :  Münchenbuchsee (Schneider); Mannsegg, 2000 m. 
(Fleischer). S o l o t h u r n  (uinsbrunnen (Probst). Z i l r i c h  : Hausen-Kappel, 000 m. (Amann) 
(23(0 195. *)■ U r i  Gotthardstrasse (Früh) (23§ 196- 5. 4). T i c i n o  : Piano di Boggio ; Monti
di Bedretto ; Ponte Trcsa (Mari) (23 )̂ 196. 5. 6).

S. molle Sull. — Encore inconnu en Suisse ; les stations signalées dans le Jura se rappor
tent à S. aeutifolium var. Schimpcri. Sa présence chez nous paraît d’ailleurs douteuse. (C. M.)

Section F. SUBSECUNDA

S . l a r i c i n u m  Spr. S y n o n .  S. contortum Schultze.
Hygrophile et hydrophile. Hélophile. Humicole ou aquatique. Calcifuge. — Elém ent mé- 

sothcrmi([ue-boréal.
Station : Tourbières, parties herbeuses e t très hum ides, «goilles et rep la ts» .
Zones inférieure, moyenne et subalpine. De 450 à 1550 m. — Ju ra , P lateau , Alpes, Région 

insubrienne. — P F . A. St.
Localités : Jura : Marais de la Pile (Bernet) ; Tourbières de la Chaux près Sainte-Croix ; 

de la Povettaz au Suchet, 1300 m. ; des Begnines, 1450 m. ; de la Bursine, vallée de Joux 
(Meylan). Vaud Forêt de Sauvabelin sur Lausanne, 000 m. (Amann) (23$) 197.1. 12). Bern 
Schmittmoos bei Tierachern (Bamberger) ; Sch warzeneck (Fischer-Ooster). Zilrich  Kat
zensee, 450 m. (Culmann, Amann) (23,10 197. 1 - 4) ; Krutzelried bei Gfenn, 450 m. (Culmann) ; 
Robenhausen, 550 m. (Culmann, Amann) (23ft 196. 1 . 6 et 10) ; Egelsee ob Maseliwanden. 
400 m. (Culmann). Schioyz Einsiedeln, 880 m. (Amann), var. lereliuscn/inn  (23(0 197. l- H) 
(l)iiggeli). Graubünden Silsersee, 1800 m. ; Fextal, 2000 m. (Pfeffer) ; Wildboden bei 
Davos, 1550 m. (Amann). Ticino: Rovello (Mari).

S . p l a t y p h y l l u m  (Sull).
Hydrophile. Aquatique. Calcifuge. — E lém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux et p ra irie s m arécageuses. (Sphagnetum ).
Zones moyenne, subalpine e t alpine. De 1050 à 2000 m. — Ju ra , Alpes. — R ou non 

observé. A. st.
Localités Tura :  Tourbière de la Bursine, vallée de Joux, 1050 ni. (M eylan). Valais  

M arais sur le col du Simplon, 2000 m. (Réchin et Camus). S.

S . s  u  b  s e  e u  n  d u  m  Nees.
Hydrophile, humicole ou aquatique. Calcifuge (to léran t). — Elém ent m ésotherm ique- 

boréal.
Station : Tourbières et m arécages, principalem ent dans les parties herbeuses très 

humides, dans les « goilles » peu profondes.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 450 m. (Krutzelried, legt. Culmann) 

à 2300 m. (Berninapass, legt. Pfeiler). — Dans toutes les régions. — C AA. Parfois fr. 
Localités nombreuses.

Varie beaucoup comme couleur et surtout comme taille suivant la plus ou moins grande slabililé 
du niveau de l’eau. Les formes constamment immergées sont toujours grandes eL simulent les espèces 
ou sous-espèces suivantes (var. majus). (C. M.) (23§ 197. 3. 8.)
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111 in u n d a tu m  (Rüsr.).
Hydrophile, aquatique. Calcifuge. — Elément m ésotherm ique-boréal.
Station : M arais tourbeux dans les « goilles » (Sphagnetum ).
Zones moyenne et subalpine. De 880 à ] r»r>0 m. — Ju ra , P lateau , Alpes. — R ou mé

connu. A. St.
Localités: J u r a : Tourbière de Signeronde près Sainte-Croix, 1100 m. (M eylan). 

S c h w y z  :  Einsiedeln, 880 m. (Düggeli). T h u r y a u  Bei Frauenfeld (Knüsel). G r a u b i l n d e n  :  
W ildboden bei Davos, 1550 m. (Amann) 187. 4. 2).

Le S. inundatum ne diffère du S. subsecundum par aucun caractère constant et les formes inter
médiaires sont fréquentes. On ne peut le considérer que comme une variété ou une sous-espèce, (C. M.)

S . a u r ic u la t u m  Schimp.
H ydrophile. Humieole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-boréal.
Station : P ra irie s  m arécageuses e t m arais tourbeux (Sphagnetum ).
Zone subalpine. De 1500 à 1040 m. — Alpes. — R  ou non observé. St.
Localités: B e r n :  Feldmoos am Sustenpass, 1640 m. (Amann et Meylan). U r i  :  Gœsche- 

nental, 1500 m. (Amann et Meylan). G r a u b i l n d e n  :  W ildboden bei Davos, 1550 m. (Amann) 
(33.§ *97. ?i. 2).

S. ru fe sc e n s (Br. germ .)
Hydrophile. Humieole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
Station : M arais et forêts humides.
Zone inférieure. — Région rhodanienne. — R R ?  A. St.
Localité. G e n è v e  Gouille-Mairon dans le Bois de Veitay (C. E. M artin) ; Bois de Ver-

soix (Eug. Pénard).
Asse/, fréquent dans les pays voisins, le S. rufescens se trouve sûrem ent dans d’autres

régions de notre pays.
Les S. tu rg id u lu m  W arn ., crassicladum W arn, et obesum (W ils), tous sous-espèces 

du S. subsecundum, non encore signalées en Suisse, s'y rencontreront probablement, principa
lem ent dans les forêts très humides et les m ares du P lateau.

Ordre ANDREÆACEÆ

Genre Atldreæa Ehrh.

A. EUANDREÆA Lindb. — a .  E c o s t a t v e .

A. petrophila Ehrh. — Eæsicc. Rab. 1247.
Xérophile. Sciaphile. Saxicole (roches dures, non décomposées, auxquelles il adhère for

tement). Calcifuge (tolérant). — Elément mésothermique-boréal; glaciaire?
Station : Parois verticales ou fortement inclinées des rochers et des blocs, dans les sta

tions fraîches, abritées et ombragées.

RR dans la zone inférieure, sauf dans la région insubrienne où il est FF ; R dans la 
zone movenne ; F ou FF dans la zone subalpine ; PF dans la zone nivale.



Limites : infér. 1150 m. (sous Beatenberg, leg. Culmann)'; supér. 3260 m. (Piz L anguard , 
leg. Pfeffer).

Ju ra  et Alpes sur l ’erratique et les roches achaliciques. — Q ou P , ra rem en t A. F ructifié. 
Localités : Indiqué dans un grand nombre de localités de toutes les parties des Alpes 

(sauf celles de l ’Aa et de la  T hur).
J u r a  :  R et sur l ’erratique seulem ent : gneiss erratique entre Bullet et M auborget, 1250 

m. (Mevlan).
Espèce variable Certaines formes de la région alpine, à parois cel. fol. fortement noduleuses, non 

pap., mais fortement bombées et saillantes, établissent la transition avec A. alpestris (33§ 28. 1. 10). 
Certains des expi. du Pischahorn (Grisons, 2500 m.) ($8§ 28. 1. 4) ont les F. distinctement acuminées 
(var. a c u m i n a t a  Br. eur.), rappelant, parleur forme, celles de l’A. sparsifolia ; mais elles sont tou
jours plus petites.

Les var. r u p e s t r i s  (Hw. non Roth !) et a l p i c o l a  Br. eur. se rencontrent surtout dans la zone 
alpine ; la var. p y g m œ a  Br. eur. surtout dans la zone nivale.

A. 11 a lp estr is  (Thed.).
Mésophile et hygrophile. Saxicole. Calcifuge. —  E lém ent arctique-alp in  ; g laciaire (?). 
Station : Comme le précédent, m ais rochers et blocs des stations sèches et hum ides, pério

diquement mouillés ou inondés au bord des petits cours d ’eau.
Associations habituelles: G ym nom itrium  coralloïdes e t alpinum .
RR ou nul dans la zone subalpine ; F  dans les zones alpine et nivale. L im ites : de 1330 

(Bondascatal, leg. Pfeffer) à 2700 m. (Grand P erro n , leg. Am ann. 28 3. 8). 
Hautes-Alpes. — A ou Q. O rdinairem ent fr.
Localités : Nombreuses, dans la  p lupart des m assifs. Non encore indiqué dans les Alpes 

uranaises, glaronaises, de Schwyz, de la T h u r e t le Ju ra .
Les expi. du Fluelatal (58§ 28. 3. 14) à cel. fol. inférieures poreuses, mais non pap., établissent, 

avec les formes signalées à propos de l’A. petrophila, la transition avec cette dernière espèce.

A. obovata Thed. — Scandinavie et régions arctiques.
Beaucoup plus robuste que A. petrophila. F . un peu b rillan tes, panduriform cs-lancéolécs, 

obtuses, sans N, faiblem ent pap.
A. Hartmani Thed. — Scandinavie.

Touffes molles, v ert olive ou b ru n â tre . F  espacées, spatulées, acum inées, sans N , lisses, 
avec une m arge hyaline et érodée au som m et.

A. Thedenii Br. eur. — Scandinavie.
Plus petit que le précédent. F  plus courtes, pap. sur le dos.

A. alpina (L). — Ecosse, Scandinavie.
Brun chocolat. F  souvent panduriform es, rétrécies an-dessus de la  base, subitem ent acu

minées, sans N, dentées aux  bords vers la base.

b .  C o s l a l œ .

A. cra ssin erv ia  Bruch. — Exsicc. R ab. 52.
Mésophile. Saxicole. Calcifuge. — E lém ent arctique-alp in ; glaciaire (?).
Station : Surface plane des rochers et des blocs périodiquem ent inondés.
Associations habitueli.e s : M arsupella Sullivantii et Gym nom itrium  alpinum .
Zones subalpine, alpine et nivale. L im ites de 1500 à 2300 m.
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Hautes-Alpes. — RR mais souvent AA. O rdinairem ent fr.
L ocalités ; G l a r u s  : Auf dem Schilde', 0000' auf Kalkfelsen (?) (Heer, Hepp) (cité par 

L im pricht). B e r n  :  Répandu dans l ’Obcrhasli vers le Grimsel où il a été découvert par 
M ärker (il avait déjà été récolté auparavan t p a r Schleicher au Siedelhorn), depuis la 
Helle P la tte , 1550 m. (235j 28. 4. 6) ju squ ’au Siedelhorn. Très abondant surtout dans les 
parois de gneiss inclinées et polies par les glaciers, de 1550 à 1600 m. (© §  28- 4. 2 et 4), 
su r les deux rives de l ’A ar. (’’est probablem ent à cette espèce et non à l’A. frigida que se 
rapporte le « copiose in monte G rim sel... » de Schimper. A vant l ’apparition de la F lore de 
L im pricht, cette plante é ta it confondue avec A. frigida, à laquelle elle tient d ’ailleurs de 
très près, de sorte que les localités suivantes sont incertaines O b e r l a n d  S t .  G a l l o i s :  W ie- 
dersteinfurkelpass, 8000' au f Verrucano (Jäger). A l p e s  r / i é t i e n n e s  :  M orteratschgletscher 
(Fillion). Les tro is autres stations indiquées par Pfeffer sont citées p a r Lim pricht parm i les 
stations de l ’A. frigida.

L ’A. frigida semble rechercher les stations les plus humides, h; A. erassinervia supporte 
plus de sécheresse et l ’A. Iluntii peut être rangé dans les espèces xérophiles. (P . C.)

A .11 angustata Lindb.
Mésophile. Saxicole. Calcifuge. — Elém ent alpin.
Station : Blocs, avec Amphidium lapponicum, Gvm nom itrium  concinnatuin, etc.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. —  RR . F r.
L ocalités: A l p e s  b e r n o i s e s :  Bundalp im K iental, 2000 m. (Culmann.)

A. 11 Huntii Lim pr. — S y n o n .  A. coinm utata L im pr. (non C. M .); A. faleata Rabenh. 
(non Schim per.)
Mésophile ou xérophile. Saxicole. C alcifuge.— Elém ent aretique-alpin.
Station : parois des rochers. — Zone subalpine. — Hautes-Alpes. — RR et P P . F r. 
L ocalités: A  I p e s  b e r n o i s e s  : Au bord du chemin de la Hüll au Sustcn, 1700-1800 m., 

su r le gneiss, au soleil. (Culmann.)
A. R o th ii W eb. et M. —  Allemagne du N ., Ardennes, Vosges, Schwarzwald. P arait man

quer aux Alpes. Les expi. de A. Rothii de la  Bernina (leg. Schimper) appartiennent, 
selon L im pricht (in Rabenh.) à A. frigida.

A. frigida Hüben. — S y n o n .  A. rupestris Thed. var. Grimsulana Schp.
Hygrophile. Saxicole. C alcifuge.— Elém ent arctique-alpin.
Station : Parois des rochers humides, dans le voisinage de l’eau.
Zone alpine, de 1800 à 2600 m. — Hautes-Alpes. •— R (ou F  ?). F r.
V a l a i s  :  Bel-Oiseau, 2300 m. (Culmann) ; Simplon (Schimper). B e r n  Grimsel (Schärer) ; 

« copiose in Monte Grimsel in te r cataractam  Handeck e t hospitium, ad Helle P la tte  cum
A. erassinervia, ad rupes graniticas » (Schimper), (Culmann) ($B$p 28. 8 .8 ) ;  Sustenpass (Schä

re r , sub nom. A. Rothii). U r i  :  G otthard (Culm ann); Piz Orsino, 2300 m. (Grebe) ($ö^> 28. 
8. 6 ) ;  Göscheneralp (K e lle r); A l p e s  i n s u b r i e n n e s  :  (paraît F ) :  Alpe M orghirola, Val Piu- 
mogna, 2350 m. ; Alpe Robiei, 1800 m. (23^) 28. 8. 2 et 4 ); Passo Cristallina, 2300 m. ; 
Cima del Uomo (Conti). A l p e s  r h é t i e n n e s  :  Rheinquellen, 2600 m. ; Zervreila, 2070 m. ; Forno- 
tal, 1900 m. ; Bernhardinpass, 2000 m. (Pfeffer) ; Bernina (Schimper) ; M orteratschgletscher 
(Holler e t Pfeffer sub nom. A. faleata) ; Fornogletscher, 2500 m. (Herzog).
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B. CHASMOCALYX Lindb.

A .  n i v a l i s  Hook. — E o c s i c c .  R ab. 1411.
Hygrophile. Saxicole. Calcifuge. — Elém ent arctique-alpin.
S tation : Rochers humides ou mouillés.
Zones alpine et nivale. De 1900 à 3000 m. (Campo Tencia, leg. Conti). — Hautes-Alpes. 

— F . A. R arem ent fr.
L ocalités : Assez nombreuses dans le m assif du Mont-Blanc, les Alpes pennines, lépon- 

tiennes, uranaises, bernoises, insubriennes et rhétiennes.
A . B lyttii Br. eur. Scandinavie.

Petits coussinets bruns ou noirâtres. F  squam euses-falciform es, presque lisses, à base 
ovale, subitement subulées par l’exeurrence de la N .

Ordre: ARCHIDIACEÆ 

Genre : A r c h i d i u m  Brid.

A .  p h a s c o ïd e s  Brid. — S y n o n .  : A. alternifolium  H ooker et T ayl. — Eocsicc. : Rab. 
1351. Xérophile. Terricole. Calcifuge to lé ran t. —  E lém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la te rre  argileuse, arénacée ou m arneuse un peu hum ide : étangs dessé

chés, fossés, bruyères, champs en friche, etc.
Associations habituelles: P leurid ium  spec.
Zones: inférieure et montane. —  L im ites notées : de 400 à 1200 m. — R égions rhoda

nienne et rhénane, Ju ra , P la teau . — R R  ; A-P ; ord inairem ent fr.
Localités : G e n è v e  : Bois de la Bâtie (R euter) ; Bois des F rè res (Rome). J u r a  v a u d o i s  

Granges de Sainte-Croix, 1200 m. (M eylan). B e r n  :  Bern, an Dämm en ; K irchenfeld (L. F i
scher). B a s e l l a n d  :  im Bruderholz, bei T herw il, an einer entblösstcn W aldstclle , au f feuchtem 
Tonmergelboden (P .R einsch). 37. 1. 2.)

Ordre BRYINEÆ

Tribu : Oleistocarpæ.

F am ille : E P H E M E R A C E Æ  

Genre : N a n o m i t r i u m  Lindb.

N. tenerum  (Bruch.). — Silésie; France (Saone-et-Loire) [var. longifolium (Philib.)]

Genre E p h e m e ru m  Hampe.

A. EUEPHEMERUM Limp.

E . se rra tu m  (Schreb.).
Mésophile. Terricole. Indifférent. — E lém ent mésotherm ique.
S tation : S ur la te rre  argileuse e t fra îch e  des prairies e t des champs, plus rarem en t dans 

les forêts. Stations abritées en été.
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Associations hamtuelles : Phascum  cuspidatum , P ottia minululc.
Zones inférieure e t moyenne (R). De 400 m. (environs de Lausanne, leg. Ainann) à 1450 

m. (Chasseron, leg-. M eylan).

Dans toutes les régions, excepté la région insubricnne où il n’a pas encore été observé.— 
F  ou F F  ; P  ou Q ; F r.

L ocalités : nom breuses. (Non encore observé dans les Grisons.)
Y ar. subulatum  Boulay. F  très longues, à acumen subulé, largem e; t dentées.

Dans certaines formes, le protonema disparait presque complètement avant la maturité de la Cp. 
(33îp 34. 2. 14.) Les anlhéridies mûrissent au commencement d’octobre : c’est à celte époque qu’a lieu 
la fécondation des archégones.

E . stellatum Phil.
Très petit, isolé. F nombreuses, subsquarreuses, à base ovale puis brusquement atténuées-linéairos, 

presque entières. Cp. ovale, apiculéc, rougeâtre. Sp. 40-50 m., brun pâle, lisses. — France.

E . m inutissim um  Lindb. (E. serralum var. anguslifolium Br. cur.)
Beaucoup plus petit que E. serralum. F. plus courtes, parfois secondes, étroitement lancéolées, 

larges de dix rangées cellulaires environ, canaliculées, atténuées et oblusément dentées uu sommet. 
Cp. émergente, leptoderme, brun châtain, apiculée. Sp. lisses, plus petites. — Sardaigne, Angleterre.

E . p ra eco x  Molendo (E. inlermedium Mitten).
Très petit. F largement lancéolées, dentées sur la moitié supérieure, les supérieures allongées cl 

atténuées en un long acumen formé par la N. très faible et disparaissant à la base. Cel. super, un peu 
épaissies. Cp. sphérique, brun-rouge, apiculée. Cal. fendu d’un côté. Sp. grandes, granuleuses. — Ba
vière, Angleterre.

B. LEPTONEURON Limpr.

E . c o h a e r e n s  (llcdw .).
Mésophile. Terrieole. Indifférent. — Elém ent mésothermique.
Station Comme E. serra tum , sur la terre m arneuse, terrains souvent inondés. — Sou

vent en compagnie de Physcom itrella.
Zone inférieure. — Régions rhodanienne et rhénane, P lateau. — H ou RR ; P ; ordinai- 

nairem ent fr.
Localités: V a l a i s :  M assongex (Schleicher). G e n è v e :  Fossé sur le bord oriental du bois 

de V eyrier (R euter). H a s e l  Bruderholz zwischen Therwil und Reinach (Reinseh). Z ä r i e h  
in einem Siimpfclien am Tegelbach bei Hagcnbuch (Meyer). T h u r g a u  : An der M urg bei 

W ängi (Kniisel).

E . Rutheanum Schimp.
Se distingue de E. coha-rcns par scs F contournées ou même crépues à sec, étroitement lancéolécs- 

linéaires, longuement acuminées. — Prusse, France.

E . se ss ile  (Bryol. eu r.). — S g n o n .  :  E. stenophyllum Schimp.
Mésophile. Terricole. Indifférent. — Elém ent mésothermique.
Station : Comme E. cohaerens. — Zone inférieure.
R égion rhodanienne et P lateau . — RR ; P  ; ordinairem ent fr.
Localités: G e n è v e  derrière le bois de l à  Bâtie (Reuter). A a e g a u  am Reusskanal der 

Spinnerei zu Au (Boll). Thurgau :  Frauenfeld (Knüsel).
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E .  r e c u r v i f o l i a  (Dicks).
Mésophile. Terricole. Indifférente ou calciphilc. — Elém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la terre  argileuse, lieux dénudés, champs, p rairies, ja rd in s , talus, etc. — 

Souvent en compagnie de Physcom itrella, Phascum  et Fissidens spec.
Zone inférieure. — Région rhodanienne et P lateau . — P F  ou R  ; P  ; F r.
Localités : G e n è v e  :  champ derrière le bois de la Bâtie (R euter) ; Aire (Rome et Bernet). 

V a u d  :  A dens ; Crissier (Corboz) (©jp 34. 6. 4) ; Lac de B ret, 600 m. (Amann) (ißjp 34. 0.

3. Spores 48-54 ¡ i  !). Z ü r i c h :  W eg  zum Belvédère am  Zürichberg, 650 m ., m it Fissidens 
exilis ; Tössacker unterhalb Töss, 430 m. (Culmann). T h u r g a u :  F rauenfeld  (K nüsel) ; an 
der T hur bei Uesslingen, 400 m ., m it M icrobryum F lœ rkeanum  (M eyer).

Fam ille PHYSC0MITRELLACEÆ 

Genre P h y s c o m i t r e l l a  Bryol. cur.

P .  p a t e n s  (Hedw.).
Hygrophile. Terricole. Indifférente ou calciphile. —  Elém ent m ésotherm ique boréal. 
Station : S ur la te rre  argileuse humide des p rairies, ja rd in s , fossés, su r la vase dessé

chée au bord des étangs, des ruisseaux, etc. Avec R iccia et P hyscom itrium  spec.
Zones inférieure et moyenne. De 400 à 1080 m.
Région rhodanienne, P lateau . — P F  ou F  ; P  à A ; F r .  F ugace, apparaissan t et d isparais

sant suivant que la station se modifie.
Localités : V a u d  :  Noville (üßjp 33. 1 . 4 ) ;  L ac de B ret, 600 m. (iô£> 33. 1. 6) (Am ann) ; 

bords de la route de Fontaines à Grandson (Lesquercux). J u r a  :  G ranges de Sainte-Croix, 
1080 m. (Meylan). G e n è v e  : près le Reposoir e t sous le bois de la Bâtie (R euter). B e r n  :  Um
gegend von Thun (Brown) ; B urgdorf (Culmann). A a r g a u  :  bei B rem garten  (Boll). Z ü r i c h  
Am oberen ffattikoner W eiher, 550 m. (F ö rste r et Amann) (ÜB,<q 33. 1 . 2 ) ;  zwischen Veltheim 

und Ohringen, 465 m. (Culmann). U n t e r w a l d e n :  Sarnersee , am  oberen Ende, 470 m. 
(Keller).

Var. : m e g a p o l i l a n a  Sohimp. T . plus haute, Cp. plus longuem ent pédiccllée. F . plus 
étroites, presque linéaires lingulécs.

Var. L u c a s i a n a  Schimp. T. courte. Cp. subsessilc. F . plus courtes e t plus larges.
Hybride : P h y s e n m i l r e l l a  p a ï e n s  Q X  P h y s c o m i l r i u m  e u r y s l o m u m  Amann in Vier

teljahrsschrift der N aturf. Ges. Zürich, 1893, p. 382. (Physcom itrella Ham pei L im p r.in R a b . 
III, p. 635). Avec les parents au bord de l’étang supérieur de G attikon (Zürich), 500 .m. 
(Förster et Amann) (ÜBjp 33. I 1' 2).

Genre E phem erella  C. Müll.

F am ille P H A S C A C E Æ  
Genre A c a u l o n  C Müll.

A .  m u t i c u m  (Schreb.). — S y n o n .  Sphcrangium  m. Schimp.
Mésophile. Terricole. Calciphile. —  E lém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la  te rre  argileuse arénacée, clairières et chemins des forêts, cham ps hu

mides, faite des m urs. — Souvent avec P o ttia  e t Ephem erum  spec.



Zones inférieure et moyenne. R R  dans la zone subalpine. — De 390 à 1400 m.
Localités : V a l a i s  : Massongex (Schleicher). Genève : Carouge ; Plan-les-Ouates (Ber- 

net) ; bois de la Bâtie (J. Müller). V a u d :  Bois de Vernand-dessous, 600 m. ($8§  35. 3. 8); 
Pléiades, 1000 m. (Amami) ; Crissier (33§ 35. 3. 4); Aclens (Corbo2). J u r a :  bois d’Agiez 
près Orbe (Reuter) ; La Chaux, 1100 m. (ÎB̂ q 35. 3. 10) ; Chasseron, 1400 m. (Meylan). F r i 

b o u r g  : Maracon, 770 m. (Amann) 35. 3. 2). N e u c h â t e l  (Chaillet). A a r g a u :  Rheinfel- 
dcn (Amann) (33§ 35. 3 .  <>) ; Habsburgerwald gegen Hausen (Geheeb) ; Bre m garten ; Land
gericht; Spitalmatte ; Jonen (Boll). Z ü r i c h  Hubholz, Irchel, 600 m. ; Beerenberg bei Pfun- 
gen, 750 m. (Culmann) ; Acker bei der Tössbrücke, Pfungen, 390 m. (Keller); Baurenboden 
am Schneebelhorn, 1100 m. (Culmann).

V ar. cu s p i d a l u m  Schimp. N. longuement excurrente, subpiliforme. — Sardaigne.

A . minus (Hook et Tayle) et A. mediterraneum  Limpr. se distinguent de A. muticum par leurs
F. pch. non fermées en bouton, à bords plans et entiers. A. minus (Angleterre, France, Finlande) a des 
Sp. granuleuses. A. mediterraneum (Sardaigne) a des Sp. 25-30 p, hérissées de piquants.

A . t r i q u e t u m  Spr. — S y n o n . :  Sphærangium tr.
Mésophile. Terricolc. Calciphile ou indifférent. — Elém ent therm ophile-m éditerranéen. 
Station : S u r la te rre  argileusc-arénacéc. Champs, digues, rives, etc.
Zone inférieure. — R égion rhénane. — RR ; P  ; F r.
L ocalités : S i .  G a l l e n :  am B rühlberg bei Rheineck, m it A. muticum (Jäger).

Genre Phascum Schrcb.

A. MICROBRYUM Schimp.

P. F l œ r k e a n u m  W eb. et Mohr. — S y n o n . :  Microbryum F. Schimp.
Hygrophile. Terricole. Calciphile. — Elém ent mésothermique.
Station S ur la te rre  argileuse-ealeairc humide, sol dénudé.
Association iiahituelle : Physcom itrclla.
Zone inférieure. De 350 à 470 m. — R égion rhodanienne et P la teau . — RR ; P  ; F r. 
L ocalité. G e n è v e  :  près le Reposoir (R euter) ; Gcnthod (G. M üller). N e u c h â t e l  bords 

de la route près le pont de Thièlc (Lesquereux). Z ü r i c h  Rifferswcil, au f T orf (Hegetschwei- 
ler) ; Æ ck er zwischen F laach und dem Rhein, 350 m. (Culmann). U n t e r i c a l d e n  :  M aisfelder 
am oberen Ende des Sarnerses, 470 m. (Keller). T h u r g a u  :  Frauenfeld (Knüsel) ; an der 
T hu r bei L'sslingen, 400 m. (Meyer).

ü. EUPIIASGUM Limpr.

P. c u s p i d a t u m  Schrcb.
Xérophile. Terricolc. Indifférent. — Elém ent mésophile.
Station: S ur la te rre  argileuse ou arénacée dans les cham ps, les lieux incultes et dé

couverts, su r le faîte des m urs, etc.
Associations haiiituelles : P o ttia , P terigoneurum  spec., Brvum argentcum , etc.
Zones inférieure et moyenne. De 375 m. (Lausanne, leg. Amann) à 1300 m. (Ju ra , leg. 

M eylan).
Dans toutes les régions. — C ; Q à  A ; F r.
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Localités : Nombreuses. F igu re  dans presque tous les catalogues locaux.
Variable comme la p lupart des espèces communes. Toutes les varié tés sont reliées en tre  

elles et avec le type p ar des form es de transition.
Var. c u r v i s e t u m  Bryol. germ . S. recourbé. Cp. sortant de côté.
Var. affina (Bryol. germ .) F . pch. dressées-patentes ou réfléchies. Cp. globuleuse. S .ja u -  

nàtrc, plus court que la vaginule. Souvent des ram eaux  flagelliformes.
Le P h a s c u m  p a p i l l o s u m  L ind, de Suède diffère du P . cuspidatum  p a r  la Cal. papilleuse.

P. m i t r æ f o r m e  (Lim pr.).
F . verruqueuses su r les deux faces à la  partie  supérieure. Cel. 14 à 17 ¡ t .  -+- N  fo rm an t 

une arête jaune rigide. S. géniculé. Cp. dressée, globuleuse. Cal. conique-m itrhorm e, lobée, 
ne recouvrant que le somm et de la Cp. Sp. 21-24 p ., b run-jaune, hérissées de pointes très 
fines.

Localités: Z u r i c h  bei Dietikon, 400 m. (Culmann) (ißjr) 36. 3b 2). T h u r g a u :  Sonnen
berg (Knüsel, M eyer).

Le P. mitræforme me semble constituer une bonne espèce. On a toujours considéré les caractères 
tirés du tegumen des spores comme importants et ce caractère est très tranché dans notre espèce. 
Il faut un fort grossissement pour le reconnaître. (C.)

P. n p i l i f e r u m  Schreb.
Xérophile. Terricole. Calciphile. Héliophile. —  E lém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la te rre  arénacée, lieux ensoleillés et trè s  secs.
Associations habituelles: P terigoneurum , B ryum  argen teum , etc.
Zones inférieure et moyenne. De 400 à 1080 m.
Régions rhodanienne, Ju ra  et P la teau . —  R  ; P  ; F r .
Localités: G e n è v e :  Queue d’Arve (J. M üller). V a u d  L ausanne, 400 m. (Am ann). 

J u r a  :  La Chaux près Sainte-Croix, 1080 m. (M cylan). Z ü r i c h  bei P fungen (K eller) ; bei 
Tüss, 4.80 m ., « sehr spärlich und daher nicht bestim m bar. » (Culm ann.)

C. POTT1ELLA Limpr.

P. c u r v i c o l l u m  E hrh. — E x s i c c .  W  et S 579.
Xérophile. Héliophile. Terricole. Calciphile. — E lém ent therm ophile m éditerranéen. 
Station : Champs argileux ou arénacés, faîte des m urs.
Souvent accompagné de Aloina am bigua, B arbula unguicu lata , convoluta, etc.
Zone inférieure (zone de la vigne), ju sq u ’à 000 m.
Régions rhodanienne et rhénane. — R ; Q ; F r .
Localités: V a l a i s ;  Sion (5B§ 36. i .  4 0 ;;  F o lla te rre  (23jr> 36. 1. 8) (Amann) ; O utre- 

Rhône, sur le sable siliceux (Colomb). G e n è v e :  R ives de l’Arve (Bernet) (23^p 36. 1. 6 ); 
Gaillard (Reuter, Rome, Quinet) ; Coinsins ; Calève ; V eyrier (R euter). V a u d  Nyon (R eu
ter) ; colline du Petit-Epeney sous Crissicr ( f Q ¡q  36. 1 . 2 ) ;  A dens (Corboz) ; Côte de By près 
Renens (Amann) (33^> 36. 1. 4 ) .  N e u c h â t e l  Vonens (Lcsquereux). B a s e l :  «  prope Basileam  
in propugnacolis ubi prim um  a me repertum  est » (Bridel). B e r n  :  B urgdorf (H erbier G uth- 
nick). S t .  G a l l e n :  W aldw eg unterhalb W eihnachten, 000 m. (Jäger); R agaz (Pfeffer). G r a u 
b ü n d e n :  bei Reichenau (Pfeffer).

P . rec tu m  W ith .
W estfalie, Alsace, Région m éditerranéenne.



G enre M l l d e e l l a  L im pr.

M . b r y o ï d e s  (Dirks).
Xérophile. Terricole. Caleiphile. — Elément méridional.
Station: S ur la te rre  m arneuse ou calcaire, le fah r dos m urs, au hord des chemins, 

dans les champs en friche, etc. Stations sèches, ouvertes.
Zones inférieure et moyenne. De ¡100 à 1100 m.
R égions rhodanienne et rhénane, Ju ra , P lateau . — P .F ;  Q-P ; F r.
L ocalité.’ l ' n i a i s  :  champs près de Sion et Branson (Schleicher) (23,(p 38. 8. 2 ); ré

pandu su r les m urs du vignoble entre Sion et M artigny (Amaaji). V m t d  :  Bex (Schleicher) ; 
colline d’Epeney près Renens (Besson) (23,^ 38. 8. 8 ); G e n è v e :  bois de G aillard ; Jard in  bo
tanique (Reuter) ; près la synagogue (Bernet) ; Champel (Guinet) ; Saint-Jean d ’Aïre (Rome). 
J u r a :  La Chaux su r Sainte-Croix, 1100 m. (Meylan) (33§ 3?L 8. 0) ; Allées de Colombier 
(Chaillct) ; en tre Couvet e t M étiers (Lcrch) ; B e r n :  B urgdorf (Herbier Guthnick); B a s e /  
Allschwyl ; Ufer der Birs zwischen Aesch und Dornachbrücke (Reinaeh). A a r t j a u :  Sehr häu
fig au f Æ ckern  bei B rem garten ; Biinzen ; Jonen (Boll). Z ü r i c h  :  Am W eg bei der Station 
Zweidien, 070 m. (Culmann). T h u r y n n :  Am risweil (Boltershausen). S l .  G a l l e n  :  bei Staad 
und Rheineck (G üster); Rorschach (Jäger); um Ragaz (Pfeffer). G r a n b ü n d e n :  im Rheintal 
bis Reichenau (Pfeffer).

V ar. p i l i f e r a  Schultz. F . supér. avec une longue pointe piliforme. ('p . brièvem ent pédicel- 
lée, ovoïde.

V ar. c c r n u a ,  Schimp. S recourbé.
V ar. b r a c h  1/ c a r p a ,  Schimp. ('p. courte, épaisse, à peint' ém ergente,
Var. b r e v i f o l i a ,  De Not. F . plus e c u r te se t plus larges, presque lisses. S. allongé.
V ar. T h n r n h i f / i i  Schimp. Cp. ém ergente, elliptique, longuement rostrée. F. subspatulées.

Genre A s c h l s m a  Lindb.

A .  c a r n l o l l c u m  (W eb. et, Molir). — S  ¡ / n o n .  Phascum  c.
Hygrophile. Terricole. Caleiphile. — Elément therm ophile m édilen anéen.
Station : S ur la te rre  vaseuse ou arénacôe-argileuse, dénudée.
Zone inférieure. — Région rhodanienne. — RR ; F r.
L ocalités: V a l a i s :  près de Branson (Schleicher in Ilnrnsehuh, F lora, 1805, p. 80)

(© §  38. 1. 2). A rechercher dans la région insubrienne.

A. sp c c io su m  (Monis) plus robuste et plus élevé; F . allongées-laneéolées, à base hyaline 
— Sardaigne.

Genre A s t o m u m  Hampe.

A .  c r i s p u m  (Hedw .). — S y n o n .  :  Svstegium  c.
Xérophile. Terricole Caleiphile oit indifférent. —  Elém ent mésothermique.
Station : S u r la te ire  argileuse un peu hun.ide, pentes herbeuses, etc.
Zone inférieure e t moyenne, ju squ ’à 1Ï00 m. (La Chaux, leg. Meylan).
R égions rhodanienne, rhénane, insubrienne ; Ju ra  ; P lateau , sous-région des lacs. — F ; 

Q a P  ; F r.
Localités nom breuses.

4
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A. Levieri Limpr.
Italie, Jstrie, Prusse. — Diffère du précédent par les F. planes aux bords, l’Op. bien délimité, ca

duque.

A. Mittenii (Schimp.) et A. m ulticapsulare (Smith).

Angleterre. F. non crépues à sec, réfléchies-squarrcuses, lancéolées, acuminées, planes aux bords. 
Le premier a la N. lisse sur le dos, la Gp. plus longuement pédicellée, l’Op. petit, cônique, bien déli
mité. Le second a la N. pap. sur le dos, la Cp. elliptique, l’Op. non délimité, à rostre oblique.

F am ille : BRUCHIACEÆ 

G enre: P l e u r i d i u m  Brid.

A. PSEUDEPHEMERUM Lindb.
P .  n i t i d u m  (Hedw.).

Hygrophile. Terricole. Calcifuge ou indifférent. —  Elém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la te rre  e t la \  ase argileuses hum ides, au bord des fossés, des étangs, etc. 

Souvent avec Anthoceros lævis.
Zone inférieure et moyenne ju sq u ’à 1100 m.
Région rhénane et insubrienne, Plateau, sous-région des lacs. — PF ou R ; Q-A ; Fr. 
Localités: Genève : bois de la Bâtie (Bernet). Vaitd Sauvabclin sur Lausanne, étang 

de patinage 37. 2. 4) ; Adens (Corboz). B e r n  : Rueggisberg (Trachsel). A  a r g  au : Rhein- 
felden (Amann) ; Bremgarten, beim Gaishof (Boll). Zürich  Mittlere Hangtobelstrasse, Es
chenberg, Winterthur, 540 m. (Culmann) (335} 37. 2 . 4). S t .  G a l l e n  bei Rheincok (Jäger). 
Z u g  (Hegetschweiler). A p p e n z e l l  a. K U .  : Torfsumpf am Fusse des Gäbris, gegen den Sau- 
riieken, 1100 m. (Correns) (-©jp 37. 2 . 6). Ticino: Locarno (Herb. Franzoni).

B. EITPLEURTDIUM Lindb.

P .  a l t e r n i f o l i u m  (Dicks).
Mésophile ou xérophile. T erricole. Calcifuge ou indifférent. — Elém ent m ésotherm ique. 
Station : S ur la te rre  dans les cham ps et les p rairies hum ides, le bord des fossés, les tas 

de terre. — Souvent avec D icranella et Physcom itrium  sp. — P lateau .
Zones inférieure et moyenne, ju sq u ’à 1300 m (Chasseron, leg. M eylan). —  F  ; Q ; F r. 
Localités : N om breuses. — Probablem ent plus répandu, en Suisse, que le suivant, avec 

lequel il a été souvent confondu.

P .  s u b u l a t u m  (Hedw.). — E x s ic c .  W  et S 070.
Xérophile. T erricole.'C alcifuge ou indifférent. — Elém ent m ésotherm ique.
Station : S ur la te rre  arénacée-argileuse, dans les stations plutôt sèches, à la lisière des 

forêts et dans les clairières, su r les m urs recouverts de te rre , etc. — Souvent avec L eptotri- 
chum homomallum, to rtile , pallidum , Pogonatum  sp.

Zones inférieure et moyenne, ju sq u ’à 1100 n. (Granges de Sainte-Croix, leg. M eylan). 
P lateau ; P réalpes ; Région insubrienne. —  P F  ; Q ; F r .
Localités : Nom breuses ; toutefois une partie  de celles indiquées se rapportent sans doute 

au P . alternifolium .
Var. a n o m a h i m  Kindb. S. arqué dépassant les F ., Op. distinct. — Lugano, près la Via 

Sassa, su r un m ur, 320 m. (K indberg).
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S .  p a l u s t r i s  Br. eur.
Hygrophile. Terrieolo ou humieole. Caleifugc ou indifférent. — Elém ent mésothermique. 
Station : P ra iries tourbeuses humides, bords des fossés. — Souvent avee Pleuridium  et 

Campylopus spee., Trem atodon am biguus.
Zone inférieure. — P lateau , Ju ra . — RR ; P ou P P  ; F r.
J u r a :  La Roeheboulon (Lesquercux) ; F leu rie r (R eu te r); Grands P rés près les Bayards 

(Lerch). Y  a n d  A d en s; Lausanne, lae à patiner de Sauvabelin (Corboz) (33§ 37. 5. 2). 
A a r g a u  :  Im R othw asser bei Baum garten auf Torfboden, m it Campylopus turfaceus (Geheeb).

Genre : B r u c h i a  Schwägr.
B. vogesiaca Schwägr.

Sommités des Vosges ; Oberpfalz, ete.

B. trobasiana De Not.
Val In trasca au lac M ajeur, sur territo ire italien ; S te ie rm ark .

F am ille : VOITIACEÆ 

Genre : V o i i i a  Horn.
V .  n i v a l i s  Horn.

Mésophile. Photophile. Humieole. Saprophile. — Elém ent préglaciaire ou glaciaire ? 
Alpin.

St ation S u r la terre imprégnée de fumier des vaches ou des moutons ; stations ouvertes, 
ensoleillées.

Zone alpine, entre *2200 et 2700 m.
Hautes Alpes, chaîne bernoise.

Locamtés : \ n i a i s :  Sommet des Alpes d'Arbignon (Schleicher) (93^) 33. 2. 2). H r r n e r  
( ) b r r l a n d  Gegend von Storkhorn oder Eggishorn (leg. M üller-M ünden, 1860, eomm. Grebe) 
(93,̂  33. 2. 4). (La localité de l’Eggishorn para it beaucoup plus probable!)

G enre : Sporledera H am pe

Tribu : S te g o o a r p œ .

Sous-tribu : ACROCARPÆ 

Fam ille : WEISIACEÆ 

Genre : H y l l lO I IO S to m u m  R. Brown.

A. KLEIOWEIS1A
H. rostellatum (Brid.)

Non encore observé en Suisse. Calcifuge ! Allemagne et Autriche.

H .  M e y l a n i  Amann.
Xérophile. Humieole. Indifférente ou calciphile. — Elément alpin.
Station : S ur la terre noire des somm ets, pentes herbeuses ou dénudées, faite des m urs.
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Zones subalpine et alpine. — De 1400 à 1850 m. — Ju ra  et Alpes calcaires du bass n de 
l’Aar. — R R . P  ; F r.

L ocalités : J u r a  :  Chasseron, 1400 m. 46. 1 . 2 et 4) ; Suchet, 1550 m. (j>SÎ£> 46. 1 . 8) ;  
Aiguille-de Baulmes 46. 1 . 10) ;  Chasserai, 1000 m.. (Meylan). B e r n :  Spiggengrund, 
Erde über einer Mauer, 1070 m. ( iö §  46. 1 . 12) ; Niesenalp, 1850 m ., mit Pottia truncata 
(Culmann).

Voisin du M. rostellatum  et pouvant ren tre r, comme celui-ci, dans le genre Astom um . 
Bien distinct par sa Cp. constam m ent inserte, se détachant du S. à la m atu rité , ensorte que 
les plantes âgées (à la fin de l’autom ne) ne portent plus que des pédicelles. Dans quelques 
<Jp., l’Op. se détache cependant, ce qui a  lieu aussi chez H. rostellatum . Form e une transition  
rem arquable entre les Cleistocarpes et les Stégocarpes.

B. IIYMENOSTOMUM
H. sq u a rro su m  Bryol. germ .

Non encore observé en Suisse. A llem agne e t A utriche.

H . t o r t i l e  (Schw ägr.)
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — E lém ent m érid ional-m éditerranéen.
Station Rochers et m urs calcaires ; expositions chaudes.
Zones inférieure et m oyenne. — De 400 à 1080 m. —  Ju ra , P la teau , régions rhodanienne, 

rhénane ou insubrienne. —  R  ou P F  ; fr.
Localités : G e n è v e  : Bois de la Bâtie ; Pont de la Caille (Router). V a u d  : Bex (Schleicher) 

46. o. o) ; sous Chexbres, 600 m. (Amann) (33§ 46. 12). J u r a  Vallorbes (Corboz)
(23§ 46. 5. 10) ; Sainte-Croix ; Fleurier (Reuter), Yal-de-Travers (Lcsquereux). B e r n :  Ban
tiger und Gurtental ; am Beatenberg und bei Wimmis (L. Fischer). A a r g a u  : Nageliluhwand 
in einem Weinberge bei Brugg (Gehccb) ; Felsen am Lägern bei Baden (Boll). Z ü r i c h  Mauer 
des St. Anna Friedhofes in Zürich (Jack). G r a u h ü n d e n  : Zwischen Jenins und Meyenfeld 
(Amann) ($8^  46. 5. 4) ; Lürlibad bei Chur, 600 m. ; Flimsersee, 1000 m. (Pfeifer); Lum- 
brein ; Misox (Killias) ; Puschlav, bei San Carlo auf Talkschiefer (var. subcylindrieum) 
(Pfeifer). T i c i n o  : Faido-Gribio (Kindberg) ; Bellinzona, Madonna della Neve (Keller) (58^ 46. 
5. 2 et 6); Pontebrolla (Favrat) (ÜBjp 46. 5. 8); Lugano (Mari) (23§ 46. 14).

V ar. s u b c g l i n d r i c u m  Schimp. F . étro ites. Cp. cylindrique régulière.
Var. a l p i n u m  Schimp. S. court. Cp. ovale, un peu bossue.

II. tortile a, pendant longtemps, etc confondu avec W eisia crispata, avec lequel il a certainement 
beaucoup d’affinités. La plupart des localités du nord de la Suisse appartiennent très probablement à 
cette dernière espèce, car, pour ma part, je n’ai jamais trouvé l’Il. tortile en Suisse et tous les expi. du 
N de la Suisse que j ’ai vérifiés appartenaient au W . crispata ; par exemple ceux de Wimmis. La loca
lité de Bex est citée par Limpricbt pour le W , crispata et non pour 1TI. tortile. En somme, il y a lieu 
d’étudier à nouveau la distribution géographique de celte espèce dans notre pays. (P. C.)

H . m i c r o s t o m u m  (Iledw.).
Xérophile. Tcrricolc. Calciphile. — Elém ent m csotherm ique-m édial.
Station : S ur la te rre  dénudé«', à  la  lisière des forêts, au bord des chemins, dans les 

champs, etc.
Zones inférieure et moyenne. — De 400 à 1000 m. (Calanda, leg. Pfeifer). — J u ra  (F), 

P lateau , régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — F ; Q ; F r.
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Localités : Nombreuses.
Var. obliquum (Nées v. Es.). F. super, à base plus large, presque subulées, les bords 

fortement enroulés sur la 4/a supér. Cp. recourbée, nutante. Op. conique, court. Sp. 24 ¡1 .
Var. brach¡/carpum (Brvol. germ.). F. planes ou peu incurvées, cuspidées. Cp. bossue. 

Op. à rostre oblique. Sp. inégales 17 à 28 ¡jl.

Genre G y m n o s t o m u m  Hedw.

G . r u p e s t r e  Schleich. — E æ s i c c .  Rabenhorst 406.
Mésophile. Sciaphile. Saxicole. Caleiphile p référan t. — Elém ent mésothermique.
Station: Rochers e t m urs humides et om bragés; surtou t répandu su r le Nagelfluh. — 

Associations habituelles : Orthothecium rufescens.
De la zone inférieure à la zone nivale. (Mont Rose, 3000-3165 m ., leg. Schlagintweit). 
Dans toutes les régions. — F F  ; A ; F r . (souvent st.).
Localités : N om breuses. — Découvert p ar Schleicher (catalogue 1807, p. 29) près Sal- 

van (Valais).
V ar. r a t n o s i s s i m u m  Schimp. P etite forme en touffes compactes, v ert olive. T. très ra 

m euse. F . plus courtes. Cp. petite. S. court.
Var. com p n e l u m  Schimp. Touffes compactes, v e rt foncé, brun rouille à l’intérieur. F. 

plus larges et plus courtes. Cp. petite, ovale. S. allongé. Form e alpine.
Var. s I c i U y c r i i i H  Schimp. Touffes lâches, allongées, plus robustes (jusqu’à 8 cm.) ; port 

de Hymenostylium . F . plus longues, presque recourbées à l ’é tat humide. O p .à  rostre oblique. 
P rès des chutes d 'eau dans les Alpes.

Var. r . H r n i x r l u i n  mihi. Port et taille de Rhabdoweisia fugax. Petites touffes lâches et 
fragiles, v ert satiné. F . longuement linéaires, aiguës. S. arqué. Op. longuement persistant. 
M ûrit au printem ps.

G r i s o n s :  Davos, Disehmatal, 1700 m., sur des rochers de gneiss humides, avec Plagio- 
bryum jiilaceum, Oncophorus virons et Blindia acuta (Amann) (3),^ 47. 2 . 20).

G . c a l c a r e u i n  Brvol. germ .
Mésophile. Saxicole. Caleiphile. — Elém ent therm ophile-m éditcrranéen.
Station : Blocs, rochers et m urs frais et abrités.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 400 à 1870 m. (Fcxtal, leg. I’feffer). 
R égions : Ju ra , P lateau , régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. Alpes (R). — F ; Q 

ou A ; F r. (souvent st.).
Localités : Nombreuses. Particulièrem ent fréquent e t bien fructifié sur les grès et le pou

dingue de la molasse du P lateau .
V ar. v i r i d u l u m  (B rid .).V ert foncé. T. très courte, ramiliée. F., infér. très petites et espa

cées, les supér. rapprochées, obovales-lancéolées, courtes, obtuses ou brièvem ent acuminées. 
Cp. petite, ovale.

Var. f e n r / l n n t  Schimp. P etite forme en touffes moins denses, à F . obtuses, les F . pch. 
peu distinctes, non engainantes. Cp. petite, à Or. étroit.

Var. i n l r r m r r U n m  Schimp. F . pch. à hase elliptique, allongées-lancéolées. Cp. subeylin- 
drique. <>p. rostré-subulé.
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Var. b r c v i f o l i u n i  Schimp. T. très grêle, ram ifiée. F . courtes, carénées. F . pch. subengaî- 
nantes. Cp. obovale.

Var. g r a c i l e  Breidler. Form e st. 2,5 cm. T issu fol. plus lâche.

Genre G y r o w e i s i a  Schimp.
G .  t e n n is  (Schrad.).

Mésophile ; sciaphile. Saxicole. Calciphile. — Elém ent m ésotherm ique-m édial.
Station : Parois verticales ou très inclinées des rochers et blocs frais et om bragés. S ur 

la molasse surtout.
Zones inférieure et moyenne (R dans la zone subalpine). — De 400 à 1500 m. (Louèche- 

les-Bains, leg. Philibert) 47. 4. 2).
Dans toutes les régions. R  dans les Alpes. — F F  ; A ou AA ; F r .
Localités : Nombreuses. N 'a pas encore été observé dans les Grisons, ni dans les Alpes 

centrales.
Il est probable qu’un grand nom bre des localités du G. tenuis se rapporten t en réa lité  au

G. acutifolia e t que le type, s’il existe en Suisse, y  est ra re  (P . C).
Var. l a c u s l r i s  mihi. Touffes lâches, brunies. T . grêle , filiforme, */» à 1 cm. Col. de l ’épi

derme disposées en spirales dex trogyres. F . infér. linéaires-lingulées, obtuses ou arrondies, 
recourbées et semi-engainantes à la base, canaliculées-cochléariform es supérieurem ent, bords 
crénelés p ar les pap. F . supér. longues de 0 ,2  à 0 ,3  m ill,, lingulées, largem ent arrondies. 
Cel. carrées-arrondies, brièvem ent rec tangu la ires, presque lisses. —  N. 2/ 3 à 3/* 011 — Ns. 
jaune-brunâtre.

Form e st. immergée curieuse «Bodensce, un ter W asse r liegender S teinbeiin  Ilalbm ond 
zwischen W allhausen und Bodman am U eberlingersee » (Schro ter, 20 sept. 1894) (33jf) 47.
18).

G . a c u t i f o l i a  Philibert. — S g n n n .  G. tenuis /3 badia L im pr. — E x s i c c .  Schleicher Cent.
IV, no 1
Mésophile-sciaphile. Saxicole. Calciphile. — Elém ent m ésotherm ique-m édial.
Station : Comme le précédent. Dans le N de la  Suisse et dans le canton de Berne, p res

que exclusivement su r les g rès de la mollasse.
Zone inférieure. — R égion rhodanienne ; P la teau , — F  ; A ou Q ; F r.
Localités : Nombreuses. Semble plus répandu en Suisse que G. tenuis. Récolté déjà par 

Schleicher aux environs de Bcx et par Funck près de Berne. La station de Bex est peut-être 
la même que celle (Sublin) où Philibert récolta, en 1881, les expi. originaux de son G. acu
tifolia ($£) 47. 4b 0).

Ç — 5 . En petits gazons ou isolé. F . infér. trè s  petites (long. 0 ,2  mill.), obtuses ou 
arrondies. F. supér. dressées, ovales-lancéolêes, rap idem ent atténuées, la p lupart brièvem ent 
acuminées (0,75 X  0,12 m ill.), denticulées-érodées au som m et; Cel. 10 g, faiblem ent pap. 
— NNS brune. F . pch. g raduellem ent atténuées à la moitié supér., aiguës. S. 5 à 7 mill.. 
jaune-brunâtre, dextrorsc. Cp. elliptique, régu lière, brun-rouge. Op. conique, acum iné, brun 
m arron brillant. An. de 2 ou 3 rangées de grosses Cel. Sp. brun-jaune, 14 à 20 p, verru - 
queuses, opaques. Mai, ju in .

G. r e l l e x a  (Brid.).
Espèce méridionale-méditerranéenne étrangère à notre ilore.
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I I .  c ï u r v ir o s t r o  (Klirh.). — S i/n n n .  Gymnostomum c. Hedw. — Exsioc. Rabonh. 1258.
"NY et S. 79. M. K. 05 (fortem ent mélangé d’Anœctangium compactum fr.).
Hydrophile (la var. cataraetarum  hydrophilo-liiophilo). Saxioole. Calciphile. — Elément 

m ésotherm ique-m édial.
Station : T uf calcaire, calcaire humide ou mouillé. — Associations iiaiiitiirli.es : Kucla- 

dium, Didymodou tophaeeus, Bryum pallens, Orthotheeium rufeseens, eic. La var. ca taraeta- 
rum  souvent avec Fissidens grandifrons.

Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — Jusqu’à 2800 m. ( l ’fer des Findelbach 
ob Zerm at ; var. pallidisetum  ; leg. Klaus).

Dans toutes les régions. — F F  (P F  dans la zone alpine) ; Q ou A ; F r.
Localités : Nombreuses.
Var. e a t a r a e t a r u m  Schimp. V ert foncé. T. allongée, non pap. F. rigides, à peine pap.

N. très forte. Cp. subsphérique à Op. rouge.
Form e une végétation caractéristique sur le tu f calcaire au bord et au fond des grands 

cours d ’eau : lac de Constance et Rhin, près Stein, à 2 ‘/a m. de profondeur (Lauterhorn et 
Baum ann) ; chute du Rhin près Neuhausen, etc.

V ar. s c a b r u m  Lindb. T. très pap. F\ mates, recourbées à l’étal humide. Col. fol. plus 
petites (7 à 9 p), très pap. et opaques. Sp. 10 à 15 p.

V ar. p a l t i d i s o l a  m  Schimp. F . linéaires-lancéolées. Cp. ovale, petite. S. pâle. — Form e 
alpine.

Var. m m m a t n t u m  (Milton). Plus robuste, rigide, brunâtre, plus ou moins incrusté. F. 
plus longues et plus étroites, obtuses. Cel. fol. plus ou moins rectangulaires, lisses, translu
cides. — A ngleterre et Scandinavie.

Famille P L E U R O W E IS IE Æ  

Coure P l e i i r o w e i s l a  Limpr.

P .  S c l i l i e p l i a c k e i  Limpr.
Hygrophile ou hydrophile. Saxicole. Caleiphile. — Elém ent m ésothermique-orienlal. 
Station : Rochers calcaires périodiquement mouillés ou inondés.
Zone subalpine.
R égions: H autes-A lpes; Alpes méridionales de l’Engadine (bassin de l ’Inn). — RR. P. 

F r.
Localités: G r a u b ü n d e n  Im Rosegbach bei Pontresina (Grief 9 .  7. 83); près de Laï, 

1500 m. (Kindberg et Adlerz).
Janzen a retrouvé cette mousse curieuse non loin de notre frontière, près de Hoeh-Finster- 

miinz (Tyrol), 1100 m. Observé en quantité au Caucase par Brotherus.

Genre : A n œ c t a n g i u m  (Hw .).

A .  c o m p a c t u m  SchwUgr. — E x s i c c .  Schleicher. Crypt. helv. exsicc. Cent. II, n° 7 ; W 
et W . 880.
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Mésophile et hygrophile ; sciaphile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésother
mique boréal.

Station : Rochers siliceux frais ou humides ; stations abritées et ombragées.
Associations habituelles : Gymnostomum rupestre et Amphoridium Mougeotii.
Zones subalpine et alpine. Descend au Tessin dans la zone inférieure. — De 340 ni. (Muzzano, 

leg. Amann) à 2540 m. (Beloiseau, leg. Bernet fil.).
Hautes-Alpes, dans les massifs cristallins surtout. — F ; A. Rarement fr.
Localités nombreuses. Manque aux Alpes calcaires et au Jura.
Découvert par Schleicher (Gymnostomum æstivum) (!0jg) 45. 2. o) au-dessus des Plans 

sur Bex.
Var. brevifolium  Jur. Touffes basses, compactes. F. beaucoup plus courtes, lancéolées, 

contournées en spirale et appliquées à sec.

Genre M o l e n d o a  Lindb. 1

M . H o r n s c h u c h ia n a  Sendtner. — Synon . Anœctangium H. — Exsicc. M. E. 715.
Mésophilc ou hygrophile. Saxicole. Calciphile préférant. — Elément alpin.
Station : Rochers humides ou mouillés dans le voisinage des chutes d’eau et dans les ex

cavations.
Associations habituelles : Hvmenostylium, Molendoa tenuinervis.
Zone alpine ; jusqu’à 2450 m.
Hautes-Alpes, bassins de l’Aar, du Rhin et du Tessin. — RR ; A ; parfois fr.
Localités: B e r n :  rochers calcaires humides au Bundstock dans le Kiental, à 2450 m., 

abondant et bien fructifié (Fischer-Ooster, Culmann). La plante de l’herbier du Musée de 
Berne a été bien déterminée par Fischer-Ooster ; c’est Schimper qui l’a rapportée à tort au
M. Sendtnerianum, ainsi que les exempl. de la localité suivante : ad pedem Montis Jungfrau 
(Schimper dans l’herbier du Musée de Paris, sous le nom de H. Sendtnerianum) (P. C). 
St. Gallen : Drachenloch bei Vättis, auf Verrucano (pl. ¿ ) ,  2450 m. (Theobald) ; Graue-Hör- 
ncr, auf Verrucano, 2170 m. (Pfeffer). Ticino: Cimalmotto, Vallemaggia (Herb. Franzoni).

M . S e n d t n e r i a n a  (Br. eur.). — Synon. Anœctangium S. — Exsicc. M. E. 71.
Mésophilc ou hygrophile ; sciaphile. Saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique.
Station : Rochers calcaires tuffeux, humides ou simplement frais.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De G10 à 2400 m.
Hautes-Alpes, chaînes calcaires. Manque au Jura. — PF ; P ou Q. Très rarement fr.
Localités : V a u d  : rochers humides sous la route d’Aigle au Sépey (Nicholson) ; Va

lais : Beloiseau (Bernet, Payot) ; près Haudères, Val d’Hérens, fr. (Nicholson) ; Gemmi, ver
sant S (Dixon). B e r n  : Weg Schynige Platte-Faulhorn (Trautmann) ; Aareschlucht bei Mei
ringen, 610 m. (Culmann, Fr. Müller, Amann et Meylan 33§ 45. 4. 6 . fr.) ; Männlichen, 2340 
m. fr. 45, 4. 6) ;  Klus bei Kandersteg, 1300 m. ; Schiithorn, 2400 m. ; Hohmad bei 
Hohkien, 2200 m. ; Griesalp im Kiental, 1380 m. ; Gemmi bei Schwarenbach, 1600 m. ; 
Spiggengrund, 1550-1600 m., fr. (23§. 45. 4. 4) (Culmann); Engstligen Fälle, Adelboden

1 Je dois à l’obligeance de M. le prof. Dr J. Gyôrffy de Locse, qui a bien voulu revoir les Molendoa de la 
la communication d’une liste des localités suisses des espèces de ce genre, qu’il a eu l’occasion de noter 

pour sa monographie.



(Dixon). Appenzell: hoi Eschcr oh W eisshad ; Ebenalb, 1470 m. (Culmann) (39^) 4«. 4 , j). 
Graubilnden Piz Okol hoi ( 'hu r, 900 in. fr . ;  Tobel hinter den Spontisköpfen, gegen das 
Rheintal, 870-1000 m. ; Rabiusaschlueht unter Malix, 900 m. ; bei St. M artin im Tal des 
V alserrhein, 1080 in. (Pfeiler).

M . t e n u i n e r v i s  Lim pr.
Hygrophile et mésophile. Saxicole. Calciphile.. — Elém ent alpin.
Station : Rochers humides. Souvent avec M. Hornschuchiana et Hymenostylium.
Zones alpine et nivale.
Hautes-Alpes, bassin de l’A ar. — R R ; P. Très rarem en t fr.
Localités: Valais: Gemmi, du Daubensee, 2200 m., ju squ’au rocher situé à 2500 m., 

dans la Rote Kum m e (Dixon, Culmann). H ern: Bundstock im K iental, 2450 m., fr. (Cul- 
rnaim).

P ou r la description et la figure du fru it, découvert par Culmann, voir Revue bryol., 1909, 
p. 93, e t J .  Gyôrffy, Bryologische Beiträge zur Flora, der H ohen-Talra. Ungar, bolan. 
Blätter, 1910, IX , fase. 10-12, p. 808.

Actuellement connu de la T a tra , du Tirol, de la Suisse et de la T aran taisc (Pralognan 
leg. Réchin et Scbille).

Fam ille W E IS IA C E Æ  

Genre W e i s i a  Hedw.

W .  c r i s p a t a  (Bryol. germ .). — Synon. Hyrnenostornum c. Schimpor sec. L im prieht in 
Rabcnh.
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — Elément therm ophile-m éditerranéen.
Station : S ur la te rre  dénudée, le faîte des m urs, fentes des rochers : endroits chauds cl 

découverts.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine ; ju squ ’à 2500 m.
Ju ra , régions rhodanienne, rhénane et insubrienne, P lateau . Alpes. — A F ; P ;  F r. 
Localités: Valais Entre Saint-Gingolph et Novel, 500 m. (Burehard) ; La P alette , 1800 

’m. (Nicholson). V aud: sous Glion, 050 m. (33§ 48. 2. 8 form a minor) ; Chardonne sur 
Vevey, 700 m. (33$b 48. 2 . 16) (Amann). Jura  très fréquent. La Chaux, 1100 m. (39jp 48. 2. 
10 et 12) e t de nombreuses au tres stations (M eylan). Bern Simrnenfluh, 040 m. (33$ 48.
2. 4); K lus bei Boltigen, 1020-1050 m. (33$ 48. 2. 14 (Culmann). Zürich  Hüttkopf auf N a
gelflug, 1150 m. (33$ 48. 2. 2); Strahlegg, 1050 m. (Culmann); S ihlstrassc, Zürich (W eber). 
Unterwalden: Ennetbürgen bei Buochs (Keller). St. G alien: Tam inseralp, 1900-2300 m. 
(Pfeffer). Graubünden  Flim s, 1200 m. (Pfeffer); Arvigo, val Calanca (K illias); Davos, 1000- 
2000 m. (A m ann); Piz Alv, 2500 m. (Herzog). Ticino :  Muzzano (M ari) (33$ 48. 2. 6).

V ar. alpina  (Schimp.). F . étroites, bords faiblement enroulés. S court. Cp. petite, ovale, 
bossue ; Op. grand , conique, à rostre oblique.

Var. subcglindrica (Schimp.). F . plus étroites. Cp. presque cylindrique. Form e méridio
nale.

Les localités de la W engernalp (Mühlenbeck) et de la Gemmi (Mühlenbeck et Schimper), 
appartiennent au W  W im m eriana. Dans l’herbier du Musée de Berne, W e i s i a  g y m n o s t o -

S
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moïdes (c’est sous ce nom que Lesquereux indique les deux localités ci-dessus) figure comme 
synonyme de W. Wimmeriana qui, d’ailleurs, est assez répandu dans les Alpes bernoises et 
notamment à la Gemmi. (P. C.)

Schimper (Synopsis, II, p. 36) et Limpricht (Rab. I, 254) réunissent le W . crispata (C. Millier) à 
lTIymenostomum crispatum (Bryol. germ.). Roth, par contre, dans ses Europ. Laubinoose (p. 178), 
considère les deux plantes comme différentes, en remarquant toutefois que H. tortile, H. crispatum, 
W. crispata et W. Tyrrhena Fleischer représentent une série de formes passant de l’une à l’autre et 
ne différant, en somme, que par le développement plus ou moins avancé du P. ; celui-ci étant nul 
chez H. crispatum, rudimentaire chez W . crispata et bien développé (avec un An. plus ou moins net) 
chez W. Tyrrhena.

D’après les figures de Roth (Tab. VIII, nos 2 et 15), W . crispata diffère, en outre du P. rudimen
taire, par les F. à bords plus largement enroulés (jusqu’à la N), tandis que, chez H. crispatum, les 
bords enroulés laissent libre, de chaque côté de la N, un large espace du limbe. Tous deux diffèrent 
des formes gymnostômes ou à P. rudimentaire du W . viridula, avec lesquelles on peut les confondre, 
par les F. à base ovale, puis rapidement atténuées. (F. linéaires-lancéolées chez W . viridula).

La distinction des plantes stériles de ce groupe est très difficile et souvent impossible.

W .  v i r i d u l a  (L). — E x s ic c .  Rab. 355 b (var. stenocarpa) ; W  et S 370.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — Elément mésothermique-médial.
Station : Sur la terre et l’humus ; endroits dénudés et abrités ; bords des ehemins, talus, 

clairières, etc.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — Lim ite supérieure, 2170 m. (Spliigen, 

leg. Pfeffer).
C ; Q (rarement A) ; Fr. — Dans toutes les régions.
Localités : très nom breuses.
Espèce variable dans toutes ses parties. Les varié tés principales décrites sont les sui

vantes :
Var. slenocarpa Schimp. Cp. cylindrique, étroite.
Var. amblyodon Brid. ('p. forte, épaisse. F. plus courtes et plus larges. 1\ pâle à I). 

tronquées.
V ar. suby lobosa Schimp. F . plus étro ites. Cp. ovale-globuleuse. S. pâle.
Var. densifolia  W ils. Gazons denses, 1-1,5 cm. F . étro ites. Cp. petite. P. jaune. 1). 

étroites.
Var. nreniada  Lim pr. Cp. g rande , ovale. 1). plus longues à 8-11 articles, souvent fen

dues au som m et ou divisées ju sq u ’à la base. F ilam ents piliform es longs et flexueux en tre  
les F . peh.

Var. brachyneura  mihi. F. marginées à la base par des Cel. rectangul. allongées, hyali
nes, vides, remontant un peu. -f- N N S très large (90 ^  à la base). Tioino: Monte Bré sopra 
Lugano (Amann) 48. 3. 20).

Var. yibbosula mihi. Cp. asym étrique, inclinée, arquée, puis bossue. S. flexueux. Valais :  
Croix de Cmur su r Riddes, 2000 m. (Am ann) (53§ 48. 3. 20). An species p ro p ria ?

Les expi. de la zone alp ine m ’ont paru  ê tre  souvent dïo ïques. L’étude des espèces g rav itan t au to u r 
du W . viridula est à rep ren d re . (P . C.)

W .  W i m m e r i a n a  (Sendtn.).
Xérophile. T erricole. Calciphile to lé ran t. — Elém ent subarciique alpin.
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Station : S u r la te rre  dénudée, l'hum us, dans les fentes de rochers, les petites excava
tions.

Zones subalpine et alpine. — I)e 1440 m. (R igikaltbad, leg. W eber) à 2000 m. (Piz Lun- 
ghino, leg. Pfeffer).

Ju ra  et Alpes. — PF  ; P  ; F r.
L ocalité Nom breuses. —  Ju ra , Alpes vaudoises, valaisannes, bernoises, uranaises, 

glaronnaises, saint-galloises, grisonnes et du Tessin.
V ar. m u r a l e  (Spr.). S y n n n .  Hymenostomum m. Spr. Gazons étendus, denses, bien fruc

tifies. Cp. ovale avec deux ou trois rangées seulem ent de petites Cel. sous l ’Or. P. nul. 
Form e des zones inférieure et moyenne. Philibert rapporte, avec doute, à cette varié té , une 
mousse récoltée par Culmann au Forchbühl su r S tàfa (Zurich), 500 m.

W .  g y m n o s t o m a  (Roth). Synnn. W . W im m eriana var. gym nostom a Roth. Cp. épaisse,
ovale, à Or. étroit. P . nul.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — Elém ent m ésotherm ique-m édial.
Station : M urs et rochers ; stations chaudes et abritées.
Zone inférieure.
P la teau  : sous-région des lacs. — R R ?  P  ; F r.
L ocalités: B e r n  : Entre Ringgenberg et N iedcrried, 570 m. (Culmann).

Ces plantes sont identiques à celles du Bilstein sur lesquelles Roth a fondé sa variété. A mon avis, 
il convient d’ériger cette variété en espèce sous le nom de \Yr. gymnostoma (Roth) Culmann, car elle 
n’a de commun avec W . Wimmeriana que l’inflorescence. Sa grosse Cp. penchée In différencie d’ail
leurs aussi de II. murale (Spruce) (capsula ovato-cylindrica), dont les F. sont en outre incurvées et non 
crispées comme celle de W . gymnostoma.

Le W . Wimmeriana est répandu daus les Alpes bernoises, mais il descend rarement au-dessous de 
la région alpine et il serait bien étonnant qu’il s’aventure au bord du lac sur des rochers calcaires où 
fructifie l’Eurynchium crassinervium.

Les relations entre le W . gymnostoma et le H. murale devront faire le sujet de nouvelles études. 
Je n’ai vu de ce dernier qu’un petit exemplaire de Spruce au Musée de Paris. Si je sépare provisoire
ment le W . gymnostoma, c’est parce que je suis convaincu que, pour arriver à voir clair dans un 
groupe aussi difficile que les Weissia à F. infléchies, il faut d’abord réunir en petits groupes des 
plantes qui sont bien identiques et non rassembler dans une seule espèce des types hétérogènes qui ne 
tiennent que par un seul caractère, ce caractère fût-il l’inflorescence. (P. C.)

W .  r u t i l a n s  Hcw. — Synnn. W . mucronata Bruch, W . apiculata Bruch.
Xérophile. Terricole. Calciphile facultative. — Elém ent therm ophile-m éditerranéen.
Station : S u r la te rre  argileuse, dans les taillis, les bois, ail bord des chemins, etc.
Zone inférieure. — Plateau et vallées des Alpes, parties chaudes. — R  ; P  ou Q ; F r .
L ocalités : G e n è v e  :  Bois de la Bâtie (Bernet, R euter) ; su r Bugnaux (R euter) ; bois de 

V eyrier (Périer) (33^> 48. 1. 8). V a l a i s :  Bovernier (Favrat) (335y 48. 5. 4). V a u d  : Bois Ge- 
noud près Crissier (33^ 48. 5. 4) ; Aclens (Corboz) ; J u r a  :  Mail de N euchâte l; la Clusette 
(Lesquereux). B e r n :  Faulhorn (Fürbringer). Z u y  :  Zugerbcrg (B am berger) (58§ 48. 5. 10). 
Z u r i c h  :  Zürichberg, Spitalwaldung, 650 m. (Bôlsterli, Culmann (S3§ 48. S. 6) ; Mânnedorf 
(W eber). S c h w y z  :  Schindeleggi ; W ollerau , 600 m. (W eber). S c h a f J ' h a u s e n  :  Schleitheim 
(Vetter) (2Np 48. 5. 2).
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W. Ganderi Ju r.
Xérophile. Terricole. — Elém ent therm ophile-raéditerranéen.
Station : Sur la te rre  ; endroits chauds et abrités.
Zone inférieure. — Région insubrienne. — RR ; P  ; F r .
L ocalités : T i c i n o  :  Lugano, M adonna délia S alute (K indberg).
Diffère du W . rutilans p a r ses F . brièvem ent apieulées, sa Cp. cylindrique, l ’Op. de même 

longueur que l’urne.
Le W .  A l b e r t i  Corbière, du Y ar (France), dioïque, à P . rud im en taire , n’a pas encore 

été observé en Suisse.

Genre D i c r a n o w e i s i a  Lindb.

D .  c i r r a t a  (L).
Mésophile, sciaphile. Saxicole e t humicole. Calcifuge, ra rem en t arboricole. — Elém ent 

mésothermique.
Station : rochers et blocs silicieux, plus ra rem en t sur le tronc des a rb res, le bois pourri, 

les toits de chaume, etc.
Association habituelle : O reow eisia B runtoni.
Zone inférieure et moyenne. —  P la te au  ? Alpes ? Région insubrienne ? — R R  ; P  ; F r .
Localités : B e r n  :  Am G runde a lte r  S täm m e in der Enge bei Bern (B am berger). S t .  G a l 

l e n  :  Auf dem K ornberg bei A ltstätten  (C uster). T i c i n o  :  Locarno (herb. Franzoni).
Indiqué en outre dans un certain  nom bre de localités du Ju ra  et des Alpes ; toutes ces in

dications me semblent douteuses et se rappo rten t v raisem blablem ent au 1). crispula. Les expi. 
récoltés par Schim per « an nackten  F elsen  des B ernhard in  » appartiennent à cette dernière 
espèce.

Si nous possédons le D. c irra ta  en Suisse, c’est dans la région insubrienne qu’il y a le 
plus de probabilité qu’il se trouve.

Var. niyricans mihi. Touffes denses, vert noirâtre. F. plus courtes. S jaune pâle, très mince. Cp. 
petite, subcylindrique. — Alsace : Crête des Vosges entre la Schlucht et le Lac Blanc, 1200 m ., sur le 
granit (Amann, (93§ 49. 0. 15). Forme exactement parallèle à la var. atrata du D. crispula.

D .  c r i s p u l a  (Hw .) — E x s i c c .  : W  e t W  769. M. E. 260 a, b, c. (W  et W  775 =  D. 
crispula et D. com pacta sec. Culmann).

Xérophile. Saxicole. Calcifuge to lé ran t. — E lém ent m ésothcrm ique-boréal.
Station : Blocs et rochers siliceux ; ra rem e n t au pied des a rb res , su r l ’écorce et les ra 

cines.
Zones inférieure (RR), moyenne (R), subalpine (C), alpine (C) et nivale (F). — De 570 m. 

(an der Sihl, leg. Culmann), à 3800 m. (M onte R osa, leg. Schlagintw eit). — A. F r.
Localités : T rès nom breuses. N ’a été observé dans le Ju ra  que dans quelques localités (9 

environ) du Suchet au C hasserai, de 1000 à 1300 m. (M eylan). Un petit nombre d’indications 
sur l’erratique siliceux du P la teau .

Dans la zone subalpine, où cette espèce présente sa fréquence maximum, la fécondation des arché- 
gones a lieu dans le courant de septembre ; les jeunes sporogones apparaissant en octobre, passent l’hi
ver sous la neige et achèvent leur maturité au printemps.
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V ar. a t r a t a .  Bryol. germ . Touffes noircies, F . plus courtes. Cp. plus petites. Form e ni
vale.

D .  c o m p a c t a  (Schleicher). — Eœsicc. W  et S 775.
X érophile e t mésophile. Saxicole et humicole. Calcifuge très to lérant. — Elém ent méso- 

phile alpin ou boréal.
S tation F issures des rochers et des blocs, surtou t su r les schistes et les grès schisteux 

pauvres en calcaire (Flysch).

Dans le canton de Berne, cette espèce est fréquente sur les terrains jurassiques, notamment sur le 
Dogger, mais je ne l’ai pas vu sur le gneiss et le granit au Grimsel et au Suslen. (F. C.)

Zones alpine e t su rtou t nivale. —  De 1900 m. (col des Essets su r Bex, leg. Amann
49. 5. 14), à 3100 m. (M atterhorn , leg. Rom pel).

H autes-Alpes. — AF ; Q ou A ; F r.
L ocalités: N om breuses dans les Alpes vaudoises, valaisannes et bernoises. S i .  G a l i e n :  

Siintis (Jack, Culmann). G r a u b ü n d c n  :  une dizaine de localités. Ticino :  Lago di V aret, 
Valle M aggia (Culmann).

Découvert en 1801 p ar Bridel, dans les Alpes de Gessenay, puis, quelques années plus 
ta rd , p a r  Schleicher, probablem ent dans les Alpes de Bex ( ¡ Q f y  49. 5. o).

Genre Ë u c l a d i u m  Br. eur.

E .  v e r t i c i l l a t u m  (L). — Eœsicc. W  et S 82.
Hydrophile et fonticole. Saxicole. Calciphile. — Elém ent therm ophilc-m éditcrranécn. 
S tation : S ur le tuf calcaire suintant.
Associations hauituellks : Hymenostylium , Didymodon fophaceus.
Z o n e s  inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1230 m. (Puschlav, leg. Pfeil'er).
Ju ra  (C) ; P lateau (F .F .)  ; Régions rhodanienne, rhénane et insubrienne (F) ; Alpes (PF). 

— Q ou A ; F r . (parfois st.).
Localités : Nombreuses. Découvert par Schleicher aux environs de Bex.
F orm a lacuslris mihi. Incrusté. F . à base ovale, puis linéaires, brièvem ent mueronées par 

la N. — Dans le tuf lacustre, su r l’erratique, dans le Léman, à l'em bouchure de la Venoge, 
à 10 cm. au-dessous du niveau norm al de l ’hiver. N ’a pas été exondé depuis quatre  ans (F .- 
A. Forel in lilt.)  (© §  48. 1. 20).

Var. angustí fo lium  Ju r. Non incrusté, vert brun foncé, brun en dessous. F. super, 
linéaires-lancéolécs, subulées p ar -h  N. (Dalm atie).

Fam ille : R H A B D O W E IS IA C E Æ  

Genre R h a b d o w e i s i a  Bryol. eur.

R .  f u g a x  (Hiv.).
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge. — Elém ent m ésothermique boréal.
S tation Parois verticales et fentes des rochers om bragés e t quelque peu humides. 
Zones inferieure (RR), moyenne (RR), subalpine (F) et alpine (AF). — De 330 m. (Muz- 

zano, leg. M ari), à 2470 m. (Adula, leg. Pfeffer).
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Ju ra  (R R ), Hautes-Alpes e t région iusubriennc, où il descend dans la  zone inférieure. -  
P , ra rem en t A. ; F r .

S tations nom breuses dans les Alpes bernoises, uranaises, grisonnes e t du Tessin. Observé 
une seule fois, dans le Ju ra , p rès le som m et du Chasseron, p a r  Lesquereux (vidit M eylan).

Var. .su b d e n l i c u l a l a  Boulay. F . subdenticulées à la  partie  supérieure. Se distingue du 
R . den ticu lata  p a r  les D. lisses, non striées, ni pap.

R .  d e n t i c u l a t a  (B rid .).
Mésophile, sciaphile. Saxicole e t terrieole. Calcifuge, peu t-ê tre  un peu plus to lé ran t que 

R. fugax (P . C.).
E lém ent m ésotherm ique-boréal.
S tation Rochers et te rra in s  siliceux hum ides et om bragés.
Associations habituelles D icranella spec.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 600 m. (Lugano, leg. Conti), à 2260 ni. (Sus- 

ten, leg. Culmann).
P la teau  (R R ), Alpes e t région insubrienne. —  R ; P  ; F r .
L ocalités B e r n  :  Gigliwald bei Mettlen an der Grimsel, 1000 m. (33^) 50. 2 . 0 .) ; Hand- 

egg, 1380 m. ; Susten, 2260 m. (Culmann). Z u g  :  In wenigen kleinen Raschen auf dem Grat 
der Hohen Rhone, 1230 m. (Culmann). L u z e r n :  Pilatus (Decandolle, 1809, var. longifolia). 
U r i  Lochwald und Gescheneralp im Geschenertal (Keller). S i .  G a l l e n - A p p e n z e l l  : Auf 
Flyschschiefer zwischen der Fährnern und dem Unteren Kamor (Jäger). G r a u h ü n d c n :  Adu
lastock, zwischen Vals und Zervreila, 1300-1770 m. (Holler et Pfeifer) ; St. Moritz (Metzler, 
Pfeffer) ; Fextal, 2100 m. ; Fedoztal, 2200 m. ; Fornotal ; Lunghinofall ; Val Masino ; Val 
Bondasca, 900-1400 m. (Pfeffer). T i c i n o :  Sullo schisto nelle colline di Lugano (Mari) (33§
50. 2 . 2) ; San Bernardo sopra Lugano, 600 m. (Conti) (SBip 50. 2 . 4).

Se distingue du R . fugax v ar . subdenticulata p ar les D. à stries obliques distinctes.

H. c r e n u la t a  Jameson.
Plus robuste que les précédents. F. plus grandes : 2,2 X  0,5 mill., plus régulièrement et plus for

tement dentées par des Cel. très proéminentes. Cel. fol. plus grandes, les super. 14-18 p, carrées et 
rectangulaires. D. larges de 35 à 30 ¡x à la base. — France, Forêt-Noire.

Genre O r e a s  Brid.

O .  M a r t i a n a  (Hoppe et H orn.). E æ s i c c .  R ab. 1066.
M ésophile. Humicole. Calcifuge. — Elém ent m ésotherm ique-alpin oriental.
S tation S ur l’hum us qui recouvre les rochers siliceux et les pentes rocheuses.
Zones moyenne (Tessin), alpine e t nivale. — De 1400 m. (Faido Dalpe, leg. K indberg), à 

2870 m. (P iz A rias, leg. Pfeifer).
H autes-A lpes et région insubrienne. — RR ; A ; F r . (souvent st.).
L ocalités : G r a u b ü n d e n  L en ta ta l im Adula, 2030-2200 m. ; Piz Moesola, 2870 ni., st. ; 

P iz L anguard , 2730 m. (Holler e t P feffer); Val Fedoz, 2130-2200 m. ; Piz A rias, 2870 m. 
(Pfeffer). T i c i n o  Faido Dalpe P ium ogna, 1400 m. (« il fau t observer que la neige resta it là 
au voisinage, à peine à 100 m. plus hau t, au milieu de ju ille t » Kindberg).

P h ilibert m ’écrit qu’il a récolté une petite touffe de cette mousse su r les rochers dans les 
gorges du Chauderon su r M ontreux. Haud vidi!
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Genre Cynodontium (Bryol. em\).

A. CYNODONTIELLA Limpr.

G .  sc h is t i  (W ahl.).
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge. — E lém ent m ésotherm ique-boréal.
S tation S ur l ’hum us et la te rre  dans les fentes des rochers schisteux.
Zone subalpine. —  H autes-A lpes grisonnes e t région insubrienne. — R R  ; P P  ; F r. 
L ocalités : G r a u b ü n d e n  :  St. M oritz (M etzler). T i c i n o  :  Monti di Locarno (V enturi et 

Bottini).

Port el taille du Rhabdoweisia, dont il se distingue prim o visu par sa Cp. macrostûme, sublurbinée 
et ses F. aiguës, régulièrement denticulées par la saillie des pap.

G . a lp e s t r e  (W ahl.).
X érophile. Saxicole et humicole. Calciphile. — E lém ent m ésotherm ique-boréal.
S tation Fente des rochers. — Zone alpine. — H autes-A lpes. — R R  ; P  ; F r .
L ocalités : V a l a i s  :  Tschalm cten, am Fusse der W eissenliuh an der Gem mi, au f E rde 

zwischen Felsblöcken, 2350 m. (Culmann) (Sß£) 50. 5. 4). V a u d :  Sous le glacier de P lan- 
Névé, au G rand-M uveran 2300 m. ; Col des Essex, 2200 m. (M eylan). S t .  G a l l e n  Gipfel des 
Leistkam m , 2050-2100 m. (Culmann).

B. EUCYNODONTHIM

G .  g r a c ile s c e n s  (Web. et Mohr). E c c s i c c .  M. G. 804 ; M. E. 201.
Xérophile, seiaphile. Saxicole et humicole. Calcifuge (tolérant). — Elément mésother

mique-boréal.
S tation : Sur l’humus, sur le faîte et dans les fentes des rochers et des blocs siliceux ; 

plus rarement sur les racines au pied des conifères.
Associations habituelles : Dicranodontium spec.
Zones subalpine et alpine. — De 1300 m. (Vais im Adula, leg. Pfeffer), à 2430 m. (Sea- 

lettapass, leg. Pfeffer).
Hautes-Alpes. — AF ou PF ; A ; Fr.
L ocalités: V a l a i s  : Louèche-les Bains, 1800 m. (Meylan). B e r n :  Wengcrnalp (Lcsque- 

reux sub nom. Oreoweisia serrulata) (33Î£) 50. 6. 30) ; Bachalp, auf Kalk (Grebe); Burg
feldstand ob Beatenberg, 2060 m. (Culmann) (iß^) 50. 6. 28) ; Weg von Grindelwald auf das 
Faulhorn, 1800-1900 m. (Fischer-Ooster, Culmann) ; Sustenpass, ob Gadmen, 1300 m. 
(Amann et Meylan) (5ß£) 50. 6. 26); Engelalp im Kiental, 1750-1850 m. (Culmann). U r i :  
Unter der Regdibergalp bei Göschenen (Herzog) ; Geschenertal im Loch wähl und weiter 
oben, 1950 m. (Culmann, Amann et Meylan) (üß§ 50. 6. 6). G r a u b ü n d e n :  Eingang des Val 
Ferrera, auf Granit, 4000' (Brügger) (33§ 50. 6. 2) ; fréquent dans les Alpes de Davos, 
1600-1900 m. ($ß£ 50. 6. 4 et 8, 10, 14, 18 à 22); Morteratschtal, Weg zur Bovalhütte 
(Amann) (23§ 50. 6. 16) ; Adula, 2100 m. (Culmann) ; Weg von der Alp Sardasca nach 
der Silvretta Klubhütte, 1800 m. ; verbreitet im Berninagebiet: Muottas da Pontresina, 
2050 m. (Herzog).
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Chez certains expi., l'inflorescence peut être regardée comme paroïque, la fleur se trouvant tout 
à côté de la Q ; les anthéridies ne sont séparées des archégones que par les bractées Le S est fré
quemment dressé1.

C. Jenneri (Schimp). Synon. C. Iaxirete Grebe.

Forme de transition entre C. fallax et C. polycarpum. F. non subulées : 4 X  0,75 mill. à tissu cel. 
plus lâche; toutes les cel. lisses, grandes (12-20 ;x), translucides, lisses. Limbe et bords unistrates. Op. 
brièvement rostré. Col épaissi sur tout le contour, formant (avant la maturité complète) une apophyse 
non strumeuse. D. avec 15 à 20 articles dorsaux. Sp. 20-25 fi. — Westfalie, Ecosse, Scandinavie.

C . 11 f a l l a x  L im p r.

X é r o p h ile , sc ia p h ile . S a x ic o le  e t h u m ico le . C alcifu ge (to lér a n t). —  E lém en t m ésoth er-  

m iq u e-b o réa l.

S tatio n  : S u r  l ’hu m u s dan s le s  fen tes  e t su r  le  fa îte  d es roch ers s ilic e u x  a b r ités et un 

peu h u m id e s . P a r fo is  su r  le s  ra c in es, au pied des co n ifères .

A ssociations hahituelles D icran odontium  sp ec.

Zones su b a lp in e  e t  a lp in e . —  H a u tes-A lp es. —  R  ; A, A A  ou M ; F r .

L ocalités : V alais : Entre Almagell ctSaasfee, 1900 m. (Meylan) 50. fi1’ 14) ; Gorges 
de la Navizancc sur Zinal (Nicholson). V a u d  : Pont de Nant, 1250 m., sur les blocs de grès 
du Fl.ysch (Amann) (£3 )̂ 50. fi1' 10) ; Lac Noir au Chamossaire, forme intermédiaire entre
C. fallax et gracilescens (Culmann). B e r n  Schonbiihlap bei Rosenlaui 50. fi1’ 2) ; Am- 
mertental hinter Trachsellauenen, 1350 m. (Culmann) ; Sustenpass über Gadmen, 1300-1500 
m. (Amann et Meylan) (23Jp .50. 61’ Ifi). U r i  Lochwald im Geschencrtal (Iveller) ; Locli- 
briicke im Geschenertal (Culmann) ( 3 3 , 50. fi1’ 4). G r a u t n i n d e n  : Davos, 1000-1800 m. 
(Amann) (33§ 50. fi1’ 6 et 8) ; in den Arvenwiilder im Berninagcbiete oft Massenvegetation 
(Herzog).

Les plantes qui vérifient tous les caractères donnés par Limpricht me semblent rares. (P. C.)
La valeur de l’espèce créée par Limpricht me paraît très faible. La présence ou l’absence d’ochréa 

ne peut guère former un caractère spécifique distinctif et les autres caractères invoqués par Limpricht 
pour séparer son C. fallax du C. gracilescens sont, chez ce dernier, assez variables. On trouve dans la 
région alpine des formes ambiguës à S. recourbé, ochréa bien distinct, F. longues de 4 à 5 mill., dont 
les Cel. fol. font saillie en dessus plus fortement qu’en dessous ; les folioles périchétiales sont à demi 
engainantes. D’autres expi. ont le S. simplement flexueux et même droit, avec des fol. pch. intimes 
engainantes jusqu’au sommet ; avec cela, des F. également mamilleuses sur les deux faces.

Les expl. récoltés en 1885 par Culmann à la Schônbühlalp, que Limpricht rapporte expressément à 
son C. fallax, ont des Cel. fol. plus fortement saillantes à la face supérieure, sans pour cela qu’elles 
puissent être qualifiées de lisses sur la face inférieure.

Le C. fallax me semble devoir être considéré comme une simple variété du C. gracilescens, établis
sant la transition au C. torquescens.

C . t o r q u e s c e n s  (B ru ch .).

X éro p h ile , sc iaph ile. S a x ico le  e t  h u m ico le . C alcifuge (to léra n t). —  E lém en t m ésoth er-  
m iq u e-b o réa l.

1 Erratum.  A p. 50 de la première partie de cet ouvrage (Tableaux synoptiques), au sous-titre pour 
les colonnes fi et 7 (Cynodontium gracilescens et torquescens), au lieu de Cp. lisse, au bord, lire Op.
lisse au bord.
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Station : Sur le faîte et dans les fentes des rochers et des blocs siliceux ombragés.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — F ou AF ; A ou M ; Fr.
Localités: B ern :  Waldspitz über Grindehvald, 1900 m. ; Susten, 2200-2300 m. (Cul- 

mann). Graubünden: Davos, 1000-1800 m. (Amann) 50. 7. 2 à 10) ; Schlucht bei Pon- 
tresina, 1800 m. ; Berninafälle, 1950 m. ; Roseg (Herzog).

Par ses F. à peu près lisses sur les deux faces, son S. constamment dressé et la forme finale lon
guement atténuée à la base de la Cp., cette espèce me paraît bien distincte du C. gracilescens. (J. A.)

Les F. pch. internes sont arrondies au sommet ; celui-ci est formé de petites cel. carrées, tandis, 
que, chez G. gracilescens et fallax, le sommet des F. pch. est aigu, denticulé, à cel. allongées. Le C. 
torquescens diffère d’autre part du G. polycarpum par le manque d’An., l’Op. à bord lisse et la Cp. 
beaucoup plus petite. (P. C.)

G . p o l y c a r p u m  (Ehrh.). — Eocsicc. M. G. 1.
Mésophilc, sciaphile. Saxieole et humicole. Caleifuge (tolérant). — Elément mésother- 

mique-boréal.
Station Parois abritées des rochers et blocs siliceux. Sur l’humus des forêts.
Zones: moyenne, subalpine et alpine. — De 900 m. (Monte Generoso,leg. Gonti) (ißjp 50. 

8. 12), à 2000 m. (Piz Lagalp, leg. Pfeifer).
Préalpes (RR), Alpes, région insubrienne (sur l’erratique). — F et FF; A; Fr.
Localités: Nombreuses.
Var. lenellum  Sehimp. Petite forme à Cp. régulière, plus petite. Davos (Grisons), 1700 

m. (Amann) (33.̂ ) 50. 81' 12). La même variété existe aussi avec une Cp. strumeuse (33̂ > 50. 
H1» 22).

La Cp. du C. polycarpum n’est vraiment droite et régulière qu’après la sporose, à l’état 
vide et desséché. A l’état frais, lorsqu'elle contient encore les spores, elle est, dans la 
règle, plus ou moins recourbée et présente un col distinctement renflé d’un coté.

Var. slrum iferum  Ehrh. T. feutrée à la partie inférieure. F. plus courte, les F. peh. en
gainantes seulement par la base. Cp. inclinée, asymétrique, bossue, à col strumeux.

Plus répandu que le type à Cp. régulière. Descend jusqu’à 550 m. sur le Plateau 
(Rüschlikon, leg. Culmann).

De nombreuses formes, chez lesquelles la saillie du col tend à s’atténuer, établissent la 
transition avec C. polycarpum type.

Sous le rapport de la nature chimique du support, le C strumiferum paraît indifférent. 

C. su ecicu m  Arnell et Jensen.
Touffes non feutrées. F. bistrates à la parlie inférieure ; bords plans; Gel. petites (8-10 g), pap. 

sur les commissures, les angulaires brunies, grandes (2o-30 g), formant des Orl. distinctes. Cp. lepto- 
derme, à peine strumeuse. D. fendues souvent jusqu’à la base. Sp. 10 à 20 (23) p. — Suède.
C. L im prichtianum  Grebe.

F. dressées, submutiques, bords unistrates, plans, crénelés au sommet. Gel. auriculaires différen
ciées, brunâtres. N. plan convexe. Stérile. — Westfalie.

Genre O r e o w e i s i a  de Not.
O .  B r u n t o n i  (Smith).

Mesothermique, sciaphile. Saxieole. Caleifuge. — Elément hygrothermique-atlantique. 
Station Rochers et blocs siliceux frais et ombragés.

6
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Associations habituelles Dicranoweisia eirrata, Cynodontium polvcarpum.
Zones inférieure et moyenne.
Région insubrienne et Alpes grisonnes. — RR ; P ; Fr.
L ocalités : G raubünden  Bei Meschino, unweit Poschiavo auf Gneiss und Talkschiefer 

(Theobald) ; zwischen Vals und Zervreila im Adula (Culmann) (33§ 49. 1.2). Ticino: Locarno 
(Herb. Franzoni) ; Muzzano, 360 m. (Kindberg).

Indiqué en outre au Grimsel par Breutel. Haud vidi !

O .  s e r r u l a t a  (Funck). — E x s ic c .  Rab. 1057.
Mésophile. Saxicole et humicole. Calcifuge. — Elément arctique-alpin.
Station : Sur l’humus dans les excavations et les fentes des rochers ombragés. 
Associations habituelles Oreas, Campylopus Schwarzii et Schimperi, etc.
Zone alpine. — De 1700 à 2600 m.
Hautes-Alpes rhétiennes et insubriennes. — RR; Q ; Fr.
Localités: G raubünden: Quellen des Hinterrhein, 2230 m. (Theobald, Hegelmaier, 

Holler et Pfeffer); Lunghinosee, 2500 m.; Fuorcla da Surlej, 2430-2500 m ; Piz Galleg- 
gione, 1900 m. ; Yal Fedoz, 2000-2600 m., auf der linken Thalseite unweit der Gletscher 
(Pfeffer, Amann) (33jip 49. 2. 2); Wasserfall im Lentatal (Culmann) (58jp 49. 2. 4). Ticino : 
Monti di Peccia, Vallcmaggia, 1700 m. (Mari) (33§ 49. 2. 6).

Les expi. récoltés par Lesquereux à la Wengernalp appartiennent au Cynodontium gracilescens. 

Genre D i c h o d o n t i u m  Schimp.

D .  p e l l u c i d u m  (L). — Synon. Cynodontium p. — Exsicc. W et S. 377.
Hydrophile et hygrophile ; sciaphile. Saxicole et arénicole. Calcifuge préférant. — Elé

ment mésothermique-boréal.
Station : Sur le gravier, les pierres, les rochers humides au bord de l’eau courante. 
Zones inférieure et moyenne (R), subalpine et alpine (E). — De 340 m. (Eglisauer Brücke 

am Rhein, leg. Culmann) à 2500 m. (Fuorcla da Surlej, leg. Pfeffer).
Jura, Plateau, Alpes, région insubrienne. — F. A. (souvent st.).
Localités : Nombreuses.
Var. faghnon lanum  Brid. Petite forme à F. peu ou pas réfléchies, plus courtes, ob

tuses, à peine dentées. Cp. presque dressée. S. court (5 mill.). — Pont de Nant, 1230 m. 
(Amann) (33Sj> 52. 2. 24 forma flex i scia).

Var. slric lum  Braithw. Touffes denses, T. allongée, grêle, dressée. F. espacées, très 
courtes, brusquement atténuées en une pointe obtuse, linguléc, marginée, presque entière.

Var. compaclum  Schimp. Très dense, brun-rougeâtre à la base, grêle. F. plus petites, 
courtes.

Var. lœvc- Culmann. Un peu plus robuste. F. tout à fait lisses, étroites 0,4 2 à 2,5 mill., 
patentes-horizontales par l’humidité. — Chute du Rhin, en touffes st. de 3 1/3 cm. (Culmann). 

Forma propa gulifl'ra  Correns — Bidymodon Therioti Corbière.

D .  f l a v e s c e n s  (Dicks). — Synon . Cynodontium f.
Hydrophile-litophile. Arénicole et saxicole. Calcifuge ? — Elément mésothermique-boréal. 
S tation : Sur le gravier, le sable et les rochers dans les ruisseaux alpins.
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Zones subalpine et alpine. — De 1100 à 2230 m.
Jura, Hautes-Alpes. — R ; A ; St.
L ocalités  : Jura vaudois Sur le sable mollassique humide près la Chaux, 1100 m. 

(Meylan) (ißjp 52. 3. 2). S t. G allen: Auf Steinen im Bachbette bei Goldingen (Weber). 
G raubünden: Am Abfluss des Urdensce, 2230 m. ; Gypsfelsen der « le Cune » am Bernina 
(Pfeffer). (Ces deux indications de Pfeffer concernent le D. pellucidum var. serratum.) Ti
cino : Sessa, sur les schistes (Conti) (29§ 52. 3. 4).

La plante récoltée par Weber à Goldingen ressemble beaucoup, par ses touffes profondes, ses lon
gues F. assez lisses et fortement dentées, au D. flavescens Lindb., mais tant qu’on n’aura pas trouvé 
les fruits chez nous, l’existence en Suisse du D. flavescens devra être considérée comme problématique. 
Dixon (Rev. brtjol., li)03, 39) rapporte d’ailleurs de nombreux faits qui semblent prouver que ces deux 
espèces, si différentes par le péristôme (Philibert, Rev. bryol., 1892, p. 9 et 19), sont reliées par des 
formes intermédiaires, ce qui montrerait que les caractères tirés du péristôme n’ont pas la valeur ex
cessive qu’on leur attribue, par exemple dans les genres Bryum et Orthotrichum. (P. C.)

Famille A O N G S T R Ô M IA C E Æ  

Genre A o n g s t l ’ ô m i a  Bryol. eur.

A .  l o n g i p e s  (Sommerf.). — Exsicc. Rab. 1226 b et 1323; W et W 881.
Hygrophile. Arénicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le sable argileux et siliceux humide au bord des cours d’eau.
Associations iiaiutuelles Bryum Blindii, Sauteri, cirratum.
Zones subalpine et alpine. Descend, sur quelques points, en suivant les torrents, jusque 

dans la zone inférieure. — De 450 à 2230 m. — PF ; PA ou A. Souvent st.
L ocalités: Valais: Gletsch (Favrat) ; Rhonegletscher (Baur) (93îq 52. 1. 14); Brigue, 

800 m., au bord de la Saltine (Colomb); Findelen, 2500 m. (Amann) (33§ 52. 1. 10); 
Zwischen Zermatt und Schwarzsee; Mattmark (Baur) (33̂ > 52. 1. 14); Zinal (Philibert) 

52. 1. 6); Champéry, au bord de la Viègc (Colomb). B e r n : Unter-Grindelwaldglet
scher (Sehimper.). Uri Hinterfeldalp am Sustenpass, 1650 m. (Culmann) ; bei Seedorf, 450 
m. (Gisler) (23§ 52. 1, 2 et 4). Graubünden  « Im Engadin, von Ponte bis Samaden, und 
namentlich in grosser Menge zwischen letzterem Orte und Pontresina und bis zum Morte
ratschgletscher, 1700-1930m.»(Metzler, Killias, Wolff, Holler, Pfeffer, Amann) ( iß §  52. 1. 8); 

Val Fedoz, 2000 m. (Amann) 52. 1. 12) ; am Cambrenagletscher, 2230 m., ganz spär
lich ; Surettatal, 1670-1870 m. (Holler et Pfeffer).

Famille : D IC R A N A C E Æ  
DICRANEÆ

Genre : O n c o p h o r u s  Brid.

O .  v i r e n s  (Sw.). Synon . Cynodontium v. Schimp. — Exsicc. : Rab. 411. 
Hydrophile. Terricole, arénicole. Calcifuge préférant.
Elément arctique-alpin.

Station Sur le sol graveleux humide près des sources, ruisseaux, torrents, etc.
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Zones m oyen n e (R), su b a lp in e , a lp in e  et n iv a le . —  De 7 0 0  m . (ob Chur, leg . P feffer) à 

2 7 0 0  m . (P iz  L u n g h in o , le g . P fe ffer ).

Ju ra , A lp es, r ég io n  in su b r ien n c . —  F  ; A ; F r . (so u v en t s t . ) .

L ocalités : N o m b re u ses .

Y ar. s e r r a l u s  B r. eu r . F . lo n g u e s , brusq u em en t é ta lé e s , à base  em b ra ssa n te  p lu s la rg e , 

fo r tem en t d en tées su r  la  m o itié  su p ér ieu re .

V ar. e l o n g a l u s  L im p r . T . lo n g u e , d ressée . F . d r e ssé es , m oins rév o lu té es . Cel. de la  

p a rtie  in fér ieu re  ca rrées  ou  b r ièv em en t rec ta n g u la ire s  1 1 à 1 : 3 .

V a r . c o n d e n s a t u s  M ey la n . T ouffes co m p actes, d en ses. F . co u r tes. Cp. presqu e d ressée , 

courte, à g o itre  peu  ap p aren t. Op. non ou tr è s  b r ièv em en t r o stré .

O . W a h l e n b e r g i i  (B r id .) . —  H y d rop h ile . A rén ico le  e t  terr ico le . C alcifu gc to léra n t.

E lém ent  a rctiq u e  a lp in .

S tation  G ra v ier  e t sab le  h u m id e au bord des cours d ’ea u .

Zones su b a lp in e  et a lp in e . —  D e 1 2 5 0  à 2 5 0 0  m .

J u ra , A lp es p en n in es e t  rh étien n es . —  R ; Q ou A ; o rd in a irem en t st.

L o c a l it é s : V a l a i s  : C h en a lette  du G ra n d -S a in t-B ern a rd , 2 4 0 0 -2 5 0 0  m. (C am u s) ; Chan- 

r ion , v a llé e  de B a g n e s , 2 2 0 0  m . (v a r . com paetu s) (A m ann) ($85p 52. 6. 10) . B e r n :  M oräne  

d es U n te r a a r g le tsc h e r , 1800  m . (T ra u tm a n n ). G r a u b ü n d e n :  W a sse r fa ll  beim  M o rtera tsch 

g le ts c h e r  (Z ick cn d ra th ) ; v a l F e x  (T heobald ; ; B ern h ard in p ass, 1 7 0 0 -2 0 7 0  m . (H o ller  e t  

P feffer) ; A lb u la p a ss , 19 7 0  m . ; S p lü g en , 1570  m . ; S t. M oritz, 1800  m . (P feffer) ; V eta n er  

W a ld  ( K il l ia s ) ;  S c a le tta p a ss , 2 4 0 0  m . (33^> 52. 6. 8 v a r . com p actu s) ; D a v o s, Y a n ez fu rk a , 

2 5 0 0  m . ($8̂ ) 5 2 . 6. 2) (A m an n).

V a r . com pactus (F u n ck ). G azons très  com p a cts , du rs, fo r tem en t feu trés. F . d r e ssé es  non 

f lex u eu se s , fa ib lem en t em b ra ssa n tes et ob lon gu es a u -d essu s de la  b ase. Cel. b a sil. m oins lon 

g u e s  que d a n s le  ty p e . Cp. courte  su b g lo b u leu se  peu s tr u m e u se .

Y ar. c r a s s i r e t i s  M ey la n . T ouffes profond es, lâ ch es , non fe u tré e s , n o irâ tres à l ’in té r ieu r .  

C el. in fér . tr è s  lo n g u es , à p aro is très  ép a isses  e t  fo rtem en t la cu n e u se s . Cel. su p er. 10 à 17 p.

Contrairement à l’opinion des auteurs du Bryol. europ. et de divers bryologues actuels, le O. W ah
lenbergii est certainement complètement indépendant, au point de vue spécifique, du O. virens, car les 
formes nettement transitoires entre les deux espèces sont nulles.

La var. compactus est la plus importante et pourrait même être regardée comme sous-espèce ; bien 
caractérisée, elle est en tous cas fort différente du type. La var. crassiretis est, jusqu’à maintenant, 
strictement boréale, mais elle se rencontrera peut-être dans les Alpes. Un fait est à signaler, c’est que 
le O. Wahlenbergii est surtout boréal et arctique, tandis que le O. virens est surtout alpin et central 
européen. (C. M.)

G enre D i o b e l o n  H am pe ex  p.

D .  s q u a r r o s u m  (S ta r k e ) . —  S y n o n .  D icran ella  s.

H y g ro p h ile -lito p h ile . A rén ico le . C alcifuge to léran te .

E lém ent  m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation  A u bord des sou rces e t  des p etits r u isse a u x  et dans les  tourbières.

Zones m o y en n e  (R), subalp ine (F F )  e t a lp ine. —  De 91 0  m . (tourbière de S ch w a rzen eg g , 

l e g .  C u lm an n ), à 2 5 3 0  m . (F u o rc la  da S u rle j, leg . P feffer).

Ju ra  (RR), A lp es ; région  insubrionne. —  F F  ; A et AA ; ra rem en t fr.



— 45 —

L ocalités nombreuses: Jura  environs de Fleurier (Lesqucreux); Chasserai, 1300 m. 
(Meylan et Hillier).

Var. fr ig id u m  Lor. Forme luxuriante, charnue, souvent noircie. Eaux glaciaires stag
nantes.

Dans la zone subalpine, les fruits de cetle espèce mûrissent à la fin de l’automne, mais l’opercule 
ne tombe qu’au printemps, lors du dégel.

Par le tissu foliaire et d’autres détails, le D. squarrosum s’éloigne suffisamment des 
Dicranella pour qu’il paraisse préférable de reprendre, pour cette espèce, l’ancien nom géné
rique de Hampe (in Flora hercynica). La place naturelle du Diobelon est entre Oncophorus et 
Dicranella Diobelon est en quelque sorte à Dicranella, ce qu’Amblyodon e sta  Meesea.

Genre D ic r a n e l la  Schimp.

D# S c h r e b e r i  (Sw.). — Mésophile. Terricole. Calcifuge, préférante. — Elément méso
thermique.

Station Sur la ferre argileuse au bord des sentiers, sur les talus, à la lisière des bois, 
etc.

Zones inférieure et moyenne. — De 420 à 1500 m.
Jura (R) ; Plateau (A.F.), Alpes (R). — P.F. ; P ou Q ; Fr. (souvent st.).
Localités s u i s s e .  Valais : Montée du Col de Balme (Philibert) ; digues du Rhône' près 

le Bouveret (Amann) (33$3 53. 3. 2). Vaud : Mauremont, versant N ; Aelens, marais de la 
Perrausaz (Corboz) (33§ 53.3. 8); Bois de Bougy (Roger). Fribourg  Praz Bosson près 
Tour de Trôme (Colomb) ; Hauterive (Æbischer). Jura vaudois : La Chaux (Amann) (33jç> 
53. 3. 10); Chasseron ; Poetta Raisse ; Suchet; Dole (Mcylan). Jura neuchâlelois : Beau- 
regard, Val-de-Travcrs (Lesquereux). Jura bernois; Sauley (Hétier). B ern : Bürgerwald 
bei Schoren ; Spiggengrund im Kiental, 1 2 5 0 -1 4 2 0  m. (Culmann). A a rg a u :  Nur in der Mol- 
lassenrcgion Zofingen ; Bottenwyl ; Staffelbach ; Reitnau (Geheeb) ; Rheinfelden (Amann) 
(33$p 53. 3. 14). Zürich  Hiltenberg bei Eglisau, 4 2 0  m. ; Wasserbuck ob Tössriedern, 40 5  

m. ; Wagenbreche ob der Tössmündung, 405  m. ; Stammheimer Berg, 0 1 0  m. ; Kamleter 
\\ aldung bei Kempttal, 0 1 0  m. ; Moosberg bei Effretikon, 5 2 0  m. ; Hüttkopf, 12 0 0  m. ; 
Lägerngrat bei 8 0 0  m. ; bei Regensberg, 59 0  m. (Culmann) ; Küssnachtertobel ; Uetliberg 
(W eber); Weg zum Albishorn, 8 0 0  m. ; Hohe Rhone, 9 0 0 -1 1 0 0  m. (Culmann) ; Riffersweil 
(Hegetschweder). S chw yz  Einsiedeln, 9 00  m. (Amann) (33§ 53. 3. 6). Ticino: Lugai o 
(Favrat) (33§ 53. 3. 16).

Déjà indiqué par Bridel, en 1800, « in Helvetia prope Equestra. ubi Roger in silvula 
Bois-Bougy ad terra m legit. »

Var. lenta  (W ils.). Touffes denses, hautes de 2 à 4 cm. F. plus grandes et plus larges, 
distinctement dentées. St. — Tourbières. J u ra :  La Chaux; la Vraconnaz ; les Amburnex 
(Meylan). Z urich  Robenhausen, 550 m. (Culmann) (33£t 53. 3. 4).

Il est probable que les stations indiquées par Fischer-Ooster dans la zone subalpine des alpes ber
noise : Handeck, Kiental, se rapportent au D. Grevilleana. (J. A.)

Le D. Grevilleana est très répandu dans le Kiental, mais j ’y ai aussi trouvé le D. Schreheri sur le 
talus d’une roule nouvellement établie. ( P .  C.)
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D . G r e v i l l e a n a  (Br. eui\). — E xsicc. Rab. 1356.
Hygrophile ou inésophile. Terricole. Calcifuge préférante ou tolérante.
E lém ent  a r c t iq u e -a lp in .

S tation  S u r  le  so l h u m id e  a rén a cé  ou to u rb eu x .

Zones moyenne (RR), subalpine et alpine. — De 950 à 2410 m.
Jura (RR) ; Hautes-Alpes. — PF ou R ; Q ; Fr.
L o c a l it é s: Valais: Mauvoisin-Chanrion, 18 2 4 -2 4 1 0  m. (Réchin) ; Zermat (Mühlenbeck, 

Mougeot) ; Findelen, 2 0 0 0  m. (Amann) (93§ 53. 4. 4); Sables de la Navizance près Zinal ; 
moraine terminale du glacier du Gorner (Nicholson). V aud:  Pont de Nant, 180 0  m. (Mcy- 
lan) (23ip 53. 4. 10). Jura  : Sur la Fonds au-dessus de Fleurier ; La Poetta Raisse (Lesque- 
reux, vidit Meylan !) ; Chasseron et Mont-d’Or (Meylan). B ern  : Gemmi (Schimper, Cull- 
mann); Untergrindelwaldgletscher ; sous le Steingletscher, 1 9 0 0  m. ; au bord de la Kander, 
1610  m. ; Kiental, 1 2 5 0 -1 4 5 0  m. (Culmann). L u zern :  Am Pilatus, 14 0 0  m. (Culmann). Gla
rus: Grapplialp, 14 5 0  m. (Culmann); an einer neuen Wegböschung (Kalk) an dem Sträs- 
schen zwischen Thierfeld und Pantenbrücke, 9 5 0  m. (Herzog). U ri: St. Gotthard (Baur). 
S t. G ailen-A ppenzell : Altenalp am Hinteren Wesen, 5 0 0 0 ';  Churfirsten am Scheibenstoll, 
5 2 0 0 ' (Jäger). G raubünden: Als Massenvegetation in den Central Massiven; Piz Okel bei 
Chur, 120 0  m. ; Andeer, 130 0  m. ; Hochwang, 2 0 0 0  m. ; Val Muraigl, 2 1 7 0  m. (Pfeifer); am 
rechten Rheinufer bei Splügen; Felsen bei Andeer (Schimper); Albula (Schimper, Amann) 

53. 4. 2); Sils-Maria (Amann) (23§ 53. 4. 6) ; Santa Maria am Lukmanier, 18 5 0  m. 
(Grebe) (23§ 53. 4. 8); Lanschanei bei Vals, 1109 m. (Culmann).

D . c r i s p a  (Ehrh.).
Xérophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge tolérante.
E lément m é sothe r m iq u e-boré a 1.
Station Sur la terre argileuse ou sablonneuse humide des talus, fossés, chemins creux, 

etc.
Zones moyenne et subalpine. — Alpes. — RR ; P; Fr.
Localités V ala is: Sur Grimenz (33§ 53. 9. 4) et Zinal 53. 9. 6) (Philibert). Y and. 

vallon de Nant sous la Frète de Sailles, 2000 m. (Herzog). B ern :  Indiqué par Bridcl en 1798 
« in Alpium Sanensium humidis » « foliis superioribus tantum vaginantibus et operculis 
paule brevioribus. » G raubünden  Um Samaden und Pontresina (Pfeffer). Ticinn: Entre 
Airolo et Ossasco (Conti) (33 )̂ 53. 9. 6).

D . r u fe s c e n s  (Dicks). — Exsicc. Rab. 266 b ; W et S 483.
Mésophile. Terricole et arénicole. Calciphile.
E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l.

Station Sur la terre argileuse ou arénacée humide.
Zones inférieure et moyenne. — De 375 à 1450 m.
Jura ; Plateau ; région insubrienne. — A.F; Q ou A; Fr.
Localités Genève: Aire (Bernet) ; bords de l’Arve près Genève (Amann). J u ra :  La 

Chaux (23<p 53. 10. 14) ; La Sagne ; Chasseron, 1450 m. (Meylan). Vaud : Allamand, «à l’em
bouchure de l’Aubonne, 375 m. (Amann) (33§ 53. 10. 10) ; Treize-Cantons à Villars (Colomb) 
(33£53. 10. 12). B ern :  Schwarzenegg ; Bern, am Gurten (Bamberger); bei Schlotteren, 
1000 m. (Culmann). A a ryau  bei Brestenberg (Hepp) ; Teufental (J. Müller); Safenwyl ;
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Bremgarten ; Baden ; Kaiserstuhl ; Habsburgerwald ; Bötzberg ; haüfig im Bezirke Zofingen 
(Geheeb) ; Bürgerwald ; Heitersberg (Boll) ; Ufer der Aare bei Aarau (Amann) ($B§ 53. 10. 
6). Z ürich  : Irchel zwischen Freienstein und Buch, 680 m., in Menge ; Kohlfirst, 540 m. ; 
Hüttkopf, 1200 m. 53. 10. 8) ; Lägern, 700 m. (Culmann) ; Sihlwald, 600 m. (Förster) 
(SB£> 53. 10. 4) ; Hohe Rhone, 900-1100 m. (Culmann). T h u rg a u :  Amrisweil (Boltshauser). 
ü t. G allen-Appenzell : Rheintal bei Altstätten und Weihnachten, 2100' (Jäger). Ticino: 
schisti nelle selve presso Lugano (Mari).

Les cel. de l’Exoth. sont polyédriques irrégulières pour la plupart. Les cel. superficielles du S. 
sont disposées en séries contournées à gauche. Chez D. varia, au contraire, les cel. de l’Exoth. sont, 
pour la plupart, régulièrem ent et brièvement rectangulaires, les parois longitudinales épaissies, les 
transversales m oins; les cel. superficielles du S. sont disposées en séries contournées à droite.

D .  11 h u m ilis  R u th e.
X ero p h ile . T e n d e ó le . C alciphile  ou ind ifférent. —  E lém en t m éso th erm iq u e-b oréa l.

Station S u r la terre  ca lca ire . —  Associations habituelles D icran ella  Schreberi, 

ru feseen s , D itrichum  to r tile , T richod on .

Zone su balp ine. —  A lpes rh é tien n es . —  R R  ; P  ; F r .

L ocalités G r a u b ü n d e n :  A lb ertitob el bei D a v o s , 1650  m . (A m ann) (S8§  5 3 . 6. 2).

Par le tissu cel. prosenchymateux de l’endothecium, et les F. sans traces d’Orl., les ex p l.d e  Davos 
répondent bien à la description de Limpricht in Rab. Le S. est cependant plus court et plus épais que 
celui des expi. originaux de Ruthe (5)^) 53. 6. 0).

D’après Lœske, le D. hum ilis rentre dans le cycle des formes de I). rufeseens.

D .  v a r ia  (H w .) . —  E x s i c c .  R a b . 2 6 8  ; W  e t  S . 2 7 9 .

X éro p h ile  e t m ésop h ilc . T err ico le . C alciphile  p référa n te .

E lém ent m éso th erm iq u e-b o réa l.

Station S u r la  terre  ca lca ire , m arn eu se  ou a r g ile u se  fra îche  e t un peu hu m id e.

Zones in fér ieu re , m oyen n e, subalp ine e t a lp ine  (R ) .  —  D e 4 0 0  m . (L a u sa n n e, leg . A m ann) 

à 2 0 8 0  m . (G ü rg a le tsch , le g . P feffer).

D ans to u te s  le s  rég io n s . —  C ; A ou AA ; F r .

L ocalités tr è s  n o m b reu ses.

V a r . t e n u i f o l i a  (B ruch). P lu s  g r ê le  ; F . e sp a c é es , p lu s é tro ites , à N  fa ib le  e t p lu s cou rte . 

C el. 10 1. S . m ince. Sp . 14 p.

Y a r . c a l l i s t o m a  (D ick s). S . p lu s cou rt. Cp. p e tite , d r e ssé e , o b o v a le , m a cro stô m e. Op. la r 

g e m en t con ique, de m êm e lo n g u eu r  que l ’urne.

D .  s u b u la ta  (H w .) . — M éso p h ile . sc ia p h ile . T err ico le . C a lcifu ge to léran te .

E lém ent  m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation  S u r  le so l g r a v e le u x  ou arén acé  su b h u m id e, su r  le s  ta lu s , le s  bords d es che
m ins c r e u x , e tc .

A ssociations habituelles  D itr ichu m  to rtile  e t  h o m o m a llu m , W e b e ra  n u ta n s.

Zones in fér ieu re  (R ) , m o y en n e  ( P .F .) ,  subalp ine ( F .F .)  e t  a lp in e  ( F .) .  —  D e 5 4 0  m. 

(K o h lfir st im  G ehr, Z ürich , le g .  C u lm ann), à 2 5 7 0  m . (F e x ta l ,  le g .  P feffer).

T o u tes  le s  rég io n s (R  dans le  J u r a ). —  A . F r .

L ocalités nom b reu ses.
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V ar. glacialis m ihi. T . 1 à 2  m ili., noircie à la base. S . sin . en h a u t, d ex tr . en b as, no i

r â tr e . Cp. tr è s  p e tite , noire à la  m a tu r ité , m acrostom e, sillo n n ée , d r e ssé e , presque rég u liè re .

P .  g ra n d . D =  1/s à 1/s de la  lon g u eu r  de l ’urne. Sp. 16 à 20  g . M ûrit en ju ille t . —  Grisons 
Seeb od en  am  S c a le tta p a ss , 2 3 0 0  m ., sur la v a se  g la c ia ire  (A m ann) (2 3 §  53. 7. 16).

D .  11 c u r v a t a  (H w .) . —  M ésoph ile. T errico le. C alcifuge to léra n te .

E lém ent  m ésoth erm iq u e-b o réa l.

S tation  C om m e le  précédent. —  O rdinairem ent m éla n g é  au I). su b u la ta  e t presqu e tou 

jo u r s  a sso c ié  au  D itr ichu m  h om om allum .

Zones m o y en n e , su balp ine e t a lp ine. —  De 9 5 0  à 2 1 0 0  m.

J u r a , A lp es . —  R  ; Q ou P ; F r.

L o c a l it é s: J u ra :  M auborget ; C hasseron, 1550  m . ; L a C h aux, 1100  m . (M ey lan ) ($BS} 

53. 8. 2). V ala is: F u r k a str a sse  am  R h on eg letsch er, 2 1 0 0  m . (R o m p el) ; m oraine term in a le  

du C orn er  (N ich o lso n ). Bern : H am bergerw ald  bei T hu n  (B r o w n );  H o n egg , 148 0  m . (C ul- 

m an n ). A a rg a u  : In H o h lw eg en  des S a fe n w y le r  B erg es (G eh eeb). Z u r ic h :  B a ch te l, 1000  m . 

L ein i, H ohe R h ôn e, 9 5 0  m . (C ulm ann) 53. 8 . 4). Uri : G oeschenen (H erb . F ran zon i).

S i. G alien  Z w isch en  P feffers und Y a ttis  (S ch im p er). Graubünden : S p lü g cn  (Sch im per) ; 

ob P ro m o n to g n o , 9 7 0  m . (P fe ifer )  ; zw ischen  A lveneu  und B e lla lu n a , 11 0 0  m . (W eb er).

Il n’y a pas de limite nettement marquée entre D. curvata et D. subulata et l’on trouve des formes 
Iransitoires entre les deux espèces. (C. M.)

Schimper (Syn. ed. II, p. 76) dit du D. curvata « nunquam supra regionem monlanam vidi » 
Breidler, dans son Catalogue des mousses de la Styrie, ne donne que des stations situées au-dessous 
de 600 m. Pour ma part, j ’ai bien récolté le D. curvata sur la mollasse de Honegg (Berne), à 1480 m. 
d’altitude, mais je l’ai vainement cherché dans les Alpes proprement dites. Les plantes qu’en excur
sion, je prenais pour le D. curvata, appartenaient en réalité au D. subulata et je me demande si quel
ques-unes des localités qui figurent ci-dessus, notamment celle du glacier du Rhône, 2100 m., appar
tiennent bien au D. curvata. Après la sporose, la Cp. du D. subulata se redresse et présente des sil
lons plus ou moins distincts et ressemble beaucoup à celle du D. curvata. Il est néanmoins presque 
toujours facile de distinguer les deux espèces à l’aide des feuilles involúcrales. La première feuille (celle 
qui entoure le pédicelle) est assez variable, mais généralement plus longuement engainante chez le
D. subulata (quelquefois jusqu’aux deux tiers de sa longueur) et se termine par une pointe plus fine ; 
mais ce caractère manque de précision. Ce sont plutôt les feuilles suivantes qu’il faut comparer : chez 
D. subulata, la gaine de ces feuilles est courte, mais bien distincte, formée d’un tissu délicat, diaphane, 
à cel. prosenchymateuses ; la gaine se rétrécit brusquement en un acumen très fin, presque unique
ment formé par la N.; celle-ci est plus étroite que dans l’espèce voisine, elle est très peu marquée dans 
la gaine.

Chez D. curvata, la gaine des mêmes feuilles est moins nettement séparée du reste de la feuille, 
formée de cel. parenchymateuses à parois épaisses. La F. se rétrécit moins brusquement au-dessous 
de la base et généralement le limbe remonte assez haut le long de la N. ; celie-ci est toujours plus 
forte, bien distincte jusqu’à la base de la F. (P. C.)

D .  c e r v ic u la t a  (H w .) .  —  E xsicc. W  et S . 2 7 8 .

X éro p h ile  e t  m éso p h ile . T urfico le . C alcifuge.

E lém ent  m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation  Sur la  tourbe, le sol tourbeux, surtout sur les parois des fosses d’exploitation 
dans les tourbières ; plus rarement sur le sable glaciaire (©§ 53. 2. 12).
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Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — Jusqu’à 2400 m. (Furkapass, leg. 
Amann) (23§ 53. 2. 12).

Jura ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — F ; A ; Fr.
L ocalités nombreuses.
Yar. p u silla  (Hw.). Forme réduite à F. plus courtes, dressées, à peine acuminées. Cp. 

très petite, moins bossue, à peine strumeuse.
Var. Jaapiana  Baur (M. E. 83). Touffes denses, profondes de 3 à 6 cm. F. plus larges, 

secondes, finement denticulées à la partie supérieure. Cp. plus régulière, peu strumeuse. P. 
brun-rougeâtre.

D .  h e t e r o m a l l a  (L). — Eœsicc. W  et W 882.
Mésopliile, sciaphile. Terricole et saxicole. Calcifuge préférant.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol arénacé ou marneux, dans les stations abritées, sur les parois des 

blocs et des rochers ombragés (var. sericca) et même sur la tourbe.
Zones inférieure, moyenne et subalpine (R). — De 400 m. (Lausanne, leg. Amann), à 

1090 m. (Malixerwald, leg. Pfeffer).
Jura (P.F.) ; Plateau ; Sous-Alpes. — F.F. ; A ou AA ; souvent fr.
Localités très nombreuses.
Var. sericca (Schimp.). Gazons, denses, égaux, hauts de 2 à 3 cm., vert émeraude bril

lant, brun rouille en dedans. F. faiblement secondes, en général fortement dentées jusque 
vers la base.

Yar. inierrupta  (Ilew.). Foliaison interrompue, innovations atteignant la Cp.
Yar. s/ricta, Br. eur. F. dressées-patentes, rigides.

Genre D i c r a n u m  Hedw.

Section ARCTOA Bryol. eur.

D .  f t l l v e l l u m  (Dicks). — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge.
Elément arctique-alpin.
Station Sur l’humus des parcis rocheuses subhumides, exposées au nord ou au levant, 

— Associations habitueli.es Gymnomitrium.
Zones alpine et nivale. — De 2300 à 2750 m.
Hautes-Alpes. — R ; P ou Q ; parfois fr.
L ocalités V a la is: Hôrnli bei Zermat (Baur); Ritterpass, Binnental, 2500 m., fr. 

(Amann) 54. 1. 8). B ern : Klein Siedelhorn, 2750 m. fr. (Culmann). G raubünden : Am 
Grate zwischen Yal Champagna und Val Muraigl, 2500 m. (Pfeffer) ; Ampervreilasee, 2300 
m. (Culmann) ; Nordabhang derPischa im Yereinatal, 2450-2600 m. (29§ 54. 1. 2); Seebôden 
am Scaletta, 2400 m. (Amann) 54. 1 .4  et 6). Ticino : Val Bedretto (Mari).

D . h y p e r b o r e u m  (Gunn.). Plus robuste que D. fulvellum. F patentes à peine secondes, lancéo
lées, à pointe plus courte, presque entière ; — Ns plus mince ; Cel. angulaires et marginales petites, 
carrées, les autres subcarrées. S. 5 mill. Cp. dépassant à peine les F. pch., turbinée, striée. D. fendues 
jusqu’à la moitié, dressées-patentes à sec. Stm. grands, 45 p, pâles. Sp. 20 à 25 p. — Scandinavie, 
Laponie.

7
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D . A n d ersson n ii (W ichura). D istinct (lu précédent par ses F. brusquement atténuées en pointe 
au-dessus de la base, sa Cp. inserte, arrondie-ovoïde, puis cyathiforme, sillonnée. Stm. O. Sp. 25 à 35 
p. —  Faroër, Lapponie, etc.

D. f a l c a t u m  H w . — E xsicc. M . G. 0 5 4 .

M éso p h ile . S a x ic o le , te rr ic o le  et h u m ico le . C alcifuge.

E lém ent  a lp in -a rctiq u e .

S tation  S u r  le  so l p ie r r e u x , le s  roch ers sou ven t inon dés d ’eau de n e ig e , p rès des 

p etits  co u rs d ’ea u . —  S o u v e n t en  co m p a g n ie  de P o ly tr ich u m  se x a n g u la r e .

Zones a lp in e  e t  n iv a le . —  D e 1 8 3 0  m . (M u rg see , le g .  C ulm ann) à 2 8 0 0  ni. (C'henalette  

du G ra n d -S a in t-B ern a rd , le g .  A m an n  : 54 . 3. 4). —  H a u tes-A lp es . —  A .F . ; Q ; parfois

fr .

L ocalités n om b reu ses . B a ss in s  du R h ôn e, de l ’A ar, de la  R e u ss , du R h in , de l ’Inn et du 

T e ss in .

Y a r . a lra lu m  m ihi. T ouffes d en ses , co m p a ctes, h a u tes de 3  à 4 c m ., no ircies à la  su rfa ce , 

d éco lo rées à  l ’in tér ieu r . F . crép u es à sec . —  Valais : C reux à neige du Col de F en être  de 

F e r r e t , 2 6 0 0 , su r  le s  sc h iste s  h o u illers  lu stré s  (A m ann) (ÜB̂ q 54. 3. 10).

D. 11 p u m i l u m  S a u ter . F o rm e  naine du D . fa lca tu m . P o rt et ta ille  du 1). fu lv e llu m . F .

d r e ssé es -p a te n te s , non seco n d es, en tières  au som m et. O rl. in d istin ctes . Cel. non pap. S .

3  à 4 m ill. Cp. p e t ite , in c lin ée , b ossu e , à peine stru m eu se . P . p e tit . Sp . 12 «à 14 g , jauni'

p â le , l is s e s .  —  S o u v en t en  com p a g n ie  du I). fa lca tu m . —  Zone a lp in e . —  H au tes-A lp es.

R R  ; P  ; F r .
L ocalités G raubünden: A m  T o m a see  (C ulm ann) (2 3 §  54. 3h 2) ;  N o rd a b h a n g  des 

P isch a h o rn , 2 4 0 0  m . (A m an n) (33jp 54 . 31' 4).

L’opinion de Limpricht (in Rah. I, p. 341) que le D. pumilum représente une forme par « défaut 
de croissance» (H em m ungsbildung) du D. falcatum, n’est guère admissible, car les expi. du Tomasee, 
rapportés expressém ent au D . pumilum par Limpricht, présentent, intimement m élangées, les deux 
formes falcatum et pumilum et l’on ne saurait admettre que les causes déterminant le défaut de déve
loppement n’auraient agi que sur les tiges du D. pumilum et point sur celles du D. falcatum.

D. B l y t t i i  S ch im p . —  M ésoph ile  ou x éro p h ilc .

H u m ico le . C alcifu ge p ré féra n t ou ind ifférent.

E lém ent su b a rctiq u e-a lp in . —  S tation  B locs e t  rochers.

Zones su balp ine et a lp in e . —  D e 1 4 5 0  à 2 6 0 0  m.

H a u tes-A lp es . —  R  ; Q ; ra rem en t fr .

L ocalités Valais : S im p lon  (S ch im p er) ; p iè s  le \ i l la g e  du S im plon  ; Z inal ; g la c ie r  du 

R h ône (P h ilib e r t) ;  R h o n eg le tsch er , am  L ä n g isg ra t, 2 3 0 0  m. (R o m p el). B e rn :  G em m i 

(S c h im p e r )  ; H elle  P la tte , G rim se l, 1480  m . ; U rbachta l, 1450  m . ; H œ lle  am  S u sten , 1840  

m . (C u lm an n). U r i :  L o ch w a ld , B ün d listaffel der G öschencralp , 1800 m ., a u f fa u lem  H olze  

(G reb e) (33j£) 54. 4. 2) ;  G ösch en erta l (K eller ) . Graubünden :  A lb ign ata l, 1570  m . ; P iz  

L a g a lp , 2 6 0 0  m . (P feffer) ; M uottas da P o n tres in a , 220 0  m . ; W a ld  oberalb  des M orteratsch -  

g lc ts c h e r , 1 9 8 0  m . (H erzog). Ticino: S t. G otthard (B a m b crg er , B ottin i).

La différence la plus saillante entre D. Blyttii et D. Starkii réside dans la position des fl. Les 
F. un peu crépues à sec (rarement secondes), les parois cellulaires avec des excroissances caractéris-
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li(|ucs en forme de papilles ; la Cp. leptodcrmc, lisse, non striée, ni sillonnée, rouge à l’Or., différen
cient facilement cette jolie espèce du D. falcatum.

D .  S t a r k i i  Web. et Mohr. — Exaicc. W  et W 771.
Mésophile ou xérophile. Saxicole, humicole et terricolc.
Calcifuge préférant. — E lément alpin arctique.
Station Sur les pentes dénudées pierreuses ou graveleuses et les rochers.
Associations habituelles Diplophyllum taxifolium.
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1000 m. (Murgtal, leg. Amann) (33 )̂ 54. 2. 4) 

à 2570 m. (Statzerhorn, leg. Pfeffer).
Hautes-Alpes. — F.F. ; A ; ordinairement fr.
Localité.' Nombreuses, dans tous les massifs principaux. Non encore observé dans le 

Jura (l’indication de Reuter au Colombier se rapporte à l’Oncophorus Wahlenbergii var. com
pactes, vidit Meylan !).

Var. subdenlicitlah/m  (Limpr.). Forme robuste .à F. faiblement dentées à la pointe, sur 
le dos et aux bords.

Les cxpl. du Fluelalal, 2000 m., leg. Amann (© § 54. 2. 10) se rapprochent fort du D. falcatum 
par le port, les F. non pap., la Cp. et le P. ; mais la présence d’un An. différencié, large, caduc, et 
l’Op. à bord crénelé les caractérisent comme D. Starkii.

I ) .  a r c t i c u i ï l  Schimp. Plus robuste que D. Starkii. Touffes étendues, lâches, vert jaunâtre ou olive. 
T. 5 à 10 cm., dressée, mince, non feutrée. F. dressées-patentes ou secondes, à base largement 
lancéolée, puis acuminées-canaliculées, entières. N lisse, 70 à 100 ¡i. Gel. aur. nombreuses, bistra- 
tes, n’atteignant pas la N. S. 1 ’/» cm., pourpré. Cp. à col peu slrumeux, arquée à sec. An 1 revol. 
Sp. 14 p .— Scandinavie.

Section EUDICRANUM.

I ) .  s p u r i u m  Hw. —  Xérophile. Terricole. Calcifuge. —  E lément mésothermique.
Station Sur le sol arénaeé sec dans les forêts de conifères et sur la tourbe des marais 

plus ou moins desséchés et boisés.
Zone inférieure. — De 250 à 400 m. — Plateau (RR) ; R égion insubrienne (A.F.). — 

A ; St.
L ocalités A a rg a u  : Hie und da im Nadelwald gegen Bünzen und Waltenschwyl (Boll) 

(haud vidi !). Ticino : Auf Heideboden bei Pontcbrolla, 250 m. (Weber) (39§ 56. 2. 2) ; Agro 
di Locarno (Vcnturi et Bottini) ; Lugano-Breganzona, 400 m. (Kindberg) ; Colline di San 
Roceo presso Lugano, 400 m. (Conti) (33§ <">6. 2. 4).

Les indications : tourbières du Jura (Schleicher et Thomas) ; Katzensee (Weber) ; Alpes de Gesse- 
nay (Bridel) paraissent fort douteuses ; les deux premières se rapportent très probablement au D. Ber
gen . Cependant, le D. spurium a été découvert par Hétier dans quelques tourbières du Jura français.

D .  l i e r g e r i  Bland. — Synon . D. Sehraderi Web. et Mohr.
Hygrophile. Humicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Dans les marais tourbeux entre les sphaignes ; l’un des composants des « bos

ses » des hauts marais.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 600 à 2000 m.
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Jura ( F .F .)  ; P la te a u  (R) ; A lp es  (R). —  A .A . A b ond am m ent fr. dans le  Ju ra  ; presq u e  

toujours s t . a ille u r s .

L ocalités Jura  :  C. d a n s la  p lu p a r t d es tourb ières e t le  p lu s so u v en t fr . a u -d essu s  de 

800  m . (M ey la n ) (2 3 §  56 . 3 . 2. 4 e t  6). V ala is: Sim plon , p rès l ’h o sp ice , 2 0 0 0  m . (R éch in  

et C am u s). B ern  :  G füm ligenm oos und an d ere O rte (L . F isch er ) ; T orfm oos bei S ch w a rze-  

n eg g  (C u lm ann). Z ü rich  : P fä ffik o n  ; E g e lsee  ob M aschw an den  c. fr . ; K rü tze lr ied  bei G fenn , 

45 0  m . ; H in terb erg r ied  bei S ch ö n en b erg , 6 8 0  m . ; H eisch er  und H em ser  A llm en d , 6 0 0  m . 

(C u lm ann). Z u g  : in  a lp in en  T o r fm o o ren  (B a m b erg er ). Schw yz  : F ron a lp  (R h in er) ; E in sied o ln  

(D ü g g e li). S t. G allen-A ppenzell : A u f dem  R u pp en , 3 9 0 0 ' F o rs tw a ld  (Jäger). Ticino: 
B ed retto  (M a ri) .

V ar . crispulum  W a r n . F . sq u a r re u ses -p a te n te s , crochu es à sec , à poin te contournée en  

sp ira le . N  d en tée  su r  le  dos su r  le  t ie r s  su per. Op. de m êm e lon g u eu r  que l ’urne.

Le tissu cel. du D. Bergeri est assez variable. Tantôt les parois cel. sont faiblement épaissies, tantôt 
au contraire, elles le sont très fortement et très noduleuses. (C. M.)

D . e la t u m  Lindb. Grande espèce. Touffes étendues, feutrées. F. dressées-patentes, rigides, contour
nées en spirales à la pointe, à base un peu ondulée, dentées par la saillie des parois cel. sur le dos 
de la N et du limbe à la partie supérieure. NN large. Gel. fortement poreuses. Cel. aur. en 4 et 
couches, atteignant la N de chaque côté. S. 2 à 3 par Pch., 3 à S cm., jaune paille Cp. horizontale, 
non strumeuse, striée. Op. de même longueur que l’urne. An2 révolubile. — Scandinavie.

D .  u n d u l a t u m  E h rh . —  W  et S  1 81 .

X éro p h ile . H u m ico le . Ind ifférent. —  E lément m éso th erm iq u c-b oréa l.

S tation  S u r  l ’h u m us, dans le s  lieux, fra is ou secs, c la ir ière s, fo rêts de p in s, m a ra is  

b o isé s , e tc .

Zones in fé r ieu re , m oyenne e t  su balp ine . —  De 400  m. (canton de Z urich , leg . C u lm ann)  

à 1 4 0 0  m . (M u r g ta l, le g . J ä g er).

Jura  ; P la te a u  ; A lp es. —  F . ; A. ; parfois fr .

L ocalités N o m b re u ses .

D .  B o n j e a n i  de N o t. —  Synon. D . p a lu stre  B r. eur. —  Exsicc. R ab. 8 6 1 1’.

H y g ro p h ile . T e rr ic o le . C a lcico le  ou ind ifférent.

E lément mésothermique-boréal.
S tation  P r a ir ie s  m a r éc a g eu se s  ou tou rb eu ses .

Zones in fér ieu re , m o y en n e , su balp ine e t a lpine. — De 400  m . (K a tzen sec , le g . A m an n ($8jp 

57. 3. 4), à 2 6 0 0  m . (M onte  M oro, le g . C ulm ann).

Jura-; P la te a u  ; A lpes ; rég io n  insu brien ne. — F . ; A A  ; ord ina irem en t st.

L ocalités N o m b re u ses .

V a r . ju n ip e r ifo liu m  (S e n d tn .) . F . p lu s courtes et p lus la r g e s , r id ées-on d u lées à la  po in te  

seu le m en t. —  C on sidérée  com m e espèce  d istin cte  par L œ sk e .

V a r . polycladon  B r. eu r . T . a v ec  des ra m illes  g rê le s , ju la cées , caduques, à p e tite s  F  

co u r tes, o b tu se s , e n tièr e s , o v a le s - la n c é o lé e s . N . fa ib le.

V a r . a tra tu m  P feffer . F o rm e  a lp ine  ro b u ste , d ’un noir brillan t, rappelant H ypn um  sa r -  

m e n to su m .
V a r . calcanéum  B r a ith w . T . p lu s co u rte , r ig id e , feu trée  de roux  p â le . F . secon d es, sub-



falciformes, concaves, à bords infléchis, ondulées et faiblement dentées supérieurement. N. 
faiblement dentée sur le dos au sommet.

Var. in legn 'fo lium  Lindb. fil. Forme transitoire au D. angustum. F. plus étroites, très 
entières.

D. angustum Lindb. Port de D. Bonjeani. Touffes lâches, T. 4 à 16 cm. feutrées de roux. F. dres- 
sées-patenles, rigides, non ondulées, à base lancéolée, insensiblement atténuées en une pointe 
subuléc, tubuleuse, entière. Ns plane, lisse sur le dos, 70-100 p. Gel. du limbe unistrates, à parois 
très épaissies et poreuses. Gel. aur. bistrates, lâches, brunes jusqu’à la N. F. pch. intimes brus
quement atténuées en un long acumen. S. 2 à 3 cm., jaune. Cp. inclinée, non strumeuse, striée puis 
sillonnée. A n2 révol. D. rouge-jaune. Sp. 16 à 20 p .— Marais de la Scandinavie.

D .  l a t i f o l i u m  rnihi. — Xérophilc ? Humicole. Calcifuge ? — Elément alpin.
Station Sur l ’humus au faîte d’un rocher siliceux humide.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. — RR? P ; St.
Localités G raubündcn : Val Fedoz, 2400 m. (Amann) (23§ 57. 3. 0).

Dioïque. Touffes gazonnantes, égales, à éclat soyeux peu prononcé, hautes de 6 à 8 cm., très peu 
feutrées, feutre jaune, lisse, brunies et noircies à l’intérieur, l’extrémité des tiges seule verte. T. peu 
ru in idée, innovant sous les Heurs, émettant des ramilles grêles, allongées, microphylles. T. 0,33 mill. 
diamètre, obtusément trigone, faisceau central bien développé et bien délimité (diam. 25 à 47 p), col- 
lenchymaleux, tissu fondamental formé de grandes cel. hexagonales-arrondies, un 'peu épaissies aux 
angles, passant brusquement à la couche externe, substéréide, d’une seule rangée de cel. épaissies ; 
tous les tissus de la T jaune-brunâtres.

F. rapprochées, agglomérées de manière à rendre la T quelque peu noduleuse, drcssées-patenles 
et contournées à sec, l’acumen seul un peu flexueux, parfois légèrement secondes à l’extrémité des 
liges, non ondulées, concaves, largement ovales-lancéolées, graduellement atténuées en un large acu
men, dentées sur le quart supérieur (une vingtaine de dents aiguës de chaque côté), lisses sur le dos, 
longueur 3 à 4,5 mill., largeur 1 à 1,4 mill. (3 1). N faible, disparaissant avant le sommet, 65-75 p
à la base, 30 à 35 p au milieu de la F., ni dentée, ni sillonnée, ni lamcllcuse sur le dos, montrant 
sur la coupe transversale un faisceau ventral de stéréides, des cel. indicatrices médianes au nombre 
de 2 tout au sommet, puis de 3, 4 et 5 dans la partie la plus développée, et un faisceau dorsal de 
stéréides, les rangées ventrales et dorsales à peine différenciées, sauf vers la base de la F, où elles 
deviennent un peu plus grandes. — Limbe unislrate sauf les cel. subcostales à la base et quelques 
cellules auriculaires bistrates. Orl. grandes, légèrement concaves, brun-orange, n’atteignant pas la N, 
formées de grandes cel. carrées ou brièvement rectangulaires (longueur 45 à 60 p, largeur 40 à 55 p). 
Cel. basilaires plus petites, les marginales à parois minces et délicates. Cel. subcostales en 6 rangées, 
rectangulaires-allongées, séparées des auriculaires par un groupe de cel. à parois minces, hyalines et 
délicates. Cel. médianes rectangulaires ou elliptiques, oblongues, longueur moyenne 45 à 55 p, largeur 
12 p. Cel. supér. 1 4 à 1 5. Cel. apicales plus courtes (42-53 p 14 p) (1 2, 1 3), quelques-unes
ovales-obliques. Toutes les cel. (sauf les auricul. et celles à parois minces) à parois très épaissies 
(surtout les cel. supérieures et les apicale*, où le lumen de la cel. est de même largeur que la paroi 
longitudinale), fortement poreuses-lacuneuses jusqu’au sommet. St. Q .

Evidemment voisin par son faciès et les caractères anatomiques du D. neglectum Jur., mais dis
tinct prim o visu  par ses F. plus courtes et relativement plus larges, moins concaves, nullement tubu
leuses, dentées à la partie supérieure, la N évanouissante, etc.

Voisin, d’autre part, du D. juniperifolium. Rappelle par son habitus les petites formes du D. ro- 
bustum.
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D .  m a ju s  Smith. — Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge tolérant ou indifferent. —
Elément mésothermique-boréal.

Station : Sur l’humus et les troncs pourris dans les forêts très ombragées et humides. — 
Associations habituelles Sphagnum quinquefarium, cymbifolium.

Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1550 m.
Jura ; Plateau ; Alpes. — AR ; AA ; Fr.
Localités J u r a : Creux-du-Van (Müller-Argoy.) (9353 56. 5. 1 4 ); Combe de Lavaux 

(Lesquereux, Lerch) 56. 5. 10 ); Aiguilles de Baulmes ( 9 3 §  56. 5. 12 ); Chasseron,
Risoux (9353 56. 5. 6) ; Suchet (9353 56. 5. 2) ; La Chaux (9353 56. 5. 4) (Meylan). Vaud  
Vallée de Nant, Bex (Culmann). B e rn :  Sustenpass ob Gadmen, 1400 m. (Amann et Mcylan) 
(2353 56- 5- 16) 5 bei Falschen, 1100-1250 m.; Blume, 1350 m. (Culmann). A a r g a u : Selten 
in Tannenwälder um Bremgarten und Wohlen; Ranzfluh (Gehecb) ; Stockweiher (Boll). 
Z ürich :  Wälder um Riffersweil (Hegetschweiler); Winterthur (Bamberger). Z u g  Ross
berg, 1550 m. (Culmann). Sch w yz : Siternwald (Rhiner). U ri:  Arnitobel bei Engelberg (Cra
mer). Graubünden: Ganeital ob Seewis, 1400-1500 m. (Pfeffer). Ticino: Madonna della 
Neve presso Bellinzona (Keller) (935j3 56. 5. 8).

Var. orlhophyllum  Al. Br. F. supérieures dressces-secondes. Forma hum de  Milde. T. 
courte, 3 cm.

D . SCOparium (L). — Xérophile. Terricole et humicole. Indifférent, niais évite les subs
trats trop calcaires. — E lément mésothermique. Ubiquiste. Répandu dans toute l'hémis
phère boréal.
Station: Sur toutes sortes de substrats: humus, tourbe, terre, bois, écorce, pierre, etc., 

lieux secs ou humides, ombragés ou ensoleillés.
Zones De la zone inférieure jusqu’à la zone nivale.
R égions Dans toutes les régions. — C ; AA ; Fr.
Localités très nombreuses. La plus élevée, notée jusqu’ici, est à 2570 (Val Minor, leg. 

Pfeffer). — Très variable.
Var. orlhophyllum  Brid. F. dressées-rigides, appliquées à sec, grossièrement dentées.
Var. lurfosum  Milde. Forme robuste des marais, à F. dressées, presque entières, non 

dentées sur le dos.
Var. c u r v u l u m  Brid. Port et taille du D. falcatum avec des F. supérieures circinées- 

secondes.
Var. recurvatum  Schultz. Forme robuste, taille du D. majus. F. espacées, fortement 

secondes, ridées-ondulées à la pointe.
Var. alpestre Hüben. F entières ou à peine dentées.
Var. pa ludosum  Schimp. Robuste. F. grossièrement dentées, ridées ondulées. Aspect du 

I). Bonjeani.
Var. po lycarpum  Breidler. S. 2 à 3 par périchèze.
Var. crispulum  de Not. Petite forme à F. crépues.
Var. laticuspis Lœske et Bauer. F. planes ou peu concaves, assez larges à la pointe, 

comme D. Bonjeani. Ns avec une double rangée de dents au sommet. S. jaune ou verdâtre, 
à peine rougi à la base seulement.



D. 11 tectorum (H. Müller). Se distingue du D. scopariurn type par ses F plus larges, presque 
planes, non ou à peine dentées au sommet, lisses sur le dos, les Cel. de la pointe carrées. — Non 
encore observé en Suisse.

D .  n e g l e c t u m  Jur. — N'¡/non. D. spadicetmi Zett. — E x s i c c .  M. E. 105.
Xérophile. Terricole et humicolc. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol herbeux des pâturages alpins rocailleux. Curvuletum. Elément 

caractéristique de la flore culminale des sommets calcaires.
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1070 m. (Hinterrhein, leg. Pfeffer) à 3400 m. 

(Piz Corvatch, leg. Pfeffer).
Jura et Alpes. — F. ; AA. ; très rarement fr.
Localités Nombreuses dans le Jura et les Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de 

la Reuss, du Rhin, de l’Inn et du Tessin.
Jjes seules stations suisses où cette mousse a été trouvée en fruits, sont les suivantes : 

« Auf stark bewachsenen Kalkfelsen an einem kleinen See, Arvenwald an der Gemmi, 
1000 m. (Culmann) ; Urdenalp, Graubünden, 2100 m. (Pfeffer) ; Rigi Kulm, 1805 m. 
(Amaiin et Meylan) (ÜB£) 57. 2. 28). » Cp. cylindrique-arquée, brune, plissée à la fin. Op. 
conique à bec de la longueur de la Cp.

Var. denliculatuvi Bottini. « Margo ac nervus folioruin in parte superiori plcrumque 
distincte denticulati. »

D .  M ü h l e i l b e c k i i  Br. eur. — Xérophile. Terricole et humicolc.
Indifférent ou calciphile. — Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol dans les prairies alpines en pente, les bruyères, sur le bois pourri, 

etc. Curvuletum.
Zones moyenne, subalpine, alpine et nivale. — De 070 m. (Ems bei Chur, leg. Pfeffer) 

à 2700 m. (Bergüner Furka, leg. Amann) 57. 5. 10).
Jura et Alpes. — F.F. ; A.A. ; rarement fr.
Localités nombreuses.
Découvert en 1844 par le pasteur Mühlenbeck sur des troncs pourris au Schynpass 

entre Thusis et Tiefenkastel (Grisons).

D. fragilifolium  Lindb. Espèce de la zone septentrionale (Laponie, Norvège, etc.) caractérisée par 
ses touffes compactes feutrées de roux ferrugineux. Port du D. strictum. F. dressées, strictes, très 
fragiles au sommet, allongées-sétacées, très entières sur les bords et sur le dos, les cel. super, car
rées, les inférieures rectangulaires. Cp. inclinée ovale-turgide, S. jaune-paille en haut, rouge pâle 
à la base.

Indiqué par Venturi et Bottini « appié dei larici sul Monte Pare nelle alpi Retiche » (?) Le D. 
fragilifolium ayant été rencontré dans le centre de la France, existe peut-être dans notre territoire.

D .  11 b r e v i f o l i u m  Lindb. — Synon . D. Mühlenbeckii var. alpinum Jur.
Xérophile. Terricole. Indiffèrent. — Elément arctique-alpin.
Station Sur le sol herbeux. Curvuletum.
Zone alpine, de 1550 à 2400 m.
Hautes-Alpes et Jura. — R ? A ; St.
Localités Ju ra :  Chasseron et Suchet, 1550-1000 m. (Meylan). B e rn :  Grimsel ;



Schwarenbach an der Gemini (Schimper) ; Stockhoingipfel (Bamberg-er). G r a u b i i n d e n  

Surettatal, 1750 m. fr. (Pfeiïer); Davos, Strela-Alp, 1800 m. 57. 5b 4); Grünthurm, 
2400 m. (jQS} 57. 5b 2) (Amann) ; Pastura di Lagalp gegen Berninapass, 2800-2400 m. 
(Herzog).

Les expi. de Davos concordent bien avec les originaux de Lindberg- ($B§ 57. 5b 0). Touffes 
peu feutrées, peu cohérentes. F. fortement flexueuses, non secondes, 5 0,75 mill. N =  V6 
du limbe. Cel. plus petites que chez D. Mtihlenbeckii, un peu épaissies, les supér. moins 
irrégulières, la plupart carrées, 9 à 12 p, peu poreuses. Cel. aur. brunes, carrées et briève
ment rectangulaires, n’atteignant pas la N. S. 2-3 cm. jaune paille à la partie supér. Cp. peu 
inclinée, faiblement arquée, D. pourpres, à stries obliques, non pap. Sp. 18 à 20 p, verdâtres.

Le D . b r e v i f o l i u m  Lindb. ne peut guère être considéré que comme une race altitudinale 
du D. Miihlenbeckii, caractérisée par ses F. plus courtes, à tissu plus dense, vu que les deux 
espèces sont reliées par de nombreuses formes transitoires. (C. M.)

« Les expi. suisses que j ’ai vus du D. brevifolium sont assez différents des expi. du Nord el 
ne semblent être que des formes alpines du D. Miihlenbeckii. Je crois qu’on aurait mieux fait 
de conserver le D. Mtihlenbeckii alpinum de Juratzka. Les expi. du Nord, en général si riche
ment fructifiés, pourraient bien constituer une espèce séparée, quoique je n’arrive pas à trou
ver un caractère décisif. » (D. C. in litt.).

D .  c o n g e s t u m  Brid. —  S y n o n .  D. fusccscens var. congestion.
Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
Station Sur les troncs pourris humides.
Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2570 m. (Fuorcla da Surlej, leg. Pfcffer).
Jura, Sous-Alpes et Alpes. — F. ; AA. ; Fr.
Localités nombreuses.
Var. f l e x i c a u l e  (Brid.). Touffes lâches et profondes. T. 10-20 cm., arquée-ascendante, 

mince, flexueuse, à peine tomenteuses. F brillantes, lâches, très longues, secondes-falcifor- 
mes, dentées au bord et sur le dos. Ns mince =  de la base. S. 2 à 3 1 /* cm. Cp. plus 
longue et plus étroite, fortement recourbée, étranglée, puis dilatée.

Var. d i v a r i c a t u m  Herzog « A typo differt foliis Iaxis valde divaricatis, apiee subrecur- 
vis. » — Pastura di Lagalp, 2400 m. (Herzog).

D .  11 fu s c e s c e n s  Turn. —  E x s i c c .  W et W 778.
Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur les blocs et les rochers ombragés, les troncs pourris dans les forêts.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1220 m. (Grat der Hohen-Rhone, leg. Cul- 

mann) à 2570 m. (Fuorcla Surlej, leg. Pfeffer).
Jura, Sous-Alpes et Alpes. — F. ; AA ; Fr.
Localités nombreuses.
Var. f o r l u m  Arnell et Jensen. Grêle. F. dressées-paicntes, non secondes, à pointe contour

née, les supér. agglomérées. Port d’Oncophorus Wahlenbergii.
Var. f a l c i f o l i u m  Braithw. Vert gai. F. longuement secondes-falciformes, à pointe plus 

large, canaliculée ou plane. Cel. supér. et moyennes carrées et rectangulaires transversales, 
fortement saillantes à la face externe, les infér. rectangulaires, 1 2 à 1 4.
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Dans son calaloguc des mousses de Styrie, Breidler ne fait pas figurer le D. fuscescens, parceque 
le type de cette espèce, tel qu’il a été caractérise par Lindberg (M u sc, s c a n d . ,  p. 23, 1879) manque 
dans les Alpes autrichiennes. Les caractères distinctifs de ce type sont, suivant Breidler : nervure très 
forte, excurrenle, hérissée, jusque vers la base, de papilles fines et denses ; feuilles finement denticulées 
dans leur partie supérieure et constituées par des cel. uniformes, petites et courtes. Gomme dans la 
Styrie, ce type semble faire défaut dans nos Alpes, mais nous le possédons dans le Jura. Je l’y ai 
récolté sous la forme f a l c i f o l i u m  Braithw., à 1430 m. sur les troncs pourris au Chasscron, et Meylan 
l’a trouvé au Mont-Tendre et au Suchct, 1500 m.

La plante que nous considérions, en général, en Suisse, comme le D. fuscescens (Bauer Musci eur. 
N»s 100 et 722 ; W . et W . No 773) est nommée Dicranum congestum var longirostrum (Bryol. eur.) 
par Breidler, Dicranum fuscescens var. alpinum par Lœske. Cette forme aurait, d’après Breidler, une 
nervure généralement plus faible, papilleuse dans sa partie supérieure seulement ou entièrement lisse, 
la feuille serait moins finement, souvent inégalement dentée et constituée, à sa partie supérieure, par 
des cellules moins uniformes souvent plus grandes et quelquefois allongées vers le sommet. D ’après 
Breidler, cette forme passerait insensiblement au D. congestum et serait nettement séparée du D. fus
cescens type. Lœske la rapproche au contraire du D. fuscescens Lindb. et je me rangerai plutôt à son 

En tous cas, elle est répandue sur les troncs pourris des bois de 1200 à 1500 m. environ dans 
Alpes et aussi dans le Jura. (P. G.)

I). s u b a l b e s c e n s  Limpr. Couleur vert pâle du D. longifolium. Touffes étendues, très denses, blan
châtres en dedans, feutrées à la base seulement. T. 1-2 cm. F. 4,5 : 0,7 mill., dressées-patentes, 
(lexueuscs, très entières au bord. -(- Ns =  y« du limbe, avec 4 à 6 cel. indicatrices, rude sur le 
dos. Cel. peu chlorophylleuses, non poreuses. Cel. aur. brunies, atteignant la N. — Riesengebirge.

D . m o n la n u m  Hw. — Exsicc. W  et W 884.
Mésophile. Humicole et corticole, rarement saxicole. Calcifugo.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur l’écoree et le bois pourri des conifères, rarement sur le roc et plus rarement 

encore sur la tourbe.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 400 m. (Genève, leg. Bernet), à, 2100 m. 

(Muottas da Pontresina, leg. Herzog).
Jura; Plateau; Alpes. — F. ; Q ou A.; Fr. très rares.
L ocalités nombreuses.
Var. p u lv in a tu m  Pfeffcr. Forme grêle, à F. beaucoup plus petites, lancéolées, non subu- 

lées.
Var. polycladuiu  Warn. Au sommet des tiges, de nombreux bourgeons fragiles, fascicu- 

lés (gemmules). — Troncs pourris.

D . f l a g e l l a r e  Hw. — Exsicc. W. et S. 378 ; M. G. 555.
Mésophile. Humicole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
Station Troncs d’arbres pourris et humides, surtout sur le châtaignier ; plus rarement 

sur la tourbe.
Zones inférieure, moyenne et*subalpine. — De 400 à 1830 m.
Jura ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — P.F. ; A ; souvent st.
L ocalités nombreuses.
Var. falcatum, Warn. F. distinctement secondes-falciformes.
Var. campylopodioïdes Warn. Port du Campylopus flexuosus. F. dressées, dentées tout 

à la pointe seulement. — Tourbières.

8



—  5 8  —

D .  elongatlim  Schleich. — Xérophile. Humicolc. Calcifuge tolérant.
Elkment arctique-alpin.
Station Sur l'humus et surtout sur les rochers, sous les buissons alpins (Rhododen

dron, Vaccinium, etc.). Vaccinietum. — Souvent avec le Sphenolobus minutus.
Zones subalpine et alpine. — De 1180 m. (Beatenberg, leg. Culmann) (23§ 57. 6. 26), à 

3200 m. (Piz Languard, leg. Pfeifer).
Jura (RR) ; Alpes. — AF. ; A ; rarement fr.
Localités nombreuses. Dans le Jura Chasseron ; Suchet ; Aiguilles de Baulmes, 1400- 

1500 m., Chasserai, 1500 m. (Meylan).
Découvert par Schleicher en Valais, « supra Arbignon, in frcto » (33§ 57. 6. 0).
Var. ortho tarpum  Schimp. F. plus courtes. Cp. petite, dressée.
Var. xm lycladum  Breidler. Forme st. avec de nombreuses innovations grêles.

D . Sendtneri Limpr. Se distingue du D. elongatuni par ses F. allongées 4,3 à 6 mill. 0,9 mill., 
à pointe très flexueuse, faiblement dentées, à base ovale-lancéolée, puis subulées-canaliculées. Gel. 
aur. bien distinctes. Toutes les cel. rectangulaires et allongées, à parois très poreuses. N mince =  

1ji de la base. — Parois de grès des Sudètes.

D .  grœnlandicum  Brid. — Xérophile. Humicole. Calcifuge ?
Elément arctique-alpin.
Station Sur le sol pierreux, les rochers et les blocs.
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes. RR ; P ; st.
Localités G raubünden: Beverserfurka, 2490 m. (Amann) (33§ 37. 6b 4) ; Piz Lagalp, 

2000 m. (Herzog).

Section LEIODIGRANUM

I). strictum  Schleich. — Xérophile. Humicolc. Calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-oriental.
Station Sur les troncs pourris, les racines des arbres ; sur la terre dans les forêts, 

les blocs.
Zones moyenne et subalpine. — De 1000 m. (Mayens de Riddes, leg. Amann), (33§ 35. 

2, 12) à 2400 m. (Furka, leg. Herzog).
Jura ; Plateau ? Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar et du Pô.
Non encore observé dans les Alpes des bassins de la Reuss, de la Linth, de la Thur et 

du Rhin). — P .F. ; Q ou A ; rarement fr.
Localités Assez nombreuses (une vingtaine environ).
Découvert par Schleicher « Bois sur Mordes » (33§ 55. 2. 0).
Il paraît probable que l’indication de Geheeb « Gemein, aber stets steril auf Buchen, 

Eichen, Erlen, Tannen in der Baan bei Zofingen,» etc., se rapporte au D. viride. Les cx.pl. 
distribués par W . et W sous le n° 772 des Schweizer. Kryptogamen appartiennent à cette 
dernière espèce, comme l’a fait remarquer Culmann.

D .  SCOttiiinum Turner. — Mésophile ou xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrothermiquc-atlantique. — Rochers et troncs d’arbres.
Zones inférieures et moyenne. — Iles britanniques, France et Allemagne septentrionales. 
Indiqué à Interlaken par Blytt in Lesqueroux et par Reuter « bloc erratique au pied du
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S a lè v e . L a  lo ca lité  d ’In ter la k en  (B ly tt)  e s t  rapportéë  p ar S ch im p er  S y n . au D icran um  

fu lvu m  e lle  doit donc être  d éfin itiv em en t r a y é e . 11 e s t  probab le que cette  fa u sse  d é term in a 

tion aura  ind u it R eu ter  en erreu r . (P . C .)

Section CRASSIDICRANUM

D .  f u l v u m  H ook . —  X éro p h ile  ou m éso p h ile . S a x ic o le . C alcifu ge.

E lément m ésoth erm iq u e.

S tation  B locs erra tiq u es s ilic e u x  o m b ra g és. —  A ssociations habituelles D icranum  

lo n g ifo liu m , D ryptod on  H artm an i.

Zones in fér ieu re  e t m o yen n e. —  D e 5 4 0  m. (B u r g s ta ll ,  E sch en b erg , le g . C u lm ann), à  

9 3 0  m. (B ea ten b erg  ob In ter la k en , le g . C ulm ann).

Jura  ; P la te a u  ; A lpes ; rég io n s rhodan ien ne et in su b rien n e. —  F . ; Q. ou P .  ; ra rem en t fr. 

Localités n om b reuses (une tren ta in e  n o tées, dont une dem i-douza ine  c. fr .) .

D .  v i r i d e  S u ll. e t L csq . —  E c c s i c c .  W . e t  W . 7 7 2  (sub nom . I). str ictu m ) ; M . E . 7 2 7 . 

M ésophile  et x éro p h ile . C orticicole e t  h u m ico le . C a lc ifu ge.

E lément m éso th erm iq u e-b o réa l.

Station S u r le  tronc et le s  racin es d es arbres (h être , chêne, ch âta ig n ier ) e t  su r  le s  b locs  

s ilic e u x  ; très  ra rem en t su r  le  bois p o u rr issa n t.

Zones in fér ieu re , m oyenne e t  su b a lp in e . —  De 4 0 0  m . (M ettm en ste tten , le g . C u lm ann), à 

2 1 3 0  m . (B e v e r se r ta l, le g . P feffer).

Jura  (R ) ; P la te a u  (F ) ; rég ion  insu brien ne ; S o u s-A lp es ( P .F .)  ; R R  dans le s  A lp es. — 

P  ou Q. T ou jou rs st.

L ocalités n om b reuses (une q u aran ta in e  n otées). N on  encore o b serv é  en V a la is .

V ar . i r r o r a l u m  M ol. F o rm e ro b u ste . T . a llo n g ée  à F . e sp a cées .

V ar. s e r r u l a l u m  B re id ler . F . à  po in te  m oins fr a g ile , d en tée  su r  le  dos et sur les  bords. 

V ar. d e n t a l u m  R o ll. F . fr a g ile s  com m e chez le  ty p e , d en tées à  la  partie  su p érieu re.

V ar. r o b u s l u m  L œ sk e . P lu s  robuste  que le  ty p e . C el. d ép o u rv u es de ch lo rop h y lle  dans 

le  t ier s  in fér ieu r  des v ie il le s  F .,  d eu x  à tro is fo is p lu s lo n g u es  que la r g e s . —  C ette v a r ié té ,  

répandue chez nous, s ’é lo ign e  de la  p la n te  con sid érée  par  L œ sk e  com m e le  typ e  de l ’e sp èce, 

en sens opposé à la  v a r . dentatu m  R o ll.

Section LEUCODICRANUM

D .  l o n g i f o l i u m  E hrh. — M ésop h ile  e t x éro p h ile . H u m ico le  e t sa x ic o le . C alc ifu ge  to lé 

rant.

E lém ent  m éso th erm iq u e-b o réa l ou su b arctiq u e-a lp in .

S tation  B locs e t  roch ers s ilic e u x , p arfo is au pied  et su r  le  tronc des arbres.

Zones in fér ieu re  (R ) ; m oyenne CR) ; su balp ine (F F ) e t a lp in e  (A .F .) .  —  D e 5 0 0  m . (V er-  

n a n d -d esso u s, V aud, le g . A m ann) (3 3 § '5 4 . 6. 8), à 2 5 0 0  m . (F e x ta l ,  l e g .  P feffer).

Ju ra  ; P la te a u  ; P ré a lp es  et A lp es. —  A ; so u v en t fr .

L ocalités n om b reu ses . S u r  le  P la te a u  e x c lu s iv e m e n t su r  l ’erra tiq u e  s ilic e u x  et st. —  

D éjà m entionné par de H a ller .

V ar. .su b a l p i n u m  M ild e . T ouffes d en ses , v e r t  n o irâ tre  ; a sp ec t de C am p ylop us S c h w a rz ii.
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F. dressées-patentes, rigides, plus courtes, ordinairement cassées à la pointe, presque 
entières. St.

Yar. h a m a t u m  Jur. Port et aspect du Dicranodontium circinatum. Touffes lâches, vert 
foncé. F. secondes-falciformes ou circinées.

Yar. d i t r i c h i f o r m e  Arnell et Jensen. Port de Ditrichum flexicaule. Grêle; touffes planes, 
très denses, jaunâtres, brillantes, brunies en dessous. F. dressées, rigides, plus courtes, den
tées.

Forma r a d i c u l o s u m  Meylan. Coussinets très denses, à T. feutrée jusqu’au sommet.

D . 11 S a u t e r i  Schimp. — W. et W 883.
Mésophile et xérophile. Humicole et corticieole. Calcifuge.
Elément mésothermique-alpin.
Station Au pied et sur le tronc des arbres, principalement des hêtres buissonnants, 

rarement sur les blocs.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 500 m. environ (Zofingen, leg. Geheeb), à 

1650 m. (Davos, leg. Amann) ($8$ 54. 7. 6).
Jura (F) ; Plateau (R) ; Alpes (R). Région insubrienne.
Localités 26 notées.
Var. s e r r a t u m  Bottini « folia in toto tertiore superiore margine dorsoque serrata. » — 

Tessin.
Les expi. à N relativement étroite sont faciles à distinguer du I). longifolium ; mais les 

formes intermédiaires sont nombreuses. On peut considérer D. Sauteri comme une race éda
phique corticieole du D. longifolium saxieolo.

D .  a l b i c a n s  Br. eur. — S y n o n .  C’est probablement à cette espèce qu’il faut rapporter le 
Cephalogonium glaciale Lesquereux décrit en 1844, c’est-à-dire avant la publication du 
D. albicans Br. eur. (P. C.) — E o c s ic c . Rab. 1111.
Xérophile. Humicole. Calcifuge tolérant.
E lément alpin-arctique.
Station Sur le sol pierreux, sur l’humus entre les blocs et les rochers.
Dans les Alpes calcaires, sur l’humus des sommets. Sur le bois pourri des toits des cha

lets à Zinal (Nicholson).
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1430 m. (Helle Platte, Grimsel, leg. Culmann), 

à 3270 m. (Piz Languard, leg. Pfeffer).
Hautes-Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, de la Linth, du Rhin et du Tessin.

F. ; A ; rarement fr. et seulement dans la zone alpine.
Localités nombreuses. Nul jusqu’ici dans le Jura. Rare dans les massifs calcaires.
Var. c o m p a c t u m  Bauer. Touffes compactes, brunâtres. F. dressées, rigides, plus courtes 

d’un tiers que chez le type.
Var. h a m a t u m  Bauer. Touffes lâches. F. recourbées-secondes.
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Table dichotomique pour la détermination des Dicranum à l’état stérile.

N. sans col. indicatrices, homogène, F. très étroites et longuement 
aeuminées (sauf D . a l b i c a n s ) .

N. très larges =  V2-1/3 de la F.
F. entières, blanchâtres, lancéol., non falciformes. N. =  72- D .  a l b i c a n s .
F. dentées, vertes, falciformes N =  7 3'2/5 D * l o n g i f o l i u m .

X. plus étroite =  7 7"1/5 de la F.
Plante monoïque, de petite taille. Esp. alpines et arctiques.

Orl. vaguement délimitées. Cel. sup. rectangulaires. D .  f u l v e l l u i ï l .
Orl. nettement délimitées. D .  h y p e r b o r e u m .

Plantes dioïques.
F. non homotropes, étalées, +  NS, Orl. bien délimitées D .  B l y t t i i .
F. homotropes :

P\ très longuement acuminées-piliformes, dentieul.
Orl. peu dist. Cel. pap. sur le dos. Espèce nivale. D .  fa lc a tlliT l.
F. moins longuement piliformes, entières Orl. 

brunes, distinctes. Cel. et N. non pap. sur le 
dos. Espèce alpine et subalpine. D .  S t a r k i i .

F. étroites et longuement acuminées-piliformes, 
denticulées tout au sommet ou entières. N. den
tée et sillonnée sur le dos. Aspect de I ) .  l o n r j i -  

f o l i u m .  Espèce subalpine croissant sur le tronc 
des hêtres. D .  S a i l t e r i .

N. avec des cel. indicatrices et (sauf D. s tr id u m ) des stéréïdes
F. ridées-ondulées transversalement ; dentées, — Ns ou Ns 1.

F. très papilleuses sur le dos, ridées et fortement dentées. D .  s p u r i u m .
F. peu papilleuses, faiblement ridées. Espèce du Nord. D .  e l a t u m .
F. lisses sur le dos du limbe :

Cel. sup. très irrégul. carrées, ovales, triangul., etc. D .  B e r g e r i .
Cel. sup. très longues.

N. non sillonnée sur le dos. D .  p a l u s t r e .
N. sillonnée sur le dos. D .  l i n d u l a t u m .

F. non ridées transversalement (excepté la var. paludosum du 
D. scoparium) :

N. sillonnée sur le dos. F. homotropes, non fragiles :
N. présentant une rangée de cel. indicatrices. S. solit. ou 2. D .  s c o p a r i u m .
N. » 2 rangées de cel. indicatrices. S. agrégés. D .  m a j u s .

N. non sillonnée :
N. =  79-73 de la largeur de la F. Limbe bistrate supé

rieurement. F. dentées. D .  f u l v u m .

1 Voir aussi D. scoparium var. paludosum.
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— N.

N s

N. =  V2-1/3 de largeur de la F.
F. fragiles.

Cel. inf. carrées. Limbe bistrate supérieurem1.
Cel. inf. rectangulaires, limbe unistrate supérieure

ment. -(- Ns =  7«, sans stéréides 
Cel. inf. rectang. N s =  7 4_7 3> avec stéréides. Nord. 

F. non fragiles, entières, non ou faiblem. homotropes 
Cel. sup. carr., régul. Région atlantique. 
Cel. sup. rectang., allong. Haut, montagn. 
Cel. sup. trèsirrég., carrées, ovales, triang. 
Cel. sup. rectangulaires-allongées.

N. =  7 2- Espèce du Nord.
Cel. indic. 6-8. Cel. des Orl. 20-25 p. Nord 

et Alpes.
Cel. ind. 2-5. Cel. des Orl. 27-30 p. Nord. 

F. non fragiles, plus ou moins dentées :
T. présentant au sommet des flagelles caduques :
T. sans flagelles

Cel. sup. carrées régulières.
— Ns ou Ns =  V5 de la base. F. crispées à 

sec. Gazons denses.
Ns =  7 4"73- E. peu crispées à sec.

Cel. sup. subrcctangul.-allongées. -+- Ns 7 7_VS 
Cel. sup. subrectangulaires en éventail — Ns.
F. fortement dentées, planes, larges. Aspect de 

Ü. neqlecÀum.
Cel. sup. très irrégulières.

F. homotropes, Ns - - 7$, dentées au sommet, 
non ou rarement et faiblement homo
tropes, grossièr. dentées sur la 7 2 sup. 

Ns rude sur le dos. Cel. sup. 10-15 p. 
Touffes fortement feutrées.

Ns rude sur le dos. Cel. sup. 10-12 p. 
Feutre rare.

F.

D .  v i r i d e .

D .  s t r r c t u m .
D .  f r a g i l i f o l i u m .

D .  s c o t l i a n u m .
D .  e l o n g a t u m .
D .  n e g l e c t u m .

D .  a n g u s t u m .

D .  y r œ n l a n d i c u m . 
D .  a r c t i c u m .

D .  f l a g e l l a r e .

D .  m o n t a n u m . 
D .f u s c e s c e n s . 
D .  S e n d t n e r i .

I). la t i lo l ium

D .  c o n g e s t u m .

D .  M ü h l e n b e c k i i .  

D .  b r e v i f o l i u m .

Groupe C A M P Y L 0 P 0 D E Æ  

Genre C a m p y l o p u s  Brid.

C. S c h i m p e r i  Milde. — Eæsicc. Rab. 1113.
Xérophile. Terricole et humicole. Indifférent.
Elément alpin-arctique.
Station Fentes pierreuses, pâturages rocailleux, fissures des rochers.
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C u rvu lctum  ; a v ec  P la g io b ry u m  d e m issu m , T rem atod on  b rev ico llis .

Zones m oyenne (R R ), su balp ine (R ), a lp in e  e t n iv a le . —  D e 100 0  à 2 8 0 0  m. 

H a u tes-A lp es . —  P .F  ou R  ; A  ou Q ; s t .

Localités Valais: La Ruinette, vallée de Bagnes, 2800 m. (5ß)p 59. 7. 12); Combe 
d’Orny, 2400 m. (iß^ 59. 7. 16) ; Saleinaz, 2700 m. (Sßjp 59. 7. 30); Emosson, 1850-2345 
m. (üß§ 59. 7. 24 et 26) (Amann) ; Mont Dolin, 8500' (Nicholson). B ern :  Grimsel (Traut
mann) ; Hohkien, 2100 m. ; Sefinenfurgge (Culmann). Glarus : Am Thor über der Baumgart
neralp, 2000 m. (Herzog). Uri Göscheneralp, 1900 m. (Grebe) ($ß̂ > 59. 7. 6). S l. Gallen- 
A ppenzell : Ostabhang des Kamor, 3500' (Jägger) ; Widdersteinfurkelpass, 2100 m. (Cul
mann) ; Murgtal, 1800 m. (Amann) (iß̂ > 59. 7. 8). G raubünden  Ob Churwaiden, Malixer- 
berg, 1370-1830 m. ; Gürgaletsch, 2000 m. ; Ganeital, 2100 m. ; Parpaner Rothhorn, 2200 
m. ; Calanda, 2400 m. ; Plattenschlucht der Adula, 2600 m. ; Piz Gallegione, 1700-2600 m. 
(33§ 59. 2); Piz Arlas, 2800 m. ; Piz Languard, 2900 m. (Pfeffer); Davos, 1600-2800 m.
($ß§ 59. 10) ; Fluelatal, 1700 m. ; Bergüner Furka, 2700 m. (5ß̂ > 59. 7. 4) ; Val Fedoz,
2400 m. (üß)p 59. 7. 22) ; Lunghinosee, 2200 m. QQfy 59. 7. 28) ; Isla Persa im Morteratsch
gletscher, 2500-2600 m. (JQfy 59. 7. 20) (Amann); Piz Lagalp, 2800 m. ; über Bovalhütte, 
2600 m. (Herzog) ; im Engadin und Bergeil sehr verbreitet (Pfeffer). Ticino : Alpe Pianscuro, 
val Isone, 1000 m. (Conti) (§ß^ 59. 7. 18) ; val Bedretto (Mari).

Le G. Schimperi peut être considéré comme une race alpine du G. subulatus.

C . S c h v v a r z i i  Sch im p. —  M ésop h ile . H u m ico le . C alc ifu ge.

E lément a lp in -arctiq u e.

S tation S u r l ’hu m us des roch ers, le s  p en tes r o ca ille u ses .

Zones su balp ine  et a lp ine. —  De 16 3 0  à 2 4 0 0  m.

H a u tes-A lp es bassins de l ’A ar, du R hin  e t de l ’Inn. —  R R  ; A ou Q ; st.

L ocalités B e r n :  B u rgfc ld , 1 6 3 0 -1 8 0  ) m . (C u lm ann) (ÜB£) 59. 4 . 8 e t 10). U r i : G eseh e

nen (K in d b erg  e t  R o ll). G r a u b ü n d e n  : A d ula  bei Z erv re ila , 1770  m . ; L en ta ta l, 2 3 7 0  m . ; 

Q uellen des H in terrh ein , 2 2 0 0 -2 4 0 0  m ., m it O reo w eis ia  se r ru la ta  und B ryu m  M ühlenb eek ii 

(H oller  und P feffer) ; T o m a see  (Sß§ 59 . 4 . 4) ; W a ld sc h lu ch t be i H in terrh ein , 1870  m . (P feffer) ; 

F ed o zta l, 2 1 0 0 -2 4 0 0  m. (P feffer , A m an n) ( © §  59 . 4. 6) ;  P iz  G a lleg io n e , 2 1 3 0  m . ( i ß §  59.

2) ; V al di M ello  ; V a l P o rcelliza , bei S a n  M artino, 1 7 7 0 -2 3 7 0  m . (P feffer) ; C u ra letsch  und 

A m p erv re ila see  im  A d ula  (C ulm ann) (§ß^> 59 . 4 . 4).

V ar. f a l c a t u m  B reid ler . F . secon d es fa lc ifo rm es.

C . s u b u l a t u s  Sch im p. —  S y n o n .  C. b rev ifo liu s B r . eu r .

X ero p h ile . T err ico le . C alc ifu ge. —  E lément m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation S u r  la  terre  et l ’h u m us qui reco u v re  le s  ro ch ers, le s  m u rs, su r  le s  ta lu s  d écou

v e r ts , etc.
Zone m oyen n e. — De 40 0  à 2 5 6 0  m . —  Jura  ( A .F .)  ; P la te a u  (R R ) ; r ég io n  in su b rien n e. 

—  R  ; P  ; st.
L ocalités V a l a i s :  L ac  N o ir , Z erm a tt, 2 5 6 0  m . (R éch in  e t  C am u s) ; p e tits  la c s  de la  

G rim sel (C u lm ann). V a u d  : S a in t-P r e x  (W ilc z e k )  (Sß£> 59 . 8. 4 ). J u r a :  S a in te -C r o ix ;  C h as- 

seron , 1380  m . (üßjp 59. 8. 8) ; À m b u rn ex  ; Su ch et (j>ß^ 59 . 8. 10) ; A ig u ille s  de B a u lm e s ; 

Mont T en d re , 1 4 0 0 -1 5 0 0  m . (Sßjp 59. 8. 6) ; G ros T a u rea u  ; T ê te  de R an ; C h assera i (M ey la n ).
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B ern: Seeboden am Sustenpass, 2000 m. ; sommet du Niesen, 2250-2300 m. ; Gemmenalp
horn, 1930 m. (Culmann). Z ü rich  Sommet de la Scheidegg, près Wald, 1220 m. (Culmann). 
Schw yz : Oberes Dächli am Rigi, 1000 m. (Amann) (ißjp 59. 8. 2). G raubiinden : Kastanien
wald unter Soglio, im Bergeil, 900 m. Yal Masino, 400 m., sehr spärlich (Pfeffer). Ticino  
Valetta presso Bellinzona (Mari) ; Lugano ; Biasca (Kindberg et Roll).

Le C. subulatus est peu variable ; pourtant il se rencontre parfois sous une forme courte à F. éga
lement plus courtes, plus larges et moins longuement acuminécs (fo r m a  brevifo lia ) (G. M.).

C. a d u s t u s  De Not. Distinct du C. subulatus par les F. supér. aristées-pilifères, plus étroites, à N.
plus minces, les Cel. allongées et obliques. — Val Intrasca, Lago maggiore.
Le C. adustus récolté par Roll près Faido n’est, d’après Roth (Europ . Laubm. I, p. 244), qu’une 

variété du C. atrovirens. Il en est probablement de même pour l’indication de Kindberg : Faido-Gribio, 
1000 m.

C. lu r f a c e u s  Br. eur. — Eœsicc. Rab. 500 ; W . et S. 379.
Xérophile. Humicole. Calcifuge. — Elément mésothermique-occidcntal.
Station Sur le sol, dans les tourbières ombragées.
Zones moyenne et subalpine. — De 600 à 1824 m.
Jura, Plateau, Alpes (RR). — P.F. ; Q. ; fr.
Localités Valais : Mauvoisin, 1824 m. (Réchin). Vaud  Sauvabelin sur Lausanne, 

600 m. (Amann) (Sß̂ p 559. 10. 2). J u ra :  La Sagne, près Sainte-Croix (5ßjf) 59. 10. 6) ; La 
Chaux, 1100 m. ; La Vraeonnaz ; Signeronde ; Le Sentier (Meylan) ; Tourbières du Jura 
neuchâtelois (Lesquercux). B ern:  Torfmoore von Schwarzenegg und L’ebcschi (FischeM)os- 
ter) ; Löhrmoos (L. Fischer) ; Reutigen (Culmann). A a rg a u :  Rohrdorfermoos ; Rothwasser 
bei Bremgarten ; Kohlmoos bei Wohlen ; Bünzener und Niesenbergcr Moos (Boll, Gehceb). 
Zürich  Türlersee, 650 m. (5ß$p 50. 10. 4); Katzensee, 450 m. (Weber, Culmann) ; Æng- 
stermoos, 650 m. ; Grindelmoos, 660 m. ; Krutzelenmoos, 670 m. (Culmann) ; Kappel 
(Hegetschweder). Schw yz  Am Fuss des Gibels (C. O. Harz). T hurgau  : Hudelmoos bei 
Amrisweil (Boltershauser). St. Gal len-Appenzell : Langermoos bei Oberegg zwischen Gais 
und Stoss, 3200' (Jäger).

Var. Müllern' (Jur.). Vert-jaunâtre. F. fragiles, caduques, avec quelques rangées de Cel. 
vides et hyalines, rectangulaires près la N. Cal. non ou à peine ciliée. Cp. striée.

Var. submer sus Jack. Forme immergée, très grêle, molle, à F. espacées.

G. l l e x u o s u s  (L). — Xérophile. Humicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol tourbeux, l’humus des rochers secs, dans les endroits découverts des 

forêts. Myrtilletum.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 530 à 2400 m.
Plateau ; Alpes. — PF ; A ; parfois fr.
Localités V a la is: Furka,2400 m. (Amann) (iß̂ > 59.5 .4). Vaud: Prangins près Nyon 

(Reuter). B e rn :  Kandergrien ; Heimberger Wald (Brown) ; Susten, 1000 m. ; Beatenberg, 
répandu sur les grès, 900-1860 m. (Culmann) (üß)Q 59. 5. 6). Z ü r ic h :  Fällanden, fr. (Cul
mann et Amann; (Sßjp 59. 2); Hinterbergried bei Schönenberg, 670 m. ; Alt Wülflingen,
530 m. ; Helltobel bei Weisslingen, 650 m. ; Horgener Egg, auf Serniiit, 670 m. ; Grindel
moos, 660 m. (Culmann); Robenhausen, 550 m. (Amann). Z u g  (Bamberger). Schw yz



Wasiwald (Rhyner). St. G allen-Appenzell Wald bei Oberegg ; Meyenried (Custer) ; Torf
moor bei Gais ; Saurücken gegen den Gäbris, 3800' ; Wildhaus ; Murgtal bis 5000' (Jäger) ; 
Oberhalb Murg am Wallensee, auf Sernifitblöcken, 550 m., reichlich c. fr. (Herzog). Ticino : 
Lugano, Muzzano (Kindberg et Roll).

Var. zonalus (Mol.). Touffes robustes, — 10 cm., feutrées de rouge carmin. F secondes, 
longues de 5 milk, à base fortement auriculée, dentées à la partie supérieure. NN =  V3"2/6 
de la base. Oel. aur. très grandes, pourprées. Limbe large à la base de 20 à 24 rangées 
col., marginé. Cel. très irrégulières, souvent obliques. Cp. striée. P. 0,45 mill. Mûrit à la fin 
de l ’automne.

Var. uliginosus Renauld. T. 4 à 7 cm., couchée, flexueuse, noirâtre, non feutrée.

C. p a r a d o x u s  W ils. Touffes robustes, 5-7 cm., denses, molles, non feutrées, blanc sale en dedans. 
F. 3 0,75 mill., à peine auriculées, à base linéaire, non ou à peine concave, puis atténuées, briè
vement subulées et obtuses. NN =  2/s de la base, indistinctement sillonnée sur le dos. Limbe dis
tinct jusqu’au sommet. Cel. aur. lâches, hexagonales-reclangul. souvent rougeâtres ou brunies ; 8 

12 rangées cel. rectangulaires à la base, puis une marge de 5 rangées hyalines. Les cel. super, 
plus petites que chez C. llexuosus, brièvement reclangul. et carrées, les supér. obliques. — Angle
terre, Mexique, Allemagne du N.

C. 11 m i c a n s  W ulfsb. Touffes en coussinets brun-doré, à éclat métallique, feutrées. F. supér. 
secondes-falciformes, 5 mill., à base fortement auriculée, dentées à la pointe. Cel. aur. atteignant 
la N, hyalines. N =  7a de la base, non ou à peine sillonnée sur le dos. — Norvège.

C. setifo liu s W ils. Port du Dicranodontium alpinum. Touffes lâches, brunies ou noircies. T fi à 
Ifi cm., grêle. F dressées-divergenles, non flexueuses à sec, 1 m ill.; Orl. larges, renflées, pointe 
tubuleuse grossièrement dentée. -(- N formant une arête dentée-spinuleuse, non sillonnée, =  de 
la base. — Irlande.

C. S h a w i i  W ils. Aspect du C. Schwarzii. Touffes denses, vert jaunâtre, brun foncé en dessous. 
T. 2 à 4 cm., peu feutrée, avec une couche cel. corticale lâche. F. 5 mill., 0,7 mill. à la base, à 
pointe subuléc, canaliculée-enroulée, finement dentée. -)- N =r 2/a de la base, non sillonnée sur le 
dos. Cel. aur. atteignant la N, très lâches, reclangul. 3fi p, brunes ou hyalines. — Hébrides.

C. fr a g  iliS  (Dieks). — Xérophile. Humieole. Caleifuge.
Elément mésothermique-atlantique.
Station Sur la tourbe et le sol tourbeux des forêts, les rochers siliceux.
Zones inférieure, moyenne, subalpine (RR) et alpine (RR). — De 450 à 2100 m.
Jura. Plateau, Alpes. — P.F ; Q ou A ; st.
Localités J u ra :  Tourbière de Nods, Chasserai (Hétier). Vaud : Vevey, var. densus 

(Schleicher) (33£> 39. 9. 2); Bex (Roger); Gourze, 700 m. (Amann) (Q3̂ > 59. 9. 8); Col des 
Essets, 2100 m. (Meylan) (33^ 59. 9. 12). B ern :  Sumpf bei Reutigen, 610 m. (33§ 59. 9. 4) ; 
Sustenstrasse, auf Gneiss, 850 m. ; Schwarzenegg ; Urbachtal ; Beatenberg, répandu sur les 
grès, 900-1200 m. (Culmann). Aaryaxt : Stockweiher (Boll). Z u rich  : Krutzelried bei Gfenn, 
450 m. (Culmann) ; Robenhausen, 550 m. (Culmann et Amann) (33£> 59. 9. 6); Schlossbühl 
am Albis, 840 m. ; Heischer Allmend, 600 m. (Culmann) ; Riffersweil (Hegetschweiler) ; 
Zürichberg, 600 m. (Herzog). S chw yz : Einsiedeln, 800 m. (Weber) (33§ 59. 9. 10). Uri : 
Gneissfelsen über der Golzerenalp im Maderanertal, 1600 m. (Herzog). S i. G a llen-A ppen
zell Sandsteinfelsen oberhalb Oberegg und St. Antöni ; Rheintal oberhalb Kobelwies ; im

9
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Geröll der Fliesalp, 7200' ; Murgtal, in Felsspalten, 3500' à 5000' (Jäger) ; Sernifitbloek 
oberhalb Murg, 550 m. (Herzog). Ticino : Breganzona presso Lugano (Mari) ; Muzzano 
(Kindberg et Roll).

Yar. densus (Schleicher). Touffes denses, 4 cm. et plus, sans ramules caduques, mais 
ayec des rameaux allongés, terminés en pinceau.

G .  M i l d e i  Limpr. — Eccsicc. : M. G. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément thermophile méditerranéen-atlantique.
Station Blocs et rochers. — Avec C. polytrichoïdes, Braunia.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — AF ; A ; st.
Localités Ticino: Scogli quarzosi presso il laghetto di Muzzano (Mari, Amann, Keller) 

(33§ 59- 6 , 2, 4, 6 , 14) ; Monti di Porza ; Yezia (Mari) ; Colline di San Rocco (Ü8§  59. 6 . 10) ; 
Sessa, sul’ Gneiss (39^ 59. 6 . 12) ; Valle Riveria (Conti) (iQQ 59. 6 . 16).

G . a t r o v i r e n s  de Not. — Eœsicc. Rab. 262 ; M. E. 118.
Hygrophile et mésophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrothermophile-atlantique.
Station Rochers humides ou mouillés, ombragés, dans les gorges, près des cascades. 

— Avec Bryum alpinum, Anœctangium compactum.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine (R). — De 340 à 2100 m.
R égion insubrienne (F) ; Hautes-Alpes (P.F.). — P ou Q ; st.
Localité  ̂ B e r n : Hæufig bei Imhof im Obcrhaslital (Metzler) ; Gneissfelsen bei Mettlen 

an der Grimselstrasse, 930 m. ; bei Guttannen, 1100 m. (2^p 59. 2 . 12); Hœll am Susten, 
1750 m. (Culmann). Uri Göscheneralp, 1900 m. (Grebe) ; Golzerenalp im Maderanertal, 
1700 m. ; Eingang in’s Erstfeldertal (Herzog). Grauhündcn : Hinter Zervreila am Eingang 
in’s Lentatal, 1830-1900 m. (Holler). Ticino: une vingtaine de localités, de 340 m. (Biasca, 
leg. Grebe), à 2100 m. (Val Barona, leg. Conti).

Var. »m licus Milde. F. mutiques, non pilifères. Lugano-Muzzano (Roll).
Var. fa lcatus  Ferg. F. secondes-falciformes.

G .  p o l y t r i c h o ï d e s  de Not. — Xérophile, héliophile. Saxicole et terricole. Calcifuge. 
E lément thermophile méditerranéen-atlantique.
Station Sur les rochers, les blocs, le sol aride et pierreux des collines, des bruyères 

sèches, etc.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — AF ; A ; st.
Localités Graubünden : Kastanienwälder bei Brusio ; Val Masino ; bei Gallivaggio im 

Val Giacomo (Pfeffer). Ticino: Locarno (Franzoni) ; Pontebrolla, 250 m. (Weber) (23^ 59.
1 . 4) ; Muzzano (Mari, Amann) ; intra Morcote e Melide ; Brissago; Cavigliano ; Biasca; 
Giornico (Conti).

Var. D aldinianus  de Not. Touffes molles à F. molles, plus courtes et plus larges, cana- 
liculées supérieurement, brièvement pilifères. — Muzzano (Roll).

G . b r e v i p i l u s  Br. eur. — Mésophile ou xérophile. Humicole. Calcifuge.
E lément occidental (atlantique).
Station Sur le sol, dans les bruyères humides, les marécages, sur le sol tourbeux. 
Zone inférieure. — Région insubrienne. — R R ; P ?  st.
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L o c a l i t é s  Ticino: Faido-Gribbio (var. auriculatus) (Roll).
Var. auricu la tus  Ferg. Orl. grandes, bien distinctes.
Var. Molkenbcevi (van der Sande-Lac). Cel. fortement et irrégulièrement épaissies.

Genre D i c r a n o d o n t i u m .

D .  l o n g i r o s t r e  (¡Starke). — Mésophile. Humicole. Calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le bois pourri, le sol tourbeux, l ’humus sur les rochers.
Zones inférieure (R), moyenne (F), subalpine (FF) et alpine (A.F.). — De 450 m. (Kat- 

zensce, leg. Culmann), à 2100 m. (Ampervreila in Adula, leg. Pfeffer).
Toutes les régions. — A. Assez souvent fr.
Localités très nombreuses.
Var. m ontanum  Milde. Touffes profondes, 7-8 cm. T. rigides. F. secondes-circinées, vert- 

jaune, soyeuses, caduques. Marge de 6 rangées cel. Cel. subcostales inférieures en 8 rangées, 
grandes, vides et hyalines.

Var. ju lg id u m  Milde. Port et aspect du D. aristatum. Touffes profondes, très molles, peu 
feutrées, peu cohérentes. Couleur et éclat d’un Orthothecium. F. dressées-divergentes, peu 
fragiles. Limbe de 6 ou 7 rangées cel. Cel. subcostales vides et hyalines.

Var. glabrm n  Lœske et Bauer. Touffes brun doré, à feutre pâle abondant. F. arquées, 
non fragiles, tenaces, à pointe lisse et presque entière.

D .  11 a l p i n u m  (Schimp.). — Synon . Campylopus a. Schimp. ; D. longirostre var. alpi- 
num Schimp. — Mésophile. Humicole. Calcifuge.

Elément mésothermique-boréal.
Station Sur l’humus des rochers, la tourbe.
Zones subalpine et alpine. — De 1100 à 2000 m.
Jura, Hau tes-Alpes. — R ; Q ; st.
Localités Jura  Tourbière de la Vraconnaz (Meylan). B ern  Grimscl, 1700 m. (Cul- 

mann). Uri Reiissfälle bei Andermatt (Amann) (Sßjp 58. i b 4). S t. G allcn-A ppenzell: Auf 
Torfboden des Saurücken, 4000' (Jäger). G raubünden : Rofia, bei Splügen (Schimper) ; 
Rheinquellen, mit C. Schwarzii (Holler et Pfeffer) ; Tschuggen im Fluclatal, 2000 m. (Phili
bert et Amann) ($ß£ 58. i b 2).

Les expi. du Fluelatal sont en tous points identiques aux expi. originaux de Schimper 
(North Wales : 58. l b 0). Les expi. du Göschenertal, 1500 m., leg. Grebe 58. 1. 22)
représentent une forme de transition au D. longirostre type.

Port et aspect du D. flexuosus. T. feutrée de roux. F. appliquées, non caduques, distincte
ment auriculées, subulées par la N, faiblement dentées vers le sommet seulement, Orl. dis
tinctes à cel. brunies, limbe plus étroit, de 15 rangées cel., les cel. subcostales inférieures 
rectangulaires, vertes ; marge étroite, de 2 à 5 rangées, souvent indistincte, parfois nulle. St.

Cette forme très caractéristique mérite certainement d’être distinguée, à titre de sous- 
espèce au moins, du D. longirostre.

D .  aristatum Schimp. — Mésophile. Humicole. Calcifuge.
Elément mésothermique, alpin-boréal.
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Station : Parois ombragées des rochers et des blocs. — Avec D. longirostre et I). circi- 
natum.

Zones subalpine et alpine. — De 1300 à 2270 in.
Hautes-Alpes : bassins de l ’Aar, de la Reuss, de la Thur, du Rhin, de l’Inn et du Pù. — 

R ; A ou AA ; st.
L ocalités B e r n : Handegg, 1320 m. ; Waldegg, Beatenberg (Culmann) ; Sustenpass 

über Gadmen (Amann et Meylan) (23§ 58. 2. 10). Uri : Göschenental, 1300 m. (Grebe, ('ul
mann, Amann et Meylan (235p 58. 2. 2, 4, 8, 0, 12, 14). S t. G allen-Appenzell Auf Sand
steinfelsen im Kurzenberg ; beim Bade Schönbühl ; Wald zwischen Heiden und Oberegg 
(Jäger). G raubünden  Unterhalb Zervreila im Adula, 1770-1870 m. ; Surcttatal (Holler et 
Pfeifer); Bondascatal, 1400 m. ; Albignatal, 1300-1700 m. ; Maloja; Silsersee'; Fornotal, 
1800-1900 m. ; Piz Gallegione, 2270 m. (Pfeffer); Fluelatal, 1900 m. (Philibert et Amann) 
(23§ 58. 2. 16). Ticino: Yallemaggia (Mari).

Yar. fa lca lum  Milde. Vert foncé. F. secondes-falciformes, dentées moins bas <pie chez le 
type.

Var. Brotheri Bauer. F. à pointe plus courte, rigide, à dents rapprochées.
Yar. Sch iffheri Bauer. F. à pointe plus longue, moins rigide, à dents espacées et déli

cates.
Les F. caduques peu nombreuses se trouvent, chez cette espèce, vers l’extrémité des 

rameaux ; elles ont la base dilatée et noirâtre et sont moins fortement dentées que les F. nor
males (Limpricht).

Les formes intermédiaires entre les I). longirostre, circinatum et aristatum sont nom
breuses et peuvent être observées partout où ces mousses sont abondantes. Les expi. du 
Susten (39jp 58. 2. 10) représentent par exemple un 1). arislalo-circinatuni ceux du Gosche- 
nental (23§ 58. 2. 6, 8 et 12) établissent par contre la transition au 1). longirostre. Les expi. 
du Fluelatal (23§ 58. 2. 16) sont bien conformes aux originaux de Schimpcr « ex alpibus 
Scotiæ » (23§ 58. 2. 0).

D .  c i r c i n a t u m  W ils. — Eœsicc. M. G. 810.
Mésophile. Sciaphile. Humicole. Calcifuge. — E lément alpin-boréal.
Station Blocs et rochers ombragés. — Avec les autres Dicranodontium.
Zone subalpine. — De 1350 à 2050 m.
Hautes-Alpes : bassins du Rhône, de l ’Aar, de la Reuss, de la Linth et du Rhin. — R. ;

A. ; st. (très rarement fr.).
Localités Valais : Chaurion, vallée de Bagnes, 2000 m. (Amann) (23§ 58. 3. 6). Bern  

Am Nollen, Grimsel, 1900-2050 m. ; Handegg, 1350 m. ; Gemmi, 1550 m. ; Gerihorn (Cul- 
mann) ; Sustenpass über Gadrnen, 1400-1000 m. (Amann et Meylan) (23§ 58. 3. 8). Uri 
Göschenental, 1850 m. (Culmann) ; Reussfälle im Gôschencntal, 1500 m. (Grebe) ; bei der 
Lochbrücke, 1400 m. (Amann et Meylan) (2353 58. 3. 10). St. Gallen Murgtal, 1500 m. 
(Jäger, Culmann) (235j3 58. 3. 18). G raubünden: Fluelatal bei Davos, 1650 m. (Amann et 
Philibert) (2353 58. 3. 2 et 4). Ticino : Faido-Gribio (Kindberg et Röll).

Les expl. 23§ 58. 3. 16 et 58. 3. 12, 14 et 16 représentent des formes de transition, les 
premiers au D. longirostre type, les seconds au D. aristatum. Le D. circinatum est du reste 
bien caractérisé par la couche corticale de la T. double, solide et brun-rougeâtre, les Cel.
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basil. de la F. vides, à parois fortement lacuneuses, très distinctes des Gel. marginales qui 
forment une marge large.

D  11 s u b f a l c a t u m  (Limpr.). Touffes très denses, fortement feutrées de roux, jusqu’à 
7 cm., jaune verdâtre, soyeuses, rougeâtres en dedans. F. faiblement secondes-falciformes, 
à base lancéolée, graduellement atténuées-subulées. Limbe de 15 à 20 rangées cel. Cel. sub
costales infer. grandes, vides, rectangulaires, poreuses, passant graduellement à la marge 
de 10 rangées cel. — S i. Gallen : Murgtal, 1500 m. (Jäger, Culmann) (Ü8§ 58. 3. 20).

Genre M e t z l e r i a  Schimp.

M .  a l p i n a  Schimp. — Hygrophile. Humicole. Calcifuge.
E lément alpin. —  Station Sur l’humus tourbeux humide.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes : bassin de l’Aar. — RR ; P ou Q ? Fr. 
Localités B ern : Découvert par Metzler en août 1808 « in terra humoso-turfosa supra 

rupes loco Bachalp ad montera Faulhorn, ait. 0500'.»  Et la même année, par Boll, au Sus- 
tenpass « inter Caricem curvulam et Elynam spicatam. » N ’a pas été observé en Suisse 
depuis, à notre connaissance.

Groupe TREMAT0D0NTEÆ 

Genre T r e m a t o d o n  Michx.

T .  a m b i g u u s  Hw. Hygrophile. Humicole et terricole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol vaseux ou tourbeux humide des marais en voie de dessication.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 000 à 2000 m.
Jura, Plateau, Alpes, région insubrienne. — PF ; Q ; Fr.
Localités Valais: Salvan, 945 m. (Philibert) (üßjp 58. 5. 10); Emosson, 1750 m. 

(Amann) (335i} 58. 5. 12). V aud: Sativabelin sur Lausanne, 000 m. (üßjp 58. 5. 6); Adens 
(Corboz) ; J u ra :  Tourbières de la Brévine (Hétier) ; de la Vraconnaz et des Bourquins (Mey- 
lan). B ern :  Grimsel, socio Splaehno sphærico (Blind et Schimper) ; Schwarzenegg, 910 m. 
(Culmann) ; environs de Berne (Schimper). So leure: Environs de Soleure (Schimper). 
S ch w yz:  Einsiedeln (Stotz, Düggeli) (335} 58. 5. 4). S t. G allen-Appenzell : Nordseite des 
Kaiserriicken, 4500' (Jäger). G raubünden: Mit Bryum cirratum, Dicranella Grevilleana 
und Aongstroemia, massenhaft auf nassem Sandboden zwischen Samaden und Pontresina, 
1730 m. ; Sils, 1800 m. (Pfeffer); Tschuggen im Fluelatal, 2000 m. (Philibert et Amann) 
(33§ 58. 5. 14) ; Davos-Platz, 1550 m. (Amann) (5ß<p 58. 5. 8). Ticino: Biasca ; Locarno 
(Herb. Franzoni) ; Monte Tamaro, 1300 m. (Conti) (ß fy  58. 5. 2) ; Monti di Bedretto (Mari).

T. longicollis Michx. Cp. à loDg col non strumeux, deux fois plus long que Turne. — Ischia et 
Amérique du N.

T .  b r e v i c o l l i s  Horn. — E x s i c c .  W. et W. 770.
Xérophile. Humicole. Indifférent. — Elément haut-alpin.
Station Sur 1 humus, les vieilles touffes de Silene acaulis. — Souvent avec Plagiobrvum 

demissum, Desmatodon spec. et Campylopus Schimperi.
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Z ones a lp in e  e t  n iv a le . —  De 2 0 5 0  à 3 0 0 0  m .

H a u te s-A lp e s  b a ss in s  du R h ô n e , de l ’A ar, de la  R eu ss e t du R h in . — R R  ; Q ; fr . 

L ocalités Valais : (T h o m a s) ; L ac  N o ir , Z erm att, 2 3 5 0 -2 4 5 0  m . (R éeh in  et C am us) ; 

C hanrion , v a llé e  de B a g n e s , 2 4 0 0  m . 58. 6. 10) ;  L a R u in ette , su r  le  g la c ie r  des B re-  

n e ts , 2 9 0 0 -3 0 0 0  m . 88. 6. 8) ; a u -d essu s de la  cabane de Schön bü hl du C. A . S . ,  2 8 0 0 -  

3 0 0 0  m . (A m an n) (üßjr) 58. 6. 6) ; M ont D olin , 85 0 0 ' (N ich o lso n ). B ern  S o m m et du F a n l-  

horn  (S ch im p e r ) ; G rim se l (B lin d , a o û t 1 8 3 9 , sub nom . T . a m b ig u u s) (2 3 §  88. 5. 2). U r i  

F u r k a , 2 6 0 0  m . (2 3 §  88. 6. 4) B ad u s ; R o ssb od en stock  (G issler ) S t. G otthard- (H erb. 

F ra n zo n i) .

F a m ille  LEUC0BRYACEÆ 

G enre L e u c o b r y u m  H am pe.

L .  g l a u c u m  (L ). — Exsicc. W  et S . 8 0 . —  Ily g ro p h ile . H u m ico le . C alcifu ge.

E lément mésothermique-boréal.
S tation  S u r  l ’h u m u s e t  le  so l to u rb eu x  h u m id e, so u v en t au pied des a rb res. —  Spha-  

g n e tu m , M y rtille tu m .

Zones in fér ieu re , m oyen n e, su balp ine et a lp ine. —  D e 4 0 0  à 2 2 3 0  m . (G a u lig le tsch er , 

form e à F . co u r tes , le g .  C ulm ann).

J u ra , P la te a u , A lp es, rég ion  insu brien ne. —  F . ; A .;  ra rem en t fr .

L ocalités n om b reu ses . Indiqué e. fr . dans les lo ca lités su iv a n tes  : Vaud  B ois de L orio l 

sous A llam an d  (L eresch e ) (S3Jq 88. 8. 2). Fribourg  : M arais p rès P o z ieu x  (Æ b isch er ). 

Zurich  R o b en h a u sen , 5 4 5  m . (C ulm ann) (23 q̂ 58. 8. 8). Ticino: R oneo (K e ller )  (335p 58. 

8. 6).

F o rm a  orlhoghgllum  (W a r n .) . F . r ig id e s-d re ssée s , im briq uées.

F o rm a  fa lca tum  (W a r n .) .  F . secondes plus ou m oins fa lc ifo rm es.

L .  11 a l b i d u m  (B r id .) .  —  Sgim n. L . g lau cu m  v a r . rupestre  B reid ler  et v ar . m inus 

(H a m p e).
H y g ro p h ile . H u m ico le . C alcifu ge. —  E lément m ésoth erm iq u e. —  S tation  S u r  le s  blocs 

e t le s  roch ers. — Zone in fér ieu re . —  R égion in su b rien n e. —  A F  ; Q st.

L ocalités Ticino  sugli scogli, laghetto di Muzzano (Mari) (33$D 88. 8b 2) ; Locarno, 
al Sasso (Amann) ($B£) 58. 8b 4).

S e  d istin g u e  du L . g lau cu m  par sa  ta ille  p lus petite  : 1 ,5  à 2 ,5  c m ., touffes b a sses, d en ses , 

déco lorées à la  b a se , v e r t  g lau q u e au so m m e t. F . rapprochées, d r e ssé es , é tro ites , à m arge  

plus la r g e , de 10  ra n g ées  c e l .,  pointe a ig u ë , long . 3  à 4 ,5  m ill .,  la rg . 0 ,9  à  1 ,5  m ill. Cp. 

p resqu e d r e ssé e , ob lon gue, presque r ég u liè re , non stru m eu se .

F a m ille  FISSIDENTACEÆ 

G enre F i s s i d e n s  H w .

F .  r i v u l a r i s  (S p ru ee). -  H ydroph ile, litop h ile . S a x ico le . C alciphile .

E lément a tla n tiq u e-m éd iterra n éen .

S tation  B lo cs e t  roch ers o m b ra g és. —  A vec F . crassipes et M ildeanus.

Zone inférieure. —  Bassin du Rhin. — RR ; P ; fr.
L ocalités A a rgau  : Rheinufer bei Rheinfelden (Geheeb).
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F. M onguillon i Thériot diffère du F. rivularis, dont il est le plus voisin, par son inflorescence, 
ses fl. g* étant soit axillaires sur la plante Ç , soit portées par une plante spéciale, soit enfin situées 
sous la forme de petits bourgeons à la base des plantes Q , puis par ses Cel. irrégulières, de 10-20 p,  
ses F. pch. très longues et longuement acuminées. Il se rapproche du F. incurvus par sa Cp. arquée,, 
mais en diffère par tous les autres caractères. Bien qu’ayant l’aspect du F. crassipes. il en diffère par 
la plupart de ses caractères et surtout par sa Cp. arquée.

Comme il a été rencontré par Hillier dans le Jura français, il est possible qu’il habite notre terri
toire, sur les pierres et les parois du lit des rivières et des ruisseaux. (C. M.)

F . b r y o ïd e s  (L). — Eæsicc. W . et S. 677. — Mésophile. Terricole. Calcifuge préférant. 
Elément mésothermique-boréal. Cosmopolite !
Station Sur la terre nue un peu fraîche dans les endroits couverts, sur les talus, etc. 

Terrains argileux ou siliceux. Evite les sols nettement calcaires.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — Jusqu’à 2370 m. (Carmennapass, leg. 

Pfeffer). — Dans toutes les régions. — FF ; Q ; fr.
Localités très nombreuses.
Var. im par  (Mitten). Synon. var. H edw igii Limpr. PI. fructifère 9  souvent avec une 

gemmule ç f  au pied, rarement des bourgeons çf axillaires. F. plus brièvement acuminées, 
marge plus faible disparaissant avant la pointe. — Ns. Cel. 9-13 p, souvent disposées trans
versalement. Sp. 10-16 p. — Aussi répandu que le type.

Var. inconstans (Schimp.). 9  Ô et 9  — Cf • Fl. ç f  axillaire. Fl. 9  terminale sur 
la tige principale ou sur les ramifications. Marge jaunâtre, plus large. -f- N plus forte, for
mant un mucron. Cel. 9 p.

Var. g ym na n d ru s  (Buse), c f +  Ô • 1 à 3 anthéridies nues (sans folioles) avec quelques 
paraphyses à l’aisselle des F. F. brièvement acuminées, indistinctement dentieulées. Cel. 9 p. 
S. jaune, mince (50-70 p).  Cp. petite, dressée, pâle, leptoderme. Cel. de l’Fxoth. rectangu
laires, avec quelques rangées hexagonales et collenchymateuses sous l’Or. Op. aussi long que 
l’urne, à pointe oblique. D. 0,26 0,042 mill. Mûrit à la fin de l’automne. — Sur les 
pierres, les briques, le bois, les rochers calcaires humides dans le voisinage des écluses et 
des cascades.

Valais : Vissoie (Philibert). Jura  ; Granges de Sainte-Croix (Meylan). Bern : Laubalp 
im Urbachtal, 1050 m. ; Kiental, 1150 m. ; vers l ’Arnensee, 1300 m. ; Napf, 1100 m. (Cul- 
mann). Z urich  Brünggberg bei Kohlbrunn, 670 m. (Culmann). Ticino: Rovello (Mari) 
(23£ 63. 4. 8).

F. 11 alpestre (Lindb.). Se distingue du F. bryoïdes par ses F plus étroites, les supér. presque 
linéaires, brièvement acuminées. Marge étroite et dentée. N. mince. — Norvège.

F. C urnow ii Mitten. Touffes plus robustes que F. bryoïdes, fortement feutrées de roux. Marge des 
F. plus large, à 2 ou 3 couches cel., disparaissant avant la pointe. Cel. plus petites 7 p. Cp. lep
toderme, penchée, bossue. — Rochers inondés près des chutes d’eau. — Angleterre et France. Se 
rencontrera probablement chez nous.

F . in c u r v u s  Starke. — Mésophile. Terricole. Calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal. Cosmopolite.
Station Sur la terre, endroits couverts, talus herbeux. — Souvent en compagnie de

F. bryoïdes.
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Zone inférieure. — Jura ; Plateau ; région insubricnne. — R ; P ; fr.
Localités Genève Sur le conglomérat, au-dessous de l’aneienne brasserie Flulder 

(Rome). Jura  Val-de-Travers (Lcsquereux). Vaucl : sur Lausanne, 700 m. (33^ 63. i. 4) 
(Amann). Bern  Thun ; Oberhalb Wimmis (Bamberger). A a rg a u  (Geheeb). Zurich  
Ziirichberg (Winter) ; botanischer Garten Zurich, auf Felsen (Weber). T hurgau : Kirchbiihl 
bei Lautersweil (Boltershauser). Grauhündcn : Val Masino (Pfeffer). Ticino: Crespera presso 
Lugano (Mari) (23§ 63. 1. 2).

F .  tam arin d ifo liu s (Don.). Se distingue du F. incurvus par sa T. ramifiée avec de nombreux 
rameaux st., couchés, longs de */g à 1 cm., les F d’égale longueur jusqu’à l’extrémité de la T.; la 
Cp. à large Or., un peu rétrécie sous l’Or. ; l’Op. conique aigu. — Angleterre, Allemagne du N., 
Baden, Tirol méridional, Istrie. — A rechercher au Tessin.

F .  H araldi (Lindb.). Très voisin du F. incurvus, mais plus mou. F. espacées, plus courtes et plus 
longues, délicates, à marge non épaissie, dentée vers le sommet. — Ns beaucoup plus mince. Cel. 
beaucoup plus grosses et plus lâches. — Finlande.

F .  alçjarvicus Solms Laub. Port et taille de F. incurvus. T. très courte. F. supér. étroitement lan- 
céolées-linéaires, longuement acuminées, marginées de jaune par 2 ou 3 rangées cel., entières, 
élargies vers la base. Ns Cel. leptodermes comme chez F. bryoïdes. Cp. dressée, ovale, leptoderme, 
rétrécie sous l’Or., atténuée à la base. Op. droit. D. avec des Tb. larges. — Portugal et N de la 
France.

F .  Bamberflferi Schirnp. Se distingue à première vue du F. incurvus, dont il a le port, par son 
S. très long et mince; la lame verticale est constamment plus courte que la partie engainante (de 
même longueur chez F. incurvus) et n’atteint pas l’insertion. — Pentes dénudées, arides et très 
chaudes, dans les petites excavations des rochers et du terrain, souvent en compagnie de Funaria 
calcarea. — Tirol méridional. A rechercher au Tessin et en Valais.

F .  cyprius Jur. — Chypre, Toscane, Angleterre.

F . p u s i l l  lis  W ils. — Mésophile, sciaphile. Saxieole. Calciphile tolérant.
Elément mésothormique.
Station Sur les petites pierres au ras du sol dans les bois, sur les blocs, les rochers 

frais ou un peu humides dans les forêts ombreuses. — Avec Amblystegium eonfervoïdes, Pla- 
giothecium depressum, Seligeria pusilla.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1520 m. (Gemmi, leg. Culmann).
Jura ; Plateau ; Sous-Alpes. — F ; P ou Q ; fr.
Localités nombreuses. N’a pas encore été observé dans les cantons de Genève, Saint- 

Gall, Appenzell, Grisons et Tessin.
Assez variable en ce qui concerne surtout la forme des F, plus ou moins brièvement ou 

longuement atténuées-acuminées.
Var. irriguas  Limpr. Plus robuste que le type. T. 2 à 5 mill. F. brièvement acuminées, 

à pointe obtuse, faiblement denticulée. Cel. 7-9 y.  S souvent réunis par deux. Sp. 14-18 y.  
Mûrit en sept.-octobre. — Rochers sous les cascades, bassins de fontaines. — Yaud  Forêt 
de Chenaulaz près Lausanne, 600 m. (Amann). Jura  Gorges de l’Areuse (Meylan).

Var. f'a llax  Limpr. Q +  ¿ - F .  recourbées en dessous, 1,35 mill., étroitement linéaires- 
laneéol., longuement acuminées. Aile dorsale presque jusqu’à l’insertion. Cel. 7-8 y. Op. petit. 
Sp. 12-14 (18) y.  verdâtres. Mûrit en hiver. — Sur la molasse au bord des ruisseaux. — 
Autriche.
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F. in tr a lim b a tu s  Ruthe. Ç — çÿ .  Très petit (taille de F. pusillus). T 1-3 mill. F. 4 à 7 paires, 
vert glauque, étroitement lingulées, graduellement atlénuées-acuminées, entières ou subcrénelées 
1,5-1,8 0,20-0,25 mill. Aile dorsale non marginée. Les bords de la partie engainante marginés
par des cel. allongées. — Ligurie, Provence,

F . m in u tu lu s  Sull. Petite espèce vert clair. F. étroitement marginées jusqu’à la pointe. Partie 
engainante largement marginée, aile dorsale disparaissant vers la 1/ 2 - Gel. arrondies. Ns. Cp. dres
sée ou penchée, ovale-oblongue. D rouge-foncé. — Pierres humides. Angleterre. Scandinavie.

F . e x ig u u s  Sull. Très petit, vert pâle. F. 4 à 6 paires, recourbées, oblongues-lancéol., brièvement 
acuminées, entières, non marginées ou faiblement et seulement sur la partie engainante. N 
flexueuse. Gel. arrondies. Gp. dressée, ovale-oblongue, resserrée sous l’Or, et atténuée à la base. 
— Sur les pierres. Angleterre.

F . C r a s s ip e s  Wils. — Eœsicc. Rab. 311 b; W. et S. 182.
Hydrophile, litophile. Saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique.
Station Blocs, rochers et murs submergés, bassins de fontaine, etc.
Zone inférieure. — De 400 à 750 m. (Naters, log. Colomb).
Jura ; Plateau ; bassins du Rhône, de l’Aar, de la Linth, du Rhin et du Tcssin. — AF ; 

Q ; fr.
Localités : Assez nombreuses (une quarantaine notées). — Récolté déjà par Schleicher 

« ad balneum Leucensem» sub nom. G ym nostom um  longifo lium  m. ($3§ 62. 5. 0). Lauter- 
brunn et Baumann l'ont observé dans le lac de Constance jusqu’à une profondeur de 14 m.

« Le F. crassipes se présente parfois sous une forme à F. dont les parois cel. et les marges 
sont rougeâtres et qui a maintes fois été prise pour F. rufulus. Ce dernier ayant des Cel. 
régulières petites 7-10 p, il est facile d’en distinguer la forme ci-dessus dont les cel. mesu
rent, comme dans le type, 14 à 18 p, sans parler d’autres caractères moins importants tirés 
delà décurrence plus ou moins grande de la lame dorsale, de la forme de l’acumen, etc. » 
(C. M.)

Var. curtus  Ruthe. Plus petit, 8-10 m. avec le S. vert-brunâtre, jauni à la base. 9  +  
cf. F. 8-14 paires, long. 1-2 mill., les supér. subitement plus grandes. Marge forte, rou
geâtre, disparaissant avant la pointe. — Ns épaisse, rougeâtre. Cel. très petites, 7-9 p, à 
parois épaissies. S. très court, 3 mill., très épais : 0,12 — 0,15 mill. P. orangé. Sp. 21-24 p.
— Saxe.

Var. subim m arginatus  Fleischer et Warnst. Plus grand, 25-45 mill. F. obtuses, entières. 
Ns vert-jaune. Bords de la partie engainante marginés par 4 à G rangées de cel. épaissies, 
jaunâtres, allongées. Aile dorsale marginée parfois vers la moitié seulement par quelques 
cel. peu allongées. Cel. 9-12 p pentagonales et hexagonales. — Naples.

F . M i ld e a n u s  Schimp. — Synon. F. bryoïdes var. rufipes Schimp. — Eocsicc. : Rab. 
311 6 ; M. G. 856.
Hydrophile, litophile. Saxicole. Calciphile. — Elément méditerranéen.
Station Blocs, murs et rochers inondés et submergés au bord des grands cours d’eau.

— Avec F. rufulus et F. crassipes.
Zone inférieure. — Bassins du Rhône, de l’Aar et du Rhin. — P.F  ; P ou Q ; fr. 
Localités Genève : Bords de l’Aire à Plainpalais ; près Lancey ; sous Onex ; dans la 

Serine à Belair près Chêne (Rome et Bernet). A a ry a u  : Aarufer bei Brugg (Geheeb) ; bei
10
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Aarau (33^ 62. 3. 2); Rheinfelden (Amanu). Z ü rich :  Rheinfall (Schimper, Gerwig) ; Kai
serstuhl, 333 m. ; Eglisauerbrücke, 340 m. ; bei Pfungen in der Töss, 385 m. (ißjp 62. 3. 4 
et 6) ; Seeufer bei Meilen und Uetikon, 410 m. (Culmann). St. Gallen  Rorschach im Boden
see, 400 m. (Colomb).

F .  r u f u l u s  Bryol. eur. — Exsicc. : Rab. 357 ; M. G. 905.
Hydrophile, litophile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur les blocs et les rochers souvent immergés au bord des grands cours d’eau. 

— Avec F. Mildeanus et F. grandifrons.
Zone inférieure. — Bassins du Rhône et du Rhin. — AF ; Q ou A. Rarement fr. 
Localités Genève : Dans l’Aire près Genève (Reuter). A a rgau  : Rheinfelden fr., 380 

m. (Amann) 62. 4. 4 et 6). Schaffhausen-Zürich  : Rheinfall (Schimper, Weber fr. ; 
Culmann) ; Kaiserstuhl, 333 m. fr. (Culmann) (33§ 62. 4. 2). T hurgau : Romanshorn, im 
See (Colomb). S t. G allen: Rorschach, im See, 400 m. (Colomb).

F . A r n o ld i  Ruthe. Danube en Bavière ; mélangé au F. rufulus. Facile à reconnaître à ses F. non 
marginées. — A rechercher dans le Rhin. L’indication de Rheinfelden (Amann) est à supprimer.

F .  e x i l i s  Hedw. — Synon. F. Bloxami Wils.
Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge ou indifférent. — Elément mésothermique- 

boréal.
Station Sur la terre nue argileuse, ombragée.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1400 m.
Jura ; Plateau. — AF ; P ; fr.
Localités Genève: Bois de la Bâtie (Reuter). J u r a : Sainte-Croix, 1000-1200 m. (33§ 

60. 1. 2 et 8) ; Tète de Ran, 1300 m. ; Chasseron, 1400 m. (Meylan). Vaud : Les Senglioz 
sur Bex, 1400 m. (Meylan) 60. l .  4). B ern :  Bremgartenwald ; Ulmizberg, an feuchten 
Sandsteinfelsen (Fischer) (cette indication se rapporte probablement au F. pusillus ?) ; Schatt- 
wald bei Æschi, 1300 m. (Culmann). Zurich  : Wald oberhalb des Stricklerhofes bei Zürich 
(Berge); Zürichberg (Bölsterli, Culmann) (Sßjp 60. 1 .6 );  Albis Männedorf (Weber) ; Ober
halb Pfungen (Keller) ; Lindberg bei Winterthur, 510 m. (Keller, Culmann). Z ug  : Hasen
bühl bei Zug (Bamberger). St. G allen-Appenzell Heidlertobel (Jäger).

F .  o s m u n d o i d e s  (Sw.). — Hygrophile. Terricole et humicole. Calcifuge tolérant. — 
Elément mésothermique-boréal.
Station Prairies tourbeuses humides fentes des rochers humides et ombragés ; plus 

rarement sur l’argile.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine.— De 450 m. (Krutzelried bei Gfenn, leg. 

Culmann), à 2800 m. (Rottal bei Lauterbrunn, leg. Culmann).
Jura ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. -  PF ; A ; souvent st.
Localités nombreuses. Répandu dans la zone alpine sur l’humus.
Yar. microcarpus Br. eur. Plus petit de moitié que le type, dans toutes ses parties.
Var. riparius  (Amann). Taille plus grande, 3-5 cm. Touffes de couleur vert terne, jaune 

pâle en dedans, non radiculeuses. F. à aile dorsale atténuée et longuement décurrente à la 
base ; Cel. plus grandes. — G raubünden: Am Fluelabach bei Tschuggen im Flu.elatal, 1940 
m. (Amann) 60. 3. 28).
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F .  a d i a n t o ï d e s  (L). — Exsicc. W  et S. 183.
Hygrophile. Terricole et humicole. Indifférent.
Elément mésothermique, cosmopolite.
Station Prairies marécageuses ou tourbeuses humides.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 280 m. (Lausanne, leg. Amann) 

61. 2. 8), à 2470 m. (Curaletschsee, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — FF ; A ; fr.
L ocalités Nombreuses.
Yar. lacustris mihi. T. grêle, terminée en longue flagelle à l’extrémité. St. — S t. Gal

ien : Rorschach, auf den Köpfen alter Pfähle vor der Hafenmauer (Schröter) 61. 
8 . 10).

Yar. collinus (Mitten). Touffes denses. T. dressées, 1-3 cm. Cel. petites. — Stations 
sèches.

F. p o ly p h y llu s  W ils. Rochers ombragés. — Angleterre, France septentrionale, région méditerra
néenne.

F. serrillatus Brid. Rochers ombragés. — Angleterre, région méditerranéenne.

F .  11 d e c i p i e n s  De Not. — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile tolérant. — E lément 
mésothermique.
Station Rochers et blocs ombragés.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. De 400 m. (Lausanne, leg. Amann) à 

2250 m. (Gemmi, leg. Culrnann).
Dans toutes les régions. — F ou FF ; A ; fr.
L ocalités nombreuses.
Race calciphile du F. adiantoïdes.
Var. m ucronalus  Breidler. -|- Ns formant un mucron.
Var. brcvifolius Lindb. F rapprochées, beaucoup plus courtes, moins distinctement den

tées, marginées par une large bande de Cel. pâles. — Irlande.
Dans les stations sèches (murs de vignes, par exemple), on trouve une forme réduite, 

en coussinets très compacts (33^ 61. 3.  12). Dans les stations mouillées, au contraire, la 
plante s’allonge et devient plus robuste 61. 3.  10). Les formes de transition au F. adian
toïdes sont fréquentes.

F .  t a x i f o l i u s  (L). — Exsicc. W. et S. 380. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Indifférent. 
E lément mésothermique, cosmopolite.
Station Sur la terre nue argileuse ou arénacée dans les forêts, sur les talus, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 400 m. (Lausanne, leg. Amann), à 1900 

m. (Churer Joch, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — FF Q ; fr.
Localités très nombreuses.
Var. subtaxi fo lius  (Kindb.). F. finement denticulées à la partie super., presque entières 

inférieurement, Ns. — Ticino : Lugano, Madona délia Salute (Kindberg et Roll).
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Genre P a c h y f i s s i d e n s  C. Müller.

P .  g r a n d i f r o n s  (Brid.). — Exsi.cc. W. et S. 81.
Hydrophile-litophile. Saxicole. Indifférent.
Elément mésothermique.
Station Blocs et rochers immergés au bord des grands cours d’eau à courant rapide. 

— Avec F. rufulus.
Zone inférieure. — Bassins de la Reuss, de l’Aar et du Rhin. — AF ; A ; st.
Localités B ern  : In der Aar bei Bern (Fankhauser). A a rg a u  : bei Brugg ; in der Reuss 

bei Mullingen (Geheeb) ; in der Aar bei Aarau (Sßjp 60. 4. 6) ; im Rhein bei Rheinfeldcn 
(Amann) (23§ 60. 4. 4). Schaffhausen-Zürich  : Rheinfall (Schimper) (93§ 60. 4. 2) ;  im 
Rhein bei Kaiserstuhl (Culmann). T h u rg a u :  bei Konstanz auf dem Grunde des Bodensee 
(Schimper, Baumann, Leiner).

Genre O c t o d i c e r a s  Brid.

O .  J u l i a n u m  (Savi). — Sgnon. Conomitrium J .
Mésophile, hydrophile-aquatique. Calcifuge.
E lément mésothermique. — Station Bassins de fontaines.
Zone inférieure. —  Région insubrienne. — RR. P. st.
Localités Ticino : Lugano Massagno (Kindberg et Reell).

Famille SELIGERIACEÆ

Genre S e l i g e r i a  Br. eur.

S .  D o n i a n a  (Sm.). — Sgnon. Anodus D.
Mésophile, seiaphile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
Station Parois ombragées et fraîches des rochers calcaires : molasse, grès, conglomé

rats, etc. — Souvent en compagnie de Seligeria pusilla.
Zones inférieure, moyenne, subalpine (R) et alpine (RR). — De 500 m. (Lausanne, leg. 

Amann) (39§ 64. i. 18) à 2230 m. (Mairatal, leg. (Pfeffer).
Plateau (F) ; Sous-Alpes (F) ; Alpes (PF). — Q ou A ; fr.
Localités nombreuses. Particulièrement répandu sur la molasse du Plateau. Fait défaut, 

jusqu’ici, au Jura suisse. Non encore indiqué au Valais ni au Tessin.

S . p u s i l l a  (Ehrh.). — Exsicc. W . et S. 280 ; M. G. 754 (var. Seligeri ! non S. brevifolia 
Lindb.).
Mésophile, seiaphile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
Station Parois fraîches et ombragées des rochers calcaires.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 400 m. (Lugano, leg. Kindberg) à 1550 

m. (Kiental, leg. Culmann).
Jura (FF.) ; Plateau (FF) ; Sous-Alpes (F) et Alpes (PF). — Q ou A ; fr.
Localités nombreuses. Non encore observé en Valais, ni au Tessin.
Var. S e l i g e r i  (Web. et Mohr). F. infér. et périgoniales obtuses, énerves. F. des tiges plus



77 —

courtes que dans le type, à N plus courte n’atteignant pas la pointe. P. comme dans le type, 
ce qui distingue cette variété du S. brevifolia Lindb.

J u ra :  La Chaux, 1100 m. (Meylan). B e rn :  Gemmi, 1000 m. (Culmann). Z ü r ic h :  Sihl- 
wald, 770 m. (Culmann) ; Zürichberg bei Tobelhof (Bölsterli).

S . b r e v i f o l i a  Lindb. et Arnell. — E x s i c c .  M. E. 708.
Saxicole ; calcifuge chez nous, mais indiqué en Sibérie et Norvège sur les roches calcaires. 

—  E lément mésothermique-boréal.
Station Parois ombragées.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — I)e 1200 à 2100 m.
Alpes : bassin de l’Aar ; R ; Q ; Fr.
Localités : Bern : An kalkfreien Felsen und Steinen am Wege zur (1 riesalp im Kiental, 

1200-1400 m., ziemlich reichlich (£3 )̂ 64. 2b 6 et 8); Gemmi, ob Schwarenbach, 2100 m., 
Beatenberg, 1030 m. (£3§ 64. 2b 20) (Culmann); Finsteraarhorn (Trautmann); Sanetsch- 
pass, 2000-2200 m. (Amann et Culmann). Ne semble pas rare chez nous. (P. C.)

« Limpricht a confondu l’espèce de Lindbcrg avec la var. Seligeri du S. pusilla ; erreur 
bien pardonnable car la diagnose publiée par Lindberg ne permettait pas de distinguer les 
deux formes. En 1908, j ’ai reconnu l’erreur de Limpricht et ai indiqué dans la Renie, br//o- 
Ingique quelques-uns des caractères qui permettent de séparer le S. brevifolia du S. pusilla 
Seligeri. Deux ans plus tard, M. Hagen ( Fnrarbcydcr Ul cnN orsh  Loofmos/lora) en a ajouté 
de nouveaux et a publié une description détaillée trouvée dans les papiers de Lindberg. Voici 
d’abord les caractères indiqués dans la Revue brt/ol. (1908, p. 79) :

« Les organes végétatifs du S. brevifolia et du S. pusilla Seligeri sont presque identiques, 
mais les fruits présentent des différences bien nettes. Le tissu capsulaire du S. brevifolia est 
plus lâche, plus transparent, formé de cellules généralement un peu plus longues et moins 
épaissies. Les dents du péristome sont beaucoup plus foncées, rouges-brunes, non jauncs- 
dorées comme dans l’espèce voisine. En outre, elles sont un peu plus étroites (53 à 56 p, au 
lieu de 56 à 64 g) et sensiblement plus longues (0,25 à 0,27 mm. au lieu de 0,19 mm.). Leurs 
articulations sont beaucoup plus rapprochées et plus nombreuses (16 à 20 au lieu de 8 à 12). 
La dent du S. brevifolia se rétrécit généralement un peu dans la partie située sous l’orifice et 
cette partie est fortement colorée et se détache bien nettement du tissu de la capsule. Dans le 
S. pusilla Seligeri, par contre, la dent a sa plus grande largeur à la base, celle-ci est très 
pâle et difficile à distinguer du tissu environnant. »

D’après Hagen, le S. brevifolia est dioïque, tandis que le S. pusilla est monoïque. J’ai pu 
vérifier ce caractère sur nos plantes suisses, mais il est d’une application assez difficile parce 
que les plantes çf sont intimément mélangées aux 9  et réunies à elles par des radicelles. 
Chez le S. pusilla, la fleur ç? est distinctement placée à une certaine hauteur sur la tige fruc
tifère.

Un autre caractère, sur lequel M. Hagen a particulièrement attiré l’attention, est tiré de 
la coiffe. Celle du S. brevifolia est subulée ; elle ne dépasse que légèrement l’Op. vers la base 
(d’après M. Hagen, elle s’arrêterait même généralement à la base du bec), mais longuement 
vers le haut ; elle est presque de la même largeur sur toute sa longueur (subcylindrica dit 
Lindberg). La coiffe du S. pusilla ne dépasse pas l’Op. vers le haut, s’élargit vers la base et 
enveloppe généralement la moitié de la Cp. elle est cuculliforme.
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L’Op. du S. brevifolia est presque parfaitement conique et se termine par un bec court. 
Celui du S. pusilla est plus plat à la base et se termine par un bec plus rapidement contracté 
et plus long. » (P. C.)

S . t r i  S t i  c h  a  (Brid.). — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésother
mique.
S tation  Parois ombragées et fraîches : molasse, grès, conglomérats, calcaires jurassi

ques, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — I)e 500 m. (Lorzertobel bei Baar, leg. Herzog) 

à 1790 m. (Rigi Kulm, leg. Culmann).
Jura (F) ; Plateau (PF) ; Sous-Alpes (PF) ; Alpes (R).
R égion insubrienne. — Q ou A ; fr.
L ocalités nombreuses. Découvert par Schleicher au Montenart (Fribourg). Non encor 

observé en Valais.
Les expi. du Rigi Kulm sont remarquables par leurs Sp. plus petites (18-21 p) ; cette 

forme établit la transition au S. calcarea.

S . c a l c a r e a  (Dicks). — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésother-
mique. — S tation  Parois ombragées.
Zones moyenne et subalpine. — Alpes, bassin de l’Aar.
L ocalités B crn : Kiental, 1400 m. (avec S. pusilla (Culmann) (39§ 64. 3. 2). Grau- 

bilndcn : Stætzcrhorn, 2000 m. (Kindberg). (I/existcnce de cette espèce sur un sommet alpin 
me semble bien douteuse (P. C.)

Sc distingue du S. tristicha, — dont il est très voisin, — par ses F. non tristiques, le S plus 
court (1,2 mill.), plus épais (0,12 mill.) à sa partie supérieure, sa Cp. un peu plus grosse, à paroi 
plus ferme, les Sp. plus petites (14-18 p).

Les Cel. des F., carrées dans la partie super, et la N dilatée dans la partie linéaire qu’elle occupe 
toute entière, distinguent le S. calcarea du S. pusilla.

Le S. patula  Lindb. (S. tristichoides Ivindb.) est considéré par M. Hagen comme intermédiaire 
entre le S. tristicha dont il a les F. tristiques et le S. calcarea auquel il ressemble par la forme des 
F. D’après cet auteur, le S. patula se distingue du S. tristicha, avec lequel il avait été confondu 
autrefois, par son S. plus épais et plus court, sa Cp. souvent inclinée, presque globuleuse, hémisphé
rique après la chute de l’Op., dépourvue de col, la Colm. longuement persistante, les D. plus longues 
(0,28 mill.), les Sp. plus petites.

Le S. patula diffère d’autre part du S. calcarea par ses F. tristiques, le S. courbé, la Cp. sans col, 
les dents plus longues et les Sp. un peu plus grandes (17-21 g) (P. C.).

S . r e c u r v a t a  (Hw.). — Synon. S. paludosa (L) ; S. setacea (Wolf). — E x s i c c .  W . et W.
774.
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile ou indifférent (évite les calcaires purs).
E lément m éso th erm iq u e-b oréa l.

S tation  Rochers, pierres, murs. Particulièrement abondant sur les grès peu calcaires 
du Flysch. — Fréquemment en compagnie de Fissidcns pusillus.

Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 350 m. (Rheinfelden, leg. Cul
mann) à 2270 m. (Augstenberg, leg. Pfeffer).

Jura (P F.) ; Plateau (F.F.) ; Sous-Alpes et Alpes (F.). — A ; fr.
Localités très nombreuses. Non encore observé au Tessin où il existe sûrement.
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g ,  ii e r e c t a  Phil. — S y n o n .:  S. diversifolia Lindb. var. brevifolia Hagen.; S. arctica
Kaal. selon Hagen qui rattache aussi le S. cbliquula Lindb. au S. diversifolia. — Exsicc.
M. E. 709.
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal. — S tation Blocs et rochers ombragés.
Zones moyenne et subalpine. — De 900 à 1830 m.
Alpes : bassins du Rhône et de l’Aar. — AF. ; A ; fr.
L ocalités Vaud : Plans de Frenières sur Bex (Philibert) (33§ 64. 5b 0 et 2); Pont d* 

Nant, 1230 m. (Favrat) (23£ 64. 5b 4 et 10) (Amann) (33£ 64. 5b 6 et 8). B ern:  Blausee, 
900 m. (33^ 64. 5b 12) ; Felsblock an der Ränder, unterhalb Kandersteg, 1140 m. ; bei Fru- 
tigen ; Kiental, Griesalp, 1250-1400 m. ; Stock an der Gemmi, 1830 m. (Culmann).

Comme le montre la synonymie, M. Hagen, dans son importante monographie des Seligeriacées 
(Forarbeyder t i l  a N orsk  Loofmosflora) subordonne le S. erecta comme variété au S. diversifolia ; 
mais comme cette dernière forme, que je n’ai pas eu l’occasion d’examiner, est beaucoup plus rare, 
même en Norvège, que le S. erecta, on sera peut-être amené, plus tard, à considérer le S. erecta 
comme le type, en sorte que nous pouvons provisoirement, comme l’a fait mon ami Amann, conserver 
le vocable S. erecta pour notre plante suisse. (P. C.)

Clef des espèces suisses du genre Seligeria,

p ar P. Culmann.

Péristome nul. F. courtes, 0,5 à 0,9 mm., denticulées sinuées. Capsule dressée, obovée, turbinée à 
l’état sec. Columelle légèrement saillante après la sporose.

S e lig e r ia  D oniana  (Sm.).
Un péristome. Columelle ne dépassant pas la capsule.

S. grêle, arqué à l’état humide (S . recu rvata) ou dressé (S. erecta).

Capsule oblongue} même après la sporose, légèrement resserrée à l’orifice. Tissu de la capsule 
délicat à cellules distinctement rectangulaires dans le milieu. Cellules de la partie supérieure du 
limbe carrées. N. occupant tout l’acumen (type du S. recurvata).

S arqué. Plante d’un vert clair ou jaunâtre, feuilles longues. Les supérieures atteignant 
1,5 mm-, partie basale étroite, partie subulée acuminée, deux à trois fois plus longue que 
la partie basale.

S e lig e r ia  recu rvata  (Hedw.).
S. dressé. Plante d’un vert obscur ou olivâtre. F. courtes, les inférieures 0,6 mm., les supé

rieures 1,0 mm. au plus. Base des feuilles supérieures relativement large, partie subulée 
très courte, obtuse, à peine moitié aussi longue que la partie basale.

S e lig e r ia  erecta  Phil.
S. dressé. C a p su le  en cône renversé ap rès la  sporose. Tissu de la capsule à parois épaisses, ou, 

s’il est plus délicat, formé de cellules carrées ou irrégulières et non distinctement rectangulaires 
dans la partie médiane.

F. inférieures des tiges fertiles et toutes les feuilles des tiges stériles tristiq u e s. N. occupant 
tout l’acumen. Spores dépassant généralement 18 ¡a, atteignant quelquefois 24 à 32 p.

Plantes rigides, surtout les tiges stériles.
S e lig e r ia  tr is tic h a  (Brid.).

F. non disposées sur trois rangs. Spores ne dépassant pas 18 p.
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N. mince à la base, dila tée dans Vacnmen qu’elle occupe en entier. F. obtuses. Cellules du 
limbe carrées dans la partie supérieure. Plante d’un vert obscur. S. court, 4,2 mm., épais, 
0,12 mm. vers le sommet. S. 14 à 18 p. Se liger ia  calcarea  (Dicks).

N. mince, non dilatée dans l’acumen. Cellules du limbe allongées rectangulaires, même dans la 
partie supérieure des feuilles. S. 10 à 14 p.

Dioïque, mais plantes males reliées par des radicelles aux plantes femelles. Tissu capsu
laire plus délicat que dans l’espèce suivante, moins irrégulier. Dents du péristome 
rouges-brunes, un peu plus étroites, 53 à 56 /x et sensiblement plus longues, 0,25 à 
0,27 mm. (dont 0,08 env. au-dessous de l’orifice de la capsule) b Articulations plus 
rapprochées et plus nombreuses (16 à 20). La base de la dent un peu rétrécie, forte
ment colorée et se détachant nettement du tissu environnant. Coiffe subulée, non dila
tée à la base, dépassant à peine l’opercule. Opercule conique, cône élevé, bec court.

Selig er ia  brevifo lia  (Lindb.).
Monoïque. Tissu de la capsule formé de très petites cellules irrégulières, à parois forte

ment épaissies. Dents du péristome jaunes-dorées, un peu plus larges à la base, 56 
64 jx, mais moins longues, 0,19 mm. (dont 0,02 au-dessous de l’orifice). La base de la 
dent est pâle et se confond avec le tissu environnant. Coiffe cuculliforme, élargie à la 
base et enveloppant généralement la moitié de la capsule. Opercule plus plat, subite
ment rétréci en un bec plus mince et plus long.

Selig er ia  pusilla  (Ehrh.)
Sous-espèce ou var. a cu tifo lia  Lindb. F. plus aiguës que dans le type, les supé

rieures atteignant la capsule. N. cxcurrente. (A rechercher dans les parties mé
ridionales de la Suisse).

Var. S e lig er i (W et M). Feuilles plus courtes, obtuses, au moins les inférieures. 
F. périgonialcs obtuses (aiguës dans le type).

Genre T r o c h o b r y u m  Breidler et Beck.

T .  c a r n i o l i c u m  Breidler et Beck.
Saxicole. Calciphile. —  E l é m e n t  thermophile-méditcrranéen.
S ta tio n  Parois de rochers. —  Z o ne  inférieure.— Plateau, sous-région des grands lacs. 

— RR ; PP ; st.
L ocalités  Z ü rich :  Spärlich am Zürichsee oberhalb Stäfa, an Sandsteinen, 410 m. 

(Weber, 1er sept. 1885) (teste Culmann).

Genre S t y l o s t e g i u m  Br. eur.

S . c æ s p i t i c i i i m  (Schwægr.). — Hygrophilc. Saxicole. Calciphile. — E l é m e n t  subarctique- 
alpin.
S ta tio n  Rochers frais et humides.
Z ones moyenne, subalpine et alpine. — De 980 à 2600 m.
Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, de_la Reuss, du Rhin. — R ; Q ; souvent st.

1 M. Hagen indique 0,18 mm. pour le S. brevifolia el à peine 0,1 mm. pour le pusilla. Je suppose qu’il n’a 
mesuré que la partie de la dent qui dépasse l’orifice, mais chez notre S. pusilla cette partie atteint, à elle seule, 
0,17 mm. La coiffe de noire S. brevifolia est plus longue que celle du S. brevifolia norvégien et a une tendance 
à devenir cuculliforme. Le S. pusilla est très variable el je ne serais pas étonné qu’on trouve des plantes inter
médiaires entre lui et le S. brevifolia.
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L o calités  Valais: Chanrion, vallée de Bagnes, 2200 m. (23§ 65. 4. 6 et 8) ; Luisin, 
2000 m. 65. 4. 4) (Amann). Vaud : Pont de Nant, sur le grès du Flysch, 1260 m. (©£> 
65. 4. 10, 12 et 14) (Amann). Bern : Bundstock im Kiental, 8000' (Fisclier-Ooster, Culmann) ; 
Wasserfall bei Rosenlaui 65. 4. 2) (Grebe); Pochtenfall unterhalb Spiggengrund im
Kiental, 980 m. (Culmann). Schwyz: Drusberg, 2200 m. (Weber). Graubünden : ob dem 
Dorfe Splügen, auf Dolomit (Schimper) ; Hochwang, 1830-2400 m. ; Piz Beverin, 1830 m. ; 
Urdenalp, 1800 m. ; Curaletschalp im Adula, 2130-2400 m. ; Plattenschlucht, 2600 m. ; Piz 
Gallegione, 2070 m. (Pfeifer) ; Curaletschsee, 2400 m. (Culmann); Lukmanier (33§ 65. 4. 2) 
(Grebe).

Le Stylostegium est l’espèce vicariante calciphile du Blindia acuta calcifuge.
Les formes stériles allongées ressemblent à s’y méprendre au Blindia et ne peuvent en 

être distinguées que par un examen microscopique exact. La pointe des F., chez Styloste- 
gium, est plus aiguë et plus allongée, tandis qu’elle est mutique chez Blindia. Les Cel. basi
laires médianes sont plus lâches (étroites chez Blindia) ; les Cel. supérieures, par contre, sont 
allongées subrectangulaires (ovales chez Blindia).

Le genre Stylostegium pourrait être sans inconvénient réuni au genre Blindia, comme 
Hagen le propose.

Genre B l i n d i a  Br. eur.

B .  a c u t a  (Huds). — Eœsicc. Rab. 606 ; W . et S. 484.
Hygrophile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
E lément subarctique-alpin. — S tation  Rochers humides ou mouillés.
Zones subalpine (d’où il descend parfois, en suivant les cours d’eau, jusque dans la zone 

inférieure), alpine et nivale. — De 300 m. (Val Masino, leg. Pfeffer) à 3500 m. (Mont Rose, 
leg. Vaccari).

Jura (RR) ; Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, de la Linth, du Rhin, de 
l’Inn et du Pô. — Fr. ; Q ou A ; souvent fr.

L ocalités nombreuses. Jura : Ravins de la Baulmine, du Nozon, de Covatannaz et de la 
Tannaz, de 900 à 1100 m. (Meylan).

Var. breviseta Br. eur. Forme basse, à S. plus court.
Var. rupincola  Rab. S. recourbé.
Var. irrorata  Pfeffer. Forme allongée, inondée.

B . 11 t r i c h o d e s  (Web. fil.). — Synon. B. acuta var. Seligeri (Brid.).
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal. — S tation  Blocs et rochers frais e t  ombragés.
Zones moyenne et subalpine. — De 580 à 1800 m.
Plateau, Alpes. — R ; A ; parfois st.
L ocalités : Zurich  : Beim Sihlsprung, 580 m. (Culmann) ; auf der Hohen-Rhone, 900-1200 

m., an Sandsteinfelsen, oft in Menge, c. fr. (Weber, Culmann, Amann) (iö<p 65. 5b 2 et 8). 
G raubünden: Schlucht bei Pontresina, 1800 m. (Herzog). T ic in o :  Trighiscio, Monte 
Carasso, 1300 m., sul’ Gneiss (23§ 65. 5b 4); Sonvico, Val Cella, 900 m. 65. 5b 6) 
(Conti).

l l
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Famille CAMPYLOSTELIACEÆ 

Genre B r a c h y d o n t iu m  Bruch.

B . t r i c h o d e s  (Web. fil.). — S y n o n .  Brachyodus. (Bryol. germ.). — E x s ic c .  W . et S. 281. 
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique. — Station Pierres, blocs et rochers peu calcaires, ombragés 

et frais : molasse, grès coquillier et autres.
Zones inférieure, moyenne et subalpine (RR). — De 000 à 1830 m.
Plateau ; Sous-Alpes ; région insubrienne. — R ; P ou Q ; fr.
L ocalités V aud : Jorat sur Lausanne, 600-700 m. (Favrat, Amann) (23§ 65. 1. 2, 4, 

6, 8 et 12). B e rn :  Bannhalde bei Schwarzenegg, 930 m. ; Obersuldtal, 1180 m. ; Engelalp, 
1750 m. ; Niesenalp, 1830 m. ; Sausenegg ob Sigriswyl, 1300-1420 m. (iß^ 65. l. 10) (Cul- 
mann) ; oberhalb Draken (Herbar. Bern). A a rg a u  : Oberholz bei Uezwyl ; bei Bäsenbüren 
auf Alpenkalk ; Jonen, auf Sandstein ; Wald bei Etzgen, häufig auf Muschelkalk (Gehecb). 
Z ürich-Z ug  : Auf der Hohen-Rhone an zwei Stellen, 1150-1230 m. (Culmann) ; Waldshut 
(Jäger). S t. G allen : alter Sandsteinbruch zwischen Weihnachten und Gruben, 2400' (.Jäger). 
Ticino: Mendrisio ; Chiasso (Mari).

Aux environs de Lausanne, la maturité des Cp. n’a lieu qu’en hiver ou au printemps. Le
B. trichodes est assez souvent accompagné du Marsupella Sprucei.

Genre C a m p y lo s t e le u m  Bryol. eur.

G s a x i c o l a  (Web. et Mohr). — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calcifuge (tolérant). — 
Elément mésothermique-boréal.
Station Blocs et rochers, parois fraîches très ombragées et un peu humides : molasse 

et grès peu calcaires. — Souvent en compagnie de Brachydontium et Seligeria recurvata. 
Zones inférieure et moyenne. — De 020 à 1220 m.
Région rhodanienne ; Plateau ; Sous-Alpes ; région insubrienne. — R ; P ou PP ; fr. 
Localités V a la is :  Les Giettes sur Saint-Maurice, sur le grès du Flysch (Colomb). 

V a u d :  Alpes de Bex (Schleicher sub nom. G r im m ia  g e n ic u la ia  nobis) (33§ 65. 2. 0); Le 
Mont sur Lausanne, 710 m. (Amann) (33§ 65. 2. 6). B e r n  : Oberhalb Draken (Herbar. Bern) ; 
Obersuldtal, sur le grès, 1100 m. (Culmann). A a r g a u  : Auf den Denspürcr Strichen, auf 
Muschelkalk (Geheeb). Z ü r ic h  : Wildbachtobel bei Hinweil, 020 m. (Culmann) ; Hohe-Rhone, 
950-1220 m. (Weber, Culmann) (39§ 65. 2. 2 et 4). Z u g  : Gaissboden (Bamberger). U n ler-  
w a ld e n  : Zwischen Beckenried und Schönegg (Keller). L u z e r n :  Luzern (Weber). T ic in o :  
Mendrisio (Herb. Franzoni).

Famille D IT R IC H A C E Æ  
Genre C e r a t o d o n  Brid.

G . p u r p u r e u s  (L). — Exsicc. W. et S. 184.
Xérophile. Terricole et humicole. Calcifuge préférant. 
Elément cosmopolite et ubiquiste.
S tation : Sur l’humus.
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Dans tonies les zones, jusqu’à 3100-3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus). 
Particulièrement abondant et bien développé dans les zones moyenne et subalpine, sur 

les terrains peu ou non calcaires.
Dans toutes les régions. — C.C. ; A ; fr.
Localités très nombreuses. — Espèce polymorphe et fallacieuse, surtout à l’état st.
Var. brevifolius Milde. Touffes denses, 0-10 mm., ordinairement st. F. très petites, lar

gement ovales, aristées par -f- N.
Var. oblusi/olius Limpr. Comme le précédent, mais F. obtuses. — Ns.
Var. ffaviselus Limpr. F. lancéolées-linéaircs, longuement acuminées. F. pch. internes 

tronquées et crénelées. S. mince, jaunâtre. Cp. subcylindrique, arquée, strumeuse. D. mar- 
ginées à la ‘/s infér. seulement.

Var. Gracfii (Schlieph.). F. ovales et oblongues, longuement acuminées. -|- NN (90 p). 
Cel. supér. irrégulières, carrées, rectangulaires, hexagonales, etc. F. pch. internes arrondies 
et crénelées. Cp. peu inclinée, strumeuse. Op. court et obtus. I). à peine noduleuses, non ou 
très étroitement marginées.

C .  11 d im o r p h u s  Philib. — Exsi.cc. M. G. 705 B et 814.
Xerophile. Humicolo. Calcifugc préférant.
Elément boréal-alpin. — Station Faite des murs.
Zones subalpine et alpine.
Alpes bassins du Rhône et du Rhin. — R ? P. ou Q. Souvent st.
Localités V a l a i s :  Simplon, 2000 m. (23§ 66. 6b 0 et 2) ; Val d’Anniviers (Philibert) ; 

Vissoie (33.̂ ) 60. O1' 14) ; Riffelalp, 2200 m. (ÜB§ 06. 61' 12) (Nicholson). Graubündcn : Davos, 
1000-1700 ni. 66. 6b 4 et 6 (Amann, teste Philibert).

Gazons bas, 2-7 mm. Rameaux flagellifères nombreux. F. imbriquées, concaves, planes aux bords ; 
-f- N. F. pch. engainantes, plus grandes, tronquées. S. 5-0 mm. Cp. inclinée ou horizontale, 0,6-1,2 
mm., parfois strumeuses. P. orange-rouge. D. finement pap., non marginées. — Sous-espèce alpine 
du C. purpureus.

C . c o n i c u s  Hampe. — Xérophile. Terricolc. Calcifugc tolérant.
Elément atlantique.
Station Murs, terrains pierreux et dénudés.
Zones inférieure, subalpine et alpine.
Alpes : bassins du Rhône et de la Reuss ; région insubrienne. — RR? Q ; fr.
Localités Valais ; près l’hôtel du Riffel ; Val d’Anniviers ; Sion, Valère (Nicholson) 

($S)p 66. 5. 4). U ri:  Gœschenen (Kindberg et Rœll). T icino:  Faido (Conti) (33§ 66. 5. 2); 
Val Bedretto (Mari).

C- c o r s ic u s  Schimp. Port du C. purpureus. F. plus allongées, longuement acuminées par -J- N, 
crépues à sec, bords réfléchis ; tissu cel. plus lâche. F. pch. longues, engainantes, tronquées et mu- 
cronées. S. 13 mm., jaune en haut. Cp. dressée, régulière ou un peu arquée, cylindrique, sillonnée, 
mais non tétragone. D. à longues pap., non marginées. — Région méditerranéenne.

C. ch lo ro p u s  Brid. — Bords de la Méditerranée.
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Genre T r i c h o d o n  Schimp.

T .  c y l i n d r i c u s  (Hw.). — Exsicc. Rab. 948. — Xérophile. Terricole et humicolc. Calci- 
fuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre nue, sablonneuse, humide, sur les talus, dans les chemins creux, 

à la lisière des forêts, etc. — Avec Pogonatum spec., Districtum tortile, Barbula convoluta, 
Pohlia lutescens, etc.

Zones inférieure et moyenne (R et généralement st.), subalpine (A.F. ou F. ; souvent fr.). 
— De 4G5 à 1830 m.

Sous-Alpes et Alpes.
L ocalités Valais Vissoie (Philibert). Jura  : Assez répandu dans un grand nombre de 

stations Creux du Van ; Chasseron, 1500-1600 m. (ißjp 66. 3. 6) (Meylan). B e r n : Thior- 
achern (Bamberger) ; Gemmi (Fischer-Ooster) ; Schwarzenegg ; Kurzenberg ; Suldtal ; Kien- 
tal ; Æschi ; Kandersteg ; Ober-Hasli (Culmann). Zurich  Kohlfirst bei Schaffhausun, 550 
m. ; Gipfel des Dägelsberg, 1240 m. ; Albiskamm, Medikerholz, 760 m. ; bei Stigibühl ob 
Maswandcn, 465 m (Culmann). Z ug  (Bamberger). U ri: Furkastrasse (Lorentz). SL Gal
ien Wäldchen zwischen Bürisweiler und Wilers, 1830' (Custer, Jägei). Graubünden  
Splügen (Schimpcr et Mühlcnbcck) ; Pontresina, 1770-1830 m. (üöiT) 66. 3. 2) Pfeifer, Fil
ii o n, Holler) ; Fextal, 1830 m. (Pfeffer) ; Vulpera (Killias) ; Davos, 1550-1600 m. (Amann) 

66. 3. 4). Ticino : Val Calanca (Herb. Franzoni) ; Faido-Gribbio (Kindberg) ; Locarno 
(Daldini).

A l’état stérile, le T. cylindricus peut ctre confondu avec divers Dicranella (Schrebcri, Crcvilleana, 
crispa) : on l’en distingue sûrement à sa N. pap. sur le dos. (C. M.)

T . o b lo i l f j l i s  Lindb. F. à base plus large, obovale, graduellement atténuées en une pointe subulée 
flexueuse formée par la N. S. 8 mm., rouge, un peu flexueuse. Cp. un peu bossue, rouge brillant, 
solide. P. brun rouge. D. fendues jusqu’à la base en 2 branches pâles, presque lisses. An. simple. 
Op. brièvement conique, crénelé au bord. Sp. 14-16 p . — Scandinavie.

Genre D i t r i c h u m  Timm.

I ) .  t o r i i l e  (Schrad.). — S  g n o n .  Leptotrichum t.
Xérophile. Terricole. Calci fuge. — E lément mésothermique-boréal. — Station »Sur la 

terre sablonneuse, dénudée, sur les talus, au bord des chemins, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 410 m. (Hardtwald bei Kloster Fahr, leg. 

Culmann) (Sß^ 67. 4. 8), à 1530 m. (Surettatal, leg. Pfeffer).
Jura (R) ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — AF ; Q ou P ; fr.
Localités une trentaine signalées.
Var. p u sillu m  (Hw.). Plus petit. Touffes assez denses. F. dressées-patentes, apprimées 

à soc, doublement dentées supérieurement. Ns. F. pch. plus engainantes. S. 5 mm. Cp. régu
lière. Op. 0,45 mm. Cal. jusqu’à la base de la Cp. — Accompagne ordinairement le type.

D .  n i v a l e  (C M.). — Exsiccala : M. E. 144.
Xérophile. Arénicole. Calcifuge ?
E lément alpin-arctique.
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S tation  Sur le sable humide près des glaciers. — En compagnie de Pohlia cucullata, 
Ludwigii, commutata, gracilis, Racomitrium cancscens, Lophozia decolorans, etc.

Zones subalpine et alpine. — De 1555 à 1930 m.
Hautes-Alpes bassins de l’Aar, de la Rcuss et de l ’Inn. — RR ; P ou PP ; fr.
Localités B ern : « In terra glaciali arenosa condensata inter hospitium montis Grimsel 

et Unter Aargletscher copiose reperi Augusto 1846 et 1848" » (Schimpcr sub Leplolrichum  
vaginaux  var. ß glaciale) ; station retrouvée en 1891 par Culmann, puis plus tard par Traut- 
mann ; unterhalb des Steingletschers am Susten, 1900 m. (ißjp 67. 3. 2) ; unterhalb des 
Gauligletschers (Culmann). Uri Gœscheneralp, 1650 m. (Grebe) (33§ 67. 3. 6) ; Riedmatte 
im Goschenertal, 1555 m. (Culmann) (S3§ 67. 3. 4). G raubünden : Vor dem Morteratsch
gletscher, 1900-1930 m. (Fillion, Pfeifer).

D .  v a g i n a n s  (Süll). — Xerophile. Terricole. Calcifuge. — E lément mésothermique-
boréal.
Station Sur la terre arénaeée ou tourbeuse.
Zone moyenne. — Préalpes. — RR ; P ; st.
Localités Schiogz : Wegbösehung zwischen Goldau und Rigi Dächli, 700 m. (Culmann) 

(&§ 67. 2. 2).

D .  11 z o n a t u m  (Rrid.). — Sgnon. 1). vaginans var. zonatum (Brid.).
Xérophile. Terricole et humieole. Calciphile. — E lément alpin-arctique.
Station Sur la terre noire et l’humus des sommets. — Zones alpine et nivale. — De 

2300 à 2400 m.
Hautes-Alpes : bassins du Rhin et du Tessin. — RR ; P ou Q ; st.
Localités G raubünden: Scalettapass, 2300 m., auf Hornblende (Pfeifer). Ticino: Alpe 

Pianscuro, Val Isone, 1200 m. (Conti) (haud vidi !).

J’avais indiqué autrefois le D. zonatum au Susten et au Siedelhorn (var. scabrifolium Dicks). 
Ayant reçu depuis de beaux exemplaires de cette espèce de la « Schwarzwand in der Grossarl » de
M. Baumgartner, j ’ai vu que j ’avais fait erreur. Mes plantes se rattachent au D. flexicaule var. den- 
snm, tandis que le vrai D. zonatum est voisin du ü . vaginans dont il a le tissu cellulaire rectangu
laire.

Les Ditrichum du canton de Berne possèdent, au contraire, les petites cellules plus ou moins irré
gulières qui caractérisent le D. flexicaule. La var. scabrifolium  (Dicks) du D. zonatum est identique 
à la mousse du Siedelhorn et, comme elle, se rattache au D. flexicaule densum. Je n’ai pas vu le D. 
zonatum de Suisse, mais il est probable que les plantes de PfePFer ont été bien déterminées, car Pfeffer 
était en relation avec Lorentz et Molendo qui ont tiré le D. zonatum de l’oubli dans lequel il était 
tombé. Le vrai D. zonatum semble être excessivement rare dans les Alpes. (P. C.)

Hagen en fait une var. du D. vaginans.

D .  h o m o m a l l u m  (H\v.). — Sgnon. Leptotrichum h. — E xsicc. W et S. 583.
Xérophile. Terricole et saxicole. Calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal.
S tation  Sur le sol arénacé, humide, endroits dénudés, talus, bords des chemins creux, 

etc. — Avec I). tortile, Dicranella heteromalla, Pogonatum aloïdes, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 530 m. (Kohlfirst, leg. Culmann) à 1700 

m. (Monte Tamaro, leg. Conti) (3&p 67. 7. 12).



—  8 6  —

Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ou A.F. ; Q ; fr.
Localités nombreuses.
Var. subalp inum  Bryol. eur. (densum et strictum Schimp.). Touffes denses, basses. F. 

dressées, apprimées à sec.

D . s u b u la t u m  (Brucb). Colonies vert jaunâtre, brillant. T 2-5 mm. F. 3 mm., à base enveloppante, 
ovale, rapidement atténuées en un long acumen subulé, flexueux, canaliculé, secondes ou l'alcifor- 
mes, entières ; Ns large et plane. Cel. linéaires près de la N. F. pch. engainantes. S. 1 cm., jaune- 
rougeâtre. Cp. dressée, ovale oblongue, brun marron brillant, leptoderme. An O. P. rouge brun. 
D. pap. réunies vers la base. Sp. 12-18 g, brun rouille, pap. Printemps. — Espèce du litoral mari
time.

D . f l e x i c a i l l e  (Schleieh.). — Xérophile. Saxicole et humicole. Caleiphile. — E lément 
mésothermique-boréal.
Station Rochers secs et terre riche en humus.
Zones inférieure, moyenne, subalpine, alpine et nivale. — De 450 m. (Lausanne, leg. 

Favrat) (33̂ > 67. 6 . 20) à 8300 m. (Besso, leg1. Nicholson).
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ; assez souvent fr.
Localités très nombreuses.
Var. densum  Bryol. eur. Forme compacte stérile, à F. rigides ; Cel. arrondies ou ovales.

N. ordinairement scabre sur le dos (var. scabrifolium (Dieks). — Particulièrement répandu 
dans les zones alpine et nivale.

Var. longi.folium  Roth. T. allongée à F. espacées, plus longues. — Stations très ombra
gées.

Les formes vigoureuses et à F. fortement homotropes ont fréquemment été prises pour 
D icranum  longifo lium . Dans le D. flexicaulc, les F. n’ont pas de Cel. auriculaires nette
ment différenciées ; les Cel. toutes à parois très épaisses sont étroites, 0 à 12 1 près de la
N. et beaucoup plus courtes vers les bords. Les parois transversales sont généralement obli
ques comme chez les Campylopus. La N. occupe le 7* ou 1° 7 4 de Ia base. L’acumen formé 
par la N. oxcurrente est entier ou ne présente que quelques dents peu marquées tout au 
sommet. D’autre part, la structure des coupes transversales des F. est fort différente. Les 
espèces de Campylopus qui pourraient, au premier abord, être confondues avec I). flexicaulc  
ont toutes des Cel. alaires nettement différenciées. (C. M.)

D . glaucescens (Hedw.). — Exsice. Rab. 027 ; W . et S. 584.
Xérophile, sciaphile. Humicole et terricole. Caleiphile préférant (plutôt calcifuge dans le 

Jura. C. M.)
E lément mésothermique-boréal.
Station Fentes des rochers, anfractuosités des terrains herbeux, etc. Evite les substrats 

trop calcaires.
Zones inférieure (R.R.), moyenne (R.), subalpine (F.) et alpine (A.F.). — De 300 m. 

(Crespera presso Lugano, leg. Mari) (© § 67. I. 31), à 2650 m. (Schwarzsee, Zermat, leg. 
Rompel).

Jura (R), Marchairuz, Creux du Van, 14o0 m. (Meylan) ; Alpes ; région insubrienne. — 
Q ; souvent st.

Localités nombreuses.
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D .  p a l l i d u m  (Schreb.). Synon . Leptotrichum p.
Xérophile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre argileuse et sablonneuse sèche, dans les clairières, au bord des 

chemins, dans les bois, etc. — Avec Pleuridium alternifolium, etc.
Zones inférieure et moyenne. — De 320 m. (Lugano, près Via Sassa, leg. Kindbcrg) à 

1150 m. (La Yraconnaz, leg. Meylan).
Plateau ; Jura (R) ; région insubrienne. — P.F. ; Q ou A ; fr.
L ocalités une quarantaine environ signalées.
Le 1). p a llid u m  est remarquable par sa faculté de s’hybrider avec des espèces de genre 

différent, principalement du genre P leu rid iu m . Les hybrides qui en résultent, recueillis en 
Autriche et en Allemagne et connus sous les noms de D. Breidleri, astomoïdes, etc., se ren
contreront peut-être aussi chez nous et sont à rechercher dans les stations où le 1). p a lli
dum  croît intimément mélangé aux P leu rid iu m  (C. M.).

Genre D i s t i c h i u m  Bryol. eur.

D. capillaceum (Sw.). — Exsicc. W . et S. 284 ; M. E. 148.
Xérophile, seiaphile. Tcrricole et liumieole. Calciphile préférant. — E lément mésother

mique-boréal.
Station Excavations des rochers et des murs, stations ombragées et fraîches. — Avec 

Plagiopus Œderi.
De la zone inférieure à la zone nivale. Atteint son maximum de développement dans la 

zone subalpine. — De 333 m. (Kaiserstuhl, leg. Culmann), à 3030 m. (Mont Rose, leg. Schla- 
gintweit if.).

Jura, Plateau, Alpes, région insubrienne. — F.F. ; A. ou AA ; souvent st.
Localités très nombreuses.

D. inclinatum (Ehrh.). — Exsicc. M. E. 735.
Mésophile. Humicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
Station Rochers schisteux frais et humides.
Zones moyenne, subalpine, alpine et nivale. — De 050 m. (Sonvico, Val Colla, leg. Conti), 

à 3300 m. (cabane du Cervin, leg. Rompel).
Jura et Alpes. — P.F. ; P. ou Q ; parfois st.
L ocalités nom b reu ses.

Var. tenue Bryol. eur. Petits gazons compacts, bas ; F fragiles plus courtes, dressées. — 
Forme des stations élevées.

Var. elongalum Amann. Touffes denses, profondes de 2-3 cm. F. subsecondes, espacées, 
allongées. — Zone subalpine (33jp 66 . 2 . 6).

D. 11 Hagenii Ryan. Race robuste du D. in c lina tum . P . (des Cp. vides) divisé en 8 D.
avec 3 à 5 épaississements longitudinaux et quelques stries à la couche externe.__Alpes
de Scandinavie.
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Famille POTTIACEÆ

Genre Pterygoneurum Jur.

P. subsessile (Brid.). Xérophile. Terricole. Calciphile.
Elément thermophile-méditerranéen.
Station Sur la terre et les rochers dans les lieux arides et découverts ; stations chaudes. 

— Avec Phascum curvicollum, piliferum, Pterygoneurum cavifolium, Pottia Starkeana, etc. 
Zone inférieure. — R égion rhodanienne. — RR ; PP ; fr.
Localités : Valais : Sion (Colomb) ; collines près de Sion : Montorges, Maladeires, 450- 

500 m. (Amann) Q8S$ 71 • 3- 2) > Branson-Follaterres (Amann et Meylan) QQQ 7 1 . :t. 4); 
Saillon, 500 m. (Amann) (23̂ > 71. 3. 6).

Indiqué en outre à la Vraconnaz (Jura) par Reuter ; certainement une erreur. A recher
cher au Tessin et dans le vignoble grison.

A Saillon, j ’ai observé des plantules ç f  de cette espèce, qui paraît être ainsi monoïque et 
polygame.

P. cavifolium (Ehrh.). — Synon. Pottia c. — Eccsicc. W. et S. 580.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — E lément thermophile.
Station Sur le sol calcaire, dans les lieux incultes et arides, sur le faîte des murs secs, 

etc. — Avec Aloïna rigida, Phascum cuspidatum, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine (R). — De 400 m. (Genève, leg. Favrat) (SB.̂  

71. 1 . 12) à 1600 m. (Fluelatal bei Davos-Dörfli, leg. Amann) ($&$£ 71. l. 14).
Jura (paraît R); Plateau (F .); région rhodanienne (F.F.) ; Alpes (R). — Q ou A ; fr. 
Localités Assez nombreuses. Jusqu’ici une seule localité dans le Jura suisse : Couve! 

(Lerch). Particulièrement abondant sur les murs du vignoble valaisan.
Var. incanum  (Bryol. germ.). En coussinets grisâtres. Poil de même longueur ou plus 

long que le limbe. Cp. oblongue dépassant à peine les pointes piliformes. S. court, brun-rouge. 
Sp. 32-40 p, verruqueuses, brunes. — Stations chaudes et ensoleillées.

Var. epilosum  Brid. Petites plantes gemmiformes, à F. imbriquées. Pointe piliforme 
courte ou nulle.

Var. hum ile  mihi. Port et taille du Microbryum. F. plus larges et plus courtes, simple
ment mucronées, non pilifères. S. court. Cp. petite, subglobuleuse. Sp. brun-rouge, grosses, 
45-52 fi, épispore épais, chagriné. — Valais : Sur le limon mouillé aux Maladeires près Sion, 
400 m. (Amann) (53§ 71. 1 . 30).

P. lamellatum (Lindb).
Xérophile. Terricole. Calciphile. — Elément hygro-thermophile.
Station Sur la terre marneuse ou limoneuse, endroits découverts, arides. — En com

pagnie du précédent et des Aloina rigida ou ambigua.
Zone inférieure. — Région rhodanienne. — RR ; P ; fr.
Localités V a la is: Sierre-Géronde, 550 m. (Sgjp 71. 2 . 2); Maladeires près Sion, 400 

m. (23£ 71. 2. 3) (Amann).
Peut-être un hybride entre A lo ïna  species Q et P terygoneurum  cavifolium  ç f .
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Genre P o t t i a  Ehrh.

P . m in u t u la  (Schleich.). — E xsicc. W et S. 282.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — E lément mésothermique.
Station Sur la terre argileuse nue dans les champs, les prairies, sur les talus, etc. 
Zones inférieure et moyenne. — De 400 m. (Irchel, leg. Culmann) à 1100 m. (La Vra- 

connaz, leg. Meylan).
Jura ; Plateau ; Préalpes (R) ; région insubrienne. — F. ; P. ou Q. ; Fr.
Localités assez nombreuses. Non encore indiqué en Valais.
Var. rufescens Schimp. F. plus étroites à N rougeâtre plus longuement excurrente.
Var. conica Schleich. Cp. microstôme. Op. conique-obtus.

I*. I r u n c a t u la  (L). S -(/non. P. truncata Bruch. — Exsicc. W et S. 581.
Xérophile. Terricole. Calciphile préférant (évite les sols trop calcaires).
Elément mésothermiquc.
Station Sur la terre argileuse un peu humide, dans les prairies, les champs, au bord 

des chemins, des étangs, des fossés, etc. — Souvent avec P hascum  cuspidalum .
Zones inférieure et moyenne. — De 400 m. (Lausanne, leg. Amann) à 1300 m. (Piscia- 

della am Splügen, leg. Pfeffer).
Jura ; Plateau ; Alpes (P.F.) ; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — FF. sur le 

Plateau ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses.

P . 11 in t e r m e d ia  (Turn.). — Synon . P. lanceolata var. gymnostoma Schimp.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — E lément mésothermique.
Station Sur la terre argileuse des prairies et des champs, sur le faîte des murs, etc. 
Zone inférieure. — De 370 m. (Hardt bei Weiach, leg. Culmann) à 1100 m. (Sainte- 

Croix, leg. Meylan).
Jura ; Plateau. — F.F. sur le Plateau ; Q ; fr.
Localités nombreuses.

P .  11 l i l lora lis  Mitten. Forme intermédiaire entre P. truncnlnla et P. intermedia, à Cel. fol. 
lisses sur les deux faces. — Littoral maritime.

P .  c r illita  W ils. — Côtes des Iles britanniques.

P .  W ilso n i (Hook). — F. longuement subulées. Çel. petites (12-18 p), verruqueuscs. Cal. très pap. 
Sp. brunes, 18-21 p. — Littoral atlantique.

P . S t a r k e a n a  Hedw. — Xérophile. Terricole. Calciphile.
Elément thermophile-méditerranéen.
Station Sur la terre, endroits dénudés, champs, sentiers, pentes arides, etc.
Zone inférieure (zone de la vigne).
R égions rhodanienne et rhénane. — RR. ; P. ; fr.
Localités Genève : La Bâtie et Gaillard (Reuter). Valais ; Branson (Schleicher) (SBJjj 

71. 6. 2) (Amann et Meylan) ( $ £  71. 6. 6); Saillon ; Sion (Amann) ( $ £  71. 6. 10). Vaud: 
sous Chexbres, 450-500 m. (Amann) (23£> 71. 6. 8). F ribourg  sous Romont, 725 m. 
(Colomb) (93 )̂ 71 .6 . 4). G raubünden : Ems und Feldberg, 570 m. (Pfeffer).

Var. brachyodus Schimp. D. tronquées, très courtes. — Avec le type.

12
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P . m u t i c a  Venturi. — Xérophile. Terricole. Calciphile.
Elément thermophile-méridional.
Station Fentes des rochers et des murs.
Zone inférieure. — R égion insubriennc. — RR. ; P. ; fr.
Localités Ticino : Roccie dolomitiche del monte San Salvatore presso Lugano (Mari).

P . H e i m i i  (Hedw.). — Xérophile. Terricole. Halophile.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station Sur la terre limoneuse humide plus ou moins imprégnée de sel.
Zones inférieure, moyenne et subalpine.
Plateau ? région rhodanienne. — RR. ; P. ; fr.
Localités Indiqué autrefois par Schleicher, Thomas et Gaudin aux environs de Genève 

et de Bâle. Valais : Louèche-les-Bains, 1800 m. (Philibert) (forma syslylia  Funck).
Yar. cylindrica. Schimp. Touffes élevées. Cp. cylindrique. — Forme alpine.
Var. obtusifolia  Hagen. F. plus courtes, arrondies au sommet. Cp. vide infundibuliforme. 
Var. systilia  Funck. -|- Ns et F. distinctement marginées.

P . l a t i f o l i a  (Schwâgr.). — E xsicc. W . et S. 283.
Xérophile. Humicole. Calciphile préférante.
E lément boréal-alpin.
Station Sur l’humus et le terreau des sommets, fentes des rochers. — Souvent avec 

Desmalodon la lifo lius.
Zones subalpine (R.), alpine et nivale. — De 1570 ni. (Davos, lcg. Arnann) 71. 7. 2, 

14 et 16) à 3350 m. (Col Théodule, lcg. Husnot).
Jura et Alpes. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses. Plus fréquent dans les Alpes calcaires que dans les massifs sili

ceux.
Yar. p ilifera  (Brid.). -f- N formant une pointe piliformc. — Plus rare que le type.

Genre D i d y m o d o n  Hedw.

A. ERYTROPHYLLUM (Lindb.).

D .  r u b e l l u s  (Hoffm.). — Synon . Erythrophyllum recurvirostrum (Hw.). — Exsicc. Rab. 
3756. — Mésophile. Terricole et humicole. Calciphile préférant.
E lément mésothermique, cosmopolite.
Station Interstices des murs, fentes des rochers un peu frais et ombragés. Sur le sol 

caillouteux dans les zones supérieures.
Zones inférieure, moyenne, subalpine, alpine et nivale. — De 400 m. (Lausanne, leg. 

Amann) à 3179 m. (Tinzenhorn, leg. Amann).
Dans toutes les régions. — FF. ou C. ; Q. ou A. ; fr. (souvent st. dans les zones alpine et 

nivale).
L ocalités très nom breuses.
Var. serratus  Schimp. F. à pointe large, avec quelques dents bien marquées.
Forma dioïca  Herzog. Ne diffère que par l’inflorescence dioïque. — Grisons : Pastura 

di Lagalp, 2450 m. (Herzog).
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Le Barbilla rhætica Amann (Revue bryol.  XVI. 54) semble n’être qu’une forme nivale de cette 
espèce.

D. 11 alpígena Vent. — Hygrophile ou mésophile. Terricole. Calciphile préférant.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol graveleux ou arénacé dans le voisinage des cours d’eau.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1100 à 2470 m. — Jura ; Alpes. — A.F. ;

A. ou Q. ; ordinairement fr.
Localités Jura : La Chaux, sur le sable molassique, 1100 m. (Meylan) 72. 4. 8). 

Valais: Entre Arpille et Crétaz, 1800 m. (Colomb). B ern  : Aarsand, 1230-1300 m. (Cul- 
mann) ($8 §  72. 4. 6). Graubünden : Hinterrheinquelle, 2230 m. ; Kanaltal, 2100 m. ; Fex- 
tal, 2470 m. ; Muraiglbach (Holler et Pfeifer) ; Dischmatal, 1800-2000 m. (33$3 72. 4. 2); 
Sertigtal, 1700 m. ÇÜBQ 72. 4. 4); Fluelatal, 1500-1750 m. (Amann); Haidsee (Kindberg). 

Race alpine du D. rubellus.

D. ruber Jur. — K r  s ice. M. (L 755 ; M. E. 153 et 154.
Xérophile ou mésophile. Humicole et saxicole. Calciphile.
Elément mésothcrmiquc-alpin.
Station Sur les rochers ombragés et frais.
Zones moyenne (RR.), subalpine et alpine. — De 630 m. (Fluchbachquellen, Lern, leg. 

Culmann) à 2600 m. (Roc de la Vache sur Zinal, leg. Nicholson).
Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, de la Rcuss, de la Linth, du Rhin et du Tessin.
AF. ; Q. ou A. ; rarement fr.
Localités Assez nombreuses. Indiqué c. fr. dans les localités suivantes : Valais : Louè- 

che-lcs-Bains, au Pas du Loup, 1800-1900 m. (Philibert) (33§ 72. 3. 2, 6 et 8) ; Gemmi, 2270 
m. (Culmann) (23)g 72. 3. 12). 7le rn :  Gemmi, 1400-1500 m. ; Spiggenfälle, Kiental (Cul
mann). G raubünden : Davos, Isehaalp, 1800 m. (Amann) (S8 >̂ 72. 3. 24).

B. EUDIDYMODON

D .  l u r i d u s  Horn. — Xérophile. Saxicole. Calciphile. — E lément thermophile méridional.
Station Rochers et murs secs. — Souvent en compagnie de F u ñ a r ia calcarea, Enca- 

lypla, vulgaris, etc.
Zone inférieure. — De 300 à 500 m.
Région rhodanienne; Plateau, région des lacs ; régions rhénane et insubrienne. — PF. ou 

AF. ; Q. ; très rarement fr.
Localités Valais: Rochers de Valère et Tourbillon à Sion, 450-500 m. (Amann) (23<q 

73. 5. 18) ; roches de l’endiguement du Rhône près le Bouveret, 376 m. (Burchard). V aud : 
Clärens (Piré) ; Lausanne, 450 m. ($B£> 73. 5. 10 et 14) ; Renens (Amann) ($)£ 73. 5. 20). 
Neuchâtel Cressier (Meylan). B ern :  Faulhorn (Fürbringer). Z urich  Weinbergsmauern 
ob Erlenbach, 460 m. (Culmann) (©£> 73. 5, 8 et 12 ); am Zürichsee bei Meilen, Uetikon 
und zwischen Männedorf und Stäfa, 410 m. (W eber); Buchenegg (Förster). Z u g  am 
Zugerberg (Bamberger). T hurgau  Romanshorn Inseli auf Sandstein (Wegelin) ( ß $  
73. 5. 6). G raubünden : im alten Rheinbett bei Meyenfeld (Mlle von Guggenberg). Ticino 
scogli calcarei del Monte San Salvatore c. fr. (© §  73. 5. 12 ); Pedrinate presso Chiasso
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(Mari) ; Rovio (Conti) (fBjjp 73. 5. 16); San Martino, 300 m. (Mari, Kindberg) ($Bjp 73. 5. 4 ) .  

Yar. cuspidalus Schimp. +  N brièvement excurrente.
Var. interm edius  Ruthe. Plus robuste. F. plus courtes et plus larges. Cel. basil. petites. 

Forme de transition au D. cordaius, dont il diffère par la N moins épaisse et non excurrente, 
le bord de la F. plan ou presque plan au sommet.

D. Lamyi Schimp. Diffère du I). lu ridus  par ses F. de moitié plus petites, dressées-paten- 
tes, apiculées-aiguës, à pointe un peu dentée ; les Cel. supér. très épaissies, arrondies, 
très irrégulières, les infér. rectangulaires 4 à 6 1, à parois minces ; les F. pch. plus lon
gues et plus engainantes ; la Cp. exactement cylindrique, régulière, jaune marron ; l’Op. 
à rostre plus long.

D. ançjustifolius Warnst. Doit se distinguer du D. lu r id u s , dont il est très voisin, par le 
manque de faisceau central, les F. plus petites, beaucoup plus étroites, ordinairement non 
révolutées aux bords et les Cel. du limbe beaucoup plus grandes, pap. sur les deux faces, 
non ou peu épaissies.

D. 11 cordatus Jur. — Eœsicc. Rab. 959.
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — Elément thermophile méridional.
Station Murs et rochers secs.
Zone inférieure. — R égions rhodanienne, rhénane et insubrienne ; zone de la vigne. — 

P.F. ou R. ; P. ; st.
Localités : Vaud : Lausanne, 450 m. (© §  73. 4 .  18) ; Chexbres-Saint-Saphorin, 400-500 

m. (©jp 73. 4 .  10, 12 et 14) ; Villeneuve ; Roche, 400-450 m. (Amann, Hauskneoht) ; Yvorne. 
500 m. (Amann) (33.£) 73. 4. 16) ;  Aigle (Nicholson). Valais : Sion, 450-500 m. (Amann). 
R e m :  rochers calcaires ensoleillés près de Nicdcrwyl, lac de Brienz, 600 m. (Culmann). 
Z u r ich :  blocs au bord du lac de Zurich, près Mannedorf (Weber). Graubiinden : Chur 
(Pfeffer, Græf) 73. 4 . 4 ) ;  Zizcrs (Pfeffer) ; Meycnfeld (Pfeffer, Mllc von Guggenbcrg) ;
Jenins (Amann) 73. 4. 2). Ticino  rupi calcarei del Monte San Salvatore presso
Lugano (Mari).

Race du D. luridus. Certaines formes à F. et N. plus étroites établissent la transition avec cette 
dernière espèce. Les figures accompagnant la description princeps donnée par Juratzka (Botan. Z ei-  
tung, 1866, tab. VIII) montrent des F. dont la largeur maximale est égale à 60 °/o de la longueur. 
Chez les expi. originaux de Rabenhorst (Bri/olheca n<> 923), cette largeur maxima est égale à 56 à 
50 % de la longueur; chez ceux de Coire récoltés par Pfeffer et par Græf, elle tombe à 30 %• Les 
expi. du Tessin (Pozzio di San Martino, leg. Mari) se rapprochent encore plus du D. lu r id u s , de même 
qu’une partie de ceux récoltés au lac de Zurich par Weber, d’autres expi. de cette dernière provenance 
étant tout à fait typiques, suivant Culmann.

D . a u s tr ia c u s  Schiffner et Baumgartner. Se distingue du D. cordatus, dont il a le port et l’aspect, 
par des touffes non cohérentes ; sa N moins forte, se terminant au sommet ; avec 2 à 4 Cel. indica
trices médianes ou basales ; les F. graduellement atténuées, terminées à la pointe par une seule cel
lule hyaline ; les bords largement rabattus vers le milieu seulement, plans au sommet et à la base ; 
les Cel. moins épaissies, très régulièrement ovales-transversales et carrées, les basil. médianes for
mant un groupe de cel. rectangulaires-oblongues, 2 à 4 1, mélangées de cel. carrées. — St. —
Bords du Danube.

D. lophaceus (Brid.). — Synon. Trichostomum t. — Eœsicc. Rab. 1131. (Le n° 775 de 
W  et W . appartient au Dicranoioeisia compacta.)
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Hygrophile et hydrophile. Saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique.
Station Rochers et murs mouillés d’eau calcaire, talus marneux humides. — Avec 

E uclad ium , H yp n u m  co m m u ta lu m .
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 337 m. (Eglisauerbrücke, leg. Culmann) 

à 1350 m. (Turbachtal, leg. Culmann).
Plateau ; Alpes ; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — F. ; A. ou AA. ; souvent st. 
Localités nombreuses. — Espèce très variable suivant les conditions du milieu.

En Suisse, le D. tophaceus est une espèce nettement hygrophile ou même hydrophile ; dans la 
région méditerranéenne, où elle est très répandue, la var. brevifolius se trouve en abondance et bien 
fructifiée sur les murs et les rochers parfaitement secs et doit être regardée comme xérophile.

Var. brevifolius Br. eur. F. largement lancéolées-acuminées.
Var. hum ilis  Schimp. Vert. T. courte. Cp. ovale.
Var. linearis De Not. F. linéaires-lingulées.
Var. aculifolius  Schimp. Plus petit. F. plus longues et plus étroites, à pointe aiguë.
Var. Breidleri Baur. Touffe< profondes. F. graduellement atténuées, acuminées, bord 

plan vers le sommet, ordinairement révoluté faiblement d’un seul côté. Cel. presque lisses.

(D. r ig id u lu s ,  s p a d ic c u s , v a l id u s ,  r u lu s  et g ig a n te u s ,  voir sub B a rb u la .)

Genre L e p t o d o n t iu m  Hampe.

L . f le x i f o l iu m  (Dicks). — Xérophile. Humicole. Calcifuge. — Elément mésothermique. 
Zone moyenne ? — R égion insubrienne? — RR. ; P. ou A. ; st.
Localités Ticino : Campecio, route du Lukmanier (Conti) (haud vidi !).
Le L . flex ifo lium  indiqué par Blind et Mühlenbeck (1839), à la Grimsel, appartenait au 

Dichodonlium  pelluc idum  (teste Culmann, 69. 3. 2).

L . s t y r ia c u m  (Jur.). — Xérophile. Humicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-alpin. — Station Sur l’humus.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes (bassins du Rhône et de l’Aar). — RR. ; P. ou

A. ; st.
Localités Valais : « not uncommon on the rotten wood of the chalet roofs at Zinal 

and Grimenz » (Nicholson) ($B̂ p 69. 3b 2). B ern  (ou Valais) : entre Grimsel et Siedelhorn, 
2300 m., sur le gneiss (Culmann) (53^ 69. 3b 4).

Par suite d’un oubli regrettable, les espèces européennes de ce genre ne figurent pas 
dans les Tableaux synoptiques ( l re partie) de cet ouvrage.

Voici, d’après Limpricht, les diagnoses différentielles de ces espèces.
A .  —  F. grossièrement dentées sur tout le pourtour, marginées par 3 à 5 rangées de Cel.

épaissies, brièvement subulées par la N. Couche corticale de la T. à grandes c e l .__St. —
Iles britanniques. L. vecurvifo lium  (Tayl.).

B . — F. grossièrement dentées sur la moitié supérieure seulement.
a .— F. dressées-patentes, subulées par une Cel. aiguë, allongée, lisse. Cel. vertes, 

carrées, 15-18 p. 1. avec des propagules brunes, pédicellées, elliptiques ou fusiformes. 
St. L. slyriacum  (Jur.).
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b. — Cel. super, petites, 10-44 p.
«.------- Ns. Pas de propagules. F. réfléchies-squarrcuscs, oblongues-lingulées,

rapidement acuminées, carénées. Bords à dentelure inégale, réfléchis sur la moi
tié inférieure. Cel. vertes arrondies, carrées et hexagonales. Cp. étroitement cylin
drique, plus ou moins arquée. P. délicat, jaune, lisse. I). en 2 branches. Sp. 10 p, 
hyalines, lisses. L . flex ifo lium  (Dicks).

j3.— +  N. Des propagules sur la T. et sur les F. — St. — Angleterre.
L . gemmascens (Mittcn).

Genre Tricliostomum Hcdw.

A. OXYSTEGUS Lindb.

T# cylindricum (Bruch). — Synon. Didymodon c. Br. eur. ; D. tenuirostre Wils.
Mésophile-hygrophile. Saxicole. Calcifuge tolérant (passe, dans le Jura et sur le Plateau, 

sur l’écorce des arbres et le bois pourrissant).
E lément mésothermique.
Station Parois ombragées et humides des rochers siliceux, de préférence au voisinage 

des chutes d’eau. Assez fréquemment sur le sol argileux dans les forêts humides ; rarement 
sur l’écorce des arbres et les troncs pourris.

Zones inférieure, moyenne et subalpine. -  De 400 m. (Muzzano, leg. Mari) à 1900 m. 
(Cantine de Proz, leg. Camus).

Jura ; Plateau ; Alpes ; régions rhodanienne, rhénane et insubricnnc.
AF. ; Q. ou A. ; assez rarement fr.
Localités nombreuses.
Var. D a ld in ianum  De Not. F. marginées de jaune par deux rangées de Cel. épaissies. 

— Locarno, alla Capella rossa (Daldini in Herb. Franzoni).
Yar. robuslum  Schimp. Touffes denses, profondes. F. très crépues à sec, plus longues, 

graduellement acuminées-subulées par la N.
Yar. îrr ig u u m  Limpr. Touffes robustes, vert foncé, base de la F. hyaline, courte. N 

forte, avec 6 à 8 cel. indicatrices médianes. — St.
La couche corticale très distincte de la T. permet de distinguer a priori cette espèce, qui 

établit, en quelque sorte, la transition entre les Didymodon et les Trichostomum.

B. EUTRICHOSTOMUM

T .  c æ s p it o s ilin  (Bruchl. — Synon. Anacalypta c. Bruch ; Pottia c. C. M.
Xérophile. Terricolc. Calciphile.
E lément therm ophile-m éditerranéen et atlantique.
S tation Sur la terre calcaire aride et dénudée.
Zone inférieure. — R égion rhodanienne inférieure ; parties chaudes. — RR. ; P. ; fr. 
L ocalités Genève sur une pierre au Bois de la Bâtie (Müller Argov.) ; sur la terre 

sablonneuse aride au bord de l ’Arve sous Gaillard (Reuter) (33§ 71. 5. 2).
A rechercher en Valais et au Tessin.
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Cetic jolie petite espèce, qui a le port et l’aspect du Potlia S ta rkea n a , établit la transi
tion entre les Pottia et les Trichostomum.

T .  t r i u m p h a n s  De Not. var. pa llid ise tu m  (H. Müll.).
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — E lément thermophile-méditerranéen.
Station Fentes des rochers de grès et de schistes.
Zone inférieure. — R égions rhodanienne et rhénane. — RR. ; PP. ; fr.
L ocalités Valais : Sous Yalère, Sion (Colomb). Graubünden : « spärlich zwischen den 

Schichtenköpfen eines dünschiefrigen Bündnerschiefers ob der Gasfabrik am Mittenberg 
bei Chur, 630 m., im Mai 1867, mit und ohne Deckel » (Pfeffer) 75. I. 2).

Indiqué, par Janzen, à proximité immédiate de la frontière, à Hochfinstermünz (Basse- 
Engadine).

T. brevifolium  Scndtn. — Bosnie.

T .  crispulum Bruch. — S ynon . Didymodon c. Wils.
Xérophile. Saxicole et terricole. Calciphile. — E lément mésothermique.
Station Sur les rochers, les murs, la terre calcaire ou marneuse.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 340 m. (Eglisauerbrücke, leg. 

Culmann) à 2430 m. (Piz Alun, leg. (Pfeffer).
Jura, Plateau, Alpes ; régions rhodanienne et insubriennc. — F. ; Q. ; souvent st. 
Localités nombreuses. Particulièrement répandu sur la molasse et le poudingue du Pla

teau.
Var. cl alu m Schimp. Touffes denses, 1-2 cm., F. plus longues.
Var. pulverip lcnum  Lœske. « Differt a typo foliis brevioribus, caespitibus pulvere calca- 

reo usque ad innovationes impletis. »
Le T. crispulum  se distingue du T. m utabile, ■— auquel il ressemble fort, — par le 

sommet de la F. incurvé en capuchon (plan et dressé chez T. mutabile), et la N formant un 
mucron très court ou ne dépassant pas.

T .  11 Hammerschmidii Lœske et Paul. Cette espèce récente qui, d’après ses auteurs, 
comprend aussi la var. brevi fo liu m  du T. crispulum , diffère de ce dernier par les carac
tères suivants. T. 5 à 20 mm., grêle. F. très petites (0,4 à 0,7 mm.) de même forme à 
la base que celles du T. crisp u lu m , mais beaucoup plus brièvement acuminées, l’acumen 
très peu en capuchon, les bords fortement involutés dès le lfs inférieur, faisant ressembler 
les F. à celles de YH ym enoslnm um  tortile ou du Weissia críspala, abstraction faite de 
la taille. Cp. du T. crispulum .
Jura  : La Chaux près Sainte-Croix, 1080 m. (Meylan) ($Bip 74. 2b 2 et 4).
« Quelle est la valeur de cette nouvelle espèce? Elle est certainement faible ; mais, vu la 

grande variabilité du T. crispulum  et vu que de toutes les variétés de cette espèce celle 
que Lœske et Paul ont désignée sous le nom de T. H am m erschm id ii est de beaucoup la 
mieux caractérisée et la plus constante, j ’estime qu’il est préférable de lui conserver le nom 
ci-dessus, en considérant cette plante comme une sous-espèce du T. crispulum .

A la Chaux, le T. H am m erschm id ii (vidit Lœske) croit sur un sol marno-argileux 
(Gault) imperméable, station ordinaire du T. v ir id u lu m , tandis que T. crispu lum  se ren
contre toujours sur les sols calcaires graveleux perméables, les fissures des rochers, tufs,



etc., et je dirai que je l ’avais d’abord considéré comme une forme brevifolia  du T. v iridu -  
lum . » (C. M.).

T .  v i r i d u l u m  Bruch. — Synon . T. crispulum var. angustifolium et longifolium Br. eur. 
et Schimp. Syn. II.
Mésophile. Terricole. Calcifugc tolérant ou préférant.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le sol arénacé ou argileux, près des ruisseaux, dans les forêts, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 440 m. (am Greifensee, leg. Culmann) à 

1100 m. (Sainte-Croix, leg. Meylan).
Plateau (AF.) ; Alpes (R.) ; Jura (R.) ; régions rhodanienne et insubrienne. — Q. ou A. ; fr. 
Localités une trentaine signalées jusqu’ici.
Il est probable que l’indication de Jäger « steril nicht selten fast auf allen Appenzeller 

Alpen » ne se rapporte pas à l’espèce de Bruch-Limpricht qui est presque toujours fertile. 
(P: C.)

Les expi. du Pont de la Dala sur Louèchc-Ville, leg. Culmann (Q3§ 74. 3. 4) ont le port 
et la taille du T. Irium phans, mais ils sont dioïques. Les expi. de Rovcrello, Tessin, leg. 
Mari, représentent une petite forme curieuse : port et aspect du N olarisia  puni lia.

T .  m u t a b i l e  Bruch. — S ynon . T. brachydoutium Bruch.
Xérophile et mésophile-sciaphile. Saxicole. Calciphilc.
Elément hygrothermophile méditerranéen et atlantique.
Station Rochers calcaires ombragés et frais. — Parfois avec T. crispulum .
Zones inférieure et moyenne. — De 400 à 1550 m.
Jura ; Plateau ; Alpes ; région rhodanienne. — PF. ou AF. ; Q. ou A. ; rarement fr. 
Localités Valais : Saint-Maurice, st. (Philibert) ; route de Monthcy à Champéry, fr. 

(Conti) (33£ 74. 4. 20). Vaud : Montreux, Gorges de Chauderon, fr. (Philibert, Amann) (ÜB§ 
74. 4. 12 et 14) ; Cascade de la Mèbre près Crissier (Corboz) (93£) 74. 4. 8) (Spores 12 ¡x !) ; 
Cossonay, blocs calcaires (33§ 74. 4. 18) ; Forêt de Chcnaulaz près Lausanne (Amann)

78. 4. 10). Jura  : répandu de la base au faîte de la chaîne (Meylan). B ern :  Klus bei 
Kandersteg, 1300 m. (Culmann) ; Aareschlucht, 010 m. ; bei Reutigcn, 030 m. ; Spiggcn- 
grund ; Hasli ; Kiental, 1550 m. (Culmann) ; Grindelwald (Martin). Zürich  Lügernprat ob 
Otelfingen, 850 m., st. ; Nagelfluh auf der Au, 410 m. (Culmann). Schw yz  am Roggen
stock bei Herg, 1400 m. ; Nagelfluhfelsen bei Arth, 500 m. (Weber). Ticino: Locarno, sur 
le gneiss (Amann) ($B§ 74. 4. 2) ; Taverna, Monte Zenone (Kindberg et Reell).

Var. cy lindricum  Schimp. F. plus larges, subobtuses, -j- Ns. Cp. cylindrique. P. jaune ; 
D. régulières-bifides.

Var. densurn Br. eur. Touffes denses, basses. F. lancéolées, plus courtes. S. plus court. 
Cp. petite, elliptique.

Var. cuspidalum  (Schimp.). Plus robuste. F. 3-4 mm. sur 0,4 à 0,0 mm., plus longue
ment acuminées, - f  N formant une arête longue de 0,15 mm., robuste, avec 7 ou 8 Cel. indi
catrices médianes. — Se rencontre fréquemment chez nous, tantôt seule, tantôt avec le type 
et les formes transitoires vers ce dernier.

Var. u n g u icu la tu m  (Philib.). F. pch. plus longues, linéaires. P. rudimentaire.
Var. a lp in u m  mihi. Touffes en coussinets denses, brunis et noircis à l’intérieur. F. plus
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courtes, contournées. — Jura  Parois de rochers de la Dent de Vaulion sur Vallorbe, 1300 
m. (Amann et Meylan) (33$p 74. 4. 8) ; Mont d’Or (Meylan et Hillier).

Var. cophocarpum  Schimp. F1, aeuminées-aiguës. S. plus court. Cp. obovale.
Var. lilorale Mitten. Port du Lcplodontium  fl ex i fo lium . F. lingulées, obtuses, entières; 

-j- N formant une courte arête. Bord réfléchi d’un côté à la moitié inférieure. Faisceau cen
tral grand, bien distinct. N. avec 4 Gel. indicatrices médianes et 2 rangées de stéréides. Gel. 
auxiliaires 0. — Littoral de la Méditerranée et de l’Atlantique. Récolté au lue de Lugano, 
sur territoire italien, par Artaria (var. brevi folium. Warn.).

T .  B a u r i a n u m  Warn. — Hydrophile aquatique. Saxicole. Galciphile.
E lément mésothermique. — Station Sur les pierres submergées recouvertes de tuf cal

caire. — Avec F i aniden h g ra n d i fron  .s / Balrachosperm um .
Zone inférieure. — R égion rhénane. — RR. ? Q. ; st.
L ocalités T hurgau  : Im Altrhein beim Entlibühl unterhalb Gottlieben auf mit kalki

gem Sedimente überzogenen Steinen, bei G bis 8 m Tiefe. (Lauterborn und Baumann).
Touffes passablement denses, 2 cm. environ, vert foncé, brunies en dedans, peu feutrées. 

Les anciennes F. souvent détruites jusqu’à la nervure. F. contournées, dressées-appliquées à 
sec, divergentes par l’humidité, à base largement ovale, puis lancéolées et, graduellement 
aeuminés. Bords étroitement révolutés jusque vers la moitié, souvent, d’un côté seulement ou 
indistinctement. NNS très forte, brunie, graduellement atténuée de la base au sommet où elle 
se termine. Cel. Basil, brièvement rectangulaires, modérément épaissies ; les autres arrondies, 
carrées, petites, à parois irrégulièrement épaissies, densément, pap. sur les deux faces. — 
Probablement un Didymodon.

C. PSHUDO-TORTELLA

T .  n i l i d u m  (Lindb.). — Synon. Tortilla n. ; Barbilla n. (Lindb.).
Xerophile, héliophilo. Saxicole. Galciphile. — E lément thermophile-méditerranéen.
S tation Murs et rochers calcaires très secs exposés au soleil.
Zone inférieure. — R égions rhodanienne et insubrienne ; Plateau, sous-région des grands 

lacs. — RR. ; P. ; st.
L ocalités Murs de vignes entre Ardon et Sion, 400 m. (33jp 7fï. 3. (>) ; Gorges du Trient 

près Vernayaz, rochers de gneiss secs avec Leptodon (Amann) (23,Ç> 75. 3. 4). Schicyz  Flue- 
len am Vierwaldstädtcrsee, an Mauern (Bewies). Graubünden  Laï Obervatz, 1800 m. 
(Kindberg) (haud vidi!). Ticino  Monte San Salvatore, San Martino, 3100 m. (indication 
accompagnée d’un point d’interrogation) (Kindberg) ; Locarno, Madonna del Sasso (Amann) 
( © §  75. 3. 2).

Se distingue immédiatement des formes stériles très semblables des Torfc/fa tortuosa et 
m chnata  par la présence du faisceau central (50-70 p) collenchymateux de la tige.

T .  B a m b e r g e r i  Schimp. — Xérophile. Saxicole. Galciphile.
Elément thermophile méridional.
Station Sur les murs et les rochers. — Zones inférieure et subalpine.
Alpes ; Préalpes ; région des lacs du Plateau. — RR. ; P. ; st.
Localités Vaud  murs de vignes sur Lutrv, 450 m. (Amann) (SQft 7 5 . 2. 4). Bern  

\ \  eg nach dem Faulhorn (Grebe 1890 in Herb. Geheeb). Sch icyz : Mauern in Altdorf, stel
13
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lenweise ziemlich häufig (Herzog) ; Rigi-Kulm, sur le Nagelfluh, 1870 m. (Amanii et Mevlan) 
(33fr 75. 2. 2).

« Très voisin des Tortclla fra g il in et tortuom, le T. Bam bergeri sera peut-être, plus 
tard, placé à côté de ces espèces. Il rappelle d’ailleurs, par son aspect, certaines formes du 
T. tortuosa croissant dans la région alpine et présentant des F. raides et généralement bri
sées, mais détaillé plus considérable. Le seul caractère important permettant de distinguer 
le T. B am bergeri des formes ci-dessus est la présence du faisceau central, qui est peut-être 
lui-même sujet à varier. » (C. M.)

T. flavovirens Bruch, viridiflavum  De Not, inflexum  Bruch. — Littoral méditerranéen et 
atlantique.

Genre H y o p h i la  Brid.

H . r ip a r ia  Sull. — S  gnon. Barbula lingulata Warn. ; Triehostomum (Hydrogonium) 
Warnstorfii Limpr.
Exsicc. M. G. 859. —■ Hygro- et hydrophile. Saxicole. Caleiphile. — Elément Ihermo- 

phile méditerranéen.
S tation Blocs et rochers immergés au bord des lacs et des grands cours d’eau ou dans 

leur voisinage. — Avec Didymodem luridus , lophaceus, B ryu m  yem m iparum .
Zone inférieure (exceptionnellement dans la zone moyenne. — De 838 à 950 m.
Plateau, région des lacs; régions rhodanienne et rhénane. Préalpes.— A.F. ou P.F. ; P. ; st. 
L ocalités Valais Saiut-Gingolph (Colomb). Vaud  rochers et murs sous le château de 

Glérolle, immergés dans le Léman, 375 m. (33fr 72. 40 . 22) ;  rochers de poudingue dans les 
vignes sur Rivaz, 450-450 m. (Amann). Bern: Thun, auf Mauern in der Aare gegenü
ber Uttigen, 560 rn.- (Culmann) (33fr 72. 40. 24). Zürich  bei Männedorf, Stäfa und 
Meilen, im Zürichsee (Weber, 1884) (23fr 72. 40 . o) ; bei Kaiserstuhl, am linken Rhein
ufer, 882 m. (Culmann) ; am linken Rheinufer bei Schafihausen (Weber) (23fr 72. 4 0 . 2) ; 
häufig an Ufersteinen des Zürichsees bei Herrliberg, 410 m. (Herzog). Schaffhausen  Rhein
fall (Gerwig, 1865 (33 fr 72. 4 0 . 4) (Culmann) (33.fr 72. 4 0 . 6 ) . T h u rg a u :  Felsenriff (Sand
stein) im Bodensee bei Staad (Schröter) ; erratische Blöcke (Granit) im Bodensce bei Romans
horn (Wegelin) (33 fr 72. 40 . 40 et 4 2) ; im ganzen Flussgebiet des Rheins, auf Kalk, am Ufer 
des Stromes verbreitet (Herzog). Schw yz  Am Rigi, beim Dächli ob Goldau, 950 m.. auf 
Sandstein (Amann) (3 3 fr  72. 40 . 14).

Existe très probablement au bord des lacs de Neuchâtel, Zug, Vierwaldstädtersee et W a
lensee. A rechercher aussi au bord des lacs insubriens.

Var. serralum  rnihi. Touffes vertes à reflet gras ; les extrémités des tiges vert clair. F. 
grossièrement dentées sur le 7» ou la ik  supérieure. — Blocs de poudingue immergés dans 
le Léman, entre Cully et Rivaz, 375 m. Amann) (23fr 72. 10 . 18).
H . Ehrenbergii (Lor.). Touffes bien vertes, molles et lâches, 2-6 cm. F. lâches el molles, lancéo- 

lées-lineaires, sublingulées, arrondies el presque en capuchon au sommet, entières aux bords. — 
Ns. — Littoral méditerranéen européen, africain et asiatique.

H . C ro za ls i (Philib.). rouîtes vert brunâtre, 6-7 cm., lâches. F. à base elliptique, puis lancéolées 
atténuées, subobluses ou sublingulées, 2-0 mm., à bords partiellement réfléchis. — NN* brune. Cel. 
presque lisses. Cp. dressée, cylindrique, jaunâtre, puis brun foncé. P. pâle. Sp. 42-45 p, lisses. — 
France, Gironde. — Forme une transition entre Hyophila et Didymodon topha.eeus.
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Genre T i m m i e l l a  (De. Not.).

T .  a n o m a l a  (Br. eur.). — Xerophile. Saxicole et terricole. Calciphile.
Elément thermophile méditerranéen.
Station : Murs et rochers ombragés. — Zone inférieure.
Région insubrienne, au bord des lacs. — A.F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités Ticino : Commun autour des lacs dont il ne s’éloigne pas ; abondant le long 

du ruisseau la Tresa entre le lac de Lugano et le lac Majeur ; Gandria (Conti) (*B§ 72. 8. 8) ; 
murs près Castagnola (Weber, Mari) (©jp 72. 8. 2 et 10) ; sopra Cassarate, presso l’Oratorio 
del Sasso (Mari) ; murs à Gordola ; Locarno ; Pontebrolla ; Pontetresa, Agno (Amann) (JQQ 
72. 8. 4 et 6).

T .  B a r b u l a  (Schwägr.). — Xérophile. Saxicole et terricole. Calciphile. — Elément ther- 
mophile-médilerranéen. — Station Comme le précédent. — Zone inférieure. — Région 
insubrienne. — RR. ; P. ; fr.
Localité.1 Ticino: Locarno (Herb. Franzoni) ; Lugano ; Muzzano (Kindberg et Rœll). 
Indiqué par Ifübener (M uscoloyia G erm ania , p. 304) comme ayant été récolté par 

Seringe au bord du Léman (?)

Diffère du précédent par sa taille plus grande ; les F. plus fortement rétrécies au-dessus 
de la base ; l’absence d’An.

T. f le x is e t a  (Bruch). — Sardaigne, Portugal.

L e p to b a r h u la  b e r ic a  (De Not.). Espèce médilerrauéenne remontant jusqu’aux environs de Paris, 
dans le Saargebiet et le Cerolstein.

Genre T o r t e l l a  (C. Müll.).

T .  c a e s p it o s a  (Schwägr.). — JSynon. Barbula c.
Xérophile. Terricole et humicole. Calciphile.
Elément thermophile-méridional, nord-américain.
Station Sur le sol au pied des arbres, lieux stériles très secs. — Souvent avec Pleuro- 

c h a; le squarrosa.
Zone inférieure. — R égion rhodanienne. — R.R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Vautl: sur Gilly (Leresche, 1867) ($£) 76.5. 2); Gland (Amann) (53^ 76. 5. 4). 
Facile à distinguer prim o  visu  des petites formes des T. inclina,la et lortuosa par la 

pédicelle mince, jaune jusqu’à la base.
A rechercher au Tessin et dans les stations du P . squarrosa.

T .  i n c l i n a t a  (Hedw. fil.). — Synon . Barbula i. — Exsicc. W et W  680 et 885. 
Xérophile, héliophile. Terricole, arénicole, saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique.
Station Sur le faîte des murs et la terre graveleuse ou sablonneuse sèche, dans les 

lieux arides, caillouteux, surtout le long des cours d’eau. — En compagnie de B arbula  con- 
volu la, B ry u m  versicolor, etc.

De la zone inférieure à la zone alpine. — De 350 m. (Rheinfelden, leg. Culmann) à 2470 
m. (Val Champagna, leg. Pfeffer).



Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; A. ; souvent st.
Localités nombreuses.
Var. densa Lor. Grandes touffes égales, denses, non feutrées, 3 à 8 cm. ; rappelant 1(*

T. frag ilis . F. plus rigides et plus courtes, liexueuses à sec. — A.A. .à Bex, 450 m., sur le 
gyps (Amann) 76. 4. 24) ; Suchet, 1300 m. (Meylan). Graulntndcn IJrdenalp ; Bever- 
sertal ; Val Champagna, 1900-2470 m. (Pfeffer).

T .  t o r t u o s a  (L.). — Synon . Barbula t. — Exsicc. W et W 83.
Xérophile. Saxicole. Calciphile préférant. — Elément mésothermique.
Rochers et murs ombragés, au pied des arbres, sur la terre caillouteuse, etc. Parfois sur 

les vieux arbres et l’humus. — Souvent en compagnie de Leplotrichum  flcxicaulc, E nca- 
lyta streplocarpa, H y p n u m  rnolluscain.

De la zone inférieure à la zone nivale, jusqu’à 3500 m. (Mont-Rose, leg. Vaccari). Atteint 
son développement maximum dans la zone moyenne.

Dans toutes les régions. — C.C A. ; A.A. ou M. ; souvent st.
Localités très nombreuses.
Formes nombreuses suivant les conditions de substrat et de lumière, mais difficiles à cir

conscrire.

T .  11 f r a g i l i s  (Drumm.). — Xérophile. Saxicole, terricole et humicole. — Elément inéso- 
ther mique-boréal.
Station Sur l’humus, la tourbe, la terre, les rochers, dans les lieux caillouteux, etc.— 

Souvent avec D istich ium  capillaccum , Tortcl/a tortuosa.
R.R. dans les zones inférieure et moyenne; F. dans les zones subalpine et alpine; P.F 

ou R. dans la zone nivale.
De 550 m. (au bord de l’Aar, leg. Culmann) à 3800 m. (Matterhorn, leg. Pater .lui. 

Seiler).
Jura, Alpes. — A.F. ; A. ; très rarement fr.
Localités nombreuses, e. fr. à La (’haux, 1100 m. (Mcylan) 76. 2. as) entre Sainte- 

Croix et Pontarlier (Meylau et Colomb) ; sommet du Piz Languard (Janzen).
Les formes de transition aux T. tortuosa et T. inclinata sont fréquentes dans nos montagnes ce 

sont surtout celles-là que l’on rencontre de temps à autre fruetitiées.

Var. riparia  mihi. Touffes profondes, décolorées à l’intérieur. F. plus longues, crépues à 
sec, non fragiles. — Sur le limon glaciaire des ruisseaux alpins (£3,Ŝ  76. 2. 22).

Genre P l e u r o c h æ t e  (Lindb.).

I * .  s q u a r r o s a  (Brid.). — Synon. Barbula s.
Xérophile. Arénicole. Calciphile. — Elément thermophile-méridional.
Sur le sol calcaire arénacé, lieux incultes, herbeux et peu couverts. — En compagnie de 

'Tortilla m ura lis  var., Tortella inclinata, Rhacom ilrium  canescens, etc.
Zone inférieure. — De 310 à 000 m.
Régions rhodanienne et insubrienne ; Plateau, sous-région des lacs. — R. ; A. ; st. 
Localités Valais répandu sur la colline de la Bàtiaz, Martigny, 500 m. (Culmann); 

Sion-Montorge, 500 à 000 m. (© §  76. 1. 24); Saillon ; Follaterres près Branson, 550 m.
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(33§ 76. 1. 20) (Amann). Genève bords du Rhône, pont de Peney La Plaine; Chancy ; 
Pointe de Rellerive (Guinet). Vaud  Sur Bex (Herzog1) Roche, 500 in. (Amann) (33,̂ ) 76. 1. 
22) ; fréquent et souvent abondant sur le littoral du Léman, de Lausanne à Nyon, 380 m. 
(Amann) (33§ 76. 1. 2 à 12). N euchâtel Cornaux, 550 m. (Merlan) (23£) 76. 1. 26). 
Ticino: abondant sur le rivage N. du lac de Lugano (Conti) (33§ 76. 1. 16); San Martine 
au San Salvatore, 310 m. (Kindberg).

Var. brevifolia  mihi. Toulfes basses, denses. Taille du B. un(ju icu la la . T. lfs à 1 cm.
F. plus courtes, largement lancéolées sur la moitié supérieure, submutiques ou terminées par 
un mucron large et très court ; bord souvent réfléchi d’un côté vers le milieu. — Valais : 
Branson-Follaterres, 500 m. (Amann) 76. 1. 18).

Genre B a i'b u la  Hedw.

B. u n r ju ic u la ta  (lluds.). — Xérophilc et mésophile. Terricolc. Calciphile.
F lkmknt m ésotherm ique.
S tation Murs recouverts de terre, sol argileux, bords des chemins, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine, où il devient rare. — Jusqu’à 2700 m. (Fngstli- 

gengrat am Wildstrubel, c. fr., leg. I)ixon).
Dans toutes les régions, mais beaucoup plus rare dans les hautes montagnes et les Alpes. 

— C ou CC. ; A ; fr. et souvent st.
Localitks très nombreuses.
Variable et polymorphe. Facile à distinguer des espèces voisines par les F. à base engai

nante.

B . fallax Hedw — Xérophilc et mésophile. Terricolc. Calciphile.
Fr.KMK.NT m ésotherm ique-boréal.
S tation Talus et champs argileux et calcaires humides, murs et rochers.
De la zone inférieure à la zone alpine où il devient peu fréquent. — 2200 m. (Beverscrtal, 

h>g. Pfellér).
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ; fr.
Locai.itks très nom breuses.
Var. lonyl folia  Fleisch. et Warn. Toulfes brunies, très robustes, tuflèuses. F. plus ou 

moins crépues à sec, réfléchies-squarreuses par l’humidité, les supérieures jusqu’à 4 mm. ; 
bords faiblement révolutés sur la moitié inférieure. N. robuste, rouge, élargie à la base. — 
Sicile.

B# 11 r e f l e x a  (Brid.). — S  y  non. B. recurvifolia Schimp. — Eœsicc. M. F. 173.
Xérophilc et mésophile. Saxicole et terricole. Calciphile. — F lkmknt mésothermique. 
S tation Sur la terre humide qui recouvre les rochers et les murs, lieux caillouteux le 

long des rivières et des fleuves.
De la zone inférieure à la zone alpine (R. dans celle-ci). — Jusqu’à 2200 m. (sur le Col 

de Coux, leg. Amann) (33jr> 7 7. a. 20).
Dans toutes les régions. — P\ ; A. ; rarement fr.
L ocalitks nombreuses.
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Les formes intermédiaires entre B. fa l la .r  et B. reflexa  sont nombreuses. Les plantes fructifiées 
appartiennent dans la règle à ces formes intermédiaires. Certaines formes alpines, très robustes, se 
rapprochent du B. vufa  (2)§ 77. 3. 20).

Yar. K neucheri (Löske et Osterwald). Plus robuste : port et taille d’un petit B. y iy a n 
tea. F. lancéolées plus allongées, non plissées ; Cel. inférieures allongées brunâtres ou hya
lines, non épaissies, à peine noduleuses, occupant jusqu’à 1/s du limbe, Cel. supér. à peine 
ou peu épaissies, assez régulières. — Bern : Niesen, Südabhang, 2250-2300 m., mit I I . Vau- 
cher i (M. E. 750) (23§ 73. 3h 2 et 4) ; sommet du Männlichen, 2340 m. (Culmann); Rigi- 
Kulm, 1870 m. (Amann et Meylan). Cette variété est reliée d’autre part au B . ru fa  par de 
nombreuses formes intermédiaires.

B . r u fa  (Lor.). — Synun. Didymodou r. — Eccsicc. M. (t. 750 ; M. E. 274.
Xérophil'e. Terricole. Caleiphile préférant. — E lément mésothermique-alpin.
S ta tio n  Sur le sol caillouteux.
Z ones  alpine et nivale. — De 1800 à 3480 m.
Hautes-Alpes. — P .F. ; P. ou Q. ; st. $
L ocalités Valais Unterhalb der Weissen Fluh an der Gemini, 2350 m. (23£) 73. 

et ö) ; Wolfstritt près Louèche, 1805 m. ; Pointes à Roillon (Berne!,) ; Theodulhorn, 3430 ni., 
avec la var. G rauhaupiiana  (Vaceari); Sanetsch, 2200 m. (Amann et Culmann) (23^ 73. 3. 
16). B e rn :  Lauberhorn, 2400-2475 m. (Culmann). G larus: Martinsmaad, 2000-2200 m. 
(Amann) (23^ 73. 3. 14). S i. Galien  Val Plana, 2350-2070 m. Wildspitze, auf Verru
cano, 2700 m. ; Graue Hörner, 2570-2900 m. (Pfeifer) ; auf dem Zicstler, oberhalb dm* Eben
alp, 1800 m. (Jäger). G raubünden: Hochwang, 2330 m. ; Stätzerhorn, 2570 m. ; Lunghino- 
see, 1970 m. ; Piz Arlas, 2870-3000 m. ; Piz Gallegione, 3130 in. (Pfeiler); Piz Languard, 
2700-3200 m. (Holler et Pfeifer) ; Piz Platta ; Val di Do (Theobald); Weisslluh ob Davos, 
2850 in. (23§ 73. 3. 8) ; Seopi am Lukmanier, 3200 in. (23§ 73. 3. 12) (Amann); Piz Ott, 
3200 m. (Braun) ; Piz Campaseis, 2000 in. ; Piz Lagalp, 2970 rn. ; Diavolezzagrat, 2850 in. ; 
Signalhorn der Silvretta, 3200 m. (Herzog).

Var. G rauhaupiiana  (de Not.). Cel. presque toutes arrondies et presque lisses.
Var. yraeilis  Amann et Meylan. «A typo diifert plantis gracilibus, foliis breviorilnis, 1-1,2 

mm., non vel levitei arcuato-squarrosis, cellulis superioribus minoribus 7-10 fi. » — Valais: 
près le glacier du Trift sur Zermatt, 2800 m. (Amann) (23 q̂ 73. 3. 10) ; Besso (WilczeL).

Var. pseudoyiyanlea  Amann (Synon. Didymodon rufus var. giganteus et I). n helveticus 
Amann in sched.). Couleur, port et taille du B. y iyantea . Touffes profondes. T. 3 à 10 cm. 
F. 2,08 : 0,9 mm. N forte, 50 à 00 p à la base. Tissu cel. formé de cel. épaissies brun orangé, 
les cel. basil. sur le i js infér. très allongées, 4-8 1, à parois longitudinales épaissies, nodu
leuses et poreuses, à lumen étroit, les parois transversales obliques très minces et flexueuses. 
Cel. moyennes et supérieures 8-13 g, très épaissies, polygonales, arrondies, irrégulières, à 
lumen souvent anguleux, subétoilé. — Bern : Männlichen, 2340 m. (Culmann) (23<£> 73. 3e 6). 
Sch ivyz : Begraste Felsen unter Rigi-Kulm, 1750-1780 m. (Amann) (2)£> 73. 3e 2 et 4), avec 
D istichum  capillaceum , H ypnum  procerrhnum . Barbula yiyantea , B ryu m  helvelicum. 
G larus : Martinsmaad, 2000-2200 m. (Amann) (23£> 73. 3e 8).

Le B. rufa  parait avoir des affinités prononcées avec le B. reßexa,  dont il représente probable
ment une race alpine au même litre que B. Kneucheri. La réflexion des F. par l’humidité, leur forme,
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l’épaississement des parois cel., la forme des cel. inférieures, la largeur de la N. sonl très variables 
d’un exemplaire à l’autre, même chez des plantes provenant d’une même localité.

B. g i gante a (Funck). — Synon . Didymodon g. ; Geheebia cataractarum Schimp. 
Hygrophile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Parois abruptes des rochers humides près les chutes d’eau. — Prairies maré

cageuses (formes réduites).
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 410 m. (Sümpfen bei der Au, 

Zurich, leg. Culmann) à 2570 m. (Statzerhoru, leg. Pfeffer).
Jura; Plateau; Alpes; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — F. ; A. ou AA. ; st. 
L ocalités nombreuses.

B. rigidilla (Hedw.). — Synon. Didymodon r. — Exsice. Rab. 233.
Xérophile. Saxicole. Calciphile préférant. — E lément mésothermique.
S tation Murs, blocs et rochers un peu ombragés.
Zones inférieure, moyenne, subalpine (R.) et alpine (RR.). — De 400 m. (Lutry, leg. 

Amann) à 2300 m. (Gemini, leg. Culmann).
Dans toutes les régions. — F. ; A. ; souvent st.
L ocalités nombreuses. Particulièrement fréquent et abondant sur les murs dans la zone 

de la vigne et des lacs du Plateau.
Var. lama Mol. Touffes lâches, non cohérentes. F. beaucoup plus allongées, espacées, 

étroites.
Var. ylaur.a (Ryan) (Synon. Didymodon glnueus Ryan). Gazons étendus, lâches, bleu 

glauque à la surface, jaunAfres à l'intérieur. F. glauques, très crépues à sec, fragiles, à base 
étroitement lancéolée, puis lancéolées-linéaires, carénées, subulécs par la N formant une 
pointe lisse, verte. NX 72 jx. St. — Forme des cryples. — Norvège, Steiermark.

Les propagules brunes, arrondies existent toujours dans les formes stériles du D. rigidulus (forma 
oropayal¡fora  Milcle) et peuvent servir à distinguer celle espèce des H. spadicea et J'allax. (C. M.)

B. 11 spadicea. Mitten. — Synon. Didymodon s.
Mésophile et hygrophile. Saxicole. Calciphile préférant. — E lément mésothermique-boréal. 
S tation Sur les rochers et les blocs ombragés et frais, la terre argileuse humide, sur

tout le long des cours d’eau sur le grès et la molasse.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 450 m. (Lausanne, leg. Amann) (33.^ 73.

2. 12) à 1850 m. (Breitbodcnalp sur Rosenlaui, leg. Culmann) (var. bernensis).
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; fr.
Var. vayinans  (Lindb.). Forme plus robuste, en touffes plus denses, feutrées de roux 

vers la base. F. plus longues, à cel. plus fortement épaissies, les pap. supérieures simples, 
les inférieures doubles. -J- N fortement pap. à la face supérieure.

Var. bernensis Culmann (Rev. bryol. 1897, p. 102). « Planta typica gracilior, pedicellus 
capsulaque breviores, operculum capsula æquilongus. Folia perichætialia interna summo apice 
fere rotundata. Nervo ante apieem evanido. » — Bcrn : Breitbodcnalp oberhalb Rosenlaui, 
1850 m. (Culmann).

Lœske rapporte le D. spadicea  non pas au R. r iy idu ia ,  mais au l i .  f a l l a x ,  dont il représenterait 
une forme luxuriante.
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« Généralement fructifié, le D. spadicea  se distingue facilement en cel état du B. fci l lax .  A l’état 
stérile, il en diffère surtout par ses F. non squarreuses, étalées, les cel. moyennes étoilées par suite de 
l’épaississement très fort et irrégulier des parois. » (C. M.)

B. 11 valida (Limpr.). — Si/non. Didymodon y. Limpr. ; Barbula rigidula var. gigantea
Schliephacke.
Xérophile. Terricolo ou saxicolo. Calciphile. — E lément mésothermique.
Zone in férieure. — R égion insubrienne. — R.R. ; Q. ; st.
L ocalités Ticino : entre Lugano et Gandria (Nicholson).
B. valida  n’est, d’après Lœske, qu’une forme luxuriante du B. rigidula.

B. vinealis Brid. — Xérophile. Saxicole et terrieole. Calciphile.
Elément therm ophile m éridional.
S tation Vieux murs recouverts de terre, dans les expositions chaudes. Parfois sur le 

sol et les pierres.
Zones inférieure et m oyenne.— R égions rhodanienne et insubrienne. — R. ; P. ou Q.; si.
L ocalités Valais : Plateau de Vérossaz, sur le sol, 800-850 m. (Amann) (ÎB.Sy 77. 2. 2). 

Vaud  Lausanne, murs de vignes, 400 m. (Amann) (23,V} 77. 2. 4 et 6). Genève sur les 
pierres de la digue du Rhône sous la Coulouvrenière ; mur à la Belotte (Rome). Neuchâtel 
Saint-Biaise (Meylan). Ticino: San Salvalore (Mari); Caslagnola; Monte B ré ; Gentilino 
(Kindberg).

Var. cy lin d r im  (Schirnp.). F. plus allongées et plus étroites, rapprochées en touffe au 
sommet de la T., crépues à sec. S. plus long et plus grêle. Cp. cylindrique un peu recourbée 
après la sporose. — Ticino : Faido, près la chute, 750 m. (Kindberg).

Var. deciju'ens Meylan. Diffère du type par scs tiges longues et grêles, à rameaux courts 
rappelant le B. gracilis  ou le II'hac<anilrium af f ine , par ses F. imbriquées à sec, rendant 
les tiges presque julaeécs. Le tissu cel. est formé, sur toute la largeur de la base, par <Dis 
cellules carrées et rectangulaires 1,5 à 2 1 ; les moyennes sont moins régulières, à parois
moins régulièrement épaissies et ne forment pas des files distinctes comme chez le type. N. 
plus étroite, 45-00 p, non atténuée. Stérile. — Vaud  Rivaz, 400-550 m. (Amann) (33,^ 77.
3. 8). Jura : sur Vuittebœuf, 700 m. (Meylan) (23,S} 77. 2. 10).

« Le B. vinealis a été, je crois, maintes fois confondu avec certaines formes du B. f a l l a x .  Il s’en 
distingue par les caractères suivants. L’acumen des F. est terminé par une pointe conique très aigi'ie 
et caractéristique. La N. très forte, de même largeur jusqu’au ‘/:i supérieur, s’atténue peu vers le 
sommet de l’acumen où elle semble cesser brusquement ou se confondre avec la lamina. Les cel. 
sont carrées et forment, au milieu de la feuille, des files parallèles à la N., tandis que chez B. fa l la x  
les cellules, au même endroit, sont irrégulières, souvent trigones, et gardent leur irrégularité jusqu’à 
la base. La N. du B. f a l l a x  s’atténue assez fortement dès l’insertion.

Le type du B. vinealis n’est probablement pas la forme des murs secs et ensoleillés, mais celle 
qui croît sur les pierres, les rochers frais, le sol, et qui semble intermédiaire entre les formes à feuilles 
rigides et la var. rglindrira.  C’est elle qui fructifie le moins rarement. Les F. moins rigides lui don
nent le port de certaines formes du B. f a l la x .  La forme qui, jusqu’à maintenant, a représenté le 
type de l’espèce, n’en est probablement que la forme xérophile. » (C. M.)

B. sinuosa (W ils.). — Xérophile. Saxicolo et terricolo. Caleiphile.
E lément therm ophile méridional. — S tation pierres et rochers.
Zone inférieure. —  R égion rhodanienne. — R .R . ; P . ou Q. ; st.
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L ocalité Genève sur des pierres au bord de l’Arve près Sierne ; sur la digue au bord 
du Rhône près la Coulouvrenière (Rome). Vaud : Roche (Firé). — Je n’ai vu aucun de ces 
exemplaires suisses ; ceux des bords de l’Arve ont été revus par Meylan.

La position exacte ’de cette espèce a maintes fois été discutée et, tant que la fructification n’en 
aura pas élé trouvée, il sera impossible de trancher nettement le débat.

En comparant attentivement le B. sinnosn  au B . vinenlis var. ciflindricn, on peut facilement se 
convaincre de l’identité presque complète du tissu cellulaire: même forme de cellules, même épaissis
sement régulier de leurs parois ; tandis que la présence constante des dents au sommet des feuilles 
du B. sinnosn, la fragilité de la partie supérieure de ces feuilles et leur direction flexueuse font songer 
inévitablement au genre üidi/rnodon  d’une part, au genre Trichostommn  de l’autre, et l’on comprend 
très bien que Schimper ait placé le B . sinuosa  dans les D idi/niodon, à côté du i). ci/lindricns, avec 
lequel il a certainement plusieurs caractères communs.

Pour le moment, l’opinion de Schimper, inc semble-t-il, a autant de valeur que celle des bryolo- 
gues qui placent le B. sinnosn à côté: du B. vinenlis. Abstraction faite du tissu de la base de ces 
feuilles et du faisceau central, on peut aussi rapprocher le B. sinnosn des Tortelln torlnosa  et f r a 
g il  is. » (C. M.)

B. ( j r a c i l i s  (Schleich.). — Xérophile. Terricole. Calciphile.
E lément thermophile méridional.
S tation Sur la terre argileuse ou marneuse sur les murs et les rochers, au bord des 

chemins et dans les lieux incultes. Expositions chaudes.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 400 à 2000 m.
R écions rhodanienne et insubrienne. Flateau ; Jura ; Alpes. — A.R. ou F.F. ; Q. ou A. 

rarement fr.
Localités Vaia.is Saint-Maurice ((’ulmanu) ; Follaterres-Branson, 450 m., fr. (Amann 

et Meylan) (33,î) 78. 7. <i). Genève Rois de la Rù-tie (Reuter, Rucommun) (33§ 78. 7. 2) ; 
bords de l’Arvo (Remet). Vaud  bords de la London entre Russin et La Flaine (Favrat) 
(33.̂ ) 78. 7. 4 )  ; Rolle (Reuter) Mauremont, 500 m. (Colomb) Achms (Corboz) ; Lutry, 400 
m. (Amann). Jura  Sainte-Croix, 1100 m. (Meylan). Neue.hdl.el Cornaux, 550 m. (Meylan). 
Bern  près de Rente (L. Fischer); Gemmipass,. 2000-2300 m. ; Adelbodcn, fr. (Dixon). Zü- 
rieh  Wolfensberg bei Winterthur (Siegfried) ; bei Männedorf, ob Stäfa (Weber).

Var. virid is  Br. cur. Fins robuste. Vert vif. F. plus étroites, moins rigides, presque cré
pues à sec. Cp. oblongue un peu incurvée. — Appenzell (Jäger).

Var. muUisela Limpr. Touffes lâches. T. flexueuse. F. patentes et tlexueuses â sec. 
~|- Ns. S. 2 à 4 par périchèze. — Triest.

Var. rufescens Limpr. Touffes denses et rougeâtres. Ns. S. flexueuse. Cp. cylindrique. 
Op. =  »/s. de l’urne, crénelé au bord. Cel. de l’Exoth. rectangulaires, à parois épaissies.

Var. irritjala, H. Müll. Forme st. à F. rigides, longuement aristées.

B. 11 i c m a d o p h i la  Schimp. — Hygrophile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
Ei. icm en t s il b al pi n-a rc t iq u e.
Station Rochers humides près des chutes d’eau.
Zones subalpine et alpine. — Alpes pennines, uranaises et rhéticunes. — R.R. ; P. ; très 

rarement fr.
Localités Valais rochers près la Navizcnee sous Aycr (Nicholson). Üri nasse Felsen 

oberhalb Gœsehenen (Raur) (33j£) 78. ü. 2). G raubünden : auf Bündnerschiefer am Stätzer-

U
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horn, 2 5 7 0  m . ; H o ch w a n g , 2 8 3 0  m . ; a u f G ranit am  W a sse r fa ll  von  Z alendo bei B ru sio  

P feffer).

V ar. abbreviali folia  (H . M ü ll.) . F . p lus cou rtes, 0 ,6  à 0 ,7  su r  0 ,3  m m . N 6 ou - |-  Ns. —  

P ro b a b lem en t la  p la n te  ç f  du ty p e . —  Graubünden : R o seg ta l (C. M üller , T heobald ) ; S tü t

zerhorn , 2 5 7 0  m . (P feffer).

B. H o r n s c h u c h ia n a  S ch u ltz . — X éro p h ile . T err ico le . C alciphile .

E lément m é so th erm iq u e-b o réa l.

S tation  S u r  le  so l a r g ilo -a rén a cé  d es ta lu s , lie u x  in cu ltes , au bord des ro u tes, etc.

Zone in fér ieu re . —  J u sq u ’à 120 0  m.

R égions rhodan ien ne e t  in su b rien n e ; P la te a u . —  R . ; P . ; fr . (so u v en t st .) .

L ocalités V ala is:  su r  O rsières, 1200  m . (C am u s). Genève sa b les des bords de l ’A rv e  

sous G aillard  (R e u te r ) . V aud:  le s  P ie r r e tte s  sous L a u sa n n e, 8 8 0  m .( F a v r a t ) ;  L a u sa n n e, 

40 0  m ., s t .  (C olom b). Z ü r ich :  bei W y tik o n , an der S tr a sse  nach Zürich (A m an n) (53,^ 77. 
5. 2) ; M eilen , 4 1 0  m ., s t . (W e b e r )  (33^) 77. 5. 6) ; bei R h ein sfe ld en  a u f  San db oden , fr .,  30 0  

m . (C ulm ann) (© §  77. 5. 4). Z u  y  (H erb . F ran zon i). Ticino L u g a n o , M uzzano et B regan -  

zona, 8 6 0 -3 8 0  in . (K in d b erg ).

B . re v o lu ta  (S c h r a d .) . —  Exsicc. W  et W  77 7  ; M . E . 8 9 4 .

X éro p h ile . T err ico le  e t sa x ico le . C alcip h ile .

E lément th erm op h ile  m érid ion a l.

S tation  S u r  le m ortier  d é lité  des v ie u x  m urs, princip alem ent su r le s  parois o r ien tées  

au nord e t  au lev a n t. —  A vec  G rhnm ia  cri n i la et orbicularis.
Zone in fér ieu re  (zone de la  v ig n e  e t  du ch âta ig n er). — J u sq u ’à 1100  m . (S a in te -C ro ix ,  

M ey la n ).

R égions rhodanienne et rhénane ; Plateau. — F . et F.F. ; Q. ou A. ; fr. ; souvent st. 
Localités Genève: assez commun sur les murs aux environs de Genève (Bernet) ($3£> 

78. S. 2). V a la is : murs et roches du vignoble, de Martigny à Sierre (Amann); Saint-Gin- 
golph (Burckard). V aud:  très répandu et en bel état de développement et de fructification 
sur les murs du vignoble au bord du Léman, de Genève à Villeneuve et jusqu’à Bcx (Favrat, 
Amann) 78. 5. 4 à 20). Jura  répandu et fr. au-dessous de 8 0 0  m. (Meylan). A a rya u  
am Wykonerschlössli bei Zofingen (Geheeb). Zürich  Wolfensberg bei Winterthur (Herter, 
Siegfried) ; botanischer Garten in Zürich (Weber) ; Urfelen bei Flaach, 48 0  m., st. (Rheinau, 
3 9 0  m. ; Feuerthaleu, 4 3 0  m ., st. ; Kirchhofmauer bei Winterthur, 48 0  m., st. (Culmann). 
S t. Gallen : bei Sennwald ; Altstätten ; Sargans (Jäger).

A rech erch er  dans le  v igne ble g r iso n  e t au T essin .

V a r . propayu lifera  m ihi. F o rm e st. Ç  a v ec  de n om b reuses p rop a g u les a rron d ies, o v o ï

d es, p lu r ice llu la ires , n a issa n t su r le  côté v en tra l de la  n erv u re. F . term in ées par une cellu le  

ap ica le  a ig iie , h y a lin e . —  Vaud: rochers de poudingue sous le  S ig n a l de C h exb res, 6 0 0  m . 
(23<p 78. S. 20) ; m urs à R oche, 50 0  m. ($8 £  78. 5. 22) (A m ann).

B . o b tu s u la  Lindb. Intermédiaire entre les B. revoluta  et H o rn sch u ch ia n a , mais deux fois plus 
robuste. Touffes étendues et planes. F. plus grandes, enroulées à spirale à sec, arquées en dehors 
par l’hum., élargies à la partie supérieure, obtuses, carénées, bords révolutés ; -f- NN* très épaisse, 
formant un mucron court. Cel. irrégulières, anguleuses. F. pch. plus longues et plus ouvertes, non 
ou peu cuspidées. S. pâle. P. plus délicat. — Roches calcaires en Suède.
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Genre S tr e b lo tr ic h u m  Pal. de Beauvais.

S . c o n v o lu tu m  (Hedw.). — Synon . Barbula c. — Exsicc. Rab. 229 ; W et W . 886. 
Xerophile. Terricole. Calciphile. — E lém ent  mésothermique-boréal.
S tation  Sur le sol pierreux dans les lieux arides et découverts, surtout au bord des 

rivières et des fleuves. — Avec Ceralodon et F u n a ria .
De la zone inférieure à la zone alpine où il devient R. — De 333 m. (Rheintal, leg. Cul- 

înann) cà 2300 m. (Julier, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; A. ; fr.
L ocalités n o m b reu ses.

Var. com m ulata  (Jur.). De taille plus forte. Touffes 2 cm., moins denses. F. plus solides, 
jusqu’à 2 mm., patentes-recourbées, aigiies. Ns. 85 p à la base. Cel. opaques, 6-8 p, les infér. 
rectangulaires-allongées, subhyalines. F. pch. à pointe obtuse arrondie. Cp. allongée-étroite, 
2-3 mm. M. bas. du P. dépassant de 85 p l’Or.

Var. uliginosa  Limpr. Touffes denses, profondes. F. 2 mm., molles et lâches, patentes- 
recourbées. Tissu cel. plus lâche, à parois plus minces. Cel. supér. 10-12 p, transparentes.— 
Forme st. des marais.

Var. Stochum i Warn. F. plus courtes, graduellement et brièvement acuminées, enrou
lées en spirale à sec. N. forte, brune. Cel. infér. moins transparentes.

Var. filiform  is Hagen. Touffes compactes, 2 */* cm., couleur rouille, vert olive à la sur
face. T. filiforme dichotome. — St.

S . fla v ip e s  Br. eur. — Synon . Barbula f. — Xérophile. Terricole. Calciphile.
E lément m éso th erm iq u e, cen tra l-eu rop éen .

S tation Terrains pierreux e t  rochers ombragés.
Zones m oyenne e t su b a lp in e .

Alpes des bassins du Rhône, de l’Inn et du Rhin. — R.R. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités S c trouve dans l’herbier Schleicher avec l ’étiquette « Barbula flavescens S. 

— ex alpibus Valesia' » (S3§ 78. 3. 2). Graubünden  ; Albula (Schimper) ; bei Vulpera, 
Tarasp und weiterhin im Unterengadin auf schattigen Erdblössen nicht selten (Killias) ; 
Stätzerhorn (Kindberg).

Probablement négligé et confondu avec le S . convolutum , dont il se distingue surtout par ses 
touffes moins denses, les F. plus longues et plus étroites, les F. pch. patentes sur la moitié supérieure, 
le S. plus court.

S . b ic o lo r  (P. de B.). — Synon . Gymnostomum b. — Exsicc. M. G. 815 ; M. E. 749. 
Xérophile. Humicole. Calciphile. — E lément haut-alpin.
S tation  Sur l’humus et dans les fentes des rochers calcaires ; lieux découverts et 

exposés.
Zone alpine. —  De 1800 à 2550 m. —  Hautes-Alpes calcaires. — R. ; Q. ou A. ; fr. 
L ocalités V ala is: Gemmi, 1900-2200 m. (Culmann) ; Schwarzsee, Zermatt, 2550 m. 

(Rompel). Vaud : Grand-Muveran, sous le glacier de Plan Névé, 2300 m. 78. 2. 8); 
Col des Perris Blancs, 2300 m. 78. 2. 10) (Meylan). B ern  : Bundläger im Kiental, 2200 
m. (Culmann). A ppenzell Säntis, 2200 m. (Jäger, (Culmann) (23£ 78. 2. 2); Seealptal, 
1950 m. (Jäger). G raubünden: Scesaplana (Solms-Laubach); Segnespass oberhalb Flims,
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bei der W a n n e  (B au r) 78. 2. 4) ; besonders schön und zahlreich  a u f den H exenböden  

am  C alanda (den 1. 9 . 6 7  m it und ohne D eck el) ; U rdenalp , 2 1 0 0 -2 8 7 0  m . ; P iz  B ev er in , 1870  

m . ; S a y iserk ö p fen  und H ochwang-, 2 1 8 0 -2 4 0 0  m . ; G ü rg a le tsch , 2 0 8 0  m . (P fe ifer ).

E sp èce c a ra c tér isée  p rim o  visu  p ar sa  Cp. brun m arron b r illa n t à P . ru d im en ta ire .

S . p a lu d o su m  S ch l. —  S y  non. B arbu la  p. ; B. crocca B rid . —  Exsicc. W  et W . 679  

et 7 7 6  (v a r . F u n k ia n a ) ; M . E . 170.

M ésoph ile  ou h y g ro p h ile , sc ia p h ile . S a x ic o le . C alciphile . —  E lément m éso th erm iq u e. 

S tation  R och ers e t  m urs h u m id es e t  o m b ragés. —  A vec  Orllw/hccium rc/usccns, O. 
in lrica lum , Preissia  com m ulala, etc.

De la  zone in fér ieu re  ju sq u ’à la  zone a lp ine où il d ev ien t rare; et reste  st. —  De 8 6 0  m. 

(bei R h ein fe ld en , le g .  C ulm ann) à 2 1 0 0  m . (S p lü g en , leg . P feifer).

D ans to u te s  le s  rég io n s . —  F . ou F .F .  ; A . ; parfo is fr.

L ocalités n o m b reu ses. —  D éco u v er t par S ch le ich er , en 1 8 0 8 , a u x  P la n s sur B ex . 

P a rticu liè re m en t répandu e t abondant sur la  m ola sse  et le  poudingue du P la tea u  e t des 

P réa lp cs . F ru ctifie  su rtou t dan s la zone m oyenne.

L a  p la n te  çÿ  form e so u v en t des tou ffes sép a rées à tige- plus longu e (% $$  78. l .  io ) .

V a r . FuncJiiana  (S ch u ltz ). T ouffes p lus b a sse s , p lus d é lica tes . T . à peine ram ifiée . F . 

plu s é tro ite s . Cp. p lu s p e tite . —  S e  rencontre su rtou t dans la  région  alp ine.

G enre A lo ïl l î l  (G. M üller).

A . fo reviro stris (H ook et G rev .) . —  Synon. B arbu la  b .  —  X érop h ilc . T err ico le . C alciphile . 

E lément su b a rctiq u c-a lp in . —  S tation S u r  la  terre a rg ile u se  hum ide.

Zones su balp ine e t  a lp in e . —  De 1070  à 2 1 0 0  m . —  H a u tes-A lp es . —  R .R . ; P . ou P .P .  ; fr. 

L ocalités Valais (F u n ck ) ; en tre  C ourtier  et F io n n a y , 1 0 7 0 -1497  rn. (R éch in ). G larus; 
M artin sm a a d , oberhalb  der S . A . C. H ütte , 2 0 0 0 -2 1 0 0  m . (A m ann) (23,'p 79. 2).

V ar . B reid leri L im pr. P lu s  p etit. F . Don en capuchon au so m m et, bords s im p lem en t  

in fléch is. S . 1 cm . Cp. p lu s cou rte , un peu inclinée et bossu e. Sp . 18-28  p ,  v e r t  o liv e . —  

A oût. —  A lpes du T y ro l.

A . r ig id a  (H ed w . e x p .) .  — Exsicc. W  et S . 185. — X éro p h ilc . T err ico le . C alciphile . 

E lément m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation  S u r  le  so l a r g ile u x , dans le s  fen tes d es v ie u x  m urs, des roch ers, e tc . E x p o s i

tions chaud es e t ab r itées. —  A vec  A. anibiyua, Khynchosleyicila Icnclla, etc.

Zones in fér ieu re , m oyenne e t  su balp ine. —  De 85 0  m . (an  der T ö ss , leg . C ulm ann) à 

1430  m . (S p lü g en , le g . P feffer).

P la te a u , v a llé e s  des A lpes et du J u ra . —  F . ou F F . ; A. ; fr .

L ocalités nom b reuses.

V a r . oblusa Jur. F . p lus cou rtes, o b tu ses.

V a r . m ucronata  Sch im p . F . b r ièv em en t m ucronées.

V a r . pi!'ifera, S ch im p . F . p ilifères . —  F orm e m érid iona le .

A . a m b ig u a  (B r. eu r .) . — Exsicc. W  et S . 6 7 8  ; M . E . 8 8 9 .

X é ro p h ile . T err ico le . C alciphile .

E lém ent  m éso th erm iq u e-b o réa l.
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Station Sur la terre argileuse-arénacée, dans les exeavations des vieux murs, des 
rochers, etc. — vec A . rig ida , B ry u m  eirra lum , Barbula fallacc, etc.

Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1450 m. (ob Bergiin, leg. Amann) (23$p 
7'.). 9. 14). — R égions rhodanienne et rhénane ; Plateau. — F. ou F .F . ; A. ou Q. ; fr.

Localités nombreuses. F .F. dans les vignobles valaisans et vaudois, ainsi qu’au pied du 
Jura ; moins fréquent sur le Plateau ; peu fréquent ou rare dans les mo'ntagnes.

Le caractère tiré de la Cal., qui, chez A. ambiyua, ne dépasse que peu l’Op., ne se vérifie qu’à la 
maturité complète, car, sur les Cp. vertes, la Cal. descend jusqu’à la moitié de l’urne.

A . tllo ïd e s (Koch). — Xérophile. Terricole. Calciphile.
Elément thermophile-méridional.
Mêmes stations que pour A . am biyua.
Zone inférieure. Parties abritées et chaudes de la zone de la vigne, — Jusqu’à 000 m.
Régions rhodanienne et rhénane. A.R. ou R. ; Q. ; fr.
Localités Genève: Etrambières (Sehmidli) 79. (>• 4); Bois de la Bâtie (Müller- 

Arg.) 79. ü. 2) ;  Saint-Jean (Rome) ($£) 79. 6 . 6 ;;  Mur de la campagne des Char
milles à Genève (Reuter). Y aud : murs près Pully, Lutry, Cully, 400-450 m. ; Saint-Sapho- 
rin, 450 m. ; Chexbres, 000 m. (Amann) (Sßjp 79. 6 . 10 à 8). N euchâtel Grossier, avec 
B ryum  Ila is lii  (Meylan). A argau  : bei Laufenburg (Jäger). Zürich  murs à Zollikon 
(Amann) (i©£) 79. 0 . 8). S i. G allen: bei Rheineck und Wil (Jäger).

Cueilli déjà par Thomas, probablement en Valais (Herb. Schürer).

Les formes intermédiaires entre les A. r ig ida ,  ambigaa  et aloïdes  sont fréquentes.

Genre C r o s s id iu m  Jur.

C . sq u a in ife i'U in  (Yiv.). (Pour l’orthographe de ce nom, conf. llagen, Rev. bryol., 1900,
1». 52.) — S  y  non. Barbula membranifolia Hook ; B. squamigora Viv.
E.rsicc. Rab. 021 ; AV et S. 585; M. E. 890.
Xérophile, héliophile. Saxieole. Calciphile.
Elément thermophile-méditerranéen.
Station Murs de vignes, rochers ; expositions chaudes et abritées. — Avec D idym o- 

don lu rid u s , cordaius, G rim m ia orbicularis, etc.
Zone inférieure (de la vigne).
R égions rhodanienne et rhénane. — R. ; Q. ; fr.
Localités Valais Près les bains de Louèchc (Schimper) ; Sion, rochers à Tourbillon, 

500 m. 79. 1 . 2ü); Avdon 79. 1 . 18) (Amann); Branson-Follaterres (Ainann et
Meylan) (Ü3,V) 79. 1. 32). Genève: Bois d elà  Bâtie et Queue d’Arvc (Reuter); Plainpalais 
(Martin). \  aud  Bex (Mühlenbeck) ; Roche 79. 1 . 28) (Amann) ; très répandu et bien 
développé dans le vignoble, de Lausanne à \ 7illencuve (Schleicher, Schimper, Favrat, 
Amann) ; Chexbres, üOO m. (23§ 79. l. le) ; Yvorne (23§ 79. 1 . 30) ; beaucoup moins fré
quent à La Côte: Adens; Ecublens (Corboz) (33̂ ë) 99. 1 . 24); Au bonne (Rapin, Leresche) 
(35§ 79. 1 . 10). G raubünden : Felsberg, 000 m., st. (Pfeffer).

L’indication de Jäger : « Auf umherliegenden Kalkblöcken in der Sitter, zwischen Appen
zell und Weissbad » repose probablement sur une erreur de détermination.

A rechercher au Tessin.
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Les amas cellulaires sur la nervure sont habités par des Nostocacées qui vivént en symbiose avec 
la mousse et contribuent à la provision d’humidité.

L’épaississement considérable des parois cellulaires transversales détermine l’enroulement de la 
feuille par la sécheresse, disposition protectrice contre la dessication.

Vax*, long fo l iu m  mihi. Poil deux fois plus long’ que le limbe de la F., fortement denté 
au sommet. Mûrit ses Cp. trois à quatre semaines plus tard que le type. — V aud  : murs de 
vignes entre Chexbres et Chardonne, 550 m. (Amann) (33,§ 79. P 16).

Var. hum ilum  mihi. T. haute de 2 à 3 mm. seulement. F. plus petites. S. flexueux. Cp. 
plus petite. P. bien développée. — Vaud : murs de vignes sur Pully, 450 m. (Amann) (23,\)
79. 1. 26).

G- 11 g r is e u m  (Jur.). — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
Elément thermophile-méditerranéen.
Mêmes stations que C. squam iforum  en compagnie duquel il se trouve ordinairement. 
Zone inférieure, de la vigne. — Régions rhodanienne et rhénane. — P.F. ; P. ; fr. 
Localités Genève : Rois de la Bâtie (Reuter) ( 2 3 , 79. 2. 2) ; Confignon (Bernet). V a u d  

murs du vignoble à Pully, Lutry, Cully, Rivaz, Chexbres, 400 à 000 m. (Amann) (23,Ŝ) 79. 2. 
4 à 14). Neuehàlel Saint-Biaise (Meylan) ( 2 3 , 7 9 .  2. 16). G rnubündcn : Mittenberg bei 
Chur, 030 in. (Pfeffer).

Race réduite du C. squamiferum facile à distinguer par sa (aille plus pelile, la Cp. plus courte, 
ovale, à Op. plus court, le P. moins développé. La maturité des Cp. a lieu de 4 à 6 semaines plus loi 
que pour le C. squamiferum (en janvier-février déjà près Lausanne).

G. c i l lo r o i io l o s  (llruch.). — France méridionale, Sardaigne.

Genre D c s m a t o d o n  Brid.

I). la tifo liu s  (Hedw.). — Emsicc. Rab. 253 ; W  et S. 180 ; M. G. 171.
Xérophile, photophile. Terrieole et lmmicole. Calciphile préférant.
Fa,ément boréal-alpin.
Station Sur l’humus et la terri' dans les endroits découverts.
Zones subalpine, alpine et nivale. — Jusqu’à 3500 m. (Mont-Rose, leg. Vaecari).
Jura ; Hautes-Alpes. — F.F. ou C. ; A. ; fr.
Localités très nombreuses.
Var. m uheus Brid. (Sgnon. 1). glacialis Funk ; I). Theobaldii Pfeffer.) Touffes plus 

élevées, 3 à 4 cm., F. plus molles, lâches, contournées à sec, les supér. ovales-oblongues, 
obtuses ou brusquement atténuées en une pointe étroite et courte. — Ns plus faible.

\a r . bremcaulis (Brid.). Touffes basses. F. supér. subspatulécs, révolutées aux bords, 
-j- N formant une longue arête flexucuse, parfois décolorée. Cp. un peu inclinée et arquée. 
Op. porte quelque temps par la Colm. après la déhiscence. Tube du P. plus court, D. dres
sées, entières ou à lanières réunies. Sp. 24 à 28 ¡i, souvent ovales ou réniformes.

D . s y s t y l iu s  Br. eue. Xérophile, photophile. Humicole. Calciphile préférant.
Elément boréal-alpin.

Station Sur 1 humus des hautes sommités, lieux découverts. —  Avec D .  l a t i f o l i u s .  

Zone alpine. — Jura ; Hautes-Alpes. — P.F. ou R. ; Q. ou A. ; fr.
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L ocalités Valais Zwischen Zermatt und Schwarzsee (Baur) ; chemin du Gornergrat 
(Nicholson). Vaud : Sommet de Naye, 2000 m. (Nicholson). Jura : Sommet du Suchet (Mey- 
lan). B ern :  Gipfel des Faulhorn; Niesen, 2300 m. ; Männlichen, 2340 m. (Culmann) ; Brien
zer Rothorn, 2350 m. (Amann et Meylan) (23.£) 50. 3. 8). Appenzell im Gerölle bei dem 
Hohen Messmer, 2300 m. (Jägei). Graubünden : Grat der Hochwang, 2430 m. (Pfeifer) ; bei 
Silvaplana und Surlej (Brügger) ; Pischahorn im Fluelatal, 2400 m. (23ft 80. ;i. 2); Gipfel 
des Klein-Schiahorn oh Davos, 2500 m. (Amann) (23,̂ ) 80. 3. 4 et <>) ; Flimscrstein, 2090 m. 
(Baumann).

Nos expi. suisses n’ont pas l’Op. aussi distinctement systylc que les spécimens des Alpes de Nor
vège (29p 80. 3. 1) : l’Op. est longuement persistant, la Colm. très allongée dépasse la Bp. après la 
chute de l’Op. Les cel. foliaires supérieures non pap. distinguent bien cependant cette mousse du 1). 
lalijb/ius avec lequel il croit parfois mélangé. D. si/sf;/lias est du reste, quant aux feuilles, au l). la- 
iifolius, exactement ce qu’est Sr/nlrichia mur rora’fo lia  à S. subala/a.

D . s u b e r e c t u s  (Drumm.). — Synon. I). nldiquus Br. oui*.
Xerophile. Humicole. Calciphile préférant. — E lément boréal haut-alpin.
Station Sur l’humus des hautes sommités, lieux abrupts. — Avec, /). la li/n /ius  et sys- 

tylius.
Zones alpine et nival»'. — De 1000 à 3200 m.
Jura ; Hautes-Alpes. — R.R. ; P. ; fr.
Localités Valais: Village de Simplon, sur un mur (Conli) ( 23,Sy 80. 2. 0) ; Zinal (Wolf) 

(23,Çy 80. 2. 2); cirque de ('hanrion, 2380 m. (Réchin). I’and  Alpes de Nant, sur Bex, 2000 
m. (Amann) (23.£l 80. 2. 4). Jura  vires ('t parois de rochers au sommet du t'hasseron, 1000 
m. (Meylan). Graubünden Parpaner Weisshorn (’rheobald) ; Piz Languard, 2700-3200 m. 
(Theobald, Holler, Pfeiler); Piz Lagalp, 2900 m. (Pfeiler); Ivlein-Schiahorn, 2800 m. 
(Amann) (23£) 80. 2. 2).

Par son gazon glauque, sa Cp. inclinée et arquée, celte espèce a un aspect assez différent de celui 
du D. latifnlins.  Les D. fendues jusqu’à la hase décrivent un tour de spire comme chez plusieurs 
Barbu la ; les Cel. sont en moyenne un tiers plus petites que chez D. fa/ifolius. Par contre, la denlicu- 
lation des F. est très variable et n’a aucune valeur comme caractère distinctif, car je l’ai observée sur 
plusieurs expi. du D. falifolins. Chez ce dernier, les F. sont généralement faiblement et partiellement 
révolutées aux bords, tandis que celles du D. subererfus le sont fortement jusque près du sommet.
(C. M.)

D. L a u r e r i  (Schultz). — Xerophile. Humicole. Calciphile préférant. — E lément haut- 
alpin.
S ta t io n : Sur l’humus dans les fentes des rochers ; parois abruptes.— Avec IJissodon 

Ilornschuchianus, Tretnalodon brcvicollts ; Desmalodon sysh /n ts.
Zone alpine. — Hautes-Alpes, bassin de l’Aar. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités B ern :  Sommet du Faulhorn, près du chalet, 2010 m. (Mühlenbeck). G rau

bünden: Gipfel des Klein-Schiahorn ob Davos, 2500 m., mit J), sys!y!¡us (Amann (23,SN 80.
4. 2). Indiqué en outre par Dewies au Riffelberg près Zermatt .

D. c e r n u u s  (Hüben). — Exsicc. Rab. 168.
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.



Station murs et rochers calcaires humides. — Avec D istichium  inclina,tum.
De la zone inférieure à la zone alpine.
R égions insubriennc, rhénane, rhodanienne ; bassins de l ’Inn et de l’Aar. — R. ; P. ou 

Q. ; fr.
Localités Valais route du Saint-Bernard (Sonder). B ern : Faulhorngipfel (Baur). 

St. Galien Weg zum Bad Pfelfers (Schimper) ; Taminatal, 1000 m. (Schimper, Pfefïer). 
Graubünden  Yiamala (Schimper) ; Churwalden, 1200 m. (Killias, Pfeffer) ; Sehloss Tarasp 
(Brügger). Ticino : Lugano-Paradiso (Kindberg, ('outil (iB.ft 80. 2) ; Monte Caprino
(C. Miiller).

La proposilion de Lœske (Hedwigia, 1912) de reprendre, pour celle espèce, le genre Dcrma/odon 
de Ilüben me semble bien fondée.

Genre P a c liy n e u r u m  Amann.

(Harbula, section Crassic.ostæ Schimper Synopsis.)

Groupe naturel bien distinct, caractérisé par l’épaississement de la nervure à la partie 
supérieure de la feuille et le tissu spongieux (à surface en « chou-fleur ») formé de grandes 
cellules saillantes bondées de chlorophylle, qu’elle porte à la face ventrale. Ce tissu spongieux 
représente un organe assimilateur et aquifère analogue, au point de vue biologique, aux lila- 
ments des Crossidium et aux lamelles des Aloïna et des Pterygoneurum.

I*. a tro v ire n s (Smith). — Xérophile. Saxicole et terricole. Caleiphile.
Elément thermophile méridional.
Station Sur les pentes sèches, les vieux murs, les rochers, etc. — Avec Plerijijanvn- 

rum  cavi fo lium , Aloïna, rifjida, etc.
Zone inférieure, d’où il s’élève, à l’état ordinairement si. ,  jusque dans la zone alpine 

(2000 m.). — R égions rhodanienne et rhénane. — R.R.  ; P. ou Q. ; fr.
Localité. Sion (Hegetschweiler, Colomb, Amann) (Ü3,̂  81. 2. 2, 4, 10, 12 et 14); très 

fréquent dans tout le vignoble de Fully à Sierre (Amann) (33,̂ 1 81. 2. fi et 8); chalets de 
Fully, 2000 m., st. (Amann) (33£) 81. 2. 22). Vaud  murs de vignes près Saint-Saphorin, 
400 m. (Amann) 81. 2. ti. 8 et Ifi). S t. Galien Rheintal (Jüger). Existe sûrement au 
Tessin.

Var. eden/u/a. Sehimp. Cp. plus petite, Op. conique court. P. rudimentaire.— En Valais, 
avec le type.

Var. subrevolvens mihi. Forme robuste. Touftes étendues, hautes de ‘/s à 1 cm., vert 
jaune clair. F. plus grandes et plus larges, les supérieures disposées en rosette. Tissu col. 
basilaire plus lâche. S. jaune au sommet, 10-12 mm. Taille et aspect du P . revolvens, dont 
il diffère par la Cp. ovale allongée plus courte et l’Op. à bec plus court, obtus. — Valais 
murs de vignes et rochers (porphyre et gneiss) à Follaterrcs-Branson, 500 m., en grande 
quantité (Amann et Mevlan) (58,  ̂ 81.2.  20).

Les formes alpines stériles, en petits groupes, ont été prises parfois pour le P . obtusifo
lium .

P . 11 F io r i i  \  en tu ri. Diffère du P . a tro v iren s  par ses F. dressées et rigides à sec (non
contournées), nautiques ou arrondies au sommet (les F. pch. parfois apiculéesou très briè-



vemcnt mucronées), très concaves, carences, à bords étalés et largement révolutés à la 
partie supérieure. — Forme caractéristique ordinairement stérile, croisssant sur le gyps 
délité. — Valais : carrières de gyps à étranges, 550 m. (Amann) (23£) 81.2 bis 2).
A côté des F. nautiques ou arrondies au sommet, à N. disparaissant avant ce dernier, 

on trouve d’autres F. aiguës et crénelées ou même denticulécs à la pointe.

Les expi. de Granges sont du reste bien conformes à ceux du Ilarz, leg. Quelle (M. E. 282). Je 
considère le P. Fiorii  comme une race gypsophile du P. atrovirens.

P . r e v o lv e n s  Schimp. Diffère du P. atrovirens par les F. à bords largement révolutés, à N bru
nâtre, saillante sur les deux faces ; le tissu basilaire plus lâche, à Cel. rectangulaires plus allon
gées ; le S. plus long ; la Cp. souvent un peu recourbée ; l’Op. plus allongé - ’/s de l’urne ; le P.
plusieurs fois contourné ; les Sp. lisses. — Provence. Italie. Terrains gypseux.

P . o b t u s i f o l iu m  (Schleichcr). — Synon. Tortula obtusifolia Sehleiclier.
Xérophile. Saxicole. Calciphilc. — Elément mésothormique boréal-alpin.
S tatîon Rochers et murs ombragés.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1100 à 2000 m.
Jura, Préalpes et Alpes. — R. ; P. ; fr.
L ocalités Valais Vallée de Pagnes (Sehleiclier, 1802). Jura  La ('baux, 1100 m. 

(Meylan) 81. 1. fi). Bern  Bachalp am Faulliorn, 2100 m. (Schimpcr). Zurich  Ilohe 
Rhône, 1200 m. (Culmann). Appcnzcll Santis, 2010 m., var. hrevifolia (Miihlenbcek, 1802). 
Graubündcn  Aguagliouls im Roscggletseher (Baur). Ticino : Val Piora, presso Murinascio, 
1900 m. (Grèbe) (33.̂ 1 81. 1. 4).

Var. brevifolium  Schimp. F. plus courtes, larges, Ongulées.
Le P. oblusifolium  n’est peut-être qu’une race alpine du P. atrovirens. Il présente, 

comme ce dernier, à la face ventrale, mais moins développé, l'épaississement caractéristique 
de la N. par le tissu spongieux « en chou-lleur » (cxpl. du Petit-Saint-Bernard, leg. Philibert 
(33§ 81. 1 . 3 et fi et du Caucase, leg. Brotherus 33§ 81. 1 . 1 , ainsi que les expi. suisses ci- 
dessus 81. 1. 6 et 81. 1. 4).

«. Dans la Revue bryoloy ique (1884, p. 32), Philibert dit que deux plantes différentes ont été 
attribuées au T. obtusifolia : l’une (celle du Faulliorn) étant voisine du Desmatodon la/ifolias,  l’autre, 
considérée comme le véritable T. obtusifolia,  se rapprochant des T. atrovirens et revolvens. J’avais 
de mon côté été frappé delà différence qui existe entre la plante du Faulliorn (que je n’ai vue que dans 
un herbier public) et ma plante de la IIohe-I\hone, mais n’ai pas, faute d’exemplaires authentiques et 
de temps, pu élucider la question. La plante de la Hohe-IUione me semble proche parente du T. aesiiva  
auquel Juralzka serait tenté de rattacher le T. obtusifolia.  » (P. C.)

Genre T o r t u la  Hedw.

T . c u n e i f o l i a  (I)icks). — Xérophile. Terricole. Calciphilc.
E lément thermophile méridional.
S tation Bords des chemins et des fossés, vieux murs, etc.
Zone inférieure. -  R i'xhon rhodanienne. — R.R. ; P. ; fr.
Valais : Sierre-Géronde (Colomb, teste Meylan).

T . m u r a l i s  (L.). — Exsicc. Rab. 505 et 500.
Xérophile. Saxicole. Indifférent. — Elément cosmopolite.

15
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S tation : Murs, rochers, toits, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — 1970 m. (Fextal, leg. Pfeifer).
Dans toutes les régions. — C.C. ; A. ; fr.
Localités innombrables.
Yar. incana  Br. eur. Touifes basses. F. ovales-lancéolées, plus courtes, à poil très long. 

Cp. plus petite.
Var. rupestris Schultz. Touifes robustes, à 2 cm., T. plus ramifiée. F. plus grandes, obo- 

vales, souvent brièvement acuminées. S. plus long, flexueux. Cp. arquée, presque cylindrique.
Yar. obcordata Schimp. Sommet delà F. émarginé, cordiforme, souvent asymétrique, à 

bords crénelés. — Forme méridionale.

T .  11 æstiva (Brid.). — Xérophile. Saxicole. Indifférent. — Elément cosmopolite.
Station Comme le T. m uralis, mais stations plus fraîches et plus ombragées.
Zones inférieure et moyenne. — Probablement répandu, mais négligé.
Localités Vaud  Gorges de Chauderon (Piré) ; Lutry (Schimper). Neuchâtel (Lesque- 

reux). Bern  Sandsteinmauern bei Bern und bei Burgdorf (Culmann). Zürich  Uetikon und 
Männedorf (Weber) (ÍQQ 81. 5. 2). S t. Gallen : Rheintal (Jäger). G raubünden : bei Fels
berg ; Churwaiden (Pfeffer). Ticino : colline fra Vezia e Crespera presso Lugano (Mari) (ißjg 
81. 5. 4).

T . c a n e sce n s (Bruch). — Xérophile. Terricole et saxicole. Indifférent.
Elément thermophilc méridional.
Station Rochers et murs recouverts de terre, talus très secs, etc.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — R. ; P. ; fr.
Localités Ticino Près de Melide (Favrat) ; entre Locarno et Ponte-Brolla ; entre 

Brissago et Ascona ; Locarno, Madonna del Sasso (Weber) (235p 81. 3. 2) ; Monte Bré près 
Lugano (Amann) (iß^ 81. 3. 4).

T. mary in ata (Br. eur.), — France méridionale, Pas-de-Calais, Hollande, etc.

Genre S y n t r ic li ia  (C. M.).

S . su b u la ta  (L). — Exsicc. W. et W . 485.
Mésophile. Terricole et humicole. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre fraîche et un peu humide ; talus dans les forêts, fentes des rochers, 

au pied des arbres, etc.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — De 370 m. (Morbegno, leg. Pfeffer) à 

2200 m. (Männlichen, leg. Culmann).
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités très nombreuses.
Var. angustata  (Wils). F. plus étroites, à pointe plus aiguë, dentées ; marge très pro

noncée ; N. plus faible.
Var. recurvo-m arginata  Breidler. F. linguiformes, brièvement acuminées ou obtuses, 

bords révolutés jusque vers le sommet, marginées de cel. épaissies, jaunes ; -j- Ns.
Yar. subinermis Schimp. F. oblongues et ovales lancéolées, brièvement mucronées par la
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N. ; marge peu distinete. — Valais et B ern , Sanetsch, 1900-2000 m. (Amann et Culmann) 
(23§ 82. 5. 22 et 24).

Var. m ut ica Schimp. F. plus courtes et plus larges, mutiques, à bords révolutes mais 
non marginés.

La var. subinermis, par scs F. à pointe mutique et courte, presque complètement dépourvues de 
marge, sauf vers la base, établit une transition intéressante avec le S. inerrnis ; elle en différé par les 
bords de la F. plans à la partie supérieure.

Dans le vol. 52, p. 73 de la H edwigia , W arnslorf divise le S. subulata en cinq sous-espèces :
S. subulata (h) Hedw. — F. très pap., non transparentes, entières, toujours distinctement margi- 

nées vers le bas.
S. serrulata  (Funck) Warn. — F. très pap., non transparentes, dentées au moins à leur partie 

supérieure, marginées sur tout leur pourtour.
S. Graejii (Schlieph.) emend. Warn. — F. munies de pap. éparses, semi-transparentes, entières 

ou légèrement dentées vers le sommet ; toujours distinctement marginées vers le bas.
S. Biirgeneri (Lœske) Warn. — F. munies de pap. éparses, semi-transparentes, portant, à leur 

partie supérieure, des dents aiguës, non ou à peine marginées.
S. mucronifolia Schwægr. — F. lisses et transparentes, entières, distinctement ou indistinctement 

marginées vers la base.
Sauf le S. Biirgeneri, qui n’a été trouvé qu’une seule fois près de Stralsund, toutes ces formes se 

trouvent en Suisse.
Dans le canton de Zurich et les régions inférieures du canton de Berne, c’est le S. serrulata  bien 

caractérisé qui domine. Les plantes récoltées dans les Alpes m’ont paru plus difficiles à répartir. »

(P. C.)

S . m u c ro n ifo lia  (Schwægr.). — Exsicc. M. G. 174.
Mésophile. Mumieole. Caleiphilc. — Elément mésothermique.
Station Fentes des rochers ; sur le bois et les racines recouverts d’humus ; lieux cou

verts, bien ombragés et un peu humides.
Zones moyenne, subalpine, alpine et nivale. — Jusqu’à 3300 m. (Matterhornhiitte, leg. 

Rom pel).
Jura et Alpes calcaires et schisteuses. — P.F. ; Q. ; fr.
Localités nombreuses. Récolté en 1803 déjà par Schleichcr dans le vallon de Nant sur 

Bex.

« Relié, par des plantes intermédiaires, au S. subulata. » (P. C.)

T . in e r r n is  (Brid.). — Exsicc. M. E .898. — Xérophile. Terricole et humicole. Calciphile. 
E lément thermophile-méridional.
Station Fentes et excavations des vieux murs et des rochers ; localités chaudes et abri

tées. — Avec A lo ïna  spec.
De la zone inférieure à la zone alpine.
R égions rhodanienne et insubrienne. — R. ; A. ; fr.
Localités V a la is : sur Louèche-Ville (Amann) QQQ 82. 3. 2); Gemmi, 2200 m. 

(Dixon). Vaud ; rochers dans les vignes sur Roche (500 m .) (Amann) ($3§ 82. 3. 6) ; murs 
de vignes près la Tour de Marsens sous Chexbres, 550 m. (Amann) (23£ 82. 3. 4). N eu
châtel : Saint-Biaise (Meylan). Ticino : Castagnola (Rôll).
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Dans les expi. de Chexbres, du reste bien caractérisés, la fl. ç f  est sessile et forme un petit bour
geon axillaire près de la Q ; la N. est un peu moins épaisse (74 « à la base) que dans le type.

« La plante de la Gemmi rapportée par Dixon au S. inermis et celle du Sanetsch, attribuée par 
Amann au S. subulata var. subinermis Schimp., sont certainement identiques : l’une et l’autre different 
à peine par le port et la forme de Pacumen, du S. inermis de Chexbres, mais ont des Cel. plus grandes 
(diamètre moyen 14 à lo  p, contre 9 à 10 p). Toutes les F. de la plante de la Gemmi ont des bords 
étroitement révolutés jusqu’au sommet et non marginés. Dans la plante du Sanetsch, — récoltée en 
plusieurs stations, — le bord des F. est plus variable : tantôt nettement révoluté et non marginé (sur
tout pour les vieilles feuilles), tantôt marginé, à la base, de quelques Cel. sublinéaires, et plus ou moins 
plan (notamment sur les jeunes feuilles). La planéité relative des jeunes feuilles proviendrait-elle de 
l’été extrêmement humide (1912) dans lequel cette mousse a été cueillie?

La plante de la Gemmi ne peut certainement pas être attribuée au S. subulata var. subinermis de 
Schimper, car elle a des bords nettement révolutés et non marginés et correspond en tous points à la 
description donnée (Sijn. éd., II, p. 224) de S. inermis. Schimper ne mentionne pas, pour différencier 
cette espèce, la grandeur des cellules, d’ailleurs extrêmement variable dans le groupe du S. subulata.

On pourrait, à la rigueur, rapporter les mousses de la Gemmi et du Sanetsch au S. subulata var. 
mutica de Schimper, que Boulay dit difficile à distinguer de S. inermis. Ne connaissant pas cette 
variété, je n’ose me prononcer sur elle.

A mon avis, les deux Syntrichia en question sont intermédiaires entre le S. subulata et le S. inermis, 
mais se rapprochent davantage de ce dernier. On pourrait les considérer comme des S. inermis immi
grés du Valais. La plante de la Gemmi, provenant des parois sèches du versant méridional du col, dif
fère à peine du type. Celle du Sanetsch, originaire du versant nord, s’en éloigne un peu plus. » (P. C.)

S . a lp in a  (Br. eur.). — Ecrsicc. M. E. 896.
Xerophile. Saxieole. Calciphilc. — Elément méridional.
S tation Rochers abrités exposés au midi. — Avec S. m ontana.
De la /one inférieure à la zone alpine.
R égions insubrienne, rhodanienne et rhénane, vallées du bassin de l ’Aar. — R. ; Q. ou

A. ; rarement fr.
L ocalités V ala is: Furka ; glacier du Rhône, avec E ncalyp la  rhabdocarpa  (Schim

per) ; vallée de Bagnes (Bauseh) ; rochers de gneiss sur Naters, 750 m., fr. (Colomb) (23§ 
82. 2. 4 et 6). Neuchâtel Combe de Vaux, st. (Hausknecht). B ern :  Faulhorn (Fürbringer); 
Waldegg bei Beatenbe-rg, 1100 m., fr. (Culmann) (33£) 82. 2. 3). A ppenzell in ziemlicher 
Menge den Felswänden des Fählensce entlang, 1950 m. (Jäger). G raubünden  Felsberg, 
auf Verrucano,600 in. ; Mittenberg bei Chur, 930 m. (Pfeifer) ; Alvcneu (Schimper). Ticino : 
Madonna del Sasso, Locarno (Amann) (93§ 82. 2. 2).

Var. inermis Milde (S . Weberi Warn.). — Plus robuste. Touffes plus denses, brun 
rouille à sec. F. plus solides, lingulécs-spatulées, largement arrondies ou un peu émarginées 
au sommet. NNS ou formant une pointe large et courte, rude sur le dos. Ordinairement st. 
9 -  — ï nu<1 rochers de grès et de poudingue dans le vignoble de Lavaux, aux environs 
de Chexbres, Chardonne, Rivaz, Saint-Saphorin, fr., 400-600 m. (Amann) ($£> 82. 2. 16 à 
26). Graubûnden  im Bergeil, Puschlav und Val Masino nicht selten (Pfeffer) ; Brusio 
(Killias). T/cino: Felsen bei Ascona,210 m. ; auf Granit bei dem Oratorio del Sasso, Locarno 
(Weber) ; Gordola (Amann) (Sgjp 82. 2. 14).

S . la tifo lia  (Bruch). Hygrophile. Lignicole, rarement saxieole. Calcifugc.
E lément mésothermique-boréal.
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S tation Au pied des vieux arbres dans le voisinage des cours d’eau ; lieux périodique
ment inondés. — Zone inférieure.

R égions rhodanienne (?) et insubrienne. — R.R. ; très rarement fr.
L ocalités Valais: Gorges de Salvan, fr. (Bernet) (haud vidi !). G raubünden : Val 

Masino, 30o m. (Pfeffer).
Var. propagulifera  Mildc. Plus robuste. F. avec des propagules pluricellulaires sur le 

limbe.

S . p a p illo s a  (Wils.). — Xérophilc. Corticic.ole. Calcifuge?
Elément hygrothermique-atlantique.
S tation Sur le tronc des arbres des promenades et des routes.
Zone inférieure. — I)e 270 in. (Basel, lcg. Colomb) à 570 m. (Interlakcn, leg. Culmann). 
R égions rhodanienne, rhénane et insubrienne ; Plateau et vallées des Alpes.

F. ; Q. ou A. ; st.
L ocalités nombreuses (une vingtaine notées).

S . læ v ip ila  (Brid.). — Xérophilc. Corticicole. Calcifuge.
E lément thermophile méridional. — Station Sur le tronc des arbres des promenades, 

le long des routes, etc. — Avec S. papillosa, et pulvinala .
Zone inférieure (zone de la vigne). — I)e 280 à 700 m.
R égions rhodanienne et insubrienne ; Plateau. — R. ; P. ; souvent st.
L ocalités Genève et environs (Reuter, Miiller-Arg., Rome, Bernet, Périer) ( 2 3 , 8 2 .  1. 

4 et 6) ; Chambésy (Reuter) (29,Ç) «2. L 2). l 'and Noville (Sehleiehrr) ; Roche, Cull.y (29$9
1. 1 o) ; Bavois (Colomb) ; environs de Lausanne, 4 (X1-550 m. (23.̂ 1 V 12, 14 et 18) ; Crémières 
sur Chcxbres, 700 m. (23$3 ;>2. 1. 10) (Amann) ; Baulines (Porret). Fribourg  Romont 
(Colomb) (23§ 82. 1. 8). Ncuchàlel Val-de-Travers, 700 m. (Lesquereux). H em :  bei Bern 
(Bamberger, L. Fischer). A argau  : st. arn Grunde der Pappeln, bei Brugg (Geheeb). Ticino : 
Lugano, 280 m. (Kindberg).

Les cxpl. bien fruclitiés (23§ 82. 1. 18) de Lausanne présentent à la base des F., sur leur face ven
trale, des propagules ovales, acuminécs, exactement semblables à celles du S. pagornm (Mildc) figu
rées par Limpricht, I, p. 082. (Longueur totale de la propagule 0,34 mm., la pointe seule 0,04 mm., 
largeur 0,11 mm.)

Var. lœvipila'jormis (De Not). Touffes étendues, vert jaunâtre. F. à marge jaune plus 
claire, formée par 4 ou 5 rangées de cel. épaissies. -J- N formant un poil lisse, hyalin. Cel. 
de l’Exoth. leptodermes. P. formant un seul tour de spire. — Forme méditerranéenne.

S. pagorum  (Milde). — Environs de Mcran, Tyrol autrichien. — N’est probablement qu’une forme 
saxicole du S. alpina. Une partie des expi. distribués par Milde dans la Bryolheca europæa de Habcn- 
horst, no 458, appartiennent au S. alpina var. inermis ! S.

S . p u lv in a ta  (Jur.). — Xérophilc. Corticicole, humicole et saxicole. Calcifuge.
E léiment m ésotherm iquc-boréal.

S tation Dans les crevasses de l’écorce des vieux arbres, sur les vieux toits de bois, etc. 
Zone inférieure (exceptionnellement dans la zone subalpine).
R égions rhodanienne et rhénane, Jura, Plateau, vallées des Alpes. — P.F . ; P. ; très 

rarement fr.
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L o c a l i t é s Genève: Châtelaine près Genève (Périer) (23$ 83. 2. 10). Vaitd Orbe, 
arbres de la Terrasse (Favrat) (23$ 83. 2. 2) ; Lausanne, 500 m., fr. (23$ 83. 2. 14) ; Saint- 
Sulpice, 400 m., fr. ; Chardonne sur Vevey, 500 m., fr. (23$ 83. 2. 18) (Amann) ; Allaman, 
400 m. (Colomb) (23$ 33. 2. 12). J u ra :  La Chaux (23$ 83. 2. 8); vallon de Noirvaux 
(Meylan). B ern :  bei Thun, 560 m. (Culmann). A argau  Zofingen (Geheeb). Z u r ic h :  bei 
Oberwinterthur, 460 m. ; Thalacker, Zurich, 410 m. (Culmann) ; Plattspitzpromenade in 
Zurich (Weber). St. Gallen : Rheintal (Jäger) ; Haldenstein und Ragaz (Pfeffer). G raubün
den: Chur; spärlich auf Glimmerschiefer am Lunghinofall, 1800 m. (Pfeifer); zwischen 
Jenins und Meyenfeld (Amann) (23$ 83. 2. 6).

S . m o n tan a (Nees), — Synon. Barbula intermedia (Brid.). — Eocsicc. W. et S. 681 ;
M. E. 898 (var. calva).
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — Elément cosmopolite.
Station Rochers et murs exposés au soleil.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2600 m. (Isla Persa im Morteratseh- 

glctscher, leg. Amann).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ; souvent st.
Localités très nombreuses.
Var. calva (T)urieu et Sagot). Touffes serrées, basses, arrondies. F. plus courtes, à bords 

fortement révolutés, acuminécs, terminées par un acumen court, arqué en dehors. N. très 
pap. sur le dos. — Parties chaudes de la zone inférieure (zone de la vigne). — Valais : 
Sion, Valère et Tourbillon (Nicholson, Amann) (23$ 83. 7. 42) ; Saillon, 500 m. (23$ 83. 7. 
38) ; Sierre-Géronde (23$ 83. 7. 32) (Amann). Vaud  Rochers et murs du vignoble entre 
Chcxbres-Chardonne et le lac, 875-600 m., fr. (23$ 83. 7. 36 et 40) ; Pully, 875 m. (23$ 83. 
7. 30) (Amann). Neuchâtel : Saint-Biaise et vignoble neuchàtelois (Meylan). Zurich  : oh 
Männedorf (Weber) (23$ 83. 7. 31).

S . r u r a lis  (L). — Eœsicc. W. et S. 486.
Xérophile. Humicole. Terricole et saxicole. — Elément cosmopolite.
Station Rochers, murs, toits, sur la terre sablonneuse, les vieux arbres, etc.
De la zone inférieure à la zone nivale.
Dans toutes les régions. — Localités très nombreuses. — Polymorphe !
Var. arenicula Braithw. — Synon. B. ruraliformis Besch. — Forme robuste des sables, 

à F. plus allongées, un peu dentées au sommet, avec un long poil brunâtre à la base. — 
Abondant dans les sables du littoral du Léman (23$ 80. 6. 16).

Var. dctisirelis Vent. Cel. fol. plus petites. — Forme méditerranéenne.
Var. rufipila  Herzog. « A typo differt pulvinis densioribus, spadiceis, foliis brevioribus, 

pilo minus spinoso rufo. » — Haute-Engadine.
Var. cpilosa Vent. F. non pilifères. — Lugano (Venturi).

On trouve sur les murs et les rochers du vignoble valaisan, de Fully à Sierre, et surtout sur le 
gyps délité des carrières de Granges-Saint-Léonard (Valais), des formes stériles curieuses (var. gypso- 
phila  mihi), très réduites, hautes de quelques millimètres à 1 cm. seulement, en touffes basses, planes, 
égales, d’un vert obscur grisâtre, dont les F. super, ont les bords largement réfléchis à la partie supé
rieure, le sommet incurvé presque en capuchon, la pointe piliforme très variable, ordinairement courte
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ou très courte, parfois nulle, les F. infér. largement et brièvement ovales-lnncéolces, très concaves- 
carénées comme chez le P. F io rn .

Le poil hispide et la N. hérissée, vers le sommet, de dents et de longues pap. aiguës, parfois bifur- 
quées, démontrent la parenté de ces formes avec le S. ruralis  qu’elles relient au S. spuria.

S . s p u r ia  mihi sp. noya. — Xérophile. Tcrricole et saxicole. Calciphile. — E lément ther- 
mophile.
S tation Rochers et murs recouverts de terre. — Avec S. rura lis  et S . m ontana.
Zone inférieure. — R égion rhodanienne. — R. ; P. ; st.
Valais : Vignoble d’Ardon à Sion, 400-500 m. (Amann, mai 1897) ( 3 3 , 8 1 .  2 bis, 2, 4 

et 6).
Touffes gazonnantes, basses, égales, hautes de quelques millimètres à 1 cm. au plus, brun 

grisâtre à la surface, décolorées et encombrées de terre à l’intérieur. T. mince, cylindrique, 
composée de tissu fondamental à petites ccl. collcnchymateuscs jaunes et d’une couche corti
cale de Cel. épaissies substéréides, brun rouge. Feutre radiculaire peu abondant. F. peu nom
breuses, dressées et lâchement appliquées, les supér. formant un petit bourgeon presque 
fermé à sec, dressées-divergentes par l’humidité, les terminales formant une petite rosace. F. 
largement ovales ou obovales-lancéolées, longueur 1,5-2 mm., largeur 1 mm. (formule : base 

- 17 °/o ; au quart inférieur =  58 °/0 ; maximum =  02 % ; moitié =  58 °/0 ; aux trois- 
quarts supér. =  45 % de la longueur).

F. profondément concaves, largement arrondies ou émarginées au sommet, bord fortement 
et largement enroulé en spirale de la partie inférieure jusqu’au sommet, celui-ci presque en 
capuchon. N forte, d’égale épaisseur (80-100 p), un peu atténuée à la base, semi-cylindrique, 
faisant fortement saillie et un peu pap. sur le dos, formant un mucron très court ou court 
dans les F. infér. et une arête hyaline plus ou moins dentée, de longueur très variable, dans 
les F. supér. ; montrant, sur une coupe transversale, une rangée de 4 à 0 eel. ventrales, 2 à 
4 indicatrices médianes, un groupe de 4 cel. peu épaissies, puis une ou deux rangées de cel. 
dorsales substéréides. Cel. supér. du limbe vertes, opaques, carrées-hexagonalcs ou subrec
tangulaires, portant sur chacune des faces extérieures deux papilles en fer à cheval. Cel. 
infér. rectangulaires, plus ou moins allongées, à parois plus minces, vides et hyalines. St. Ç 

Diffère du S . rura lis  par les F. largement ovales ou obovales-lancéolées, fortement con
caves, en capuchon au sommet et la N. simplement pap. sur le dos au sommet.

S . calcicola Grebe. Gazons bas, plans, denses, vert jaunâtre. F. moins squarreuses, à base plus 
étroite, ayant leur largeur maximale vers la moitié, non engainantes, à peine carénées, régulière
ment elliptiques-oblongues, peu arquées, à bords plans sur le quart supérieur. Les Cel. basilaires 
médianes hyalines forment un groupe plus petit et mieux délimité. Cal. courte, recouvrant seule
ment ’A de l’urne. Sp. vert jaunâtre, lisses. — A rechercher en Suisse.

S . papillosissim a Coppey. œ B. rurali (sensu stricto) affinis, a qua differl slatura robusliore, cau- 
libus nec non foliis crassioribus ; cellulis (basalibus exclusis) hexagonis, membrana ad angulos 
crassiore, papilla unica cava cylindro-conica, apice dilatata nec non irregulariter, ramosa crassitu- 
dinem cellulæ æquante ornalis. Planta mascula et sporogonium ignota. » — Grèce.

S . a c ip h y lla  (Br. eur.). — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
E lément boréal-alpin. — S tation Sur les cailloux, les rochers, les murs ombragés. 
Zones subalpine, alpine et nivale ; exceptionnellement dans la zone moyenne. — De 570 

m. (Uldis unweit Haldenstein, leg. Pfeffer) à 3150 m. (Schwarzhorn-Fluela, leg. Amann).



Jura ; Alpes. — F.F. ; A. ; fr.
L ocalités très nombreuses.

Var. mucronata Sendtn. F. brièvement cuspidées ou à poil très court.
Certaines formes alpines du S. ruralis (yar. rafipila Herzog-, var. pseudo-aciphylla Herm. Winter) 

ont, par contre, un poil plus ou moins rouge. Dans les Alpes, comme dans le Nord, on trouve des 
formes de transition entre S. ruralis et aciphylla.

« On trouve parfois (par ex. au Chasseron) des formes dont le poil est rouge seulement au sommet, 
ou même entièrement blanc dans une partie de la touffe. » (Ç. M.)

S. M uelleri (Bruch). — (Synon. F. princeps De Not.) — Espèce du littoral méditerranéen et 
atlantique.

Genre D ia ly t r ic h ia  (Schimp.)

D . B ré b is s o n i (Brid.). — Synon . Barbula B.
Hydro et hydrophile. Saxicole et corticicolc. Calciphile préférant.
E l ément therm op h ile-m érid ion a l. —  S tation A u bord des la cs  e t d es g ra n d s cours  

d’eau , sur le s  roch ers, les p ierres et le s  racines des arbres.

Zone inférieure. — R égions rhodanienne, rhénane et insubricnne. — R.R. ; P. ou Q., st. 
Localités Vaud : rochers de grès dans les vignes, au-dessus de Rivaz, 450 in., avec 

S. al.pina var. incrm is et S . m oniana  var. calva (Amann) OS- *• 0 et 8) ; rochers de
poudingue dans le lac au château de Glérolle, 375 m. (Amann) (23,£> 68. 1. 4). A a ry a u  : am 
Rheinufcr bei Laufenburg, auf Gneissblockcn (Gcheeb 1802). Ticino  Sur Loearno, dans un 
ruisseau (forma yracilis) (Amann) (ÜBjp 08. i. 2).

Var. jium ila  mihi. Gazons étendus, ras, vert jaune clair, très adhérents au support. T. 
haute de quelques millimètres seulement. F. supér. en rosette ouverte. F. 0,5-1,5 mm. à 
bords moins épaissis que chez le type. Quelques poils hyalins filiformes à l’aisselle des F. et 
parfois des propagules pluricellulaires ramifiées à la face ventrale du limbe. St. Q Les 
caractères anatomiques et morphologiques concordent du reste avec le D. lirébisson / . — 
V aud: rochers de grès dans les vignes sur la gare de Rivaz, 400-450 m. (93§ 08. f. 12) ; 
sur la terre recouvrant les rochers de poudingue dans les vignes, sous le Dézaley à Saint- 
Saphorin, 450 m. (© £ 04. 1. 10) (Amann).

Clef analytique des SYNTRICHIA du groupe RURALES

A. Sur l’écorce ou sur le bois. T. avec un faisceau central. Petites touffes ou coussinets vert 
foncé passant au vert grisâtre ou noirâtre par la dessiccation.
I. — Dioiques. F. à bords plans ou réfléchis à la base seulement.

g. — F. non pilifères, ordinairement sans propagules. S . lah fo h a .
b- — F. pilifères, avec des propagules.

n a .— Poil court et lisse. Propagules sphériques, abondantes sur la N. S. papillosa. 
bb.— Poil long et denté. Propagules cylindriques, sur le limbe.

Sommet de la F. ordinairement émarginé. S. pu lv ina ta .
II. — Monoïques. F. à bords révolutés jusqu’à la moitié au moins ; le limbe un peu

rétréci vers la moitié. Poil à peu près lisse. S . lœ vipda .

F. à marge jaunâtre, plus claire, de 4 ou 5 rangées cel. Touffes étendues vert jau
nâtre. Var. lævipilæformis.
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B. — Sur la pierre ou sur la terre.
I. — Dioïques. T. sans faisceau central.

a.  — Touffes 1 à 2 cm., en coussinets serrés, à surface égale. F. oblongues-ellipti- 
ques, ordinairement arrondies et planes aux bords au sommet, non du à peine caré
nées, s’étalant facilement, longues de 2 à 3 mm. Le tissu hyalin basilaire forme 
une zone médiane réduite et bien délimitée. N. très forte, avec un gros faisceau de 
4 à G rangées de stéréides. P. ne faisant qu’un tour de spire. Caleiphiles.
aa . — F. dressées-divergentes par l’humidité, un peu atténuées vers le milieu 

(subpanduriformes). Tissu cel. supérieur très étroit, presque opaque, Cel. 10 p, 
très pap. N très forte, non atténuée à la base, presque lisse sur le dos. Cal. 
couvrant la l/t de l’urne. Sp. brun rouille. S. m o n t a r a .

Touffes basses, arrondies. F. plus courtes, non pilifères, à bords fortement révolu- 
lés, acuminées, terminées par un acumcn court, arqué en dehors. N. très pap. 
sur le dos. Var. ca/rn.

bb. — F. subsquarreuses, étalées et un peu réfléchies par l’humidité, ayant leur 
largeur maximale vers la moitié. Tissu cel. supérieur transparent, à Cel. étroites 
13 à IG p. N. rude sur le dos, atténuée vers la base. Cal. courte, couvrant l/4 
de l’urne. Sp. vert jaunâtre, lisses. S . ca /c ico /a .

b. — Touffes 2 à G cm., très lâches, à ramification diehotome. F. squarreuses et réflé
chies, fortement carénées-condupliquées, ayant leur largeur maximale â la partit' 
inférieure, graduellement atténuées, révolutées aux bords jusqu’au sommet, lon
gues de 3 y* mm. environ. Tissu cel. basilaire hyalin occupant le 7 3 inférieur du 
limbe, passant graduellement au supérieur. N. plus faible. Cp. 3 â 4 mm. P. con
tourné deux fois. An. large.
an.  — Tissu cel. basilaire hyalin médian séparé du bord par une zone de Cel. 

étroites. Bords révolutés jusque vers la pointe. S .  r u r a l i s .

Forme robuste des sables. F. plus grandes, un peu dentées au sommet ; poil long, 
brunâtre à la base. Var. ranilifor/nis.

F. non pilifères. Var. epilosa.
Petite forme haute de quelques mm. seulement, vert obscur grisâtre. F. largement 

réfléchies aux bords supérieurement, le sommet presque en capuchon. Pointe 
piliforme courte ou nulle. Var. gypsophila.

bb. — Touffes robustes. Tissu cel. à Cel. hexagonales, grandes, à parois épaissies 
aux angles; chaque Cel. porte une pap. unique, conique-cylindrique, ramiliée et 
creuse à l’intérieur. S .  p n p l / lo s is sh n a .

cc. — F. plus étroites, acuminées. Tissu cel. hyalin occupant toute la largeur du 
limbe à la base. Bords révolutés jusqu’à la l/» seulement. Poil court, rigide, 
rouge brun. —  Mousse alpine. S .  a c ip h y l la .

c. — Touffes basses, égales, hautes de quelques mm. seulement, brun grisâtre à la
surface, décolorées et encombrées de terre à l ’intérieur. F. peu nombreuses, dres
sées et lâchement appliquées, les supér. formant un petit bourgeon presque fermé 
à sec et une petite rosace à l’état humide. F. profondément concaves, mais non 
carénées-condupliquées, bords aplanis, fortement et largement enroulés en spirale

16
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de la base jusqu’au sommet, celui-ci presque en capuchon. Sommet de la F. large
ment arrondi ou émarginé. N. pap. sur le dos, formant un mucron court ou une 
arête hyaline de longueur variable, fortement dentée. S . spuria .

II. — Monoïques ou polygames. T. avec un faisceau central. F. non ou à peine squarreu- 
ses, planes aux bords à la moitié supérieure. Tissu cel. hyalin occupant toute la lar
geur de la base.
a. — Monoïque. F. dressées. N. lisse formant un poil lisse, court, brun rouge. Les

parois cel. superficielles du tissu basilaire brunies et partiellement résorbées. Tube 
du P. de 0,15 mm. S . alpina.

Touffes en coussinets plus denses, brun rouille à sec. F. lingulées-spatulées, large
ment arrondies ou un peu émarginées au sommet. N forte, rude sur le dos, for
mant un mucron obtus, large et court. Var. inermis.

b. — Polygame. Grande espèce des bords de la mer. F. plus grandes et plus larges,
dressées et arquées en dehors au sommet. N. rude sur le dos. Poil long et épineux. 
P. grand, tube haut de 1 mm. environ. S . M uelleri.

Famille GRIMMIACEÆ

Genre C in c l id o t u s  Pal. de Beauv.

C. f o n t in a lo ïd e s  (Hw.). — Exsicc. Rab. 133 et 385 ; W et S. 84.
Hydrophile, litophile. Saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique-borôal.
Station Sur les blocs et les rochers, rarement sur le bois, dans les eaux courantes. — 

Souvent avec Funtinalis.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 360 (Rheinfall, leg. Weber) à 1200 m. 

(Jura, leg. Meylan).
Jura (C. et M.) ; Plateau (P.F. ; A.) ; Alpes calcaires (F. ; A.). — Assez rarement fr. 
Localités très nombreuses.
Var. Lorentzianus  (Mol.). Forme st. réduite à T. peu divisée, les F. espacées, patentes, 

dentées au sommet. — A argau  : Brunnentrog in Rheinfelden (Geheeb, Baur) (93§ 84. 13. 22).
Var. B aum gartneri Bauer. Aspect du Tortella torluosa; F. fortement contournées, même 

crépues à sec, plus patentes à l’état humide, d’un tiers plus longues et plus large. — Autriche.

G. r ip a r iu s  (Host.). — Exsicc. W. et W . 789.
Hydrophile, litophile. Saxicole. Calciphile. — E lément thermophile-méridional.
Station Sur les blocs et le bois périodiquement inondés dans le lit et sur les bords des 

rivières et des fleuves. — Avec C. aquaticus.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 800 m. (Jura, leg. Meylan).
Jura ; Plateau : bassins du Rhône, de l’Aar et du Rhin. — P. F. ; Q. ou A. ; rarement fr. 
Localités assez nombreuses (25 notées jusqu’ici).

C . d a n u b ic u s  Schiffner et Baumgartner. Voisin du C. riparius  dont il diffère par la taille plus 
réduite, la T. molle, couchée, les F. dressées-divergentes, non ondulées, linéaires, graduellement 
atténuées-acuminées, plus longues et plus étroites, non rétrécies à la base, à marge étroite de 
2 rangées seulement, les cel. plus grandes, l’inflorescence cladogène. — Danube.
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G. a q u a tic u s  (Jacquin). — Eæsicc. Rab. 133 et 1133 ; W. et S. 381 ; M. G. 17. 
Hydrophile, litophile. Saxicole. Caleiphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur les pierres et les rochers immergés dans les cours d’eau rapides, près des 

cascades, des moulins, etc. — Avec C. fon lina lo ïdcs.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1150 m.
Jura (F.F.) ; Plateau (P.F. ou R.) ; Alpes (R.). — R égions rhodanienne, rhénane et insu- 

brienne. — A.A. ou M. ; fr.
L ocalités Vaud  entre Aigle et le Sépey (Nicholson). Jura : nombreuses localités. 

B ern: Lautcrbrunncn (Trachsel) ; Bcatcnbad (Bamberger). A a rg a u :  Brugg und Laufenburg 
(Geheeb). Schw yz  Badquellc im Waggital (Jack). A ppenzell Briillbaehtobel (Custer, Jæ- 
ger, t'ulmann). Graubiinden : Wasserfall bei der Trinsermiihlc st. (Coaz, Theobald, Pfeffer). 
Ticino Mendrisio (Herb. Franzoni) ; Chiasso (Mari) ; Monte Gcneroso (Conti).

Genre S c h is t id iu m  (Brid.)

S . a p o ca rp u m  (L.). — Synun. Grimmia a. — Eæsicc. W et S. 382.
Xérophile. Saxicole. Caleiphile préférant ou indilférent. — E lément cosmopolite.
S tation Sur les pierres, les rochers, les murs, plus rarement sur le bois.
De la zone inférieure à la zone nivale, jusqu’à 3500 m. (Mont Rose, leg. Vaccari).
Dans toutes les régions. — C.C. ; A. ou A.A. ; fr.
L ocalités innombrables.
Très variable. Passe au S. gracile et alpieula par des formes intermédiaires ; Meylan 

(Catalogue des mousses du  Jura., p. 90) a décrit une var. lerelinervioid.es qui se rapproche 
du S. lerefinerve (F. raides et dressées à l ’état humide,-beaucoup moins révolutées).

Var. intercédais Schiffn. Coussinets denses, noirâtres. F. arrondies au sommet, nulle
ment pilifères, bords à 2 ou 3 couches cellulaires, tout à fait plans au sommet, révolutés 
d’un côté seulement à la 7« inférieure.

Var. irregularis  Hagen. F. pch. obtuses, non pilifères; bords plans, unistrates, entiers. 
Cel. de l’Exoth. très irrégulières, fortement et irrégulièrement épaissies. Sp. 14 à 16 ¡i. — 
Norvège.

S . S. * * * * * 11 g r a c ile  (Schleicher). — Synon. Grimmia longidens Phil. — Eæsicc. M. E. 199 (Schis
tidium longidens Phil.). — Xérophile. Saxicole. Caleiphile. — E lément mésothermique. 
S tation Sur les parois sèches des blocs et des rochers.
Zones inférieure, moyenne, subalpine et alpine. — Jusqu’à 2650 m. (Schiahorn, Davos,

leg. Amann). — Dans toutes les régions. — A.F. ; A. ; fr.
L ocalités nom breuses.

« Les F. de S. gracile présentent tantôt un acumen à poil hyalin, tantôt un aeuraen non décoloré,
non pilifère, mutique et parfois même obtus. L’humidité n’est pas toujours le facteur essentiel déter
minant l’absence de poil hyalin, car, en plein soleil et sur des blocs secs, on rencontre parfois et en 
abondance le S. gracile à F. toutes entièrement vertes jusqu’à l’extrémité de l’acumen, l’appareil de 
fructification ne présentant aucune différence. '> (C. M.)

« Avec Breidler, Hagen, Limpricht et Amann, je range le S. longidens parmi les synonymes de 
S. gracile. La plante originale de Schleicher (93§ 85. 3. 0) diffère à peine de la mousse de Philibert.
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La poinle des F. est conformée exactement de même dans les deux espèces. D’ailleurs la description 
originale du S. gracile dit déjà « foliis epilosis », il n’est donc pas possible d’appeler la plante pilifère 
S. gracile et de réserver le nom de S. longidens pour la mousse à F. mucronée, comme l’a proposé 
Roth. Il faut créer une var. pilifera  pour la forme dont Roth a fait le S. gracile. La forme du fruit 
ne semble pas avoir grande importance : sur l’original de Schleicher, on trouve, à côté de Gp. déoper
culées presque hémisphériques, des Cp. operculées absolument pareilles à celles de la plante du Bar- 
loch, sur laquelle Philibert a établi son S. longidens. » (P. C.)

S . 11 t e n e r r im u i ï l  (Chalub.). — Sgnon. S. apocarpum var. fdiformis Lindb. — Petites touffes noi
râtres, à T. filiforme. F. supér. terminées par un poil denté, non décurrent ; bords plus ou moins 
rabattus ; -J- N large, sillonnée. Cel. très petites, les apicales 6-7 g, hexagonales-arrondies, très 
épaissies, à parois sinueuses, les infér. 8-10 p , carrées ou brièvement rectangulaires. Cp. lepto- 
dermc. Op. brièvement et obtusément appointi. P. rouge sanguin ; D. perforées, irrégulières. Sp. 
8-0 p  brunes. — Allemagne, Taira.

S . 11 a lp ic o la  (Sw.). — Hygrophile et hydrophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément mésothcrmique-boréal. — S tation Blocs et rochers humides ou mouillés.
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 750 (in der Thur bei Stein, leg. Herzog) à 

0800 m. (Matterhorn, leg. P. Jul. Seiler).
.Jura ; Plateau ; Alpes. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses. — Publié en 1807 par Schleicher dans son premier catalogue, 

p. 9, sous le nom de G rim m ia hclvelica Schkuhr. Ses expi. provenaient de Salvan (Valais).
Var. rivufarc  (Brid.). Touffes vertes, plus robustes, 4-10 cm. ; aspect d’un Cinclidotus, T. 

ordinairement flottante, dénudée à la base, à F. rapprochées au sommet. F. largement arron
dies et dentées au sommet, bords révolutés. Cp. courte, obovale, presque turbinée après la 
sporosc.

Var. la tifo lium  Zett. Touffes lâches, 1-3 cm. ; port du G rim m ia  m ollis. F. molles, con
caves, à base obovale, atténuées en une pointe courte, lingulée, arrondie au sommet ; bords 
épaissis, révolutés. Cp. subglobuleuse puis hémisphérique. — Norvège.

S . 11 s o r d id u m  Hagen. Voisin du S. alpicola. Coussinets denses, brun noirâtre mat. F. imbri
quées, à base semi-engainante. F. brièvement acuminées, acumen largement arrondi, 1 -1 ,5X 0 ,45-  
0,65 mm., bords plans et entiers, non épaissis. — Ns brune, 83 p. Cel. à parois sinueuses. F. pch. 
lingulées. (ici. de l’Exoth. non collenchymateuses, Stm. nuis. Cp. macrostome après la sporose.
D. étalées à sec, pourprées, pap., fendues et perforées supérieurement. Sp. 11-14 p  jaunâtres lisses. 
— Norvège.

S. 11 l in e a r e  Chai. — Sgnon. S. angustum Ilagen. — Voisin du S. alpicola Igpicum. Touffes en 
coussinets noir brillant. T. sans faisceau central. F. supér. étroitement lancéolées-linéaires, 3 X  
0,48 mm., obtuses ou arrondies au sommet, non pilifères, à bords plans et entiers. — Ns 50 p. 
Limbe unistratc avec une strie bistrate de chaque côté de la N. Cel. à parois épaisses, ondulées, les 
médianes 12 p. F. pch. lingulées 2,5 mm., atteignant la */î de la Cp. S. 0,8 mm. épaissi au som
met. Cp. presque infundibuliforme à sec, vert jaunâtre, leptoderme, sans Stm. D. étalées à sec, à 
pointe relevée. Sp. 16-20 p, jaune brunâtre. — Tatra, Steiermark, Norvège.

S . co n fe rtu m  (Funck). — Exsicc. M. G. 176.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
Station Blocs et rochers exposés au soleil.
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De la  zone in férieu re  à la  zone n iv a le , ju sq u ’à 3 0 4 7  m . (C abane G nifetti au M o n t-R o se, 
le g . V accari).

Jura  et P la tea u  (su r  l ’erratiq ue ach a lic iq u c) ; A lpes. —  F . ; Q. ou A. ; fr .

L ocalités n om b reu ses.

V ar. urceolare Schirnp. F . b r ièv em en t acu m in écs . Cp. plus p etite , su b g lo b u leu se  puis  

urcéo léc .

V ar. obtusifolium  Schirnp. F . plus co u rtes e t plus la rg e s , o b tu ses, non p ilifères .

V ar. B ryh n ii (H agen ). C oussinets g r iso n n a n ts. F . term in ées par un poil presqu e au ssi 

lon g  que le lim be, denté, décurrent. Cel. à parois lis se s , non on d u lées. —  N o r v è g e .

S . ta r e ilt ils ie i lS C  Sébillc. Petits gazons bas et serrés, vert saturé à sec, vert gai à l’état humide. 
F. bien vertes, molles, lâchement imbriquées, oblongucs-lancéolées, 0,7-0,1) X  0,.1o-0,46 mm., 
obtusément acuminées, à pointe mutique nullement hyaline ni décolorée. N. verte et épaisse à la 
super. F. pch. vertes jusqu’au sommet, largement arrondies et obtuses, non pilifères. Cp. petite, 
rougcâlrc, émergeant au-dessus des touffes, brièvement ovale-cylindrique. D. pourpres, pap., per
forées, fragiles, étalées à sec. Op. convexe, à bec épais. — Alpes de la Savoie.

S . 1* p r u in o s u m  (W ils.). Robuste, 2 cm., touffes grisonnantes. F. terminées par un poil élargi à 
la base, puis mince et lisse de meme longueur que le limbe à peu prè. Bords révolutés. Cel. bis- 
trates supérieurement, à parois sinueuses. F. pch. pap. D. rélléchics-appliquées à sec. — Ecosse.

S . sp h æ ric u m  (Schirnp.). — Synon. S. pu lv in a lu m  Brid. ; G rim m ia  llaeeid a  L indb. —  

Exsicc. M . G. 175.

X éro p h ile . S a x ico le . C alcifuge ? —  E lément m ésothcrm iq iir-h oréal.

S tation R ochers secs. —  Zones subalpine, alp ine c l  n iva le.

A lpes, bassins du R hône c l  de l ’Inn ; région insubrienne. —  R. ; P . ; fr.

L ocalités Valais: indiqué déjà  par Sch le ich er  « in ascensu in on lis G em m i, »  m ais le s  

ex p i. de son herbier  ap p arlien n en t au G rim m ia amidon. E nvirons de Z erm att (B ertra m , H us-  

not) ; V a l d ’A n niv iers près A yer  (P h ilib ert). Vaud: som m et des R ochers de N a v e , 2 0 0 0  m. 

(N ich o lson ). Ilern :  R otta l, sur le g n e iss , 2 7 0 0 -2 8 0 0  m ., a v ec  O rlholrichum  K illia sii (C u l- 

m ann). G raubünden: R o seg g le tsch er  (S ch liep h aek e). Ticino: L u gan o , P r c g a sso n a  (K in d -  

b erg ). —  Indiqué en outre par R oger  à la  D ole ; an rêvera ?
P o rt et a sp ect du G rim m ia anodon , dont il se  d istin g u e  par le P .,  la  Cp. r ég u liè re , le  S . 

dro it et le s  F . à  bords rév o lu tés.

S . a tro fu scu m  Schirnp. —  Exsicc. M. G. 701 .

X éro p h ile . S a x ico le . C alciphile . —  E lément m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation : P a ro is  des rochers secs. —  Zones subalp ine e t  a lp ine.

P réa lp es e t  A lpes. R . ; A . ; fr .
L ocalités Valais: G em m i (A m ann) (3 9 §  86 . 1. 1 2 );  R ilfe la lp , 2 2 5 0  m . (R o m p el). 

Jura  : cu e illi déjà v ers 1840  par L esq u creu x , qui le nom m a G rim m ia  apocarpa v a r . a lra la ;  

C hasseron, 1580  m . (M eylan  et A m ann) (jßjp 86. 1 . 8  e t 1 0 ) ;  C reux du V an , 140 0  m . (5 3 §  

86 . 1. 14) ; C hasserai ; V a llée  de Jou x , 1200 m ., e t  sur to u tes le s  so m m ités , du C hasseron au  

R ecu le t (M ey la n ). Sch w yz:  R ig i-K u lm , 1800 m. (S ch im p er) (© £  86 . 1. 2, 4 et 6) ; so m m et  

du M yth en , beim  H aus (C ulm ann). S i. G allen: so m m et du S p ecr , 1950  m . (C u lm ann). G rau-
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bünden : Alpes de Davos, sur la dolomie triasique, 1600 m. (Amann) (33§ 86. l. 16 et 18). 
Ticino : Monte Generoso, 1680 m. (Kindberg).

On trouve au Rigi, à côté des formes bien caractérisées, d’autres qui semblent passer au 
S . apocarpum ($$$£ 86. 1. 18).

S . b ru n n e sc e n s  Limpr. — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
E lément thermophile-méditerranéen. — Station Rochers exposés au soleil.
Zone subalpine. — Alpes grisonnes et uranaises. — R. ; P. ; fr.
L ocalités U ri:  Gœschenen (Kindberg et Rœll). G raubünden: Davos-Platz, 1500-1800 

m., sur la dolomie triasique (Amann) (58£ 85. 5. 2 et 4) ; Stätzerhorn, 1800 m. (Kindberg). 
Yar. epilosum  Schiffn. F. non pilifères.

S . m a r it im u m  (Turn.). — Littoral de la Manche, Mer du Nord, etc.

S . teretin erve  Limpr. — Synon. Grimmia tenuis Barker. — Eocsicc. M. E. 291. 
Xérophile. Saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique-alpin.
Station Parois de rochers très secs et très ensoleillés. — Avec G rim m ia  anodon.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — De 310 à 1470 m.
Jura, Préalpes, Alpes. — R. ; A. ; très rarement fr.
L ocalités : Jura : Aiguille de Baulmes, 1450 m. (39§ 85. 6. 8) ; Gorges de Covatannaz, 

800 m. ; Grand Savagnier ; Roche aux Cros près Chaux-de-Fonds (33§ 85. 6 . 12); Poëtta 
Raisse ($1p 85. 6. 10) ; Mont d’Or ; La Chaux, 1100 m. (Meylan) ; Dent de Vaulion (Amann 
et Meylan) (33§ 85. 6. 14). B ern:  Zwischenflühtal, 840 m. ; Klus ob Kandersteg, 1200 et 
1300 m. (33§ 85. 6. 2); Gasterental, 1400 m. ; Bcatenberg, 1470 m. (Culmann). Graubün-  
den : Felsen der Albula (Græf). Ticino: Monte San Salvatore (Mari) (33§ 85. 6 - 4); San 
Martino al Salvatore, 310 m. (Kindberg) ; intra Castagnola e Gandria (Conti) (iß^p 85. 6. 6).

« Trouvé, vers 1840, à Fleurier (Jura), par Lesquereux, qui l’avait nommé G rim m ia  
funalis. » (C. M.)

Genre C o s c in o d o n  Spreng.

S . c r ib ro su s  (Hw.). — Synon. C. pulvinatus Spreng.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation Rochers et murs exposés au soleil.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 300 à 2400 m.
Alpes ; région insubrienne. — P.F. ; Q. ; fr.
Localités Valais: Salvan (Schleicher); Gorge de Salvan, 800-900 m. (Bernet, Heget- 

schweiler) ; près la Forclaz, vallée de Trient, 1600 m. (Amann) (33§ 86. 5. 16); Saastal 
(Mühlenbeck); Vissoie et Zinal, 1500-1700 m. (Philibert, Colomb); Gornergletscher (Nichol
son) ; Gorges du Gorner, 1600-2000 m. (Réchin et Camus); Simplon village (Conti) (Sßjp 86. 
5. 14). B ern:  entre Innertkirchen et Gadmen (Amann et Meylan). U ri : bei Amsteg (Gislcr). 
G raubünden: am Mairaufer ob Castasegna ; Kanaltal, 2200 m. ; Pisciadella am Splügen, 
1500 m. (Pfeffer); mehrfach um die Seen des Engadin (Brügger, Fillion, Pfeffer, Holler); 
Languard (Theobald) ; im Puschlav, 970 à 1300 m. (Killias, Pfeffer) ; Val Triazza (Theo
bald) ; Buffalorafall im Misox (Hegelmaier) ; Schuls, Vetan, etc. (Killias) ; Curaletschsee im
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Adula, 2400 m. (Culmann) (33§ 86. S. 6) ; Davos, 1650-1700 m. (Amann) (33§ 86. 5. 4) ; 
Mortcratschgletscher, 1930 m. (Herzog) ; Roseg bei Pontresina (Græf) 86. 5. 10).
Ticino: bei Maggia, 350 m. (Weber) «6 . 5. 2) ; Daziogrande (Hegetschweiler) ; Lugano 
(Mari) ; Locarno (Herb. Franzoni) ; Faido-Chinchengo, 760 m. (Kindberg); Brissago, 300 m. 
(23§ 86 . 12) (Conti); Muzzano (Mari, Conti) (33§ 86. 5. 8).

Mûrit ses Cp. en avril à Brissago, en mai-juin à Davos, en juin-juillet dans la zone 
alpine.

Var. subperforatus Phil. Cp. ovale assez allongée, non dilatée à l’Or. D. plus foncées 
plus courtes et plus étroites, régulièrement lancéolées, acuminées, perforées sur la 1/* supér. 
seulement. — France.

Var. brevipilus mihi. Forme stérile trapue, en grands coussinets arrondis, compacts, 
encombrés de terre. F. à pointe pilifère très courte, lisse, les sillons du limbe peu marqués. 
— Davos, Dischmatal, 1650 m. (Amann) (© §  86. 5. 6).

Var. propagulifera  Jensen. — Grönland.
Var. hum ilis  Kindb. Haut de quelques mm. seulement. F. ovalcs-lancéolées, à poil très 

long élargi et très décurrent à la base ; bords plans ; sillons faibles ; limbe bistrate aux 
bords seulement. F. pch. plus larges, non sillonnées, ni striées. — Ticino : Faido (Kindberg).

C . 11 h u m ilis  Milde. — Hygrophile. Saxicolc. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation Rochers mouillés. — Zones subalpine et alpine.
Alpes, bassins de l’Inn et du Tessin. — RR. ; P.P. ; fr.
L ocalités G raubünden: nasse Gneissplatten am Languardfall bei Pontresina, 1970 m. 

(Pfeifer). Ticino: an der Gotthardstrasse (Roll) (sub nom. C. cribrosus var. élan gala  Kindb., 
cf. Roth, I, p. 403) ; Rossura sopra Faido (Kindberg et Röll) (cette localité se rapporte, d’a
près Roth, au C. cribrosus var. hum ilis  Kindb., conf. Roth, I, p. 403).

Genre G r im m ia  Ehrh.

Sous-genre Gasterogrimmia Schimp.

G . an o d o n  Br. eur. — Eocsicc. Rab. 319 ; M. G. 178.
Xerophile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique.
S tation Murs et rochers secs, exposés au soleil.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 200 (Magadino, leg. Conti) à 2800 m. (Che- 

nalette du Grand-Saint-Bernard, leg. Amann) (ÜB£ 87. 1. 22).
Jura; Alpes; Plateau; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — A.F. ;  P. ouQ.; fr. 
L ocalités nombreuses. — Déjà récolté par Schleicher eu Valais, où cette mousse est très 

répandue dans la zone de la vigne
« Dans l’überland bernois, le G. anodon semble plus fréquent dans les hautes régions 

au-dessus de 2000 m., que plus bas. » (P. C.)

G . p la g io p o d ia  Hedw. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-m éridional.
S tation Rochers et blocs, surtout sur les grès achaliciques.
Zone m oyenne. —  R égion rhodan ienne. —  R R .
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L ocalités Valais : entre  L o u r tier  et F io n n a y , v a llé e  de B a g n e s , 1 0 7 0 -1 4 9 7  m . (R éch in ), 

haud v id i !

«  M. R éch in , auq uel je  m ’ôta is a d ressé  pour obten ir  un éch an tillon  du G. plagiojiodta, 
m ’écrit, le  3  fév r ier  1911 , qu’il lu i é ta it  im p ossib le  de r e tro u v er  ce tte  m o u sse  dan s son h er 

bier. »  (P .  C.)

V ar. arvernica  P h il.  P .  m oins p arfa it, D . non la cu n e u se s . P o il des F . p lu s lo n g . —  

A u vergn e.

G . c r in ita  B rid . — Exsicc. R a b . 50  ; W . et S . 187 ; M. E .

X éro p h ile . S a x ic o le . C alciphile . —  E lément m éso th erm iq u e-m ér id io n a l.

S tation S u r le  m ortier  des m urs secs. —  A vec B arbula revolula, G rim m ia  orbicula- 
r is , e tc .

Zone in férieu re  (zone de la  v ig n e ) .

P la tea u  ; rég ion s rhodan ienne, rhénane et in su brien ne.

F . ou F .F .  ; A . ; fr .

L ocalités Valais: Sion (Herb. Franzoni) ; sous Bovernier (Favrat) (ißjp 87. 3. 2) ; 
Branson-Follatcrre, 4 50  m. (Amann) (5ßip 87. 3. 18). Genève et Vaud : très répandu et abon
dant sur les murs du vignoble de Genève à Bex (Bridel, Favrat, Amann, Nicholson) (Sßjp 87.
3. 4, (>, 8, 10 et 12) ; Orbe ; Grandson (Meylan). Neuchâtel : très répandu sur les murs du 
vignoble (Lcsquereux, Hepp, Meylan). B e rn :  Thun (Brown). A a rg a u :  Klostermauern 
Königsfelden ; bei der Bruggcr Kirche (Geheeb) ; bei Aarau (Uloth). Zürich  : Rheinau, 3 9 0  

m. ; Mauer des Hochwacht Signal auf der Lägern, 8 5 0  m. (Culmann). S t .  Gallen  Wallcn- 
stadt (Jäger). G raubünden: zwischens Masans und Chur (Pfeffer). Ticino: Gandria (Conti) 
(Sßjp 87. 3. 14) ; Lugano, Vczia (Kindberg et Rœll) ; Muzzano; Pregassona (Kindberg).

V ar. capillala  de N o t. In novations a llo n g ée s , 1 cm . ; F . o b tu ses, les  F . pch. se u le s  p ili-  

fères. Cp. ém erg ea n t de côté. —  R ég io n  m éd iterra n éen n e.

S o u s-g en re  Eugrimmia.

G . trifo rm is  C arestia  e t  de N o t. —  X érop h ie . S a x ic o le . C alc ifu ge.
E lément h au t-a lp in . —  S tation  R och ers sch isteu x . —  A vec  A ndreœ a  sp ec. —  Zone 

alp ine.

H a u tes-A lp es, bassin  du R h in . —  R R . ; P .P .  ; fr .

L ocalité G raubünden: O stabhänge des P isch a h o rn  im V ere iu a ta l, 2 0 0 0 -2 7 0 0  m ., 

m élan gé  à Andreœ a petrophila. (A m an n) (33jp 8 8 . 1 . 2).

G. G a n d e r i Limpr. — Tirol, sur les schistes.

G . a r e n a r ia  H am pe. — X éro p h ile . S a x ic o le . C alcifuge.

E lément m ésotherm iqu e. —  S tation  R och ers et b locs.

Zone in férieu re  ou m oyenne ? —  R égion rhodan ienne. —  R R . ; P P . ; fr.

L ocalités Valais : se trouve sans indication de provenance dans l’herbier Schleicher 
sous le nom de G rim m ia incurva  Schw. ($B§ 89. 3. 0).

G . D o n ia n a  (S m ith ). —  Exsicc. R ab . 371 b.

Xérophile. Saxicole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
S tation B locs, p ierres et ro ch ers.



— 129 —

Zones su balp ine, alp ine et n iv a le . —  De 7 2 0  m . (G rim se ls tra sse , le g . C u lm ann) à 4201  

m . (B a lm en h o rn , le g . V accari).

A lpes : bassins du R hône, de l ’A ar, de la  R e u ss , de la  L inth , du R h in  e t de l ’Inn. —

A .F . ; P .  ; fr .

L ocalités nom b reuses (une q u aran ta in e notées ju sq u ’à a u jou rd ’h u i). —  D éjà  réco lté  par  

S ch le ich er  au G ran d-Sain t-B ernard .

V ar. sudelica Schim p. Cp. e llip tiq u e . S . p lu s c o u r t; pointe p iliform e a u ssi lon gu e que le 

lim b e.

Y ar. elongata Schim p. S . p lus long  ; F . à  poil très court ou nul.

G .  t e r ç j e s t i n a  T om m . —  X éro p h ile . S a x ic o le . C alciphile.

E lém ent th erm o p h ile-m érid io n a l.

S tation  R ochers e t b locs secs et e n so le illé s .

Zones in férieu re , m oyenne et subalp ine.

R égion rhodan ienne (F .) ,  pied du Jura . —  P .F .  ; A . ; ra rem en t fr.

L ocalités b locs ébou lés au bas de la  g o rg e  de S a lv a n , près V ern nyaz, fr . (B ertra m , 

B ern et) 88 . 3. 2) ; Sa in t-M aurice  (P h ilib er t, Culm ann) ; Sion (N ich o lso n , A m an n) (S3,Ç> 

88 . 3. 8) ; B ra n so n -F o lla terre , en m asse  su r le  porphyre et le g n e iss  reco u v erts  de p o u ssière  

ca lca ire  (A m an n  e t  M ey lan) (33,^) 88 . 3. 4 e t 6). V nud; Y'vorne, 45 0  m. ($3,£) 88 . 3. 40) 

(A m a n n ); Glion ; A ig le  (N ic h o lso n );  C hexbres, 0 00  m. ; S a in t-S a p h o rin , 4 0 0  m . (A m a n n , 

C ulm ann) (2 3 ^  88. 3. 4 et 6). Neuchâtel : pas rare dans le v ignob le  au pied du Ju ra  ; Hern 
B oujean p rès B icnne, 0 0 0  m . (M ey lan ).

F o rm a  cpilosa G ander. F . o v a les-o b lo n g u es, arron d ies, non p ilifè r e s ;  — N s . —  T iro l.

Espèce variable suivant les conditions du milieu. Les variations portent sur la forme de 
la F. plus ou moins allongée, lingulée ou acuminée, aigiie ou obtuse, la longueur de la pointe 
piliforme et enfin le tissu cellulaire, les Ccl. basilaires plus ou moins rectangulaires-allon- 
gées. Les termes extrêmes de ces variations sont représentés d’une part par la form a e/>i- 
losa, d’autre part par le G. tergeslinoïdes très robuste, à F. allongées, de Saint-Saphorin (33,'p 
88. 3. 4) (M. E.)

G . 11 t e r e j e s t i n o i d e s  Culm ann. —  Synon. G . g y m n o sto m a  Culm .

X éro p h ile . S a x ico le . C alciphile. —  E lément m ésoth erm iq u e.

S tation R ochers e t m urs secs e t e x p o sés au so le il. — A vec G. anodon et G. arhi- 
cularis.

Zone in férieu re , m oyenne, subalpine e t  a lp ine .

J u ra ; P la te a u ; A lp es. —  A .F . ; Q. ou A. ; très ra rem en t fr.

L ocalités V alais: Sion , 55 0  m . (A m ann) ($Bj£) 88 . 4. 8). Vaud  S a in t-S a p h o r in , 450  

m . (2 3 §  88 . 4. 6 et 10). J u ra :  L a C haux près S a in te -C ro ix , 1 0 8 0 . fr . ! C h a ssero n , 1050  m. 

(M ey la n ) B ern :  Sim m en flu h  bei W im m is , 6 4 0  m . (SßjQ 88. 4. 2) ; K lu s bei B o ltig e n , 1020-  

1100  m . ; K üblibad am  T h u n ersee , 5G5 m . ; G em m enalph orn , 1840  m . (C u lm an n) ; H oh tü r li, 

K ien ta l, 2 8 0 0  m . ; S c h y n ig e -P la tte , 2 0 0 0  m . (v a r . gym noslom a) (T ra u tm a n n , C u lm ann). 

A ppenzell:  E benalp , 1640  m . ; H oh en k asten , 17 9 0  m . (v a r . gym noslom a) (C u lm ann) ($ 8 §  

88 . 4. 0 ).

V ar. gym nostom a  C ulm . F . p lus la rg e s , m oins rap id em en t a cu m in ées . P . rud im en ta ire  

ou nu l.
17
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« Le caractère principal qui différencie le G. tergestinoïdes du G. tergestina type est fourni par 
le tissu cellulaire de la base de la F. Chez G. tergestinoïdes les Cel. basilaires sont toutes rectangu
laires plus ou moins allongées à peu près jusqu’aux bords, tandis que chez G. tergestina les Cel. rec
tangulaires forment une zone plus réduite de chaque côté de la N, les Cel. basil. marginales sont 
petites, carrées-arrondies ou même allongées transversalement sur un espace assez large. »

« Les Cel. supérieures sont en général un peu plus grandes (8-12 p) chez G. tergestinoïdes que 
chez G. tergestina (0-8 p). » (C. M.)

Le G. tergestinoïdes croissant, à Saint-Saphorin, en compagnie ou mélangé de G. orbicnlaris et 
dans le voisinage du G. tergestina type, on pourrait être porté à admettre une hybridation G. terges
tina X  orbicnlaris. 11 faut remarquer cependant qu’aucun cas indubitable d’hybridation n’a été observé 
jusqu’ici, même entre espèces voisines de Grimmia croissant intimement mélangées (dans la même 
touffe), comme c.’est le cas par exemple pour G. anodon et G. crinita et pour les G. leucophæa, com- 
mntata, orbicularis et tergestina (rochers à Branson). Ce défaut de croisement s’explique facilement 
par l’époque différente de la maturité des organes sexuels chez les différentes espèces et le temps 
relativement très court pendant lequel la fécondation doit avoir lieu.

G . C a r d o ti Héribaud. Synon. G. pœcilostoma Cardot et Sébille.
Peut-être un hybride entre G. crinita  et G. leucophæa à Cp. inserte. Paraît représenter 

plutôt une petite forme du G. tergestinoïdes à Cp. ventrue plus courte et plus épaisse. — 
Valais: de Lourtier à Fionnay, 1070-1497 in. (Réchin) (déterminé par Culmann).

G . le u c o p h æ a  Grev. — Xérophilc. Saxicolc. Calcifuge tolérant.
E lément hygrotherm ophile-atlantique.
Station Blocs et rochers secs. — Avec G. tergestina, orbicularis, com m nlala.
Zones inférieure et m oyenne, parties chaudes.
R égions rhodanienne, rhénane et insubrienne. Sur l’erratique dans le Jura et sur le Pla

teau. — R. dans le nord ; A.F. dans le sud de la Suisse ; A. ; rarement fr.
L ocalités Valais : Sommet du Monte-Moro (Dewies) (??) ; Finhaut (Guinet) ; Branson- 

Follaterre, 500 m., fr. (Amann et Meylan) (33§ 88. 5. 8) ; Sion, Valère et Tourbillon 
(Amann) (33 )̂ 88. 5. 10). Jura : Sainte-Croix ; Bullet; Mauborget; Val de Ruz ; Bözinger- 
berg (Meylan) (5B5p 88. o. 8 et 10). A a rg a u  : auf Gneissfelsen am Rhein, bei Laufenburg 
(Geheeb) ; an der Reuss ; bei der Bremgartner Ziegelhütte (Boll). Zürich  an dem Pflugstein 
(Melaphyr) ob Erlenbach, 550 m., st. (Culmann). Graubünden  : bei Fclsberg, auf Verrucano, 
in Menge; in den südlichen Thülern häufig (Pfeffer). T icino: Locarno (Herb. Franzoni, 
(Weber) (39ip 88. 5. 4) ; colline de Muzzano (Amann) (33§ 88. 6) ; Savosa ( « 6  88. 5. 2) ;
Piano di Crespera (Mari) ; Lugano, Gentilino (Kindberg).

Var. la lifolia  Limpr. F. plus courtes et plus larges; poil très court ou nul.— Allemagne.
Var. slenocarpa, Roth. Cp. cylindrique très étroite. — Allemagne.
Var. longiroslris Roth. Coussinets de 4-0 cm. diam., noirâtres à la surface, jaunis puis 

brunis en dedans. F. supér. avec un long poil denté. Cp. allongée, presque piriforme, micros- 
tome. Op. conique longuement rostré. P. orangé. Sp. 12-14 g. (18-20 p).

« Le G. leucophæa fructifie assez rarement dans la zone inférieure et jamais dans la zone moyenne. 
Malgré son état stérile habituel, il ne peut être confondu, sous le microscope, avec aucun autre Grim
mia et représente certainement chez nous une des espèces les mieux caractérisées et les plus constantes 
du genre. On peut même dire qu’il occupe une place à part par ses F. largement ovales-triangulaires 
et surtout par leur tissu cellulaire très caractéristique et spécial. » (C. M.)
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G . c r a s s i i o l i a  Lindb. Gazons bas, denses, 7 mm. F. ovales-lancéolées, plus étroites que chez G. 
leueophæa, poil plus court, lisse, non dccurrent ; limbe bistrate dès la base ; cel. supér. épaissies, 
petites, 6-7 p . St. — Caucase.

G . c o m in u t a t a  Hüben. — Exsicc. M. G. 26.
Xerophile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique.
Station Blocs et rochers ; parfois sur les tuiles des toits.
De la zone inférieure «à la zone alpine. — De 450 (Savosa, leg. Mari) (33§ 88. 6. 8) à 

2600 m. (Schwarzsee, Zermatt, leg. Rompel).
Jura et Plateau, sur l’erratique ; Alpes ; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. —

F. ; A. ; fr.
L ocalités nombreuses ; particulièrement fréquent et abondant au sud des Alpes.

G. u n ic o lo r  Hookcr. — Mésophile ou hygrophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément alpin. — Station Rochers humides.
Zones subalpine et alpine. — De 760 à 3400 m.
Hautes-Alpes. — P.F. ; Q. ; très rarement fr.
Localités V alais: Hospice du Simplon, 2000-2200 m. (Colomb) ; Chanrion, vallée de 

Bagnes, 2400-2700 m. (23§ 88. 7 .  6) ; Saleinaz, 2700 m. (33.Ç) 88. 7 .  1 4 )  ; Vieux-Emosson, 
2200 m. 88. 7. 4) ; Grand-Perron, 2600 m. (Amann) ; Gornergletscher (Nicholson).
B e r n :  am Fuss des Untercn-Aargletscher (Schimper, Culmann) 88. 7. 12); Gipfel des 
Sidelhorn an der Grimsel (Schimper) ; Sustenpass, 1900-2200 m. (Culmann, Colomb, Amann 
et Meylan) ; Gneissfelsen bei Gastcren, 1540 m., fr. 1 (Culmann). G raubünden: Splügen 
(Herb. Franzoni) ; Roila bei Splügen (Schimper); Rheinquellen im Adula, 2300 m. (Holler 
et Pfeiler) ; Rosegtal, 1930 m. (Killias, Pfeffer) ; Mortcratschgletschcr (Theobald, Fillion, 
Pfeffer, Amann, Herzog) (23§ 88. 7. 4 );  Berninapass, 2270 m. ; Languardtal, 2230 m. ; 
Ileutal, 2230-2470 in. ; Val di Mello, bei San Martino, 1700 m., fr. ! Val Minor, 2400 m. 
(Pfeffer) ; Albulapass, 2200 m. (33§ 88. 7. 18) ; Tinzenhorn, 2700 m. 88. 7. 8 ); Davos, 
2400-2500 m. 88. 7. 10) (Amann); Lagalp, 2450 m. (Herzog) ; Piz Linard, 3400 m. 
(Baumann). Ticino : Faido, près la cascade, 760 m., fr. (Kindberg) ; Alpe di Campo ; Monte 
Tamaro, 1800 m. (Conti) 88. 7. 16).

Forma piligera  Mol. F. supér. pilifères. — Tirol.
Var. norvegica (Bryhn). T. plus rigides. F. plus larges à la partie supérieure, arrondies 

au sommet. Cp. un peu sillonnée à sec. — Alpes de Norvège.

G . o v a t a  Web. et Mohr. — Exsicc. W et W 779 ; M. E. 829.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothcrmique-boréal.
Station Rochers et blocs (rarement sur le sable, Culmann legit : ÏQQ 90. 2. 32).
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 480 m. (Küssnachtertobel, leg. Culmann) à 

3647 m. (Capana Gnifetti, Monte Rosa, leg. Vaccari). Maximum de fréquence dans les zones 
moyenne et subalpine. — F. ; A. ; fr.

Localités nombreuses.
Espèce variable. Toutes les formes sont cependant faciles à reconnaître, même à l’état 

stérile, par le sillon profond à la base de la F., de chaque côté de la N.
Var. subsquarrosa (Wils). T. 1,5 cm. ; touffes vertes, noircies en dedans. F. contournées
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â sec, se recourbant vivement par l ’humidité, à base elliptique, puis graduellement acumi- 
nées ; N forte, saillante, parfois avec des propagules. — Ecosse.

G. Haussmanniana De Not. — Espèce peu connue, du Tirol (Bozen).
Est peut-être identique, selon Roth (E urop. Laubm ., I, p. 415), au G. lortifolia  Kindb. 

var. calvescens récolté par Roll près Gœschenen.

G. a p ie u  la t a  Horn. — Mésophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément alpin. —  S tation Rochers ombragés et humides.
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes, bassins de la Reuss et du Rhin. — R. R. ; P. ; fr. 
L ocalités Uri : St. Gotthardt (Bamberger). Glarus Kärpfstock, 2798 m. (O. Heer) 

(93§ 89. 4. 2). S t. G allen: Graue Hörner, auf Verrucano, 2370-2600 m. (Pfeifer) ; Verru
cano Felsband bei cca 2200 m. an der Schwarzwand im Murgtal (Culmann) 89. 4. 6).
Graubünden : Lentatal, 2270-2380 m. 89. 4. 8) ; Rheinquellen in Adula, 2270 m. (Holler
et Pfeffer) ; Val Fedoz, 2200-2300 m. 89. 4. 12) ; Hörnli ob Davos, 2500 m. (39§ 89.
4. 10) (Amann).

G . 11 H o l l e r i  Mol. — Mésophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément alpin. — Station Rochers humides. — Avec G. apiculata.
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes. — R.R. ; PP. ; fr.
L ocalités Graubünden : Adula im Lentatal, 2270-2370 (33§ 89. 5. 2) (Pfeffer) ; Felsen 

in der Gross-Litzner Scharte, 3040 m. ; Seilhenker am Medjekopf, 2400 m., in Uebergängen 
zu G. apiculata. (Herzog) ; Felsen des Piz Rosatsch, 2750 m. (Rubel).

Forme ou variété du G. apiculata.

G . in c u r v a  Sehwägr. — Synon. G. contorta (Wahl.). G. uncinata Kaulf.
Mésophile. Saxicole. Calcifuge. —  E lément boréal-alpin.
Station Rochers dans les stations abritées.
Zones alpine et nivale. — De 1800 à 4569 m.
Hautes-Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, du Rhin et de l’Inn. — P.F. ; Q. ou A. ; rare

ment fr.
Localités Valais : Saint-Bernard (Philibert) ; Chenalette du Grand-Saint-Bernard, 2400- 

2800 m. (Amann) (33§ 89. 1. 18) ; Mont Rose, 3500 m. ; Punta Gnifetti, 4569 m. (Vaccaril 
Eggishorn, 2900 m. (Weber). Bern  : Sustenpass, 2260-2300 m., fr. ; Siedelhorn, 2760 m., 
fr. ; Burgfcldstand, 2050 m., fr. (58Î£) 89. 1. 20) (Culmann) ; Grimsel (Herb. Franzoni, Cul
mann). Uri Gœschenen (Kindberg et Roell). S i. Galien : Piz Sol, Val Plana (Pfeffer). Grau
bünden: Val Champagna, 1900 m. ; Silvaplana, 1800 m. ; Piz Languard, 3260 m. ; Piz Cor- 
vatsch, 3430 m. (Pfeffer) ; Pischahorn im Fluelatal, 2800-2900 m. (avec var. talrensis)
89. 1 .8  et 12) ; Seehorn, Davos, 2242 m. 89. 1. 10) ; Scalettapass, 2500 m. 89.
1. 4 ); Fuorcla Surlej, 2200 m. (© §  89. l .  14 et 16); Scopi, 3200 m. (S8£> 89. 1. 22) 
(Amann) ; Cima del Largo, 3160 m. ; Gross-Litzner, 3110 m., fr. ; Medjekopf, 2400 m., fr. ; 
Grat von Diavolezzasee zum Piz Trovat ; Piz Lagalp, 2960 m. (var. tatrensis) (Herzog); 
Munt Pers, 3200 m. (Rubel).

Var. talrensis Chai. Forme st. des lieux non abrités, en touffes noircies, denses. F. à 
peine crépues, beaucoup plus courtes. Aspect du G. elongata.
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Y ar. rhœlica  m ihi. F . o b tu ses, non p ilifè r e s . N . non attén u ée  à la  base. Cel. m éd ian es peu  

sin u eu ses , les  su pér. e t in fér . non sin u eu se s . —  G raubünden  ; S c a le tta , 2 5 0 0  m . 89. 1. 

4) (A m an n ).

G . H ageni Kaurin. Se distingue du G. incurva par le tissu cel. des F. formé de Cel. irrégulière
ment étoilées (comme chez B. gigantea). — Norvège.

G . e l o n g a t a  K a u lf. —  X éro p h ile  ou m éso p h ile . S a x ic o le . C alcifuge.

E lément boréa l-a lp in . —  S t a t io n : R och ers e t  b locs. —  A v ec  G ym nom ilrium  coralloïdes. 
Zones a lp ine e t n iv a le . —  H a u tes-A lp es . —  P .F .  ou R . ; P . ; ra rem en t fr.

L ocalités Valais : L a c  N o ir  su r  Z erm a tt ($ 8 §  90. 5. 4) (L u geon ) ; C ocorier au S a le n tin , 

1 8 0 0 -2 0 0 0  m . 90. fi. 22 ) ; Binu (SBJp 90. 5. 14) ; O rny, 2 6 0 0  m . (2 3 §  90. f>. 12) (A m an n). 

R e m :  S u ste n p a ss , 2 2 0 0  rn. (C u lm ann, A m ann et M ey lan ) ( i 90. 5. 24); G uttann en ta l 

(M artin ) ; U n tera a ra lp , 18 4 0  m . ; K le in e  S eh e id eg g , 2 1 0 0  m . (C u lm ann). Uri G œ sehenera lp , 

1 9 0 0 -2 0 0 0  m . (3 5 §  90. 6) (G rebe), form a m in im a  (2 3 §  90. fi. 26) (A m an n  et M ey la n ).

Graubünden :  S ilv a p la n a , 1800  m . ; S p lü g en , 1700  m . ; P iz  G a lleg io n e, 3 1 3 0  m . ; P iz  L a n -  

g u a rd , 3 2 6 0  m. (P fe ife r ) ;  F u oro la  da S u r le j , 2 8 7 0  m ., fr . (P fe ifer , A m a n n ); P iz  M œ so lla , 

fr . (H o ller) ; S o a le tta p a ss , 2400-2(500 m . (33£> 90. 5. 2) ; V ere in a ta l am  P iseh a , 2 4 0 0 -2 7 0 0  

m- 90. 18); F liu d a ta l, 2 0 0 0  m . (3 3 §  90. K. 20) (A m a n n ); B ern in a fä lle , 1930  m .

(H erzo g ). Ticino : M onte T a m a ro , v e r sa n t nord, 1800  m . (C onti) ($ö§  90. 8).
V a r. pa lu /a  B r. eur. F . p lu s lo n g u es , sq u a rreu scs , à pointe p iliform e p lu s a llo n g ée . —  

Valais: L uisin , 2 5 0 0  m. ($8<p 90. l o )  (A m an n ). Graubünden : K a n a lta l, 2 2 7 0  m. ; Val 

C h am pagna, 2 2 7 0  m . (P feffer).

G -  s e s s i t a n a  De N o t. —  Synon. G. su b su lca ta  L im p r. ; G. aneeps B o u la y . —  Exsicc. 
R ab . 519  ; M . G. 8 1 6  ; M . E . 830 .

X érop h ile . S a x ic o le . C alcifu ge. —  E lément m éso th crm iq u e-b o réa l.

S tation R ochers, b locs e t éb ou lis secs e t d éco u v erts .

Zones su balp ine , a lp ine e t  n iv a le . —  De 1400  (G r im se ls tra sse , le g . C ulm ann) à 4231 m . 

(B alm en horn  M ontc-R osa , le g . Y accari).

H a u tes-A lp es : bassins du R h ôn e, de l ’A ar, de la  R e u ss , de la  L im ât, du R h in , de l ’Inn  

e t  du T ess in . P la te a u , su r  l ’erra tiq u e  (H a b sb u rg erw a ld  bei B ru g g , le g . G eh eeb). R ég io n  

in su b rien n e, su r l ’erra tiq u e . —  A .F . ; Q. ou A . ; fr .

L ocalités n o m b reu ses.

Les caractères distinctifs des G. sessitana et subsulcata sont les suivants :
G. sessitana : Touffes vert olive ou noirâtre. F. se recourbant par l’humidité ; bords réfléchis d’un 

côté à la base, plans au sommet ; limbe unistrate, sans plis ni bourrelets. A l’Or, de la Cp., 4 à 6 
rangées de petites cel. arrondies, les supér. difficilement séparables. D. non divisées, fendues ou 
percées ici et là. Sp. 8 à 10 p.

G. subsulcata Limpr.  Touffes vert glauque ou foncé. F. ne se recourbant pas par l’humidité ; bords 
non réfléchis, épais, ordinairement incurvés au somme) ; limbe bistrate au sommet, avec 2 sillons 
faibles ; vers les bords, plusieurs rangées de 3 ou 4 couches cellulaires ; à part ccla^ des bourre
lets de 2-3 couches sur la moitié supér. du limbe. A l’Or, de la Cp., 4 ou 5 rangées de petites 
cel. carrées et rectangulaires transversales, les 2 rangées supér. caduques. D. fendues jusqu’à la 
moitié en 2 ou 3 branches irrégulières ou bien fenestrées. Sp. 10-12 p.
Ces caractères ne se vérifient plus ou moins complètement que sur des expi. choisis : les formes 

ambiguës sont nombreuses.
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S o u s-g en re  R h a b d o g r im m ia .

G . o r b i c u l a r i s  B ruch . —  E œ s i c c .  W . e t W . 188.

X éro p h ile . S a x ic o le . C alcip h ile . —  E lément therm op h ile-m érid ion a l.

S tation  M urs et roch ers dans le s  ex p o sition s ch au d es. —  A v ec  G . e r i n i l a ,  B a r b u l a  

r e v o lu t c i ,

Zones in fér ieu re  et m oyenne. —  Ju sq u ’à 1300  m .

R égions rhodan ien ne e t  rhénane ; Jura  ; P la te a u . —  F .F .  ou C. dan s le  sud de la  S u isse  ; 

R . dans le  nord ; A . ou A .A . ; fr .

L ocalités n o m b reu ses. V a l a i s  : très répandu su r  les  m urs e t le s  rochers du v ig n o b le , de 

S a in t-M au rice  à Y ièg e , ju sq u ’à 1100  m . (route  du S im plon , su r B r ig u e) 9 1 . 6. 14, 18, 

24). G e n è v e  e t V a u d  : C. e t  abondant su r le s  m urs du v ig n o b le  de G en ève  à B e x  9 1 . 6. 

6, 8, 12, 16, 20 , 22 , 26 e t 28). N e u c h â l e l  :  abondant e t  b ien  d évelop pé su r  le s  m urs du 

v ig n o b le  (S ch im p er , M orth ier) (33j£> 91 . 6. 2). J u r a :  abondant su r le s  p arois ca lca ire s bien 

ex p o sé e s , ju sq u ’à 1000  m . (M ey la n ). B e r n  : bei B ern (F isch er) ; en tre  In ter la k en  e t B ea ten -  

berg , 9 3 0  m . (C u lm ann). S t .  G a l i e n :  R a g a z  ; L u z ien ste ig  (P fe ifer ). G r a u b ü n d e n  : Chur ; P iz  

A lun und C alanda, bis 1300  m . (P feifer) ; bei der R u in e G re ifen stein  ob F ilisu r  (A m an n ). 

N on encore ind iqué au T essin  où il e x is te  certa in em en t.

V a r . T h c r i o l i  Corb. P o rt du G . P u l v i n a t a .  Cp. e llip tiq u e , p lissée -s illo n n ée  à sec . Op. 

à ro stre  oblique e t court. — Cal. m itriform e. —  F ra n ce .

V ar. b r e v i p i l a  m ihi. T ouffes d ’un v e r t  g a i à la  su rface, d éco lorées e t  terreu ses  à l ’in té 

r ieu r . N . form an t une pointe h ya lin e  très courte, ou parfo is m em e nu lle . —  V a u d  : S a in t-  

Saphorin , m urs de v ig n e s , 4 0 0 -4 5 0  m . (3 3 §  91. 6. 20 e t 22) (A m ann).

V ar. h u m i l i s  m ihi. G azons bas (1 cm . au p lus), p lan s e t  é ten d u s. F . o v a le s -la n cé o lée s , à 

bords non ép a iss is , r év o lu té s  v ers  la  m oitié  ; poil l is se . P . im p a rfa it ou ru d im en ta ire . —  

V a u d :  roch ers de pou d ingu e au D éza ley  sous C h exb res, 4 5 0 -5 0 0  m . (93^) 91 . 6 . 26 e t  28) 

(A m an n).

G . p u l v i n a t a  (L ). —  X éro p h ile . S a x ic o le . C alcifu gc to léran t ou ind ifférent. —  E lément 

co sm op olite .

S tation  R cch ers, blocs e t p ierres , m urs sec s, jflus ra rem en t su r  le s  tu ile s  des to its  et  

m êm e le  bo is.

De la  zone in férieu re  à la  zone n iv a le . —  Jusqu’à 456 9  m . (P u n ta  G nifetti M onte R o sa , 

le g . C arestia ).

D ans tou tes les  r é g io n s .—  C. (beaucoup p lus rare a u -d essu s de 1000  à 1500  m .);  Q .; fr . 

L ocalités très  n om b reuses.

V a r . o b t u s a  Sch im p. Cp. p e tite , o vo ïd e , subsphérique. Op. à rostre très  court.

V a r . l o n g i p i l a  Sch im p. P e tite s  touffes b a sse s, can escen tes. P o il très lon g .

V ar. v i r i d i s  S ch im p . T ouffes v e r t g a i. F . p lus é tro ites , san s poil.

G . t r i c h o p h y l l a  G rev . —  X érop h ile . S a x ico le . C alcifuge. —  E lément m éso th erm iq u e, 

co sm o p o lite .

S tation  B locs et roch ers secs. —  Zones in férieu re et m oyenne.

J u ra , su r  l ’erra tiq u e  ; rég ion s rhodanienne e t insubrienne. —  R . ; P . ou Q. ; fr .

L ocalités V a l a i s  : en tre  L o u rtier  et F io n n a y , 1070-1497  m . (R éch in ). J u r a  : N o ir a ig u es
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(L esq u ereu x , B o u la y ) ; I’A b erg em en t su r  B a lla ig u e s  ; près B u ttes , V a l-d e -T ra v ers (M ey la n ). 

Ticino : scog li g ra n itic i su i co lli di P o rza  (M ari) ; en v iron s de L ugan o (K in db erg).

F o rm a  propagulifera . P ro p a g u le s  p éd ice llée s  su r  le  dos des F .

Y a r . lusitanien  Sch im p. F . p lu s g r a n d e s . Cp. p lu s petite , su b g lob u leu se. S p . p lu s g r a n 

d es . —  P o rtu g a l.

G . 11 L i s æ  De N o t. T ouffes ro b u stes , 1 -2  cm . F . à  poin te p iliform e a llo n g ée , é ta lé e , rude ;

N . d ila tée  à la  base ; bords b is tr a te s , r év o lu té s  d ’un côté  ; Cel. é p a iss ie s  e t  tr è s  s in u eu ses,

pap. Cp. p e tite , su b g lo b u leu se , m oins s illo n n ée . Sp . 14-18  p, ja u n â tre s .

X éro p h ile . S a x ic o le . C a lc ifu ge. —  E lém ent th erm op h ile-m érid ion a l.

S tation B locs et roch ers secs.

Zone in fér ieu re . —  R égion in su brien ne. —  R . ? P . ; st.

L ocalités Ticino : scog li p resso  T essere te  ; C respera  ; a ltu re  di V ezia  (M ari) ; L ugan o  ; 

F a id o  ; P iu m o g n a  (K in d b erg  e t R œ ll ) .

G .  11 M u e h l e n b e c k i i  Sch im p . —  X éro p h ile . S a x ic o le . C alcifuge.

E lément m éso th erm iq u e-b oréa l. —  S tation B locs et roch ers secs.

Zones m oyenne, subalp ine et a lp ine. —  D e 5 0 0  à 2 0 0 0  m .

Jura  ; P la tea u  ; A lpes ; rég io n s rhodan ienne et in su brien ne. —  P .F . ; A . ; so u v en t st.

L ocalités Valais Vissoie, fr. (Philibert) ; Colombey, sur la protogyne erratique, 500
m. (Amann) (SB̂ ) 91. 4. 12); Zinal-Grimenz, fr. (Nicholson). Jura : sur l'erratique achali- 
cique à Champ-du-Moulin ; Mont de Baulmes ; Suchet, sur Ballaigues ; sur Premier ; Pierra- 
bot ; Mauborget ; Provence ; Bözingcn ; Bözingenberg ; Val-de-Ruz (Meylan) (ÜB£? 91. 4. 2 et 
6). Bern Sustenstrasse, 1000 m. ; Guttannen, 1000 m. ; Hanselen, 1200 m. ; Gasterental, 
1800 m. ; Trachsellauenen, 1230 m. ; Grindelwald, 980 m. ; Bcatenberg, 1100 m. (Culmann). 
Zürich  auf Sernifit an der Sihl oberhalb des Sprunges, 090 m., fr. (Culmann). Graubün- 
den im Unterengadin um Tarasp, Valaccia, Remiis, etc., nicht selten (Killias) ; massenhaft 
im Bondascatal, 1230-1700 m. ; Vicosoprano, 1170 m. ; San Martino im Yal Masino, 1100- 
1170 m. ; Val Chiamuera, 2000 m. ; Parpan, 1530 m. (Pfeffer) ; Davos, 1700 m. ($B£) 91. 4. 
10) (Amann); Felsenheide auf Sursassa im Puschlav, 1050 m. (Brockmann). Ticino: Alpe 
Lielpa, Val Bavone, 2200 m. ; Tamaro (58§ 91. 4. 4) (Conti) ; Fusio, 1290 m. (Weber) (Ü8§ 
91. 4. 8) ; Faido, 1000 m. (Kindberg) ; Lugano ; Valle Maggia (Mari).

F o rm a  propagulifera . F . a v ec  d es p ro p a g u les lo n g u em en t p é d ice llée s .

« Les caractères invoqués pour séparer le G. Muehlenbeckii du G. trichophylla sont de peu de 
valeur, vu leur inconstance. La forme des F., par exemple, est fort variable. De nombreux expi. se 
rattachant plutôt au G. Muehlenbeckii par leur poil nettement denté, présentent les F. étroites, plus 
ou moins lancéolées du G. trichophylla. La N. est tout aussi variable, parfois très atténuée à la base 
chez G. Muehlenbeckii. Si certains expi. se rapportent exactement à la description du G. trichophylla 
par leurs F. étroites, à poil lisse, et d’autres, par leurs F. ovales-triangulaires, à poil denté, à N de 
même largeur à la base, caractérisent assez nettement le G. Muehlenbeckii, il en est un grand nombre 
qui présentent une partie des caractères d’une espèce en mélange avec des caractères de l'autre et que 
1 on ne peut qu’imparfaitement rattacher à l’une des deux espèces : c’est le cas de plusieurs des expi. 
du Jura. Le G. Muehlenbeckii n’est, à mon avis, qu’un groupe de formes du G. trichophylla, qui peut 
avoir au plus la valeur d’une sous-espèce, valeur qu’il est préférable, par contre, de lui conserver. » 
(C. M.)
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G . 11 S a rd o a  De Not. Touffes molles, jaunâtres, 1-2 cm. T. fasciculée. F. appliquées à sec, recour
bées et subsquarreuses par l’humidité (aspect de Zygodon) ; poil court, presque lisse ; N atténuée à 
la base ; bords révolulés de chaque côté. Gel. peu sinueuses, en rangées distinctes, épaissies et pap., 
les angulaires élargies, carrées, hyalines. — Région méditerranéenne.

G. d e c ip ie n s  (Schultz). — Synon. G. Schultzii Brid.
Exsicc. W. et S. 586. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-atlantique.
S tation Blocs et rochers secs. — De la zone inférieure à la zone alpine.
Jura et Plateau, sur l’erratique ; Alpes ; régions rhodanienne et insubrienne.
A.F. dans le sud et le Jura, R. dans le nord ; A. ; souvent st.
L ocalités Valais : Salvan (Schleicher) ; Martigny (Dewies) ; Zermatt, am Zmuttbach 

(Rompel) ; sur Saxon, 600-700 m. (Amann) ($8§ 91* 3. 8). Jura : fréquent à l’état st. ; fr. au 
Mont Félon (Meylan) ; Noiraigues (Lesquercux). Z urich  Pfannenstiel ; bei Männedorf ; 
Meilen (Weber); Hohe Rhone (Siegfried). Schioyz : Wollerau (Siegfried). G raubünden  
Mühlen (Jack); Davos, 1600 m. (Amann) ($8£) 9t. 3. 4). T icino:  colline di Vezia (Mari); 
Airolo (Bottini) ; Gandria, sur l’erratique (Conti) (S8£) 91. 3. 6) ; Lugano (Kindberg) ; Faido 
(Kindberg et Reell).

G. e la t io r  Bruch. — Exsicc. Rab. 8581’ ; M. G. 24.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge. — Elément mésothermique-boréal.
Station Rochers et blocs. — De la zone inférieure à la zone alpine. — De 700 (Suchet, 

leg. Meylan) à 2480 m. (Rottal bei Lauterbrunnen, leg. Culmann).
Jura et Plateau, sur l’erratique ; Alpes ; régions rhodanienne et insubrienne. — A.F. ou

F. ; A. ou A.A ; fr.
Localités nombreuses.
Var. asperula. (Gcheeb). Coussinets très denses et très robustes, vert noirâtre. F. presque 

spiralées à sec, à pointe piliforme courte ; Cel. distinctement pap. ; limbe formé de 2 ou 3 
couches cel. — Sudètes, Tatra.

Var. physocarpa De Not. Cp. plus épaisse, plus solide, moins sillonnée, piriforme. — 
Italie supérieure.

G. f u n a l is  (Schwügr.). — Exsicc. Rab. 466 ; M. E. 825.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge. — Elément boréal.-alpin.
Station Rochers, blocs et éboulis.
De la zone moyenne (R.R.) à la zone nivale, avec son maximum de fréquence dans la 

zone alpine. — De 930 m., fr. (Grimselstrasse, leg. Culmann) à 3260 m. (Piz Languard, leg. 
Pfeffer).

Hautes-' lpes. — A.F. ; Q. ; A. ou A.A. ; parfois fr.
Localités nombreuses.
La plante çf a un aspect assez différent des touffes Q les F. obtuses, dépourvues de 

poil sont à peine ou non spiralées à sec.
Var. laxa  Schimp. Touffes plus lâches. T. fasciculée. F. recourbées, peu contournées à 

sec.
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G. 11 calvescens Kindb. — S  ¡/non. G. Ryani Limpr.
Aspect des petites formes du G. lort/ttala. F. non flexueuses, imbriquées, à pointe con

tournée à sec. F. infér. à base largement ovale, puis acuminées, obtuses et presque en capu
chon au sommet ; les F. supér. plus allongées, obtuses ou avec un poil très court. Toutes les
F. fortement condupliquécs. Cel. épaissies, les supér. carrécs-arrondies, les basil. jaunes, 
rectangulaires. Cp. petite, subcylindrique, à Or. rouge ; Op. longuement rostré ; An. largo ; 
I). largement lancéolées, obtuses, soudées à la base. Sp. 8-10 p, jaunâtres.

L ocalités Bern Felsen vor Gastern, 1530 m. (93£> 92. F’ 2) ; Mattenalp im Urbach- 
tal, 1850 m. ; Guttannen (Dismicr). V ri : Girschencn (Kindbcrg sub G. lorli folia  var. cal
vescens).

« Lœske considère, — probablement avec raison, — le G. calvescens comme une variété 
du G. fnna lis . Elle devra alors s’appeler G. /'un a li s var. e/nfosa Zett; car cette variété est, 
d’après Hagen, identique au G. calvescens. » (F. C.)

G . torquata Horn. — Mésophile et hygrophilc. Saxicole et humieole. Caleifuge.
E lément boréal-alpin.
S tation Fentes des rochers, stations fraîches et abritées, volontiers près de l’enu.
Zones subalpine et alpine. — I)e 700 (Faido, leg. Kindberg) à 3800 m. (Fi/. Lnngiüird, 

leg. FfcfFer). — Hautes-Alpes. — A.F. ; Q. ; st.
L ocalités nombreuses.

G. Limprichtii Kern. — Xérophile. Saxicole. Calciphilc.
E lément haut-alpin. — S tation Rochers secs. — Avec G. anation, sessi/ana, ¡/¡/innos- 

loma, andreœoïdes.
Zone alpine. — Hautes-Alpes, bassin de l’Aar. — R.R.; F. ; st.
Localités : Unterhalb des Lauberhorns, am Weg zum Faulhorn, 3050 m. (Trautmann, 

Culmann) (58.£> 87 .6h 2).
Grandes touffes brunâtres, 1-3 cm., en coussinets hémisphériques, très denses et très 

mous, fragiles, garnis de poussière calcaire. T. verte au sommet seulement. F. rapprochées, 
imbriquées, subégales, 1 mm. ; concaves, à base étroite, décurrente, puis ovales-linguléos, 
sommet obtus presque en capuchon, non pilifère ; bords bistrates, plans ; — Ns ; Gel. épais
sies, carrécs-arrondies, les infér. seules rectangulaires, leptodermes.

G. andreæoïdes Limpr. — Xérophile. Saxicole. Calciphilc.
E lément alpin. — S tation Rochers secs. — Zones moyenne, subalpine et alpine. 
Hautes-Alpes, bassin de l’Aar. Jura. — R.R. ; P. ; st,
L ocalités Suchet, 1550 m. (33lp. 92. 3. 2); Chasseron, 1000 m. (Meylan). Bern  Felsen 

am Gipfel des Männlichen, 3340 m. ; Klus bei Kandersteg, 1800 m. ; Laubcrhorn, 3050 m. 
(Culmann).

« Le G. andreæoïdes rappelle beaucoup comme aspect la var. grarill imum  du Gi/mnnstomnrn cal- 
careum et c’est sous ce nom que je plaçai, en 1895, les premiers expi. que j ’avais recueillis au Suchet. 
Plusieurs bryologues, entre autres Boulay, confirmèrent ma détermination. Au point de vue de l’aspect 
extérieur, les différences se réduisent à peu de chose. Le G. andreæoïdes présente des tiges encore 
plus ténues, formant des touffes d’un brun marron mieux caractérisé. Les caractères microscopiques, 
surtout acumen et coupe des F., présentent par contre de grandes différences. Tandis que chez G. etd-

18
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careum  la N. présente 2 indicatrices surmontées du côté dorsal par 5 ou 6 stéréides, chez le Grimmia 
celte N est lenticulaire, moins épaisse et présente sur chacune des 2 faces une rangée de grandes cel
lules, le centre étant formé par 5 ou 6 Cel. homogènes plus petites. Comme Limpricht l’indique, c’est 
bien là la constitution de la N de beaucoup de Grimmia, mais le G. andreæoïdes est-il bien un Grim
mia ? J’avoue n’en pas être certain.

Au Chasseron et au Suchet, cette espèce se rencontre en touffes hémisphériques de 2 ou 3 cm. de 
diamètre, sur les parois verticales, sèches, mais tournées au N -W . » (G. M.)

A mon avis, le G rim m ia andreæoïdes est une forme rabougrie du B arbula r ig id u la , comme 
l’avait déjà supposé Breidler, l’un des meilleurs connaisseurs des mousses des Alpes. Limpricht déclare, 
il est vrai, que l’homogénéité de la structure de la nervure s’oppose absolument à cette opinion, mais 
j ’ai récolté au pied du Lauberhorn, à 2030 m., des formes qui me paraissent établir des passages de 
transition entre le B arbula  rig id u la  et le G rim m ia andreæoïdes. Ces plantes rabougries du B . r ig i
dula  présentent, dans la nervure des feuilles bien développées, deux couches de stéréides et, entre ces 
couches, des indicatrices bien caractérisées, tandis que dans les feuilles mal venues, les couches de sté
réides deviennent de moins en moins nettes, se réduisent à quelques cellules placées sous les indica
trices et disparaissent même tout à fait, de sorte que la structure de la nervure devient parfaitement 
homogène. Pour le tissu, l’épaisseur et la couleur de la nervure, ainsi que pour la forme de certaines 
feuilles, l’identité entre ces plantes et le G rim m ia andreæoïdes est tellement frappante qu’on ne peut 
hésiter à les rapporter à la môme espèce. Tout au plus pourra-t-on considérer le G rim m ia andreæoïdes 
comme une sous-espèce (Barbula  ou D idg motion andreæoïdes) du Barbula rig id u la  (IJicks). » (P.C.)

Sous-genre Guembelia.

( i .  c s e s p it ic ia  (Brid.) — Synon. G. sulcata Sauter.
Mésophile. Saxicole. Calcifugc. — E lément haut-alpin.
S tation Rochers humides et délités.
Zones alpine et nivale. — De 1950 à 2900 m. — Hautes-Alpes. — A.R. ; P .; souvent st. 
L ocalités V ala is  : Saint-Bernard (Bridel) ; Sidelhorn (Schimpcr, Culmann) ; Alpe de 

Fully, 2000 m. (Amann) 90. 4. 2) ; Bel-Oiseau, 2300 m. (Culmann) ; Eggishorn; Rieder- 
alp, 1950 m. (Weber) (Sôip 90. 4. 6) ; Rhonegletscher-Grimselpass, 2100 m. (Rompel). B e r n  : 
Grimsel (Lereh, Culmann, W  Baur) ($8§ 90. 4. 8); Handeck ; rochers au sud de la Petite- 
Seheidegg-, 2100 m. ; Obertal am Susten, 2150 m. ; Urbachtal beim Gauligletscher, 2230 
m. ; Rottal ob Lauterbrur.nen, 2600 m. (Culmann) (58£) 90. 4. 14). S t. G a l ie n :  Lcistkamm 
(Culmann) ($8§ 90. 4. 4). G r a u b ü n d e n :  Alp la Motta (Killias); Val Chiamuera, 2100 m. 
(Theobald, Pfeiler); Bondascatal, 1530 m. ; Scalettapass, 2100 m. ; Piz Languard, 2870 m. 
(Pfeiler) ; Pischahorn ($8lp 90. 4. 12) Fluelapass, 2400 m. (Amann) (S8£> 90. 4. 10) Piz 
Lagalp, 2900 m. ; Val minor, 2400 m. Vorgipfel des Gross-Litzner, 2900 m. (Herzog). 
T i c i n o  Val Piora (Grebe) ; Lugano, Pregassona (Kindberg et Rœll).

Var. subimberbis Lindb. F. non pilifères, obtuses. — Spitzberg.

G . m o n t a n a  Br. eur. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — S tation : Rochers secs.
Alpes ? région insubrienne ? — R.R.? P. ; fr.
L ocalités Findelental (Baur) Lourtier-Fionnay, 1070-1497 m. Chanrion, 2380 m. 

(Réehin). G raubünden: Poschiavo (Killias). Ticino Lugano, allure di Vezia, 450 m.; Pre
gassona; Faido, 750 m. (Kindberg).
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Je n’ai vu, jusqu’ici, aucun exemplaire suisse du G. m onlana. (J. A.) — Moi non 
plus ! (P. (’.)

Voici les caractères ditt'érenciels principaux des (1. monlana et alpestris:
G. monlana. Bords des F. légèrement incurvés à la partie supér. N peu amincie à la hase. Cel. de 

l’Fxoth. petites, à parois épaisses ; sous l’Or., 5 ou 6 rangées de cel. rectangulaires allongées trans
versalement. Op. roslré, à bec oblique =  '/- de l’urne.

(¡. alpestris.  Mords des F. plans à la partie supér. N très atténuée à la base. Cel. de l’Kxolh. gran
des, à parois minces ; sous l’Or. 2 ou li rangées de cel. rectangul. transversales. Op. conique court 
et obtus.

G. U nfleri Jur. he distingue des précédents par la Cp. pâle, cylindrique, étroite, longuement et 
insensiblement atténuée dans le S. ; les cel. médianes des F, à parois très épaissies ; le limbe 
dépourvu des longs bourrelets bistrales qui, chez (1. alpestris, descendent du sommet jusqu’à la '/•> 
de la F. — Chypre, Alpes de Norvège.

G. alpestris Schleieher. — Xérophile. Saxicole. Caleifuge tolérant.
S tation Blocs et rochers.
Zones subalpine et alpine. — I)e 1000 (Davos, leg. Amann) à 2000 ni. (Sehwarzsee ni; 

Zermatt, leg. Bompel).
Hautes-Alpes ; Jura (sur l’erratique à l’Abergement, leg. Meylan). — F. A. fr. 
Localités nombreuses. — Découvert par Schleieher à Salvan et « ad rupes udas in M. 

St. Bcrnardo» (sub nom. JJicranum a lp inum  Nobis). Une autre étiquette porte : «38 Griin- 
■m,ia. alpestris Sehl. Dièse ist von sudation verschieden und ganz dieselbe erhielt ich von 
llornseh. unter dieser Numiner. » Une 3e étiquette de la main de Schleieher, « Trichosto- 
m um  p u lv in a lu m , ¡3 nlpcs/ris S\v. n° 337. »

Parmi les expi. originaux de Schleieher (©£) 87. 4. 0) quelques-uns appartiennent au G. 
sufjsulcnta, Lirnpr.

Le G. alpestris a été confondu, jusqu’aux auteurs modernes, avec les G. subsulcata  et 
sessilana.

Var. brevisela mihi. S. court, de même longueur que la Cp., celle-ci dépassant à peine les
F. pch., pâle, elliptique-oblongue. — Sur le gneiss erratique à Davos, 1000 m. (Amann) (Ü8£) 
87. 4. 26).

G. mollis Br. eur. — Hygrophile et hydrophile. Saxicole. Caleifuge tolérant.
Elément boréal-alpin.
S tation Sur les cailloux inondés d’eau de neige près des névés et des g laciers.

Zones alpine et nivale. — De 2000 (Kanaltal, leg. Pfeffer) à 3209 m. (Gornergrat, leg. 
Réchin et Camus).

Hautes-Alpes bassins du Rhône, de la Reuss, du Rhin, de l’Inn et du Tessin (au Susten- 
spitzc, à la limite du bassin de l’Aar. — A.F. ou F. ; A. ou A.A. ; très rarement fr. 

L ocalités nombreuses.
Var. aquation  Schimp. Forme immergée, plus allongée et plus développée, d’un vert 

terne, à T. liexueusc ; F. plus grandes et plus larges. St.
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Germ* D r y p to d o n  Bi'id.

D . p a t e n s  (Dicks). — Exsicc. W et S. 383. — Xérophile et mésophile. Saxicole. Calci- 
fuge. — Elément mésothermique-boréal.
Station Rochers et blocs secs mais un peu ombragés.
Zones moyenne et subalpine. — De 1000 (Susten, leg. Culmann) à 2230 m. (ürbachtal, 

leg. Culmann).
.Jura (R. et st. sur l’erratique) ; Plateau (R.R., sur l’erratique) ; Alpes (F.) ; région insu- 

brienne. — Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses.
Découvert au commencement du dix-neuvième siècle, à Salvan, par Schleicher qui le 

distribua sous le nom de Trichoslomum n u d u m  S. dans ses Cryptog. hclvcl. exsicc. Cen
turie 3, n° 19. (SB£) 93. 2. 0).

Yar. prupagulifera  mihi. Forme stérile très robuste (12-15 cm.). Les propagules de 
forme cylindrique, allongées, obtuses et souvent ramifiées se développent à la base des F. sur 
la face dorsale de la N. et du limbe. C’est la forme parallèle à la var. prupagulifera  Milde 
du D. H arlm ani.  — V ala is: Emosson, 1750-1800 m., sur le gneiss (Amann) (53£) 93. 2. 
10). Graubünden : Albertitobel bei Davos-Platz, auf erratischem Gneiss, 1050-1700 ni. 
(Amann) (58§ 93. 2. 8). — Probablement répandu dans les Hautes-Alpes.

1). H a r t m a n i  (Sehimp.). — Exsicc. W. et S. 682. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge. — 
Elément mésothermique-boréal.
Station Blocs et rochers ombragés.
De la zone inférieure à la zone alpine. Particulièrement abondant dans les zones moyenne 

et subalpine. — De 500 (Adens, leg. Corboz) ($8.£) 93. 1. 0) à 2472 m. (Saint-Bernard, leg. 
Camus).

Jura (CC., mais toujours st. sur les erratiques); Plateau (F. sur l’erratique); Alpes; 
région insubrienne. — F.F. ou C. ; A.A. ou M. ; st.

Localités très nombreuses.
La forme propagulifère (var. p ru p a g u life ra ,  Milde) est plus commune (¡ue le type.
Yar. cpdosa Milde. Non encore observée en Suisse.

D . a r io m a lu s  (Hampe). — Synon.  Grimmia anomala Hampe.
Mésophile. Saxicole. Calcifuge. — Elément mésothermique-alpin.
Station sur les rochers frais et un peu humides, dans le voisinage du sol.
Zone alpine. — De 1520 à 2300 m. — Hautes-Alpes. — Probablement F. ; Q. ; st. 
L ocalité. V alais: Zermatt (Bertram, 1873); Sanetsch, 2130 m., sur l’Arkose du 

Flysch (Amann et Culmann) (93£) 92. 2. 4) ; Eggishorn, près l’hôtel .Jungfrau, 2200 m. (58£> 
92. 2. 6) ; Gletscherstafel im Lotschental, 1900-2200 m. (©§ 92. 2. 8) (Amann). Vaud  La 
Palette, rochers au-dessus de la cascade du Dard, Diablerets (Nicholson) ($£>. 9i. 2. 2). 
B ern:  Gemmi, ob Schwarenbach, 2150 m. ; Bachalp am Faulhorn, 2300 m. ; Gemmenal
phorn, 2000 m. ; Urbachtal beim Gauligletsclier, 2230 m. ; Wengernalp, 1950 m. ; Hohgant, 
1750 m. ; Habkerntal, 1520 m. (Culmann) ; zwischen Grimsel und Unteraargletschcr (Traut
mann). G raubünden  : Stætzcrhorn (Kindberg).
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« Si lo tissu basilaire des feuilles des G rim m ia  anóm ala  et Ila r lm a n i, — avec Hagen 
et Lœske, je crois que le D ryplodon I la r lm a n i  et le Dryplodon païens doivent rentrer 
dans le genre Grimmia, — est assez différent lorsqu’on compare le G. anóm ala  avec des 
exemplaires du G . I la r lm a n i  provenant des basses régions, il n’en est plus de même pour 
les plantes cueillies à la même station (les deux espèces en question croissent entremêlées à 
la Gemmenalp). Néanmoins la distinction de ces deux mousses est facile lorsqu’on possède 
des plantes portant des propagóles (le G. anóm ala  semble toujours en porter). Dans le 
G. I la r lm a n i , le sommet des feuilles gemmifères internes est formé de cellules allongées, 
rectangulaires ou môme linéaires, dans tout l’aeumen, quelquefois même dans tout le tiers 
supérieur de la feuille. Dans le G. anómala,, les cellules chlorophylleuses rondes vont, au 
contraire, presque jusqu’au sommet extrême. Seules quelques cellules voisines de la nervure 
sont hyalines et légèrement allongées. En outre, les feuilles gemmifères du G. anóm ala  sont 
très souvent émarginées au sommet, tandis que celles du G. I la r lm a n i  sont tout au plus 
obtuses.

Les feuilles du G. anóm ala  portent des stries longitudinales formées par des épaissis
sements de la paroi cellulaire. Ces stries simulent, sur la section transversale, de grosses 
papilles. Elles sont plus ou moins distinctes (mettre au point sur la face supérieure de la 
feuille). Très nettes sur les plantes de la Gemmenalp et du Sanetsch, elles sont bien moins 
visibles sur certains échantillons norvégiens. Outre ces stries, les feuilles portent quelques 
papilles. » (P. C.)

D . a t r a t u s  (Mielichh.). — Hygrophile. Saxieole. Calcifuge.
E lément boréal-alpin. — S tation Rochers humides. — Souvent avec M ieUchhnfcria. 
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes bassin de l’Aar. — R.R. ; P. ; st.
Localités Bern : Rottal, 2(300 m. (Culmann) (Ü8fp 93. 3. 2).
Indiqué en outre au Gotthard, val Calanca, par Franzoni (haud vidi !) et par Reuter et 

Leresche (Amann, Cala/oyue des mousses du  sud-ouesl de ta Suisse), au lac Lioson 
(Vaud) ; les expi. de cette localité, renfermés dans l’herbier Leresche, appartenaient au 
Dicranoiocisia críspala, var. a ir ala.

D . e llip Ü C U S  (Turn.). — Port d’un grand Orthotriehum. T. 2-3 cm., julacée. F. appliquées à sec, 
patentes par l’hum., à base brièvement elliptique, longuement lancéolées, atténuées en une pointe 
obtuse non pilifere, bords épaissis et bistrates en haut, — Ns élargie à la base. Limbe bislratc à la 
partie supér. ; toutes les Cel. très épaissies, à parois très sinueuses-ondulées, les supér. carrées, 8- 
9 fi, les infér. linéaires. S. 2 à 4 mm., épais. Cp. dressée, ovale, à parois fermes, brun rouge, puis 
noirâtre, à col court, distinct, lisse et subglobuleuse à l’état vide. Op. subulé-aciculaire. D. étalées 
en étoile à sec, brun rouge, bi- et trifides, fortement pap. Sp. 18-20 g (25-35 ti), brunâtres. — 
Grande-Bretagne, Norvège.
L’indication du D. ellipticus au Salève (Müller-Argov. in Amann Catalogue, p. 259), se rapportait 

au Grimmia lencophæa.

Genre Racomitrium Brid.

R. aciculare (L.). — Hydrophile et hygrophile. Saxieole. Calcifuge. 
E lément hygrothermique-atlantique.
S tation P ierres, blocs et rochers très hum ides ou m êm e inondés.
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Zonks subalpine et alpine, d’où il descend, au sud des Alpes, jusque dans la zone infé
rieure. — De 300 (Val Masino, leg. Pfeifer) à 2870 m. (Piz Arias, leg. Pfeifer).

Sous-Alpes (R. et s t .) ; Hautes-Alpes; région insubrienne. — A.F. Q. ou A. ; souvent st. 
L ocalités nombreuses.
Var. d e n t i c u la lu m  Bryol. eur. Sommet de la F. obtus, avec des dents hyalines.

R. protensum (Al. Br.). — Mésophile et hydrophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrothermique-atlantiqu e .
S tation Parois humides, surtout dans le voisinage des chutes d’eau.
Zones subalpine et alpine (zones inférieure et moyenne au sud des Alpes). — I)e 300 

(Lugano, leg. Mari) à 2400 m. (Pastura di Lagalp, Bernina, leg. Herzog).
Alpes; région insubrienne. — F. ; Q. ou A. ; souvent st.
L ocalités nom breuses.

R. Slldeticum (Funck). — Xérophile et mcsophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément m ésothcrm ique-boréal.
Station Rochers et blocs secs.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1100 (bords de l’Aar, leg. Culmann) à 3200 

m. (Piz Languard, leg. Pfeffer).
Jura? (sur l’erratique); Alpes; région insubrienne. — F.F. ; A. ou A.A.; fr.
L ocalités très nombreuses.

Var. valid ius  Jur. Port du D. païens. F. dépourvues de poil ou les super, avec une 
pointe piliforme courte et dentée. NN forte (100 g à la partie médiane). Cel. basil. à parois 
moins sinueuses. — Stations humides. — Ticino : Pizzo Prettano, Val Piora, 2300 m. 
(Grebe) (93£> 93. 4. 16). Graubünden  : Eisenhorn im Fluelatal, 2700 m. (Amann) (93̂ ) 93. 
4. 32).

« Le R. sudeticurn a été indiqué dans le Jura par Lesquereux à Saint-Sulpice et par moi au Suchct 
et au Mont de Baulmes, mais il est probable que cette espèce n’existe pas dans la chaîne. Ensuite de 
nouvelles études, j ’ai pu me convaincre que les expi. du Suchet et du Mont de Baulmes sc rapportent 
au R. affine, bien que les ramuscules des liges soient peu nombreux et parfois presque nuis. Je n’ai 
pas vu l’expl. de Lesquereux, mais je doute qu’il se rapporte au R. sudeticurn, vu que dans mes très 
nombreuses herborisations sur les blocs erratiques de toute la chaîne je n’ai jamais rencontré cette 
espèce. A ce sujet, je dirai qu’il est parfois difficile de distinguer à l’état stérile R. sudeticurn et /{. 
affine. Le premier présente parfois quelques ramuscules et un poil assez long, tandis que R. affine 
peut avoir des tiges presque complètement dépourvues de ramuscules. Les coupes des feuilles seules, 
dans certains cas, permettent une distinction sûre. » (C. M.)

R. fasciculare (Schrad.). — Mésophile et hydrophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — S tation Rochers et blocs humides.
Zones moyenne et subalpine. — De 1100 à 2100 m.
Hautes-Alpes. — P.F. ou A.R. ; Q. ; fr.
L ocalités V a la i s :  Cocoricr au Salontin, 1500 m. (Amann) (93£) 94. 7. 4). Bern  Grim- 

sel; Susten (Fischer, Favrat), 1500-1900 m. (Culmann), 1000-1100 m. (Amann et Meylan) 
(93£ 94. 7. fi); Trachscllauencn, 1200 ni.; Haslital, 1100-1300 m. Schonbühlalp bei Rosen- 
laui ; Sausenegg, 1400 m. Urbaehtal, 1150-1850 m. ; Obersuldtal bei Reichenbach, 1450 m 
(Culmann); unterhalb Gadmen, 1000-1100 m. (Amann et Meylan) (93£ 94. 7. 6). U n lc rw a l
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den Briinigg; Storegg (Godel). U Loch wähl, Bratschialp (Keller); Lucendro, Gotthard 
(Bottini) ; Gbsnhenertal, 1300 m. (Culmann). S t. Gallen  Murgtal (Jäger). Graubünden  
Schafboden gegen Sertigerjoeh (Killias); Roüla, 1400 m. (Killias, Pfeffer); Urdenalp, 1870 
in.; Vals, Zervreila ; Rheinquellcn, 1400-2200 m. ; Moesasee am Bernhardin, 2070 m. 
(Holler et Pfeifer) ; Fornotal, 1900 m. (Pfeffer) ; Vals (Culmann) (33£> 94. 7. 2) ; Berninafälle, 
1950 m. (Herzog). Ticino Monti di Porza (Mari) ; Bocca dei Mulini, 2100 m. (Meylan).

11 heterostichum (Hedw.). Xérophile. Saxicole. Calcituge.
Elément mésothermique-boréal. — Station Blocs et rochers secs et découverts.
Zones inférieure (Tessin), moyenne et subalpine. — De 570 (an der Sihl, leg. Culmann) 

à 1700 in. (Davos, leg. Amann) (33£) 94. 4. 8).
Jura et Plateau (sur l’erratique) ; Sous-Alpes ; Alpes ; région insubrienne. — A.F. ; 

A. ; fr.
Localités nombreuses.
Var. yraci/cscens Limpr. T. allongée. F. espacées, plus longues, longuement acuminées, 

à poil plus court.
Var. nigrescens mihi. Touffes étendues, molles, noircies. Pointe piliforme courte ou nulle. 

Cp. cylindrique à paroi mince. — G raubünden  Seewald, Davos, 1700 m. (Amann) (33fp 94. 
4 .  f i ) .

IX. 11 affine (Schleicher). — S  y  non. R. heterostichum var alopccurum Br. eur.
Hydrophile ou mésophilc. Saxicole. Caleifugc.
Elément mésothermique-boréal. — Station Rochers humides.
Zones inférieure (région insubrienne), moyenne et subalpine. — De 400 à 1800 m.
Jura ; Alpes ; région insubrienne. — R. ; Q. ; fr.
Localités Découvert par Schleicher dans les Alpes valaisannes. Jura  Suchet ; Mont 

de Baulmcs ; Quarteron, 1200 m. (Meylan). B ern  Gneissfelscn bei Gultannen, 1000 m. ; 
Susten, 850-1800 m. (Culmann). Uri Gœschenen (Kindberg et Reell). Graubünden : Wolf
gang, Davos, 1050 m. (Amann) (33fp 95. 5. 2). Ticino: Pregassona, 900 m. (Kindberg).

Var. oblusum  (Sm.). Port du D. païens. Touffes en coussinets assez denses, vertes ou 
vert jaune. T: 2-4 cm., très ramifiée. F. julacées à sec, jusqu’à 3 mm., à pointe obtuse, 
presque en capuchon, non pilifères, à bords fortement révolutés jusque vers la pointe. NX 
120-140 p brunie à la base. F. pch. internes largement arrondies et crénelées au sommet. — 
Uri Lochbrücke im Göschenertal, 1400 m. (Amann et Meylan) (33£) 94. 6).

Le R . affine est au R. heterostichum  ce que le S ch istid iuum  gracile  est au S . apocar- 
pum , c’est-à-dire une race xérophytique.

R . m i c r o c a r p u m  (Schrad.). — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Blocs et rochers ; stations sèches et découvertes.
Zones subalpine et alpine. — De 450 à 2500 m.
Alpes. — P.F. ou R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Valais : Grand-Perron, 1900 m. (Amann) ; Riffelalp ; Gornergrat (Bauer). 

Bern : Handeck (Schleicher, Schær) ; Susten ; Grimsel ; Gasterental (Fischer) ; Guttannen, 
1100 m. (35,1£>94. 3. 2); Trachsellauenen, 1200-1350 m. (Culmann). S chw yz  (Rhyncr). Uri: 
Guîschenerlal, 1750 m. (Kindberg et Rüll, Grebe). S t. Gallen  Weisstanncntal ; Murgtal
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(.Jäger, Culmann). G raubünden  Davos, 1550-1800 m. (Schimper, Amann) (93§ 94. 3. 6 et 
8); Arosa (Killias) ; Surettatal, 1070 m. (Mölleret Pfeifer); Parpan, 1530 m. Yal Porcel- 
liza, bei San Martino, 1770 ni. ; Val d’Agnelli am Julier, 2500 m. (Pfeifer) ; Albula, 2313 
m. (Weber) (5B,£> 94. 3. 4). Ticino : Vezia, 450 m. (Kindberg) ; Monte Tamaro, Alpe di 
Campo (Conti) (Ü8§  94. 3. 10).

R. canescens (W eis.). — K.rsicc. W. et S. 285.
Xérophile et mésophile. Arénicole. Calcifuge préférant.— E lément mésothermique-boréal. 
Station Sur le sol pierreux ou sablonneux aride ; lieux incultes.
La YdbY. pro/iæ um  parmi les sphaignes, dans les marais.
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 570 (Weiach. Zurich, leg. Culmann) à 3500 

m. (Monte Rosa, leg. Vaccari).
Dans toutes les régions. — ('. ; A. A.A. ou M. ; souvent fr. surtout sur les sables des 

rivières.
L ocalités très nom breuses.
Var. proliocum  Br. cur. T. grêle; innovations allongées et presque simples; rameaux 

très courts, gemmiformes ; F. vertes à poil court.
Var. ericoïdes (Web.). Touffes jaunâtres. T. allongée, presque pennée par les rameaux 

courts. F. rapprochées, réiléchies-squarreuses, à long poil.

R. 11 mollissimum (Philib.). — Synon. R. canescens var. mollissimum Philib. 1885 
var. strictum Schlieph.
Mésophile. Saxicolc. Calcifuge tolérant. — E lément mésothermique-alpin.
S tation Blocs, rochers et sur le sable glaciaire.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. — R. ? P. ; st.
L ocalités Valais: Val d’Anniviers, 1800-2000 m. (Philibert) Rhonegletscher, 2400 m. 

(S.£) 94. 2b 6) ;  Saastal unterhalb Mattmark ($8 .£) 94. 2b 8) (Culmann) ; Sclnvarzsec, Zer
matt, 2900 m. (Rompel) ; Sanetsch, 2100 m. (Amann) (Ü8§  94. 2b 4) (forme saxicole). Bern : 
Aarsand, 1300 et 1800 m. (Culmann) (93§ 94. 21’ 10) (forme arénicole). G larus: Kistenpass 
m der Nähe des Abflusses des Muttensee, 2450 m. (Herzog). Graubünden : im (Hetscher- 
sande des Roseggletscher, fr. (Græf) ; Fluelatal, 1000*1800 m. (Amann) (S8£) 94. 21' 2).

T. sans rameaux latéraux, à F. imbriquées à sec comme par l’hum., courtes et longues, 
1,8 0,95 mm., ovales, non plissécs à la base, à pointe obtuse, rapidement atténuées en un 
poil court (0,4 mm.), très pap. — N V* peu développée, souvent bifurquée.

Cette forme, très différente prim o visu  du R. canescens, me paraît devoir être distin
guée à titre de sous-espèce.

« Philibert, dans sa description originale, dit que les Cel. fol. du R. m ollissim um  ne 
sont pas sinueuses; tous les expi. que j ’ai vus avaient des parois cel. moins sinueuses que le 
R. canescens type, mais non lisses. D’ailleurs Limpricht et Amann ne mentionnent pas ee 
caractère. » (P. C.)

B. lanuginosum (Ehrh.). — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément cosmopolite. — Station Blocs et éboulis secs ; stations très ouvertes.
De la zone inférieure à la zone nivale ; jusqu’à 3400 m. (Piz Linard, leg. Baumann). 
Plateau Alpes ; régions rhodanienne et insubrienne. Non encore observé dans le dura

suisse.
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R. dans les zones inférieure et moyenne F. dans la zone subalpine ; C. dans la zone 
alpine. — A.A. ou M. ; très rarement fr.

L ocalités très nombreuses. Les seules localités suisses où il a été observé avec des fruits 
sont le Maderanertal (Hegetschweiler) et les environs de Guttannen, 1100 m. (Culmann).^

Var. subimberbe Hartm. T. grêle, avec quelques rameaux latéraux noduleux ; poil de la 
F. très court. — Forme sciaphile.

Var. robuslum  Lindb. Très robuste. F. très rapprochées, presque dressées, plus longues: 
avec de nombreuses dents divergentes à la pointe; toutes les cel. rectangulaires-allongéos.

Genre Bracliysteleum Reichen!».

B. polyphyllum (Dicks). — Synon . Ptychomitrium p.
Xérophile. Saxicole. Galcifuge. — Elément hygrothermique atlantique et méditerranéen. 
Station Blocs et rochers secs.
Zones inférieure et moyenne (exceptionnellement dans la zone subalpine).
Région insubrienne (F. ou F.F.). R.R. au nord des Alpes. — Q.; fr.

L ocalités : Valais : Découvert par Schleicher (PI. ITclvel. Cent. II, n° 19) « in sylvis 
montanis vallis Servan Helvetiæ ; Schleicher legit.» (Bridel). Hern: Faulhorn (Mühlenbeck): 
une seule petite touffe sur la route de la Grimsel, 720 m., c. fr. (Culmann). Zürich  auf 
Nagelüuh zwischen Riiti und Rappersweil (Hegetschweiler, communication verbale). Grau- 
bünden im Misox hæuflg (Hegelmeier) ; val Masino, 000-700 m. Promontogno, 900 m. 
(Pfeffer). Ticino: «commun sur l’erratique et les rochers siliceux dans tout le Tessin 
monte jusqu’à la zone subalpine en une forme rabougrie à S. plus court » (Conti) ; Loearno 
(Killias) (Amann SBfp 95. 5. 14); Losone ; Ascona ($8£) 95. 5. 4); Saffusa (93<£) 95. 2)
(Weber) ; Bellinzona (Keller) (58̂ ) 95. 8) ; Lugano (58£) 95. 5. 10 et 12) ; Monti di Arosio
(Mari) ($8 £) 95. 5. 6) ;  Monte Tamaro, 800 m. (58£) 95. 5. 18); Alpe Trigñiseio, Monte 
Carasso, 1600 m. (Conti); Monte Zenone (Kindberg et Rœll) ; Lugano; Pregassona Muz- 
zano ; Monte Bré (Kindberg) ; Monte Generoso infra Rovio (Amann) (Ü8fp 95. 10).

lt. incurvum (Schwägr.). — Synon.  Ptychomitrium i. Sull. ; P. pusillum Br. eur. P. 
glyphomitrioïdes (Bals et De Not.) ; Notarisia italica Hampe.
Mésophilc, sciaphile. Saxicole. Galcifuge.
Elément hygrothermique-méditerranéen. Reliquat tertiaire?
Station Fentes des rochers schisteux ; stations ombragées et couvertes. — Avec Viola 

americana.
Zone inférieure. — Région insubrienne. — R. ou RR. P. fr.
Localités Ticino : Madonna del Sasso sopra Loearno (Daldini 22. 1861) (Amann S8.Ç)

95. 4. 4) ; sugli mossi erratici e schistosi nelle selve di Porza, Savosa et di Piano Crespera 
frammista sdVUlola Hulchinsiœ  ; roccie sovrastanti al laghetto di Muzzano (Mari 95. 4. 
8 Kindberg) ; selve presso Rovello (Mari) (Ü8§ 95. 4. 6).

La mousse du Tessin ne présente pas de différences notables avec les expi. originaux (Ü3£) 
95. 4. 0) du P. incurvum  (Schwægr.) de l’Amérique du Nord. Avec Renauld et Venturi 
(Rev. bryol., 1885, p. 32), je considère ces deux espèces comme idenliques.

19
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Genre Hedwigia Ehrh.

H. eiliata (Ehrh.). — E xsicc. W  et S. 683 ; W et W 891.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
E lément cosmopolite. —  S tation Blocs et rochers secs et découverts.
De la zone inférieure à la zone alpine, jusqu’à 2300 m. (Sidelhorn, st., leg. Culmann). 

Atteint son développement maximum dans la zone du châtaigner.
Jura et Plateau (sur l’erratique achalicique) ; Alpes ; régions rhodanienne, rhénane et 

insubrienne. — C. ; A. ; ordinairement fr.
Localités très nom breuses.
Var. leucophæa Br. eur. Branches épaissies. F. rapprochées, plus larges, très patentes 

sur les 2/s supérieurs. — Forme des lieux secs, ensoleillés.
Var. secundo, Br. eur. T. couchée, allongée, grêle. F. espacées, secondes. — Forme des 

lieux ombragés.
Var. viridis  Br. eur. T. délicate. F. vertes, à peine décolorées au sommet. — Forme des 

lieux ombragés.

Genre Hedwigidiiim Br. eur.

II. imberbe (Smith). — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrotherm ique-atlantique.
S tation  Blocs et rochers. — Avec Hedwigia.
Z one inférieure. —  R éuton insubrienne. — RR.  ; st.
L ocalité . T  ¡ci no ] trope Locarn o  a d  râpes  soit expos i las  et a</ua i r r ig a la s  »

(Schleicher) 95. 2. 2). — N’a pas été retrouvé en Suisse depuis lors.

Genre Braunia Bryol. eur.

B. alopecura (Brid.). — Stjnon. B. sciuroïdes Bals et De Not. — E xsicc . M. fi. 682. 
Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrothermique méditerranéen et atlantique. Reliquat tertiaire ?
S tation Blocs et rochers secs et couverts.
Z ones  inférieure et moyenne (exceptionnellement dans les zones subalpine et alpine. — 

De 230 à 2000 m.
R égion insubrienne. — A.F .;  A. ou AA.; souvent st.
L ocalités Ticino : Découvert par Schleieher, probablement à Ponte Brolla où, plus 

tard, Franzoni, Hegctschwciler et Weber (5B£ 95. 1. 2) l’ont cueilli ; Airolo (De Notaris); Sol- 
duno ; abbonda sugli scogli granitici c schistosi delle colline di Muzzano (Ü8£) 95. 1. 6) 
(Amann 95. 1 . 4 ) ;  Oratorio del Sasso, Locarno, 386 m. ; Lugano (Ü8§ 95. l .  18) (Mari) ; 
Solduno, 230 m. (Weber) (8,$ 95. 1. 14);  assez répandu dans la région des lacs: Biasca, 
500 m. ;  Cavigliano, 300 m.; Scssa, 450 m. (Conli) (8 .$  95. l .  12); Pizzo Prettano, Val 
Piora, 2000 m. (Grebe) (33£) 95. 1. 10).
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Fam. ORTHOTRICHACEÆ

Genre A m p l i id iu m  (Nées y. Es.).

A . la p p o n ic i l l ï l  (H\v.). — Synan. Amphoridium 1. Schimp.
Mésophile. Saxieole. Caleifuge. — E lément boréal-alpin.
S tation Rochers ; expositions fraîches et ombragées.
Z ones  subalpine, alpine et nivale. — De 1400 à 2900 m. — Hautes-Alpes. — P.F. ; P.; fr. 
L ocalités  V a la i s  (Schleicher) (2 3 §  97. 2 . 2); Simplon Hospice (De Notaris) ; Saas 

(Herb. Franzoni) ; sur Grimenz, val d’Anniviers (Philibert); Chenalette du Grand-Saint-Ber
nard, 2500 in. (Camus); Lac Noir, Zermatt, 2200-2300 m. (Réchin et Camus); Riifelalp 
(Meylan); Schönbühl, au-dessus de la cabane du C.A.S., 2900 m. (23ip 97. 2 . 10); Luisin, 
2400 m. ( 2 3 , 97. 2 . 2 0 ) (Amann) ; sommet de V allerette, 2000 m. (Colomb). B e r n :  Wen
gernalp (Mühlcnbcck) ; Petite Scheidegg, 1750-2050 m.; Lötsehenpass, 2000 m.; Bundalp 
im Kiental, 2000 m. ; Susten, 2000-2300 m. ; Faulhorn; Tschuggcn, 2180 m.; Rottal, 2300- 
2700 m. (Culmann). U r i  Erstfeldertal, 1400-1800 m. (Herzog). G l a r u s ;  Hausstock, 9000' 
(Oswald Heer, sub nom. G y n i n o s l o m u m  y l a c i a l e  Heer in sched.) (23,£) 97. 2 . 22). S l .  G a l l e n  : 
Schwarzwand im Murgtal, 2200 m, (Culmann) (93ip 97. 2. 4). G r a u b ü n d e n  Salfrangas bei 
Klosters (Theobald); Parpaner Rothorn; Graue Hörner, 2400 m .; Piz Lunghin, 2730 m. 
Val Fedoz (Pfeiler); Lcntatal im Adula, 2700 m. (Holler et Pfeifer); Silvaplana (Fillion) ; 
Scalettapass, 2070-2000 m. (Pfeifer) (Amann 23<£> 97. 1 . 48); Albulapasshöhe (23.Ç) 97. 2 . lt>) ; 
oberhall) Davos-Dörili, 1750 m. ( 2 3 , 97. 2. 12); Grünturin ob Davos, 2400 m. (Amann) (23£> 
97. 2 . 14); Medjekopf, 2350 m. ; über Bovalhütte, 2000 m .; Le Cune-Forcola di Livigno, 
2400 m.; Muottas da Pontresina, 2100 m. (Herzog). T ic in o :  Val Piora (Grebe); Alpe 
Robiei, Val Bavone, 1900 m. ; Pizzo Cristallina, 2000 m. (Conti).

A . M o u g e o t i i  (Br. cur.). — Synon. Amphoridium M.
Mésophile, sciaphile. Saxicole. Caleifuge tolérant. — E lément mésolhermiquc-boréal. 
S tation Parois humides et ombragées.
Zones subalpine, alpine et nivale. Descend parfois au sud des Alpes, jusque dans la zone 

du chàtaigner (Ponte Brolla et Locarno, 250 m., leg. Weber). — 3200 m. (Piz Languard, 
leg. Pfeifer). — Alpes. — F.F. ; A. ou A.A. ; rarement fr.

Loi;alités nom breuses.

Genre Zygodon IlooketT ayl.

Z. v ir id iss iin u s  (D icks).— Xérophile ou mésophile. Arboricole. Caleifuge.
E lément hvgrothermique-atlantiquc.
S tation Tronc des arbres hêtre, chàtaigner, peuplier, etc,.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1300 m. (Obersuldtal bei Reichenbaeh, lcg. Cul
mann). — Dans toutes les régions. — A.F. ; P. ; st.

L ocalités nom breuses.

\a r . denlalus Breidler. Touffes lâches, jaunâtres ou brunâtres. F. réfléchie^ plus courtes
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et pins larges, avec quelques grosses dents vers la pointe. — N*. Cel. anguleuses, peu épais
sies, les basilaires rectangulaires et hyalines. — St.

J u r a : La Chaux, 1150 m. (Meylan) (33,§ 96. S. 2). Vaud  Signal de Chexbres, 600 m. 
(Amann) (33fp 96. 4).

Yar. rupcs/ris (Lindb.). Petites touffes vert foncé ou brunâtre. Propagules très nom
breuses. F. plus étroites et plus longues, lancéolées-linéaircs, brièvement acuminées, à mu- 
cron plus long. Ns. Cel. earrees-arrondies, épaissies, jusqu’à la base. St. — Jura  : sur un 
bloc calcaire près La Chaux (33§ 96. 4. 4); Vuittebœuf, 700 m. ; Montagne de Boudry, sur 
l’erratique, 1000 m. (Meylan). Vaud  Pont de Nant, sur le grès du flysch, 1200 m. 
(Amann) (3333 96. 4 .  2). — Race saxicole, ealeiphile du Z. v irid issim us .

Z . H S t i r t o n i  Schimp. Port du Z . rupeslris, dont il diffère par la N. brunâtre et plus forte, 
formant un mucron épais. Propagules étroitement elliptiques, 0.12 mm. à 6 ou 7 cellules. — 
Rochers du littoral. Angleterre et Irlande.

Z. c o n o id e u s  (Dicks). — Troncs d’arbres. — Angleterre, Bretagne.

Z. gracilis Wils. — Exsicc. M. E. 201. — Xérophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile. — 
E lément mésothermique. —  S tation Blocs et rochers ombragés.
Zones m oyenne, subalpine et exceptionnellem ent alpine.
Alpes et Préalpes. — R.; Q. ou A.; rarement fr.
Localités H em  : près Kandersteg, 1200-1800 m. (Culmann) (33£) 97. 1. 6). Schw yz : 

Higi-lvaltbad, 1400 m., fr. (van den Brœck et Dens, Weber) (33|> 97. 1. 2). A ppcnzell ob 
Weissbad, gegen Ilalten (Culmann).

« Limpricht dit que Schimpcr distinguait notre plante des Alpes de la plante anglaise sous le nom 
de Z . Nowelli i  var. 3 alpina et rapporte tous les expi. des Alpes à cette variété, tandis qu’en réalité 
Schimper n’attribue à la variété qu’une seule station : celle de Livinalongo. Néanmoins il me semble 
que, de fait, Limpricht a raison en ce sens que toutes les plantes des Alpes se tiennent de près et sem
blent former une race légèrement distincte de celle d’Angleterre. Je propose donc de nommer Z . g ra 
cilis  W ils. var. alpina Schimper toutes les plantes des Alpes. Elles sont plus robustes et possèdent 
îles feuilles plus larges que les mousses anglaises. » (P. C.)

Z. F o r s t e r i  (Dicks). — Sur l’écorce des arbres. — Angleterre, France occidentale et méridionale, 
etc.

Z. S e n d t n e r i  (Jur.). — Tronc des arbres. — Islrie.

Genre U  Io ta  Mohr.

U . am ericailll (P. de B.). — Synon. U. Hutchinsiæ Sm.
Exsicc. Rab. 278 ; W et S. 684. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrotherm ique-atlantique.
S tation Blocs et rochers secs mais ombragés. — Avec Andrcæa pelrophila.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 500 (sur Colombey, leg. Amann, 33§ 97. 

4) à 1670 m. (Surettatal, leg. Holler et Pfcffer).
Jura et Plateau (R. et sur l’erratique seulement) ; Alpes ; région insubrienne. — A.F. ; 

P. ou Q. ; fr.
L ocalités nom breuses.
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Var. n ig rü u m  (Br. ein*.). Touffes noirâtres. F. plus courtes, subobtuses. Cp. plu 
petite. I). jaunâtres, souvent â 3 pointes. Ci 0. — Uri : Teufelsbrücke an der Gotthard
strasse, 1500 m. (Jack). — G raubünden : Roftla bei Andeer (A. Braun, 1825).

U. L u d w ig i i  (Brid.). — Eæsicc. W . et S. 280.
Mésophile, seiaphile. Arboricole. Calcifuge. — Elément mésothermiquc-boréal.
Station Tronc des arbres dans les forêts, volontiers au bord de l’eau.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1390 m. (Sanetsch, versant nord, leg. Cul- 

mann).
Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ou F.F . ; P. ; fr.
Localités nombreuses. — (Non encore observé en Valais, ni au Tessin.)

U. p h y l l a n t h a  Brid. — Littoral atlantique.

U. D r u m m o n d i i  (Hook et Grev.). — Mésophile. Arboricole. Calcifuge 
Elément hygrothermique. — Station Tronc des arbres.
Zone moyenne. — Jura ; Plateau. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités Jura  sur un noisetier près La Vraconnaz et sur un hêtre dans le vallon de 

Noirvaux (Meylan) (S3§ 97. 13. 2). Vaud : tourbière de Jongny sur Vevey, 050-700 in., sur 
le Betula, a lla  (Amann et M11® J. Maurer) (58§ 97. 13.4).

« Les expi. du Jura ne se distinguent de U. B ruehii que par l’absence complète de cils 
et ne représentent probablement qu’une forme de cette espèce. » (C. M.)

Les expi. de Jongny, par contre, sont bien caractérisés par les F. à peine crépues à sec, 
les 16 I). bien séparées et l’absence complète de cils. Ils sont en tous points semblables aux 
expi. de Norvège, leg. Hagen (5ö§ 97. 13. 9).

U. B r u e h i i  Horn. — Synon.  U. coarctata (Schwàgr.).
Mésophile. Arboricole. Calcifuge.
Elément hygrothermique. — Station Tronc des arbres dans les forets.
Zones inférieure et moyenne. — De 500 (Adens, leg. Corboz, 97. 10. 9) à 1450 m. 

(Chasseron, leg. Meylan).
Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ou F.F. ; P. ; fr.
Localités nombreuses. Rare dans l’Oberland bernois. Non encore observé en Valais, ni 

au Tessin.
Var. marchica  (W arn.). Diffère de U. B rueh ii par la Cp. jaune clair, à petit Or., à stries 

et plis plus délicats, col peu atténué, Op. petit, conique-allongé. — Allemagne du Nord.

U . c a lv e s c e n s  Wils. — Irlande, Angleterre, Madère.

U. c u r v i f o l i a  (Wahl.). — Mésophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément subarctique-alpin. — Station Rochers et blocs.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — R.R. ; P. ou PP. ; fr.
Localités G raubünden:  Davos-Dörfli, 1560 m., auf Gneiss (Amann) 08ÎQ 97. 0. 2) 

St. Moritz (Fri. von Guggelberg) (Ü8§ 97. 6. 4).

U. c r i s p a  (L.). — Eæsicc. W. et W  780.
Mésophile. Arboricole. Calcifuge. — Elément hygrothermique-boréal.



— 150 —

S tation Tronc des arbres dans les forêts ; rarement sur les rochers et les blocs siliceux.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu'à 1450 m. (Kiental, leg1. Culmann).
Jura ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — F. ; P. ; fr.
L ocalités nom breuses.
« Dans l’Oberland bernois, c’est cette espèce qui est de loin la plus fréquente. » (P. C.)

U. 11 intermedia Schimp. — Arboricole. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation Tronc des arbres à feuilles. Très rarement sur la  pierre.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1450 m.
Jura ; Plateau ; Alpes. — P.F. ou R. ; P. ; fr.
Localités J u r a : Val-de-Travers ; vallée de Joux ; Sainte-Croix (53£) 97. 12. 2) ; l’Aber- 

gement, sur protogyne (Meylan). Bern : oberhalb Reutigen, 770 m. ; bei Ælschier, 1450 m. ; 
Kiental, 750-1150 m. (Culmann) ; pied du Mettenberg, Lauterbrunnental (Martin). Zurich  
Hohe Rohne, 1220 m. (Culmann). G larus: Talalpsee, 1200 m. (Amann). S i. G ail en-A ppen
zell : an Waldbæumen hæufig ; selten in Oberland (Jäger) ; Murgtal (Amann).

Var. propagulifera  mihi. 16 Ci ! Les vieilles Cp. avec des propagules pluricellulaires cla- 
vilbrmes fixées sur la face interne de l’exothecium, à la moitié supérieure de la Cp., surtout 
vers l’Or. — Vaud  Crissier, sur un hêtre renversé dans la Mèbre, 550 m. (Amann) ($8,£) 
97. 12. 4).

U. erispula Rruch. — Mésophile, sciaphile. Arboricole et saxicole. Calcifuge.
E lément hygrotherm ique-boréal.
S tation Tronc des arbres, exceptionnellement sur les blocs, dans les forets.
Zones inférieure et moyenne. -  .Jusqu’à 1400 m. (Adula, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; P. ; fr.
Localités très nom breuses.

« Si le U .  L u dw ig ii , si caractéristique par sa capsule, ne prête pas à confusion, il n’en est pas de 
même des U. Bruchii , crispa, intermedia  et erispula, car il est souvent difficile de les séparer, 
même avec des exemplaires en bon état de fructification. Je dirai tout de suite qu’il est absolument 
impossible de distinguer ces espèces par le moyen des organes végétatifs : aspect, feuilles, tissu cellu
laire, etc. Tous les caractères relatifs à ces organes et indiqués ici et là dans les flores n’ont aucune 
valeur sérieuse, vu leur grande variabilité et le fait qu’ils peuvent se rencontrer dans chaque espèce. 
Force donc est de se rabattre sur la capsule. Des quatre espèces ci-dessus, U .  Bruchii  est la plus 
facile à distinguer par ses capsules brunes, ventrues et rétrécies à l’orifice à sec et ses spores de 24 à 
32 ¡m. Il est vrai que, dans certains cas, le rétrécissement insensible de la capsule vers l’orifice est peu 
marqué. Il est par contre souvent fort difficile de séparer les exemplaires des U .  crispa, intermedia  
et erispula. Lorsque les capsules sont mures et encore operculées, elles ont, dans les trois espèces, la 
même forme, même à sec, car toutes ont leur urne brusquement rétrécie à la base et le col étroit con
tracté et guère plus épais que le pédicelle. Chez U .  erispula, l’urne est, il est vrai, plus courte, sou
vent guère plus longue que large. C’est après la sporose que les différences s’établissent plus ou moins. 
Chez U .  crispa, surtout, le col se dilate, devient défluent dès l’urne et cette dernière s’étrangle sous 
l'orifice, tandis que, chez les V  intermedia et U. erispula, le col reste d’ordinaire non dilaté et l’urne 
cylindrique.

Mais les choses ne se passent pas toujours comme cela ; les différences ne sont point toujours si 
tranchées et il suffit pour s’en convaincre d’examiner et de comparer de nombreux exemplaires, même 
d’une seule station.
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Le rétrécissement de l’urne de U .  crispa  est, par exemple, parfois peu marqué et entre la forme 
typique et l’urne cylindrique de U. intermedia , s’enchaînent toutes les formes intermédiaires possibles. 
La forme du col est tout aussi variable et, chez U. interrnedia et crispula, on trouve fréquemment 
des capsules à col longuement défluentes, tandis que U .  crispa  montre, à son tour, un col nettement 
contracté. Le nombre des cils, qui caractérise surtout U. interrnedia, n’est pas toujôurs facile à cons
tater et n’est d’ailleurs pas constant.

Les U. crispa, intermedia  et crispula  forment ainsi un cycle complet, sans solution de continuité, 
et qui se relie au t ’ Bruchii  par U. crispa. Soit :
U. Bruchii. — II. crispa. — l T interrnedia. — U .  crispula.

Deux de ces espèces sont de valeur médiocre ; mais le maintien de leur autonomie est nécessaire. 
En face d’exemplaires douteux, le meilleur moyen d’arriver à une détermination sûre est de considérer 
l’ensemble des caractères et la majorité des cas, c’est-à-dire d’étudier le plus (grand nomble possible 
de capsules en appliquant, au fond, la courbe binomiale. » (C. M.)

U. R c h m a u n i  Jur. — Tatra, Salzburg, Steiermark, Forêt-Noire.

Genre O r t h o t r i c h u m  Hedw.

A. CALYF’TOPORUS Lindb. (Cryptoporum.)

O. a n o m a lu m  Iîedw. — Exsicc. W et S. 287.
Xérophile. Saxicole. Indifférent.
Elément mésothermique cosmopolite.
Station Rochers, blocs, murs ; plus rarement sur le bois, les vieux, toits, etc.
Zones inférieure (C.C.), moyenne (C.), subalpine (F.) et alpine (R.). — Jusqu’à 2200 m. 

(Monstein, Grisons, leg. Amann)..
Dans toutes les régions. —  Q.; fr. —  L ocalités très nom breuses.
Var. estriatum  mihi. Cp. à peu près lisse, sans stries •distinctes. 10 D, 8 cils. — Grau- 

hündeu Davos-Plat/,, auf Dolomit, 1700 m. (Amann) (93,1 ion. H. 16).
Var. ojiacum Culmann. Distingué du type par le P. qui est plus semblable, pour son 

dessin, à celui de l’O. alpestre qu’à celui du O. anom alum .  Dans les formes extrêmes, les 
D. sont réunies par paires, opaques et recouvertes de pap. nombreuses vers le bas, légère
ment striées vers le sommet, absolument comme celles de l’O. alpestre (mais jamais appli
quées contre la membrane de la Cp.). — Rochers de la région alpine. — Bern  : Sefinenfurka, 
du côté du Kiental, 1700 m. ; entre Grindelwald et la Petite Scheidegg, 1800 m. ; Rundstock 
im Kiental. 2400 m. (forme à Cp. plus courte assez différente des autres formes). Appen-  
zell Ebenalp (Culmann).

0 . 11 s a x a t i l e  Schimp. — Synon.  O. anomalum p cylindricum Schimp.
Xérophile. Saxicole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique. — Mêmes stations que le précédent.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2270 m. (Berninaheutal, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ; fr.
Localités nombreuses. La dispersion en Suisse de cette sous-espèce est encore mal con

nue. — Race calcicole de l’O. anomalum.

• O . 11 n u d u m  Dicks. *— Synon.  O. cupulatum var. Rudolphianum (Lehm.) et O. riparium 
(Br. eur.).
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Hygrophile. Saxicole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique. — Station Pierres et rochers humides ou inondés.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1655 m. (Monte Generoso, leg. Kind

berg).
Dans toutes les régions. Particulièrement répandu dans les ruisseaux du Plateau, des 

Sous-Alpes et du Jura. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités nombreuses.

O . cupulatum Hoffm. — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
Elément cosmopolite. — Station Rochers et pierres.
Zones inférieure, moyenne et subalpine (R). — Jusqu’à 1600 m. (Davos, leg. Amann). — 

Dans toutes les régions. — P.F. ; A. ou A.A. ; fr.
Localités nombreuses.
Var. longifolium Grönv. F. à peine carénées, jusqu’à 2,4 mm., avec de longues pap., 

les F. pch. atteignant 4 mm., longuement et étroitement acuminées. Cp. à 16 stries. P. simple, 
1). finement pap. et vermiculées. — Vaud sur Bex, 1200 m. (Philibert).

O. 11 juranum Meylan. Coussinets lâches, vert glauque foncé ou noirâtre. F. à fortes pap. 
Cp. courte et épaisse, à col très court, brusquement rétréci. S. 1-1 i/i mm. D. largement 
perforées sur la ligne médiane, perforations irrégulières ; sutures dorsales en bourrelets 
très proéminents. Ci O. Sp 10-17 p , fortement pap., jaunes à brunes. — Juillet. — Jura  : 
rochers à pic ou surplombants tournés au nord Chasserai ; Creux du Van ; Chasseron ; 
Suchet ; Dent de Vaulion ; Noirmont ; Montoisey ; Vallon d’Ardran ; de 1400 à 1700 m. ; 
La Chaux, 1100 m. (Meylan) ($8§ 100. 5b 0, 2 et 4). B ern : Gemmi, sous la W eisse Fluh, 
avec G rim m ia anodon , sur un bloc ; Westabhang des Bundstock, 2450 m. (Culmann).
« L’(). lomenlosum  Glowacki, dont j ’ai vu un expi. original, me semble être une forme 

de O. ju ra n u m  Meylan. A en juger d’après la description de M. Hagen (Norske V idem k. 
Selsk. S kr . 1907, n° 13, p. 48), il me semble en outre probable que l’O. ju r a n u m  Meylan 
est identique avec l’O. abbreviatum  Grönv. » (P. C.)

O- 11 Sardagnanum Vent. — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station Rochers et blocs secs.
Zones moyenne et subalpine.
Jura ; Plateau ; Sous-Alpes ; région insubrienne. — R. ? P. ; fr.
Localités Les Rasses près Sainte-Croix, 1200 m. (Culmann) ; La Chaux ; Chasserai 

(Meylan). Bern : Schönbühlalp ob Rosenlaui ; Klus bei Kandersteg (Culmann) ; Schwarzer 
Grat der Blümlisalp ; Trümmerfeld der Aitels (Trautmann). Z ü r ic h :  Lägerngrat, 850 m. 
(Culmann). Ticino: rupi dolomitiche del monte San Salvatore (Mari) ($8§ 100. 2. 2) (Kind
berg); San Martino (Kindberg).

Les races et variétés de l’O. cupulatum peuvent se répartir de la manière suivante :

A. — Vag. courte. Col arrondi, presque hémisphérique. S 2 fois plus long que l’ochréa.

O. cupulatum,
a. — D. non perforées à sutures dorsales non proéminentes.

«• — Cp. à il» stries. D. pap. 1. — F. carénées, jusqu’à 3 mm. F. pch. à peine plus longues.
fo rm a  typica.
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2. — F. à peine carénées, jusqu’à 2,4 mm. F. pch. de longueur 
double. Var. longifolium.

ß. — Cp. à 8 stries. D. striées, non pap. Petites touffes, 1 cm. Var. oclostriatum  Limpr. 
b. — D. largement perforées ou divisées jusqu’à la base ; sutures des articles dorsaux très proé

minents, en bourrelets. O. juranum .
B. — Vag. allongée. Col atténué, défluent. S. à peine plus long que l’Ochréa.

a. — Va g. pileuse ; antichambre des Stm. étroite ; col de la Cp. très atténué, défluent.
O. Sardagnannm.

et. — N. finissant près du sommet. fo rm a  typica.
ß. — N. disparaissant loin du sommet. Var. brevinerve (Lindb.).

b. — Vag. nue ; antichambre des Stm. large ; col de la Cp. peu atténué.
O. lia ldaccii  Bott. et Vent.

O . u r n ig e r u m  Myrin. — Mésophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal. — Station : Rochers et blocs ombragés.
Zones moyenne et subalpine. — Jura; Alpes. — R. ; P. ; fr.
Localités Jura : Sur l’erratique achalicique, Molendruz, Mauborget, Bullet, Grande- 

vent; Suchet, 1100 m.; sur Provence; Rochefort, 900 m.; Montagne de Boudry (Meylan) 
(ÜB.fj 100. 4. 2 et 4). S t. G allen: zwischen Valens und dem Mühlentobel oberhalb Vättis, 
1200 m. (Jäger). Graubünden : am Eingang des Fercratal; Albula versus Ponte, ad limites 
regionis Sylvaticaq var. conferImn  (Schimper); Rheinwaldgletscher (Ilegelmeier). Ticino: 
Faido, Figione (Kindberg et Reell).

On peut distinguer trois formes principales :
A. — Tous les Ci. de même longueur.

a. — Cp. à demi exserte. Cal. jaune paille. fo rm a  typica.
b. — Cp. complètement inserte. Cal. blanchâtre. F. imbriquées rigides. Var. conferlnm Sehimp.

B. — Ci. alternativement longs et courts (ou nuis). Var. la.rum Vent.

O . Schubartianum Lor. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — Station : Rochers secs.
Zones subalpine et alpine. — Alpes. — P.F. ou A.R. ; Q. ; fr.
L ocalités Valais: Zinal ($8|) 100. 3. 2); vallée du Trient (var. V enturh) (SB£) 100. 3. 

10); Glacier de Ferpècle (var. fuscum ) (Philibert); glacier du Trient, 1000 m. (Amann) ($£) 
100. 3. 8). B ern :  Lotsehenpass, 2800 m.; Daube bei der Schynigcn Platte (var. laelevirens) 
(Trautmann). Uri auf den grossen Gneissblöcken der Göschener Reuss, bei der Abzwei
gung des Voralptales, 1300 m. (Herzog). G raubünden: Davos, Schatzalp, 1700-1800 m. 
(Amann) (S&p 100. 3. 4). Ticino: Corte, Val Sambucco, 1500 m. (var. V en tura  d’après 
Limpricht, forma cœspitosa d’après Venturi) (Culmann) (33§ 100. 3. 12).

Var. V entura  (De Not.). Coussinets brunâtres, hauts de 1,5 cm. F. dressées-patentes à 
sec. Cp. à peine émergente, à long col défluent, piriforme, épaisse, jaune pâle, avec 8 larges 
stries sur la 7* supérieure, puis 8 côtes rouge brillant. D. jaune saturé, 16 Ci. striés en long.

Var. fuscum  (Venturi). Coussinets denses et brunis. Cal. pileuse. Vag. nue ou avec quel
ques poils. Cp. émergente, avec 8 stries. Col défluent. 16 1). jaunes, perforées sur la ligne 
médiane, à peine pap., non vermiculées. 8 ou 16 Ci. — Rapporté par Limpricht à son O. 
perforatum .

Var. laetevirens Limpr. Touffes lâches, vert saturé. F. à eel. vertes jusqu’à la base. Vag.
20
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à paraphées lisses, sans poils. Col de la Cp. arrondi, brusquement atténué dans le S. Cp. 
avec 8 stries longues et courtes. D. irrégulièrement vermiculées, non pap. 8 Ci parfois lon
guement appendiculés, lisses, de 2 rangées cel.

Var. ’papillosum  Culm. 10 Ci. Yag. garnie de poils nombreux. D. avec quelques papilles 
sur les articles inférieurs (beaucoup moins cependant que sur le vrai O. urn ig eru m  d’Aland). 
— Uri Göschenertal, blocs de granit au bord du torrent, 1300 ni. (Culmann) ($B£) 100. 
3. 6).

O. Limpriclltii Hagen. — Synon. 0 . perforatum Limpr. (haud. C. Müller) ; O. fuscum 
Venturi.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge ou indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station Blocs et rochers. — Zones alpine et nivale.
Hautes-Alpes. — R. ou R.R. ; P. ; fr.
L ocalités Valais Zermatt, 1800-2000 m. (Amann) (S8§ 100. 1. 2). B ern  Lötschen- 

pass, 2800 m. ; am Schwarzen Grat der Blümlisalp im Oberen Kiental, 2800 m. ; an der 
Daube bei der Schynige Platte und am Faulhorn, nicht unter 2000 m., auf Kalkfelsen (Traut
mann) ; Gemmenalp ob Beatenberg, 1900 m. ; Steinignaki ob Erlenbach, 1650 m. (Culmann) 
(la plante de cette dernière localité avait été rapportée à tort à YO. Venlurii) (P. C.).

O. (liaphanum (Gmel.). — Xérophile. Arboricole et saxicole. Indifférent.
Eli ôment hygrothermique-cosmopolite.
S tation Sur le tronc des arbres à feuilles et sur les murs.
Zones inférieure et moyenne (indiqué à 1600-2227 m. au Findelenwald, Zermatt, par 

Réchin et Camus). — Dans toutes les régions. — C.; A.; fr.
L ocalités très nombreuses.
Quatre formes principales :

Pointe pilifère courte, Var. aquaticum  Don.
Pointe pilifère longue, non dentée. Cal. nue, Var. ulm icnla  (Lag.).

Cal. pileuse blanchâtre, Var. lencnm ilrium  (Brid.).
Cal. pileuse brunâtre, forma, lypica.

O. rivulare Turn. — Hydrophile. Saxicole et corticicolc. Indifférent.
E lémen T hygrother m iqu e-atl antiqu e .
S tation Sur les pierres et au pied des arbres au bord des cours d’eau.
Zone inférieure. — Plateau, Sous-Alpes. — R.R. ; fr.
L ocalités A argau  auf Alpenkalkblöcken in der Reuss zwischen Bremgarten und 

Eggenwyl (Boll). St. Gallen in der Seiz im Weisstannental, etwa eine Stunde hinter Meis, 
mit G rim m ia apocarpa und Cinclidolus riparius, st. (Jäger). — Ces deux indications me 
paraissent douteuses. O. rivulare  a été indiqué du reste, non loin de nos frontières, à Aren- 
thon dans la Haute-Savoie et près Mulhouse.

O. S p ru ce i Mont. — Iles britanniques, Belgique, France.

O. W in te r i Schimp. — Saargebiet.

O. pulchellum  Brunton. — Ecosse, Suède, Allemagne du Nord. — Indiqué dans le Jura, au Creux 
du Van, par Cornu (Boulay, Muscinées de la France). An révéra \>
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O. le u c o in i t r iu m  Br. eur. — Xerophile. Corticicolc. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation Branches et rameaux dos jeunes arbres : sapins, saules, chênes, etc.
Zonks moyenne et subalpine. — Jura; Plateau; Sous-Alpes et Alpes. — P.F.; P.; fr.
Localités V a la is  Vissoie (Philibert) (ÜB«£) 101. 5. 2 et h). J u r a  Sainte-Croix, 1000- 

1100 m. ; Vallée de Joux, Le Sentier, 1050 m. ; Val-de-Travers (Meylan). V a u d  Leysin, 
1000 m. (Colomb). F r ib o u rg  Forêt de Bouleyres, Bulle, 750 m. (Colomb), l ie r a  Griisisbcrg 
(Fischer) ; ob Thun, 750 m. ; bei Wimmis, 000 m. ; chutes de la Simme, 1105 m. (Culmann). 
A a r g a u :  Schloss Braunegg ; an der Suhr bei Attelwyl ; Rarnoos bei Zolingcn (Geheeb) ; 
Wohlen (Boll). Z u r ic h  Brühl und Neuburg bei Winterthur, 5000 m. ; Teufelskirche im 
Bahntal, 500 m.; Lägern ob Boppelsen, 700 m.; Horgener Egg, 070 m. (Culmann) ; Män- 
nedorf (Weber) ; Thalweil (Amann). Z u g  : (Herb. Franzoni). U n ierw a ld en  zwischen Buochs 
und Stanz; Ahorn bei Lungern (Keller). G ra u b ü n d e n  : Steinbachwald bei Chur, 770 m. 
(Pfeiler). T ic in o :  Lugano (Mari) ; Montarina (Kindberg).

« Dans les environs de Sainte-Croix, où celte espèce est fréquente, elle m’a présenté plusicur. 
formes. La plus commune, souvent très abondante sur les rameaux des jeune. Abies gec/innta, a une 
Cp. étroite, pille, à Op. très élevé, orangé, un P. h I). jaune-orange foncé. Les tourtes en sont petites 
et basses (6-10 mm.).

La seconde forme présente une Cp. plus grosse, semblable comme forme cl aspect à celle de O. 
purnilnni, soit d’un vert foncé ou brunAlrc. Le P. est jaune pèle, l’Op. relativement moins élevé que 
dans la forme précédente.

La troisième, dont je n’ai rencontré qu’une seule touffe, présente des Cp. d’un brun pourpré, rela
tivement courtes, à D. rougcAtrcs. Quoique très différente du type, cette dernière forme est probable
ment simplement slationnellc, car j’ai rencontré des formes absolument parallèles chez O. pollens, 
pninilum, strarnineum, etc. » (C. M.)

O. p a l l e n s  Bruch. — Xérophile. Corticieole et saxicolc. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le tronc et les branches des arbustes ; plus rarement sur les blocs et les 

rochers.
Zones inférieure, moyene et subalpine. — De 380 m. (Tössriedern, leg. Culmann) à 1800 

m. (Davos, leg. Amann).
Plateau ; Jura ; Alpes ; région insubrienne. — F.F. ; P. ou Q. ; ir.
Localités nombreuses (une quarantaine notées).
Les formes saxicoles (5B£) 102. 5. 4) ont les F. plus fortement papillcuses que les formes 

arboricoles ; elles présentent ordinairement quelques poils à la Cal. Espèce du reste fort 
variable. On trouve dans la même touffe et sur la même capsule des stomates pseudopha- 
néropores et d’autres nettement cryptopores 08$q 102. 5. 8). Les cils ont tantôt la même lon
gueur, tantôt 8 longs alternant avec 8 courts.

Var. p a l l id u m  (Grönv.). F. à acumen court. Cp. à stries courtes et larges. Stm. en une 
seule rangée au bas de l’urne ; Ci 8, de 2 rangées cellulaires à la base. Sp. 12-16 p, vert jau
nâtre .— B ern :  sur les arbres au bord du chemin montant à l’Arnenscc, 1860 m. (Culmann).

Var. crispalulum  Vent. 8 Ci développés et 8 rudimentaires ; bec de l’Op. plus long que 
le rayon. F. presque crépues.
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Yar. parvum  Vent. 8 Ci développés e.t 8 rudimentaires ; bec de l’Op. égal au rayon ou 
plus court. F. non crépues.

Var. rivulare  Meylan. Touffes plus allongées, vert sombre, remplies de boue calcaire. P. 
rouge-brun ; Ci intermédiaires plus longs que chez le type et souvent presque égaux aux 
autres. — Jura : au bord de l ’Orbe dans la Vallée de Joux, sur les branches et le tronc des 
arbustes (Meylan). Cette forme a été signalée autrefois sous le nom de O. rivu lare  (S3§ 102. 

7).
O# 11 Paradox il III Grünv. — Xérophile. Saxicole et arboricole. Calcifuge.

Elément m ésotherm ique-boréal.
Station Blocs et rochers ; plus rarement sur les arbres.
Zone subalpine. — Alpes. — R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Graubünden : blocs de gneiss ombragés au bord du torrent Dorfbach sur 

Davos-BÔrfli, 1600-1700 m., Salezer sur Davos-Dorfii, 1700 m. (Amann, août 1888)
101. 4. 0, 2 et 8) ; entre Vais et Zervreila, 1700 m. (Culmann).

Var. leucomürioïdes Limpr. F. plus courtes (jusqu'à 1,8 mm.), subobtus, moins pap. S. 
0,4 mm. Sp. 12-10 p brunâtres, verruqueuscs. — B ern : Gasterental, 1420 m., sur les 
arbres (Culmann).

« Le O. paradoxuni ne diffère de O .pallens  que par la longueur des Ci. intermédiaires, il serait 
préférable, je crois, de le subordonner au O .pallens  à titre de simple variété saxicole; d’autant plus 
que le seul caractère différentiel est sujet lui-même à varier ainsi que le montrent les expi. des loca
lités classiques. » (C. M.)

O. "Arnellii Gronv. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.— Station Blocs et rochers.
Zones moyenne et subalpine. — Alpes. — R. ; P. ; fr.
Localités V alais: Alpes d’Alessc et de Fully (Amann) (SBfp 103. 5. 2). G raubünden : 

Grime, bei Davos-Platz, 1700 m. ; Salezermàder ob Davos-Dorfii, 1700 m. (58̂ ) 103. o. 12) ; 
Bergiin, 1400 m. (9S.§ 103. 4); Dischmatal, 1700 m. (ü&p 103. 6); Fluelatal (SB£> 103.
5. 8) (Amann). TicÀno: Dalpe-Piumogna (Rœll).

Les F. arrondies au sommet et le P. à 8 Ci. lisses et 8 D. bigéminées, vermiculées et 
fenestrées, répondent bien à la diagnose de YO. A rn e llii de Limpricht. La Cal. est à peine 
pap. et les Sp. sont brunes et non pas vert-jaune, 13-16 p. ($8fp 103. 1 2 .)

Var. scupulorum  (Lindb.). Distincte par le S. long de 1 à 1,25 mm., rendant la Cp. pres
que exserte. La Chaux, 1100 m. (Meylan).

O. A rnellii me paraît devoir rentrer dans le cycle des formes de YO. pollens  à titre de 
race saxicole. Il est relié à ce dernier par la var.p a llid a m  (O. p a llid u m , Grônvall).

O. microcarpum De Not. — Xérophile. Arboricole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-méditerranéen.
Station Ecorce des arbres (mûrier). — Zone inférieure.
Région insubrienne. — R.R . ; P . ; fr.
Localités Découvert par De Notaris sur le M orus alba dans le Val Intrasca. Kindberg 

l ’indique sur le même arbre à Locarno, près la Via Sassa, 320 m.

O . stram ineum  Horn. —  E xsicc .  W. et S. 384.
Xérophile. Arboricole (exceptionnellement saxicole). Calcifuge.
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Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles et des arbustes dans les endroits découverts ; 

très rarement sur la pierre (Jura, Suchet, leg. Meylan).
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1630 m. (Splügen, leg. Pfeiler). — 

Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses.
Var. dcfluens Vent. Col de la Cp. longuement atténué jusqu’à l’ochréa. D. non perforées, 

ni fendues, à 4 pointes. Sp. jaune rouille.
Var. veocabile Limpr. F. plus étroites et plus longues, avec des pap. plus longues. Cal. 

petite, largement campaniforme. Col de la Cp. plus court, brusquement atténué dans le S.
P. jaune pale ; I). avec des stries vermiculées dans la 7* supér. ; 8 Ci rudimentaires.

O . alpestre Horn. — Xérophile. Saxicole et lignicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Rochers et blocs ombragés ; plus rarement sur le tronc et les racines des 

arbres.
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1300 (Chasseron, leg. Meylan) (ÜB.'p 102. 1. 4o) à 

2800 m. (Parpaner Rothhorn, leg. Pfeifer). — Jura ; Hautes-Alpes. — A.F. ou P.F. ; Q. ; fr.
Localités nombreuses dans les Alpes du Valais, l’Oberland bernois, l’Oberland saint-gal

lois, les Alpes grisonnes et tessinoises.
Les formes arboricoles se rapprochent, en général, de Y O. st ra m /neun/ par leurs F. 

moins fortement pap. (SBip 102. 1. 8, 40 et 42). Les I). sont parfois pap., mais non striées au 
sommet, entières, ou perforées, ou laciniées. La Cal. peut être très peu pileuse ou même nue.

Var. propaguli fera  mihi. F. portant sur le dos des propagules pluricellulaires, ramifiées 
ou simples, papilleuses. Cal. brunâtre, nue. — Graubündcn  Davos, sur les poutres d’un 
pont de grange, 1550 m. (Amann) ($8ip 102. 1. 10). (J’ai reçu de M. Ryan la même forme, 
provenant des Alpes de Norvège, 5B.£) 102. 1. U).

Var. angustifolia  mihi. F. plus étroites et moins pap. Cal. et Vag. moins pileuses. 10 Ci, 
dont 8 longs alternant avec 8 courts. — Graubündcn : Sertigtal, 1550-1000 m., sur les pou
tres d’un vieux pont.

Var. macrulheca Dixon. « a forma typica differt: capsula pedieello æquilonga fere dimi- 
die parte emergens vel etiam exserta, major, crassiuscula, saturate fusca. » — Bern  : cime
tière d’Adelboden (Dixon).

O. patens Bruch. — Xérophile. Arboricole, rarement saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur les arbres et les arbustes des forêts, des vergers. Rarement sur la pierre. 
Zones inférieure et moyenne. — Plateau ; Ju ra ; Sous-Alpes ; région insubrienne. — F. ;

P. ou Q. ; fr.
L ocalités Jura :  La Dole (Reuter) ; Suchet ; Chasseron ; Sainte-Croix (Meylan). Vaud  

entre Puidoux et Palézieux, sur le noyer, 600 m., forme à Sp. vert jaune clair (Amann) (©£) 
103. 7. 4). Neuchâtel : Lignières près Neuveville (Lesqucreux) ; Villiers, Val de Ruz ; sur 
l’erratique (Meylan). Bern  (J.-E. Comte) ; Thun, bei der Kandermündung (Bamberger) ; 
Bremgartenwald ; Grüsisberg ; Eritztal ; Habcherental (Fischer) ; Kandcrsteg ; bei Schoren, 
580 m. ; ob Thun, 750 m. ; Scharnachtal, 930 m. (Culmann). A a rg a u  : Bremgarten ; Lunk-
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hofen (Boll) ; Pcsterliwalcl bei Baden (Schnebli) ; Ramoos bei Zofingen ; Schloss Braunegg 
(Geheeb). Z ü rich :  Neuburg bei Winterthur, 500 in.; Hochtäli, bei Töss, 490 in.; Eschen- 
berg bei Winterthur ; Bähntal bei Kämmaten ; bei Dübendorf (auf Serniiit), 490 m. ; bei Wy- 
tikon, 630 m. ; Högener-Egg, 670 in. ; Uerzlikon, 540 m., auf Stein (Culmann) ; Männedorf, 
410 m. ; Albis (Weber, Culmann); Pfannenstiel, 800 m. (Weber). Z u g  (Bamberger). Un- 
lericalden : Beckenried ; Lauibachtobel (Keller). Schw yz : Seewen (Rhiner). U ri: Schatt
dorf (Gisler). T h u rg a u :  Amrisweil (Boltershauser). S t. G allen-Appenzell : Verbreitet an 
Buchen und Feldbäumen, selten auf Tannen, bis 2100'(Jäger). Ticino: Muzzano ; Porza ; 
Rovello ; Lugano ; Soldrino (3&p 103. 7. 2) (Mari). (Pas d’indication pour les Grisons.)

O. Braunii Br. eur. — Xérophile. Arboricole, rarement saxicole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-méridional.
Station Sur le tronc des arbres et des arbustes ; très rarement sur la pierre.
Zones inférieure et moyenne.
Plateau ; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne.
P.F. ou R. ; P. ou P.P. ; fr.
Localités Jura : Mont d’Or (Boulay) ; bloc erratique à Villiers, Val de Ruz (Mevlan). 

Yaud : en grande quantité près de Bex, principalement sur les noyers (Philibert, 103, 
G. 2, Burchard). B ern :  im Kandergrien ; Schorenwald; Grüsisberg (v. Fischer-Oooster). 
Z u g :  Zugerberg (Bamberger). St. G allen: Ragaz (Amann). G raubünden: bei Mastrils 
(Theobald). Ticino: selve presso Soldino ($£) 103. 6. 4); Lugano 103. G. G); Rovcllo
(Mari).

O. pumilum Sw. — Xérophile. Arboricole, rarement saxicole. Calcifuge.
Elément cosmopolite.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles, le long des routes, sur les promenades. 

Exceptionnellement sur le roc (schistes grisons, Ganeijoch, 1670 m., leg. Pfeifer ; bloc erra
tique à Villiers, Val de Ruz, leg. Meylan).

Zones inférieure, moyenne et subalpine (R). — De 410 (Altstätten, Zürich, leg. Culmann) 
à 1800 m. (Silvaplana, leg. Pfeffer).

Jura ; Plateau ; Sous-Alpes et Alpes ; régions rhénane et insubrienne.
F. ou F.F. ; P. ou A. ; fr. — Localités nombreuses.
« Dans ses Forarbeyder til en N orsk Lofm osflora, Hagen indique; un excellent caractère 

pour séparer les Ortholrichum p u m ilu m  et Schim peri des espèces voisines et notamment 
de l’O. pallens : chez les deux premières espèces, le tissu des F. possède des parois minces, 
les Col. sont hexagones au sommet et carrées à la base, tandis que, chez les espèces voisines, 
les Cel. sont arrondies au sommet et possèdent des parois épaisses. » (P. C.)

O. Schimperi Hammar. — Synon. O. fallax Schimp. Syn. Ed. II.
Xérophile. Arboricole. Calcifuge. — Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles, principalement le peuplier.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1200 m.
Jura ; Plateau ; région insubrienne. — A.F. ou P.F. ;'P. ; fr.
Localités : Valais : Vissoie, 1200 m., forme intermédiaire entre O. Schim peri et O. mi- 

crocarpum  (Philibert). Genève : Etrembières (Rome). Vaud : Bex, sur les peupliers (Phili
bert) ; Saint-Saphorin (Favrat) ($8§ 103. 4. 2) ; Lausanne, 450-650 m. (Amann) ($B£> 103. 4.
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6 et i8). Jura  (Lesquemix). Fribourg  Romont, 050 m. (Colomb). A arg au : Hirschberg bei 
Zofingen (Geheeb). Zurich  Winterthur (Bainberger) ; Zürich (Amann) (93.£> 103. 4. 4); 
Röthel und Seefeld bei Zürich, 410-450 m. (Culmann) ; Männedorf (Weber). Sl. Gallen- 
Appenzell nicht selten (Jäger) ; Ragaz (Amann) (93§ 103. 4. 8. et 10). Graubünden  Cal- 
feusertal, 1170 m. ; ob Trimmis, 1200 m. (Pfeifer); Schuls (Killias). Ticino: Brissago, sur 
le mûrier (93£) 103. 4. 6) ; Castagnola ; Gandria ; Valle Maggia (Conti) ; entre Pontetresa et 
Agno (93|) 103. 4. 14) (Amann).

Les expl. de Bex, leg. Philibert, et ceux de Ragaz, leg. Amann (93fp 103. 4. 8 et 10) ont 
des Stm. pseudophanéropores (Grönvall, B idrag , p. 177).

O. Kogel i Brid. — S y non. O. ticinense De Not. ; O. subalpinum Limpr. ; O. stramincum 
var. crispatulum Vent.
Xérophile. Arboricole. Calcifuge. — Elément hygrothermique.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles, surtout des Arables.
Zones inférieure et moyenne.
Ju ra ; Plateau ; région insubrienne. — R. ; P. ou P.P. ; fr.
Localités Jura : Sur les jeunes hêtres (Roger) ; Flcurier (Lesquereux) ; Granges do 

Sainte-Croix (93,£) 103. 1 . 4) ; Vallée de .Toux (Meylan). Bern  oberhalb Thun, 750 m. (Cul- 
mann). Graubünden : an Corylus im Bcrgell (Killias). Ticino: Cimalmotto (Herb. Franzoni); 
boschi di Pregassona sopra Lugano (Mari) ($.f? 103. 1 . 2).

O . t e n e l lu m  Bruch. — Xérophile. Arboricole, très rarement saxicole. Caleifuge.
Elément hygrothermique. — Station Tronc des arbres à feuilles ; très rarement sur

la pierre.
Zones inférieure et moyenne. — Plateau ; régions rhodanienne et insubrienne. — P.F . ;

P. ; fr.
Localités Valais : Entre la Forclaz et Martigny (Dewies). Genève (Guinet) ; Veyrier 

(Müller-Arg.). Jura, ncuchàlelois : Couvet (Lerch) ; Villiers, Val-de-Ruz (Meylan). Vaud  
Sauvabelin sur Lausanne, 000 m. (Favrat) (93.£> 103. 2. 4). Bern : Thun (Fischer) ; bei der 
Neubrücke in Bern (Bamborger). Zürich  Uetliberg (Amann) (ffi,£> 103. 2. 2). T hurgau : 
Hudelmoos bei Amrisweil (Boltershauser). Graubünden : am Kastanienstämmen zwischen 
Promontogno und Castasegna, 770 m. (Pfeffer). Ticino : sulla quercia (Mari) (5ß.£) 103. 2. 6) ; 
Faido, près la chute, sur A in u s incana, 750 m. (Kindberg).

Cette espèce est bien caractérisée par la Cal. d’un jaune vif, allongée et étroite, la Cp. 
longue, subcylindrique et étroite.

O. callistomum von Fischer-Oostcr. — Xérophile. Arboricole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal. — Station Sur les arbres à feuilles.
Zone moyenne. — Alpes. — R.R. ; P.P. ; fr.
Station bei Thun (vqn Fischer-Ooster, 1er août 1849) ; sur une branche d’arbre, près 

la Weisse Lütschine, 930 m., vallée de Lauterbrunnen, une seule petite touffe, dont tous les 
fruits appartenaient à l’O. callistom um  (Culmann).

Grâce à l’obligeance de M. le professeur Dr L. Fischer, de l’Université de Berne, il m’a 
été possible d’examiner l’exemplaire original de l’herbier von Fischer-Ooster ; voici les résul
tats de cet examen :

Taille et habitus de YO. stram incum . Petits coussinets feutrés à la base par des radi
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cules épaissies et brunâtres. Monoïque. Fleur ç f au pied du rameau fructifère. Anthéridies 
jaunes, pédicellées, étroites, paraphyses longues, jaune-orange. Tige 1-1 V2 cm. à ramifica
tion dichotome, densément feuillée. Feuilles dressées-patentes ou patentes, carénées, à base 
elliptique, lancéolées, largement acuminées, révolutées sur les bords à la partie médiane, 
entières ou subdenticulées vers le sommet. Nervure mince (largeur à la base 0,6-0,7 mili.), 
disparaissant sous le sommet. Cellules de la partie supérieure de la feuille arrondies et 
ovales 12— 15 : 8—10 p, avec des papilles très peu proéminentes (la pointe des feuilles est à 
peu près lisse) ; à la partie médiane chaque cellule porte 2 (3) papilles allongées, ordinaire
ment bifurquées ; cellules de la base rectangulaires 30—40 : 10 p, à parois minces, droites et 
lisses (non noduleuses).

Vaginule courte, elliptique, hérissée de nom breux poils allongés, hya lins  et un peu 
papilleux. Ochréa distinct.

Coiffe campanulée, jaune pâle, à pointe brune, complèlement nue. Opercule plan convexe 
avec un bec court et obtus, orangé au bord.

Capsule à demi émergente, à paroi épaisse ; à l ’état vide et desséchée elle est cylindrique, 
faiblement rétrécie sous l’orifice, avec 8 côtes saillantes ; à l’état humide, elle est ovale-oblon- 
gue, atténuée en un long col défluent jusqu’à la vaginule. Exothécium avec 8 larges stries 
brun orange, formées à la partie médiane de 5 rangées de cellules carrées, à parois longitu
dinales très épaissies, les interstries de même largeur que les stries, formées de 7 à 10 ran
gées de cellules plus courtes et plus étroites, à parois longitudinales également épaissies. 
A l’orifice 3 rangées de petites cellules carrées forment un pseudo-anneau persistant.

Stomates sur le col, en 3 (4) rangées, la rangée supérieure se trouve à la hauteur du 
fond du sac sporifère, cryptopores, antichambre (Vorhof de Limpricht) très étroite, souvent 
presque complètement fermée.

Exostome jaune pâle, 16 dents rapprochées deux à deux, mais libres jusqu’à la base, non 
fendues ni perforées sur la ligne médiane, ordinairement tronquées et largement arrondies 
au sommet, réfléchies et appliquées contre la paroi capsulaire à l’état sec, largeur à la base
0. 06 mili., longueur environ 0,145, 8-10 paires d’articles à la couche dorsale, grossièrement 
ponctués-papilleux.

Endostome orange-foncé, formant une membrane continue, de même hauteur à peu près 
que les dents, percée, à intervalles réguliers, de 8 grandes ouvertures ovales-arrondies, 
assez régulières. Cette membrane est formée de 2 couches accolées de parois cellulaires, les 
articles de la couche interne alternant avec ceux de l’externe, ces derniers, au nombre de 5 à 
6 de chaque côté des ouvertures, semblables à ceux de la couche dorsale des dents, avec des 
stries longitudinales faibles et indistinctes, ceux de la couche interne plus pâles, avec de 
grosses ponctuations et des stries irrégulières. Les articles supérieurs sont souvent irréguliè
rement résorbés.

Spores brunâtres, 15-20 p diam. avec de grosses papilles. Mûrit en juin-juillet.

Les figures du Bryol. europaea et de Limpricht 1. c. sont schématiques et inexactes. Les 
stries de la capsule sont bien distinctes jusque près de l’orifice. La figure que donne Limpricht
1. c., vol. 2, p. 80 de la partie supérieure de l’exothéeium d’O. tcncflum  conviendrait très 
bien à VO. callistom um .

L’étiquette originale de Fischer-Ooster porte :
« O rthotrichum  callistom um  m ih i nov. spec.
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» C allistom ium  Fischeri Bruch et Schim per B ryol. eur. (biffé). In  trunco fagus  
sylvat. prope T hun ( links am  Wege von Buchholz in ’s K andergrien  m it 0 . B ra u n ii u n d  
Anderen). 1. A u g , 1849, legi.

» N . B . Von den zwei einzigen E xem plaren  die ich damals fa n d  sandte ich eines an  
H errn  Schim per nach Strassburg. Seither nicht wieder gefunden .»

Schimper (Syn.) dit de cette plante extraordinaire : « An lusus 0. straminei ? » Abstrac
tion faite de l’endostôme, qui ne ressemble à rien de connu dans le genre Orthotrichum, je la 
trouve plutôt voisine des 0. tenellum  et 0 . B raun ii.

B. GYMNOPORUS Lindb.

O# affine Schrad. — Xérophile. Arboricole ; rarement saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-cosmopolite.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles et des conifères ; plus rarement sur les blocs. 
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1730 m. (Bondascatal, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — C. ; P. ou Q. ; fr. — Localités très nombreuses.
Les formes intermédiaires entre 0. affine et fa stig ia tum  sont beaucoup plus fréquentes 

que celles typiques de ces deux espèces.
Yar. R œ llii Bottini. « Pcristomii dentes superne pertusi, apioe cruciforme. Cilia 16, 

8 magne appendiculata, 8 minora quandoque rudimentaria. Distinguitur ab 0 . appendiculato 
ciliis 16 nec 8, dentibus ac ciliis omnino papillosis ncc vermiculatis. » — Ticino : Monte Bré 
presso Lugano, sulla quercia (Rœll).

O . 11 fastigiatum Bruch. — Exsicc. Rab. 434.
Xérophile. Arboricole. Calcifuge. — Elément mésothermique-cosmopolite.
Station Sur le tronc des arbres à feuilles.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1900 m.
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ; fr. — Localités très nombreuses.
Espèce variable. — Var. A m a n n i  Culmann. 16 Ci vermicules, dont 8 aussi longs que 

les D., très larges et appendiculés et 8 Ci plus courts (‘/t-1/* des D.) et plus étroits. — 
Zurich  : Bähntal (Culmann).

Var. microstomum  mihi. Cp. microstome, avec 8 stries très courtes, peu distinctes ; 8 D. 
réfléchies à sec ; 8 Ci. larges et pap. — Graubünden : au-dessus de Ponte, route de l’Albula, 
sur l’épicéa, 1800-1900 m. (Amann) (©fp 99. 6. 8).

La var. appendiculatum  (Schimper) a été indiquée au Jura par Meylan et près Zürich, 
Albisgütli, par Amann.

La var. robustum  Limpr. au Val Piora (Tessin) par Rœll.

O . rupestre Schleicher. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal. — Station Blocs et rochers abrités.
Zones inférieure et moyenne (R), subalpine (F.F.), alpine (F.) et nivale (R.). — Jusqu’à 

3100 m. (Schwarzsee, Zermatt, leg. Rompel).
Jura et Plateau (sur l'erratique) ; Sous-Alpes et Alpes ; région insubrienne.
C. ; Q. ou A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Découvert par Schleicher dans la vallée de Saas (©§ 99. 2. 0, 2 et 28).

21
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Var. F ranzon ia n u m  De Not. 8 bandes bien marquées avec des Cel. disposées en 2 à 4 
stries distinctes. — Ticino : Bellinzona (Franzoni) ; Lugano (Mari) ; Muzzano (Kindberg).

Var. Iah'folium  Herzog. « A typo differt foliis brevioribus 3 mm. longis, 1 mm. latis, late 
lanceolatis, margine in uno latere valde, in altero minus revoluto, lamina valde chlorophyl- 
losa, basi rufescente. Planta rigida, nigricans, habitu 0. S tu rm ii. » G raubünden : an den 
trockenen schattigen Felsen im Walde beim Morteratschgletscher, cca 1930 m. (Herzog).

Var. erythrodontium  Philibert (Rev. bryol., 1896, p. 51). P. plus ou moins rosé ou 
même rouge. Cel. du bord de l’Exoth. d’un rouge brun sur deux ou trois rangs. 16 D. bien 
séparées dès l ’origine, tendant à s’étaler horizontalement à l’état sec. Prépéristome souvent 
bien développé. — Valais: Glacier de Zinal, 2000 m.; Vissoie, 1200 m.; Louèche-les-Bains, 
1600 mi. ; Bérisal, 1500 m., et sur plusieurs autres points (Philibert).

O. 11 Sturmii Horn. — Exsicc. W. et S. 587. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — S tation Blocs et rochers.
Zones inférieure et moyenne (R.R.), subalpine et alpine. — De 300 à 1970 m. — Alpes. 

— P.F. ou R. ; Q. ou A. ; fr.
Localités Valais (Schleicher) (3}fp 99. 4 . 2 ) ;  Salvan (Reuter); Zermatt, Wald über 

Heueten, 2000 m. (Rompel) ; sur Fully, 800-900 m. (Amann) ($8§ 99. 1. 18). Bern  Felsblöc
ken am Hürnibach (v. Fischer-Ooster) ; bei Matt an der Grimsel, 1060 m. (Culmann). Uri 
Reusstal, beim PfaiFensprung (Gislcr) (SB£ 99. 1. 4) (Hegetschweiler) (S8§ 99. 1. 6). S l. Gal
len : ob dem Rappentobel am Calanda (Pfeffer). Graubünden  Felsberg, 600 m. ; Graue 
Hörner, 1870 m. ; Scalettapass, 1970 m. (Pfeffer); Alp Bella, Samnaun ; Vetancr Wald 
(Killias) ; Davos, 1600-1700 m. (Amann) (Ü8§ 99. 1. 12 et 14); Flazbachschlucht bei Pontre- 
sina, 1800 m. (Herzog). Ticino: Locarno; Cevio ; Campo, Valle Maggia ; Bignasco (Herb. 
Franzoni) ; Monte San Bernardo pressoLugano (58£> 99. 1. 10) ; Savosa (Ü8£> 99. 1. 8) (Mari); 
Faido-Chinehengo, 800 m. ; Rovello ; Muzzano; Pregassona, 350-400 m. (Kindberg).

Les formes intermédiaires entre O. rupestre et O. S tu rm ii  sont fréquentes.

O. S h a w ii W ils. Espèce allantiquc-méditerranéenne. — Ecosse, Marche du Brandenburg; Corse.

O. speciosum Nees. — Xérophile. Arboricole et saxicole. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation Sur le tronc des arbres ; plus rarement sur la pierre.
Zones inférieure et moyenne (C.C.), subalpine (F.F.), alpine (R.). — Jusqu’à 2130 m. 

(Gürg-aletsch, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — Q. ou A. ; fr.
L ocalités très nom breuses.

O. e le g a n s  Schwagr. Plus petit, dans toutes ses parties, que O. speciosum , F. plus brièvement acu- 
minées, à pap. beaucoup plus basses. Cp. non striée. Cal. beaucoup plus petite et très peu pileuse.
8 Ci. Sp. 15-18 fi. — Finlande et Russie.

O . 11 Killiasii C. M. — E x s ic c . Rab. 988.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Fentes et excavations des rochers.
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes. — R.R. ; P. ou P.P. ; fr.
L ocalités V a la is  : Simplon (De Notaris). Bern ; au pied des gros blocs de gneiss dans
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le Rottal, 2760 m. (Culmann). ¡Si. G allen: von der Val Plana bis zum Piz Sol, 7590-8541' 
(Pfeifer). G raubünden : déeouvert en 1853 par Theobald au Culm de Vi près Dissentis, puis 
récolté en 1857 par Killias à la Palü Alp ; plus tard (1858) par Carl Müller au PizLanguard ; 
Parpaner-Rothhorn, Schöne Bleisse, 2030-2900 m. ($8§ 99. 4. 2); Graue Hörner, 2430-2870 
m., in grosser Menge ! ; Piz Lagalp, 2700-2960 m. ; Piz Arias, 2870 m. ; Stätzerhorn (Pfef
fer) ; Scopi, 2300 m. (Weber) ; Schwarzhorn der Todtalp, 2500 m., auf Serpentin ($8fp 99. 4. 
6) ; Dörfliberg, 2400 m. ($8§ 99. 4. 8) ; Silvretta Clubhütte, 2400 m. (23§ 99. 4. 4) (Amann).

Var. A m a n n ii  Grönv. A typo differt folia siccitate patula et iiexuosa. — Valais : rochers 
du Hinter-Allalin, sur la Cabane Britannia, 3100 m. (Amann) (33§ 99.4. 10).— G raubünden: 
ob Davos-Dörfli, 2000 m. (Amann). Forme la transition à l’O. laevigalum .

Var. erythroslom um  (Grönv.). I). jaune-rougeâtre, révolutées à sec.
Var. macroblepharum  (Br. eur.). Cp. cxserte, avec 8 ou 16 Ci échancrés. — Norvège.

O . nlaevigatum Zett. — Xérophile. Saxicole. Caleifuge.
Elément subaretique-alpi n.
Station : fente des rochers. — Zone nivale. — Hautes-Alpes. — R.R.; P. ou Q.; fr. 
Localités : Valais : rochers du Hinter-Allalin, sur la Cabane Britannia, 3100 m. (Amann) 

(© #  99. 4>J. 2).
Diffère de Y O .K illia sii parles grandes touffes en coussinets, très robustes, les F. patentes- 

llexueuses et l’absence de P.interne.
O. K illia sii et O .laeviga lum  sont sans doute des races saxicoles haut-alpines et arctiques 

de YO.speciosum.

O. u c u m in a lu m  Philib. Espèce allanlique-méditerranécnne. A rechercher au Tessin.

O . leiocarpum  Br. eur. — Xérophile. Arboricole, rarement saxicole. Caleifuge.
Elément mésothermique-cosmopolite.
Station Sur le tronc des arbres, très rarement sur le roc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2000 m. (val Chiamuera, leg. Pfeifer). 
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ; fr.
Localités très nombreuses. Jura, sur l ’erratique au Molendruz, Suchet, Mauborget 

(Meylan).
Var. Rolœ  De Not. Port et taille de O. speciosum. T. 4-5 cm. F. lancéolées, allongées, 

brusquement atténuées en une pointe courte. Vag. pileuse. Cp. plus allongée. Ci plus courts à 
marge moins festonnée. Cal. brunâtre, avec des poils allongés, nombreux. — Ticino : Campo, 
Valle Maggia (Franzoni, 1859) ; Monte Caprino, Val Mora (Rœll).

O. L y e l l i i  Hook et Tayl. — Exsicc. Rab. 518 b.
Mésophile. Arboricole, rarement saxicole. Caleifuge.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station Tronc des arbres ; très rarement sur la pierre.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1480 m. (Sanetsch, Bern, leg. Culmann).
Dans toutes les régions.. — F. ; P. ou Q. ; st. Q (très rarement fr.).
Localités nombreuses. Fr. à la Chaux près Sainte-Croix et au Marchairuz (Meylan) (Sfp 

98. 4. 4); Gyslifluh (Aargau) (Gehecb) ; im Bondascatal und namentlich im Bergeil ob Vico- 
soprano, in grosser Menge und reichlich fruchtend, 900-1200 m. (Pfeffer).
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O. obtusifolium  Schrad. — Xérophile. Arboricole et humicole. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-cosm opolite.
S tation Sur le  tronc des arbres, le vieux bois.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu'à 1670 m. (Ponte, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ou A. ; assez souvent fr.
L ocalités très nom breuses.

O. gym nostom um  Bruch, Limpricht (Rabenhorst, p. 101) dit « Nach Venturi (Hedw. 1873, p. 39), 
in der Schweiz. » Cette espèce n’est cependant pas indiquée en Suisse par Venturi dans les Musci 
Galliæ. Sa présence dans notre pays semble probable ; elle a pu passer inaperçue jusqu’ici grâce à 
sa ressemblance habituelle à ’O. obtusifolium. (P. C.)

Fam. ENCALYPTACEÆ 

Genre Encalypta Schreb.

E. commutata Bryol. germ. — Synon. E. alpina Sw.
Exsicc. M. G. 764. — Mésophile et hygrophile. Sciaphile. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — Station Sur l’humus dans les fentes des rochers. 
Zones alpine et nivale. — De 1400 (Kiental, leg. Culmann) à 3200 m. (Gornergrat, leg. 

Réehin et Camus).
Jura ; Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la Linth, du Rhin et de l’Inn.
A. F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités nom breuses.
Var. stria ta  Meylan. Cp. avec 8 stries distinctes, formées de cel. dont les parois superfi

cielles sont plus fortement cuticularisées que celles des interstries (très distinctes à la lumière 
polarisée); à sec, 8 sillons et 8 côtes. — V aud: glacier de Plan Névé sur Bex (Philibert) 
(¡8$q 104. 7. 12). Jura  : Chasseron, 1600 m. (Meylan).

Var. imberbis (Lindb.). — F. à bords incurvés en capuchon au sommet, parfois obtuses, 
— N. — Angleterre.

E. vulgaris (Hedw.). — Synon. E. extinctoria (L).
Exsicc. W . et S. 685. — Xérophile. Terricole. Calciphile.
E lément therm ophile-cosm opolite.
S tation Sur la terre argileuse sèche des fossés, des talus, le faîte des murs et des 

rochers, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine où il devient R. — Jusqu’à 2070 m. (Schynige 

Platte, leg. Culmann).
Jura ; Plateau ; Alpes. — F.; P. ou Q.; fr. — L ocalités nombreuses.
Var. m ediolanensis Warn. F. à bords largement réfléchis. Cal. lobée. Sp. 35-40 /*, rouge- 

cinabre. — Italie supérieure.

E . s p a th u la ta  C.M. — Non encore observé en Suisse. — Alpes du Steiermark, Tirol, etc.

E. ciliata (Hedw.). — Exsicc. Rab. 1270 ; W et S. 385 ; W et W 778 ; M. G. 185. — 
Mésophile. Sciaphile. Terricole et humicole. Indifférent.
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E lément m ésotherm ique-cosm opolite.
S tation Murs et rochers ombragés, plus rarement sur la terre, dans les stations cou

vertes et fraîches.
Zones moyenne, subalpine, alpine et nivale. — De 750 (Mont Pèlerin, leg. Amann) (93§ 

104. 9. 44) à 2960 m. (Piz Lagalp, leg. Pfeffer).
Jura (P.F.) ; Plateau (R) ; Préalpes (F) ; Alpes (F.F.). — Q. ; fr.
L ocalités nom breuses.
Var. microsloma  (Bals, et De Not.). V ala is:  Sanetsch, 2130 m. (Culmann). B ern :  Col 

du Susten, versant N, 2300 m.; Urbachtal, 1850 m. (Culmann). Uri : Saint-Gotthard (Bram- 
billa). Graubünden : sur Davos-Dörfli, 1700 m. (93̂ p 104. 9. 10 et 12) (Amann) ; bei Tiefen
kasten ; bei Pradella (Jack); Berninapass, 2330 m.; Mauer am Fornogletscher, 2500 m. 
(Herzog).

Var. p ilife ra  mihi. Touffes basses, denses. F. tèrminées par un long poil hyalin, flexueux. 
— G raubünden  : Pischahorn, 2500 m. (Amann) (93lp 104. 9. 36).

Var. erythrodonta  mihi. D. rouges jusqu’au sommet, avec des stries longitudinales sur 
la couche dorsale. Sp. 40 p, couvertes de giosses pustules arrondies. — Graubünden : Pis
chahorn, 2400-2800 m. (Amann) (93̂ ) 104. 9. 30).

Les expi. de Davos-Dörfli (93£> 104. 9. 10 et 12) diffèrent de VE. microsloma  par les F. 
pour la plupart obtuses ou brièvement apiculées, denticulées vers le sommet, la N. disparais
sant avant le sommet.

E. rhabdocarpa Schwügr. — Exsicc. Rab. 1306; W et S. 686; M. G. 184. — Méso-
phile.. Humicole. Calciphile.
E lément m ésotherm ique-cosm opolite.
S tation Fentes des rochers et des murs.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1050 (Hüttkopf, leg. Culmann) à 3130 m. (Piz 

Gallegione, leg. Pfeffer).
Jura ; Alpes ; Préalpes. — F. ou F.F. ; P. ou Q. fr.
L ocalités nom breuses.
La var. p ilife ra  (Funck) a été récoltée à la Gemmi déjà par Schleicher.
Var. leptodon (Bruch) est répandue sur les arêtes et dans les stations exposées des zones 

alpine et nivale dans le Jura et les Alpes.
Var. microsloma  Breidler. Cp. à Or. très étroit. Op. petit, étroit, conique, allongé. P. 

développé ou rudimentaire. — Valais: Mont Carré sur Hérémence, 2400 m. (Amann) (93£) 
104. 1. 18).

Var. cucullata  mihi. Varietas insignis foliis omnino obtuse-muticis, cucullatis et plerum- 
que cochleariformibus, nervo crasso ante apicem evanido ; peristomio nullo, vel valde rudi
mentario ; sporis grosse tuberculosis. — Graubünden : Pischahorn im Fluelatal, 2880-2900 
m. (Amann) (93£> 104. 1 . 22).

« Boulay et Hagen considèrent VE. rhabdocarpa  comme une sous-espèce de VE. vulgaris,  sous- 
espèce qui serait caractérisée en première ligne par sa Cp. striée. Limpricht considère la présence du 
péristome comme le caractère essentiel de VE. rhabdocarpa, mais j ’ai trouvé sur un mur, près de Fon
tainebleau, un Encalypta à Cp. non striée qui avait un P. bien net et ne pouvait cependant guère être 
rapporté au E. vulgaris. Avec Hagen, je serais d’avis d’attribuer aux stries de la Cp. une valeur plus
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grande qu’à la présence ou l’absence du P. et, comme lui, je pense qu’il ne faut pas réduire VE. rhab- 
docarpa au rang d’une variété, car s ’il existe des intermédiaires entre les E. vulgaris  et rhabdocarpa, 
ce dernier est cependant une bonne espèce en ce sens qu’on le trouve sur les sommets des Alpes sous 
une même forme bien caractérisée. » (P. C.)

E. apophysata Bryol. germ. — Synon. E. affinis (Hedw. fil.). — Eæsicc.  M. G. 765. 
Mésophile. Humicole et terricole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur l’humus des rochers et la terre des pentes rocailleuses.
Zones subalpine (R), alpine et nivale. — De 1300 (Ossasco, val Bedretto, leg. Conti) (93$ 

104. 6. 10) à 3000 m. (Mont-Avril, leg. Amann) (93$ 104. 6. 16).
Hautes-Alpes ; Jura (Chasseron, leg. Lesquereux). — A.F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités nombreuses.

E. longicolla  Bruch. — Mésophile, sciaphile. Humicole. Calciphile.
Elément haut-alpin. — Station Sur l’humus des fentes de rochers dans les parois 

abruptes, orientées au nord ou à l’ouest.
Zones subalpine et alpine. — Jura (A.F. ou F.) ; Hautes-Alpes (R.R.). — P. ; fr. 
Localités Jura  : Chasseron, 1600 m. (93$ 104. S. 2 et 4) ; Creux du Van, 1400 m. (93$ 

104. 5. 8) (Lesquereux, Schimper, Meylan) ; Suchet (93$ 104. 5. 12) ;  Mont d’Or ; Dent de 
Vaulion (93$ 104. 5. 10) (Meylan). Vaud : entre la Pointe des Martinets et la Pointe des Per- 
riblancs, 2500 m. (Conti) (93$ 104. 5. 6); Col des Essets, 2100 m. (Meylan et Wilczek). 
Valais: Gemini (Schimper). Graubündcn : Felsen unter der Splügenstrasse bei Andeer 
(Schimper, Mühlenbeck) ; Calanda (von Solms) ; Kunkelspass, 1370 m. (Pfeffer).

E. longicolla peut être considéré comme l’espèce vicarianle dans le Jura pour VE. apophysata  des 
Alpes.

E . b r e v ic o l la  Bruch. Cp. à col court — '/* de l’urne. P. double. D. pâles à pap. grosses et serrées. 
End. adhérent en fragments à l’Exost. Sp. 28-35 p, brunes, pustuleuses. — Norvège, Laponie.

E. Streptocarpa Hedw. — Synon. E. contorta (Wulf.). — Eæsicc. W. et S. 289. 
Mésophile, sciaphile. Saxicole et humicole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal.
Station Murs et rochers un peu frais et ombragés, sur l’humus et même sur la tourbe. 
De la zone inférieure à la zone alpine (R). — Jusqu’à 2570 m. (Stàtzerhorn, leg. Pfeffer). 

Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; souvent st.
Localités très nombreuses.

E . p r o c e r a  Bruch. Port et taille de E. streptocarpa  $  -f- c f . S. lisse. Op. rouge au bord. Cp. à stries 
droites, puis spiralées après la sporose. Sp. 20-27 y, vertes, finement pap. — Alpes de Norvège.

Genre Merceya Schimp.

M. lifllilata (Spruce). — Hautes-Pyrénées, Alpes de Salzburg.
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Fam. GEORGIACEÆ 

Genre G eo rg ia  Ehrh.

G. p e llu c id a  (L). — Synon. Tetraphis p. — Exsicc. W et S. 288 ; W. et W . 784. 
Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge. — Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le bois pourri dans les lieux ombragés un peu humides ; plus rarement sur 

les rochers, les pierres et la tourbe. — Avec P lagio thecium  silesiacum, Lophozia porphy- 
roleuca, B lcpharostom um  trichophyllum .

De la zone inférieure à la limite supérieure de la zone subalpine. — Jusqu’à 2000 m. (Yal 
Chiam uera, leg. Pfeffer).

Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Var. curvala  Lindb. « J’ai rencontré dans les tourbières du Sentier, sur la tourbe sèche, 

des expi. qui se rapportent exactement à cette variété américaine non encore signalée en 
Europe. Ces expi. sont caractérisés par une longue Cp. inclinée et arquée, portée sur un S. 
plus long que dans les formes ordinaires du G. p elluc ida .»  (C. M.) (93£j 4 0 fi. 4. 10).

Genre Tetrodontfum Schwägr.

T. B ro w n ia n u m  (Dicks). — Mésophile, lucifuge. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal.
Station Excavations des rochers et des blocs ; stations fraîches très abritées et très 

ombragées. — Avec M arsupella Sprucei, B rachyduntium  Irichodes.
Zones moyenne et subalpine.
Préalpcs et Alpes : bassins de l’Aar, de la Linth et du Pô.
Localités : le type de l’espèce paraît manquer en Suisse.
Yar. repandum  (Funck). — B ern :  du Winkelmooswald, 1280 m., au Gemmenalphorn, 

2060 m., sur le grès, en plusieurs points (93§ 105. 3. 8) ; Hühnensteig ob Sigriswyl, 1540 m. 
(93£> 105. 3. 4) (Culmann). Zürich  : an senkrechten Sandsteinwänden der Hohen Rohne, 1220 
m. (Weber, Culmann). G raubünden : in Spalten von Granitblöcken in der Waldregion des 
Albignatals, 1670 m. (Pfeifer).

Var. rig id u m  (Funck). F. sur le protonéma, plus courtes et plus larges, rares ou nulles. 
Pas de rejets. Or. de la Cp. non ou à peine émarginé. — Bern  ob Sigriswyl, 1420 m. (Ü8£) 
105. 3. 6) (Culmann).

Fam. SCHISTOTEGACEÆ 

Genre S c h is to te g a  Mohr.

S . o sm u n d a c e a  (Dicks). — Mésophile, lucifuge. Saxicole et terricole. Calcifuge. 
E lément mésothermique-boréal.
Station Contre les parois légèrement humides, dans les excavations des rochers, les 

grottes, dans les chemins creux, sous les racines des arbres, etc.
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Zones inférieure et moyenne. — Alpes du bassin de la Reuss et région insubrienne. — 
R.R. ; P. ou P .P . ; fr.

Localités : Indiqué par Schleicher dans son catalogue, 1807, sans indication de localité. 
Uri : am Weg nach der Göscheneralp unter überhängenden Baumwurzeln, 1330 m. (Herzog). 
Ticino : nell apertura d’uno scoglio, nelle alture del Bosco luganese (Mari) (93$ 2- 2)-

Farn. SPLACHNACEÆ 

Genre ( E d ip o d iu m  Schwägr.

O. G riff ith ia n u m  (Dicks). — Angleterre, Norvège, Laponie.

Genre D is s o d o n  Grev. et Am.

D. H o r n sc h u c h ü  (Horn.). — Alpes de Salzburg, Steiermark, Carinlhie, Tirol. — Zones alpine 
et nivale, avec Telraplodon urceolatns, Desrnatodon Lanreri, Plagiobryum demissum, etc.

D . F r œ l i c h i a n u s  (Hedw.). — Exsicc. W et S. 189.
Mésophile, sciaphile. Humicole et terricole. Indifférent.
Elément boréal-alpin. — Station Sur l’humus des pentes rocheuses, dans les fentes 

des rochers ; lieux ombragés et un peu humides. — Avec P olylrichum  sexanyularc, Meesea. 
alpina, E ncalypla  com m utata, etc.

Zones alpine et nivale. — Jusqu’à 3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus). 
Hautes-Alpes. — F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses. Récolté déjà par Schleicher à l ’Avarraz sur Bex (93$ 106. 7. 2).

D . s p la c h n o ïd e s  (Thunb.). — S  y  non. Tayloria lingulata (Dicks).
Hydrophile. Humicole. Indifférent ou calcifugc préférant. — Elément boréal-alpin. 
Station Sur la terre tourbeuse dans les marécages et près des sources et des ruisseaux. 
Zone alpine. Jusqu’à 2560 m.
Hautes-Alpes : bassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, du Rhin et de l’Inn. — A.R. ou 

R. ; Q. ; fr.
Localités Valais : Riffelalp ; Gornergrat (Baur) ; Lac Noir de Zermatt, 2350-2360 m. ; 

Simplon, 2000 m. (Réchin et Camus). B ern :  Haslital (Brown); Wengernalp ; Faulhorn 
(Mühlenbeck) ; Siedelhorn, 2250 m. ; Urdenalp im Urbachtal, 2200 m. ; Susten, 1900-2200 
m. (Culmann). Uri Oberalp (Gisler). Graubünden  Albula (Schimper) ; Splügen (Blind) 
(93$ 106. 6. 2) ; Septimer (Theobald) ; Selvasee im Adula, 2300-1839 m. ; Fornogletscher, 
1900 m. Fextal, 2100 m. ; Fuorcla Surlej, 2400 m. (Pfeffer) ; Six Madun, 2000 m. (Cul
mann) ; Fluelatal, 2100-2200 m. (93$ 106. 6. 6) ; Scalettapass, 2300 m. (93$ 106. 6. 4) ; Val 
Fedoz, 2100-2200 m. (93$ 106. 6. 8) (Amann) ; Brigels im Frisai, 1900 m. (Correns) (93$ 
106. 6. 10).

Genre T a y lo r ia  Hook.

T . s e r r a t a  (Hedw.). — Exsicc. Rab. 1386; M. G. 664 et 716 (var. flagellaris). 
Mésophile. Humicole et saprophyte fîmieole.
Elément mésothermique-boréal.
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Station Sur la terre imprégnée de substances végétales ou animales en décomposition, 
dans les pâturages, les forêts, etc. Volontiers sur les détritus aux alentours des cabanes du 
Club alpin.

Zones subalpine et alpine. — Jusqu’à 2600 m. (Strelahorn, leg. Amann).
Jura, Alpes. — F. ; Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses.
La var. flagellaris  est aussi répandue que le type et se trouve parfois en abondance, 

mais stérile, dans les endroits herbeux, les pâturages, près les chalets, les clôtures, etc.
Les propagules peuvent manquer complètement dans certaines formes.
Par la sécheresse, le seta devient flexueux et les jeunes capsules non encore mûres sont 

alors cachées dans les touffes, parmi les feuilles.

T. 11 tenuis (Dicks). — Synon. T. parvula Philibert et Amann.
Mésophile, sciaphile. Saprophyte. Humicole, fimicole.— Elément môsothermique-boréal. 
Station Sur la terre imprégnée de fumier de vache, surtout dans les forêts, les lieux 

couverts.
Zone subalpine. — Jura, Alpes.
Localités Jura  : Chaux d’Abel (Schleicher, vidit Meylan). B crn : Gadmen (Gaudin) ; 

Faulhorn (Fürbinger) ; Roscnlaui, Wengernalp (Schimper) ; Engelalp, Kiental, 1800 m. ; 
Beatenberg, 1820 m. (Culmann). Uri St. Gotthard (Blind et Schimper, 1839) (SB̂> 106. 2 . 
20). G raubünden  Zervrcila im Adula (Pfeffer) ; Davos, 1600-1700 m. ; Dischmatal ; Ser- 
tigtal, 1600-1800 m. (Amann) (58§ 106. 2. 4, 10, 1 2 , 14, 16 et 18).

On trouve souvent, dans une même touffe de cette espèce, des capsules rétractées, à colu- 
mellc longuement exerte à côté d'autres moins rétrécies à columelle inserte ne dépassant 
pas l’orifice.

T. aciiminata (Schleicher). — Mésophile, sciaphile. Humicole. Fimicole.
Elément mésothermique, alpin-boréal.
Station Endroits couverts un peu humides des forêts, surtout au pied des vieux troncs 

de conifères, près les vieilles fourmilières décomposées, etc.
Zone subalpine. — Jura, Alpes. — R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Jura : La Vaux et Grandsonnaz (Lesquereux) ; Chasseron, 1450 m. ($8 )̂ 106. 

3. 16); Mont Sallaz (Meylan). V ala is: près Louèche ; Zinal (Philibert); Riffel, 2000 m. 
(93fp 106. 3. 18) (Meylan); Tête-Noire, vallée du Trient (Amann) ($8£) 106. 3. 8). V aud:  
Pont de Nant, 1350 m. (ÜB§ 106. 3. 20) (Meylan). G raubünden : Rosegtal (Killias); Mor- 
teratschgletscher (Pfeffer) ; Davos, 1600-1700 m. (Amann) ($8§  106. 3. 4, 6 , 10 , 1 2 , 14, 22, 
24, 26, 28, 32 et 34).

Var. R aineriana  (De Not.). Op. hémisphérique ou conique obtus. — Avec le type.
Var. stram inea  mihi. S. épaissi, jaune paille. G raubünden : Davos-Platz, 1600 m. 

(Amann) ($B£ 106. 3. 30).

T. splachnoïdes (Schleicher). — E xsicc. Rab. 925.
Mésophile, sciaphile. Saprophyte, humicole. — Elément mésothermique, boréal-alpin. 
Station Sur le bois pourri et l’humus dans les forêts ombragées et humides. — Avec 

P ohha  cruda , P lagiothecium  n itid u lu m , etc.
22
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Zone subalpine. — De 1400 m. (Schmadribach, leg. Culmann) à 2000 m. (Muottas da 
Pontresina, leg. Herzog.

Hautes-Alpes. — P.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités : Une trentaine environ dans les Alpes des bassins du Rhône, de l ’Aar, de la 

Reuss, du Rhin et de l’Inn.
Découvert par Schleicher à Surchamp ($8£) 10«. l. o).

T. Rudolphiana (Horn.). — Eæsicc. M. E. 847.
Mésophile. Saprophyte. Humicole. Fimicole. — E lément mésothermique-alpin.
S tation Sur les vieux arbres moussus (Acer, Fagus, etc.), rarement sur les rochers. 
Zone subalpine. — Hautes-Alpes, bassin de l’Aar. — R .R . ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités B ern : auf einer alten Buche am Niesen ; auf einem alten Ahorn im Kiental 

(Fischer-Ooster) ; Stockhorn (Müller-Münden, 1863) (58$ 106. 5. 2 comm. Grebe); Farnital 
ob Kiental, 1450 m. ; auf einem Ahorn im Spiggengrund im Kiental, 1470 m. ; über Gaste- 
ren, mit M n iu m  spinosum  auf einem Felsen; Ober Suldtal, 1500 m. ; Hühnersteg, 1540 
m. (S8ip 106. 5. 5) (Culmann).

Genre Tetraplodon Br. eur.

T. angustatus (L. fil.). — Mésophile. Saprophyte. Humicole, Fimicole.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur l’humus imprégné des excréments des carnivores, sur les petits cadavres 

d’animaux en décomposition, les troncs pourris, etc. — Avec T. mnioïdes.
Zones subalpine et alpine. — De 1400 à 2300 m. — Alpes. — R. ; P. ou Q. ; fr. 
L ocalités Valais : Grand-Saint-Bernard, sur le cadavre d’une marmotte (Schleicher) 

(93£) 107. 9. 2) ; entre Grimenz et Zinal, 1600 m. (Colomb) (5B.£> 107. 9. 12). B ern :  Gastercn- 
tal (Schimper) ; Gemmi (Mühlenbcck) ; Kandersteg (Lerch, Jack) ; près les sources de la 
Simme, avec D icranum  strictum , 1430 m. (Culmann): Unterwalden : Hüttstättalp ob Lun
gern, 1600 m. (Keller). U ri:  Lochbrücke im Göschenertal, 1400 m. (93§ 107. 9. 16) (Cul
mann). G raubünden : Halbinsel am Silsersee ; Baldironstälchen beiLavins (Theobald) ; Pon
tresina (Laurer); Val Murailg (Fillion) ; Wald hinter Valatscha (Killias) ; JVercinatal, 2300 
m. (forma ßagellifera ) (33§ 107. 9. 8) ; Davos, 1600-1700 m. ($8|) 107. 9. 6 et 19) (Amann) ; 
Fluelatal, 1600 m. (Amann, Herter) (93̂ ) 107. 9 .4 ) ;  St. Moritz (Fräulein von Gugelberg) ; 
Bergün (K. Müller-Kirchzarten) (93§ 107. 9. 14.)

T. mnioïdes (L. fil.). — Mésophile. Saprophyte. Humicole. Fimicole.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur l’humus imprégné de matière animale en putréfaction, les cadavres de 

petits animaux, etc. ; lieux humides.
Zone subalpine. — Hautes-Alpes. — R. ; Q. ; fr.
L ocalités Valais (Schleicher) ; Alpe de Vonasson sur Evolène (Wolf) (93§ 107. 8 . 8) ; 

Zinal; Grimenz (Nicholson). Vaud, : Creux de Dzéman, 1800 m. (Colomb). B ern :  Kander
steg (Schimper); Hasli-Scheidegg (Brown); Œschinensee ($8$  107. 8 . 4) (Fischer-Ooster); 
Faulhorn (Baur). Uri : wSt. Gothard ; Göschenertal, bei Fluss, 1400 m. (93§ 107. 8 . 6) (Cul
mann). S t. Galien  Leistkam m, 2100 m. (Weber). Graubünden : Rosegtal (Laurer) ; Albula



(Schimper) ; Bühlenberg im Dischmatal, 1700 m. (Amann) (93$ 107. 8. 10) ; St. Moritz 
(Frl. von Gugelberg) (93$ *07. 12).

Les localités citées par Bridel : Alpes d’Aigle (Haller) et Arnensee (Schleicher) sont incer
taines.

Yar. cavi/olius Br. eur. — F. concaves, imbriquées. S. court. — Norvège.

T . u r c e o l a t u s  Brid. — Exsicc. M. G. 766.
Xérophile. Humicole. Fimicole. — Elément boréal-alpin.
Station Pentes herbeuses, sèches, pâturages à moutons, sur le sol imprégné de ma

tières animales.
Zone alpine. — Jusqu’à 2690 m.
Hautes-Alpes sauf la localité du Faulhorn, toutes les localités notées sont à l’est du 

Gothard. — R. ; Q. ; A. ou A.A. fr.
Localités B ern :  Sommet du Faulhorn (Mühlenbeck, Schimper, Lesquereux) (93$ 107. 

7. 8). Glarus Panixerpass (O. Heer); Martinsloch (Baur) (93$ 107. 7. 10). G raubünden: 
Albula, am Weissenstein (Mühlenbeck, 93$ 107. 7. 6; Schimper, 93$ 107. 7. 4); Albula, 
gegen die Cresta Mora und am Beversergrat (Weber) ; Flimseralp ; ob der Laretalp im 
Unter Engadin (Killias) ; Fimberpass, 2500 m. (Breidler) ; Brigels, über der Alp Robi, 2300 
m. (Correns) (58 $  107. 7. 14); Berninahospiz (Schröter) (93$ 107. 7. 12); Kistenpass, 2400 
m. (Herzog) ; Flimserstein, 2690 m. (Baumann).

Genre Haplodon R. Br.

H. Wormskjoldü (Hornem.). — Scandinavie, Laponie, Grœnland.

Genre S p la c h n u m  L.

S- s p h æ r ic u m  L. Hl. — Synon. S. pedunculatum (Huds.). — Exsicc. W. et W. 887. 
Mésophile, saprophyte. Humicole. Fimicole. — Elément mésothermique, boréal-alpin. 
Station Sur le fumier de vache et de chamois en décomposition dans les lieux humides. 

— Avec Tayloria serrala.
Zones moyenne (R.R.), subalpine et alpine. — De 700 m. (Schwändibad, leg. Gisler) à 

2480 m. (Wintertälifurka, leg. Herzog).
Hautes-Alpes. — P.F. ou F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités Une trentaine notées dans les Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la 

Rîcuss, du Rhin, de l’Inn et du Tessin. Paraît beaucoup moins fréquent à l’ouest du Gothard. 
Récolté par Schleicher déjà dans les Alpes d’Arbignon (93$ 107. 2. 2).
Dans les stations élevées, le S. devient plus court et plus épais (forma varia  (93$ 107. 2. 

16). Les plantules çf se trouvent mélangées aux 9  ou bien forment des gazons distincts.
Var. gracile (Dicks). F. dentées au sommet. Apophyse sphérique.

S . a m p u l l a c e u m  L. — Hygrophile, saprophyte. Fimicole. (Calcifuge ?)
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le fumier de vache en décomposition dans les marais tourbeux.
Zones inférieure, moyenne et subalpine.
Jura (A.F.) ; région rhodanienne (R.R.) ; Plateau (R.R.) ; Alpes (R.R.). — A. ; fr.
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Localités Jura  : Dans les marais tourbeux; les Ponts ; La Vraconnaz (ÜB̂ ) 107. 1. 6 et 
8) ; La Pile ; La Planée, Bélieu (Lesquereux, Flagey, Meylan) ; les Petits-Plats, Vallée de 
Joux, 1300 m. (Meylan) (58§ 107. 1. 10). V aud: Marais de Villeneuve (Bertholet, 1883) ($8§ 
107. 1 . 4). B ern :  Schwarzenegg (Brown); Grindelwald (Martin). A argaa  : bei Sins (W ie
land, 1834). Z ü r ic h :  bei RifFers weil, seiner Zeit (Hegetsch weder). S ch w yz:  Schindeleggi ; 
Einsiedeln (Hegetschweiler). Obicalden: Schwändikaltbad, 700 m.(Gisler, Lina Becker) ($8§ 
107. 1. 12). S t. G allen-Appenzell «liegt aus der Umgegendvon St. Gallen, aus nicht näher 
bezeichnetem Standorte, im Herbar des verstorbenen Apotheker Meyer » (Jäger).

S. vasculosum L. S. rubrum Moniin. S. luieum Montin et S. melanocaulon (Wahlenb.). 
— Scandinavie, Laponie, Sibérie, etc.

Fam. DISCELIACEÆ 

Genre Discelium Brid.

D. nudum (Dicks). — Belgique, France, Allemagne du Nord, Luxembourg, Grande-Bretagne, 
Scandinavie, etc.

Fam. FUNARIACEÆ 

Genre P y r a m i d u l a  Brid.

P . t e t r a g o n a  Bridel. — Mésophile. Terricole. — Elément mésothcrmique-boréal. 
Station Sur la terre dans les champs et les prairies humides.
Zone inférieure. — Plateau ? région rhodanienne ? — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités « In Valesia » (Bridel). « An Feldern um Basel » (Nees von Esenbeck). — A 

rechercher en Valais et au Tessin.

Genre P h y s c o m i t r iu m  (Brid.).

P . s p h æ r i c u m  (Ludw.). — Hygrophile. Terricole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur le limon et l’argile au bord des étangs et des cours d’eau.
Zone inférieure. — Plateau ; région insubrienne. — R. ; P. ; fr.
Localités Genève : Versoix ; Genthod (Reuter). Vaud, : Mauremont (Corboz). A a rg a u  : 

bei Bremgarten, am Reusskanal (Boíl). S i. Gallen : in der Bodenseegegend, zwischen Staad 
und Rheineck (Jäger). Ticino: colline di Chiasso (Mari) (93§ 109. 8. 2).

P . e u r y s to m u m  (Nees). — Hygrophile. Terricole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station Comme le précédent. — Avec Physcom i- 

trella patens, Physcom itrium  piriform e, etc.
Zone inférieure. — Plateau, région insubrienne. — R.R. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités Z u r i c h :  am Ufer des oberen Waldweiher bei Gattikon im Sihltal (Förster 

et Amann) (S9§ 109. 7. 2) ; bei Stigibühl ob Masehwanden, 4<>5 m. (Culmann). T ic in o  : 
Lugano (Mari).
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P . a c u m in a t u m  (Schleicher). — Mésophile ou hygrophile. Terricole. Calciphile.
E lément therm ophile-m éditerranéen.
S tation Sur la terre humide près les fossés, les étangs, sur le faîte des vieux murs, 

etc.
Zone inférieure. — R égion insubriennc. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Ticino prope Locarno, in glareosis ad lacum (Schleicher) (93§ 109. 6. 0) ; 

Canobbio presso Lugano (Weber) ; zolle erbose di un prato montuoso in Crespera (93̂ ) 109.

6. 2) ; vecchio muro a Rovello (Mari); Lugano (Kindberg).

P . p ir i f o r m e  (L). — Eœsicc. W  et S. 190.
Hygrophile. Terricole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur la terre humide, le limon, près les étangs, les rigoles, dans les prairies 

mouillées, etc.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 1550 m. (Davos, leg. Amann).
Jura (R.) ; Plateau (F.) ; Alpes (R.); régions rhodanienne et insubrienne. — Q. ; fr. — 

L ocalités nombreuses.
Yar. SchuU zii (Bryol. gerin.). Plus robuste. F. allongées, linéaircs-lancéolécs. S. plus 

long.

Genre E llth o sto d o n  Schwügr.

E. e r ic e to r u m  (Rais, et De Not.). — Mésophile. Terricole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station Sur la terre argileuse-arénacée des fossés, des sentiers, dans les bois, les 

bruyères, etc.
Zone inférieure (subalpine et alpine dans le Jura). — Jura; Plateau. — R. ou R .R. ;

P. ; fr.
Localités Jura  Mont d’Or, 1200 m. ; Chasseron, 1400 m. (Meylan) (93£) 109. 4. 2). 

A argau:  « nur bei Zofingen auf dem Heiteren Platz, auf sandigem Haideboden » (Geheeb).
Var. longifo lium  Schimp. F. plus étroites, allongécs-spatulées, très molles, bords de 

deux rangées cellulaires, — Ns. Tissu cel. plus lâche. — Alsace.
Var. N otarisii Schimp. F. disposées en rosette ouverte. F. plus courtes et plus larges, à 

bords d’une seule rangée cel. — Ns. Cel. plus courte. — Italie.
Var. Ahnfellii Schimp. F. dressées-rigides, lâchement imbriquées, étroitement allongées- 

lancéolées, à marge large. Ns. — Suède.

E. T e m p le to n i (Sm.). — Mésophile. Terricole. Calcifuge.
E lément thermophile-méridional.
Station Champs et prairies humides. — Avec E. ericetorum.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — R.R. ; P .; fr. ^
L ocalités : Ticino: Bellinzona; Locarno (Herb. Franzoni).

E. fascicularis (Dicks). — Eœsicc. W. et S. 588.
Xérophile. Terricole. Calcifuge? — Elément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre argileuse ou marneuse des champs en jachère, champs de trèfle, 

de céréales, etc.
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Zone inférieure. De 360 m. (Rheinfelden, leg. Culmann) à 890 m. (Châlet-à-Gobet sur 
Lausanne, leg. Maillefer) (58§ 109. 2. 16).

Régions rhodanienne et insubrienne ; Plateau ; Jura ; Alpes (R.)- — A.F. ; P. ou Q. ; fr. 
Localités : Une quarantaine environ notées.
Var. m inor  De Not. F. plus courtes et plus larges. Cp. piriforme-globuleuse. — Sar

daigne.
E . c u r v i s e t u s  (Schwàgr.). — Espèce méditerranéenne non encore observée en Suisse.

Genre F u ñ a r ía  Schreb.

F. d en ta ta  Crome. — Synon. F. calcarea Wahl. ; F. hibernica Hook.
Xérophile. Terricole. Calciphile. — Elément thermophile-méridional.
Station Sur la terre recouvrant les murs et les rochers ; expositions chaudes. — Avec 

Phascum  curvicollum,.
Zone inférieure. — R égions rhodanienne (F.F.), insubrienne (F.F.) et rhénane (R), Pla

teau (R). — P. ou Q. ; fr.
Localités Valais : La Bâtiaz près Martigny (Schleicher, Sehimper) ; Charat (Reuter) ; 

Brigue (Rabenhorst) ; Valère et Tourbillon à Sion, 500 m. (Amann) (5B§ 108. 3. 2) (Colomb). 
Genève (Mühlenbeck, Reuter, Müller-Arg.). Jura  : entre Brot et Rochefort (Lesquereux). 
A a rg a u  : Lauffohrer Steinbruch bei Brugg (Gehecb). SL Galien : an der Tamina (Mühlen
beck). G raubünden: Bonaduz (Theobald, Coaz) ; Chur (Killias, Pfeffer). Ticino : Mendrisio 
(Herb. Franzoni) ; Bosco luganese (Mari) ($8£ 108- 3- 4)-

Une partie de ces indications se rapporte sans doute au F . m editerránea  Lindb., qui est 
du reste relié au F. dentata  par de nombreuses formes de transition.

F. 11 m ed ite rr á n e a  Lindb. — Synon. F. Mühlenbergii Schwâgr. non Hedw. fil. — 
Xérophile. Terricole. Calciphile. — E lément thermophile méditerranéen.
Station comme F . dentata.
Zone inférieure. — R égions rhodanienne et insubrienne. — R. ; P. ou Q. fr.
L ocalités Valais : Sion, Valère et Tourbillon, 500-600 m. (53§ 1 0 8 .4 .4  et 6); entre 

Viège et Yisperterbinen, 800-850 m. (Ü3§ *08. 4. 8) (Amann) ; Brigue ; Martigny, 425 m. ; 
Saint-Maurice, 420 m. (Colomb). Ticino : Lodeno, Val Blegno ; Locarno (Herb. Franzoni) ; 
murs entre Pontetresa et Agno (Amann) ($8lp 108. 4. 2).

F . p u l c h e l l a  Phil. Voisin du F. dentata. F. en rosette, prolongées en une pointe subulée d’une 
seule rangée de cel.,à bords entiers, — N disparaissant vers la moitié ou avant le sommet. Cp. sans 
anneau. P. de F. dentata. Sp. 18-25 (i, jaunâtres. — Ardèche (France).

F . c o n v e x a  Spruce. F. allongées, largement spatulées, fortement dentées. — N. Cp. piriforme obli
que, lisse ; Op. plan convexe, puis plan. Sp. 18-25 p. brunes. — Région méditerranéenne.

F. h y g r o m e tr ic a  (L). — Exsicc. W et S. 85. — Mésophile et xérophile. Humicole et 
terricole. Indifférent. — Elément cosmopolite.
Station Sur les murs, au bord des routes dans le voisinage des habitations, sur le sol 

contenant du charbon de bois, de la tourbe, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2400 m. (col de Fluela, leg. Amann). 

— Dans toutes les régions. — C.C. ; Q. ou A. ; fr.
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Localités très nombreuses.
Var. p a tu la  Br. eur. Forme allongée et rameuse. F. terminales molles, ondulées aux 

bords, contournées à sec.
Var. calvescens (Schwägr.). Comme la var. p a tu la , mais en outre la Cp. plus longue et 

plus étroite, presque dressée, le S. très allongé, dressé.
Var. lacustris mihi. Forme stérile, grêle, allongée, à F. espacées. — Recouvre parfois 

les murs riverains immergés des lacs de Constance et de Genève 108. 7. 8).

F. microstoma Br. eur. — Hygrophile. Terricole. Calciphile préférant.
E lément mésothermique-boréal.
Station Sur le sable et les graviers humides près des cours d’eau.
Zone subalpine. — Alpes. — R. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités Valais : bords de la Navizence entre Zinal et la Gorge (Nicholson) 108.

O. 6). B ern :  Schwarenbach an der Gemmi (Schimper). S t. G a llen : an der Tamina hinter 
Viittis (Schimper). Graubünden : découvert par A. Braun en 1825, « an der Splügenstrasse 
bei Andeer »; Kunkelspass (Blind, Mühlenbeck, Mougeot) (93£) 108. 6. 8); Vättis (Schimper) 
($8£j 108. 6 .  2) ; Samaden am Innufer (Hegetschweiler, Amann) (ÜB£> 108. 6 .  4); Ponte (Græf) ; 
Schynstrasse (Kindberg et Roll). Ticino: Monte Generoso (Kindberg et Roll).

Farn. BRYACEÆ 

Genre M ie lic h h o fe r ia  Horn.

M. n itid a  (Funck). — Mésophile. Saiieole. Roches métallifères, ferrugineuses ou cupri
fères. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Rochers schisteux dans les stations abritées.
Zone inférieure (dans la région insubrienne). De la zone subalpine à la zone nivale dans 

les Alpes. — De 800 à 8480 m.
Hautes-Alpes et région insubrienne. — R.R. ; Q. ou A. ; fr. (souvent st.).
Localités Valais : Theodulhorn, 8480 m. (Vaccari). B ern :  « im Rothtal an der Jung

frau, da wo der Gneiss dem Kalke auflagert, in Felsenritzen des eisenschüssigen Gneisses, 
selten bei cca. 8500' » (Fischer-Ooster, Culmann) (58£) 111. 7. 12); Rosenlaui (Röll). G ran
bünden: Bildlitobel bei Davos-Platz, 1700 m. (Herter et Amann) (Sö§ 111.7. 2 et 6). Ticino: 
Piano di Crespera; Monti di Porza e Comano; alture di Vezia (Mari) ($B|) 111. 7. 8); « se 
trouve sur tout le versant occidental de la chaîne de collines qui s’étend de Lugano jusqu’à 
San Bernardo, de 300 à 700 m., toujours stérile » (Conti) (ÜB̂) 111. 7. 10).

Var. asperula  Breidler. F. à bords réfléchis, dentés jusqu’à la partie inférieure. N rude 
sur le dos.

M. e lo n g a ta  (Horn.). — Mésophile, hygrophile. Saxicole. Roches ferrugineuses ou cupri
fères. E lément boréal haut-alpin.
S tation Rochers humides ou mouillés. — Zones subalpine, alpine et nivale. 
Hautes-Alpes. — R.R . ; P. ; fr .
Localités Valais : Rochers près Zinal, versant oriental de la vallée (Nicholson) (Sö§ 

111. 8. 2). G raubünden: Silvrettahorn, 3200 m., form a m inor  (Herzog).
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Var. gracilis  Schimp. T. grêle, plus ramifiée, à foliaison julacée.
Var. interm edia  Schimp. Petites touffes serrées. F. plus étroites, à tissu cel. plus lâche. 

Forme xérophy tique.

Genre L e p to b r y u m  (Br. eur.).

L . p i r i f o r m e  (L.). — Eocsicc. Rab. 1282; M. G. 767 (L . d io ïeum ); 768 (L . m inus) . — 
Xérophile. Terricole. Indiffèrent. — E lément cosmopolite.
Station Sur la terre arénacée ou tourbeuse, sur le mortier des vieux murs, etc. ; sta

tions légèrement humides et couvertes.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2300 m. (Fluela, leg. Amann).
Dans toutes les régions. — P.F. ; Q. ; fr. — Localités nombreuses.
Yar. m inus  (Phil.). Forme réduite dans toutes ses parties, à Cp. plus courte ; P. pâle, 

moins développé ; Ci non appendiculés, souvent rudimentaires. — Valais près Zinal, 1600 
m. (Philibert) ($8§ 111. S. 30).

Yar. H übnerianum  Rab. F. plus longues, fortement dentées ; Op. conique tronqué.
L . dioïeum  Débat ne diffère de L . p irifo rm e  que par son inflorescence. — Valais : Yissoie 
(Philibert) (33§ H L  5. 32) ; Jura, ici et là (Meylan).

Genre O r th o d o n t iu m  Sehwägr.

O. g r a c i le  (Wils). Elément hygrolhermique-atlanlique. — Sur l’humus dans les cavités des vieux 
arbres pourrissants. — Angleterre, Finistère.

Genre A n o m o b r y u m  Schimp.

A. f i l i lo r n ie  (Dicks). — S  gnon. A.  ju la ceu m  Sm.
Hygrophile et hydrophile. Arénicole et saxicole. Calcifuge (tolérant).
Elément mésothermique.
Station Sur les rochers et la terre humides ou mouillés.
Zones subalpine et alpine, rarement dans les zones moyenne et inférieure.
Plateau ; Préalpes et Alpes ; région insubrienne. — P.F. ; P. ou Q. ; parfois A. ou A.A.; 

très rarement fr.
L ocalités Valais: Naters, sur le gneiss au Natersloch (Colomb) (S8£> 111. 2. 12); 

Orny, 2000 m. (Amann) (Ü8£ 1 1 1 .2 .8 );  sur Gondo, 900 m., c. fr. (Amann et Meylan) (93§
111. 2. 14). B e r n : Sustenpass ; sables de l’Aar, 1080-1400 m. ; Urbach, 750 et 1860 m. 
(Culmann) ; Trummelbach (Martin). Uri Göschenertal, 2100 m. (Culmann) ; entre Gösche- 
nen et Andermatt, 1200-1300 m. ($B§ 112. 2. 10) ; Brunnibachfalle im Maderanertal, 
1500 m., in Menge (Amann) (93^ 111. 2. 16). St. Galien : Taminatal, 600 m. ; zwischen Yal 
Craussa und der Lasaalp, Graue Hörner (Pfeffer). G raubünden : Val Giacomo (Pfeffer) ; 
Brusio (Killias); Fluelatal unterhalb Tschuggen am Fluelabach, 1900-1950 m. (S3f> 111. 2. 
4); Dischmatal, 1600 m. (Amann) (53£) H l .  2. 2). Ticino : Val Bedretto (Bottini) ; Monte 
Tamaro, 1400 m. (Conti) (93§ H l .  2. 6).

A . c o n c in n a t u m  (Spruce). — Hygrophile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique. — Station Rochers et murs ; stations fraîches et humides.
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Zones inférieure et moyenne (R.), subalpine et alpine (F.). — De 450 m. (Tavel sur Clä
rens, leg. Amann: (93£) 11b 2. 4) à 2360 m. (Niesen, leg. Culmann).

Jura, Plateau, Sous-Alpes et Alpes. — L ocalités: Une trentaine notées jusqu’ici.

A . j u l i f o r m e  Solms-Laub. — Xérophile. Saxicole. Calciphile ?
E lément thermophile-méridional. — S tation Murs et rochers.
Zone inférieure (zone de la vigne). — R égion insubrienne. — A.F. ; P. ; fr.
L ocalités Ticino: Entre Locarno et Brissago, 500 m. (Weber) (Ü8§ 111. 3. 2); sui 

veechi mûri dintorno di Canobbio e Vezia (Mari) ; Ascona (Keller) (33$ H l. 3. 4).

A . le p t o s t o m u m  Schimp. Synon. A. sericeum De Lacroix:. — Auvergne. (La station de 
Davos-Dörlli, leg. Amann, est à retrancher.)

Genre P la g io b r y u m  Lindb.

P. Z ier ii (Dicks). — Synon . Zieria julacea Schimp.
Hygrophile, sciaphile. Saxicole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Fentes et crevasses des rochers humides, sur la terre caillouteuse, combes 

rocheuses très ombragées.
Zones inférieure et moyenne (R.), subalpine et alpine (A.F.). — De 600 m. (Lowerzer- 

see, leg. Bamberger) à 2400 m. (Curaletschsee, leg. Pfeiler).
Jura, Alpes, Sous-Alpes et Préalpes ; région insubrienne. — P. ; fr.
L ocalités nom breuses.

Dans la zone subalpine, où celte mousse présente son maximum de fréquence, elle mûrit ses cap
sules en septembre-octobre. La fécondation des archégones a lieu à cette époque, mais les jeunes spo- 
rogones n’apparaissent qu’en avril-mai, à la disparition de la neige.

P . d e m is s u m  (Hoppe et Horn.). — Synon. Zieria d.
Humicole. Indifférent. — E lément boréal-haut alpin.
S tation Sur l’humus dans les stations découvertes et exposées. — Avec Besmniodon 

spec., Poliia  latifolia , Trem alodon brevicnulis. Silène acaulis , etc.
Zones alpine et nivale. — De 2000 m. (Windgälle, leg. Herzog) à 2900 m . (Piz Trorat, 

leg. Herzog).
Hautes-Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, de la Linth, du Rhin et de 

l’Inn. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Une quarantaine notées.

Genre Pohlia Hedw.

P. acuminata (Hoppe et Horn.). — Xérophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre dénudée et caillouteuse, au bord des fossés, des sentiers, sur le 

faîte des murs, etc.
De la zone inférieure (région insubrienne) à la zone alpine. — De 360 m. (Gentilino, leg. 

Kindberg) à 2680 m. (Faulhorn, leg. Culmann) (© § H3. 6. 4).
23
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Alpes et région insubrienne. — A.F. ; Q. ; fr.
Localités une trentaine notées dans les Alpes de tous les bassins et dans la région insu

brienne. — Espèce variable.
Yar. m inus  (Schleicher). Petite forme à Op. brièvement conique, presque obtus. — Grau- 

bünden : Sertigtal, 1600 m. (Amann) ($£) ).
Yar. po'lysela (Br. eur.). En coussinets bombés. Souvent 2 ou 3 sporogones par péri- 

chèze ; Cp. plus petite d’un beau brun, à col court ; Op. petit.
Var. lenella  (Hoppe et Horn.). T. élancée, avec des innovations fastigiées. S très court. 

Cp. nutante, à col court.
Var. arcuala  (Br. eur.). S. court, ordinairement arqué ; Cp. beaucoup plus petite, presque 

inserte.

P. ambigua Limpr. — Xérophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal.
Station Au bord des chemins dans les forêts.
Zone subalpine. — Hautes-Alpes, bassin de l’Inn. — R.R. ; Q. ; fr.
Localités : Graubünden : im Arvenwald bei Pontresina, sehr zahlreich, 1800 m. (Herzog). 

— Se retrouvera certainement ailleurs dans les Alpes.

P. crassidens Lindb. et P. erecta (Lindb.). — Espèces des Alpes de Norvège.

P. polymorpha (Hoppe et Horn.). — Xérophile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément boréal-alpin. — Station Sur la terre : stations découvertes, surtout dans les

petites excavations des pentes herbeuses.
Zones subalpine, alpine et nivale ; descend parfois dans la zone moyenne. — De 670 m. 

(Brusio, leg. Pfeffer) à 3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus). — Alpes. Jura. — F.F. ;
Q. ; fr.

Localités nombreuses ; récolté en 1839 déjà par Blind au Grimsel (£&p 113. 4. 2).
R.R. dans le Jura : Dole, Chasseron, Chasserai, Noirvaux (Meylan).
Var. affinis (Hoppe et Horn.). Cp. étroite et allongée. Op. acuminé aigü.
Var. gracilis (Hoppe et Horn.). T. allongée, pâle, avec des rejets stériles à la base. Cp. 

plus courte, piriforme, à col court.
Var. brachycarpa  (Hoppe et Horn.). Touffes basses. Cp. nutante ou pendante, briève

ment piriforme. S. court, fortement recourbé (héliotropisme négatif). — Beaucoup plus 
répandu que le type dans les zones alpine et nivale.

Var. slric/a  Schimp. T. allongée et grêle. F. appliquées. Cp. horizontale, étroitement 
piriforme.

Var. cam onia  (Rota). Cp. horizontale ou nutante, à col allongé, mince. Op. conique obtus. 
Le P . polym orpha  est caractérisé par son col court et TOp. obtus (sauf dans la var. afji

nis). L’inflorescence est variable : synoïque, paroïque et parfois monoïque. Certaines formes 
semblent ambiguës entre P . polym orpha  et acum inala  (Herm. Winter).

P. elongata (Hedw.). — Mésophile. Terricole et humicole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal.
Station Sur la terre graveleuse ou arénacée, sur l’humus, dans les fentes des rochers. 
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 390 m. (Reussufer, Lorzemündung, leg. Cul- 

mann) à 2500 m. (Lentatal, leg. Pfeffer).
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Jura, Alpes, Plateau. — F. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités nom breuses.
Var. macrocarpa (Hoppe et Horn.). Cp. plus courte et plus épaisse, brune, rétrécie sous 

l ’orifice à sec. Ci. et Proc, plus longs.
Var. hum ilia  Schimp. T. plus courte ; Cp. petite, inclinée, à col court, rétrécie sous l’ori

fice à sec, brun rouge ; S. court.
Var. acum inala  Hüben. Cp. allongée-claviforme. Op. conique à pointe allongée.
Var. pseudolongicolla  Schiffner. P. très pap. Proc, érodés-dentés, non fendus ou à fentes 

linéaires ; Ci. rudimentaires.

P. longicolla (Sw.). — E xsicc. Rab. 873.
Mésophile. Humicole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
S tation : Sur l’humus dans les stations couvertes et ombragées. Affectionne particulière

ment les racines des derniers^sapins à la limite de la zone alpine.
Zones subalpine et alpine. — De 881 m. (Einsiedeln, leg. Weber) à 2530 m. (Piz Galle- 

gione, leg. Pfeffer). — Hautes-Alpes. — P.F. ou R. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités nombreuses (une trentaine environ notées ju squ’ici).
Var. alpina  (Hoppe et Horn.). T. allongée ; F. plus courtes ; Cp. presque nutante, plus 

courte, à col plus court.
Var. fasciculala  (Hoppe et Horn.). F. fastigiée ; Cp. nutante, allongée-piriforme.
Var. G rim sulana  (Brid.). Plus petit que le type. T. élancée. F terminales flexueuses- 

patentes. Cp. presque dressée, très longuement claviforme-piriforme ; D. avec 18 à 20 Tb. ; 
Proc, régulièrement atténués, à fentes minces ; Ci rudimentaires.

Var. Boissieri De Not. Port du P. elongata. T. courte ; F. terminales largement linéaires- 
lancéolées ; Cp. brun-marron, épaisse, claviforme, à col court, horizontale ou nutante ; Op. 
conique, apiculé.

P# cruda (L.). — Mésophile. Sciaphile. Terricole et humicole. Calcifuge tolérante. 
E lément cosmopolite.
S tation Sur la  terre et l’humus dans les endroits couverts, sur les bords des chemins 

creux, dans les fentes des rochers, etc.
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 600 m. (Lägern, leg. Culmann) à 3500 m. 

(Mont Rose, leg. Vaccari).
Jura; Alpes ; Plateau. — F.F. ; Q. ou A. ; souvent st.
L ocalités très nom breuses.

Var. m inus  Schimp. Petite forme, dioïque. F. terminales plus courtes, presque dressées. 
Cp. cylindrique-oblongue, presque dressée. — Forme alpine.

Var. alpina  Hagen. Touffes basses. Cp. courte, nutante-pendante.

La cuticule des parois superficielles des cellules foliaires est finement ponctuée-chagrinée, avec des 
striations irrégulières, disposées en général dans le sens de la largeur de la cellule. C’est à cette ponc
tuation, — qui ne se voit bien que sur la feuille fraîche, montée à sec et examinée à un fort grossisse
ment, avec I éclairage oblique, — qu’est dû l’éclat m é ta lliq u e  spécial de la feuille, l’éclat s o y e u x  étant 
dû, lui, à la disposition régulière des cellules allongées et relativement étroites (efFet de diffraction par 
le réseau des parois cellulaires).
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Cette structure particulière de la cuticule se voit particulièrement bien avec l’éclairage positif (sur 
fond noir) qui fait apparaître les parois cellulaires superficielles comme laiteuses.

Chez P. longicolla, la ponctuation est plus faible et moins distincte ; par contre, les cellules sont 
plus étroites.

P. nu tans (Schreb.). — Eæsicc. M. G. 571 (var. uligtnosa).
Xérophilé. Terricole et humicole. Indifférent ou calcifuge préférant.
Elément cosmopolite. — Station Sur la terre argileuse, arénacée ou tourbeuse, sur le 

bois pourri, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine.
Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; Q. ou A. ; fr.
Localités très nombreuses. — Plante très variable.
Yar. bicolor (Schleicher). S. geniculé, 1/s-l cm. ; Cp. nutantc plus foncée en dessus.
Yar. pseudocucullata  Limpr. Gazons sans éclat soyeux. T. 5 mm. avec des stolons. Cp. 

pendante.
Yar. .subdenliculata  (Brid.). F. plus étroites, distinctement denticulées. Cp. pendante. 
Yar. longisela (Brid.). N. dentée sur le dos, formant une arête dentée. S. 8-10 cm 

Cp. courte et épaisse, microstome.
Yar. stangula ta  (Nees). F. rigide ; Ns ; S. 4 cm. ; Cp. longue et étroite, fortement rétré

cie sous l’Or.
Var. sphagnelorum  Schimp. T. grêle; F. espacées, très longues et étroites. 0 cm. Cp. 

pendante, molle, jaunâtre.
Var. uligtnosa  Schimp. Touffes denses très fertiles. T. grêle ; Cp. pendante, épaisse, 

brune. S. rigide.
Var. cœspitosa: Htiben. F. comales plus courtes, ovales, dressées. S. ‘/2-l cm., geniculé ; 

Cp. nutantc, plus foncée en dessus.
Var. campglocarpa Meylan. Cp. à col égalant l’urne, allongée jusqu’à 5 mm., semblable 

à celle du P . elongala , mais nettement arquée, — Jura  : tourbière de la Beufarde près 
Sainte-Croix, 1100 m.; entre Bullet et Mauborget, 1250 m. (Meylan). G raubünden: Matten- 
wald im Dischmatal, 1000 m. (Àmann) (93.f) 141. 3. 16).

Var. bulbifera Amann. Forme robuste, bien fructifiée. Tiges stériles avec des bulbilles 
axillaires nombreuses, vertes, polymorphes, oblongues, terminées ordinairement par deux 
folioles rudimentaires. — Vaud : La Bérallaz sur Lausanne, 700 m. (Amann) (93§ 141.3.14).

D a n s  le  ta b le a u  s y n o p t iq u e ,  p . 1 1 4 , l re p a r t i e ,  l e s  n o m s  d e  c u c u lla t a  e t  d e  
n u ta n s  s o n t  i n t e r c h a n g é s  : l a  d e s c r ip t i o n  p la c é e  e n  r e g a r d  d u  W . c u c u lla ta  
a p p a r t i e n t  a u  W . n u ta n s  e t  in v e r s é m e n t .  ( P .  C.)

P .  m a r c h i c a  Osterwald. Diffère du P. nutans par sa T. mince, rouge noirâtre, 1-2 cm., Q — ç f ,  
la fleur q * subdisciforme, les F. linéaires lancéolées subulées, grossièrement dentées. -(- Ns rouge, 
80-90 p ;  Cel. 7-10 p de largeur (6-8 1), a parois solides, rougeâtres. Sp. 10-13 p, jaunâtres. —
Allemagne du Nord.

P. 11 sphagnicola (Br. eur.). — S  gnon. F. nutans var. longiseta Brid. sec. Lœske in 
Hedwigia, 48, p. 325.
Hydrophile. Humicole. Calcifuge. — Elément mésothermique-boréal.
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Station Hauts marais, dans les touffes de sphaignes. — Zones moyenne et subalpine. 
Jura. — R. ; P. ; fr. (souvent st.).
Localités Jura  : Tourbières de la Yraconnaz ; des Petits-Plats ; du Sentier; du Campe 

(ÜB£) H4. l b 6) ; des Rousses ($B£) 114. l b 4) (Meylan).
Le P . sphagnicola, voisin, pour le port, du P . nutans, est dioïque et aurait donc, à mon 

avis, dû prendre place dans le tableau de la page 115, l re partie. (P. C.)

9  — cf ! Les liges cf plus petites. Fl. cf presque disciforme ; F. pch. à base large, puis brusque
ment rétrécies et lancéolées. Anthéridies à l’aiselle des F. pch. sans paraphyses. Tiges isolées parmi les 
touffes de sphaignes, 5-8 cm., rougeâtre, à F. appliquées très ramifiées, rameaux filiformes. F. dressées- 
patentes, à bords plats et Ns. Cel. pins courtes, épaissies, 9-10 p, 4 à 5: 1. S. 2-4 cm. Cp. comme 
P. nutans, mais horizontale ou nutante. Sp. 10-12 fi, jaune clair.

P . S c h i m p e r i  (C. M.). — Alpes de Norvège.

P. CUCil 11 ata (Schwâgr.). — Hygro- et hydrophile. Arénicole. Caleifugc tolérant.
Elément boréal-alpin.
S tation Sur le sable fin et le limon glaciaire près des glaciers, dans les creux à neige. 
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1570 m. (Urdenalp, leg. Pfefter) à 2970 m. 

(Piz Lagalp, leg. Pfeffer).
Hautes-Alpes. — F.F. ; A. ou M. ; fr.
L ocalités nom breuses.

Facilement reconnaissable à ses touffes serrées, basses, noirâtres, les sommets seulement des 
jeunes pousses verts, les F. décurrcntes, à N verte, puis noirâtre ; l'Op. mamillaire obtus, les anthéri
dies hypogynes. (.1. A.)

Un des meilleurs caractères pour distinguer cette espèce du P. nutans est fourni par l’endoslôme : 
les processus sont assez larges, lancéolés-subulés et largement fendus chez P. nutans, tandis qu’ils 
sont étroitement linéaires, presque subulos et étroitement fendus chez le P. cucullala. Les cils bien 
développés chez P. nutans sont courts et caducs chez le P. cucullata. (P. C.)

D a n s  le  ta b le a u ,  p . 1 1 4 , l re p a r t i e ,  l a  d e s c r i p t i o n  p la c é e  e n  r e g a r d  d u  non»  
W. c u c u lla ta  ( S c h w à g r . )  a p p a r t i e n t  a u  W . n u ta n s  ( S c h r e b .)  e t  in v e r s é m e n t .

Var. carinata  Lœsko. T. moins élevée (quelques mm. à 1 cm.). F. bien appliquées, plus 
ou moins sériées.

Var. H a u sm ann i de Not. Touffes étendues, hautes de 4 cm., à éclat soyeux. T. âgées 
couchées.

P. c o m m u t a t a  Schimp. — Exsicc. W . et S. 589.
Hygrophile et hydrophile. Arénicole et humicole. Calcifuge tolérant.
Elément boréal-alpin. — Station Sur la terre graveleuse ou sablonneuse humide, 

dans les creux à neige. — Avec P olytrichum  sexanyulare, P . cucullata, etc.
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1100 m. (La Chaux, leg. Meylan) (93§ 115. 6. 

2o) à 3800 m. (Matterhorn, leg. P. J. Seiler).
Hautes-Alpes, Jura. — F. ou F.F. ; A. ; fr.
L ocalités nombreuses.

Facile à distinguer du P. cucullata  par la N. rougeâtre ou brune et l’Op. conique aigu. 
Les formes bulbifères sont fréquentes.
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P . torrentium Hagen (S  y  non. P. Payoti Limpr. excl. synon.). Doit se distinguer du 
P . com m ulala, selon Hagen, par les F. périgon. de la il. ç f à base large, très concave, 
brusquement atténuées en une pointe très courte, triangulaire, entière.
Selon Loeske, le P . Payait (sensu Limprichti) ne serait qu’une forme haut-alpine hydro- 

phitique du P . gracilis. Philibert, par contre, fait du B ryu m  P ayo ti un E ubryu m  (Rev. 
bryol., 1877, p. 22).

P .  Ludwigii (Spreng.). — Synon. P. Breidleri Jur.
Hydro- et hygrophile. Arénicole. Calcifuge tolérant.
E lément boréal-alpin. — S tation Sur le sable et le gravier près des petits cours d’eau, 

dans le voisinage des neiges et des glaciers.
Zones alpine et nivale (R.R. dans la zone subalpine). — De 1840 m. (Grimsel, leg. Cul- 

mann) à 2700 m. (Murettopass, leg. Pfeifer). — Hautes-Alpes. — F. ; A. ou M. ; rare
ment fr.

Localités nombreuses, mais rares en dehors des terrains siliceux.
Var. elata Schimp. Touffes stériles, hautes de 5 à 10 cm. F. plus longuement acuminées, 

fortement dentées, flexueuses à sec.
Var. Breidleri (Jur.). Touffes stériles, élevées, lâches, molles, à F. longuement décur- 

rentes, concaves, sillonnées, longuement et brièvement acuminées.
Var. la lifolia  Schimp. Gazons ou touffes étendues, 5-10 cm., rouge vineux à l’intérieur, 

vert gai à la surface. F. plus larges, ovales, entières. St.

P# c a r in a t a  Boulay. — Xérophile. Terricole. Calcifuge ? — Elément boréal-alpin.
S tation Pentes rocheuses dénudées. — Zone alpine. — Hautes-Alpes. — R. ; P. ; st. 
Localités V alais: Saint-Bernard (Périer) *15. 4. 2); Luisin (Amann) (üBfp Hî>.

4. 8); Distelalp im Saastal, 2200 m. (Culmann) ; Gornergrat, 3000 m. (Janzen). Vaud : 
Glacier des Martinets, 2300 m. (Meylan) ($B§ 115. 4. 12). Graubünden : Alpes de Davos: 
Schaflager, Kühalptal, Dischmatal, 2200-2600 m. (Amann) US. 4. 4 et 6) ; Medjekopx 
gegen Verstankla, 2300 m. (Herzog).

D’après Lœske, on a confondu sous le vocable de carinata  des formes des P. gracilis , comrnnlaia, 
Rothii  et cucullata à F. appliquées pentastiques. La description de l’auteur de l’espèce ne peut cepen
dant s’appliquer ni au P. cucullata, qui est paroïque, ni au P. gracilis ,  qui n’a pas d’éclat métallique 
pouvant lui donner une certaine ressemblance avec le P. cruda.  Le P. Rothii  semble manquer dans 
les Hautes-Alpes et n’a pas de reflets métalliques, de sorte que, à moins d’être une espèce propre, le 
P. carinata  doit se rattacher au P. commutaia. C’est d’ailleurs à cette espèce qu’appartient, d’après 
Lœske, un P. carinata  récolté par Payot aux Aiguilles Rouges et conservé dans l’herbier de Limpricht. 
C’est aussi à cette espèce que se rattachent le n° 772 du Musci Galliæ récolté par Payot au Brévent 
et le P. carinata  du Grand-Saint-Bernard et de la Distelalp ; mais, parmi les localités citées ci-dessus, 
il y en a qui appartiennent sûrement à d’autres espèces.

L’étude des Pohlia stériles des Hautes-Alpes présente de grandes difficultés et appelle de nouvelles 
recherches. (P. C.)

P . gracilis (Schleicher). — Exsicc. Rab. 237 ; W et W. 781.
Hygrophile. Arénicole. Calcifuge. — E lément boréal-alpin.
S tation Sur la terre sablonneuse humide, près des ruisseaux.
Zones subalpine, alpine et nivale. Descend, en suivant les cours d’eau, jusque dans la
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zone inférieure (Reussand bei Altorf, leg. Lüsser). — Jusqu’à 2500 m. (Pischa im Fluelatal, 
leg. Amann) (58£) 114. 5. 20). — Alpes. — F. ou F.F. ; A. ; fr.

L ocalités nom breuses.
Var. filu m  (Schimp.). Touffes profondes, très molles, vert terne. T. filiforme, jusqu’à 

15 cm. F. petites et espacées, décurrentes, imbriquées à sec, concaves. St.

P .  proligera (Lindb.). — Mésophile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothermique- 
boréal.
S tation Sur la terre argileuse ou micacée au bord des chemins, dans les forêts.
De la zone inférieure à la zone subalpine.
Jura ; Plateau ; Alpes. — R. ? P. ; st. (très rarement fr.
Localités Valais : Zermatt, sur les chalets de l’Hermattje, 1850 m, (Réchin et Camus) ; 

Riflèl, 2000 m. (Meylan) ( $ £  114. 7. 6) ; Crettex sur Marligny, 1250 m. (Colomb) (S&p 114.
4) ; Triquent sur Salvan, 1000 m. (Dismier). J u ra :  Chasseron, 1400 m. (Meylan). B ern :  

chemin de Girindelwald au Faulhorn, 1600 m. ; Schmadribachfülle, 1400 m. ; Schönbühlalp 
bei Rosenlaui, 1670 m. (Culmann) ; Susten, sur Gadmen, 1300 m., fr. (Amann et Meylan) 

114. 7. 8). Gra,ubiinden Wald bei Pontresina, 1800 m. (Herzog). Ticino: Airolo 
(Amann).

Diffère du P . grandiflora  surtout par la présence de 4 à 6 bulbilles à l’aisselle des F. 
et l’éclat soyeux de ces dernières.

P . g r a n d i f lo r a  (H. Lindb.). — Synon. P. annotina (Hedw.) Bruch, Correns, Lœske, 
mais non le Wcbera annotina  du tableau de la page 114, l re partie, qui se rapporte au 
P . Iiolhii de la clef ci-après.
Xérophile. Terricole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur la terre humide, sablonneuse ou marneuse, au bord des fossés, des che

mins, etc. — Avec P. elongala.
Zones inférieure, moyenne et subalpine (R.R.). — De 390 à 1500 m.
Jura ; Plateau. — R. ; P. ; rarement fr.
L ocalités Valais: Mayens de Riddes, 1500 m. (Amann) (S&p 114. 6. 4j. Vaud : forêts 

du Grand Jorat sur Lausanne, 880 m. (Amann) S8§ 114. 6. 6). Jura  La Chaux (Meylan). 
Ziirich : Kohlfirst, 540 m. ; unterhalb Eggwegwald bei Steg, 830 m. ; Lägern im Wildstock, 
700 m. ; Pfannenstiel, 760 m. ; Ufer der Reuss, 390 m, Culmann) ; Eschenberg, c. fr. (Keller).

Var. Japii Lœske. Bulbilles en général plus longues (60-130 ¡t) que larges, brun-ver
dâtres, ayant la forme d’une masse (Streitkolben), les cellules faisant plus ou moins saillie. 
Bern : Urbachtal, au bord du chemin, 1230 m. (Culmann).

P . R o t h i i  Correns. — Synon. P. annotina (L) Lindb. ; Webera annotina Limpr. Rab. II, 
p. 266, et Amann, tableau synoptique, p. 114 ; Webera erecta (Roth) Correns.
Mésophile. Terricole. Calcifuge. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur la terre et l’humus au bord des chemins, dans les fentes des murs et des 

rochers.
Zone subalpine. — Jura. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités Jura  La Chaux et la Gittaz, près Sainte-Croix, 1100-1250 m. (Meylan) 

(114. 6‘er 2. et 4).
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F. à éclat soyeux prononcé. T. grêle, un peu julacée, rappelant le P . gracilis.

P. bulbifera Warnst. — Synon . P . tenuifolia  Bryhn.
Mésophile. Terricole et humicole. Calcifuge. — E lément mésothcrmique-boréal. 
S tation Bords des fossés, sables, terrains argileux.
Zone moyenne. — Plateau. — R.R. ; P. ; st.
L ocalités B ern : Fossé près la tourbière de Schwarzenegg, 900 m. (Culmann).

Clef pour la détermination des Pohlia bulbifères,

par P. Culmann.

Depuis la rédaction du tableau de la première partie, de nouveaux Pohlia bulbifères ont 
été décrits. La clef suivante, dans laquelle les anciennes espèces ont aussi été admises, est 
destinée 5, faciliter leur détermination. Nous avons fait figurer le P . gracilis parmi les 
espèces bulbifères parce qu’il porte au moins aussi souvent des bulbilles que le P . commu- 
lata. Il faut avoir soin de rechercher et de conserver, dès la récolte, les tiges bulbifères qui 
facilitent beaucoup la détermination souvent pénible de ces espèces étroitement apparentées.

1. Bulbilles nombreuses agglomérées en faisceaux à la partie supérieure de certaines
tiges, petites. 2
Bulbilles de forme sphérique ou ovales, solitaires ou plus rarement à 1 ou 2 à l’ais

selle des feuilles, mais jamais rassemblées en grand nombre au sommet des tiges 
stériles. 8

2. Touffe d’un vert jaunâtre brillant, plantes assez robustes, bulbilles toutes allongées,
fusiformes, droites ou arquées, vermiculaires avec un mouvement de torsion à gauche, 
terminées par 1 à 2 (très rarement 3) pointes ou folioles, brunes jaunâtres à la matu
rité. P. proligera (Lindb.) Kindb.
Touffes pâles d’un vert jaunâtre, ternes ou un peu brillantes ; bulbilles de forme très

diverse, mais en cherchant on trouve presque toujours des bulbilles normales, 
c’est-à-dire coniques ou cunéiformes, couronnées de 2 à 5 folioles aiguës, droites ou 
un peu infléchies vers l’intérieur, jaunâtres à la maturité.

P. grandiflora (H. Lindb.).
3. Bulbilles jaunes à la maturité, à 1-3 à l’aisselle des feuilles ovales ou fusiformes, cou

ronnées de 2-3 (4-5) folioles obtuses assez larges, conniventes, et formant, au sommet 
de la bulbillc, une espèce de coupole creuse, atteignant la hauteur du corps de la bul- 
bille ou plus écrasée ; tissu des feuilles et des folioles de la bulbille délicat.

P. bulbifera Warnstorf.
Bulbilles presque toujours solitaires, rouges à la maturité, couronnées de folioles 

dressées aiguës. (Trois espèces souvent difficiles à séparer.) 4
4. Touffes d’un beau vert brillant à reflets métalliques rappelant ceux du P . cruda, quoique 

moins prononcés et d’un vert plus franc ; feuilles étalées, denticulées dans leur partie 
supérieure, la nervure courbe ou même arquée, tournant sa concavité vers la tige, 
feuilles périgoniales extérieures ovales (0,04 X  1 »4 mm.) aiguës ou subobtuses, à tissu
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délicat et à nervure s’amincissant nettement vers le sommet ; feuilles périgoniales 
internes à base obovée, terminées par une pointe lancéolée-linéaire, à peine plus courte 
que la base, presque entière ou denticulée. P. commuta la Schimp.
Touffes d’un vert soyeux ; plantes moins robustes ; feuilles appliquées contre la tige, 

dentées dans leur partie supérieure, feuilles périgoniales externes moins larges 
(0,88 X  1,1), à pointe lancéolée, finement acuminée, formée par un tissu plus ferme, 
bords des feuilles périgoniales bien dentés, feuilles périgoniales internes à base obo
vée, terminées par une pointe lancéolée-linéaire à peine plus courte que la base.

P. Rothii Corr.
Touffes d’un vert jaunâtre ou blanchâtre caractéristique, pâles et ternes, les feuilles 

étroitement appliquées contre la tige ; la tige de la plante mâle paraissant presque 
filiforme jusqu’à la fleur ; nervure des feuilles caulinaires droite ou à peine courbe; 
les feuilles périgoniales externes lancéolées (0,46 X  1,4), à tissu moins délicat que 
chez le P . com m utala, nervure de largeur plus uniforme dans toute sa longueur 
et plus distincte dans le sommet ; feuilles périgoniales internes à base obovée, ter
minées par une pointe lancéolée ou triangulaire, généralement peu dentée ou 
entière, dont la longueur atteint à peine la moitié de la longcur de la base.

P. gracilis (Schleich.) De Not.
N’ayant pu examiner qu’un nombre restreint de fleurs mâles, je ne saurais dire si les 

caractères distinctifs tirés de cet organe ont une grande valeur.
J’ai supprimé, dans ce tableau, le nom de P . nnnolina  qui n’a jamais donné lieu qu’à des 

confusions et oblige à redéterminer la plante si l’on veut savoir à quelle espèce elle se rat- 
tac lie.

P. lutescens Limpr. — Mésophilc. Terricolc et humicolc. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — S tation Sur le sable, la terre argileuse et l’humus 

humides dans les forêts, sur les talus, au bord des chemins, etc. — Avec Trichodon.
Zones inférieure et moyenne. — Plateau; vallées des Alpes. — R.? P. ou Q.; fr. (sou

vent st.).
L ocalités B ern: Bei Trachsellauenen, 1200 m., c. fr. ; chemin de Falschen au Suldtal, 

1080 m.; Urbachtal, 1200 m. ; Burgdorf, 700 m.; Kurzenberg, 850 m. (Culmann). Z u rich :  
Kohlfirst, 500 m., c. fr. ; Zürichberg, 600 m., c. fr. ($8§ H 5. 2. 2 et 4); Albiskamm, 760 
m. ; Stigibühl bei Maschwanden, 465 m. (Culmann).

P. p u lch ella  (Hedw.). — Scandinavie, Laponie. — Les indications pour les Alpes se rapportent au
Mniobrijum vexans.

P. rlibella Philibert. — Hydrophile. Terricole. — E lément alpin.
S tation Sur la terre au bord de l’eau. — Avec P . gracilis.
Zone alpine. — Hautes-Alpes du bassin du Rhône. — R.R. ? Q. ; fr.
L ocalités Valais: Col du Grand-Saint-Bernard, 2470 m., sur de petites pelouses au 

bord du lac (Philibert).

Genre Epipterygium  Lindb.

E. Tozeri (Grev.). — Europe méridionale et occidentale. — A rechercher au Tessin.

U
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Genre Mniobryum (Schimp. exp.).

M . v e x a n s  Limpr. — Synon. Webera subannulata Philib. in Revue bryol., 1890, p. 89. 
Mésophile ou hygrophile. Arénicole. Indiftérent.
Elément boréal-alpin. — Station : Sur le sable et le gravier humide près les glaciers. 

— Avec P . gracilis, cucullala, etc.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — R. ; P. ou P.P. ; fr.
Localités Valais Vallée de Saas (Schleicher) (S8£) 112. 3. 2); Val d’Anniviers, on 

face de Grimenz, 1400 m. (Philibert); Val de Bagnes (Réchin) ; Simplon, sur l ’hospice, 2000 
à 2200 m. (Colomb) (93§ 112. 3. 4). B ern: Daube, Gemmi, 2100 m. ; sables au pied du 
Untere Grindelwaldgletscher, 1000 m. (Culmann). Graubünden: Morteratschgletscher, 1920 
m.; Albignatal, 1200 m.; ob dem Dorfe Spliigen, 1500 m. (Pfeffer) sub nom. Webera pul- 
chella.

M. carneum (L). — Hygrophile. Terricolc. Indifférent. — E lément thcrmophile-méri- 
dional. — Station Sur la terre marneuse légèrement humide, dans les champs en 
jachère, au bord des routes et des fossés, sur les talus de terre, etc.
Zones inférieure et moyenne. — De 205 m. (Ellikon, leg. Culmann) à 1970 m. (Flatzfall 

bei Pontresina, leg. Pfeffer). A n  révéra?
R égions rhodanienne et insubrienne ; Plateau ; Jura Vallées des Alpes. — A.F. ; Q. ; fr. 
Localités nombreuses.

M. a tr o p u r p u r e u n i (Wahl.). Diffère du M . carneum  par les K. plus étroites, ovales-lancéolécs, 
bords plus fortement réfléchis, le tissu cel. plus étroit. Les Col. de l’Exoth. sont aplaties sous l’Or, 
sur plusieurs rangées; les Stm. à large antichambre; les Tb. des D. plus espacées et l’End, papil- 
leux à membrane basilaire plus basse. — Scandinavie.

M. albicans (W ahl.). — Mésophile et hygrophile. Terrieole. Indifférent.
Elément cosmopolite.
Station Sur le sol marneux ou sablonneux mouillé, près les petits cours d’eau, les 

sources, les étangs.
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 255 m. (Schlipf bei Andelfingcn, c. fr., leg. 

Culmann) à 3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus).— Présente son maximum de déve
loppement dans les zones moyenne et subalpine.

Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; P. ; Q. ou A. ; rarement fr.
Localités nombreuses.
Var. glacialis (Schleicher). Touffes renflées, hautes de 5 à 10 cm., d’un beau vert glauque 

passant au brun par la dessication. F. 1 l/s mm., subimbriquées, concaves. S. 5-0 cm., 
géniculé à la base. Cp. turbinée, macrostome. — Zones alpine et nivale.

Var. m ollissim um  Kaulfuss. Forme st. très grêle et très molle, à rameaux couchés, allon
gés. *— Vaud: sur la molasse au bois de Fougères sur Lausanne, 850 m. (Amann) (©.£> H 2.
I. 38).

Genre Bryum Dill.

Ce genre a été, dans ces dernières années, l’objet d’études très étendues de la part des 
bryologistes de divers pays. Au point de vue philosophique, il est intéressant de constater que 
cette étude intensive, par les botanistes, d’un genre très polymorphe, a abouti à une confu
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sion à peu près complète, si bien qu’aujourd’hui, faute d’une monographie critique embras
sant et coordonnant toutes les espèces européennes décrites et basée sur l’examen et la révi
sion des exemplaires originaux, il est extraordinairement difficile, sinon impossible, dans 
beaucoup de cas, d’attribuer, avec quelque certitude, un exemplaire critique à l’une des 
250 à 000 espèces européennes décrites à ce jour 1. La démonstration que, dans la nature, 
nous ne rencontrons que des ind ividus  et que la notion d'espèce est tout à fait artificielle 
et d’ordre quasi métaphysique n’a jamais, je crois, été donnée d’une façon plus péremptoire!

L’introduction, dans les diagnoses, des mensurations (qui se vérifient d’autant moins, 
dans la généralité des cas, qu’elles ont été faites avec plus d’exactitude), des détails 
anatomiques minutieux, jointe au principe très dangereux formulé par Limpricht (in Raben- 
borst) qu’« il y a un certain nombre d’espèces qui sont caractérisées par la somme de petites 
difierences » amène ici à la création d’espèces en nombre à peu près égal à celui des indi
vidus étudiés. L’inconvénient est d’autant plus grand que l’on ne trouve, en général, les 
Bryum des régions arctique et haut-alpine qu’en exemplaires isolés ou peu nombreux et que 
la diagnose doit être faite d’après un examen qui n’a pu porter que sur un très petit nombre 
d’individus.

Dans les pages qui suivent, j ’ai essayé de coordonner, en me basant sur les descriptions 
et sur les exemplaires originaux dont je disposais, la grande majorité des espèces euro
péennes décrites à ce jour ; chaque année, en effet, nous révèle la présence, dans les régions 
élevées de nos montagnes, de types de Bryum découverts et décrits par les bryologistes 
Scandinaves. Il est utile de remarquer, à ce propos, que les formes haut-alpines diffèrent, en 
général, plus ou moins des formes boréales et [arctiques par le moindre développement de 
toutes leurs parties et par certains détails de structure.

Parmi les caractères qui servent aujourd’hui à la classification des Bryum, il en est de 
très inégale valeur. Ce qui fait la valeur taxonomique d’un caractère, c’est sa constance rela
tive ; or il importe de remarquer que, dans ce genre très polymorphe, aucun  caractère ne 
peut être considéré comme constant ; aussi le nombre possible des combinaisons entre un 
nombre relativement considérable de caractères considérés est-il à peu près indéfini. Il est 
rare, en effet, chez certaines espèces, de trouver des exemplaires qui répondent en tous 
points à la diagnose [établie par la description du type original, surtout si celle-ci est très 
détaillée. Il arrive fréquemment que les plantilles qui constituent une touffe ou une colonie, de 
dimension même réduite, c’est-à-dire qui végètent dans des conditions extérieures que l’on 
peut croire identiques, présentent entre elles des différences notables. Ce fait, joint à celui 
— assez fréquent — du mélange de plusieurs espèces dans la même touffe, augmente très 
notablement les difficultés de la détermination.

Deux facteurs biologiques principaux paraissent intervenir pour produire cette variabilité 
très remarquable : d’une part la grande plasticité des types, qui possèdent, dans leur organi
sation anatomique et morphologique, une faculté très développée d’adaptation aux conditions 
extérieures, et d’autre part une tendance prononcée à la variation par mutation plus ou

Des essais de monographies faits par Brotherus (in E ngler el P ra n tl), par Limpricht (in Raben- 
horst) et par Roth (E urop . Laubmoose) rendent de bons services, mais sont insuffisants pour plusieurs 
raisons. La belle collection des M usci europsei exsicca ti de Baur contient un certain nombre de types 
originaux d’Arnell, Bomansson, etc.
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moins brusque. L’étude expérimentale des variations de ces deux ordres, qui ne présente
rait pas de difficultés insurmontables, serait très intéressante et fort instructive.

On peut exposer comme suit les caractères principaux sur lesquels est fondée la classifi
cation actuelle des espèces du genre Bryum.

1. — Inflorescence et forme des fleurs ç f .
2. — Aspect généra l, mode de croissance, port, taille et coloration des touffes ou colo

nies.
3. — Caractères fourn is p a r  Vappareil végéta tif: Tige, structure anatomique. Forme 

générale des feuilles (inférieures, moyennes, supérieures ou comales, périchétiales). Forme 
et décurrence de la base et des angles, disposition et margination des bords, parcours et 
coloration de la nervure, structure anatomique de la dite. Tissu cellulaire : cellules basilaires 
et angulaires, cellules moyennes, cellules supérieures, cellules marginales.

4. — Caractères fourn is p a r  le sporophyte : Dimensions, direction et couleur du seta ; 
disposition, forme générale et couleur de la capsule, caractères présentés par le col, l ’orifice, 
la membrane capsulaire (exothecium) et l’opercule. Couleur des spores (vues en masse à la 
lumière incidente), dimensions et surface des dites.

Caractères fournis p a r  le péristome : Coloration, forme et dimension des dents ; colo
ration, forme et dimensions de la base des dents (fundus), margination des bords, forme et 
surface des plaques dorsales (scutulcs), direction de la ligne divisurale médiane ; conclu' 
ventrale : nombre et forme des trabécules (lamelles), espaces intertrabéculaires. Endostome : 
coloration, surface, hauteur de la membrane basilaire, forme et détails de structure des pro
cessus, développement et structure des cils.

La classification proposée dans cet ouvrage est basée surtout sur la structure du péris- 
tonie. Il convient de remarquer à ce propos qu’on ne doit pas accorder beaucoup d’importancc 
aux caractères dépendant du plus ou moins de développement de l’endostome (absence ou 
présence des cils, cils noduleux ou appendiculés), vu le peu de constance de ces caractères 
chez beaucoup d’espèces.

La structure de la couche ventrale des dents : holodonte (trabécules en arc de cercle 
unique et régulier) ou aulacodonle (trabécules paraissant composées de deux arcs de cercle 
juxtaposés, avec ou sans perforations au milieu des espaces intertrabéculaires), ne constitue 
qu’un caractère d’importance secondaire, certaines espèces (B . archangelicum , acutum , calo- 
p h yllu m )  offrant des formes holodontes à côté d’autres aulacodontes.

Les caractères tirés de l’épaississement, de la coloration, de la forme et de la grandeur 
de la base des dents me paraissent avoir plus de fixité et plus de valeur pour la classifica
tion ; mais il importe de ne pas oublier qu’on rencontre de nombreuses formes de transition 
entre les types différents ou opposés : Leucodonlium , Chroodoniium, H œm aloslom um .

Les caractères fournis par l’inflorescence et par le système végétatif sont, eux aussi, 
sujets à varier et ne peuvent servir de base à une classification naturelle.

Subdivisions du genre BRYUM 1

A. — Couche ventrale des dents avec des cloisons accessoires longitudinales ou obliques en
nombre variable, sur les espaces intertrabéculaires, reliant les trabécules.

Sous-genre P t y c h o s t o m u m .
1 J’ai utilisé surtout, pour cette classification, les travaux de Hagen et de Brotherus.
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a. — Endostome plus ou moins adhérent à l ’exostome, processus linéaires étroits, à fentes
ou ouvertures étroites ; cils nuis ou rudimentaires (rarement développés et alors non 
appendiculés). Section Euptychostomum.

b. — Endostome adhérent ou libre. Processus lancéolés, à ouvertures ovales ou arrondies ;
cils bien développés noduleux ou appendiculés. Section Mesobpyuiïl.

B. — Couche ventrale des dents avec des trabécules transversales seulement, non réunies 
par des cloisons accessoires sur les espaces inter trabéculaires. Endostome libre, non adhé
rent à l’exostome. Sous-genre BryotypilS.
a. — Base des dents courte, non ou peu épaissie, de même couleur que la partie moyenne

ou à peine plus colorée. Section Leucodontium.
a. Cils nuis, rudimentaires ou peu développés ou simplement noduleux.

Sons-section Leucocladodium. 
/3. — Cils bien développés, appendiculés. Sous-section Euleucodontium.

b. — Base des dents épaissie et plus fortement colorée que la partie supérieure.
Section Chroodontium.

Cils nuis, rudimentaires ou peu développés, non appendiculés.
Sous-section Eucladodium.

/3. — Cils développés, appendiculés. Sous-section Eubryum.

Sou s-genre Ptychüstoinum.

Section ]£UPT YCIIOSTOMUM.

Croupe Erythrodontia liindb. 9  I Cf- F. très concaves, obtuses, «à bords plans, à 
peine ou non marginées. — Ns. Cel. basilaires non rougies. Cp. pendante, petite, à col 
étroit, subglobuleuse, microstome. Op. longuement apiculé. I). pourprées.

B. M a r ra lii W ils (Diagnose I, p. 116). — Bords de la mer du Nord et de la Baltique.

R. 11 m a r il im u m  Boni. — Diffère du H. M a rra l i i  par les F. plus larges, acuminées, la Cp. piri- 
forme-régulière, l’Op. conique apiculé. — Scandinavie.

Croupe W a r n e i f o r m ia  Brother 9  ~b ^ • F. acuminées, à bords plus ou moins réfléchis, 
marginés. N. Cel. basilaires non rougies (excepté B . M œi et confluons). Cp. pendante, 
régulière. Op. mamillaire ou brièvement apiculé. I). orangées ou jaunes (les cloisons 
accessoires intertrabéculaires manquent souvent chez le B. œ landicum  qui établit la tran
sition avec le groupe A rctic iform ia).

A. — F. décurrentes, allongées et étroites, longuement cuspidées par la N.
a. — F. rougies à la base, bords révolutés :

B. Moei Schimp. (Diagnose I, p. 117.) — Norvège.

b. — F. non rougies à la base, bords révolutés à la base seulement :

B. 11 saltense Par. (Diagnose I, p. 117 sub B. angustifolium  Kaur.) Variété du précédent sui
vant Hagen. — Norvège.

B. F. non décurrentes :
u . ----- (- N. longuement excurrente. F. rougies à la base. Col de la Cp. court et

épais, aussi large que le sporange :
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B. 11 confluons Jôrg (Synon. B. Kauvini Phil.). Diffère du B. penrlulu/n par les F. plus larges, à 
bords plus largement rabattus, plus largement marginés, la Cp. pâle, molle, renflée, l’Op. presque 
plan. — Norvège.

b . ----- f- N formant une arête courte ou un aiguillon épais. F. non rougics à la
base. Col de la Cp. mince, bien distinct du sporange :
aa. — Cp. piriforme subglobuleuse, rétrécie sous l’Or,

a. — Plaques dorsales inférieures striées :

B. 11 Fridtzii Hagen. F. à bords largement rabattus, largement marginés par à 5 rangées cel. 
très épaissies. Cp. semblable à celle du B. Græjianum. Proc, à fentes linéaires. Sp. 25-28 p, jaune 
verdâtre. — Norvège.

|3. — Plaques dorsales ponctuées, non striées :

B. Warneum Bland. (I, p. 117.) — Grande-Bretagne, Scandinavie, France et Allemagne du Nord, 
Hongrie.

B. 11 œlandicum Phil. Voisin du précédent, mais les cloisons accessoires interlrabéculaires man
quent souvent et les plaques dorsales inférieures presque lisses. — Oeland.

bb. — Cp. piriforme oblongue, non rétrécie sous l’Or.

B. Brownii (B. Br.) (I, p. 117). — Norvège, Laponie, etc.

B. H stenocarpum Limpr. (I, p. 117). — Norvège, Âland.

Groupe A n a g ly p h o d o n  Phil. £ (parfois 9  H- d*» rarement $ | cf). F. aeuminées, 
bords plus ou moins réfléchis, non ou très étroitement marginés. -[- N. longuement 
excurrente. Cel. basil. rougics. Cp. pendante, régulière. ()p. petit, apiculé. D. orangées 
ou jaunes. Tb de la moitié inférieure de la D. réunies par 2 ou B cloisons accessoires. 
Proc, assez larges, fenêtrés. (Ci) ou 0.

A. — Espèces $ ou $ | ç f
a. — F. ovales-oblongues ou ovales-lancéolées, bords révolutés jusqu’à la partie 

supérieure :

B. pendulum Horn. — (I, p. 119.) — Mésophile. Terricole et humicole. Indifférent.
E lément cosmopolite. — S tation Sur les murs, le sol caillouteux un peu humide, les 

rochers, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Jusqu’à 2900 m. (Matterhorn, leg. Rompel) (an

B. compacium  Horn ?). — Dans toutes les régions. — F. ; Q. fr.
L ocalités nombreuses.
Espèce très variable quant à la taille, la longueur du seta, la dimension et la forme de la 

Cp., etc. Les caractères distinctifs du P., par contre, restent plus constants et permettent de 
reconnaître facilement cette espèce.

Var. vtrirlissim um  mihi. Diffère du type par la (’p. subclaviforme, non rétrécit' sous 
l’Or., à large col =  urne, les D. graduellement atténuées, largement marginées, les Proc, à 
fentes étroites, linéaires, les Sp. vert-foncé (38-38 ¡i). — Vaud  murs près Pully, 400 m. 
(Amann) (93£ H6. 3. 36) ; Aiguille de Baulmcs (Meylan).

Var. p a llid u m  mihi. Bien caractérisé par sa Cp. subglobuleusc, à col brusquement étran
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glé, brun fauve clair, leptoderme, avec un léger éclat soyeux. Sp. 27 p. — An species pro
pria ? — G rnubünden : Davos, 1550 m. (Amann) (S |)  H 6. 3. 24).

Var. m icrocarpum  mihi. Petite forme alpine à Cp. petite, subglobuleuse, col court, brus
quement étranglé. Op. conique élevé. Sp. vertes 82-40 p. — Graubünden : Albula, 2200 m. 
(Amann) (ÜB.£) 116. 3. 28).

Le B. Brotheri Bom. de Finlande, qui m’est inconnu, doit être une var. du B . peu- 
dulum .

B . 11 o r t h o c a r p u m  Amann. — (Diagnose I, p. 119.) — Grnubünden  Davos-Platz, 
1550 m. (Amann) (5B£) HD. 0 et 2).
Belle race dn B. pcndulum  caractérisée par son long S. en col de cygne, la Cp. nutante, 

claviformc-allongée, à long col déiluent dans le S., les Sp. plus petites.
b. — F. largement ovales, bords réfléchis un peu vers la base seulement:

B. planifolium Kindb. — Scandinavie.

B. — Espèces 9  | çf (parfois avec quelques il. £) :
a. — Tondes denses, 1-4 cm. F. graduellement el longuement acuminécs, distinc

tement marginées par 2 rangées, ecl. Cp pendante-nutante, piriforme-claviforme, 
étroite, non rétrécie sous l’Or. D. à Tb plus régulières, avec 1 (2) cloisons 
accessoires. Proc, libres. Sp. 20-40 p.

B. 11 c o m p a c t u m  Ilorn. — Synon. B. pcndulum var. compaetum. Eæsiec. W et S. 087. 
Xérophile. Ilumicole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
S tation Sur l’humus et la terri» des sommets, avec ])<’smatod<m sj>.. Enr.n!ypla rhnb- 

dncarpn , etc.
Zone alpine (R. dans la zone subalpine). — De 1000 (Sainte-Croix, leg. Meylan, Hf>. 

3. 28) à 2960 m. (Piz Lagalp, leg. PfcfFer). — Jura, Alpes. — F. ; Q. ; fr.
Localités nombreuses.
Forma m iernsporum . Sp. petites, 20-24 p. — Jura  Chasseron (Meylan) (S8£) H6. 3lj 8).

Le B. H ruppinense Warnst. doit être considéré, scion Roth, comme une forme intermédiaire entre 
les B . pendnlum  et inclinatnm. II. Winter n’y voit qu’une variété du B. pendnlum à Cp. subcylin
drique plus longue que dans le type. Touffes denses, jusqu’à 1 cm., feutrées. Tb 20, les inférieures 
avec quelques cloisons accessoires moins nombreuses que chez B . pendnlum. Sp. 20-30 p, vert jau
nâtre. — Allemagne du Nord.

B. camurum Hagen (D. K. iX. Vid. Selsk. S k r . ,  1908, n° 3, p. 16) diffère des autres espèces du 
groupe du pendnlum  par les F. largement ovales 2,5 1 mm., à bords largement révolutés, mar-
ginés par 3 rangées cel. épaissies (qui le rapprochent du groupe Wnrneum) et surtout par sa Cp. 
claviforme courbée-arquée, l’Op. conique plus élevé et la maturité tardive (septembre).

Croupe A r c t ic i f o r m ia  Ivindb. $ ou $ -f- çf (Ç  H' cf chez B. purpureum ). F. acuminécs, 
bords réfléchis à marge ordinairement renflée. Cel. basilaires non rougies (excepté B. 
pu rp u reu m ). Cp. en général un peu arquée. D. jaunes ; articles ventraux avec une seule 
cloison longitudinale (très rarement plusieurs, manquant chez le B . lom entosum ) entre 
les Tb. Proc, très étroits, à fentes linéaires. Ci courts ou rudimentaires, non appendiculés 
(sauf chez B. crubescens Kindb.).
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A. — Espèces ou <£ -|- çf
a. — F. à marge rouge ou brunie :

aa. — Cp. distinctement rétrécie sous l’Or, à sec. Touffes de 2-3 cm. avec un 
feutre brun abondant. Tb. 15 régulières, sans cloisons accessoires. Sp. 27-32 
p jaunâtres :

B. 11 tom entosum  Limpr. (non Kindberg). Variété cnnrcfafa du B. arrlienm  selon H. Winter; 
voisine du B. v ir ide  Philibert.

bb. — Cp. non ou à peine resserrée sous l’Or.
«. — D. brun foncé à la partie inférieure ; base des D. rougeâtre:

B . a r c t ic u m  (R. Brown) (Diagnose I, p. 118). — Mésophile et xérophile. Humieole. Cal- 
ciphile préférant. — E lément boréal-alpin.
Station Sur l ’humus des pentes caillouteuses et dans les fissures des rochers.
Zones alpine et nivale. Jusqu’à 2050 m.
Jura; Hautes-Alpes, surtout dans les massifs calcaire et schisteux. — P.F. ou R. ; P. ou 

P.P. ; fr.
Localités Valais: Chanrion, vallée de Bagnes, 2400-2500 m. (Amann) ; Schwarzsee, 

Zermatt, 2050 m. (Rompel). Vaud : sommet des Savolcircs, 2300 m. (Amann) (33£) U 6. 2. 
16 et 18); Tour d’Anzeindaz, 2170 m. (Herzog). Jura, sommet de la Dole (Reuter); Chas- 
seron (Lcsquereux, Reuter, Boulay, Meylan) ; Suchet (Boulay, Mcylan) Dent de Vaulion 
(Meylan) ($8£) 116. 2. 14); Mont-Tendre, 1070 m. (Meylan) ($8§ 116. 2. lu) (forme suby/o- 
bosa) et en général sur toutes les sommités dépassant 1400 m., du Chasserai au Crédoz 
(Meylan). B ern : Gemmi (Schimper) ; Stockhorn ; Faulhorn (von Fischer-Ooster) ; Niesen 
(Bamberger). G larus Obere Sandalp (Hegetschweiler). S l. Gallen Leistkamm, 2050 m. 
(Culmann) (93fp H 6. 2. 4). Appenzell Hinterm CEhrli, 0500' (Jäger). G raubünden : Splü
gen; Weissenstein am Albula (Schimper); Albulapasshöhe, 2300 m. (Amann) ($8§ 116. 2. 
2 et 6) ; Davoser Schwarzhorn (Theobald) ; Gürgaletsch und Foppenberg, 2030-2400 m. 
(Theobald, Pfeffer) ; Graue Hörner, 2000 m. (Pfeffer).

Var. brevim ucronalum  mihi (an B . Laioersianum  Phil, in Revue bryol., 1899, p .99?). 
Diffère du type par la N. forte, brièvement excurrente sous la forme d’un mucron court, les
F. atténuées à la base, la Cp. non arquée, régulière, l ’Exoth. leptoderme, les D. à plaques 
dorsales inférieures rectangulaires 2 1, la base des D. orangée (non rouge), les cloisons
ventrales accessoires peu fréquentes, parfois milles. — Vaud  sommet des Savoleires, 2300 
m. (Amann) (58£> 116. 2. 20 et 22).

Par son appareil végétatif, le B. arcticum  se rapproche des espèces de la section Leuco- 
dontium  et ressemble aux petites formes alpines du B. pallens. Le P. semble osciller entre 
le B . pen d u lu m  et le B. pallens. Espèce très variable du reste dans toutes ses parties. Les 
cxpl. 93§ U8. 4. 2, du sommet des Savoleires, ont une Cp. allongée et bien arquée, mais, 
par leur taille plus faible et d’autres détails, ils diffèrent du B. arcua/um  Limpr.

ß- — B. jaune brunâtre à la partie inférieure ; base jaune :
««• — F. longuement acuminées. Op. obtus:

B. luridum Rulhc. — (I, p. 116.) — Allemagne du Nord.
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/3/3. F. brièvement acuminèes. Op. très aigu

B. 11 o x y s le ç j iu m  Ilagen. Diffère du B. nrclicum par les F. à bords moins largement réfléchis, la
N. brune, le S. largement arqué, l’Or, capsulaire non oblique et surtout par l’Op. à base conique 
élevée prolongée en un apiculc aigu, les D. jaunes, l'End, libre à la partie supérieure. Variété du 
B. nrclicum selon H. W inler. — Norvège.

H. — F. à marge verte ou jaunâtre, non rougir, ni brunie
a. — Urne renflée-ventruc à la base

«. — F. 3 mm. largement marginées en bourrelet par 3 rangées cel. Cp. brun pâle. 
Urne renflée subglobuleuse, à eol étroit distinct. Tb. reliées par 1-3 cloisons acces
soires. Sp. 30-40 p.

B. in f la t u m  Phil. — Synon. B. 11 j amánense  Amana (I, p. 119).
Alpes vamloiscs : Dent de Jaman (Corboz) (53£) H 8. 2. 2). Jura  sommet du Chasseron,

1580 ni. (Culmann, Meylan) (Ü8 )̂ 118. 2. 4 et 6) ; sommet du Chasserai, 1000 m. (Meylan) 
H8. 2. 8). — Av (te Leplolrichum  flcxicaule  et Tortella fra y ilis .

Etablit une transition entre les groupes arclicum  et pendu lum .

B. Bornm ülleri Rulhe ijj —  Ç) ±  î£. Touffes denses, 1 cm., vert jaunâtre. F. comales en bour
geon, médiocrement cuspidées, bords réfléchis, denticulés vers le sommet, marge jaune, épaissie 
de 8-4 rangées cel. -(- N. verte. Cel. basil. non rougies. S. 15-25 mm., rigide, crochu. Cp. subrégu
lière, elaviforme-piriforme, jaune pâle, puis brunâtre, très lisse, brillante. Tb. 22 irrégulièrement 
épaissies, avec 2 ou 3 cloisons obliques. End. adhérent. Proc, laneéolés-subulés, à ouvertures 
linéaires. 3 Ci. hyalins, non appendiculés. Op. petit, jaunâtre brillant, plan-convexe (en verre de 
montre), obtus ou apiculé. Sp. 28-32 g brun jaunâtre. — Tromso.

/3. — F. 3 nun., à marge étroite. Cp. brun pâle, un peu brillante, subglobuleusc. Op. 
très petit, obtus. Sp. 33-38 g, jaune d’ocre

B . m ica D S  Limpr. (I, p. 118). Très voisin du B . in fia lum , selon Limpricht.
Alpes vaudoises : sommet des Savoleires, 2300 m., avec B. arclicum  (Amann) (S8£) 118.

3 . 2).

h. — Urne non élargie, ni renflée à la base :
a a . — Sp. rougeâtres, brun rouille ou ocracées

a. — Plante bien verte, non rougie. F. très concaves, largement ovales, briève
ment acuminèes, atténuées à la base, non rougies, bords révolutés à la base, 
étroitement marginées par 2 rangées cel. Col =  urne, arqué. Cp. obovée, un 
peu arquée, leptoderme, brun jaune mat. Op. petit, concolore, conique. End. 
orangé, adhérent. Sp. 40-50 p jaune d’ocre :

B. 11 virille Phil. (Diagnose I, p. 117.) — Norvège.

/3. — F. plus étroites, révolutées aux bords jusqu’à la partie supérieure. Sp. brun- 
rouille.

B. 11 K in d b e r g i i  Phil. — Entièrement vert. Touffes basses, 0,5-1 cm. F. à base atténuée, 
ovales, acuminèes, bords marginés en bourrelet de 3 rangées cel. N. brunâtre. Cel. 
lâches, non rougies à la base. S. 1,5-2 cm., mince. Cp. petite, étroitement ovale-oblongue 
ou ellipsoïde, droite et régulière, non courbée, leptoderme, molle. Op. petit, conique,
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mamillaire obtus. Plaques dorsales infér. des D. très brièvement rectangulaires; Tb. à cloi
sons accessoires rares. Sp. 20 p.
Jura : Suchet, 1500 m. (Meylan). Indiqué en Valais, sans indication de localité, par Bro- 

therus (in E ngler et P ra n ll P fla n zen fam ilien , p. 568). La citation de Limpricht (in Raben- 
horst, II, 304): « R evue  bryologique, p. 83,» est erronée en ce qu’elle concerne le B . helre- 
licum  Phil. et non le B. K indbergii. 

hb. — Sp. vert jaunâtre :
a. — F. à marge moyenne. Ns ou -|- Ns, I). sans cloisons ventrales accessoires

B . 11 l i e lv e t i c u m  Phil. (Diagnose I, p. 118.) — Vaud  vallée de Nant sur Bex, 1500- 
1600 m. (Philibert). B ern : Gemmi, au N. du Daubensee, 2230 m. (Culmann). Schw yz  
Rigi-Kulm, 1790 m. (Culmann, Amann et Meylan) (58£> 118. tt. 0 vidit Philibert et HH.  

6 . 2) .

Il est probable que la plante récoltée par Schimper à la Gemmi et nommée par lui B. 
arcticum , est identique à celle que j ’y ai récoltée sous le nom de B. helvelienm  Phil. (P. C.)

«Dans ses Laubmoose, Limpricht donne à cette espèce, comme caractère important, une cap
sule d’un rouge brun plus foncé que ('elle du B. arcticum  ; or les exemplaires du B. hc/re/i- 
cam  du Rigi (teste Philibert) ont une capsule jaunâtre très pâle, identique comme couleur 
et aspect à celle des exemplaires typiques du B. arcticum . Il ne reste, pour caractériser h*
B . helveticum , que ses feuilles à marges non rougies et les caractères des dents du péristome, 
car la grosseur des spores est variable et, chez les expi. du Rigi, elle n’est que de 24 à 25 p.

Le B . arcticum  étant relativement fréquent sur les sommets du Jura, j ’ai fait d'autres 
recherches pour découvrir le B. helveticum  dans cette chaîne et, au cours des nombreuses 
comparaisons que j ’ai faites, j ’ai pu me rendre compte de la valeur des caractères distinctifs 
du B. helveticum . De tous ces caractères, un seul ne se rencontre' jamais chez B. arcticum  
du Jura d’une façon constante, comme c’est le cas chez B. helveticum  tel que je l’ai reçu du 
Rigi (leg. Culmann, det. Philibert) et tel que je l’ai moi-même cueilli, avec Amann, sur cette 
même sommité. Ce caractère est l’absence, le plus souvent totale, de parois reliant les lamelles 
des dents du péristome. Ce caractère se rencontre parfois aussi chez certains expi. de B. arc
ticum  du Jura, mais n’affecte que quelques dents d’une même capsule toutes les capsules 
d’une même touffe ne le présentant même pas. De plus, les lamelles ou trabécules sont beau
coup plus nombreuses et rapprochées que chez B. arcticum  type. Par contre, tous les autres 
caractères distinctifs : feuilles étroites, marges non rouges, se rencontrent chez B. arcticum  
et ne peuvent en aucune façon caractériser nettement B. helveticum,. Un dernier caractère, 
donné par Philibert et Limpricht, est celui-ci : les dents du péristome sont, dans leur moitié 
supérieure, lisses, hyalines et sans lamelles. Or ce caractère est de valeur absolument nulle, 
car il se rencontre fréquemment chez B. arcticum , et, d’autre part, les expi. du Rigi ont 
généralement les dents papilleuses et lamellifères jusqu’à l ’extrémité.

Le B . helveticum  semble relier B . arcticum  à B. pallens tout en rentrant certainement 
dans le cycle des formes du premier, si variable à tous égards. » (C. M.)

B. 1* Lawersianum Phil. Petites touffes vert sombre, puis noirâtres, 1 cm. F. infér. largement 
ovales ou suborbiculaires. — Ns. F. super, brièvement cuspidées par -|- Ns, à marge épaisse, noi
râtre, en bourrelet. Tissu ferme, opaque et serré. S. 1-2 cm. Cp. pendante, gris brun ou noirâtre, 
ovale, régulière et droite, Col =  urne. Op. convexe à mamelon à peine saillant, concolore. D. oran-
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¡rées, à base parfaitement concolore ; Tb. régulières, sans cloisons accessoires. End. adhérent. Sp. 
20-28 g. — Ecosse.

/3. — F. à marge très large, épaissie en bourrelet. -j- N. formant une longue arête : 
au. — Cp. arquée. I). longues :

11. 11 a r c u a t u m  Limpr. (Diagnose I, p. 118). — Norvège.

/33. — ( ’p. presque régulière, jaune pâle. D. plus courtes

11. 11 c u l l l s l o m u m  l’hil. Caractérisé par les F. à base étroite, décurrenle, non rougie. S. 2 cm., 
arqué. Op. petit, orangé, brièvement conique. Tb. 20, les infér. avec une cloison oblique. End. 
adhérent. Proc, filiformes, à fentes linéaires. Sp. 28-32 g, jaune-verdâtre. — Norvège.
Il faut faire rentrer dans ce groupe le B. 11 Watzmanni  H. W inter, du reste mal caractérisé par 

les touffes de 1 cm. environ, lâches, brunâtres et rougeâtres, les F. brièvement décurrentes à marge 
jaunâtre, le S. épais, souvent flexueux, la Cp. piriforme ou claviforme renflée, l’Op. très petit, les D. 
avec 33-33 Tb. ; les Sp. 21-32 f t .  —  Hautes-Alpes du Tirol.

Il en est de même du Ji. B Kongsuoldense II. Winter, en touffes très lâches, 5-8 cm., la Cp. régu
lière, obovalc-piriforme, les I). brunâtres à 25 Tb et plus, les infér. reliées par 2 ou 3 cloisons acces
soires, les Proc, très étroits, les Sp. 21-32 p jaune-brunâtre. — Norvège.

15. —  Espèce 9 —  cf
11. p u r p u r e i im  Phil. Touffes d’un beau rouge, très feutrées, 1 '/2 cm. F. rouges, ovales-lancéo- 

lées, brièvement acuminécs, 2,5 1 mm. +  Ns formant une petite pointe, bords marginés en bour
relet par 2 rangées cel., largement révolutés jusque vers le sommet, tissu cel. lâche. S. 2-3 cm. 
Cp. jaune pâle, ovale-oblongue, un peu courbée, col assez court. P. court, jaune fauve, base des 
I). jaune. Tb. peu nombreuses, reliées par une cloison accessoire oblique. End. adhérent, très im
parfait, Proc, étroits, presque entiers. Ci 0. Sp. 20 f t  rougeâtres. — Mélangé au B. arcticum. — 
Opdal, Norvège.
Aspect et inflorescence du B. pallens ; P. du B. arcticum. Peul être un hybride entre ces deux 

espèces qui doivent se croiser fréquemment, étant donné leur parenté.

Section et groupe M esobryuiïl Kaurin (A r d o b r y u m  Hagen). $ - |- cf ou 9 I C?• F. 
acuminèes, à bords plus ou moins réfléchis et marginés. -|- N. forte; Cel. basil. rouges. 
Cp. horizontale-pendante, régulière. I). jaunes ou orangées, base brun rouge ou pourpre. 
Tb. de la moitié inférieure de la I)., réunies par 1 (rarement 2 ou 3) cloisons accessoires. 
Proc, lancéolés-subulés, à ouvertures assez larges. Ci. bien développés, appendiculés.

À. — Cp. distinctement resserrée sous l’Or

B. d i la t a t u m  Jôrg, et cf F. comales étroitement marginées. Cp. 2,5 mm., nulanle à Or. 
élargi à sec. Op. plan bombé, apiculé. Sp. 28-35 g. — Norvège.

B. — Cp. non ou à peine resserrée sous l’Or :
0. — F. fortement ou distinctement marginées :

— B. d o lo m i t i c u m  Kaur. <£ -|- ç f . Touffes lâches, 1-2 cm., vert jaunâtre, un peu brillant.
1. comales à bords étroitement marginés, auriculés à l’insertion. S. 1,5-2 cm., largement arqué, 
tordu et un peu flexueux. Cp. brunâtre, un peu brillante, ovoïde ou piriforme, épaisse, macrostome 
à vide. Op. plan-bombé. D. atténuées au-dessus de la ‘/g, 15 Tb. aulacodonles, Ci. fugaces. Sp. 27- 
35 f t  vert jaunâtre. —  Scandinavie.

P- — B ’ l i n g u l a n u m  Bomm. _|_ ç-f. Touffes vert vif, un peu brillant, assez denses, 1 cm. F. 
ovales-acuminées, concaves, largement marginées, bords peu ou pas révolutés, un peu rabattus au
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sommet. S. 1,5-2 cm. Cp. 2-3 mm., brun foncé, puis noirâtre, piriforme. Col =  urne. Op. petit, 
conique-aigu. Tb. 10. Proc, largement ouverts. Sp. 28-35 g, jaune verdâtre. — Scandinavie.

y. — B. alandense Bomm. -)- çf. Touffes denses, 1,5-3 mm., vert jaunâtre, feutrées. F. supér. 
ovales et allongées, cuspidées, bords révolutés, distinctement marginés. F. pch. à base violacée, 
auriculée. S. 1-2 cm., crochu. Cp. à col =  ‘/u urne, ovale-piriforme, 2-2,3 mm. T), avec 12-15 Tb. 
Proc, à larges ouvertures. Ci. parfois rudimentaires. Sp. 30-35 g, jaune-vcrdàtre. — Scandinavie.

b. — F. indistinctement ou non marginées :

a. — B. rhexodon Hagen. Touffes 3 mm., presque complètement enterrées, les sommets verts 
émergents. F. comales rétrécies et auriculées à l’insertion, bords largement réfléchis. -(- N. 80 g, 
formant une longue arête dentée. Cp. pendante, ovale-épaisse, régulière, jaune d’ocre, mat, à col 
court un peu courbé; Or. brillant. D. très fragiles, souvent cassées, obtuses, à base peu épais
sie, jaune orangée. Tb. 15. End. adhérent. Proc, lancéolés-linéaires, fendus sur la carène. 3 Ci. Sp. 
27-33 g ,  jaune brunâtre. — Scandinavie.

/3. — B. Colombi Meylan (Diagnose I, p. 128). —  V a la i s :  Simplon, 2000 m. (Colomb). 
— Le seul représentant suisse, jusqu’ici, de la section M eso b ryu m .

Section LEUCODONTI1 JM

Sous-section et groupe Leucocladodium. F. aigiies, marginées, Ns ou | N. Cp. ordi
nairement un peu arquée (excepté B. trom sôcnse e t  B . calcartruni).  Ci. nuis, rudimentaires 
ou peu développés et non appendiculés :

A. — Espèces $ ou $ cf :

— îj>. Touffes denses, molles, — 2 cm., jaunâtres, décolorées à l’intérieur. F. à N. longuement 
décurrente, cuspidées, bords recourbés, marginés par 2-3 rangées, denticulés au sommet. +  N. formant 
une arête. Cel. moyennes 33-60 20-23 g. S. 2,5 cm., un peu rigide, décoloré au sommet. Cp. hori
zontale-pendante, piriforme, courbée, vert jaunâtre pâle, un peu brillante. D. un peu obtuses ; base 
jaune pâle, concolore, bien délimitée, prolongée par une série de cel. en chapelet. Th. 22 régulières. 
Proc, fenêlrés, plus courts que les D. Ci. 0. Op. conique aigu, concolore. Sp. 24-31 g, jaunes:
B. lepidum Hagen. — Norvège.

b. — -g jL  Petites colonies vert brunâtre, 5-10 mm. T. avec peu de F. et des rameaux rouge- 
vineux. F. comales décurrentes, largement elliptiqucs-obovales, brièvement acuminées, concaves, bords 
à marge renflée de 2-3 rangées cel., réfléchis vers la hase, Ng et -f- Ns. Cel. leptodermes, lâches, 25- 
35 g, les basilaires non rougies. S. 1,5-2 cm., épais, rigide, pourpre, crochu. Cp. pendante 3 mm., 
col =  '/2 urne, obovale-oblongue, un peu courbée, leptoderme, vert jaunâtre pâle, puis brun cuir pâle ; 
Op. orangé à mamelon rouge. Exolh. leptoderme. D. larges, rapprochées et réunies à la base, jaunes, 
à base orangée, atténuées sur le ’/s supér. Tb. 20-24 aulacodontes. Mb. basil. =  '/3 D. Proc, étroits, 
lancéolés-subulés, carénés, à peine fendus. (Ci). Sp. 26-32 g jaunes :

B. opdalense Limpr. — Norvège.
Le B. 11 tromsôense Roth, diffère du précédent par les F. un peu rougies à la base, la Cp. régu

lière, non courbée, un peu rétrécie sous l’Or, épaissi en bourrelet. Op. grand, plan-bombé-mamillaire. 
P. plus court. Tb. 15. Proc, plus courts. Sp. 30-35 g. — Norvège.

B. — Espèces Q +  &
an. — Cp. arquée. F. comales elliptiques ou oblongues-lancéolées 

« . ----- h Ns- l*- Jaune brunâtre. Mb. basil. =  l/î I). Sp. brunâtres :
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B. c e r n u u i l l  Swartz. — S  ¡/non. B. uU yinosum  Bruch.
Hydrophile, Terricole. Indifférent. —  E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur la terre marécage use, dans les marais tourbeux, les fentes des rochers 

humides. Indiqué par Schimper au Spliigen. L’indication de Schleicher « Valais » paraît fort 
douteuse, vu l’absence, dans son herbier, d’expl. de cette espèce. Indiqué par Miihlenbeck, 
Mougeot et Jack aux environs de Zermatt (an Revera?). Les expi. du Saint-Gothard, legit 
lllind, appartiennent au B. palle ns.

Var. rivale Limpr. F. plus courtes. Cp. rougeâtre, à col rouge, très recourbée. S. 1,5- 
2.5 cm.

li. r u llim  Ferg. doil différer du U. cerniium  par l’intlorescence <£, la teinte plus foncée et la Gp. 
régulière. — Grande-Bretagne.

f i . ------- N ou Ns. P. jaune. Mb. basil. '/d I). Sp. vertes :

II. c a m p y lo c a r p u m  Idmpr. (I)iagnose I, p. 123). — Norvège.

hh. — Cp. régulière, non arquée. I). jaunes. F. comales obovales-laneéolées ou sub- 
spatulées :

IJ. c a lc a r e u m  Vent. (Diagnose I, p. 123). — Alpes de Trente.

(’ — Espèces Ç — cf
«. — F. brièvement cuspidées, marge jaune brunâtre de 2 ou B rangées cel. Op. 

petit, assez élevé, apiculé. Tb. 30 et plus. Proc, larges, ouverts sur la carène. 
Ci. noduleux, parfois appendiculés. Sp. inégales 16-20, 25-28 p, jaune d’ocre

B. 11 la l la x  Milde. — Mésophile. Arénicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur le sol arénacé hum ide, au bord des fossés, sur les talus, sur le sable près 

des cours d’eau et des g laciers.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de fréquence dans les zones subalpine 

et alpine. — Alpes. — A.F. ; Q. ; fr.
L ocalités Valais : Zinal (Colomb) ; entre Mau voisin et Chanrion (Réchin) ; Furkastrasse 

am Khonegletscher, 2100-2200 m. (Rompel) ; Tâschalp, 2400 m. (Amann) (S0£) 123. 2. 16). 
IV;nul Plan-Névé, 1700-2000 m. (Colomb); Croix de Javernaz (Meylan) 123. 2. 12). 
Jura  répandu sur les sommets du Haut-Jura (Meylan) ; Chasseron (Meylan, Colomb) (S8lp 
123. 2. 8 et 10). Bern : Grindelwald (Martin). G raubünden : Val Fedoz, 2200 m. ($8£) 123.
2. 14); Frauenkirch, Davos, 1600 m. ($8£) 123. 2. 2); Fluelatal, 1800 m ., form a purpuras-  
cens (s43£) 123. 2. 6) ; Davos, Klein-Schiahorn, 2500 m. (58§ 123. 2. 4) (Amann) ; vor dem 
Morteratschgletscher, 1900 m. (Herzog).

Var. báldense (Vent.). Touffes lâches, brun rougeâtre terne. — Ns ou Ns. Cel. très lâches, 
40-50 20-28 p. Cp. piriforme régulière. D. 0,45 mm., jaunes. Tb. 20-24. Proc. =  l/2 D.,
étroits, à ouvertures linéaires. Ci 3, noduleux. — Valais : Val d’Annivicrs (Philibert).

B. fa lla x  peut être considéré comme une race calciphile du B . pallens.
P- — F. plus longues et plus étroites, longuement linéaires-lancéolées. Touffes 

lâches, molles, brunies, 1-3 cm. (Ci). D. largement marginées. Sp. très iné
gales : 8-12, 20-25, 30-35, 40-50 p vertes ou brunâtres :

B . 11 v e r s i s p o r u m  Born. — Bern  am Ufer der Kandcr, 1550 m., mit B. B lin d a  (Cul- 
mann).
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y. — Touffes vert clair. F. petites, concaves, brièvement acuminées, 1,2-0,6 min., brunies à la 
base, bords étroitement marginés de jaune, étroitement révolutés. +  N brune. Tissu cel. très lâche, 
rappelant celui des Splachnacées, Cel. turgidcs. Cp. petite, pendante, bossue, brun clair, leploderme ; 
col étroit =  urne. P. jaune pâle, transparent. D. largement marginées. Tb. 18-20. End. orange; Proc, 
larges. Ci. 2-3 peu développés. Sp. 20-23 ¡i, vert jaune :

B . 11 f i n in a r k i c u m  Kaur. Forme du B. pallens selon Hagen. Probablement identique aux B. 
lulescens Bom., B. fa llaciosum  Limpr. cl B. Winkelmanni Rutlie. — Scandinavie.

Sous-section et groupe Ellleucodontium . Comme le précédent, mais P. parfait, à Ci. 
bien développés, appendiculés :

A. — F. obtuses ou arrondies, non ou à peine marginées. — N. Cp. régulière. 9  — cf

B. cyclophyllum (Schwagr.). — Hygrophile et hydrophile. Terricole. Indifférent. 
Elément mésothermique-boréal. — Station Prairies tourbeuses humides, marécages,

etc. — Souvent avec B ry u m  ventricosum, Eriojihorum  spee.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Alpes. — R.K. ; P. ; très rarement fr. 
Localités Valais : Sur le bord d’un fossé tourbeux près les chalets d’Emosson, 1770 

m., st. (Amann) (93£ 124. 7. 2).
Indiqué dans le Jura français, non loin de notre frontière (tourbières de Bélieu et cl«* Pon- 

tarlier (Quélet).
B. — F. aiguës (sauf chez B. Schlcic/ieri var. lali/uliuiii)

a. — F. non marginées, très longuement décurrentes, rendant la tige ailée. — N. ou — Ns

B. DllVillii Voit. — Hygrophile et hydrophile. Terricole. Caleifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal. — Station Prairies humides, tourbières, bords des 

mares, des rigoles et des petits ruisseaux.
I)e la zone moyenne à la zone alpine. Maximum de fréquence dans la zone subalpine. — 

De 1100 m. (Prantin, Vaud, legit Maillefer) (©.£) 124. 1. 12) à 2210 m. (Hinterrheinqucllc 
und Raschilgsee, leg. Pfeffer).

Jura ; Sous-Alpes ; Alpes. — F. ; Q. ou A. ; très rarement fr.
Localités nombreuses. Fr. près la Chaux, Jura (Meylan) et à Tschuggen, Fluelatal, 1800 

m. (Amann) 0 8 $  124. 1. 4).

Ces expi. fructifiés de Tschuggen, que Culmann soupçonnait appartenir à une espèce nouvelle (B. 
davosiacarn Culm. in lilt. 5. 3. 12) ne diffèrent pas des expi. fructifiés de Finlande ('13  ̂ 124. 1. 11 
leg. Collender et 124. 1. 13 leg. Harald Lindberg). Chez tous ces expi., les F. des tiges fructifères 
diffèrent assez notablement de celles des tiges stériles en ce qu’elles sont plus longuement acuminées, 
à N. brièvement excurrenle ; leur tissu cellulaire parait différent : à parois plus fermes, l’utricule pri
mordiale non rétractée et non distincte comme c’est le cas pour les F. des tiges stériles. La coloration 
des touffes vert jaunâtre (vert terne à sec), non pourprée, est la seule différence notable avec le B. 
Duvalii .

Var. viridc  mihi. Petite forme haute de 1 -2 cm. seulement, très grêle, d’un vert saturé, 
ne changeant pas à sec. F. un peu plus larges que chez le type, tissu cellulaire très chloro- 
phylleux. — Valais: entre la Barmaz et le Col de Coux, Val d’Illiez, 1000 m. (Amann) ($8£> 
124. 1. 20). B ern :  Oberberg am Gemmenalphorn, 1840 m. (Culmann) (93£> 124. 1. 16).

Le B. D uvalii forme la transition entre les Lcucodontium  et le groupe des Pscudutri-
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que Ira . Il a souvent été confondu avec la var. gracilcscem  du B. ventricosam , dont il se 
distingue à première vue par la tige jaune ou orangée (pourpre chez B. ventricosum ).

B. 11 sagitlæ lolium  ('ulmann in Rev. bryol., 1908, p. 19. — Exstcc. M. E. 421.
Diffère du B. D nvalii par la teinte vert foncé, non pourprée, la taille plus robuste, la N. 

plus épaisse, à section presque rectangulaire, les Cel. dorsales plus grandes. — Valais 
Mayens d’Hérémence, 2000 m. (Amann) 124. 2. 2). B ern : Hôll am Susten, 1800 m 
uni. Philunolis Tomenlella  Grimselstrasse, 1800 m., mit Philonolisseria ta  (J©§ 124. 2. 0) ; 
l ’rbachtal, Mattenalp, 1800 m. (Culmann).

b. — F. marginées. Ns ou | N
aa. — Op. régulière, non courbée, ordinairement turbinée à sec et fortement resser

rée sous l’Or :
«. — T. 1 cm. F. brièvement décurrentes

B. turbinatum (Iledw.). — Hygrophile. Terricole. Indifférent.
Elément cosmopolite. — Station Sur la terre argileuse ou arénaeée humide, marais 

tourbeux.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 320 m. (Lugano, leg. Kindberg) à 3105 m. 

(Capanna Vincent au Mont Rose, leg. Sehlagint'sveit) (an B. Schleicheri ? !).
.Jura. Flateau, Alpes. — A.F. ; F. ou Q. ; fr.
Localité. une quarantaine environ notées jusqu’ici.
Var. graci/escens Schimp. Forme grêle à T. filiforme.
Les formes alpines robustes établissent la transition au B. Schleicheri ($8̂ ) 124. 4. 14). 

/3. — T. 4-10 cm. à foliaison renilée. F. longuement décurrentes :

B. Schleicheri Schwâgr. — Hygrophile. Terricole. Calciphile préférant.
Elément m ésothcrm ique-boréal.
S tation Frairies humides, lieux marécageux près des sources, des ruisseaux.
De la zone moyenne à la zone nivale. — Maximum de fréquence et de développement 

dans la zone alpine. — De 000 m. (Riffersweil, leg. Hegetschweiler) à 3250 m. (Fizzo 
Vérone, Puschlav, leg. Brockmann).

.Jura, Plateau, Alpes. — F.F. ; A.A. ou M. ; fr.
L ocalités très nombreuses. Découvert par Schleicher dans les Alpes de Bex. Sous le nom 

de B. Schleicheri (3 tenerius Schw., l’Herbier Schleicher renferme du M niobryum  albicans 
var. glacialis (ÜB̂ ? 124. 3. 0).

Var. angustum  Schimp. Touffes plus basses. T. simple ou avec des rameaux grêles. F. 
plus petites et plus étroites.

Var. lali fo lium  Schimp. Touffes lâches, renflées, jaunâtres ou rougies. T. 4-12 cm. à 
foliaison renflée. F. grandes, largement ovales, obtuses ou arrondies ou ovales-oblongues, 
peu acuminées, très concaves, souvent en capuchon au sommet, planes aux bords et margi
nées par 3 à 5 rangées cel. Ns ou -f- Ns. S. G cm. ; Cp. 4 mm., dépassant peu les innova
tions. — Souvent st. — Zone alpine.

Var. flaccifolium  Hagen. Touffes rouge vineux à l ’intérieur, vertes à la surface, feutrées 
de brun. F. plus espacées, molles, arquées et divergentes.

Var. bosniacum  Warn. Touffes basses, 3,5 cm., lâches, jaunâtres, imprégnées de tuf 
calcaire. T. feutrée à la base, avec 1-2 ramilles renflées sous la fleur. F. infér. disparaissant
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tôt. F. supér. grandes, largement ovales, brièvement acuminées, indistinctement marginées, 
à bords plans. Ns brune. Cel. basil. jaunâtres, à parois brunies.

bb. — Cp. un peu courbée, non ou à peine resserrée sous l’Or : 
aaa. — Synautoïque (Fl. cf et 9  entre les F comales et fl. cf latérales)

a. — Cp. claviforme-eourbée, jaunâtre

B . Lindbergii Kaurin (Diagnose I, p. 124). Valais : Passhôhe der Furka, unter Webera 
aom m utala  (Janzen).

B . 11 am blystegium  Ryan. Voisin du B. Lindbergii. 9  H~ cf - Touffes 2,5 cm., vert olive, innova
tions jaunes rougeâtres, rappelant le B. purpurascens. Cel. fol. plus lâches et plus courtes; S. 
crochu au sommet. Cp. étroitement piriforme, bien resserrée sous l’Or, à sec, pâle, à col bien 
recourbé. Tb. 20. End. jaune orangé ; Proc, étroits, Ci. souvent rudimentaires. Op. grand, orangé, 
plan bombé, à mamelon peu distinct. Sp. 22-28 p, jaune verdâtre. — Norvège.

B. betu linum  Hagen. Espèce différant du B. amblgsteginm, dont il est très voisin, par les F. 
comales à N. plus longuement excurrenle, les Cel. de l’Exoth. moins solides, les Cel. sous l'Or, 
allongées transversalement, les D. linéaires sur la ‘/a inf., l’End, hyalin Proc, plus larges, les 
Sp. verruqueuses, 22-25 p. — Norvège.

|3. — Cp. presque régulière, rouge carnée, comme pruineuse, passant au brun, 
puis noirâtre

B. pycnodermum Limpr. (I)iagnosc I, p. 1 2 0 .)— Bcrn sables au pied du Cntere- 
Grindchvaldgletseher, 1000 m., avec B. badinm  et B. B lin d a  (Culmann) (©£) 1211. 4. 2b 

bbb. — Espèces dioïques. 9  — &
a. — Cp. médiocrement courbée

B . pallens Sw. (Diagnose I, p. 124.) — Mésophile et hygrophile. Terricole et saxicole. 
Indifférent ou calcifugc tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
S tation Sur le sol arénacé humide, les rochers et les murs ; volontiers dans le voisi

nage de l’eau courante.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 0500 m. (Mont-Rose, st., leg. Vaecari).

— Dans toutes les régions. — F.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités très nom breuses.
Certaines formes robustes présentent tout à fait l’aspect, le port et la Cp. du B. u liy i-  

nnsum  dont elles diffèrent par l’inflorescence et le P. (SB§ 124. 24).
Var. speciosum  (Voit.). Plus robuste, S. plus long, Cp. plus grande, nutante, à petit Op. 
Var. arcualum  Schimp. Cp. inclinée, plus mince, très arquée.
Var. Vulluriense  De Not. Touffes lâches, pourprées, pâles. F. ovales, longuement acu

minées et cuspidées parla N. Cp. piriforme allongée. Op. bombé-conique.
Var. abbreviatum  Schimp. Touffes denses, basses, 5 mm., avec des rameaux élancés et 

des innovations denses. F. molles et flexueuses, pourpre-brunâtre. -} NN. S. court. Cp. plus 
courte à col très atténué et urne subglobuleuse. Op. large mamillaire.

Var. anyustifo lium  Breidl. F. comales plus étroites : 3,5 4 0,5-0,8 mm. Cp. 4-5 mm.
à Or. moins rétréci.

Var. brevisetum  Lindb. et Arnell. Touffes denses et molles, 2-4 cm. F. largement ovales, 
à tissu cel. deux fois plus lâche. S. 1-2 cm. Cp. courte et épaisse, brillante après la sporose.
— Sibérie.
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11. 11 callicarpum mihi. — Grande et belle race du B . p o lle n s ,  bien caractérisée par ses 
sporogones agrégés par 2 ou 3 dans chaque périchèze, la Cp. grande et arquée, sem
blable à celle du B . u l iy in o s u m ,  les F. plus grandes et plus étroites que chez le B .  p a l 
lens.
G ra u b ü n d c n  : Unterhalb Arosa, am Ufer der Plessur, 1500 m. (Amann) 0 8 $  124. 6. 0). 

/3. — Cp. à col fortement recourbé, semblable à celle du M eesca Irich u d es.

H. m e e se o ïd e s  Kindb. — Scandinavie, Allemagne du Nord.

Espèces constamment stériles dans les Alpes :

II. r u t i la n s  Brid. — S y n o n ,  B. œncum Blytt. — Saxicole ou humicole. Indifférent. 
E i.kmiînt arctique-alpin.
S tation Rochers humides. Avec D is l ic h iu m  c a p illa c c m n , P la y io lh c c iu m  p u lc h e l lu m ,

etc.
Zonk alpine. — Hautes-Alpes. — R.R. ? P. ; st.
Localités V a la is :  Chanrion, vallée de Bagnes, 2300-2400 m. (Amann) 123. 1 . 10). 

U n lc rn m ld cn  nasse Fclscn bei Engelberg (Baur) (93§ 123. 1. 2 et 4). G ra u b ü n d c n  Davos, 
Strelahorn, 2500 m. 0 8 $  123. 1 . 6); Pischahorn im Vcreinatal, 2400 m. ($.£) 123. 1 . 8) 
(Amann).

Espèce bien caractérisée par la marge large et épaisse des F. et les gemmules pluricellu
laires cylindriques claviformes à l’aisselle des F.

11. œ n e i f o r t n e  Amann. Touffes profondes, 3-5 cm., denses, serrées, brun jaunâtre à la 
surface, zonées de brun et de jaune à l’intérieur, noirâtres à la base. Feutre brun, pap., 
abondant. T. filiforme à foliaison égale. F. lâchement appliquées à sec et par l’humidité, 
les terminales seules bien vertes, les autres décolorées ; F. ovales et ovales-lancéolées, 
très décurrentes, subdenticulées au sommet, à bords plans, marginés par 1 ou 2 rangées 
de cel. peu épaissies, allongées vers le sommet seulement. -|- Ns ou Ns forte. Tissu cel. 
lâche, rougi à la base. Pas de paraphyses à l’aisselle des F. St.
V a la is  Rochers du Hinter-Allalin, sur la cabane Britannia, vallée de Saas, 3100 m. 

(Amann) ($B§ 123. l b 0).

Section CHROODONTIUM 

Sous-section e u c l a d o d i u m

Groupe Purpurascentia. $ ou $ -f- cf. F. un peu décurrentes, acuminées, à bords étroi
tement réfléchis, étroitement marginés de jaune. Cel. basilaires non rougies. D. très 
épaisses, ordinairement jaune brunâtre, base orangée ou jaune. Plaques dorsales infé
rieures avec des striations transversales ou obliques (manquant parfois chez B . p u rp u -  
rascens). Proc, étroits, à fentes étroites.

A .  ----1- N. excurrente:
«. — F. à bords réfléchis :

B. purpurascens (R. Br.) (Diagnose 1, p. 121). — Scandinavie.

p. — F. à bords plus ou moins plans
26
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B. 11 L in d g ren i Schimp. (Diagnose I, p. 121). — Scandinavie:

B. — N3. F. très larges, à base très décurrente, tissu cel. très lâche, à parois minces. Cp. 
régulière, ovale, macrostome :

B. 11 a u tu m n a le  Limpr. (Diagnose I, p. 121). — Norvège.

B 11 se r o tin u m  Lindb. Touffes plus élevées et F. plus allongées. — Scandinavie.

Groupe G alophylloidea 9  cf cf. F. ovales ou ovalcs-oblongues, arrondies
au sommet ou brièvement acuminées, tissu ccl. lâche ; Cel. basilaires non ou à peine 
rougies. Cp. pendante, régulière, renflée, à col court. P. inséré près de l’Or. D. presque 
toujours aulacodontes, à base rouge foncé ou brunâtre, arrondie ou prolongée en chapelet 
court. Plaques dorsales non striées.

A. — F. caulin. un peu charnues, très concaves, arrondies au sommet, bords plans non ou 
indistinctement marginés. — Ns ou N3. Cp. brunâtre. Proc, larges. Ci. rudimentaires. 
Cel. de l’Exoth. isodiamétrales, carrées, arrondies ou polygonales, courtes :

oc. — D. aulacodontes

B . c a lo p h y llu m  R. Dr.) (Diagnose I, p. 120). — Scandinavie, Grande-Bretagne, Allemagne du N.

/3. — D. holodontes :

B. 11 sc o t lc u m  Amann (Diagnose I, p. 120). — Ecosse.

B. — F. acuminées, aiguës, bords réfléchis au moins vers la base, distinctement marginés ; 
N8 ou -f- N. Cp. rouge vineux. Op. convexe ou mamillaire obtus : 
a .  —  Ô +  cf

a. — Cp. oblongue ; Op. élevé, aigu :

B .  a c u t u m  Lindb. (Diagnose I, p. 120). —  V a l a i s :  Sur Bérisal, dans les petits maré
cages, vers 2000 m. (Philibert).

]3. — Cp. piriforme épaisse ; Op. bas, à mantille basse :

B. B A x e l-B ly ttii Kaurin (Diagnose I, p. 120). — Norvège. — Port du B. Bliiulii.

B. sa lin u m  Hagen (Diagnose I, p. 120). Aspect du Leptobri/nm. D. aulacodontes, à base rouge, 
grande, arrondie. — Norvège.

b. — $ -J- cf -J- 9 -  Col de la Cp. =  urne. Cp. épaisse, atténuée à partir de la
moitié jusqu’à l’Or. Op. aigu ou obtus.

B. 11 a cu tifo rm e Limpr. — Norvège.

Groupe Inclinatiform ia. $, rarement $ -|- cf ou 9  +  cf. F. acuminées à bords plus ou 
moins réfléchis, marginés. NN ordinairement excurrente. Cel. basil. rougies. Cp. nutantc 
ou pendante, régulière. P. inséré près de l’Or. D. holodontes ou aulacodontes, à base 
rouge ou orangée, étroite, mal délimitée. Plaques dorsales non striées.
Sous-groupe du B. archangelicum. Espèces alpines et arctiques. Op. peu bombé, presque 

plan, non mamillaire ou avec une mamille très peu saillante.
a .  — Espèces $ :

a a .  — D. aulacodontes. Sp. 24-28 p:

B . a r c l ia n g e l i c u i ï l  B. E. (Diagnose I, p. 120.) — Synon. B. tauriscorum Limpr. ; B. 
Holmgreni Lindb.
Mésophile. Humicole. Indifférent. —  E lément arctique haut-alpin.
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S tation Pontes caillouteuses. —  Zone alpine. —  H autes-A lpes. —  R.R. ; P. ; fr. 
Localités B e m  Sehw arzgratli an der G em m i, 2450 m. (Culmann) ($£> 120. 4. 2) 

teste Philibert ; iiber K andersteg (Janzen) ; Schw arzer Grat der Blüm lisalp (Trautm ann).
Les expi. de la  Gemmi 120. 4. 2) à D. holodontes et régulières diffèrent notablem ent 

du B. ta u r is c o r u m  reçus de Lim pricht (©£) 120. 4 . 0). 
bb. —  I). holodontes. Sp. 28-32 ¡i:

B . 11 K iM ia sii Amann (Diagnose I, p. 120). — S y n o n .  B . rhæticum Amann in Rev. 
bryul., 1892, p. 56, nce Rota !
G ra u b iin d en  : Albulapasshohe, auf Mauern, mit B . a rc l ic u m ,  2300 m. (Amann) (93£> 

120. 0 et 2).

B. 11 uculaleuin Jorg. — Cp. cylindrique ; D. jaunes à base rouge, grande, arrondie, aulacodontes, 
mais sans perforations ; plaques dorsales presque carrées ; Proc, à fentes étroites. Sp. 24-32 p 
brun rouille. — Norvège.

b. — Espèces $ -|- cf. I). holodontes :

B. 11 J o r g e n s e n i i  Kaur. — Aspect d’un petit B. la cu s tre .  Tb. régulières, base des 1). 
grande, orangée, laeuneuse. — L’expl. original de Kaurin (33^)120. 5h 0) a des 11. $.

c. — Espèces 9  +  cf :
an.  — D. holodontes:

B . 11 au lo ïeum  Arn. — Diffère du B. a rch a n g elicu m  par l’inflorescence et les F. non ou indistinc
tement marginées, à bords parfois plans. Sp. 30-33 p, jaune, terne. — Norvège. 

bb. —  D. aulacodontes, mais sans perforations:

B. 11 la n g u a r d ic u m  Wintcr et Janzen (Hedwigia 52, p. 320). — Se distingue du B. 
a r c h a n g e l ic u m , dont il a l’habitus, par sa taille plus petite, l’inflorescence monoïque et par 
le P. les articles dorsaux plus nombreux et plus bas, les Tb. en nombre double, plus 
rapprochées, les Proc, largement fenêtrés, les Ci. complets.
G ra u b ü n d en  : Nahe dem Gipfel des Piz Languard, 3250 m. (Janzen).

Sous-groupe du B. lacustre. Cp. petite, pendante, à Or. élargi après la sporose :

B . lacustre Bland. (Diagnose I, p. 122.) — Bien caractérisé par la Ns ou — Ns.
S tation Sur le sol arénacé humide.
Le type n’a pas encore été observé en Suisse (Allemagne du Nord, Pfalz, Alsace). Hagen 

a déterminé comme B . la cu s tre  f o r m a  un Bryum récolté par Culmann « im Arvenwalde an 
der Gemmi, auf Humus, 1900 m. » et au Faulhorn, Sulzibühl, 2280 m. — Ces formes 
alpines appartiennent peut-être à mon B . m ic r o la c u s lr e .

B» B am m ophilum  Ruthe. — Diffère du B . la cu stre  par les F. à bords enroulés jusque vers le 
sommet. +  NN rouge, formant une arête rigide =  V6-1/4 du limbe, le tissu cel. lâche, la Cp. petite, 
microstomc, les Sp. 30-36 jx, vert olive-foncé. — Allemagne du Nord.

B . B F riedric i M uelleri Ruthe. Port du B. la cu stre. F. non décurrentes, rétrécies à la base, de 
même forme que celles du B. cernuum , marge épaissie, de 3 ou 4 rangées cel. jaunes. Cel. basil. 
non rougies. Cp. pendante, piriforme, épaisse, à col court. Op. plan bombé. P. du B . la cu stre , 
mais Tb. 25 environ. Sp. 30-35 (40) p opaques. — Ile de Borkum.

B. globosum  Lindb. — Cp. petite, brièvement piriforme, puis subglobuleuse à sec, microstome, 
jaune rougeâtre pâle, puis brun pâle, leptoderme. Op. petit, plan convexe, à grosse verrue. F. lar



gement ovales, très concaves, étroitement marginées par 1 ou 2 rangées cel. brunies. — Espèce 
arctique.

B . L i m p r i c h t i i  Kaur. (Diagnose I, p. 122.) — Norvège.

B. a r d u u m  Hagcn — 9  cf. Touffes denses, petites, à peine 1 cm., enterrées, les inno
vations à sommets glaucescents seuls émergentes. F. caul. non décurrcntes, les supér. en 
bourgeon fermé, imbriquées, concaves, largement ovales, 1 0,5 mm., rapidement cuspi-
dées, bords largement réfléchis, non marginés, base brun rougeâtre. Cel. leptodermcs* 
poreuses, les angul. non dilatées, brièvement rectangulaires, les moyennes hexagones- 
allongées, 44-00 17 g. Ns. S. 1 cm. rouge, rigide, largement arqué. Op., bas, conique,
rouge. Cp. pendante 1,8 0,7 mm., rugueuse, brun cannelle, mate, ovale, subitement
contractée en un col obeonique, non resserrée sous l’Or. D. 0,32 0,6 mm. largement
marginées, à base orangée haute de 40-50 p. Plaques dorsales infér. subcarrées ou très 
brièvement rectangulaires, 20 g ; ligne médiane peu anguleuse. Tb. 14 régulières. End. 
libre, mince, Mb. bas. 1,2 mm. Proc, étroits, lancéolés-subulés à ouvertures elliptiques, 
parfois appcndiculés. Ci. O. Sp. 23-27 g. — Valais : « cleft of a rock on the Gornergrat 
between 9000-10 000' » (J. Stirling).
Proche parent des B. L im prich tii et B. auloïcum .

B. T h e r io t i  Phil. — ^ -f- cf • Aspect d’un M ie lich h o fe r ia . Touffes denses, vert grisâtre, 0 1 , 3  
cm., noircies à la hase. E. ovales, brièvement acuminées, non marginées, à bords plans. Ns ou 
— N s . Sp. 27-35 g .  — Alpes du Dauphiné.

Sous-groupe du B. Lorentzii Schimp. F. comales plus ou moins longuement décurrcntes, 
longuement acuminées, marginées.

B. L o r e n t z i i  Schimp. Proc, à longue pointe subuléc, mais sans appendices. Sp. 23-27 g. F. large
ment marginées par 4-0 rangées cel. Sp. 25-27 g. — Norvège.

B. p r o p r iu m  Hagen. Touffes noirâtres, 1 cm. F. décurrcntes, les cel. angul. rectangulaires allon
gées. Cp. un peu brillante, col courbé. D. à base orangée, assez grande, mais mal délimitée ; Tb. 
16-18. End. délicat. Proc, à longue pointe filiforme souvent avec de longs appendices. Ci. O ou 
(Ci). Sp. 33-40 g, brun-rouille. — Norvège.

B. l i t o r a l e  Ryan et Hagcn îj> -|- cf. End. libre, délicat, hyalin. Mb. basil. basse =  '/s-1/3 des D. 
Proc, très étroits, presque subulés, à pointe ciliiforme, fendus sur la ligne médiane, irrégulière
ment crénelés à la marge, lobés, parfois appendiculés, pap. Ci. O. Sp. 20-26 g. — Norvège.

B. m u r m a n ic u m  Brother. Port du B . serotinurn . Touffes denses, enterrées, noircies. F. lon
guement décurrentes, à arête courte. Cp. petite, 2 mm., nutante, obovale, régulière, brun clair, 
mate, leptoderme. Op. petit, rouge pâle. P. petit, pâle. D. 10-12, élevées. Mb. bas. =  1 / 3  D. Proc, 
fenêtrés. Ci. O. Sp. 35-45 (50) g, vertes, verruqueuses. — Laponie.

Sous-groupe du B. inclinatum. F. non ou à peine décurrentes. Cp. régulière. D. holodontes; 
lignes divisurales dorsales épaisses, proéminentes ; bord extérieur des articles ventraux 
rectilignes ou à peu près. End. jaunâtre, souvent orangé à la base. Proc, normalement 
développés (excepte chez B. m ultcum ) lancéolés, en général fenêtrés. Ci. variables, sou
vent développés, lisses ou nodulcux (très rarement appendiculés).

A. — End. très imparfait ; Proc, plus ou moins rudimentaires. Ci O :
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B. m uiiluni Ilagcn. — Norvège. — Voisin du B. marnillalum dont il diffère par l'inflorescence $ , 
la taille 2,3 cm, et l’End, à Proc, rudimentaires réduits souvent à des des lanières très courtes. Sp. 23- 
27 g.

B. — End. normalement formé, avec des Proc, développés :
a. — Proc, étroits, à fentes ou ouvertures étroites. Ci très courts ou nuis

B. m a m illa tu m  Lindb. (Diagnose I, p. 123.) — Mésophile ou hygrophile. Terricole. 
Indiftércnt. — E lément arctique-alpin.
S tation Sur le sable près les glaciers et les neiges. — Avec B. cirralum , Pnhlia  <jra- 

cilis. etc.
Z one  alpine. —  Hautes-Alpes. —  R.R. ; Q. ; fr.
Localités Valais ; Chanrion, Vallée de Bagnes, sur le sable du Glacier d’Otemma, 

2400 m. (Amann) (ÜB|) 123. 4. 2).
Ces expi. diffèrent de ceux de Scandinavie par le S. plus court, moins rigide, la Cp. un 

peu plus allongée, à col plus long. Ils représentent sans doute une race alpine de cette espèce.
b. — Proc, étroits, fendus sur la carène. T. en bourgeon pointu semblable à un

Acaulon. F. non ou à peine marginées. Cp. piriforme-allongée, régulière, à 
col épais =  urne. Tb. 14. Proc, étroits, fendus sur la carène. Ci. O. Sp. 25-28 
H brun rouille :

B. litorum  Bom. — Littoral de la Baltique. Le B. subgemmuligerurn Kindb. diffère seulement par 
les I’roc. fenêtres, les Ci. noduleux ou appendiculés et les Sp. jaunes 18-20 p. — Scandinavie.

c. — Proc, plus larges, lancôolôs-subulôs:
aa. — Flagelles stériles en vrilles:

B . 11 c ir r i le r u m  De Not. — Sur la rive du torrent glaciaire Frassinonc au Monte-Lconc, au-des
sus de Gondo (De Notaris).

Le caractère tiré des flagelles me paraît sujet à caution : celles-ci se développent rapidement et 
abondamment chez beaucoup de Bryacécs, lorsque les touffes sont soumises à des conditions anor, 
males accidentelles : privation de lumière, ensevelissement par le limon ou le sable, etc. Ces flagelles 
présentent des propriétés phototropiques très prononcées et prennent, suivant les conditions d’éclairage, 
les formes les plus diverses.

bb. — Pas de flagelles en vrilles
aaa. — Cp. piriforme-renflée, à col court

B. 11 K a u r in ia n u m  Warnst. (Diagnose I, p. 122.) Diffère du B. in c lina lum  par les Tb. 
moins nombreuses (15 environ) et les Sp. plus grandes (24-32 ¡m). Les formes intermé
diaires sont fréquentes. Très voisin, d’autre part, du B. G rœ fianum  (voir les caractères 
différentiels à ce dernier). C’est probablement le B . pa ludico la  Schimp.
Graubünden : Davos-Platz, am Landwasser, 1550 m. (Amann) sub nom. B. paludicola  

Schimp. Ber. der Schiceiz. bolan. Ges., 1893, p. 67) ($8§  122. 5b 2 et 4).
Le B. dourense Schimp. parait rentrer dans le même cycle de formes.

B. 11 turgidum Bom. de Scandinavie, diffère du B. Kaurinianum  par les touffes plus robustes (1,5 
cm.), avec des rameaux allongés, les D. plus longues, en forme de poignard, avec 20 Tb. et plus, 
les Ci. moins rudimentaires
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B. 11 tum id lim  Bom. est caractérisé par les Gel. leptodermes et les Gel. angulaires très élargies. 
Port du précédent. Sp. 30-35 g. — Scandinavie.

bbb. — Cp. piriformc plus étroite, à col plus long
«. — Cp. microstome à Or. très contracté. F. un peu décurrentcs, à 

bords largement révolutes, marge en bourrelet de 3-5 rangées ccl : 
B. co n trac tu m  Boni. — Scandinavie.

B. saxonicum  Hagen. — Port du B. clalhralum.  Cp. brun pale, à Or. rétréci. Tb. 24. Proc, fenê
tres. 3 Ci nodulcux. Sp. 18-20 [i brun jaune, presque lisses. — Saxe.

|3. — Cp. non contractée à l’Or
au. — Cp. claviforme allongée. F. comalos laneéolées-linéaires, très 

longuement et étroitement acuminées, atteignant 4 mm., marge 
jaunâtre de 3 à 6 rangées cel. Tb. ondulées au bord :

B. Iiage ilii Lirnpr. (Diagnose 1, p. 122.) — Norvège. — Le B. Icpfocercis diffère par la Cp. très 
allongée, atténuée à partir de la moitié vers l’Or, et vers le col, l’Op. conique aigu, les Sp. 10-20 g 
cl les F. plus longues et plus étroites, — Aland.

|3(3. — Cp. claviforme-piriforme étroite, un peu arquée. F. large
ment marginées de jaune par 6 ou 7 rangées cel. Sp. ocre 20 p : 

B . s teno thcca  Bom. — Aland.
77. — Cp. piriforme, rouge, 2,5 mm. Op. petit, conique. S. 1 cm.

F. à peine ou non marginées, bords étroitement révolutés :
B. in su la ru m  Bom. — Aland.

SS. — Ci. développés, appendiculés. Sutures dorsales des D. sail
lantes, en forme de crête dentée :

B. cris ta tu m  Phil. — Alpes du Dauphiné.

— Ci non appendiculés. F. révolutées aux bords, largement mar
ginées par 3 à 5 rangées cel. Cel. supér. étroitement rhombées. 
Cp. nutante. Op. petit, conique. Tb. 20. Proc, fenêtrés. Sp. vert- 
jaunâtre :

B . in c l i l ia tu m  S\v. (Diagnose I, p. 122.) — Mésophile. Terricole et humicole. Indiffé
rent. — E lément mésothermique-boréal.
Station Sur les rochers, les murs, la terre humide sablonneuse ou tourbeuse.
De la zone inférieure à la zone alpine. Atteint son maximum de fréquence et de dévelop

pement dans la zone subalpine. — De 415 m. (Hausersee, leg. Culmann) à 1800 m. (St. Mo- 
ritz, leg. Theobald).

Dans toutes les régions. Particulièrement répandu et abondant dans les tourbières du 
Jura. — F. ; Q. ; fr.

Localités nombreuses.
« Plus encore que le B. pendulum , le B. inclinalum doit être considéré comme une 

espèce fort variable à tous égards, mais principalement au point de vue de la Cp. et du P. 
La plupart des formes les plus importantes ont été élevées au rang d’espèces et leur nombre
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n’est pas petit. Une des principales est le B. G ræ fianum  Schlieph. duquel le B . K a u rin ia -  
num  ne diifèrc par aucun caractère de quelque valeur. Hagen place le B. G ræ fianum  dans 
sa section Ilœm atostom a, c’est-à-dire dans une autre section que le B. inclina ium . J’estime 
que c’est à tort. Premièrement, cette section des Hæmatostoma est fort peu distincte, car la 
couleur rouge de la base des I). et de l’Or, de la Cp. n’est point un fait constant chez une 
même espèce et il est difficile de dire quand elle commence et quand elle finit. Entre le B. 
inclina lum  et le B. G ræ fianum  nombreuses sont les formes transitoires établissant le pas
sage d’une espèce à l’autre. Je considère le B. G ræ fianum  comme représentant les formes 
de B. inclinalum  à-Cp. trapue, non rétrécie sous l ’Or, et à P. généralement plus coloré. Les 
caractères tirés des plaques dorsales et de l’End, sont de très faible valeur en leur incons
tance. » (C. M.)

ÇÇ. — Touffes basses, denses. S. mince et relativement très long (2, 
5-3 cm.). Cp. petite. Tb. 12-17. End. très ténu, hyalin, presque 
lisse. Proc, plus courts que les I). Ci. O. Sp. 15-22 g, vert jau
nâtre

B. 11 Ir ic liop od iu m  Hagen. — Norvège.

II. 11 y r a n d i l l o r u m  Arn. Diffère du B. inclinalum  par les fl. cf grandes el nombreuses, les F. 
étroitemenl marginées, la Cp. un peu rétrécie sous l’Or. S. 2-3 cm. Sp. 24-27 g. — Europe septen
trionale.

B. 11 J e r k in sh ü e n se  H. Wintcr. Aspect d’un petit Pohlia polymorpha, T. 3-4 mm. F. un peu 
décurrcnles, étroitement marginées. Mb. basilaire de l'End, avec un réseau de fentes minces entre 
les articles. Proc, très larges. Sp. presque jaunes. — Norvège.

B. B ry lin ii Ilagen. Caractérisé par l’inflorescence 9  +  Cf et les D. très étroites, linéaires jusqu’au 
milieu. Sp. 18 p vert jaunâtre. — Norvège.
Il faut placer encore dans ce groupe les/i. Jlavidum  Bom. {lieu, bryol., 1903, p. 99) de l’île d’Aland. 

B. papillosum  Arn., B. fslandicum Hagen el B. planioperculatnm  Warnst. qui me sont inconnus

Groupe E læ m a to s to m a . Comme le groupe précédent, mais P. inséré plus bas, D. très 
souvent aulacodontes, à base grande, large, épaissie, pourpre plus ou moins foncé, rare
ment orangée, bien délimitée par une ligne arrondie.

Le caractère tiré de la couleur, de la forme et de l’épaississement de la base des D. étant assez 
variable et ne se vérifiant parfois pas même sur tous les individus d’une même touffe, ce groupe 
devrait être subordonné au précédent à titre de subdivision. Je le conserve ici afin de faciliter la classi
fication des formes très nombreuses et enchevêtrées des Inclinai iform ia ,  quoique cette disposition, 
tout à fait artificielle, présente l’inconvénient de séparer des formes très voisines, telles par exemple 
les B. inclinaturn, Kaurinianurn, Jissurn et Græjiannrn ; B tumidnm  et subtumidum; B. contraclum 
et Lcigerheimii, etc.

A. — D. aulacodontes
a. — Plaques dorsales striées. Cp. arquée (forme du B . arclicm n )

B. 11 cu rv a tu m  Kaurin et Arn. — Norvège.

b. — Plaques dorsales non striées. Cp. régulière

aa. — An. très développés, recouvrant la base de l’Op., la pointe de celui-ci 
est seule visible sur la Cp. vue de côté :
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B. a l t e - a n n u la t u m  H. Winter. — Scandinavie.

bb. — An. à développement normal
aaa. — F. distinctement marginées. Proc, à ouvertures étroites

« . ----- |-N S (— N dans les F. inférieures) s’anastomosant avec la marge.
Sp. 30-34 tjl

B. ** r e t u s u i l l  Hagen. — Norvège. (Petite forme aulacodonle du B. lapponicum.)
¡3.----- (- N formant une arête assez longue. F. largement marginées.

B. pseudo-G ræ fianum  mihi sp. nova. — Petites touffes gazonnantes, basses, égales, 
vert jaunâtre, feutrées de brun à la base, 0,5 cm. Inflorescence F. oblongues-lancéo- 
lées, cuspidées par l’excurrence de la N, un peu décurrentes, rougies à la base, à bords 
plans, non rôvolutés, largement marginés, subdenticulés au sommet. S. 1-2 cm., rouge 
clair, plus pâle à la partie supérieure, arqué. Cp. nutante ou pendante, piriforme, 
épaisse, à col épais — urne, leptoderme, brun pâle, à éclat un peu soyeux après la 
sporose, non rétrécie sous l’Or. Op. brun cannelle, convexe-coniquc, mamillairc-apiculé. 
P. jaune-pâle. D. aulacodontes avec et sans perforations, largement marginées par la 
couche dorsale ; Tb. 10-12; plaques dorsales hautes, presque carrées, ligne médiane pres
que droite ; base des D. grande, jaune orangé, peu épaissie, lacuneuse, à contour inférieur 
arrondi. End. libre. Proc, étroits, avec 4 ouvertures elliptiques étroites. Ci. O. Sp. 20-20 
(30) u.
Diffère du B. G rm fianum  par la Cp. brun clair, les D. aulacodontes à plaques dorsales 

plus hautes, les F. supér. à bords non ou à peine recourbés, etc.
Vaiid : sommet des Savoleires, 2300 m., avec B . arclim m , (Amann) ($8 £> 12 2 . fib 0).

7 . — -f- N. F. étroitement marginées. Cp. renflée à col court. Or. 
élargi. Sp. 25-30 g, jaunes:

B. b r o m a r i ic u m  Bom. et Brother. — Scandinavie.

S .-------Ns. F. pch. à bords plans. Proc, très étroits. Op. plus élevé:

B . tu m id  u lu m  Bom. — Scandinavie

bbb. — F. à peine marginées. Proc, plus larges à ouvertures elliptiques. 
Tb. 12-10. Sp. 20-25 g, jaune verdâtre:

B. o v a r iu m  Bom. — Scandinavie.

B. — D. holodontes :
a. — Inflorescence Q -f- çf

B. h a lo p h y t u m  Hagen (Si/non. B. Arnellii Bom). Port du B. marilimum  dont il diffère par la 
Cp. plus étroite, le S. 1-2 cm , le P. régulier, inséré plus bas sous l’Or. — Scandinavie.

B. K a a la a s i i  Hagen. £ +  cf • Voisin du précédent, mais facile à distinguer des autres Hærna/os- 
loma par ses F .  courtes à -(- N*, sa Cp. épaisse, dont l’Op. est très bas, presque lentiforme, sans 
apicule. — Norvège.

b. — $ ou $ +  cf
an. — Sp. très grosses, 40-50 p. Bords des F. plans, à marge indistincte ou 

nulle :
a. — S. très long, o-10 cm. D. insensiblement atténuées à la partie supé

rieure :
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B . lo n g ise tu m  Bland. (Diagnose I, p. 121.) — Allemagne du Nord, Bavière, Wurtemberg.

|3. — S. 2-3 cm. D. larges à la base, rapidement atténuées ; plaques dor
sales striées. Sp. vertes 35-48 p. :

B . 11 Labradorense Phil. (Diagnose I, p. 121.) — Scandinavie. 

bb. — Sp. plus petites (jusqu’à 30 /z)
aaa. — Proc, à fentes ou ouvertures étroites :

a. — Ccl. de l’Exoth. grandes, carrées, à parois minces:
aa. — Ccl. fol. à parois épaisses. Urne ventrue à la base

B . B su b iu illid u n i Limpr. — Norvège. — Sous-espèce du B. tnrnidnm.
ßß. — Cel. fol. à parois minces. Urne non ou à peine ventrue:

B . B sc a la r ifo r m e  Jörg. — Diffère du précédent par la Gp. plus petite, horizontale ou nutante, 
les F. à marge moins distincte, bords presque plans. — Norvège.

ß. — Cel. de l’Exoth. plus petites, irrégulièrement épaissies
aa. — F. comales allongées 4-5 1

B . b L a g e r h e im ii Jörg. Très voisin du B. cont racla m. Touffes très denses, feutrées, 1 cm. Cp. 
pendante, microslome. Tb. 27.

ßß. — F. comalcs plus courtes :
aaa. — F. ovales. D. atténuées à partir de la base:

B . b erg ö en se  Born. F. à bords étroitement révolulés. Plaques dorsales des 1). finement striées. — 
Scandinavie.

ßßß. — F. obovales :
aaaa. — F. 3 mm. en rosette. 1). jaune brunâtre. Plaques 

dorsales étroitement rectangulaires. Cp. piriforme, épaisse 
et renflée, brun marron foncé. Sp. 30-40 p, vert jaunâtre.

B . lap p o n icu m  Kaur. — Scandinavie, Laponie.

ßßßß. — F. 2 mm. D. jaune clair. Plaques dorsales large
ment rectangulaires ou carrées

B . a c u le a llim  Jörg. — (Voir après B. archangelicnm).

bbb. — Proc, fenêtrôs, à ouvertures larges

aaaa. — D. contractées en une longue pointe filiforme ; base jaune oran
gée. Proc, à ouvertures arrondies très nombreuses (jusqu’à 10) sur 
la carène :

B . b e r n e n s e  Hagen (K g l. N orske Vidensk. Selsk. Sckriflcr, 1908, n° 3, p. 8). Petites 
touffes vert jaunâtre, 5 mm. ; innovations en pinceau, très ramifiées. F. comales subim
briquées, en bourgeon non décurrentes, larges, bords étroitement réfléchis, marginéspar2 

rangées cel. peu épaissies, décolorées. S. 1 cm. Cp. pendante, jaune brunâtre, un peu 
brillante, col obeonique, urne elliptique, lisse. D. à peine marginées, ligne médiane dor
sale presque droite. Tb. 26 rapprochées, basses. Ci ü ou (Ci). Op. conique aigu. Sp. vert 
olive 18-22 fi.

27
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B ern :  sur les pierres près Adelboden, Engstligenalp, 2000 m. (Dixon); Fluhsee im Sim- 
menthal, 2050 m. (Amann et Culmann) (58§ 122. 5b. 2). — La Cp. des expi. du Fluhsee 
est un peu plus courte que celle figurée par Hagen (1. c. pl. II). L’inflorescence est  ̂ -J- Ç .

bbbb. — Non ainsi :
a. — Marge faible ou nulle:

«a. — Urne subglobuleuse :

B . 11 b r a c h y c a r p u m  Born. — Diffère du B. Græjîanum par les F. indistinctement marginées, le 
tissu cel. à parois plus minces et les Sp. plus grandes, 35-40 p. — Scandinavie.

B . 11 g la r e o s u m  Born. — Diffère du B. brachycarpum par les F. plus larges, plus brièvement 
cuspidées, à bords presque plans, plus largement marginées, etc. — Scandinavie. 

ßß. — Urne elliptique ou ovale:
acta. — Cp. nutante, subclaviforme

B . s t e n o d o n  Hagen. Taille et aspect du Pohlin acuminata.  F. faiblement marginées. D. fortement 
colorées, orangées, sutures dorsales fortement saillantes en forme de crête. Sp. 24-36 p jaune-ocre. 
— Norvège.

B . •* h u m e c t u m  Hagcn. Voisin du précédent dont il diffère par la forme des F. plus larges et 
beaucoup plus longuement cuspidées. Cp. brun-noirâtre. Op. conique à marge plane. D. plus larges 
et plus subitement contractées au dessus de la moitié. Proc, moins étroits. Sp. 23-27 p jaune bru
nâtre. — Norvège.

ßßß. — Cp. pendante
aaaa. — Exoth. creusé de renfoncements. Op. obtus:

B . f o v e o l a lu m  Ilagen. — Norvège.

ßßßß. —  Exoth. non creusé, à cel. très poreuses. Op. aigu 

B . 11 f i s s u m  Ruthe. — Très voisin du B. inclinatum. S. 1-2 cm. Cp. pendante, à col plus long =  
urne. Op. plus élevé. End. plus pâle se fendant facilement sur les carènes entre les Proc, et les 
Ci. Tb. 16.

d. — Marge de plusieurs rangées cel :
aa. — Op. plan bombé, longuement apiculé:

B . B fu i’v u m  Hagen. Voisin du B. Græfiannm, caractérisé par les F. très largement marginées de 
jaune, les D. brunes à base brun pourpre, l’Op. bas à pointe aigüe. — Norvège.

ßß. — Op. à pointe courte ou mamillaire : 
aaa. — Cp. horizontale, brune:

B . G r æ f ia n u m  Schlieph. (Diagnose I, p. 122.) — Mésophile. Terricole et humicole. Indif
férent.
E lément boréal-alpin.— Station Fentes des rochers.
Zones subalpine et alpine. — Alpes. — R ? P. ou Q. ; fr.
L ocalités V ala is: Zermatt, Weg zum Schwarzsee, 2200 m. ; Schwarzsee, 2650 m. 

(Rompel) ; Mattmark, 2000 m. (Meylan) (©£) 122. 5. 4). Jura : Chasserai, Chasseron, 
Aiguilles de Baulmes, Suchet, Mont-Tendre, Dole, etc., 1500-1700 m. (Meylan) (93§ 122. 5. 6). 
B ern : Schwarzer Grat der Blümlisalp (Trautmann). Graubünden : Schieferfelsen der Via 
Mala (Græf, VII, 1888) ; Klosters im Prættigau (Amann) (93§ 122. 5. 2).

Var. dichrua  Jörg. Cp. peu rétrécie sous l’Or. Op. rouge-orange vif.



—  211 —

Toutes les formes du B. Græfianum sont caractérisées, d’après H. Winter, par la saillie des com 
missures des articles dorsaux qui dépassent largement la couche ventrale et sont très pap. Les formes 
de transition au B. Kaarinianum  sont nombreuses. Voici, d’après llagen, les caractères distinctifs des 
deux espèces très voisines :

B. Græjianum.
Base des D. pourpre ;
Cp. brun foncé, non rétrécie sous l’Or., hori

zontale ou subhorizontale claviforme ;

Col un peu courbé passant insensiblement au
sporange ;

Sporange ovale, à petit Or.

B. Kaurinianam.
Base des D. orangée ;
Cp. brun clair, un peu rétrécie sous l’Or., plus 

ou moins pendante, plus courte et plus 
épaisse ;

Col court, se détachant brusquement du spo
range ;

Sporange obovalc épais, à large Or.

00P. — Cp. pendante, jaune clair :
B. 11 hæ m alostom um  Jôrg. — Norvège.

Sous-section e u b r y u m

Groupe Pseudotriquetra. 9  — cf ou $ (très rarement Ç -J- cf). Fleur ç f en capitule 
ou presque disciforme. Grandes espèces, en touffes lâches ou plus ou moins denses, vertes, 
vert terne, vert olive ou brunies, parfois rougies, sans éclat ou à éclat très peu prononcé. 
F. plus ou moins allongée, longue ou très longue, à foliaison égale (excepté B. rosu la tum )  
avec des innovations à F. égales. F. décurrcntes, dressées-patentes, lâchement appliquées 
et un peu contournées à sec, oblongues ou ovales-lancéolées, marginées, acuminées, rare
ment obtuses, subdenticulées ou entières. Ns ou -|- Ns ou -}- N. Cel. en général poreuses. 
Cp. allongée, claviforme ou obeonique, régulière, à col atténué, brune. D. jaunes à base 
rouge.

A. — Espèces $ (sous-groupe du B. Cimum).

B. bimum Schreb. (Diagnose I, p. 126.) — Hygrophile. Terricole. Indifférent.
E lément cosmopolite. — S tation Prairies tourbeuses et marécageuses.
Zones inférieure, subalpine et alpine. — De 415 m. (Hausersee, leg. Culmann) à 2550 m. 

(Schwarzsee, Zermatt, leg. Rompel).
Jura (F.F. et A.) ; Plateau ; Sous-Alpes et Alpes (A.F. et A.). Fr.
L ocalités nombreuses.

Var. longicollum  Warn. Touffes profondes. Cp. allongée, étroitement cylindrique, cour
bée ; col =  urne.

Var. oblusioperculatum  Warn. Forme robuste à grosse Cp. épaisse ; Op. presque hémis
phérique.

Var. subnivale Mol. Forme réduite de moitié dans toutes ses parties.
Var. breviselum  Warn. Touffes lâches, vert foncé, 2-3 cm. S. 2 cm. Cp. petite dépassant 

peu les T. Op. conique élevé.
B. bim um  présente, selon Hagen, des formes à P. aulacodonte et holodonte ; les Sp. 

peuvent varier de grosseur : 10-13 et 16-20 p.
Podpera distingue deux formes principales du B . bim um  à Cp. piriforme :
A. — genuinum . Cp. pendante, piriforme, graduellement atténuée jusqu’à l’Or. Touffes 

profondes robustes et molles.
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B. — rupestrc. Cp. nutanle-horizontale, deux fois plus courte, à col très court, non atté
nuée vers l ’Or. Touffes petites et denses ; des paquets de rhizoïdes noirâtres à l’aisselle des F.

B. 11 a m œ n u m  Warn. Ç —  cf. Touffes robustes et très denses, — 8 cm ., très feutrées jusqu’au 
sommet des innovations, vert sale ou brunâtre, brun foncé en dedans. F. très rapprochées, fermes, 
non ou à peine décurrentes, oblongues lancéolées ou allongées, acuminées, +  NNS rouge, bords 
marginés par 3-i rangées cel. épaisses, jaune brunâtre, bor^s révolutés en spirale jusqu’à la pointe 
dentée. Cel. épaissies, les infér. étroitement rectangulaires. S. 3 cm. Cp. nutante, brun marron, à 
long col =  % urne, oblongue-claviforme. Op. large, aigu, vernissé. D. à base concolore, large
ment marginées. Tb. 26-30. — Italie.

B . B W a r n s t o r l i i  Ruthe. Touffes 1-2 cm. rouge-brun. S. 1,3-2 cm. Cp. nutante-pcndante, brun- 
rouge, col =  urne ; piriforme-oblongue, régulière, rarement arquée et bossue ; rétrécie sous l’Or. ; 
Op. convexe-conique, avec une pointe obtuse ou une verrue. P. orange ; base des D. rouge. Tb. 
20-25. Ci ou Ci' Sp. 16-20 g vert jaunâtre ou ocre. — Allemagne du Nord.

B. B V i l h e l m i  Podp. F. largement décurrentes, longuement cuspidées. Cel. plus courtes et plus 
larges. Cp. à col étroit et long =  2/s de la Cp. ; urne brusquement dilatée, largement piriforme ou 
subglobuleusc, à large Or. brun foncé, un peu rétrécie sous l’Or. P. fragile. Tb. 33. — Bohême.

B . a f f in e  (Bruch). (Diagnose I, p. 120). — Synon. B. cuspidatum Schimp.
Hygrophile. Saxicole et humicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Murs et rochers humides. — Souvent avec B. cœspiticium  et B. pendu lum .
I)e la zone inférieure à la zone alpine.
Plateau ; Jura ; Alpes. — F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités nombreuses. Les différents bryologues comprenant différemment cette espèce, 

il serait necessaire de revoir les échantillons pour pouvoir établir sa répartition dans notre 
pays.

Le B . affine semble être intermédiaire entre B. bim um  et B. cirratum . Il diffère du 
B. bim um  par les F. plus grandes, plus étroites et plus longuement acuminées. La Cp. est 
caractérisée par le large Or. et le large Op. Les Tb. sont moins nombreuses (18-22 au lieu de 
20-25). Il diffère du Ii. c irra tum  par les F. décurrentes.

La longueur du S. varie de 2-5 cm. ; la Cp. est parfois allongée, plus ou moins contractée 
sous l’Or. ; les Sp. mesurent 15-20 (25) g (rarement 10-12 fi), selon Hagen. Les Cel. des 
angles un peu décurrents de la F. sont rectangulaires allongées 20-25 p, tandis qu’elles sont 
dilatées et subcarrées 35 fi chez B . cirratum .

Var. oblusiusculum  Lindb. et Arn. F. brièvement acuminées, planes au sommet. N3.

B. B c r a t o n e u r u m  Podp. et Ç — cf. Touffes denses, très feutrées, 2-3 cm. F. contournées en 
spirale à sec, ovales-lancéolées, décurrentes, à bords largement réfléchis, plans au sommet, large
ment marginés par 4 à 6 rangées cel. brunies ; base rougie \ -|- NN. pourprée, formant une arête 
denlee. Cel. angul. dilatées formant une œillette. Tb. espacées. Ci' brièvement appendiculés. — 
Bohême.

B. B s a x a t i l e  Hagen 5 “H cf- Diffère du B. affine par les F. plus larges à tissu cel. plus lâche et 
très leploderme, la N brièvement excurrcntc, la Cp. nutante, fortement étranglée sous l’Or, à sec, 
les Sp. 13-17 g, jaune soufre, un peu pap. Touffes denses, 1 cm. — Norvège.

Le B . pallidocuspidalum  Amann (I, p. 120) appartient au groupe du B . cirratum .
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B. — Espèces 9  — cf • (Sous-groupe du B. ventricosum.) :

a. — F. supér. oblongues ou ovales-lancéolées, acuminées, oarénées-concaves, 
bords réfléchis jusqu’au sommet. NNS ou -j- NN.:

B . v e n t r ic o s u m  I)icks. (Diagnose I, p. 130.) — Synon. B. pseudotriquetrum Schwiigr.
— Exsicc. Rab. 1279 ; W. et S. 87.
Hygrophile et hydrophile. Terricole et humicole. Indifférent ou calciphile préférant.
E lément cosmopolite. — S tation Murs et rochers humides ou mouillés, terrains ma

récageux.
Dans toutes les zones. Jusqu’à 3300 m. (Matterhornhütte, leg. Rompcl).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ou A.A. ; ordinairement fr.
L ocalités innombrables. — Espèce variable, dont il a été distingué de nombreuses varié

tés. Podpera (Beihefle z . botan. Centralbl., XII, 1902) dispose les principales comme suit :

I. — typicam. Touffes profondes, très feutrées jusqu’au sommet des tiges. F. appliquées ou lâche
ment patentes ; ovales-lancéolées, 3 1 mm., atténuées à partir de la '/a- Cp. grande, 4 mm., subcylin
drique et un peu ventrue, un peu resserrée sous l’Or.

1. — longipilnm  Podp. Touffes basses, hérissées par les arêtes des F. -j- NN. formant une longue 
arête, — Forme des lieux secs.

2. — compactant Br. eur. Touffes basses : 1 ’/s-H cm., compactes, tenaces, très feutrées, vert 
olive. F. imbriquées, largement ovales-lancéolées, rigides, peu atténuées A la base. Ccl. très épaissies.

II. — F. ovales ou ovalcs-oblongucs, grandes :
1. — crassiselum Podp. Touffes lâches, peu feutrées, 1-2 cm. T. courte et épaisse. F. ovales 4

1 ,/:i mm., atténuées en une pointe à contours curvilignes. Ccl. épaissies, souvent un peu flcxueuscs. 
Bords peu ou non révolutés. S. court 2-4 cm. et épais. Op. conique, brièvement appiculé.

2. — corconticum Podp. Touffes profondes (—8 cm.), feutrées. T. rigide, à F. imbriquées, très
rigides, coriaces, concaves, un peu brillantes, 4 i,5  mm. Cp. étroitement cylindrique, 5,5 : 0,6 mm.

3. — la tifolium  Lindb. Touffes compactes, vert foncé. T. solide et forte. F. 2,5-3 : 1,2 mm., lar
gement ovales ou elliptiques, acumen curviligne. Ns. S. 2-3 cm. Cp. 3,5 1 mm., non dilatée, non res
serrée sous l’Or. — Port et taille du B. Schleicheri.

III. — F. petites, oblongues ou ovales ; touffes médiocres :
1. — gracilescens  Schimp. Petites touffes. T. et branches minces, à petites F. ovales 1-1,25 0,5

mm. Ccl. rhombiques-allongées. S. cm., mince. Cp. pendante 3,5 mm., col court =  ‘/a urne.
2. — pseudoduoalii  Podp. Touffes très lâches, peu feutrées, vert foncé, 5-12 cm. F. patentes, aussi à

sec, très molles, 2,25 0,5 mm., à base ovale puis Iancéolées-alténuées en une pointe fine ; bords peu
marginés, révolutés sur la */2 inférieure. Cel. leptodermes. — Paraît identique à la var. duoalioïdes  
Itzigsolm (var. flaccidum Schimp.).

A ces variétés, il faut ajouter encore :
Var. anguslilim balum  Warn. Touffes 6-8 cm., vertes à la surface. F. simple, feutrée. 

F. supér. longuement décurrentes, largement ovales-lancéolées, rapidement et brièvement 
acuminées, bords plans à marge très étroite (1-3 rangées) peu distincte. Ns.

Var. atlanlicum  C. Jensen. F, 3,5 1,3 mm., concaves, bords rabattus, à marge très 
large, de 10-12 rangées cel. -f- NN épaisse, rougeâtre, formant une pointe dentée.

Var. propaguliferum  Amann. Port et taille de la var. duvalioïdes. T. avec des paquets 
de propagules vertes, pluricellulaires, ramifiées à l’aisselle des F. Celles-ci très rétrécies à la 
base, longuement décurrentes aux angles par la rangée cel. marginale seulement. -j-N 3 verte,
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mince formant un mucron denté, très court. — Vaud : dans les touffes de Phragmites, sur 
la grève du Léman, près Villeneuve, 375 m. (Amann) (©£ 130. 1. 6).

Var. hum ile-operculatum  H. Winter. Touffes rougeâtres, 2-3 cm. S. 1-2 cm. Cp. petite, 
pendante, resserrée sous l'Or. Op. plan bombé à pointe plus ou moins allongée. Sp. 10-16
(18) [i.

Var. arctica  Ryan. S.- mince, flexueux. Ci. noduleux. Sp. plus grandes (24 f) .
L’étude, encore à faire, des formes alpines du B . venlricosum  amènera, sans doute, à 

distinguer encore un certain nombre de variétés nouvelles.

B. b im oideum  De Not. (Diagnose I, p. 130.) Diffère du B. ventricosurn par les Fl. cf gcmmifor- 
mes. Port d’une forme grêle de B. bimum, 2-3 cm. F. imbriquées, décurrentes, bords margincs 
en bourrelet. N. Tb. nombreuses. Sp. jaunes 12-15 (20) p. — Monte Braulio, Valtellina.

B. pedem ontanum  Hagen. ^ ou ^ +  cf -f- 9  selon Ilagcn ( 9  — cf selon Roth). Touffes 3 cm., 
feutrées, vert gai à la surface, brunes à l’intérieur. F. supér. non décurrentes, les comales subite
ment plus grandes, ovales ou elliptiques-lancéolées, brièvement cuspidées par la N. qui forme une 
arête dentée : 3-4 1,1-1,5 mm., bords plans ou étroitement réfléchis, distinctement marginés par
2-3 rangées cel. non épaissies. Cel. basil. rougies, les angul. turgides, subcarrées. Cp. et P. comme 
B. ventricosurn. Tb. très nombreuses. Sp. vert jaunâtre 16-20 (24) ¡i. — Alpe Foscalina, 1350 m., 
province de Novare, avec S a x i f ra g a  aizoïdes. — Rentre, suivant Hagen, dans le groupe du B. 
capillare ; d’après l’examen du petit échantillon original (©£) 130. H» 0), je l’estime, avec Roth, 
plutôt voisin du B. psendolriquetrum.

B . subexcurrens Phil. (Rev. bryol., 1901, p. 27). 9  — cf* Touffes peu étendues, 8-10 
mm., noircies en dedans, à innovations jaune rougeâtre. T. fertiles, 3 mm. F. 2 mm. 
ovales ou lancéolées, prolongées en une pointe assez épaisse, formée souvent par la N, 
parfois mutiques, les F. pch. seules légèrement cuspidées. F. planes aux bords et non ou 
indistinctement marginées. S. 1 cm. au plus. Cp. nutante-pendante, élégamment obovée, 
3 1/a 1 V* mm. Col étroit plus court que 1’urne. D. acuminées 0,47 mm. pâles, base
jaune foncé avec 2 articles ; Tb. 30 et plus, régulières. Proc, parfois linéaires, percés 
d’ouvertures étroites. 2 ou 3 Ci. appendiculés ou noduleux. Sp. 16-17 g. — Graubündcn  : 
Vallée de la Fluela, près Tschuggen, 2000 m. (Philibert).
Cette espèce, que je ne connais que par la description de l’auteur, est placée par Brothe- 

rus (in E ngler et P ra n ll)  dans le groupe des Pseudolriquclra. Philibert (1. c.) le considère 
comme un représentant européen d’un groupe spécial (B. m ucronalum ) dont les autres 
espèces actuellement connues habitent l’Amérique du Nord.

b. — F. supér. oblongues-obovales ou elliptiques ou largement ovales ou obovales, 
très concaves, à bords plans ou étroitement réfléchis. — N ou Ns

B . neodam ense Itzigs. (Diagnose I, p. 130.) — Hygrophile et hydrophile, litophile. Ter- 
ricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Prairies tourbeuses, humides ou marécageuses.
De la zone moyenne à la zone nivale. Jusqu’à 3000 m.
Jura ; Sous-Alpes ; Alpes. — P.F. ; A. ; très rarement fr.
L ocalités Valais : Hohes Licht, Mont-Rose, 3000-3100 m. (Vaccari). Jura : Sainte- 

Croix, 1000 m., c. fr. (©.f) 130. 6. 10) et assez fréquent à l’état st. (Meylan) (©^) 130. 6. 12). 
B ern  : Untcrfeld bei Interlaken, 570 m. (Culmann). A argau  : am Egelsee (Geheeb). Zürich  :
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Rabenhausen, 550 m. (Culmann) (Ü8£> 130. 6. 14). Appenzell : Tossbachquelle auf der Schwüg- 
alp (Früh) 130. 6. 8). Graubünden : Torfboden unter den Spontiskopfen bei Chur, 1500 
m. (Pfeffer) ; Tschuggen im Flüelatal, 1950 m. (5B§ 136. 6. 4 et 6) ; Albulapass, 2200 m. 
(Amann) ; Garschinasee (Schrôter) (93|) 130. 6. 2) ; Splügen, 1800 m. (Kindberg).

Var. ovntum  Lindb. et Arn. Touffes denses, 8-10 cm., peu feutrées. T. plus grêle, à 
foliaison plus égale. F. très concaves, plus décurrentes, largement ovales ou obovales, les 
terminales obovales-oblongues, acuminées ; bords étroitement réfléchis à la base. — G rau
bünden : Alp da Pontresina, Heutal, 2100 m. (Rübcl).

Var. tu rgem  (Hagen). F. supér. plus longues, à bords réfléchis presque jusqu’au som
met, marginées par 3 rangées cel., décurrentes, brièvement acuminées. Flagelles cirriformes. 
— Norvège.

B. o b tu s ifo liu m  Lindb. (Diagnose I, p. 130.) Diffère du B. neodamense par les F. lon
guement décurrentes, à base étroite, plus largement ovales, arrondies obtuses, non mar
ginées, entières, très concaves, subcuculliformes au sommet. — Ns. — Uri Sustenpass, 
üstseite, 2000 m. (Amann et Meylan) 130. 5. 2).
Ces cxpl. diffèrent de la plante de Knudshô (Norvège) (M. G. 829) par les touffes moins 

denses, vert jaunâtre à la surface (rougiesen dedans) et les F. parfois dcnticulées au sommet.

B. J a a p ia n u ill Warn. Aspect d’une forme délicate du B. neodamense, 3 cm., vert olive, feutrée 
de roux. F. à peine décurrentes, non marginées, -|- N formant une arête courte. Tissu cel. lâche, 
à parois minces. — Allemagne du Nord. — Est, selon Roth (Europ. Laubrnoose, p. 683), une 
forme grêle du B. Ilarrimani Gard et Thér., espèce canadienne récoltée en Europe, par Dixon, 
dans les Hautes-Pyrénées.

B. c r isp u lu m  Hampe. Diffère du B. neodamense par les F. largement obtuses au sommet, les cel
lules plus petites, rhombiques et la structure de la N. avec 2 ou 3 cel. ventrales, 4 indicatrices, 2 
rangées de stéréides et 6 dorsales. — Scandinavie. Indiqué dans la Vallée d’Aoste par Venluri.

C. — Espèce 9  - f  cf

B. r o s u la t u m  mihi spec. nova. — Grandes touffes, lâches, profondes de 5 cm. environ, 
brun pourpré, à éclat un peu soyeux, très feutrées de brun jusqu’au sommet ; feutre 
papilleux abondant.
Inflorescence nettement monoïque ; la tige porte en général trois grandes fleurs en rosette, 

dont deux 9  et une cf - Anthéridics nombreuses, une trentaine environ, longueur 0,4 mm. ; 
paraphyses filiformes nombreuses.

Tige brun rouge, diamètre 0,4-0,5 mm., faisceau central 0,07 mm., rameuse, à foliaison 
étagée en rosettes superposées, branches terminées par les fleurs en rosettes étalées.

Feuilles inférieures des rosettes petites, dressées-divergentes, ovales, brièvement cuspi- 
dées, 1-1,05 : 0,7 mm. ; les supérieures subitement beaucoup plus grandes, patentes-étalées 
à l’état humide, flexueuses mais non contournées à sec ; 3 1 mm. (formule : base 0,8 ; quart
inférieur 0,9 ; moitié 1,0; trois quarts supér. 0,7 mm.), ovales-allongées, brièvement décur
rentes, rougies et distinctement auriculées à la base, longuement acuminées, brièvement cus- 
pidées, presque entières, sauf 1 ou 2 dents à la pointe, bords largement révolutés de la base 
jusque près du sommet, marginées par 3 ou 4 rangées de cellules allongées, épaissies, bru
nâtres ; nervure forte, décurrente, rougie et épaissie (112 p) à la base, puis rapidement atté
nuée, brunâtre, brièvement excurrente sous la forme d’une pointe fine, lisse, aiguë, longue
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de 0,3 à 0,4 mm. Cellules ventrales 4 ou 5, indicatrices 3 ou 4, un petit groupe de cellules 
auxiliaires, un gros faisceau de stéréides et 10 à 12 cellules dorsales.

Feuilles périchétiales internes lancéolées, brièvement cuspidées, non atténuées à la base.
Tissu cellulaire court et ferme, riche en chlorophylle ; cellules à utricule distinct, les supé

rieures rhombées-ovales, 1025 au mm2, 15 : 50 /x ; les moyennes rhombées, 1000 au mm2, 18 : 
50 p ; les basilaires rougies, subrectangulaires, 800 au mm2, 20 : 00 p ; les angulaires rou- 
gies, turgidées, carrées, 25 50 p.

Seta 3-4 cm., brun rouge, un peu soyeux, arqué au sommet.
Capsule nutante-pendante, puis horizontale à la fin, 3,5-4 1 mm. (avec le col), clavi-

forme-allongée, régulière, cgi atténué, un peu plus court (1,5 mm.) que l’urne, brun foncé, 
sillonné à sec. Urne 2,5 mm., leptoderme, brun mat, puis brun pâle, nullement resserrée 
sous l’orifice, celui-ci parfois un peu oblique. Opercule conique-bombé, élevé, brun-rouge, 
mat. Cellules de l’exothecium irrégulières, flexueuses, médiocrement épaissies ; sous l’orifice, 
8 à 10 rangées de cellules carrées ou rectangulaires épaissies. Cellules moyennes de l ’exothe- 
cium 450-525 au mm2 (25), 29 70 (80) p. Stomates nombreuses, à la base de l’urne, pore
44 p, elliptique, avec 8 cellules bordières.

Péristome brun-jaune pâle. Dents longues de 0,5, larges de 0,1 mm., écartées, linéaires 
jusqu’à la moitié, puis régulièrement acuminées, la pointe papilleuse formant le tiers supé
rieur, marginées, base brun rouge, irrégulièrement épaissie, lacuneuse, radiciforme, large 
de 0,12, profonde 0,08 mm., plaques dorsales inférieures 20 44 p, ligne médiane en zig-zag. 
Trabécules 31, dont 6 formant la pointe, régulières, linéaires, rapprochées, bords des articles 
ventraux régulièrement festonnés.

Endostome pâle ; membrane basilaire égale à la demi-hauteur des dents, processus larges, 
fendus et largement ouverts sur la carène ; trois cils longuement appendiculés.

Spores 18-22 p, jaune verdâtre, épispore épaisse, presque lisse. — Maturité en juin- 
juillet.

Valais : bloc calcaire moussu au sud du lac de Derborcnce, 1430 m., avec I ly p n u m  mol- 
luscum  et uncina lum  (Amann 28. 8. 99) (SBfp 130. l b 0).

Belle espèce qui semble, par sa foliaison élégamment étagée en rosettes, avoir des affinités 
avec les Bryum du groupe Ilosulala. Elle ne peut du reste être confondue avec aucune autre 
espèce, quoiqu’elle présente, à première vue, le port et l’aspect de certaines grandes formes 
alpines brunies du B . vcniricosum , dont elle diffère immédiatement par l’inflorescence mo
noïque, les feuilles brièvement décurrentes, etc.

Groupe des Eubrya synoïques.
Ce groupe, fort difficile à débrouiller et basé sur le mode d’inflorescence et la perfection 

du péristome (cils appendiculés), comprend des types très hétérogènes et sans affinités natu
relles entre eux. Une partie peut se grouper autour du B. cirralum , d’autres autour du 
B. in lerrnedium , d’autres encore ont des affinités avec le B. bim um  ou avec les B rya  caes- 
pitic ia . Dans ce groupe, rentrent, en outre, certaines formes à péristome parfait des Eucla - 
dodium  synoïques (B. inclinalum , par exemple), ainsi que les formes exceptionnellement 
synoïques des espèces du groupe Pallesccntia. D’autres espèces, enfin, paraissent isolées.

A. — F. décurrentes (espèces établissant la transition au groupe du B . b im um )
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R. ca sta n en m  Hagen. F. subsquarreuses. Cp. brun marron foncé, ovale, épaisse, resserrée soilS 
l’Or. Col =  -/:i urne. Op. bombé, élevé, jaune rouge brillant. Tb. 25. Proc, avec 8 ouvertures 
arrondies. 3 Ci'. Sp. vert jaunâtre 12-14 (16-20) g . — Saxe, Norvège.

R. lip s ie n se  Hagen. Touffes lâches, vert foncé, 1-2  cm. F. un peu auriculées aux angles. Tissu 
cel. leploderme, un peu allongé comme un Webera. S. 3 72-6 cm. Cp. nulante à col 2/2 urne, 
ovale, plus ou moins resserrée sous l’Or., 3 mm. ; Op. bombé-conique, à pointe rouge. D. incur
vées à sec, rapidement atténuées, étroitement marginées, Tb. 30. Proc, larges, fenêtrés, 3 Ci'. Sp. 
jaune brunâtre 19-22 g. — Leipzig.

R. B a u r ii  Amann. — Synoïque. Anthéridies au nombre de 10 environ, mélangées aux 
archégones. Petites touffes gazonnantes, 10-15 mm., vert jaunâtre, feutrées de brun noi
râtre à la base. T. avec des innovations grêles, 8-10 mm., sous la fleur. F. comales for
mant une petite touffe renflée, dressées-divergentes 1,0-1,7 0,7-0,8 mm., ovales-oblon-
gues ou ovales-lancéolées, décurrentes, brièvement cuspidées par l’excurrencc de la N.; 
bords fortement enroulés dans les F. supérieures de la base jusque près du sommet, 
(Mitiers, distinctement marginés par une ou deux rangées de cellules allongées à parois 
épaissies, jaunâtres. -|- N forte, jaunâtre, large de 06 g et pourprée à la base, excurrente 
sous la forme d’une arête courte, jaunâtre, souvent dentée. Tissu cel. assez lâche, Cel. 
liexagonales-rhombécs, les apicales 46-60 : 13-17 g, les moyennes 33-53 13 g ; les basi
laires hexagonales-rcctangulaires, 33-53 13-20 g, souvent pourpre-violacé ; Cel. angu
laires rectangulaires, non dilatées. F. pch. plus étroites, oblongucs-lancéolées. S. rou
geâtre, 1 cm., un peu flexucux, crochu au sommet. Cp. exactement pendante, brun-rouge, 
régulière, oblonguc-piriforme à l’état humide, subeylindrique à l’état sec, à col court, 
macrostome, non ou à peine resserrée sous l’Or, après la sporose, 2 1 mm.  Op. grand, 
rouge orangé, mat, persistant longtemps, largement convexe maxillaire. Cel. de l’Exoth. 
brièvement rectangulaires et ovales, à parois épaisses, souvent flexueuses, 40-72 14-33
g; sous l’Or. 2 ou 3 rangées de cellules rectangulaires allongées transversalement. An. 
large, de 3 rangées cel. P. inséré à l’Or., jaune, I). atténuées-acuminées sur le 1/a supé
rieur, 0,43-0,46 mm. ; articles dorsaux inférieurs étroitement rectangulaires 3-4 1, ligne
médiane presque droite, Tb. 14 à 20 régulières, parfois aulacodontes ; base des D. peu 
épaissie, jaune d’or, à contours arrondis. End. jaune, Proc, larges, à ouvertures arron
dies ou subrectangulaires, larges, 2 ou 3 Ci. minces, longuement appendiculés, rarement 
noduleux. Sp. jaune verdâtre, 16-21 g, très finement granuleuses. — Mûrit en août-sep
tembre. — Valais : Riffelalp, Zermatt, sur la terre sablonneuse (Baur-Karlsruhe, 10. 8. 
90) (23§ 128. 4. 0).
C’est par erreur que le B . B a u rii figure dans les Tableaux synoptiques (I, p. 128) 

parmi les espèces à F. non décurrentes.
Diffère a priori du B. cirra tum  par les F. décurrentes, les cel. angulaires non dilatées. 

Diffère, d'autre part, du B . bim um  par la taille, les touffes non feutrées, la marge des F. 
étroite, la Cp. non rétrécie sous l ’Or, les Sp. plus grosses, etc.

B. — F. non décurrentes, marginées
a. — F. à bords plans, étroitement marginés par 2 rangées cel. -f- N longuement 

excurrente
28
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B . m ic r o s t e f l iu m  Br. eur. (Diagnose I, p. 127 .)— Vaud : Vallée de Nant sur Bex 
(Philibert). J u r a :  Mont-Tendre, 1060 m. ; Creux du Van, 1470 m. (Meylan) (formes 
intermédiaires entre B . m icrostegium  et B . pallescens).
Var. helveticum  Roth. Ci. rudimentaires ou peu développés. — Suchet, 1580 m. (Meylan).

B. a n g e r m a n ic u m  Arn. Diffère du B. inlerm edium , dont ¡1 est voisin, par la Cp. piriforme, pâle, 
rappelant le B . arc ticum , la base des D. jaune d’ocre et les F. ordinairement planes aux bords. — 
Suède. — Ressemble au B. stenocarpurn, mais les F. à marge étroite, de deux rangées seulement, 
et la Cp. plus pâle.

B. m Jsandrum  Hagen. Diffère, d’après l’auteur, du B. m icroslegium  par les F. rougissantes, très 
distinctement marginées de jaune, le tissu cel. plus lâche, les Cel. angulaires étroitement rectangu
laires, la Cp. horizontale, non sillonnée, resserrée sous l’Or., l’Op. beaucoup plus large et plus 
obtus, les D. brun pâle, les Proc, beaucoup plus larges, liiants ou largement fenêtrés. Sp. vert 
jaunâtre, 16-20 p. — Norvège.

b. — F. à bords plus ou moins fortement révolutés jusqu’au sommet :

aa. — Marge des F. parfois indistincte ou de 1 ou 2 rangées au plus (excepté 
chez B. a lbulanum  et B. ju ra n u m . Sous-groupe du B. in lerm edium  :

a. — D. holodontcs

B. i f l t e r m e d iu m  Ludw. — Mésophile. Terricole. Indifférent. — E lément cosmopolite. 
S tation Sur le sable humide, les rochers arénacés, les rives argileuses, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Jusqu’à 1830 m.
Jura ; Plateau ; Alpes. — R. ou P.F. ; P. ; fr.
L ocalités Cette espèce figure dans la plupart des flores locales et est indiquée dans une 

quantité de localités de notre pays ; mais, en examinant les herbiers, on trouve, sous ce nom 
prédestiné aux confusions, les choses les plus disparates. Le véritable B. in lerm edium  paraît 
être rare en Suisse ; voici les indications qui me paraissent offrir suffisamment de certitude : 
Valais: Zermatt, Waldweg zur Taschalp, 1700 m. ; Steinmorane des Gornergletscher, 1830 
m. (Rompel). J u ra :  La Chaux, avec la var. subcylindrica  (Meylan) (S3§ 127. 5. 4 et 6). 
Appenzell : Strassenrand von Urnàsch nach Kronbach (Correns) (33̂ ) 127. 5. 2).

Var. subcylindricum  Limpr. S. jusqu’à 3 cm., crochu au sommet; Cp. pendante, étroi
tement claviforme (— 4 mm.), non recourbée, ni rétrécie sous l’Or. Col =  l/s urne.

Var. L im p rich lii Warn. Touffes plus hautes. T. à rameaux grêles à foliaison espacée.
S. 4-6 cm. Cp. nutante, svelte, arquée, col =  urne.

Var. m icrocarpum  Warn. Touffes basses, lâches. T. avec ramilles à F. julacées. S. 1-2 
cm. Cp. petite, plus ou moins bossue, 1,5 mm. ; Sp. jusqu’à 31 p.

Chez les expi. bien caractérisés du B . in term edium , la base des D. est courte, peu épais
sie et à peine plus colorée que la D. et que l’Exoth. ; les contours sont presque rectangulaires 
ou un peu arrondis en bas. Les Proc, sont étroits, à ouvertures elliptiques médiocres. Le P. 
se rapproche de celui des Leucodontium .

B. a rc to g a eu m  Hagen. Touffes basses, 0,8-1 cm., vert salure, brunies à la base, denses, feutrées.
F. non décurrenles, concaves, les comales largement obovales, finement acuminées, l,;i mm., indis
tinctement marginées, à bords plus ou moins réfléchis. N* ou N* formant une pointe fine, dentée. 
Cel. leptodermes, les supér. 12-17 p, les marginales sur 2 ou 3 rangées plus étroites presque
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linéaires. S. 1,5-1,8 cm. Gp. nulante, brun pâle, mate, 2,5 mm. Col =  V2-2/3 urne, étroitement 
claviforme-piriforme, un peu rétrécie sous l’Or. Op. bombé, haut, vernissé. D. jaunes, étroitement 
marginées, base rouge. Proc, fenêtrés. Gi; robustes. Sp. 17-22 y ,  jaunes, finement ponctuées. — 
Norvège. — Se retrouvera fort probablement dans les Alpes.
Diffère, selon Hagen, du B. intermedium, par la N. très brièvement excurrente et dans les l7. supér.

seulement, la Cp. de teinte plus claire, l’Op. obtus, plus caduc, la base des D. pourprée, haute (comme
les Hæmatostoma), les Proc, à fenêtres arrondies, les 3 Ci. longuement appendiculés, très épais etpap. 

II. Winter rapproche cette espèce du B. cuspidatum.

B. 11 a lb u la n u m  mihi spcc. nova. ^ Fl. 5  avec 4 ou 5 anthéridies, placées près la
Fl. <£. Petits gazons égaux, denses, feutrés à la base, vert jaunâtre à la surface. T. 1-5 
mm. à foliaison égale. F. dressées-divergentes, largement ovales-lancéolées, longuement 
acuminécs, cuspidées par la N, celle-ci très épaisse, jaune, rougie à la base, formant une 
arête de longueur médiocre, rigide, dentée ; base rougie, un peu décurrente, distinctement 
auriculée, Orl. petites, formées de cel. carrées, un peu dilatées, rougies. Bords réfléchis 
sur les V9 inférieurs, très distinctement marginés par 2-4 rangées de cel. allongées, 
épaisses. Tissu cel. épaissi, à cel. rhomboïdales 1 3-1 4, les basilaires dilatées, carrées.
F. inférieures à — Ns. S. brun clair, 1 à 2 cm., mince, flexueux à sec. Cp. petite, brun 
cuir noirâtre, mate, étroitement piriforme-allongée, un peu bossue, non rétrécie sous 
l’Or., col — urne, noirâtre. Op. persistant longtemps, petit, brun-rouge, brillant, conique- 
aigu, apiculé. P. jaune pâle. D. holodontes, acuminées sur la 7* supér., le sommet pap. 
— 7 9 de la D., marginées, avec 18 Tb. étroitement linéaires-rectangulaires. Base grande, 
rouge orangé, à contour inférieur arrondi. Plaques dorsales inférieures 1 1 1/i, ponctuées,
ligne médiane rectiligne. End. jaune, granuleux. Mb. bas. =  */* D. Proc, médiocres, à 
ouvertures subcirculaires. Ci. noduleux ou appendiculés. Sp. 19-22 y  jaune-verdâtre. — 
Mûrit en août.
Voisin du B. in term edium  dont il a la Cp. typique, mais en diffère par les F. très distinc

tement marginées, à bords réfléchis. — Race alpine du B. in term edium , à F. marginées. 
Graubündcn : Albulapass, 2000 m. (Amann) (58̂ ) 127. 5b 0).

B. ju ranun i mihi spcc. nova <J. Anthéridies nombreuses, paraphyses filiformes pluricellu
laires vertes nombreuses. Touffes serrées, noirâtres, feutrées de brun à l ’intérieur, vert 
jaunâtre à la surface. T. 2 cm. environ, filiforme, noircie et dénudée à la base, rouge 
brunâtre au sommet. F. rigides appliquées à sec, concaves, largement ovales-lancéolées, 
1,2 : 0,6 mm., acuminées, très brièvement cuspidées par la N. qui forme une pointe 
courte, rigide, un peu dentée ou même un simple mucron. N. brunâtre, forte, 67-80 y , 
pourpre violacé à la base ; bords enroulés jusque sous le sommet, largement marginés 
par 3 ou 4 rangées de Cel. allongées, linéaires, base non décurrente, rouge vineux. Tissu 
cel. à Cel. courtes, à parois épaissies, les apicales allongées, les moyennes et les supé
rieures rhombées-hexagonales, 13 27 y,  les inférieures rectangulaires 13 67 y.  S. 1 llz
cm., géniculé et brun noirâtre à la base, crochu et plus clair au sommet. Cp. petite, 
2 0,7 mm., pendante, piriforme-allongée, un peu bossue, à col court, brun noirâtre à la 
maturité, non resserrée sous l’Or. Op. conique, apiculé, brun orangé mat. Exoth. à Cel. 
rectangulaires, parois flexueuses ; à l’Or, deux rangées de cel. rectangulaires transver
sales. An. large, 68 y,  de 2 rangées cel. Exost. jaune d’or à la base, jaune pâle au som-
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met. I). longues de 0,45 mm., larges 72 g à la base, atténuées et cuspidées sur les 2/» 
supérieurs, non marginées. Plaques dorsales infér. 36 : 13-14 g, ligne médiane en zig-zag. 
Couche ventrale avec 26 articles, les 5 supér. formant la pointe. Tb. 20, holodontes, les 
infér. rapprochées, à bord extérieur ondulé. Base épaissie, courte, 68 g, brun-rouge, régu
lièrement trilobée et à contour arrondi comme chez les Hœmalostom a. End. jaune pâle, 
les sutures et les articles inférieurs orangés, Mb. bas. =  7 3 D. Proc, larges, carénés, 
avec 6 ou 7 ouvertures arrondies, pointe fine, appendiculée ; Ci 2 ou 3 longuement appen- 
diculés. Tout l’E nd , est couvert d ’une élégante striation régulière oblique très distincte 
et très caractéristique. Sp. jaune-verdâtre, lisses, 16-18 f*. — Mûrit en août-septembre. 
Jolie petite espèce voisine du B. sysphinctum , mais différent par son Op. mat et son End. 

à striation régulière. Diffère d’autre part du B . in term edium  par les F. largement margi
nées et l ’End, striolé.

Jura  neuchâtelois : dans un creux à neige au Creux-du-Van, 1450 m. (Meylan, août 1903) 
(© $  127. 5e 0).

B . 11 iu sc u m  Lindb. Petites touffes isolées, 1 cm. à peine. F. flexueuses à sec, les comalcs non ou 
à peine décurrenles, à base ovale, puis alténuées-elliptiques, à bords largement réfléchis jusqu’à la 
base, distinctement marginés, +  N. élargie et pourprée à la base, puis jaune brunâtre, formant 
une pointe courte, dentée. Ccl. peu épaissies, les supér. 10-14 g, les moyennes 15-18 g, les infér. 
pourprées 20-28 g. S. 2,5-4 cm., mince, brun. Cp. horizontale à nutante, régulière, ellipsoïde ou 
claviforme allongée, 3,5-4 mm., solide, brun rouge foncé, un peu resserrée sous l’Or., col étroit 
=  urne. Op. brièvement conique, brun rouge mat. D. robustes, largement marginées. Tb. 20-25. 
Proc, largement ouverts. Ci. longuement appendiculés, Sp. jaune verdâtre, 20-24 g. — Scandi
navie.
Considéré par Bryhn et par II. Winter comme une variété du B. interm edium .

3. — D. aulacodontes:

B . c la t h r a t u m  Amann in Rev. bryol., 1889, p. 89. (Diagnose I, p. 125.) — Valais: 
murs de la galerie de la route du Simplon, sur Bérisal 1800 m. environ 125. 6. 2). 
Graubiinden  : sur les poutres du barrage au bord du Landwasser, entre Davos-Dorfli et 
Davos-Platz, 1550 m. (Amann) ($8̂ > 125. 6. 0).

B . ta r d  U lll Bom. Touffes hautes de 3 mm. environ, brun noirci à la base, vert terne en dessus. T. 
bulbiformes. F. non rougies à la base, ovales-lancéolées, révolulées aux bords, indistinctement 
marginées. -+- N. rougie à la base, puis jaunâtre, formant une longue arête entière. Gel. petites, 
régulièrement hexagonales. S. 2 cm., mince, brun-jaune. Cp. inclinée, 2,5-0,8 mm., brièvement 
claviforme, régulière, resserrée sous l’Or, élargi, col =  urne à peine. Exolh. à cel. petites, 
parois épaisses. Op. bas, conique, brun-rouge, brillant, mamillaire. An. large, de 4 rangées cel. 
D. 0,45 0,1 mm., marginées, jaunes, blanchâtres au sommet. Tb. 25 aulacodontes, base rouge,
large. Mb. bas. '/2 D. Proc, larges, puis brusquement acuminés, largement fcnêlrés. Ci. longue
ment appendiculés. Sp. jaunes ou verdâtres, lisses, 18-20 g. — Maturité en septembre-octobre. — 
Ile d’Aoland.

B . lu ie u m  Bom. Diffère du précédent par les F. plus courtes, à N. plus brièvement excurrente, la 
Cp. jaune, les D. plus écartées, plus étroites, acuminées sur la ’/ î supér., les Tb. plus rapprochées, 
holodontes et la maturité en juin. — Ile d’Aoland.
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bb. — Marge des F. plus large, de 3 ou 4 rangées ou plus (sous-groupe du B . 
cirralum )

aa. — Cp. resserrée sous l’Or

B . c ir r a t u m  Hoppe et Horn. (Diagnose I, p. 127.) — Eocsicc. Rab. 971 ; M. G. 570. 
Hygrophile et mésophilo. Terricole et arénicole. Indifférent ou calcifnge préférant. 
E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur le sol sablonneux ou graveleux humide, les vieux murs, etc. Abondant sur 

les sables et les graviers près des glaciers et des cours d’eau des zones alpine et subalpine.
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 340 m. (Eglisauer Briicke, leg. Culmann) à 

2530 m. (Fuorcla da Suilej, leg. PfefFer).
Dans toutes les régions ; particulièrement fréquent dans les Alpes. — F. ou F.F. ; P., Q. 

ou A. ; parfois AA. ; fr.
L ocalités nom breuses.
Espèce très variable : dans la haute zone alpine et nivale, la taille est réduite, les touffes 

compactes, le S. plus court, la Cp. plus petite et plus courte, moins resserrée sous l’Or. Le 
P. de ces formes haut-alpines est moins développé, l’End, souvent imparfait, les F. plus 
larges et plus petites.

Un bon caractère distinctif du B . cirra tum  est fourni par la base des D. grande, bien 
épaissie, rouge-brun, de forme irrégulière, lacuneusc, radiciforme ou limitée inférieurement 
par une ligne courbe. Les Sp. verdâtres mesurent en moyenne 16-20 p, rarement 12 fx. Le S. 
est souvent géniculé vers la base. Les Fl. 5  sont toujours nombreuses dans les formes bien 
développées. Les Cel. angulaires des F. subcarrées et dilatées, ainsi que les Cel. moyennes 
allongées sont caractéristiques.

La var. sulcalum  Jôrg. a des I). aulacodontes.

B . M o n k e m e y e r l  Hagen. Diffère par ses F. indistinctement marginées. — Allemagne du Nord.

B . 11 p r æ c o x  Warn. Considéré par Roth comme une simple variété du B . cirra tum  à Cp. courte et 
étroite, S. 2-3 cm. — Mûrit en mai. — Allemagne du Nord.

B . s u b e i r r a t u m  Bom. Diffère du B . c irra tum  par la taille plus petite (1 cm.), les F. planes aux 
bords, le S. flexueux, la Cp. plus courte et plus ovale, peu resserrée sous l’Or, à sec, l’Op. plus 
élevé, apiculé et les Cel. de l’Exoth. plus lâches, à parois plus minces (Bomansson). — Finlande.

B. p a l l id o c u s p id a t u m  mihi spec. nova. (I, p. 126.) Anthéridies et archégones nom
breux, pâles. Petites touffes peu denses, vert-jaune pâles, décolorées à la surface, brun 
pâle et terreuses à l’intérieur. Feutre pâle et rare. T. rouge-pâle, 3-5 mm., avec 2 ou 3 
innovations en pinceau. F. 1,25 0,43 mm., ovales-lancéolées, longuement acuminées, 
brièvement cuspidées par la N., dentées à la pointe, non décurrentes, un peu auriculées 
aux angles, non ou à peine rougies à la base, sauf chez les vieilles F. ; bords étroitement 
révolutés vers la base seulement, plans à la partie supérieure, distinctement marginées 
par 2 ou 3 rangées cel. peu épaissies. -|- N forte, 85 f* à la base, jaunâtre, épaissie et 
rougie à l’insertion. Tissu cel. pâle, délicat, assez lâche, 15 40 g, à parois minces, non
poreuses ; Cel. angulaires rectangulaires linéaires-lancéolées, allongées, carénées. S. 1 cm., 
largement arqué en col de cygne. Cp. petite et courte, brun cuir, puis brun marron à la
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maturité, brun jaunâtre après la sporose, horizontale à pendante, oblongue-piriforme, un 
peu ventrue, 0,8 0,38 mm., col 0,3 mm. =  urne, macrostome à vide, rétrécie au x/s 
supérieur et un peu sous l’Or, après la sporose. Sous l’Or., 3 rangées de Cel. rectangu
laires transversales peu épaissies ; les autres Cel. polygonales, carrées ou rectangulaires, 
irrégulières, assez lâches, 30 : 50 p, médiocrement épaissies. Op. brun rougeâtre, mat, 
plan-bombé, avec une petite verrue, Exost. jaune brunâtre, blanchâtre au sommet. D. 
0,3 0,085 mm., brusquement rétrécies et acuminées au 1/s supér., non marginées ; base 
jaune-orange, arrondie, trilobée, haute de 110, large de 115 p ; plaques dorsales infér. 
2 : 1 (30 : 15 p) ; ligne médiane en zig-zag. Tb. 18 dont 4 forment la pointe, rectilignes, 
régulières. End. orangé, Mb. bas. - y2 D* Proc. larges, rapidement atténués-acuminés, 
avec 4 fenêtres arrondies. 3 Ci. longuement appendiculés. Sp. 15-22 p (la plupart 18 p) 
vert jaunâtre.
Vaud : mur humide près le Pont-de-Chailly, sur Lausanne, 000 m. (Amann) (£8̂ > 126.

2 . 0).
Diffère du B . affine, par les F. non décurrcntes, plus brièvement acuminées, planes aux. 

bords sur les 2/s supér., et les Sp. plus grosses. Diffère du B . cirratuni par les F. briève
ment cuspidées, planes aux bords supérieurement, non ou à peine rougics à la base et les
D. acuminées à Tb. moins nombreuses. Paraît voisin du B. sysphinclum  Limpr., que je ne 
connais que par la diagnose, mais en diffère par la couleur pâle, l’Op. plan-bombé, mat, et la 
Cp. moins resserrée sous l ’Or.

B. sysphinctum Limpr. (Diagnose I, p. 127.) — Norvège.

B. llexiselum Lindb. Touffes lâches, 0,5-1 cm., vert jaunâtre ou rougeâtre, feutrées. T. et inno
vations courtes. F. supér. rapprochées, ovales-lancéolées, longuement acuminées, bords révolulés, 
marginés par 4 ou 5 rangées cel. - |- N. formant une pointe plus ou moins longue, lisse ou dentée, 
rougie à la base. Cel. basil. 18-25 p (4 1), les angulaires bien dilatées, les supér. 12-15 p  (3 1),
les infimes rougies. F. pch. à base subcordiforme, puis largement ovales-lancéolées. S. 2-5 cm., 
rouge, mince, flexueux, recourbé. Cp. pendante à nutante, leptoderme, rouge-jaune au brun pâle, 
piriforme épaisse, rétrécie sous l’Or., celui-ci dilaté après la sporose. Col épais et court =  urne. 
Op. haut, à longue pointe, orangé, vernissé. D. jaune-rouge, pointes jaune clair. Tb. 30. 3 Ci. lon
guement apendiculés. Sp. 20-25 p, jaunâtres. — Scandinavie.

B. caldcóla Arn. Touffes denses, 1-4 cm ., brun rouge, les pointes seules vertes, un peu brillantes.
F. étroitement elliptiques, acuminées, bords révolulés plus largement à la base, indistinctement 
marginés par 2 rangées cel. -(- N. formant une arête longue, flexueuse, dentée. S. 1-2 cm., jaune- 
rouge, brillant, arqué. Cp. jaune pâle, leptoderme, à col court =  '/s urne, peu resserrée sous l’Or. 
Op. plan convexe-mamillaire. D. marginées, Tb. 23-25. Mb. bas. =  '/2 D. Proc, à ouvertures 
étroites. Ci. appendiculés. Sp. 18-22 (25) p, jaune brunâtre. — Russie.

|3j3. — Cp. non ou à peine resserrée sous l’Or

B. 11 Ruedianum mihi spec. nov. (Diagnose I, p. 128.) — Graubiinden : Fluelapass, 
2450 m., avec Brachythecium  glaciale (Amann) (S8£ 128. 5. 0). — Peut être considéré 
comme une race nivale du B. cirralum .

B. lim osuiïl Hagen. $ -j- (5- Touffes denses, jusqu’à 2 cm., enterrées en partie, noirâtres, 
vertes seulement à la surface. F. comales subflexueuses, non décurrentes, rétrécies à la 
base, puis largement obovales, brièvement acuminées, médiocrement cuspidées, 2,4 : 0,9-
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1,1 mm., concaves, avec un pli de chaque côté de la N ., bords marginés, étroitement 
réfléchis inférieurement. Cel. minces, à parois noircies, les basilaires rectangulaires ou 
subcarrées, -)- N. large de 140 à la base, brunie, puis noircie, formant une arête mé
diocre, fragile, lisse. S. 2 cm. Cp. pendante, régulière, en forme de cloche à sec, brun 
cannelle, le sporange subitement dilaté, ovale, épais, non resserré sous l’Or., celui-ci 
élargi. I). 0,40 0,08 mm., à base brun orangé, lacuneuse, 00 ¡i, étroitement marginées. 
Ligne médiane dorsale presque droite. Tb. 18-20, basses. End. jaune, Mb. bas 0,14 mm. 
Proc, lancéolés-subulés, fenêtrés d’ouvertures arrondies. 3 Ci. longuement appendiculés. 
Sp. vertes, pap. 22 g.
Valais : Simplón, 2050 m., au bord du petit lac-réservoir au-dessus de l’Hospice (Amann) 

( 8 $  128. fi** 0).
Ces expi. répondent bien à la description princeps de Hagen (M usci N orvey . bor., p. 175). 

La marge des F. paraît être assez variable : elle est peu accusée ou même indistincte dans 
certaines F. La couleur noirâtre des touffes, des F. et de la N. est caractéristique. Les bords 
des F. sont largement réfléchis à la base, beaucoup plus étroitement plus haut. Le S. atteint 
rarement 2 cm. et mesure en général 1-1 */s cm.

K. i i r i s la t l l l l l  Hagen. Petites touffes denses, 1 cm. F. super, concaves, ovales-lancéolées, longue 
ment acuminécs, longuement aristées par Pexcurrcnce de la N. ; bords étroitement réfléchis jus
qu’au sommet, marginés, rouge vineux à la base. Cel. angulaires carrées, túrgidos. -}- N. formant 
une longue arête subrigide ou fle.xueuse, entière. S. 2 cm. Cp. pendante, à col oheonique, subite
ment dilatée, puis graduellement atténuée jusi|u’à l’Or., non resserrée sous l’Or., jaune, puis brune, 
un peu brillante, rugueuse. D. à base mince, lacuneuse, mal délimitée. Proc, largement ovales, 
largement fenêtrés, brusquement cuspidés et subulés. Ci. 2 ou 3 appendiculés, parfois nuis. Op. 
convexe-conique aigu ou apiculé, rougeâtre, vernissé. Sp. vert brunâtre. 19-22 p. — Norvège.

U. s n b g lo b o s u m  Schlieph. — Synon. B. B œ n itz ii C. M. — Mésophile. Tevricole. Indif
férent. — E lément mésothermique-boréal. — S tation Rochers recouverts de terre. 
Zone alpine. — Hautes-Alpes. R. ?
L ocalités Valais: Riffelalp, 2250 m. (Rompel). V aud:  Tour d’Anzeindaz, 2170 m. 

(Herzog). Bern : Schwarzgratli an der Gemmi, 2400 m.(Culmann). Graubündcn : découvert 
à l’Albula par Græf en juillet 1885.

Ne diffère guère du B . subrolunduvz que par l’inflorescence <J>.

B. Liste De Not. (Diagnose I, p. 128.) Diffère du B. snbglobosum par la forme de la Cp. vide piri
forme, rnacroslome. — Alpe Fcnestrelle, Piémont.

B. s p i s s u m  Hagen. $ . Touffes compactes, 1,5 cm., planes, brunies ou pâlies en dedans, vert jau
nâtre en dessus. F. médianes ovales-lancéolées, 2,4 0,65-0,77 m., bords étroitement réfléchis à
marge distincte, -j- N. F. supér. ovales, acuminées, longuement cuspidécs, 2,2 0,46 mm., subau-
riculées, bords réfléchis, marginés par 3-4 rangées cel. épaissies, rougies à ja base. Cel. à parois 
minces, les angul. plus courtes et plus lâches, renflées, les supér. 40-62 : 13-17 g. -f-N . 80 p brun- 
rouge à la base, puis vert brunâtre. S. 10-25 mm., plus pâle au sommet, subrigide, tordu à gauche 
en haut, arqué-crochu. Cp. horizontale-pendante ou subdressée, 2,2 1 mm., à col défluent dans
le S. Urne subitement dilatée, ovale, brun jaune, mate, lisse, non resserrée sous l’Or., celui-ci 
assez large. Op. conique, à large mamille obtuse. D. à base orangée, pâle, mince, étroite, longues 
de 0,38 mm., linéaires jusqu à la */2, puis rétrécies. Plaques dorsales inférieures-rectangulaircs,
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19 f i ,  ligne médiane en zig-zag. Tb. 20, espacées, dépassant de côté. End. libre, Mb. bas. 0,17 mm. 
Proc, largement lancéolés, fenêtres ou fendus. 2 ou 3 Ci. appendiculés. Sp. jaune rougeâtre, 23-27 
f i .  — Norvège.

B. m icrolacustre mihi spec. nova. Synon. B. p a rvu lu m  mihi olim, nec Cardot. 
(Diagnose I, p. 129.)

$ Ô • Anthéridies et archégones peu nombreux. Petites colonies ou touffes isolées, vert 
terne à la surface, feutrées, noircies et imprégnées de tourbe à l’intérieur. T. 1 ou 2 mm., 
émettant sous la fleur une ou deux innovations gemmiformes de 2 à 4 mm. au plus. F. des 
innovations peu nombreuses, largement ovales-lancéolées, longuement cuspidées par la N. 
brune, bords plans, non marginés, base non rougie, tissu cel. lâche. F. comales ovales-lan
céolées, non décurrentes, acuminées, brièvement cuspidées par la N. qui forme une arête 
courte et rigide, ordinairement entière, bords révolutés de la base jusqu’à la partie supé
rieure, plus ou moins distinctement marginés par 1 ou 2 rangées cel. jaunâtres, base rougie, 
longueur 1,25-1,40 0,5-0,G mm. N. large de 60 g à la base. Tissu cel. assez lâche, mais 
ferme, Cel. apicales 58-12 fi, moyennes médianes 40-40 12-14 f i ,  hexagonales-rhombées,
basilaires 58-80-14 fi rhombées-rectangulaires. F. pch. internes lancéolées, largement cuspi
dées, à bords plans non marginés ; tissu cel. plus allongé, N. jaune brunâtre formant une 
arête rigide, brunâtre, entière. S. 15 mm., brun, plus pâle au sommet, légèrement llexueux, 
crochu. Cp. petite, 1,5-2 : 1 mm., exactement pendante, brun jaunâtre pâle, piriforme-sub- 
globuleux, à col distinct -  */* urne, noirci et plissé à sec, non rétrécie sous l’Or, à sec, celui- 
ci un peu dilaté, Cel. de l ’Exoth. pour la plupart assez régulièrement rectangulaires, 40-80 : 
32 fi, à parois peu flexueuscs ; sous l’Or. 2 ou 3 rangées de Cel. allongées transversalement. 
Op. largement convexe-conique, avec une verrue large et obtuse, jaune-orangé, mat, rouge 
au bord ainsi que l’Or, de la Cp. Exost. pâle, brun fauve à la base, blanc à la partie supér. 
D. longues de 0,33 mm., rétrécies et acuminées sur les 2/b supér., largement marginées, à 
base orangée peu épaissie, courte, arrondie ou brièvement radiciforme, marge de la couche 
ventrale droite, scalariforme, 15 Tb. environ, régulières ; plaques dorsales infér. rectangu
laires, 3 1, ligne médiane en zig-zag, pointe des D. hyalines, presque lisse. End. pâle, Mb.
bas. =  1/î D. Proc, assez larges, à ouvertures ovales, 2 ou 3 Ci. longuement appendiculés, par
fois noduleux. Sp. jaune verdâtre, granuleuses, 18-23 (20) ¡i. — Mûrit en juin-juillet. — 
G raubünden : Dischmatal, Davos, auf Torfboden vor Dürrenboden, 1800 m. (Amann) (S3§ 
129. 3. 0).

Cette jolie petite espèce a le port et l’aspect du B . Jôrgensenii Kaurin et des petites 
formes du B. lacustre.

C. — F. non décurrentes, non marginées (sous-groupe Pseudocæspiticia) 
a. — F. à bords plans

B. psetldo-Kunzei Limpr. (Diagnose I, p. 125.) — Valais: Mattmarksee, 2100 m., sur 
le sable humide (Culmann, août 1880).

B . Iïiicrocæ spiticium  mihi spcc. nova. $ - f  çf (parfois quelques fl. Ç). Petites touffes 
denses, vert jaunâtre à la surface, feutrées et brunies à l’intérieur. T. fragile, 1-2 mm., 
gemmiforme, très divisée. F. appliquées, les extérieures petites, concaves, largement 
ovales, aiguës, — Ns, bords plans, non marginés ; les suivantes ovales-lancéolées, acumi-
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nées, non atténuées ni décurrentes à la base, bords révolutés seulement à la base, non 
marginés, Ns très brièvement excurrente formant un mucron rigide, entier. F. pch. lan
céolées à bords largement et lâchement rabattus. Dimension des F. : 0,7 0,34 mm., lar
geur de la N. à la base 7,4 ¡i. Tissu cel. ferme, à parois très peu poreuses ; Cel. apicales 
rhombées étroites, 12: 35 p. Cel. moyennes rhombées 12 60 p ; Cel. basilaires rougies, 
subrectangulaires, 17 52 p ; Cel. angul. carrées, turgides. S. 15-17 mm. brun-rouge
clair, un peu brillant, arqué et un peu flexueux. Cp. petite, brun pâle, leptodcrmc, à col 
court =  V3'1/2 urne, puis subitement dilatée, piriforme-subglobuleuse, macrostome et 
campaniforme après la sporosc, non ou à peine resserrée sous l’Or. Dimensions : urne 0,8- 
1 0,7-0,8 mm., col 0,3 mm. environ. Tissu cel. de l’Exoth. assez lâche, fortement
épaissi, à parois peu flexueuses. Exost. jaune-brunâtre. Op. ? D. 0,26 mm., larges de 0,05 
à la base, étroitement marginées, régulièrement atténuées-acuminées, la pointe hyaline 
formant le i/s supérieur. Plaques dorsales infér, rectangulaires 2 1, ligne médiane angu
leuse. Tb. 20 à 26, les 5 ou 6 supér. formant la pointe, régulières, parfois un peu relevées 
en accolade au milieu, mais sans perforation, bords des articles ventraux droits ou scala
riformes; base rouge-orangée, relativement grande, 48-50 p, à contours arrondis régu
liers. End. jaune, Mb. bas. == ‘/2 D., articles inférieurs épaissis, jaune brunâtre. Proc, 
larges, à fenêtres arrondies. 2 ou 3 Ci. longuement appendiculés. Sp. vert jaunâtre, pres
que lisses, 16-20 p. — Maturité en juillet.
G r a u b ü n d e n  : Schiatobel oberhalb Davos-Platz, auf steinig-erdigen Abhängen des Klein- 

Schiahorn, 1800 m. (Amann, VIII. 1888) 0 8 $  125. 4b 0).
Parent du B. pscudo-K unzei Limpr., dont il diffère par la taille plus petite, les F. plus 

brièvement cuspidées, la Cp. plus petite, plus courte, à col plus bref, non ou à peine resserrée 
sous l ’Or., les Sp. verdâtres, plus grosses.

b. — F. à bords fortement révolutés jusqu’au sommet 

a .  — N. formant une pointe courte

B. Culmannii Limpr. (Diagnose I, p. 125.) — Hygrophile. Terricole et arénicole. Indiffé
rent. — E lément mésothermique-boréal. — S tation : Sables et graviers humides. Zones 
inférieure et alpine. — Alpes. — R ? R ? Q ; fr.

L ocalités V a la is  : Daubensee an der Gemmi, 2350 m. (Culmann, août 1886) (Dixon) ; 
sables du Rhône près le Bouveret, 376 m. (Burchard) ; Riffelalp, 2400 m. (Meylan et Wilc- 
zek) 0 8 $  125. 5. 6) ; Chanrion, vallée de Bagnes, 2400 m. (Amann) 0 8 $  125. 5. 8) ; Glacier 
de Tourtemagne (D. Cruchet). V a u d  : moraine du glacier de Paneyrossaz, 2300 m. (Mey
lan) 0 8 $  125. 5. 2, 4 et 10). B e r n :  Gemmi, Nordseite, zwischen Schwarenbach und Dauben
see, 2L)0 m. (Culmann) ($8̂ ) 125. 5. 0). U r i  : bei Realp, in Felsenritzen am flutenden W as
ser (Janzen).

Peut être regardé comme une race alpine synoïque du B . caespilicium .

B. polare Hagen. F. à base ovale, brusquement atténuées en une longue poinle ; bords plus ou 
moins largement rabattus, mais nullement marginés. S. très aminci en haut. Ci. avec des appen
dices très longs. Sp. jaune d’ocre. — Norvège, Grönland.

29
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Groupe B u lb ifo lia . Petites et très petites espèces eu colonies ou touffes très basses, gem- 
miformes. Inflorescence $ ou $ -f- ¿ . F .  petites, concaves, largement ovales, obtuses ou 
aiguës. — N. ou Ns ou -j- Ns.
Groupe hétérogène ! Il est probable que les B. Garovciglii et confertum  doivent être pla-

pés près du B . a lropurpureum ).

A. — F. comales à bords plans, non marginés. Très petites espèces ; port des A ry y -  
robryum  :
a .  ------ Ns disparaissant sous le petit acumen :

B. b u lb ifo lilim  Lindb. (Diagnose I, p. 125.) — Laponie.

B. g ilv u m  Hagen ÿ +  ¿ .  Petites colonies isolées, les pointes seules émergeant du sol, T. 1,5 mm. 
F. noircies, concaves, à peine décurrenlcs, largement ovales, brièvement acuminées ou subobtuses, 
bords lâchement réfléchis sur la infér., non marginés, base rougie ; Ns ou — Ns. Cel. épaissies, 
les supér. 10-12 [i, les angul. dilatées et plus courtes 25-35 p. S. 1-2 cm. Cp. nutante-pendanle, 
piriforme, col =  urne, brun clair un peu vernissé, leptoderme, non resserrée sous l’Or., rouge et 
un peu dilatée à vide. Op. bas, conique, mamillaire, obtus. 1). jaune brunâtre, non marginées, Tb. 
20. Mb. bas. =  */a I). Proc, étroits, fenêtre. Ci. appendiculés ou rudimentaires, pap. Sp. jaune 
verdâtre, 20-25 p. — Norvège.

b. — N. dépassant un peu le sommet
«. — Touffes lâches

B. G arovag lii De Not. (Diagnose I, p. 125.) — Monte Stclvio, Vallellina. 

p. — Touffes très serrées et compactes

B. confertum Limpr. (Diagnose I, p. 125.) — Valais Rochers du Hinter-Allalin, sur 
la cabane Britannia, 3100 m. (Amann) (B. H. 125. 1. 2.)

B. — F. comales révolutées et étroitement marginées aux bords :
B. n ilid u lu m  Lindb. (Diagnose I, p. 126.) — Spitzberg, Gronland.
B. n ig r ic a n s  Kaur. Voisin du précédent, mais touffes plus lâches, 1 cm., F. plus grandes et plus 

larges, tissu cel. à parois plus minces. Proc, larges. — Norvège.
B. B au er i Schiffner. Stérile $ .  Port du B . confertum, 2 cm., vert gai, rouillé à l’intérieur. F. 

base rectiligne, puis elliptiques, rapidement acuminées, non marginées, entières, révolutées aux 
bords jusqu’à la pointe ; Ns. Cel. arrondies-hexagonales, lâches, 25-30 p. — Tyrol méridional.

Groupe C S B sp itib ry u m . Inflorescence synoïque, monoïque ou dioïque. Fl. ç f  gemmiforme. 
Touffes vertes ou vert jaunâtre, plus ou moins denses. T. très courte ou atteignant 2 et 
même 3 cm. avec des innovations gemmiformes courtes ou plus ou moins allongées, par
fois filiformes ou julacées. F. non contournées en spirale à sec, non décurrentes, ovales 
ou ovales-lancéolées ou lancéolées, bords ordinairement révolutés et marginés. N. ordi
nairement excurrente ; Cel. basilaires rougies (excepté B. Geheebii et Combae). Cp. brun 
pâle à brun marron ou rougeâtre. D. jaunes ou brunâtres, base orange ou rouge.

Sous-groupe Pallescentia. Inflorescence Q çf (parfois $ cf ou ? -f- 9) ; Fl. çf termi
nales sur des innovations spéciales. F. comales à bords largement marginés et fortement 
révolutés; -f- N. Cel. basil. rougies, rectangulaires; Cel. angul. carrées-arrondies ; Cel. 
supér. courtes. Cp. brun pâle. P. parfait.
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B. pallescens Schl. (Diagnose I, p. 129.) — Mésophile. Humicole et terricole. Indifférent. 
E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur l ’hum us des rochers e t des m urs un peu hum ides.
De la zone inférieure (R) à la zone alpine. Fréquence et développement maximum dans 

la zone subalpine. — De 400 m. (Schaffhausen, leg. Weber) à 2600 m. (Adula, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités très nombreuses. — Découvert par Schleicher dans les Alpes de B ex ($8£> 129.

4. 0).

L’inflorescence paraît fort variable : dans les Alpes, les expi. distinctement monoïques ne sont pas 
fréquents ; on trouve parfois des Fl. $ et des tiges simplement Q . Les formes haut-alpines réduites 
sont souvent ou 5  +  ¿f.  Le tissu cel. des F. est caractéristique chez le B. pallescens : les Ccl. 
infér. rougies sont rectangulaires, les angles un peu arrondis sont formés par des Cel. carrées-arron- 
dics ; les Cel. sup. sont brièvement rhombées-hèxagonales, les moyennes mesurent 24-40 12 p . Les
Sp. sont fréquemment granuleuses ou finement verruqueuses.

Var. borcale B. eur. Forme robuste, 4 cm. et plus. F. plus longues et plus étroites, lon
guement acuminées, les supér. vert saturé. S. 4 cm. Cp. horizontale ou ascendante, brun 
marron à la maturité.

Var. conlextum  (Hoppc et Horn.). Forme alpine. Touffes très denses et compactes, 2-5 
cm., très feutrées et avec des zones colorées à l’intérieur. F. plus petites, brièvement acumi
nées. S. 1 cm. Cp. renflée, fortement rétrécie sous l ’Or, après la chute de l’Op.

Var. Ponlrcsinae  II. Winter. Diffère du type par les F. plus étroites, souvent décur- 
rentes. Les F. périgoniales çf obtuses, rectangulaires ou trapézoïdes brusquement cuspi- 
dées ; la Cp. à col plus court, l’Op. plus petit, les Sp. jaune brunâtre ou ocracé, 16-22 p. — 
Dontresina (Winter).

Var. cylindrica  Hagen. $ -f- Fl. ç f capituliformes. Fol. perigoniales très larges, 
brusquement cuspidées. Cp. étroitement cylindrique, 6 1 mm. Ci. ordinairement nodulcux.
— Norvège.

Var. synoïeum  Schiffn. Fl. $ e t ç f .

B. 11 B æ n itz ii C. M. Port du B. pallescens ; $> +  cf. Touffes lâches, vert doré en dessus, feutré 
de brun-rouge en dedans ; 1-2,5 cm. F. molles longuement cuspidées. F. comales appliquées à sec ; 
Cel. leptodermes, les supér. très longues, étroitement rhombées, 10-12 p, les basilaires hexagones- 
rectangulaires, 20-25 p. S. 2 cm. Cp. pendante, régulière, 3 mm., à col étroit =  '/g urne, obovale, 
non ou peu resserrée sous l’Or., puis piriforme. Op. bombé, à grosse pointe. D. étroites, jaune- 
brunâtre, base orange, largement marginées et pap. Tb. 25. Mb. bas. =  */3 D. Proc, lancéolés- 
subulés, largement fenêtrés, pap. Ci. longuement appendiculés, délicats et fragiles. Sp. 16-22 p, 
vert olive. — Norvège.

B. 11 d e lp h in e n se  Corb. $ -f- cf • F. comales un peu élargies à la base. Cp. étroitement obovoïde, 
brune, horizontale ou subdressée, longue de 6 mm. — Alpes du Dauphiné.

B. R o sen b erg iæ  Hagen. 9  +  cf- Touffes 2 cm., planes, brun noirâtre en dedans, vert jaunâtre 
en dessus. Diffère du B. pallescens, selon Hagen, par la base des F. violacée, la Cp. plus étroite, 
à Cel. subregulières, les D. plus étroites, longuement subulées, plus largement marginées, à base 
jaunâtre-brunàtre, la Mb. basil. plus basse, les Proc, plus étroits à ouvertures plus étroites, Ion-
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guement subtiles, les Ci. très souvent rudimentaires, l’Op, conique, obtus, plus élevé, les Sp. plus 
grandes 20-25 p, ocracées. — Norvège.
Roth (E ur. Laubm.,  p. 133) rapporte cette mousse au B. capillare  var. méridionale.

Sous-groupe Cæspiticia. 9  +  Cf 011 9  — cf • F. non ou indistinctement (très étroitement) 
marginées aux bords (marge rarement prononcée et distincte).

A. — Espèces 9  +  cf
a. — F. obtuses, à bords plans. — Ns disparaissant sous le petit acumen:

B. t e r e s  Lindb. (Diagnose I, p. 129.) — Espèce de la zone arctique.

b. — F. acuminées-aiguê's, bords réfléchis à la base seulement :
a. —  Ci. appendiculés :

B. subrotundum Brid. (I)iagnose I, p. 129.) — S y non. B. brunnescens Schl.
Mésophile. Terricole et humicolc. Indifférent. — E lément mésothermiquc-boréal.
Station Sur l’humus dans les fentes des rochers et sur le sol caillouteux.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. — R. ? P. ou Q. ; Fr.

Localités Valais (Schleicher) ; Col de la Gcmmi (Philibert). V aud:  Tour d’Anzcindaz 
(Herzog). J u r a : Chasseron ; Suchet (Mcylan). Bern : « in  alpibus Sanensibus » (Thomas, 
localité originale) ; Faulhorn (Schimpcr). Glarus : Obéré Sandalp (Hegctschweiler). Grau- 
bünden : Albulapass (Schimper) ; Piz Lagalp, 2900 m. (PfefTer) ; Vanezfurka ob Monstein, 
2500 m. ($8§ 129. 2. 4) ; Morteratschtal (S3§ 129. 2. 2) ; Davos-Kulm, 1(500 m. (58|) 129. 2. 
6) (Amann).

L’inflorescence est parfois $ . Le tissu cel. à Ccl. courtes, les Çel. angul. lâches, hexagonales ou 
carrées-arrondies, formant de petites oreillettes, les D. rapidement atlénuécs-acuminécs sur le ’/:i sup. 
(bien figurées dans le Bri/ol. europ. Suppl. IX, Tab. ¡561) sont caractéristiques pour cette espèce. La 
marge des F. est parfois de plusieurs rangées cel., en général peu distincte ; la forme de la Cp. est 
variable.

Var. clavata  Hagen. Cp. claviforme, étranglée sous l’Or. — Norvège.

B . p u m i lu m  Ryan. Q -p  cf et $ .
Diffère du B. subrotundum par les caractères suivants: Touffes basses, denses, feutrées, 8 mm. 

seulement. F. à marge distincte, de 2-3 rangées Cel. allongées et bien épaissies ; tissu cel. supér. dis
tinctement collenchymalcux, les Ceh angul. subcarrées, dilatées. Cp. à col =  urne, arqué, bien séparé 
de l’urne à sec. Op. concolore. D. à Tb. moins nombreuses (15-20). Stm. plus petits. Sp. jaunâtres, 
16-22 p. — Norvège.

|3. — Cils noduleux, Proc, larges

B. c æ s p i t i c i l o r m e  De Not. Touffes très denses, 1 cm., vert jaunâtre, à feutre rouge-brun. T. très 
ramifiées, b. comales rapprochées, appliquées, 1,5 0,84 mm.j obovales, carénées-concaves, acu-
minées, à bords entiers, révolutés sur la moitié inférieure, indistinctement marginées supérieure
ment par 2 ou 3 rangées cel. allongées. +  NN rougie et large de 90 ¡t à la base, formant une arête 
solide, lisse. Cel. peu épaissies, les moyennes et supérieures 30-50 12-14 p, rhombées, les basi
laires rectangulaires, larges de 18-24 p, rougies, les angul. un peu dilatées formant presque de 
petites Orl., carrées, 35-40 f*. S. 1 cm. rouge, crochu. Cp. pendante, 2-2,4 mm., à col é t r o i t e  
3/5 urne, régulière, piriforme, microslomc, non resserrée sous l’Or. Op. bas, presque hémisphé
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rique, mamillaire, brun-rouge, un peu brillant. P. 0,36 mm. D. jaune brunâtre, à grosses pap., 
étroitement marginées, Tb. 26, rapprochées. Mb. bas. =  73 D. ; Proc, fenêtrés, 3 Ci. robustes, 
non appendiculés. Sp. 16-20 fi, jaunâtres. — Alpes de la Vallée d’Aoste, au-dessus de Saint-Marcel. 

y. — Cils rudimentaires, Proc, étroits :

15. valesiacum  mihi sp. nova. — Monoïque. Fl. cf sur un rameau spécial, au dessus du 
rameau Q; anthéridies 10 environ, 0,46 mm. (vides); paraphyses filiformes orangées nom
breuses. F. périgoniales à base ovale, puis lancéolées, brièvement cuspidées par laN. ; bords 
révolutés jusque près du sommet, étroitement marginés à la partie supérieure ; les folioles 
intérieures largement auriculées aux angles. Fl. 9  à archégones peu nombreux, paraphyses 
filiformes rouges.

Touffes denses, 1 à 2 cm , très fertiles, vert terne à la surface, brun obscur et très feu
trées à l’intérieur. F. comales oblongues-lancéolées, 1,7 0,65 mm., acuminées, brièvement
cuspidées, brièvement décurrentes et un peu auriculées aux angles ; bords entiers, étroite
ment révolutés sur les 2/3 inférieurs, non ou indistinctement marginés par 1 ou 2 rangées 
cel. un peu allongées. Ns ou -{- N9 brièvement excurrente, épaissie (100 g) et rougie à la 
base. Tissu cel. un peu épaissi, à parois fermes, peu poreuses. Cel. supérieures rhombées 
(1000 au mm2), 40 25 g ; Cel. moyennes (1250 au mm2), 40 : 20 p. Cel. angulaires turgides, 
carrées (950 au mm2), 60 : 20 p. S. 1 à 2 cm., mince, rouge, brillant, crochu au sommet. 
Cp. petite, 2 1 mm., pendante, brun foncé ou noirâtre, mate, oblongue-piriforme, à col 
conique un peu arqué, un peu plus court que l ’urne (humide 1,15. à sec 0,7 mm.), passant au 
sporange ovale, celui-ci 1,8 : 1 mm. (1,26 : 0,8 mm. à sec), non resserrée sous l’Or. Exoth. 
à parois cel. peu épaissies, un peu flcxueuses, Cel. subrectangulaires (1000 au mm2), 50 20 
p, à l’Or. 2 ou 8 rangées de petites Cel. allongées transversalement, fortement colorées, puis 
2 ou 3 raîigées de Cel. subcarrées. Stm. nombreuses, 44 p. Op. brun-rouge mat, plan- 
bombé, apiculé-aigu, diam. 0,56, hauteur 0,8 mm. P. jaune-brun. D. longues de 0,4, larges 
de 0,08 mm., régulièrement atténuées dès la base, acuminées et rétrécies vers la 7* ou les 
2/s supér. en une pointe lisse, largement marginées ; base épaissie, brun-rouge foncé, à con
tours subrectangulaires, courte, 40-60 p, terminées inférieurement en chapelet de cellules. 
Plaques dorsales inférieures 4 2, ligne médiane en zig-zag. Tb. linéaires, rapprochées, 18
(dont 5 pour la pointe). Mb. basil. n’atteignant pas la 7» des D. Proc, étroits, à ouvertures 
étroites, 3 elliptiques et 1 linéaire. 2 Ci. ordinairement rudimentaires, parfois noduleux, très 
rarement appendiculés. Sp. vert brunâtre, très inégales, 20-24 (34-40) p, pap., avec une ou 
deux grosses gouttelettes de graisse. — Maturité en juillet-août.

Valais : Tâschalp, 2400 m., sur les graviers humides, avec Oncophorus virens (Amann) 
(© §  128. 3*» 0).

Paraît voisin du B. caespitici form e  De Not. d’après la diagnose donnée par Limpricht (in 
Rab.) de ce dernier. Il en diffère par la taille plus grande, le P. imparfait, les Sp. plus 
grandes, etc.

Présente, d autre part, des affinités avec le B. subrutundum , dont il diffère par l’End, 
imparfait, les Proc, étroits, la Cp. plus allongée, à col plus long, les Sp. plus grosses, etc.

Le B. valesiacum  devrait être placé dans la sous-section E u c la d o d iu m , mais, vu ses affi
nités avec les B. subrolundum  et caespihciform e, j ’ai préféré le placer dans leur voisinage 
immédiat. Sur les nombreuses capsules examinées, je n’ai vu qu’un seul cil appendiculé. L’in- 
llorcscence était purement monoïque dans tous les échantillons étudiés.
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B. — Espèces 9  — C?
a. — F. révolutées et étroitement marginées aux bords

aa. —  F. un peu flexueuses à sec. Cel. petites, épaissies

B. J a c liii C. Müller. (Diagnose I, p. LH.) — Alpes de Garinthie.

B. cæ spitiçlum  L. (Diagnose I, p. 132.) — Exsicc. W et W 782.
Xérophile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur les murs, les rochers, le sol sablonneux ou graveleux.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2600 m. (Schwarzsee, Zermatt, leg. 

Rompel).
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ; fr. — L ocalités très nom breuses.
Mousse polymorphe, variable dans toutes ses parties. Podpera (Beihefle z . Bol an. Ccn- 

Iralblall, XV, 1903, p. 21) dispose comme suit les formes principales :

I. — Cel. rhombées étroites :
lyp icum  Podp. Coussinets denses. F. ovales-lancéolées, longuement acuminées, à 

bords étroitement révolutés, marginés de jaune. Cel. leptodermes, les basil. infimes 
brièvement rectangulaires, les moyennes rhombées-allongées ou largement linéaires, 
les supér. un peu épaissies. Cp. cylindrique, régulière, brune, à col brun foncé.

II. — Cel. rhombées, larges et courtes.
Iransiens Podp. En touffes compactes. F. concaves, appliquées, ovales ou ovales- 

lancéolées, à bords révolutés et marginés, atténuées par une courbe arquée. F. 
supér. un peu flexueuses à sec. Cel. leptodermes, rectangulaires ou irrégulièrement 
polyédriques à la moitié inférieure, plus largement rhombées. Cp. nutante ou pen
dante, graduellement atténuée jusqu’à l ’Or., brune ou rouge brun, 4 mm. S. brun- 
rouge brillant.

Var. m acrocarpum  Warn. Cp. grande, peu resserrée sous l’Or. Op. inamillairc obtus. 
Var. brachycarpum  Warn. Cp. courte. Op. plan convexe apiculé.
Var. slran g u la lu m  Warn. Cp. fortement rétrécie sous l’Or.
Var. sylva licum  Roth. 1 cm. Cp. à col étroit, allongé, souvent brusquement atténuée à la 

base de l’urne.
La base des D., dans cette espèce, est en général bien développée, jaune orangée, avec 

des appendices radiciformes plus ou moins allongés. Les Sp. lisses sont caractéristiques.

Le B. 11 propinquum  Warn. se distingue du B. cæspiticium (dont il est très voisin), par la colo
ration brunâtre des touffes, la N. jaune et les Cel. basilaires carrées ou brièvement rectangulaires, non 
rougies.

B. badium Bruch. (Diagnose I, p. 132.) — Synon. B. Philiberti mihi olim. — E xsicc• 
Rab. 91 et 1086 b.
Hygrophile ou mésophile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal. 
S tation Sur la terre limoneuse ou sablonneuse, près des cours d’eau, dans les lieux 

incultes.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 345 m. (Tôssmündung, leg. Culmann) à 2100

m. (Splügen, leg. Pfeffèr).
Dans toutes les régions. — A.F. ; Q. ou A. ; fr. — Localités nombreuses.
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La plante ç f  forme des gazons pourprés-brunis caractéristiques. Chez B. bnditim, les parois des 
Cel. entourant l’orifice capsulaire, ne sont pas amincies ; les D. sont jaunes, ce qui, avec la forme de 
la Cp., le distingue du B. cæspiticium, chez lequel les 4 ou 5 rangées des Cel. subcarrées sous l’ori
fice ont des parois beaucoup plus minces que les Cel. inférieures et les D. sont pâles.

Une nouvelle étude de mon B. Philiberti (Amann, in Revue bnjoL, 1889, p. 87) m’a amené à 
considérer cette mousse comme une forme alpine du B. badinm.

B . 11 C O n sp ic u u m  Podp. Cp. du B. badium, mais T. plus épaisse, F. plus grandes, atténuées en 
une arête plus courte et plus forte ; bords réfléchis vers la base seulement; Cel. plus grandes et 
plus lâches. — Bohême.

b. — F. non marginées, planes et entières aux bords. Mousses à éclat un peu 
soyeux ; rameaux julacés à F. imbriquées 
an. — F. rougies à la base, acuminées-aiguës 

a an. — Touffes vert jaunâtre : 
a. — Cel. à parois épaisses :

B. 11 c o m e n s e  Schimp. (Diagnose I, p. 132.) — Xérophile. Tcrricole. Indifférent.
E lément mésoLhcrmique-méridional. — S tation Murs secs.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2300 m.
R égions rhodanienne et Alpes. — R. ? P. ; ordinairement st.
L ocalités: Valais : Les Follaterrcs près Branson, 500 m. (Amann et Meylan) ($8£) 132.

2. 14) ; Gérondc, Sierre, 500 rn. (Amann) 08$  132. 2. 18). Graubündcn  murs entre Davos- 
Platz et Frauenkirch. 1500 m., fr. ; route de Fluela près Davos-Dorfli, 1550 m., st. (Phili
bert et Amann) ($Bfp 132. 2. 2, 4, 6 et 8) ; murs de l’hospice au col de l’Albula, 2300 m., st. 
(Amann) ($8£) 132. 2. 10).

B. compense est le terme extrême de la série continue B . caespilicmm-Kunzei-comense. 
Var. p u lv in a lu m  Roth. Touffes jusqu’à 2,5 cm., en coussinets denses, zonés en dedans, 

à T. mince, filiforme. Cp. petite.
|3. — Cel. à parois minces :

B. 11 K u n z e i  Horn. (Diagnose I, p. 132.) — Synon . B. cacspiticium  var. im bricalum  
Br. eur. — Xérophile. Humicole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal. — S tation Murs et rochers secs.
De la zone inférieure (où il est P .F .) à la zone nivale. — Jusqu’à 3300 m.
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; P. ou P. ; fr.
L ocalités Valais : Chanrion, vallée de Bagnes, 2300 m. (Amann) (©£> 132. 1 . 6 ) ;  fier- 

matt (Lugeon) (© § 132. l. 18); Schwarzsee, Zermatt, 2650 m. ; bei der Matterhornhütte, 
3300 m. (Rompel). Vaucl : Lausanne, 400 m. (Amann) (93§ 132. 1. 4). Jura  : Sainte-Croix, 
1100 m. ; Val-de-Travers (Meylan). G raubünden : Davos, 1500-1700 m. (Amann) 08$ 132.
1. 8, 10, 12 et 14) ; Talmulde Tschüffer Chatscheders, Bernina, 2800 m. (Rubel). 

bb. — Touffes vert pâle, feuilles très concaves

B. F u n c k i i  Schwâgr. (Diagnose I, p. 132.)
Xérophile. Tcrricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
S tation Sur le sol sablonneux ou argileux, les vieux murs, les rochers, etc., dans les 

stations découvertes. Volontiers sur la molasse et les poudingues.
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Zones inférieure et moyenne ; devient R. dans la zone subalpine.
Jura ; Plateau ; Sous-Alpes ; R. dans les Alpes. — P.F. ; P. ou Q. ; souvent st.
Localités Valais : Zinal, près le glacier (Philibert). Vaucl Bévieux, 520 m. (Colomb) 

(93|> 132. 3 . 6). Genève (Schimper). Jura : Cascade de Moron, Neuchâtel (Lesquereux) ; La 
Chaux de Sainte-Croix, 1050 m., fr. (Meylan) ($£> 132. 3. 2 et 4). B ern  : Burgdorf (Märker) ; 
häutig bei Thun, auf sandigen Wiesen (von Fischer-Ooster). A argau  häufig im Bezirke 
Zofingen ; Rheinsand bei Rheinfelden, st. ; Kalkblöcke an der Aare bei Brugg (Geheeb) ; bei 
Lenzburg (Uloth). Zürich  Irchel ob Bruch, 670 m., st. (Culmann) fo rm a  gracilis  ($8 §  132.
3. 8). Schaffhausen : Neunkirch (Weber). Thurgau  Schloss Salenstein (Jack).

Pas d’indication pour les Grisons, la Suisse centrale, ni pour le Tessin.

bbb. — F. non rougies à la base, à pointe courte et obtuse : 

a. — Mousse jaune doré. Ns. F. à pointe obtuse. St. :

B . G e h e e b i i  C. M. (Diagnose I, p. 134.) — Saxicole. Calciphile. — Elément mésother- 
mique-boréal. — Station Blocs calcaires mouillés, dans le lit des grands cours d’eau. 
Zone inférieure. — Plateau. — R.R. ; P. ; st.
Localités A argau  Auf einem überrieselten Kalkblocke am Ufer der Aare bei Brugg 

(Geheeb 1861 et 1885) (S8§ 134. 3. 0). Zürich  Rheinfall (Weber).
Port de VAnomobryum concinnatum .

ß. — Mousses vert pâle. — N s. F. à pointe obtuse. St.

B* Gom bæ De Not. (Diagnose I, p. 134.) — Sardaigne.

Groupe A r g y r o b r y u m . Inflorescence dioïque ; Fl. c f  gemmiformes. Plantes grêles, en 
touffes plus ou moins denses, vert blanchâtre ou argenté, rarement jaunâtre. T. à inno
vations julacées. F. imbriquées, concaves, non décurrentes (excepté B . Gerwigii) à bords 
plans, non marginés. -f- N. ou Ns sans Cel. auxiliaires. Cel. foliaires à parois minces, les 
supérieures vides et hyalines (excepté B. pseudoargenteum ). Cp. rouge foncé, brunâtre 
ou noirâtre, à col ordinairement court et épais. D. jaunes, brunâtres, orangées ou rouge 
vineux, à base plus foncée.

A- — F. non acuminées, cochléariformes, à bords infléchis. — N. Espèces stériles :

— F. un peu décurrentes, ovales :

B. 11 G e r w ig i i  (C. M.). (Diagnose I, p. 134.) — Hydrophile. Saxicole. Calciphile :
Elément mésothermique. — Station Sur les rochers et les sables humides ou mouillés 

au bord des grands cours d’eau.
Zone inférieure. — Plateau. — P.F, ; P. ou A. ; st.
Localités Bern  ; Aarufer bei Uttiugen (Culmann). Z ürich  : Oberhalb Kaiserstuhl, am 

Rheinufer, 334 m. ; unterhalb der Tössmündung, 340 m. (Culmann) ; Glattmündung bei 
Eglisau (Frymann). Schaffhausen  an überfluteten Felsen des Rheinfalles (Gerwig 29. 3. 
65) (93§ 434. 8. 0) (Baur) (93£ 134. 8. 2) (Culmann) (33§ 134. 8. 4 et 6).

Race hydrophile du B. argenteum .

¿o F. non décurrentes, circulaires ou largement arrondies :
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B .11 veronense De Not. (Diagnose I, p. 134.) — S y n o n . B . e fa v ig e r  K aurin ; B . n n tfr -  

te in o r u m  Glow. — Hygrophile. Arénicole. Indifférent ou calciphile préférant.
E lément mésothermique-boréal. — Station sur le sable glaciaire. — Avec P u b l i a  

g r a c il is ,  A n o m o b r y u m  f i li fo r m e ,  etc.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — R. ? P. ou Q. ; st.
L ocalités V a la is  su r les rochers inondés au pied du glacier du Gorner (Nicholson) 

(© § 134. 9. 2). B e r n  :  Handegg, sables de l’Aar, 1300 m. (Culmann) (©.£) 134. «. 4). G r a u -  

b ü n d e n  :  M orteratschgletschcr, 1930 m. ; Rosegg (Herzog).
Race alpine du B . a r g e n te u m  croissant en touffes serrées, zonées de brun à l’in térieur, 

rappelant un peu un M ie lic h h u fe r ia .

B. — F. acuminées :

a .  — F. supérieures ovales-oblongues, brièvement et obtusém ent acuminées. Cp. 
courte e t épaisse :

a. — Col arrondi à la base :

B# Blindil Br. eur. (Diagnose I, p. 134.) — S y n o n . B . K i a c r i i  Lindb. — E .r s ic c . Rab 
1088 et 1333 ; W . et S. 590.
Hygrophile. Arénicole. Indifférent. — E lément m ésotherm ique-boréal.
Station : Sur le sable au bord des cours d’eau et près dos glaciers. — Avec A n g s t r œ -  

m ia , P o h l ia  g r a c il is ,  B r y u m  S a u t e r i , etc.
Zones subalpine et alpine. — De 1542 m. (Rcalp, log. Gisler) A, 3480 m. (Theodulhorn, 

leg. Vaccari). — Maximum de fréquence et do développement dans la zone alpine, de 2000 
à 2400 m.

Ju ra  (R .R .) ; Hautes-Alpes. — F. ; P . ou Q. ; fr.
L ocalités nombreuses (une trentaine notées) dans les Alpes des bassins du Rhône, de 

l’Aar, de la Reuss, de la Linth et du Rhin. — J u r a  bord du lac de Joux (Meylan) (© § 
134. 7. 16). — Découvert en 1839 au Bernhardin par Blind et Schimper.

Le B .  B l i n d a  présente dans les Alpes deux formes différentes : l’une k  F. acuminées k  
base ovale : forma a c u m in a la .  L’autre à F . largem ent ovales rapidem ent mucronées : form a 
m u c r o n a ta .

p .  — Col atténué à la base :

B . 11 o b l o n g u m  Lindb. (Diagnose I, p. 134.) — Diffère du B . B lin d a , dont il est voisin, par la 
forme de la Cp. atténuée en un col distinct. — Scandinavie. — A rechercher dans les Hautes-Alpes. 

B . D ix o n i  Cardot. Gazons stériles, petits, très denses, vert-jaune un peu brillant, brunis et très feu
trés à l’intérieur, 1,6-2,6 cm. T. fragile avec des hulbillcs ovales à l’aisselle des F. supér. F. 
petites, 1 mm., imbriquées au sommet des T., ovales lancéolées, brièvement acuminées, à base 
étroitement décurrente, bords plans non marginés. — N» ou -f- N* robuste. Cel. un ¡»eu épaissies 
1 : 2 (12-15 n), les angulaires presque carrées. — Ecosse. — Appartient peut-être au B . B a rn e sii  

Wood du groupe D o lio h d iu m .

b .  — F . ovales ou obovales, acuminées ou subitem ent mucronées :

B. argenteum L. (Diagnose I, p. 134.) — E x s i c c .  Rab. 238 ; W . et S. 86.
Xérophile, mésophile e t hydrophile. — Terricole, arénicole, saxicole e t humicole. 
Indifférent ou calciphile préférant. — Elément cosmopolite.

30
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S tation Sur le sol pierreux ou sablonneux, les rochers, les murs secs ou humides, le s  

toits, etc. Stations très ouvertes et bien éclairées.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2470 m. (Hochwang, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ou A.A. ; fr. — L ocalités partout.
Var. majus Br. eur. Touffes glauques, plus élevées et plus denses. F. subobtuses. Cp. 

dépassant peu les innovations. — Stations humides.
Yar. lanalum (P. de B.). Touffes denses, branches courtes et épaisses, décolorées. F. 

argentées, pauvres en chlorophylle, longuement acuminées ou à pointe piliforme sinueuse. Cp. 
plus court', brièvement pédicellée. — Stations sèches.

Var. juranum  Meylan. F. à N. souvent excurrente. Cp. globuleuse. — Sommités du 
Haut-Jura (Meylan).

Les formes allongées des sables, au bord des cours d’eau (SB§ 134. 2 et 16 et 134. 8.
8), passent au B. Gerwigii.
B. 11 pseudoargenteum  Warn. Diffère du B. argentemn par les Cel. fol. toutes 

vertes, même les supérieures. Race stillicicole stérile du B. argenleum en touffes basses 
(3-5 mm.) serrées, à T. filiforme très grêle, fragile, vert jaunâtre à la surface, brunies à 
l’intérieur. F. très petites, obtuses. Vaud Pully, 450 m. (Amann) (5B§ 134. 5. 30).

B. arvernense Douin. Touffes très denses, arrondies, 2-5 (9) mm., blanc brillant. F. moyennes 
presque cucullées, les supér. très concaves, obtuses ou subobtuses. N. jaunâtre se terminant sous le 
sommet. Cel. à parois assez épaisses, les basilaires rectangulaires 3-6 1, les moyennes 3-8 1,
sinueuses, en séries obliques, les supér. 2-3 1. — Stérile. — Auvergne.
Il faut placer peut-être dans ce groupe les deux Bryum stériles suivants :

B. Payoti Schimp. en touffes molles, renflées, 4-6 cm., sans éclat, noircies à l’intérieur. St. F. 
imbriquées, très concaves, très délicates et molles, à base très décurrente, bords plans, non margi- 
nés. — Ns faible, décurrente. Cel. très minces, utricule visible, les supér. rhombées ou rhombées- 
hexagonales 10-18 p, les infér. rectangulaires hexagonales. — Haute-Savoie.

B. Venturii C. M. Touffes égales, garnies de limon glaciaire, stériles. T. jusqu’à 4 cm .,julacée. F. 
lâchement imbriquées, vert pâle, à base demi-embrassante, longuement décurrente, largement 
ovales, acuminées, à pointe aiguë, non marginées, concaves, à bords plans. — N. non rougie. Cel. 
leptodermes. — Tirol italien.

Groupe D o lio lid iu m . 9  — çf. Fl. çf gemmiforme épaisse. Plantes grêles, en touffes 
plus ou moins denses, lâches, vertes, jaunâtres ou brunâtres, sans éclat ou un peu 
soyeuses. F. non décurrentes en général, appliquées et un peu contournées à sec, dressées- 
divergentes par l’humidité. F. comales lancéolées ou ovales-lancéolées, bords plus ou 
moins révolutés, non marginés, un peu dentelés au sommet ; N. forte, excurrente sous la 
forme d une arête plus ou moins longue. Cp. courte et épaisse, à col arrondi, sillonné à 
sec, rouge sanguin ou rouge noirâtre à la maturité. D. jaunes, rougeâtres ou rouges, base 
orangée ou rouge. Souvent des bulbilles axillaires.

A. Col dilaté, arrondi à la base. -}- N. formant une arête solide: 
a' Cp. rouge noirâtre à la maturité, nutante à pendante :

B. bicolor Dickson. (Diagnose I, p. 133.) — Synon. B. atropurpureum Wahl.
Xérophile. Perricole. Indifférent. — E lément cosmopolite.
S tation  Sur le so l sab lon neux, le s  m urs, e tc .
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Zone inférieure. — Jusqu’à 1200 m. (Ju ra , leg. Meylan).
Ju ra , P lateau, Sous-Alpes et Alpes. — A.F. ; Q. ; fr.
L ocalités une quarantaine environ notées.
Var. d o lio lo id e s  Solms-Laub. Forme méridionale robuste, à Cp. plus grande, elliptiquc- 

renflée, pourpre vif.
Les expi. © § 133. 4. 10 et 20 représentent une forme grêle, à T. allongée 1 em. (form a 

g r a c il is ).

B. A rv en ll Arn. Forme septentrionale du précédent ù F. indistinctement marginécs par 1 ou 2 ran
gées cellulaires jaunes, bords révolutés. (]p. très variable, plus ou moins longue, Ci. appcndiculés, 
noduleux ou rudimentaires. Sp. 10-14 g, jaunes, lisses. — Scandinavie.

B. A rn e llii Kaur. Forme boréale du B . b ic o lo r  avec l’End, rudimentaire, Proc, et Ci. à peine déve
loppés. — Scandinavie.

B* B arnesi Wood. Port du B rgurn veronense. F. ovales-lancéolées, courtes, — N» ou N". Hulbillcs 
axillaires. — Angleterre.

b. —  Cp. rougeâtre puis brune à la m aturité, exactem ent pendante, en contact 
la téral avec le S. :

B . v e r s t c o l o r  Al. Braun. (Diagnose I, p. 13 3 .)— E . t s î c . c . W . et S. 101.
Hydrophile et hygrophile. Terricole. Indifférent. — Elément mésothermiquc-boréal. 
Station : sur le sol ou le limon souvent inondé des rives des grands cours d ’eau et dos 

lacs ; plus rarem ent sur la tourbe.
Zone inférieure. — Jusqu’à 2000 m. ? (M attm arksee, leg. Vulpius ; a n  r é v é r â t ) .

P lateau , régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — A .F. ; Q, ou A. ; fr.
Localités une quarantaine notées jusqu'ici.
Les expi. 13. 5. 20 et 2fl, de N atcrs, Valais (leg. Amann), représentent une très 

petite forme curieuse qui constitue peut-être une espèce distincte.
B. — Col graduellem ent atténué, non dilaté :

a . ----- f- N. brièvement excurrente. Cp. pendante :
«. — Cp. non rétrécie sous l’Or. :

B . 11 a r e n a r i u m  Ju r. (Diagnose I, p. 133.) — Xérophilc. Terricole. Indifférent.
E lément thermophile-méridional.
Station : Sur le sol sablonneux souvent inondé. — Zone inférieure.
R égion rhodanienne, Ju ra . — R. ; Q. ; fr.
Localités: V a u d  :  Vidy sous Lausanne, 400 m. (®^> 133. 2. 4) ; sablière entre Crissier 

et Bussigny, 450 m. (© £  133. 2. 2) (Amann). J u r a  :  Vallée de Joux ; G ranges de Sainte- 
Croix (var. lo n g ip ilu m  Podp.) (Meylan).

Le B . a r e n a r iu m  n’est qu’une simple forme du B .  b ic o lo r  dont il ne diffère que p ar la Cp. 
nutante ou pendante, à col distinct, atténué, l’Op. plan convexe et les Sp. jaunes 11-15 p. Les 
formes de transition sont fréquentes (© $  133. 4. 2).

B. A sch erso n ii Podp. Distinct du précédent par ses dimensions trois fois plus grandes et le tissu 
cellulaire des F. lâche et mince comme chez B . e ry th ro c a rp u m . — Sardaigne. 

p .  — Cp. fortement étranglée sous l’Or :
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B. K lin g g ræ ff i  Schimp. (Diagnose I, p. 133.) — Mésophile. Terricole. Indifférent. 
E lément mésolhermique-boréal.
S tation Sur le sol arénacé humide. —  Zone inférieure.
Plateau, régions rhénane et insubrienne. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités V a u d  : près Bussigny, 450 m. (93$ 133. 1. 4) (Amann). F r i b o u r g :  Romont, 

près la gare, 700 m. (Colomb). Z u r i c h  : Küssnachtertobel (93$ 133. 1. 2) (Amann). O r a u -  
b ü n d e n  : Chur (Killias). T i c i n o  : Vezia, 400 m., sur un mur (Kindberg).

b . ---- |- N. longuement excurrente. Cp. subhorizontale, non rétrécie sous l’Or. :

B. excurrens Lindb. F. rougeâtres ou cuivrées ; les comales à base ammdie-ovale, puis lancéolées- 
allongées (1,3 mm.), non marginées, entières, bords révolutés. -J- N. rouge-jaune formant une 
longue arête dentée =  de la longueur de la F. Cp. inclinée ou pendante à col =  urne, atténuée, 
piriforme, rouge pâle ; Or. rouge ; Op. conique, apiculé, rouge brillant. Or. large. Exoth. à Cel. 
épaissies. D. jaunes, plus courtes que chez B . versicolo r, base orange ; Tb. 25. Sp. 10-14 [t vert- 
jaune. — Forme boréale du B . versicolo r. — Scandinavie.

B . p a c h y d e r m u m  Bom. Voisin du B . ex cu rre n s  dont il diffère par les F. plus larges, denticulées 
à la pointe, la N. plus brièvement excurrente, la Cp. pachyderme à parois cel. plus épaissies. — 
Aland.

Groupe E r y th r o c a r p a .  9  +  Cf 011 9  +  cf- Fl- Cf gemmiformes épaisses. Petites 
mousses en touffes peu cohérentes, vert pâle, jaunâtre ou brunâtre, parfois rougies, à 
éclat nul ou soyeux. T. courte, atteignant rarement 1 cm. F. en général décurrentes, 
lâchement appliquées à sec, dressées-divergcntes par l’humidité. F. comales-lancéolées, à 
bords réfléchis, rarement plans, un peu denticulés au sommet. -|- N. peu robuste. Cp. 
oblongue piriforme ou allongée claviforme, à col allongé, atténué. Cp. brun cuir ou rouge 
sanguin ou noirâtre à la maturité. D. jaunes ou rougeâtres ; base orange ou rouge ; sou
vent des bulbilles.

A. — Espèce 9  +  Cf
B. Sauteri Br. eur. (Diagnose I, p. 129.) — E x s i c c .  M. G. 876.

Hygrophile. Arénicole. Indifférent. — Elém ent mésothermique-boréal.
S tation  Sur le sol et le gravier humides près des cours d’eau. — Avec B r y u m  B l i n 

d a ,  b a d i u m ,  etc.
Zones subalpine et alpine. —  Hautes Alpes, bassins du Rhône, de la Reuss, du Rhin et 

du Tessin. — R. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités V a l a i s :  Bérisal, 1700 m. (Philibert) (93$ 129. 1. 30 ); Tâschalp, 2400 m.; 

Distelalp ob Mattmark, 2170 m. (93$ 129. 1. 38) (Amann). B e r n  : Unteraargletscher, 1870 m. 
(Culmann). U r i  Realp, 1524 m. (Mme Lina Becker) (93$ 129. 1, 3 8 );  Göscheneralp, 
2200 m. (93$ 129. 1. 42) (Amann et Meylan). G r a u b ü n d e n  : zwischen Silvaplana und Sils 
(Fillion) ; zwischen Samaden und Pontresina, 1800 m. (93$ 129. 1. 22) ; Val Fedoz, 2200 m. 
(93$ 129. 1. 24 ); Davos, am Landwasser, 1540-1600 m., in Menge (93$ 129. 1. 2 à 10 et 
14 à 20, 26, 28, 36 et 44 (Amann); Morteratschgletscher (Herzog). T i c i n o :  bord du lac 
Cadagno, 1920 m. (Culmann).

Les F. du B .  S a u t e r i  sont ordinairement brunies ou pourprées ; on trouve ça et là une 
forme verte plus grêle (93$ 129. 1. 26). A Davos, la fécondation des archégones a lieu en 
mai ; les jeunes sporogones apparaissent au commencement de juin et la Cp. mûrit en août- 
septembre.
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La taille de ce joli Bryum, voisin du B .  p a l l e n s  par son appareil végétatif, la forme 
de la Cp. et la maturité tardive, est du reste assez variable ; les expi. 33§ 129. 1. 2, 4 et 6 
appartiennent à une forme minime (T. 1-2 mm. et Cp. très petite).

Hybride B. S a u t e r i  çf X  p a l l e n s  Q . Appareil végétatif du B .  p a l l e n s  ; Cp. du B .  S a n 
i e r t ,  mais plus pâle ; Sp. toutes avortées. — G r a u b ü n d e n  : Davos, 1550 m., avec les deux 
parents (Amann) (33§ 129. 1. 40).

B. — Espèce Ç 4" cf (polygame) :

B. tenuisetum Limpr. Diffère du B .  e r y t h r o c a r p u m  par l’inflorescence polygame et les 
F. entières, non marginées, — Ns ou Ns (-f- Ns dans les F. comales). — Steiermark.

C. — Espèces 9  — cf
a .  — F. non ou indistinctement marginées dans la règle :

B. erythrocarpum Schwägr. (Diagnose I, p. 133.) — Xérophile ou mésophile. Terricole. 
Indifférent. — Elément cosmopolite.
Station Sur le sol sablonneux, légèrement humide, sur les talus, dans les clairières, 

etc.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — De 520 m. (Mossburg bei Effretikon, leg. 

Culmann) à 2300 m. (Zmuttal, Zermatt, leg. Rompel).
Dans toutes les régions. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités nombreuses.
La forme de la Cp. est variable : droite, arquée, plus ou moins allongée. Les bulbilles 

pourprés, à l’aisselle des F., sont caractéristiques.
Var. l ï m b a t u m  Berthoumieu. F. distinctement marginées de jaune par 2 rangées ccl. 

Tissu cel. leptoderme. -f- N. J u r a  : Granges de Sainte-Croix (Meylan).
Yar. l u r f a c e u m  Meylan. Gazons pourprés ; F. larges, généralement révolutées aux bords 

jusqu’aux */* ; N. brièvement excurrente, dentée. Cel. à parois fermes ou même épaissies, 
les marginales étroites, à parois très épaissies, formant une marge de 2 à 4 rangées cel. — 
tourbières du Jura (Meylan).

Var. r a d i c u l o s u m  Schimp. Touffes denses, robustes. Cp. rouge noirâtre, obeonique ou 
clavi-piriforme.

B. murale Wils. (Diagnose I, p. 133.) — Xérophile. Saxicole. Indifférent ou calciphile. 
Elément thermophile-méridional.
Station Sur les murs ; expositions chaudes et abritées. — Avec B a r b u l a  r e v o l u l a .  
Zone inférieure. — Régions rhodanienne et insubrienne ; Plateau, région des lacs. —

A. F. ; P. ; fr. (parfois st.).
Localités G e n è v e  : Chambésy ; Troinex (Rome). V a u d  : Clärens (Piré, Colomb (58̂ ) 

133. 7. 12) ; fréquent sur les murs du vignoble de Lavaux, de 375 à 600 m. (Favrat, Amann) 
(33̂ ? 133. 7. 2, 8, 14, 16 et 18) ; Adens (Corboz) (33̂ ) 133. 7. 6). N e u c h â t e l  : Cressier (Amann) 
Z ü r i c h  an Weinbergsmauern bei Herrliberg, 410 m. (Herzog). T i c i n o  Faido (Kindberg 
et Roell).

F. à marge jaunâtre ou brunâtre distincte (voir aussi les variétés marginées 
du B. e r y t h r o c a r p u m )  :

B. 11 m a r g i n a t u m  Br. eur. Touffes denses, rougies, à édat doré. F. marginées de rouge par 2 
rangées cel., planes aux bords. — Ns ou Ns. _  Zweibrücken.
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B. marginatum Schimp. Touffes en coussinets denses à éclat doré ou bruni, feutrées, 4-5 mm., 
F. marginées par 2-4 rangées cel. Tissu cel. épaissi. Cp. étroite, horizontale. S. 2-3 cm. — Forme 
du B .  m u r a l e .

B. 11 pseudomarginatum Podp. DifFère du précédent par les F. longuement cuspidées par la N 
qui forme une arête mince, denticulée.

B. 11 Bomansonii Lindb. (Diagnose I, p. 131.) — Finlande.

B. H Bornholmense Winkelmann et Ruthe se distingue du précédent par les touffes brun foncé, 
le S. long et mince, 3-4 cm., la Cp. plus longue, 4 mm., fusiforme, régulière, puis claviforme- 
allongée à sec; I’Op. rouge-carmin brillant ; les Sp. 12 p. — Bornholm.

B. H rubens Mitten. (Diagnose I, p. 131.) — Angleterre, Europe centrale.

B. bohemicum Podp. Coussinets compacts, bombés, 2-2,5 cm., vert pâle, sans éclat. T. cylin
drique, julacée, fragile. F. supérieures imbriquées, concaves, largement ovales-lancéolées, 1,4-1,8 
mm., décurrentes, bords révolutés, marginés par 2 ou 3 rangées cel. Cel. rhombées-hexagones, 
les basilaires brièvement polyèdres ou carrées. -+- N. formant une arête courte, réfléchie, forte. St. 
$  • — Bohême. — Port et aspect du B .  F u n c k i i .
Il faut probablement faire rentrer encore, dans le cycle des formes du B .  e r y t h r o c a r p u m ,  les B .

P o d p e r æ  Hagen, H e r z o g i i  Podp. et Q o a r n b o e n s e  Bom. étrangers à notre flore.

Groupe Alpiniformia. Q — cf. Fl. cf gemmiformes. Mousses en général robustes, en 
touffes denses, souvent étendues, vert jaune, olive, brunies ou rougies, à éclat soyeux en 
général prononcé. T. allongée à foliaison rapprochée. F. non décurrentes (exceptés B- 
r i p a r i u m ,  r i v u l a r e  et V e l e n o v s k y i ) ,  imbriquées à sec, dressées-divergentes par l’humi
dité, concaves, oblongues ou ovales lancéolées ou lancéolées-allongées, non marginées 
(excepté B .  r i p a r i u m ) ,  bords plus ou moins réfléchis ou révolutés ; -J- N robuste. Cp. obo- 
vale ou ovale-allongée, piriforme ou claviforme, à col atténué, pourprée, rougeâtre ou 
jaunâtre, souvent pourpre noirâtre à la fin. D. jaunes, base orange ou rouge.

A. — F. décurrentes :
a. — F. marginées :

B. riparium Hagen. Touffes lâches, 3 cm., brunies et garnies de sable en dedans, vert brillant à la 
surface. F. supér. bien décurrentes, concaves, ovales-lancéolées, 1,6 0,54-0,64 mm., non rétrécies
à 1 insertion, brièvement cuspidées, bords plans ou étroitement réfléchis, un peu marginés au som
met par 2 ou 3 rangées cel. allongées, Cel. peu épaissies, les supér. 53-67 16 p, les basilaires
vertes, non rougies, les angulaires décurrentes, allongées. Ns ou -}- Ns verte ou brunâtre, 67 p 
à la basse. St. — Scandinavie.

B. rivulare Arn. Touffes lâches 2-3 cm., vert gai, plus foncé en dedans. F. carénées-concaves, à 
base étroite, longuement décurrentes, acuminées, bords révolutés supérieurement, marginés par 2 
à 4 rangées cel. allongées. N» ou — N. ( +  Ns dans les F. supér.) Cel. minces 10-12 p, (5-6 1), les
basilaires subcarrées ou reclangul.-hexagones 2 1. St. — Scandinavie.

b. — F. non marginées :

B. Il Velenovskyi Podp. Touffes 2 à 3 cm., rouillées à l’intérieur. T. robuste. F. comme B .  a l p i -  
num, mais Ns et Cp. un peu étranglée sous l’Or. — S. 3-3 Va cm. — Bohême.

B. Reyeri Breidl. (Diagnose I, p. 130). — Alpes du Tirol et du Steiermark, près des chutes d’eau.
B. — F. non décurrentes:

a- — F. plus ou moins aiguës, Ns ou -f- Ns
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B. al pin uni Huds. (Diagnose I, p. 132.) — Exsicc. M. E. 331. — Hydrophile et hygro- 
phile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — E lément hygrothermique-atlantiquc.
S tation : Rochers et murs humides ou mouillés. Parfois sur la tourbe.
Zones inférieure et moyenne (R.), subalpine et alpine (F. ou F.F.). — De 415 m. (Hau- 

sersee, leg. Culmann) (Ü8f) 132. 8. 30) à 2(500 m. (Adula, leg. Pfeffer).
Plateau (sur l’erratique achalicique, au bord des grands cours d’eau), Jura (R.R.) et 

Alpes. — Q. ou A. ; souvent st.
L ocalités nombreuses. — Très répandu en Valais et au Tessin, où il atteint un beau 

développement. Rare dans l’Oberland bernois.
Podpera (1. c., p. 18) dispose les formes du B. alpinnm comme suit :

I. — eualpinurn. Forme typique en grosses touffes. F. Inncéolécs-allongées, 3 1 mm., bords révo-
lulés en spirale jusqu’au sommet, denticulé. N forte disparaissant nu sommet ou formant une arête 
courte, dentée. Cel. super, étroitement linéaires ou rhombées, passablement épaissies, les O l. infér. 
plus courtes, rhombées, les intimes sur 4-8 rangées polyèdres et rectangulaires, les nngul. seules 
carrées.

II. — F. ovales-lancéolées ou ovales, A bords peu révolutés ; tissu eel. plus lâche :
A. — tnoldavicum. Petites touffes denses, vert-olive clair ou rougies, soyeuses. T. mince, A 

rameaux obtus. F. A pointe obtuse, concaves, imbriquées, A contour supérieur parabolique. (lel. 
supér. rhombées, les infér. largement rhombées, les intimes carrées et brièvement rectangu
laires, les angul. en groupe, dilatées et arrondies. N. parfois excurrente (var. piliferum ).

B. — calcigenum Podp. Petites touffes 1-2 cm., vert sale, un peu soyeux. T. avec des ramulcs 
gemmiformes nombreuses. F. ovales, A bords non ou A peine révolutés. N< verte. O l. supér. 
rhombées, les infimes carrées, les angul. carrées et dilatées.

III. _F. ovales-lancéolées, A bords révolutés. Touffes vert gai, soyeuses, brun pAle en dedans :
A. — contextnm. Touffes denses, renflées, compactes, 1-2, 8 cm., vert gai puis brunies et très 

feutrées, A tiges minces disposées parallèlement. F. 1,8-2 rnm., à base ovale-lancéolée, graduel
lement atlénuées-acuminées, denticulées au sommet. Tissu cel. assez lèche. -|- N. forte formant 
une arête courte.

13. _  »iride  Iiusnot. Touffes moins denses, 1-2 cm., vert gai A la surface, A éclat un peu soyeux. 
T. un peu molle, avec de nombreuses innovations gemmiformes. F. molles, ovalcs-oblongues, 
1-1,2 mm. O l. supér. rhombées très étroites, les moyennes rhombées-hexagoncs, les intimes 
carrées à parois pourprées. — Forme la transition au B. Mildrnnam.

Var. Iletieri Meylan. F. plus larges, bords en général plans. N» ou N* rouge sur toute 
sa longueur. — Sur la tourbe et l’humus des sommets du Haut-Jura : Chasseron, Sue.het, 
Chasserai (Meylan) (33£ 132. 8. 42).

Var. méridionale Schimp. Forme robuste à F. plus longues et plus étroites, tissu cel. 
plus allongé et plus étroit.

Var. mediterraneum Boulay. Touffes sans éclat. F. ovales; -f- N.jaune, formant une 
arête subulée.

Var. pallidisetum mihi. Touffes vert-olive. S. jaune-paille. Cp. claviformo étroite. Op. 
acuminé aigu. — Valais : Guggistafel im Lôtschental, 1800-2000 m. (Amann) (©$ 132 . 8. 
40).

B. M tld e a n u m  Jur. (Diagnose I, p. 132.)
Xérophile et mésophile. Saxicole et terricole. Indifférent ou calcifuge tolérant.
E lément mésothcrmique-boréal. — S tation  : Rochers, sol pierreux un peu humide.



De la zone inférieure à la zone alpine. — De 375 à 2500 m. — Plateau ; Jura ; Alpes. —
A. F. ; Q. ou A. ; rarement fr.

L ocalités : V a l a i s :  montée de Salvan, fr. (P h ilibert) 132. 7. 6) ; Cham pex, su r un 
tronc d’arb re  (Périer), form a f U i f o r m i s  ($8£) 132. 7. 24) ; Navizence près Zinal (Nicholson) ; 
Simplon, Laquintal, 1200 m. (Am ann et M eylan) ($B£) 132. 7. 30). V a u d  Villeneuve, sur 
les p ierres au bord du lac, 375 m. (Colomb) ; grève du lac sous L ausanne e t près S ain t-S u l- 
pice, 375 m. (£Np 132. 7. 20 et 22) ; Pont de N ant, 1200 m ., su r le g rès du F lysch, form a 
m i n o r  (Amann) ($8§ 132. 8. 4). J u r a  :  fréquent à l ’é ta t st. ; G ranges de Sainte-C roix, fr. 
(M eylan). B e r n :  O ber-Steinberg, 1700 m .; Susten, 95 0 m . ; A u fs tieg in’s U rbachtal, 630-680
m. (Culmann) (58|) 132. 7. 18). Z ü r i c h  :  Scheidegg bei W ald , 1200 m. (Culm ann). G r a u 
b ü n d e n  :  Lunghinofall, 1870 m. ; P lattenschlucht im Adula, 2500 m. ; m assenhaft als M as
senvegetation im Val Giacomo, Bergell, Puschlav , Val M asino (Pfeifer) ; Gneissfelsen am 
Davosersee, 1550 m. (Amann) (ÜB£) 132. 7. 4 et 8). T i c i n o  : Muzzano (M ari) ; Monte T am aro , 
1300 m. (Conti) (Ü8£> 132. 7. 12) ; Lugano ; Vezia (K indberg) ; Faido ; M olare (K indberg et 
R oll); Pontebrolla (T rautm ann) (58§ 132. 8. 23).

Le B .  M i l d e a n u m  présente une forme ripariale parallèle au B .  g e m m i p a r u m ,  répandue 
sur les rives du Léman ($8 §  132. 7. 20 et 22).

« Dans les stations sèches du Jura, le B .  M i l d e a n u m  présente fréquemment une teinte 
pourprée semblable à celle du B .  a l p i n u m  auquel il est relié du reste par la var. H e l i e r i  
de ce dernier. » (C. M.).

b. — F. obtuses ; — Ns :

B. g e m m ip a ru m  De Not. (Diagnose I, p. 132.) — Hydro- ethygrophile. Saxicolc. Indif
férent. — E lément thermophile méditerranéen.
S tation Rochers, pierres et sol humides, rives des lacs et des grands cours d’eau.
Zone inférieure. — De 375 à 600 m. — R égions rhodanienne et insubrienne. — P.F. ; 

A. ; st.
Localités V a u d  sur les roches aux mouettes dans le lac près Cully, 375 m. (23§ 132. 

6 . 16) ; rochers de poudingue dans le lac près Saint-Saphorin, 375 m. ($8 §  132. 6.14) ; pierres 
d’enrochement près Rivaz, 375 m., forma m i n o r  ( ß $  132. 6 . 8); rochers au Dézaley, 450 m. 
(93§ 132. 6. 10); Signal de Chexbres, 600 m. (!©£) 132. 6. 12) (Amann). S c h a f f h a u s e n  : Fel
sen beim Rheinfall (Weber) (©§ 132. 6 . 2) (Gerwig) ($S§ 132. 6 . 4). T i c i n o  rochers de 
gneiss près Pontebrolla (Trautmann), var. r h e n a n u m  Janzen (58§ 132. 6 . 6) ; Muzzano 
(Kindberg et Roll).

Var. s u b a l p i n u m  Warnst. Forme grêle à F. plus étroites, carénées-concaves, cymbifor- 
mes, subobtuses; — Ns. — Ligurie.

B* F le is c h e r i  Warn. Touffes denses, très délicates, 1-2 cm., vert clair en dessus, rougeâtre ou 
noirâtre en dedans, imprégné de calcaire. F. à bords presque plans, non marginés, entiers. — Ns. 
— St. — Naples.

R« L ir ie n se  Warn. Comme le précédent, mais F. obtusément denticulées sur la moitié supérieure. 
— N. — Ligurie.

B. R e in h a rd ti l  Podp. DifFere du B . g e m m ip a ru m  par la couleur brun jaunâtre cuivré, soyeux, 
les F. atténuées en une pointe lingulée obtuse, les Cel. très épaissies, le S. en col de cygne, etc. — 
Sardaigne.
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B. calabrlcum Warn, et Fleischer. Port d’un petit H. getnmiparum. Dense, vert clair à rouge 
vineux, 1 cm. F. supér. largement ovales, brièvement Acuminées, non murginées, — N" ou N». Cp. 
presque horizontale, obovale-épnisse, microstome. Op. petit, bnmhé-mamillaire. Sp. 2H-30 ¡i, jaune 
verdâtre ou brunâtre. — Calabre.

B. Mülllenbeckll Br. eur. (Diagnose I, p. 132.) — Eœsicc. Rab. 472; W .ct S. 487; W. 
et W. 783; M. G. 668; M. E. 378.
Mésophile et hygrophile. Saxicolc. Calcifugc.
E lément m ésotherm ique-boréal.

S tation : Sur le sol pierreux et les rochers humides ou mouillés, mais bien exposés au 
soleil.

Zones subalpine et alpine. — De 1000 à 2600 m. Descend dans la zone inférieure dans la 
région insubrienne. Maximum de fréquence et de développement dans la région alpine. 

Hautes-Alpes; région insubrienne. — P.F. ou A.F.; rarement A.; rarement fr.
L ocalités : découvert en 1839 au Saint-Gotthard par Mflhlenbeck. V alo is  Sirnplon (De 

Notaris, herb. Franzoni); Glacier du Rhône (Jack); Chenalette du Grand-Saint-Bernard, 
2600 m. (Camus); Lotschen<al, Guggistafel, 1800 m. (©$ 132. 9. 28); Saint-Bernard, 2200- 
2600 m. (©$ 132. 7. 10, 18 et 20); Cocorier au Salentin, 1600 m. (©£> 132. 9. 14) ; Grand 
Perron, 2000 m.; Vieux Emosson, 2000-2200m. (©# 132. 9. 18); Saas Fee, 1800 m. (Amann). 
B e r n : Grimscl (Schimper, Cari Millier, von Solms-Lauhaeh, Jack) (Culmann, 1600-1000 m., 
©£> 132. 9. 4 et 6); Sustenpass (Hegetschweiler sen.); Ohertal am Susten, 2400 m.; Oberlilger 
am Faulhorn, 2000 m., fr. ; Burgfeld, 1830 m.; Urbaehtal, 2230 m. (Culmann). U r i  : St. Gott
hardt (Mühlenbeck, Amann, 2400 m. ©£> 132. 9. 22); Gôschenertal, 1680 m., fr. (Culmann). 
S t. G a lien :  Murgsec, 6100' (Jäger) (Amann, 1825 m., (©$ 132. 9. in). G ra u b ü n d en :  Hinter
rheinquellen, 2230-2600 m. (Holler et Pfeifer) ; Splügen (Bamberger) ; Grünthurm, Davos, 
2400 m. (©$ 132. 9. 12) ; Arosa, 1800 m. (©$ 132. 9. 24) (Amann). Tieinn  Val Lucendro 
(Gisler); Faido, 750-1000 m. (Kindberg); Fusio, 1285 m. (©$ 132. 9. 8); Pontebrolla, avec 
C am pylopu s po ly lr ich o ïd es  (Weber); Val Cadlimo, 2000 m. (©$ 132. 9. 20) (Amann).

Var. v ir id e  mihi. Plante plus grêle et plus allongée, atteignant jusqu’à 8 à 10 cm., brun 
noir à la base, puis jaune pâle ou légèrement cuivré, vert un peu doré à la surface. F. briè
vement ovales-ligulées, plus courtes, concaves-cochléariformes, 1,35 0,8 mm., — NN» très
forte, 125 fi à la base. — Forme stérile des stations sèches. — V ala is  Emosson, 1770-2300
m., avec le type (Amann) (©£) 135. 9. 28).

Le B. corsicum Kindb. nova sp. in litt, ad Levier (in Monte Conto supra Calacuccia, Corsica, 
1800-2200 m., leg. Levier) se rapporte à cette variété, ainsi qu’il résulte de l’examen d’échantillons 
originaux communiqués par Levier (© £ 132. 9b 0).

Groupe Tricbophora. 9 — cf ou $ (très rarement Ç +  cf). Fl. cf gemmiforme, renflée. 
Mousses grêles ou robustes, en touffes denses, vert vif, jaunâtre ou terne, sans éclat ou à 
éclat soyeux faible. T. plus ou moins allongée, foliaison en toupet ainsi que les innova
tions. F. non décurrentes, molles, souvent contournées en spirale à sec, obovales, oblon- 
gues ou spatulées, parfois allongées, terminées par une longue pointe piliforme ou cuspi- 
dées-subulées par la N., bords plus ou moins réfléchis, marginés (très rarement plans et 
non marginés. N. robuste. Cp. oblonguc-cylindrique ou claviforme, brune, rougeâtre ou 
pourprée, à col atténué. D. jaune brunâtre, base orangée ou rouge.

A. — Espèce $ :
81



B . t o r q u e s c e n s  B r. eur. (Diagnose I, p. 126.)
Xérophile. T erricole. Indifférent. — E lément therm ophile-m éridional.
Station S u r le sol caillouteux ou sablonneux, talus et pentes herbeuses, m urs, etc. ; 

expositions chaudes e t abritées.
Zone inférieure. — R égion rhodanienne. — R. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités G e n è v e  :  bois de la Bâtie ; sous Aïre (R euter et M üller-A rgov.) ; m ur à la 

Paum ière (Rom e). V a u d  :  fréquent et parfois abondant su r le sable et les talus du littoral 
du Lém an, de Lausanne à Nyon (93§ 126. S. 4, 6, 8 et 10); m ur su r L u try , 600 m. (©£) 
126. 5 . 2) (Am ann). V a l a i s  :  L a Bâtiaz près M artigny (Dewies). T i c i n o  :  Lugano (Kindberg).

Les expi. 126. 5. 10 de Saint-Sulpice représentent une forme sciaphile, plus grêle, à 
feuillage bien vert, feu trée de brun no irâtre à l ’in térieur : form a g r a c i l i s .

B. —  Espèces 9  +  cf :

B. 11 fuscescens Spruce. Ne diffère du précédent que par l’inflorescence. — Landes (France).
B, S ydow ii Podp. Diffère du B . Donianum par l’inflorescence, les touffes plus denses, les F. plus 

larges et la taille plus faible. — Sardaigne.
C. — Espèces 9  —  c? :

a .  — F . un peu décurrentes, à bords à peine m arginés et presque plans ; st. 9 :

B . b a r b a t u m  W ils. (Diagnose I, p. 100.) — S g n o n .  B. Stirtoni Schimp. — T i c i n o :  
Lugano, Muzz ano (K indberg et Roll).

b .  — F . non ou peu décurren tes:
a a .  — Bords de la F . épaissis en bourre let:

B. D o n ian u m  (îrev. (Diagnose I, p. LH.) — Littoral de la Méditerranée et Angleterre. 
b b .  — Bords de la F . non épaissis, unistrates :

oc. —  F . comales à bords réfléchis à la base seulem ent, plans à la partie 
supérieure :
aa. —  F . im briquées ou appliquées, concaves cochléariformes :

B . e l e g a n s  Nees. (Diagnose I, p. 101.) — Mésophile. Humicole. Indifférent.
E lément m ésotherm ique-boréal.
Station fentes des rochers. • — De la zone inférieure (R .) à la zone nivale. M aximum 

de fréquence dans la  zone subalpine.
P lateau  (R .) ; Ju ra  ; Sous-Alpes et Alpes. —  F. ; P . ; Q. ou A. ; rarem en t fr.
Localités nom breuses.
Y ar. F e r c h e l i i  (Funk). Touffes denses, hautes de plusieurs cm ., v e rt satiné sans éclat, 

feutrées et zonées. F . appliquées, petites, très concaves, obovales, subitem ent atténuées en 
une petite pointe courte, planes, entières, non m arginées, — Ns. O rdinairem ent st. — Plus 
fréquent que le type.

Y ar. c a r i n t h i a c u m  (Br. eur.). Comme la  v a r. F e r c h e l i i ,  mais F . dressées-divergentes, 
un peu contournées à sec, largem ent obovales. — O rdinairem ent st. — Dans la zone alpine 
su rtou t.

V ar. e l o n g a t u m  A rn. T . 6-14 cm. ; touffes v ert gai en dessus, brunies ou jaunies à la 
base. F . ondulées, non contournées, concaves, largem ent ovales, à petite pointe recourbée, 
non m arginées ou p a r  une rangée de cel. seulem ent. — N s. — M arais.

V ar. s u b e l i m b a t a  Jö rg . F. obovales-arrondies, à peine m arginées.
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B. Pfefferi I)e Not. — Forme st. Port et aspect du B. conferlum. Touffes denses, 2-2,5 
cm., vert satiné, feutrées de brun à l’intérieur. T. rouge julacée. F. très concaves, non 
décurrentes, ovales ou ovales-arrondies, acuminées, bords plans, entiers, non marginés. 
— N 1/î jaune rougeâtre. Cel. lâches, ovales-hexagones, les infér. rectangulaires-hexa- 
gones, 25-30 [i (2-2,5 : 1), les marginales 10-12 u (4-6 : 1). — Graubünden : Fuorcella 
di San Martino, 2770 m., auf Granit (Pfeffer).

pp. -  F. dressées-divergentes, non cochléariformes :

B. septemvasale Roth. Touffes denses, 1,2-2 cm. T. rouge feutrée à la base. F. ellipti
ques, brièvement acuminées, marginées par 2 ou 3 rangées cel. F. supér. terminées par 
une arête courte épaissie formée par la N., celle-ci rougie à la base et très forte, avec 5 à 
7 eurycystes ; bords révolutés inférieurement. — Ordinairement st. 9  • — Route du Sim- 
plon (Levier).

p .  — F. comales à bords réfléchis jusqu’à la partie supérieure:

B. capillare L. (Diagnose I, p. 131.) — Exsicc. W. et S. 488.
Mésophile. Humicole. Indifférent. — E lém ent  cosmopolite.
S tation  : Rochers, murs, bois pourri, racines et tronc des arbres, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2700 m.
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ; fr. — L ocalités innombrables.
Podpera (1. c., p. 28) dispose comme suit les formes très nombreuses et variables du B.

capillare :
I. — marginala : F. grandes, marginées de brun par plusieurs rangées cel. ; -f- N forte,

brune :
A. — macrocarpum Hüben. Coussinets denses, feutrés. F. grandes, à base atténuée, 

puis graduellement élargies jusqu'au 7* supérieur, acuminées et longuement aris- 
tées, 5 : 1,7 mm., à marge large, épaissie, bords largement révolutés. NN. élargie 
à la base, formant une longue arête brun-rouge. Cp. grande, 6-7 mm., horizontale 
à la fin, un peu arquée, brun foncé un peu brillante. Op. brun-rouge clair, ver
nissé.

B. — cenomanicum Podp. Coussinets* très denses, très feutrés, — 2,5 cm. F. 
comales grandes (— 4,5 mm.), presque lancéolées, à peu près de même largeur 
(0,6 mm.), puis atténuées en une longue pointe aristée, brune ; bords largement 
marginés de brun par 5 rangées cel. épaissies. Cp. mince subhorizontale, 5,5 mm., 
cylindrique, un peu bossue, atténuée en un col court. S. 2 cm.

C. — graniticum  Podp. Coussinets bas, 7* cm., vert gai, feutrés de brun-rouge en 
dedans. F. imbriquées, épaisses, les infér. subcoriaces, N. forte, bords largement 
marginés de cel. épaissies, réfléchis vers la base seulement. F. terminales des 
ramifications en bourgeon, un peu contournées en spirale. Cel. fol. épaissies. Cp. 
4 mm., un peu dilatée, puis atténuée vers l’Or. S. 2 cm.

D. — siluricum  Podp. Touffes assez denses, feutrées. T. julacée. F. non contournées 
en spirale, largement marginées de jaune, -f- N. formant une arête jaune. Cel. 
allongées. S. brillant, rouge pâle, 2,5 cm. Cp. un peu dilatée jusqu’à l’Or., un peu 
arquée, non rétrécie sous l’Or., à long col =  7* urne. — Rappelle le B. Donia- 
num  dont il diffère par les F. décurrentes et la Cp. plus courte et plus épaisse.
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E. — platyloma Schimp. Touffes basses, 1,5 cm. au plus, vert clair ou foncé, feu
trées de brun rouge. T. très ramifiée. F. — 4 mm., un peu contournées à sec, lar
gement spatulées, marginées de brun par des cel. épaissies, distinctement et gros
sièrement dentées au sommet. NN. formant une arête brune. Cel. fol. briève
ment hexagones. S. brun-rouge clair, brillant. Cp. étroite, à col =  7» urne, brun 
clair, un peu arquée. Op. conique élevé, rouge clair, brillant.

II. — normalia Podp. F. étroitement marginées. zh formant une pointe jaune.
A. — typicum. Touffes basses (1 cm.). F. à base atténuée, puis obovales-oblongues, 

bords révolutés sur le 1fs infér. seulement. — N. ou -|- N. formant une pointe 
courte, incolore ou jaunâtre. S. -S cm. Cp. cylindrique, un peu arquée, à col court, 
un peu rétrécie sous l’Or. ; horizontale ou pendante, 4 mm.

B. — ovoideum Podp. Petite forme en coussinets denses. S. 1,5 cm. seulement. Cp. 
nutante, puis horizontale, courte, épaisse, à col court, non rétrécie sous l’Or., rap
pelant celle du B. pendulum  ou inclinatum.

C. — rubrum  Podp. Touffes molles. T. fragile à foliaison lâche et espacée, rouge 
pâle ou sanguin. F. contournécs-appliquées à sec, largement ovales, un peu con
caves, 2 mm., bords recourbés sur la 7* inférieure, étroitement marginés de 2 ran
gées cel., entiers, base rougeâtre. Cel. à parois minces, db Ns élargie à l’insertion, 
rouge. St. $ .

Yar. flaccidum Schimp. T. grêle à foliaison lâche, avec des propagules filiformes brunâ
tres à l’aisselle des F. — Forme pathologique st. fréquente sur le tronc des arbres.

Var. méridionale Schimp. Aspect du B. lorquescens dont il diffère par l’inflorescence, 
-f- N. formant une longue arête. Cp. pendante allongée, obconique, brun-rouge.

Var. triste De Not. Touffes brun rouge, lâches, très feutrées. T. avec des propagules fili
formes allongées. — N8.

Var. rosulatum Mitten. Touffes basses, 1 cm., feutrées. F. en rosette terminale, ovales 
ou spatulées, brièvement acuminées, étroitement marginées. — N 7*-

Var. tectorum Warn. Forme st. Gazons 1,5-2 cm., très denses, verts ou brunis. F. infér. 
brunies. F. comales spiralées, dentées à la pointe, marginées par 3-4 rangées cel. -f- N. bru
nâtre.
B. restitutum De Not. (Diagnose I, p. 131.) — Italie supér., province de Côme. Indiqué 

au Tessin : Lugano, par Kindberg et Rôll.
B. obconicum Horn. (Diagnose I, p. 131.) — Allemagne, Bavière, Autriche. Indiqué au 

Tessin : Lugano, Muzzano, par Kindberg et Rôll.
Le B. speirophyllum Kindberg indiqué par l’auteur (Brotherus 1. c., p. 593) dans la 

Colombie britannique, en Suède et en Suisse m’est totalement inconnu.
Le B . R osenbergiæ  Hagen, de Norvège, est rapporté par Roth (1. c. II, p. 133) au B. ca p illa re  

comme variété.

B. subrutilum Limpr. Touffes lâches, vert gai, 1 cm. ; diffère du B. ca p illa re  par les F. non 
décurrentes, arrondies aux angles, l’Op. bas, obtus, les Sp. plus grosses: 16-20 p .  — Diffère 
d’autre part du B. obconicum  par le bord des F. étroitement réfléchi, l’Op. obtus et les Sp. jaune 
d’or plus grosses. — Norvège.

B. umbratum Hagen. Touffes denses, 3-4 cm., turgides, vertes à la surface, brun pâle à l’inté
rieur. F. supérieures moins distinctement decurrentes que les inférieures, flexueuses à sec, bril-
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lantes, rétrécies à l’insertion, ovales-lancéolées, brièvement cuspidées, 2,4 : l mm., bords réfléchis 
jusqu’au sommet, marginés de jaune par 2 ou 3 rangées cel., épaissies, bien distinctes, base rouge 
vineux. Cel. peu épaissies, les angulaires peu distinctes, les médianes étroites, 40-60 : 20 [t. -(- N. 
(100 [A) formant une arête courte. S. 2-3 cm., flexueux, rouge pâle. Cp. horizontale-nutante, con
tractée entre le col et l’urne, très étranglée sous l’Or. Col obconique, recourbé, 1,5 mm. D. à base 
étroite, jaune orange, mal délimitée, linéaires, puis longuement cuspidées et subulées, très aiguës, 
largement marginées. Tb. 33, peu élevées, obliques, normales, dépassant de côté. Mb. bas. 0,2 
mm. Proc, beaucoup plus courts que les D ., lancéolés-subulés, à 6 fenêtres ovales. Ci'3. Op. 
conique, apiculé, jaune-rouge, opaque. Sp. vert-jaunâtre 13-15 ¡t. — Norvège.

B. Haistii Schimp. — Xérophile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal. 
S tatio n  Murs secs. — Avec Hypnum Sommerfeltii et Aloïna aloïdes.
Zone inférieure (de la vigne). — Parties chaudes de la région rhodanienne et du Plateau. 

— R. ; P. ; rarement fr.
Vaud : murs de vignes sur Pully, 450 m. (Amann) ($B£) 133. 6. 8). Neuchâtel : murs de 

vignes près Cressier (Haist) (Meylan, Amann) (93£ 133. 6. 2, 4 et 6). Bern : sur Neuveville 
(Meylan).

Voici les notes que j ’ai prises, en 1897, lors de l’examen du petit échantillon original de la 
collection de Schimper, communiqué par l’Herbier de Kew par l’intermédiaire de l’Herbier 
Boissier :

Dioïque (je n’ai pas trouvé de fl. çf dans le petit échantillon examiné). Touffes gazon- 
nantes, basses, égales, serrées, brun pourpre vineux à la surface, abondamment feutrées de 
roux en dedans ; feutre grossièrement papilleux. Tige 1-2 mm. de hauteur, très ramifiée. 
Feuilles (20 à 30 en tout) d’un rouge vineux, agglomérées en touffe au sommet, fragiles, se 
détachant facilement et souvent déchirées à la partie supérieure, dressées-divergentes, appli
quées à sec, concaves, les inférieures petites, non décurrentes, largement elliptiques, acumi- 
nées-cuspidées, nervure disparaissant aux 2/» du limbe, bords plans non marginés. Feuilles 
supérieures très rapprochées, les externes ovales-lancéolées, les internes plus étroites, lan
céolées, toutes brun-pourpre à la base, souvent hyalines et partiellement détruites vers le 
sommet ; bords entiers, largement réfléchis jusque près du sommet, indistinctement marginés 
par une ou deux rangées de cellules plus allongées et plus étroites, mais passant graduelle
ment au tissu plus lâche de la partie médiane. Nervure forte, brun rouge pourpre, hémicylin
drique, très proéminente sur le dos, épaissie à l’insertion, excurrente sous la forme d’une 
pointe lisse, médiocre, ordinairement un peu flexueuse. Tissu cellulaire pauvre en chloro- 
phylle, à parois fermes, les cellules moyennes hexagonales et hexagonales-oblongues 1 l à  
2 1 ; les cellules supérieures plus courtes, rhombées 1 1 et 1 l/s 1, à parois épaissies,
jaunes, poreuses ; les cellules inférieures rectangulaires et subrectangulaires-rhombées, plus 
ou moins allongées 1 : 2 à 1 5, à parois brun pourpre, moins épaisses, non poreuses.

Fleurs Q avec une dizaine d’archégones et des paraphyses pourprées, linéaires, de 5 ou 6 
articles. Feuilles périchétiales lancéolées, indistinctement dentées au sommet ; tissu cellulaire 
plus allongé.

Vaginule ovale, renflée. Pédicelle brun pourpre, rouge obscur à la base, plus pâle à la 
partie supérieure, dressé, légèrement flexueux à sec, aminci et crochu au sommet, 1 72-3 cm. 
Capsule oblongue, subcylindrique, 1 3, brun fauve, nutante, fortement resserrée sous l’ori
fice à sec, à col long =  72 urne, ridé à sec, graduellement atténué dans le seta. Opercule 
grand, convexe-conique, brun-jaune, à petite mamille.
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Péristome jaune-fauve, plus pâle à l’extrémité. Dents linéaires-lancéolées, graduellement 
atténuées sur la moitié supérieure, à base courte, jaune, presque concolore, tronquée, non 
radiciforme. Couche dorsale mince, hyaline, très finement ponctuée jusqu’au sommet, dépassant 
latéralement la couche ventrale ; articles inférieurs étroitement rectangulaires-transverses, 
1 : 5, ligne médiane en zig-zag, élargie sur le tiers supérieur. Couche ventrale jaune, à marge 
sinuolée, avec de nombreuses trabécules (25 environ) rectilignes, courtes et régulières.

Endostome pâle. Processus de même hauteur que les dents, larges, avec six ouvertures 
sur la carène, dont trois largement elliptiques ; membrane basilaire légèrement épaissie, jau
nie et granuleuse sur la carène ; trois cils délicats, brièvement appendiculés.

Cellules de l’exothecium subrectangulaires, à parois un peu flexueuses ; à l’orifice, 3 à 4 
rangées de cellules plus petites, à parois épaissies, brunies ; les cellules du col hexagonales ; 
stomates peu nombreux. Anneau large de 3 rangées cellulaires. Spores jaune d’ocre verdâtre, 
finement chagrinées, diamètre 11-16 (18) p.

Mesures :

Tige : diamètre 0,26 mm. ; cellules du tissu fondamental 26 p ; du sclérenchyme cortical 
20-26 p ; faisceau central 30-35 p.

Feuilles : inférieures : longueur 0,7 mm. ; largeur maximale 0,47 mm.
supérieures : » 1,5 » » » 0,70 »
périch.-internes » 1,5 » » » 0,40 »
mucron 0,15-0,25 mm.
Cellules apicales (lumen), longueur 35 p ; largeur 18 p. 

parois, épaisseur 4 p.
moyennes médianes, longueur 42-47 p ; largeur 23 p.

marginales » 75-85 p ; » 5 p.
épaisseur des parois 2,5 p.

inférieures longueur 25-47 (81) p, largeur 16-24 p.
épaisseur des parois 2,5 p.

Nervure, largeur à l’insertion 93 p.
à la partie inférieure 70 p. 
à la partie médiane 47 p. 
au sommet 24 p.

Fleur Ç : Archégones, longueur 0,35-0,40 mm.
Pédicelle : diamètre à la base 0,14 mm. ; à la moitié 0,19 mm. ; au sommet 0,12 mm.
Capsule (à l’état humide), longueur moyenne 3,5 mm. ; diamètre maximum 1,2 mm.

(à sec) diamètre à l’orifice 1 mm. ; sous l’orifice 0,56 mm.
Col, longueur 1,2 mm.
Opercule, hauteur 0,7 mm. ; diamètre à la base 1 mm.
Exostome ; dents : longueur 0,5 mm. ; largeur à la base 0,10 mm. ; base, profondeur 

53 p ; épaisseur des trabécules moyennes 2-5 p.
Endostome ; membrane basilaire, hauteur 0,35 mm. ; longueur des processus 0,26 mm. ; 

largeur à la base 73 p.
Les exemplaires récoltés en juin (Schimper, Syn. II, p. 449) portent des capsules exac

tement mûres. Ils sont mélangés à Hypnum Sommerfeltii. Le substratum parait avoir été



un humus mélangé de sable quartzeux. Les touffes renfermaient quelques sporanges et des 
spores de Cystopteris fragilis.

La capsule présente des affinités non douteuses avec le Bryum cœspiticium ; l’appareil 
végétatif, par contre, rappelle certaines formes murales du B. erythrocarpum.

Les exemplaires récoltés plus tard (en 1897-98) par Meylan et Amann, à la localité clas
sique de Cressier, diffèrent assez notablement des exemplaires originaux de Schimper décrits 
ci-dessus par la marge foliaire rougie et bien distincte. Arnell (1901) ne voit dans ces exem
plaires qu’um Bryum elegans avec une marge rouge et la nervure formant une arête 
flcxueuse rougeâtre. Roth (1. c. II, p. 153) compare notre Bryum aux B. elegans, erythro
carpum et Stirtoni.
B. purpureo-aristatum mihi sp. nova. Touffes étendues, en gazons serrés, 2 cm., brun 

jaunâtre, feutrés en dedans, vert jaunâtre au sommet des tiges. Tige rouge pourpre, très 
ramifiée. Feuilles inférieures petites, les comales brusquement plus grandes, formant un 
pinceau hérissé par les arêtes rougeâtres.

Feuilles non décurrentes, très distinctement auriculées aux angles, à oreillettes 
bombées, formées de cellules vertes subcarrées, à base rougie subcordiforme, puis large
ment triangulaires lancéolées, dentées au sommet, cuspidées par la nervure formant une 
arête rouge assez longue, rigide, dentée ; bords indistinctement marginés, largement 
enroulés de la base jusqu’au sommet. Nervure et bords d’un rouge vif à la partie supé
rieure, verts à la base. Cel. moyennes hexagones-allongées, petites, 10-12 35-44 p
(3000 au mm*), à parois fortement poreuses.
Dioïque ; plante Ç; archégones nombreux.
Vaud: Le Sépey sur Aigle, sur le faîte d’un mur, 1000 m. (Amann) 08$ 132. î>b 0). 

Groupe Rosulata. Mousses robustes en touffes plus ou moins lâches, vertes ou jaunâtres, 
ordinairement étendues. T. allongée, se prolongeant souvent au travers de la fleur, à 
foliaison en rosettes étagées. F. solides, rigides, non décurrentes, appliquées à sec, étalées 
par l'humidité, obovalesou spatulées, dentées au sommet. NN. formant une pointe ou une 
arête. Cp. piriforme ou claviforme allongée, rougeâtre ou brune. P. jaune ou brunâtre. 
Souvent, à l’aisselle des F. comalcs, des touffes de propagules pluricellulaires filiformes. 
— Espèces méridionales.

B. provinciale Philibert. — (Synon. B. canariense Brid.) Polyoïque. F. non marginées. — Région 
méditerranéenne, Angleterre.

B. Corbieri Phil. — Polyoïque. F. marginées de 2 rangées cel. — Tourbières de la Manche 
(France).

Genre Rhodobryum (Schimp.).
R. roseum (Weis). — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcicole préférant ou indifférent.

Elément cosmopolite. — S tation Endroits ombragés et un peu humides dans les forêts, 
les buissons, les prairies, sur les rochers, etc.

De la zone inférieure à la zone alpine, où il devient rare et reste st. — Jusqu’à 2170 m. 
(Val Muraigl, leg. Pfeffer).

Maximum de fréquence et de développement dans la zone moyenne.
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ou A.A. ; parfois fr.
Localités très nombreuses. Fructifié à 1000 m. environ dans le Jura.
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Famille MNIACEÆ

Genre M n iu m  (Dill.)

A. Biserratæ.

M. h o rn i im  L. — Mésophile, sciaphile. — Terricole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station : sur le sol et les rochers humides et très ombragés.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — R. ; Q. ou A. ; st.
Localités : Airolo (93$ 138. 1 . 2); San Bernardo, Lugano, 550 m. (93$ 138. 1 . 4) (Conti). 
Indiqué en outre parGeheeb (Die Laubmoose des Cantons Aargau p. 56) « stellenweise in 

den quelligen Schluchten und Hohlwegen der Laubwälder, vorzugweise der Sandregion...», 
et par Jæger sur le grès au Kurzenberg et près Oberegg dans le canton de Saint-Gall. An 
révéra ?

M. o r th o r r h y n c h u m  Brid. — Exsicc. : W et W. 785 ; M. E. 481.
Mésophile, sciaphile. — Terricole et humicole. Calciphilc ou indifférent.
E lément mésothermique-boréal.
Station : Sur le sol et les rochers ombragés ; stations abritées.
De la zone inférieure, à la zone nivale. — De 580 m. (Sihlsprung, leg. Culmann) à 2850 m. 

(Schwarzhorn, Bern, leg. Culmann). Maximum de développement et de fréquence dans les 
zones moyenne et subalpine.

Dans toutes les régions. — A. F. ou F. ; Q. ou A. ; fr. (st. dans les zones alpine et nivale). 
Localités nombreuses.

Yar. nivale Pfeffer. Touffes denses, vert gai à la surface, noircies en dedans. F. plus 
larges, à marge plus étroite, bords presque entiers ou avec de petites dents espacées. Tissu 
cel. un peu plus lâche. — Graubünden : Piz Gallegione, 2730 m. (Pfeffer).

M. in c l in a tu m  Lindb. — Norvège et Laponie russe. — Kindberg indique cette espèce au 
Tessin : Faido-Gribio, près la Chute, 900-1000 m. Haud vidi !

M. s u b in c l in a t u m  PhiI. — Alpes maritimes.

M. ly c o p o d io id e s  (Hook). — Mésophile, sciaphile.— Humicole. Calciphile ou indifférent. 
— Elément mésothermique-boréal.
Station : pentes rocheuses humides et ombragées. — Avec M. orthorrhynchum.
Zone subalpine. — Alpes. — P. F. ou R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités : Valais : Alpe Tracuit, Zinal (Nicholson). Vaud : Les Plans sur Bex (Phili

bert) (Amann 93$ 138. 4. 12); Pont de Nant 1260 m. (Amann 93$ 138. 4. 16 ; Meylan 93$ 
138. 4. 14 ; Nicholson). Bern : Gemmi (Carl Müller) ; Kandersteg (93$ 138. 4. 10) ; auf Aar
sand, 1230 m. (93$ 138. 4. 18) (Culmann). Graubünden : Selva im Puschlav, 1500 m. 
(Pfeffer) ; Davos, 1700 m. (93$ 138. 4. 6); Klosters i. P., 1260 m. (93$ 138. 4. 2 et 4) Amann. 
Ticino: Val Piora, presso Murinascio, st. (Grebe) (93$ 134. 4. 8),
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Les formes intermédiaires entre M. orthorrhynchum et lycopodioides sont fréquentes. 
(J. A.)

« Dans les tableaux synoptiques de la première partie, on donne, avec Limpricht, comme 
dimension des cellules 18-25 p pour le M. orthorrynchum et 13-20 p pour le M, lycopo
dioides. Philibert, au contraire, dans son étude détaillée des deux espèces voisines {Rev. 
bryol., 1895, p. 2-10), indique 12-17 p pour le M. orthorrynchum et 20-30 p pour le M. 
lycopodioides. Avec Schimper (S yn . éd.. II, p. 485) et Juratzka {Lauhmoosflora, p. 305), 
je suis de l’avis de Philibert et considère même les dimensions plus grandes des cellules et 
leur tissu plus lâche, souvent collenchymateux, comme l’un des meilleurs caractères distinc
tifs du M. lycopodioides, qui diffère en outre de l’espèce voisine par sa capsule plus grande, 
moins colorée et courbée dans la région du col. Philibert insiste beaucoup sur les différences 
que présentent la structure et la largeur de l’anneau ; mais ces caractères ne sont pas 
stables. Le M. lycopodioides des sables de l’Aar, à grande capsule très bien courbée et à 
très grandes cellules foliaires, a un anneau de 145 et même 170 p de large, tandis que cer
tains M. orthorrynchum, parfaitement caractérisés d’autre part, montrent des anneaux de 
125 p de large. L’anneau n’est donc pas plus large chez le M. orthorrynchum que dans le
M. lycopodioides. Sa largeur et sa structure me semblent assez variables dans les deux 
espèces, mais il est toujours plus foncé chez le M. orthorrynchum que chez le M. lycopo
dioides. 'Bous les caractères distinctifs du M. lycopodioides pourraient s’expliquer par une 
station plus humide si les deux espèces ne croissaient quelquefois ensemble. » (P. C.)

M. riparium Mitten. — Synon. M. amhiyuum  H. Millier.
Hygrophile, sciaphile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothcrmique-boréal.
Station au bord des ruisseaux, sur les pentes ombragées et humides des forêts, etc.
Zones inférieure et moyenne. — R épartition régionale non connue. — R.R. ; P. ; st.
Localité/  Bcrn : Kandersteg (Miihlenbeck), an révéra? Grauhündcn : Puschlav, 1300

m. (Killias). Ticino Lugano, près la gare, 320 m. ; près la Madonna délia Salute, 340 m. 
(Kindberg).

« J’ai trouvé, à 550 m. au-dessus de Bioggio, Tessin, des plantes qu’on peut rapporter à 
cette espèce. Elles étaient toutes 9  • Fins haut, j ’ai vu le M. serraium synoïque qui ne m’a 
pas paru se distinguer de la plante recueillie plus bas. Cette observation confirme l’opinion 
exprimée par R. Sebille {Rev. bryol., 1898, p. 13) qui considère le M. riparium  comme une 
variété dioïque de M. serratum particulière aux maigres terrains d’alluvions des régions 
basses. » (P. C.)

M. Blytlii Br. eur. — Alpes de Norvège. Silésie.

M. nivale Amann. — Synon. M. pseudo-Blyltii mihi olim.
Stérile. Dioïque? Touffes denses, basses, 1-3 cm., vert jaunâtre à la surface, rougies et 

très feutrées de brun en dedans.
Feuilles supérieures vertes, ne bleuissant pas par l’immersion prolongée.
Tige mince, dressée, à rameaux dressés ; coupe transversale pentagone, à angles obtus ; 

faisceau central jaune, tissu fondamental brun rouge avec de fausses traces foliaires, couche 
corticale peu différenciée.

Feuilles supérieures (G à 10) rapprochées ; les inférieures largement ovales, brièvement 
apiculées, entières; les supérieures ovales, acuminées, 1,3-1,5 0,7-1,0 mm., les terminales
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ovales, rétrécies à la base, longuem ent décurrentcs, marginées à la  partie inférieure par une 
rangée, à la partie  supérieure p ar deux rangées de cellules, uni- ou bistrates, épaissies, for
m ant une m arge rougeâ tre , avec, su r la moitié supérieure, 7 à 9 dents obtuses, courtes, 
unicellulaires, sim ples ou parfois gém inées.

N ervure  rouge, se te rm inan t sous le som m et, lisse sur le dos, biconvexe, m ontrant su r la 
coupe 2 à 4 cellules ven tra les , 2 à 4 eurycystes moyennes su r une rangée, des cellules auxil
ia ires petites, stelliform es, une rangée de stéréides jaunes-rouges et des cellules dorsales, 
lâches, su r une rangée.

Cellules foliaires disposées en rangées parallèles dans le sens de la longueur, hexagonales- 
arrondies, 18-28 p  (2750 cellules moyennes médianes au m m 2), à parois peu épaissies, ja u 
nâtres ou rougeâtres, non poreuses ni collenchym ateuses, à cuticule lisse, avec de gros grains 
de chlorophylle ; cellules inférieures peu allongées, les supérieures souvent allongées tran s
versalem ent.

Graubünden : dans les fissures des rochers de gneiss exposés au nord, en descendant du 
P ischahorn dans le V ereinatal, à 2400-2000 m. (Amann 5. 9. 91) ($8§ 137. K. 0). V a u d  
su r la te rre , en tre  les rochers, près le som m et de la Tête de Moine, su r les P iablerets 
(Nicholson, sub nom. M. Blyltiiï) (SB§ 137. 2).

Ressem ble beaucoup aux  petites formes du M .  B l y t t i i ,  mais plus petit, plus délicat, les 
feuilles plus courtes, à contours arrondis, le tissu plus se rré , la base des feuilles atténuée 
et décurrentc. R en tre peu t-être dans le cycle des form es haut-alpines du M .  o r l h o r r y n c h u m .

M . serra tu m Schrad. — Exsicc. W . et W  780.
Mésophile, sciaphile. Terricole et humicole. Indifférent. — E lément m ésotherm ique- 

boréal.
Station su r le sol e t les rochers om bragés et un peu hum ides, dans les forêts, les ta il

lis, près des ru isseaux , etc.
De la zone in férieure à la  zone alpine. — Jusqu’à 2840 m. (som m et du M ännlichen fr. ! 

leg. Culm ann).
Dans toutes les régions. — F .F . ; Q. ou A. ; fr. — Localités très nom breuses.
V ar. Fillionii S au ter. P etite  form e alpine à Cp. subglobuleuse, les F . infér. orbiculaires, 

entières, les supér. faiblem ent dentées. —  Graubünden : Val M uraigl (Fillion) ; L anguard- 
fall, 1900 m. ; Fedozfall, 1900 m. ; Splügen ob dem Dorfe, 1500 m. (Pfeffer).

Les v a r. Scandinaves apiculatum Lindb. e t integrifolium  Lindb. n’ont pas encore été 
observées en Suisse.

L a  denticulation des F . du M. serrai um est parfois si peu distincte qu’il faut quelque 
attention  pour ne pas le confondre avec d ’autres espèces à F . entières.

M» spinulosum Br. eur. — Mésophile, sciaphile. Terricole e t humicole. Indifférent ou
calcifuge préférant.
E lément m ésotherm ique-boréal. — Station : forêts de conifères. — Avec M. spinosum.
Zones moyenne e t subalpine. — Préalpes e t Alpes. — R. ; P . ou Q. ; fr.
Localités : Valais: Derborence, 1430 m. (Amann) (© §  137. 1. 10). Fribourg forêt du 

B urgerw ald  (R euter) ; bois de M onterbau, Pesieux, 075 m. ; entre T illetschwand et Gross- 
chw and, 1000 m. ; La T schaka, au-dessus de La Roche, 1180 m. ; Gibloux su r Gumefens
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(Æ bischer) ($8£j 137. 1. 14). B e r n  :  Sausenegg ob Sigrisw yl, 1410 m. (Culmann) 137.
1. 12). G r a u b ü n d e n  :  F luela ta l bei Davos-Dôrfii, 1600 m. (Amann) (23|) 137. 1, 4, 6 e t 8).

Les jeunes sporogones apparaissen t au printem ps et m ûrissent en ju ille t et août, suivant 
l ’altitude. Les sporogones sont p a r 2, 3 ou 4 dans la même fleur.

M. s p i n o s u m  Voit. — Exsicc. W . et S. 689.
Mésophile ou xérophile, sciaphile. Humicole. Indifférent ou calcifuge p référan t.
E lément m ésotherm ique-boréal.
Station dans les forêts de conifères peu denses, surtout sur les racines des sapins. 
Zones moyenne, subalpine e t alpine (R). — De 650-700 m. (Zweilütschinen, leg. Culmann) 

à 2500 m. (T ornette, leg. Amann et M eylan). M axim um  de fréquence et de développement 
dans la zone subalpine.

Ju ra , Sous-Alpes et Alpes. —  F . ou F .F . ; Q. ; fr. — L ocalités nombreuses.
L a fécondation des archégones a lieu en septem bre ; les jeunes sporogones apparaissent 

au printem ps ; ils sont m ûrs en août-septem bre. On rencontre ju squ ’à 8 sporogones dévelop
pés dans la même fleur.

B. — SERRAT Æ

M. u n d u l a t u m  (L). — Exsicc. W . et S. 192 ; M. G.  136.
Mésophile, sciaphile. Terricole. Indifférent. —  E lément hygrotherm ique-atlantique. 
Station endroits om bragés et hum ides dans les forêts, les buissons, les haies, etc.
Zones inférieure e t moyenne. — Jusqu ’à 1600 m. (A lbignatal, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F .F . ou C. ; A. ou A.A. ; ra rem en t fr.
L ocalités très nom breuses.

M . r o s t r a t u m  Schrad. — Mésophile, sciaphile. Terricole et saxicole. Indifférent.
E lément cosmopolite.
Station su r le sol très om bragé e t un peu hum ide dans les forêts, su r les parois om bra

gées des blocs, des rochers, des vieux m urs, etc.
De la zone inférieure à la  zone subalpine. —  Ju sq u ’à 2100 m. (Val di Mello, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. —  F .F . ou C. ; Q. ou A. ; fr. — Stations très nom breuses.

M. D ru m m o n d ii Br. eur. — Finlande, Livonie, Silésie.

M c u s p i d a l u m  (Schreb.). — Exsicc. W . et S. 688.
Mésophile. Terricole, arboricole dans les régions calcaires. Calcifuge.
E lément m ésotherm ique-boréal.
Station lieux frais e t om bragés, dans les buissons, les forêts, au pied des arb res, dans 

les vergers, etc.
De la zone inférieure à la  zone subalpine. — Jusqu ’à 2130 m. (Val Fedoz, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions ; particu lièrem ent répandu dans les régions siliceuses (environs de 

Lugano, p a r  exem ple). — F . ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités nom breuses.

M. m e d i u m  Br. eur. — Mésophile. Terricole. Indifférent.
E lément m ésotherm ique-boréal.
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Station sut le sol herbeux dans les broussailles, su r les ta lu s, dans les pâturages, près 
des chalets, etc.

Zone subalpine ; descend, dans la région insubrienne, jusque dans la  zone moyenne. — 
De 750 à 1830 m. — Ju ra  ; Sous-Alpes et Alpes. — P .F . ; Q. ou A. ; fr. (parfois st.).

L ocalités Valais (Thomas) ; Simplon (Mühlenbeck et Sehimper) ; Zinal (Philibert) ; 
Grimenz (Nicholson); Saas-Grund et Saas-Fee, 1600-1700 m. ($8£) 136. 4. 22.) (Amann). 
Vaud : Les Plans sur Bex (Philibert); Pont de Nant, 1260 m. (Amann) (58fp 136. 4. 20). 
Jura : La Vaux; les Raisses, Val-de-Travers (Lesquereux) ; La Chaux ; vallon de Noirvaux; 
Col du Marchairuz (Meylan) (58§ 136. 4. 16). Bern Gemmi ob Kandersteg ; Trachsel- 
lauenen, 1200 m. ; bei Gsteig, gegen die Saane, 1230 m. (Culmann). St. Galien: Leist- 
kamm, 1700 m. (Weber); Vättis (Theobald). Graubünden: Splügen (Mühlenbeek) ; Pra- 
mengel am Calanda, 1730 m. (Theobald, Pfeffer); Sayiserköpfe, 1400 m. ; zwischen Sil- 
vaplana und Sils, 1800 m. ; ob Bevers, 1830 m. (Pfeifer) ; Davos, 1550-1700 m. ; Filisur ; 
Bergün, 1300 m. (Amann) (S8§  136. 4. 2, 4, 6, 8, 10 et 12). Ticino: Gribio ; Monte Boglia 
sopra Cureggio (Conti) (S8£> 136. 4. 14).

Chez M. medium  le tissu cellulaire est plus régulièrem ent isodiam étral, tandis que chez 
M. affine les Cel. moyennes médianes sont en général allongées 33 83 p (1 3). Les cellules
qui form ent les dents de la  F . présentent, à leur surface, de fines stries longitudinales beau
coup moins distinctes que celles du M. affine.

La fécondation des archégones chez le M. medium a lieu en ju illet-août ; les jeunes spo- 
rogones apparaissen t nom breux en septem bre et se développent ju sq u ’à la neige. Ceux qui 
ont résisté au gel m ûrissent en ju in-ju illet. On trouve parfois 5 ou 6 sporogones p ar péri- 
chèze ; o rdinairem ent il n ’y en a que deux.

M. 11 c u r v a tu lu m  Lindb. — Laponie russe.

M. affine Bland. — H ygro- et hydrophile. Terrieole. Indifférent.
E lément m ésotherm ique-boréal.
Station endroits mouillés des forêts, p rairies m arécageuses.
De la  zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 1970 m. (Val Chiam uera, leg. 

Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F .F . ou C. ; A., A.A. ou M. ; ordinairem ent st.
Localités nom breuses.
V ar. elatum Lindb. T. grêle et allongée à ram eaux  dressés, souvent très allongés. Form e 

parallèle à la v a r . elatum du M. punctalum. O rdinairem ent st.
V ar. integrifolium Lindb. F . entières ou peu dentées. — F réquem m ent avec le type. 
V ar. humile Milde. Touffes basses. F . plus courtes, plus longuement dentées.

M. 11 c i l ia r e  (Grev.). — Scandinavie.

M. 11 Seligeri Ju r . — Synon. M. insigne auctor. ; M. affine ß elatum  Br. eur. ex p. 
Hydrophile. Terrieole. Indifférent. — E lément m ésotherm ique-boréal.
Station m arécages. — Avec M. affine.
Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1950 m. (W engernalp, leg. Culmann).
Ju ra , P la teau , Sous-Alpes et Alpes. — F . ; A.A. ou M. ; rarem en t fr.
L ocalités nom breuses.

M. r u g ic u m  Laurer. — Allemagne septentrionale.
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C. — INTEGERRIMÆ

M. stellare R eich . —  M ésoph ile, sc ia p h ile . T err ico le . C alcifuge to lérant.

E lém ent m ésoth erm iq u e-b oréa l. —  S tatio n  ta lu s, blocs e t roch ers très om b ragés.

Zones moyenne et subalpine (R.R. dans la zone alpine). — Jusqu’à 2200 m. (Glacier de 
Zanfleuron, leg. Herzog). — Développement et fréquence maximum dans la zone moyenne. 

Jura et Plateau; plus rare dans les Alpes. — F. ; P. ou Q., rarement A. ; ordinairement st. 
L ocalités nombreuses.

M. hymenophylloïdes Hüben. — Mésophile, lucifuge. Humicole. Caleiphilc.
E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l.

S tation parois et fentes des rochers, cavités du sol ; stations cachées et très abritées. 
Zones alpine et subalpine d’où il descend très rarement dans la zone inférieure. — De 

010 à 2700 m. — Jura, Alpes. — R. ; P. ; st.
L ocalités Valais: Zinal (Philibert); la Rann a sur Zinal, 1700 m. (SBlp 1 3 5 .  1. 1 2 );  

Mauvoisin, 1820 ni. ($8lp 1 3 5 .  1.  1 0 ) ;  Chanrion, 2400 m. (© ."p 1 3 5 .  1.  2)  (Amann). Vaud : 

Font de Nant, 1200 m. (Amann) (93.̂  1 3 5 .  1. 4); Riablcrets, près la Cascade du Dard (Ni
cholson). Jura: sommet du Chasseron, 1000 m. (S.£) 1 3 5 .  1. r») et de la Dent de Vaulion, 
1400 m. (Meylan). l i e r a  Rundstock im Kicntal, 2450 m. (SB.'p 1 3 5 .  1 . 8 ) ;  Engelalp, Kiental, 
1400 m. ; Oberer Grindelwaldgletscher, 2050 m. ; Gemmi (Culmann) ; Aarschlucht hei Mei
ringen, 010 in. (Knubel) ; Engstligengrat, Wildstrubel, 2700 m. (Dixon) ; Haslital (Martin). 
Graubünden : Tuff-Felsen bei Andeer (Schimper et Mühlenbeck) ; Zweienspitze und Hexen
böden am Calanda, 1800-2070 m. ; Augstenberg im Rhätikon, 2200 m. (Pfeiler). T i c i n o  : 
Monte Generoso, 1000 m. (Kindberg).

Nos exemplaires suisses sont de petite taille et bien moins développés que ceux des Alpes 
de Norvège.

M. c y n c lid io ïd e s  (Rlytt). — Hydrophile. Terricole. Indifférent?
E lément mésothermique-boréal. — S tation  prairies marécageuses. — Zone alpine. 
Hautes-Alpes du bassin de l’Inn. — R.R.
L ocalités Graubünden: E ngad ine  (S c h im p e r );  F e x ta l ,  fr . (T h eo b a ld ), s t . 2 1 0 0  m . 

(P feffer) ; V a l G ronda, am  F u sse  des W e issh o r n  im  O b erh a lb ste in , fr . (T h eo b a ld ).

M. punctatum (L .) .  —  E x s i c c .  W . et S . 19 3 .

H yd ro- e t h y g ro p h ile . T err ico le . Ind ifférent. —  E lém ent m éso th erm iq u e-b oréa l.

S tation  l ie u x  m o u illé s  e t  om b ra g és p rès d es so u rces, au bord des r ig o le s , d es r u is 
se a u x , etc.

D e la  zone in fér ieu re  à la  zone su b a lp in e . M a x im u m  de fréq uence e t de d éve lo p p em en t  

dans le s  zones m o y en n e  e t su b a lp in e . —  J u sq u ’à 2 2 3 0  m . (V a l di M ello , le g . P feffer).

D ans to u te s  le s  r é g io n s . —  C. ; A.A. ou M . ; fr . —  L ocalités tr ès  nom b reu ses.

V a r . elatum R r. e u r . T ouffes profondes de 10 à 15  c m ., à feu tre  ro u x  abondant. F . plus  

gra n d es, non a p icu lée s , un peu  é m a rg in é es .

M. subglobosum R r. eu r . —  H yd ro- e t  h y g r o p h ile . T err ic o le . Indifférent.

Elément mésothermique-boréal.
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S tation  lieux marécageux humides, au bord des rigoles, des fossés ; prairies tour
beuses, etc. — Zone subalpine. — Alpes. — R. ; P. ou Q. ; fr.

L ocalités Sur Vissoie, 2100 m., st. (Philibert); Lac Noir, Zermatt, 2350-2450 m. 
(Réchin et Camus). Bern : Spitalmatte, Gemini, 1502 m. (Bernet). Graubünden : Weissen- 
stein am Albula, 2100 m. (Weber) ; zwischen Samaden und Pontresina, 1800 m., st. ; 
Davos, 1550 m., fr. (93$ 135. 4. 2 et 4) ; Fluelatal, 1000 m., fr. ; Vereinatal, N-0 Abhang 
des Pischa, 2000 m. (93$ 135. 4. 6) (Amann) ; Brigels im Frisai, 1000 m. (Correns) (93$ 
135. 4. 8).

Facile à distinguer du M. punclalum  par la marge foliaire plus étroite, non colorée et 
la N. disparaissant bien avant le sommet. Les 1). ont 10 à 18 Tb. (20 à 32 chez M. punc- 
latum).

Le sporogone atteint sa parfaite maturité de très bonne heure au printemps, soit sitôt 
après la fonte des neiges.

H y b r id e  M. punclalum  çf X  subylobosum Q Amann. — Port du M. subylubosum, 
Cp. allongée et un peu arquée du M. punclalum . Sp. toutes avortées. — Fluelatal bei Davos- 
Dörfli, 1000 m., avec les deux parents (Amann) (93$ 135. 4. lo).

Genre C in c lid iu m .

C. Ntygium Sw. — Exsicc. W et W 787.
Hydrophile. Terricole. Indifferent ou calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. Probablement reliquat de l’époque glaciaire.
S tation m a ra is to u rb eu x  profonds.

Zones subalpine et alpine. — Jura et Hautes-Alpes. — R. ; A. ou A.A. ; souvent si. 
L ocalités Valais: Lae Noir, Zermatt, 2350-2450 m. (Réchin et Camus). Ju ra : tour

bière de la Yraconnaz, en masse et bien fructifié (93$ 13'.). 8. 8); les Amburnex, le Brassus, 
1020 m. (93$ 139. 8. 4) ; l’Ecofférié, 1100 in., vallée de Joux (93$ 139. 8. t>) (Meylan). Grau
bünden : Piz Languard, fr. (Carl Müller) ; Splügen (Schimper et Miihlenbcck) ; Wcissenstein 
am Albula (Hegetschweiler fil.) ; Dürrbodcn im Dischmatal (Theobald) ; Beversertal, 1800
m. ; Duanasee, 2570 m. ; Fextal, 2100 m., fr. (Pfeffer).

« Espèce ancienne, le C. styyium  présente peu de variations ; la seule du domaine mor
phologique que je lui ai vue présentera rapport à la forme des feuilles. Dans les formes typi
ques, la feuille a sa base fortement rétrécie, formant comme un large et court pétiole ; par 
contre, dans la tourbière des Amburnex, au col du Marchairuz, ce rétrécissement fait en 
général défaut et la base de la feuille a la même forme que chez M. cinclidioïdes ou M. 
affine. Mais comme ce caractère n’est pas constant, il ne peut autoriser à l’établissement 
d’une variété. » (C. M.)

C. subrolundum  Lindb., c .  la tiio liu m  Lindb. et C . arcticum  Br. eur. — Scandinavie et 
Europe septentrionale.

G. h y m e n o p b y l lu m  (Br. eur.). Marais tourbeux profonds de la Norvège, Laponie, etc. 
Il est très douteux que cette espèce se trouve en Suisse, malgré les indications de Pfeffer 
(sub M mum hynienophyllunt) « Fclsenritzen am Calanda, gegen die Hexenböden,
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6700' » et « auf Kalk am Gürgaletsch, 2030-2070 m. ; auf buntem Schiefer am Duana- 
see, 2470 m. ; auf Hornblendegestein im Fornotal, 1900 m. » qui se rapportent sans doute 
à une autre espèce.

Famille MEESEACEÆ

Genre Paludella Ehrh.

P. squarrosa (L.). — Hydrophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station lieux mouillés des prairies marécageuses, 

près des sources, etc.
Zones moyenne et subalpine. — Jura ; Plateau ; Alpes. — R. ou R.R. ; A. ; st.
Localités : Jura : La Vraconnaz (Lesquereux) ; La Brévine (Quelet) ; Les Ponts (Chail- 

let) ; les Amburnex au Marchairuz, 1350 m. (Lcresche, Meylan) (58̂ ) 139. 1. 2 et 4). 
Aavgau : Bünzener-Moos (Boll). Graubünden : Davos, 1550-1000 m. ($8§ 139. 1. 8); 
Sertigtal, 1000 m. (93fp 139. 1. 6) (Amann) ; zwischen St. Moritz und Statzersee (Pfeifer).

« Autrefois répandu dans les grandes tourbières du Jura, le Paludella a disparu de la 
plupart et il est probable que la tourbière des Amburnex (Seiche de Gimcl) est aujourd’hui 
la seule station jurassienne où cette plante existe encore. » (G M.)

Genre Amblyodon P. Beauv.

A. dealbatus (Dicks). — ITygrophile. Humieole et saxicole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal.
S ta tio n  rochers et murs humides ou mouillés ; plus rarement sur la tourbe. — Avec 

Mccsea Irichodcs. Volontiers au bord des cours d’eau.
Zones subalpine et alpine. — De 500 m. (Kandergrien bei Thun, Herbarium Bern) à 
2050 m. (Zermatt, leg. Rompcl).
Jura, Préalpes et Alpes. — P.F. ; P. ; fr.
Localités nombreuses.

Genre Meesea Hedw.

M. trichodes (L.). — S gnon. M. uliginosa Hw.
Eopxice. M. G. 230 (var. mirrnr). — Hygrophile. Humieole. Calciphile préférant ou indif

férent.
E lément mésothermique-boréal.
S tation endroits m ouillés, m arécages, tourbières hum ides. Les variétés sur l’hum us 

frais et om bragé.

Zones inférieure, moyenne et subalpine pour le type, les var. de la zone subalpine à la 
zone nivale. — De 400-450 m. (Bremgarten, leg. Boll) à 2000 m. (Rottal, st., leg. Cul- 
mann.)

Jura, Plateau, Sous-Alpes et Alpes. — Les var. F.F. (le type P.F.) ; Q. ; fr.
L ocalités nom breuses.

Var. alpina (Funck). Touffes denses. F. rigides, dressées-patentes ou un peu secondes, 
brièvement acuminées, rarement obtuses. S. 3-4 cm. Op. plus courte et plus épaisse. P. jaune 
rougeâtre.
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Var. m i n o r  (Brid.). Gazons très denses, déprimés, V2_l cm- F. imbriquées, rigides, dres
sées, étroitement lancéolées-linéaires, obtuses. NN9 très épaisse. S. 1 cm. Cp. courte et 
épaisse.

M. A l b e r t i n i i  Br. eur. Marais (ourbeux profonds de l’Allemagne centrale et méridionale, Hongrie, 
etc.

M. l o n y i s e t a  Hedw. — E œ sicc .  Rab. 362 et 737 b ; W. et S. 489.
Hydrophile. Terricole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station marais tourbeux profonds.
Zones inférieure et moyenne. — Jura, Plateau. — R. ; A. ; fr.
Localités J u r a  : Marais de Lossv (Miiller-Arg.) ; les Sagnettes sur Métier (Lesque- 

reux, Tripet) (©£> 140. fi. 6); Les Ponts (Lesqucreux) ($8£) 140. 6. 4); Chasserai (Mou- 
geot) ; La Vraconnaz ; Le Solliat, Vallée de Joux, 1100 m. ($8$ 140. 6. 8) (Meylan). l i e r n  

Schwarzenegg (Brown) ; Giimligermoos bei Thun (Bambcrger). A a r g a u  : Biinzermoos 
(Boll). Z u g  : Gaissboden (Bamberger). Z u r ic h  Tiirlersee, 650 m. (Hegetsehweiler sen.) ; 
Uerzlikon (Hegetschweiler). T h u r g a u  : Umgegend von Konstanz (Kirsner) (©.§ 140. o. 2).

M. t r i q u e t r a  (L.). — S y n o r t .  M. tristischa Br. eur. — E x s ic c .  W et S. 387. 
Hydrophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station marais tourbeux profonds.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 450 m. (Katzensec, leg. Bolstcrli) à 1600 

m. (I)avos, leg. Amann) (5B§ 140. ?». 8).
Jura ; Plateau ; Sous-Alpes et Alpes. — F. ; A. ou A.A. ; souvent st.
Localités nombreuses.
Se retrouve assez fréquemment à l’état fossile ou subfossile dans les couches inférieures 

de la tourbe : Robenhausen (leg. Amann) ; avec M . longisc la , à Krutzelried bei Gfenn (leg. 
Neuweiler) et Einsiedeln (leg. Diiggcli). Dans les lignites schisteux de Zell (Luzern) ($B£) 
140. t>. 12), avec H y p n t n n  i n l c r m c d i n m  et t r i f a r i u m  (Amann).

Genre C a to s c o p iu m  Brid.

G. n i g r i t u m  (Hedw.). — E x s ic c .  W et S. 690.
Hygrophile. Humicole. Indifférent ou calciphile préférant.) — Elément mésothermique- 

boréal.
Station sur le sol et les rochers mouillés dans les tourbières, sur les pentes humides,

etc.
Zones moyenne (R.R.), subalpine et alpine. — De 610 m. (bord de la Kander, leg. Bam- 

berger) à 2500 m. (arête du Tarent, leg. Amann et Meylan).
Jura (R.) ; Plateau (R.R.) ; Sous-Alpes et Alpes (A.F.). — P. ; fr. (souvent st.). 
Localités nombreuses. — Particulièrement fréquent sur les grès siliceux du Flysch. — 

Récolté par Schleieher déjà au Simplon (33§ 139. 2. 2).
L es form es stériles plus développées rappellent, par leur port, le L e p l o i r i e h u m  f i e x i -  

c a u lc  var. c o m p a c t u m .  (93̂ > 139. 2. 10).

Les feuilles du Catoscopium sont décrites comme lisses dans tous les ouvrages que j ’ai 
consultés. Ceci n’est exact que pour les feuilles supérieures, vertes, tandis que chez les infé-
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rieures, brunies, les parois superficielles de chaque cellule montrent un petit épaississement 
simple, arrondi, peu saillant, placé ordinairement à l’une des extrémités de la cellule, près 
d’une paroi transversale. Ceci se remarque bien surtout sur les cellules du tiers inférieur 
de la feuille. Ces épaississements de la paroi cellulaire sont du reste souvent plus saillants 
à l’intérieur de la cellule qu’à l’extérieur.

Fam. AULACOMNIACEÆ 

Genre A u la c o m n iu m  Schwägr.

A. a n d ro g y n u m  (L.). — Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — S tation sur l’humus, la tourbe, le bois pourri, le 

tronc et les racines des arbres, les rochers siliceux, etc.
Zones inférieure et m oyenne.
Plateau ; Préalpes. — R.R. ; P. ; st.
L ocalités : Vaud: L’Alliaz (Piré). Bern « hin und wieder in schattigen Wäldern und 

auf Torfmooren (L. Fischer); Iustistal (von Fischer-Ooster) ; rochers de grès le long delà 
route d’Interlaken au Beatenberg, 750 m. (Culmann) ($8§  140. 1 . 2). Aargau : Jonen ; Will- 
mergerberg ; Tromsberg im Siggental ; Bromgarten (Boll). Zurich Männedorf (Weber). 
S i .  Galle n-Appenzc II bei Obereggauf Torf ; Moorboden im Murgtal, 4300' (Jäger).

N’a pas encore été observé dans la région insubrienne, où il existe probablement.

A. p a lu s t r e  (L.). — E x s ic c .  W. et S. 388. — Hygrophile. Humicole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal.
S tation prairies, forêts et tourbières marécageuses ou simplement humides. — Avec 

Sphagnum  spec., Polglrichum juniperinum  et slriclum, etc.
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 410 m. (Œtweil, leg. Weber) à 3500 m. 

(Mont Rose, leg. Yaccari).
Dans toutes les régions. — C. ; A.A. ou M. ; assez souvent fr.
L ocalités très nom breuses.
Yar. imhricalum Bryol. eur. Robuste, en touffes lâches, peu feutrées et peu cohérentes,

F. imbriquées, non contournées à sec, oblongues-lancéolées, obtuses, entières, 3-3,6 1-1 1/î
mm. Pas de pseudopodes. — Régions subalpine et alpine.

Yar. fasciculare (Brid.). Ramification fasciculée à rameaux courts, noduleux. Rameaux 
liagelliformes sous les fleurs.

Var. polycephalum (Brid.). Forme plus petite, stérile, avec de nombreux pseudopodes 
courts, naissant à l’aisselle des feuilles et terminés par des propagules caduques. F. cauli- 
naires oblongues-lancéolées, presque acuminées.

Var. alpestre Schimp. Forme grêle, fasciculée, très fertile, sans pseudopodes.
Var. sulmiersum Sanio. Forme immergée, flottante, ressemblant à YHypnum fluitans. 

F. espacées, patentes, acuminées, entières. Cel. peu épaissies. Couche épidermique de la T. 
bien développée.

Var. breutelioïdes Mol. Forme robuste à tiges arquées et pendantes.
Var. congestum, Boulay. Touffes denses, feutrées. Rameaux courts, noduleux. F. supé

rieures sécondes, 6-7 mm., acuminées-aiguës.
33
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A. turgidum  (W ahl). — Espèce boréale qui se retrouve dans les marais des Hautes Alpes du 
Tirol, Salzburg, Steiermark. — A rechercher dans les Hautes Alpes orientales.

Fam. BARTRAMIACEÆ

Genre Bartramia Hedw.

B. s u b n la ta  Br. eur. — Mésophile. Humieole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal.
Station Pentes rocailleuses découvorles. — Avec Oreas, Bartramia ithyphylla.
Zones alpine et nivale. — Hautes-Alpes. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités Valais : Rote Kumme am Daubensee, 2700 m. (Dixon) (parait douteux!). 

Uri : Fleckistock, 3150 m. (Herzog). St. G allen-Appenzell : Grat auf der Fliesalp, 2190 m., 
mit Hypnum H euferi und rugosum (Jäger). Graubünden Adula im Lentatal, 2200- 
2600 m. (Ü8§  142. 7. 2); Rheinquelle, 2200 m. (Holler et Pfeffer); Parpanerrothorn, 2400 m. 
(Kindberg) ; Piz Languard, 3266 m. (Janzen). Ticino : Pizzo Platta, 2600 m. (Hegelmaier).

B. i lh y p h y l la  Brid. — Exsicc. W et S. 591. — Mésophile. Humieole et ferrieole. C’alei- 
fuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
S tation sur les déclivités argileuses ou m arneuses, dans les fentes des rochers, des 

murs, etc.
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 650 m. (Sauvabcliu sur Lausanne, leg. 

Amann, 142. 4. 10) à 3500 m. (Mont Rose, leg. Vaceari).
Jura ; Plateau (sur la molasse) (R.) ; Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ; P. ou Q. fr. 
L ocalités très nombreuses. — Découvert par Haller dans les Alpes bernoises.
Les formes à péristome peu développé ou rudimentaire peuvent facilement être prises 

pour le B. subulata.
H. Winter (1. c.) dispose comme suit les principales formes du B. ilhyphylla
a. — typica.
b. — strigosa Wahl (B. rigidula Sehimp.). Touffes vert foncé. F. appriméos, plus

courtes, à base verdâtre, non brillante, pointe non cassée. Cp, ne dépassant pas les 
touffes.

c. — breviseta (Lindb.). F. très fragiles, patentes, à base blanche, longues de 0,9 à 1 cm.,
un peu élargies à la partie supérieure. S. 6 mm. Cp. un peu plus dressée que chez le 
type. P. irrégulièrement développé, rudimentaire. End. nul. — Alpes de Norvège ; se 
retrouvera probablement dans les Hautes-Alpes.

B. Halleriana (Hedw.). — Exsicc. W. et S. 194.
Mésophile, sciaphile. Humieole et terricole. Indifférent.
E lément m ésotherm ique cosm opolite. —  Station rochers om bragés et frais.
Z ones moyenne, subalpine et alpine. Maximum de fréquence et de développement entre 

900 et 1600 m. — De o30 m. (Höhli bei Dickbuch, leg. Culmann) à 2500 m. (Graue Hörner, 
leg. Pfeffer).

Jura, Plateau, Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ; A. ou A.A. ; fr.
L ocalités nombreuses. Découvert par Haller près les Bains de Gurnigel (Bern).
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B. pomfformis Hedw. — Exsicc. W et S. 08. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calci- 
fuge préférant. — E lément mésothermique-cosmopolite.
S tation talus et rochers ombragés dans les forêts ; rarement sur la tourbe.
Zones inférieure, moyenne (maximum de fréquence), subalpine et alpine. — De 870 m. 

(Weiach, leg. Culmann) à 2100 m. (Schafboden, Appenzell, leg. Jäger).
Jura (R.R.), Plateau (F.), Préalpes et Alpes (P.F. ou R.). — F. ; P. ou Q. ; fr. 
L ocalités nombreuses.
La var. crispa est plus répandue que le type sur la molasse du Plateau suisse.
L’indication du B. ticinensis Lindb. dans Paris : Supplément à l’Index, p. 36, ainsi que celle Rev. 

bn jo l., 1892, p. 102, reposent sur une erreur, car 1. c. Kindberg mentionne un Barbula ticinensis.

B . s t r i c l a  Brid. — Espèce méditerranéenne.

Genre Anacolia Schimper.

A. W ebbii (Mont.). — Espèce méditerranéenne et atlantique étrangère à notre flore. L’indication 
de Dewies communiquée par Payot sub B artram ia  granatensis (Bull. Soc. Murith., 1877-78, p. 8) 
entre les glaciers du Tour et du Trient (Valais) repose sans doute sur une erreur.

Genre Plagiopus Brid.

P . O e d e r i  (Gunn). — S ¡/non. Bartramia O. Sw.
Exsicc. W. et S. 195. — Mésophile, sciaphile. Humicole et saxicole. Indifférent ou calci- 
philc préférant. — E lément mésothermique-boréal.
S tation rochers om bragés et un peu hum ides.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 540 m. (Hoh-Wülflingen, leg. Culmann), à 

2000 m. (Rottal près Lauterbrunnen, leg. Culmann). Fréquence et développement maxima 
dans la zone subalpine.

Jura, Plateau, Préalpes, Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ou C. ; A. ou A.A. ; fr.
L ocalités très nombreuses.
Var. condensalus (Brid.). Touffes basses, compactes, très feutrées, à F. rapprochées, 

dressées, à N. excurrente. Cp. plus petite. — Zones alpine et nivale.
Var. Trautmanni Löske diffère du type par les F. révolulées presque jusqu’à la pointe, à 

dentelure simple, les Cel. rectangulaires, mamilleuses, les D. finement pap., sans épaississe
ments intertrabéculaires, l’End, orange. — Arlberg.

Var. cryptarum  mihi. T. allongée, 5-10 cm., mince, fiexueuse. F. petites, non pap., à 
bords fortement involutés jusqu’à la partie supérieure, grossièrement dentées supérieurement. 
— Ns plane ; Cel. supér. carrées, les inférieures rectangulaires. — Dans les cryptes sous les 
gros blocs de grès du Flysch, à Pont de Nant, Vaud, 1253 m. ($8§  141. 5. 26) (Amann).

Genre Conostomum Swartz.

G. boreale Sw. — Exsicc. M. G. 672 b.
Mésophile. Terricole. Indifférent ou calcifuge tolérant. — E lément subarctique-alpin. 
S tation sur le sol et les rochers frais et humides. — Avec Polytrichum sexanyulare, 

Pohlia commutata et cucullata, etc.
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Zones alpine ei nivale. — De 1900 m. (Susten. leg\ Culmanu) à 2900 m. (Yorgipfel des 
Gross-Litzner, leg. Herzog). — Hautes-Alpes. — P.F. ; P. ou Q. souvent st.

L ocalités Une quarantaine environ notées dans les Hautes-Alpes des bassins du Rhône, 
de l’Aar, de la Reuss et du Rhin. — Récolté déjà par Hooker au Gotthard.

Mûrit ses Cp. au mois d’août ; les archégones sont fécondés en août et septembre ; le 
développement du sporogone se fait lentement ; celui-ci dépasse à peine le périchèze au prin
temps.

Genre BreuteUa Schimp.

B., arcuata (Dicks). — Exsicc. Rab. 172 ; W. et S. 592.
Mésophile. Terricole. Indifférent. — E lément hygrothermique-atlantique.
S tation prairies humides et moussues. — Zone inférieure.
Pied des Préalpes, région des lacs (Vierwaldstättersee). — R. : Q. ou A. ; st. (trouvé 

une seule fois fructifié, par Bamberger, entre Arth et Goldau, août 1854).
L ocalités Pied du Righi, de Goldau à Immensee, 500 m. (découvert par Hegetschweiler 

sen.) (©§141. 3.2 et 4) ; spärlich am Zingel beim Lowerzersee (Herzog). UtUerioaläen 
auf Emmetten (©§ 141. 3. 6) ; oberhalb Beckenried (Gisler) ; zwischen Beckenried und Sohön- 
egg (Keller). Luzern ; an der Strasse von Hcrgiswyl nach Stansstad ; Torfmoor Langwasen 
bei Kriens (Kniiscl).

Genre Bartramidula Br. eur.

B. W ilso n l Br. eur. — Montagnes des Iles britanniques.

Genre Philonotis Brid.

P .  r ig id a  Brid. — Hydro-et hygrophile. Terricole. Indifférent.
E lément thermophile-méditerranéen. — S tation Sur la terre et les rochers ombragés 

humides ou mouillés, près des chutes d’eau.
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — A.F. ou F. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Ticino ; Locarno (Daldini) ; Terricio (Bottini) ; selve presso Comano (©§ 

1 4 1 .  6 .  2 ) 1 ; Loreto ; Sorengo ; Lugano ; in mezzo a zolle erbose umide appié d’alcuni scogli 
in vicinanza di San-Maurizio-Rovello (Mari) ; Massagno, 400 m. (©§ 1 4 1 .  6. 4 )  (Conti) ; cas
cade sur Olivella près Melide, 300 m. (©§ 141. 6. 8); cascade sur Bioggio, 480 m. (©§ 
1 4 1 .  6. 1 0 )  (Culmann) ; presso Morcotte, 280 m. (©§ 1 4 1 .  6. 6) (Amann).

« Diffère du P. marchica par ses fleurs monoïques, ses feuilles souvent étroitement révo- 
lutées (celles du P. marchica sont planes aux bords) et les cellules basilaires des feuilles 
sublinéaires (largeur 10 p, longueur 50 p) et non rectangulaires comme chez P . marchica 
où les cellules de la base des feuilles ont 12,5 p de large sur 30 p de longueur moyenne. » 
(P. C.)

P. marchica (Willd.). — Hydrophile. Terricole. Indifférent ou calcifugc préférant. 
E lément mésothermique-boréal.

1 Les Philonotis de la Bryotheca heloetica ont été révisés (1914) par M. Dismier, le spécialiste bien 
connu.
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S tation lieu x  m ouillés m arneux ou arg ileux .
Zone inférieure. — Jura ? Plateau, région insubrienne. — A.R. ou R. ; Q. ; souvent st. 
L ocalités Jura : Les Ponts (Lesquereux) ? (rapporté par Meylan au P. cæspitosa). 

Bern: Vollenweid fr. ; Ebertsweil ; Uerzlikon ; Unterfeld bei Interlaken, 570 in. (Culinann). 
Zürich: Riffersweil fr. (Hegetschweiler jur.). Zug : Zugerberg (Bamberger). Schwyz : Ein
siedeln (Weber, Düggeli). Ticino : Monti di Bedretto ; via tra Airolo al S. Gottardo, 1500 
m. (Bottini) ; Faido, Molare (Kindberg et Roll) ; entre Morcotte et Carona, 475 in. ; route de 
Bioggio à Cadenario, 500 m., fr. (Culmann) (33$ 143. 7. 4).

Var. laxa (Limpr.) (Synon. P. laxa Limpr.).
Forme immergée en touffes très lâches, molles, vert clair. T. allongée, grêle, à feutre 

lisse peu abondant, avec des ramilles axillaires courtes, caduques. F. très lâchement dispo
sées, non sillonnées, planes aux bords, à dentelure courte et simple. — Ns très mince (35 p) ; 
tissu eel. lâche, leptoderme. Stérile.

Zurich : Feuchte Mauern am Zürichsee bei Meilen, 410 m. (Weber) (33$ 143. 7. 2); an 
der Strasse zwischen Maschwanden und Uttenberg, 450 m. (Culmann).

P. calcarea (Br. eur.). — Hydrophile. Terricole. Calciphile.
E lément m ésotherm ique-boréal.
S tation sur le sol humide, près les sources. — Avec Hypnum falcatum.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de fréquence et de développement dans 

les zones inférieure et moyenne. — De 384 â 2300 m. (Tschalmeten, Gemini, leg. Culmann). 
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ou A. ; fr. — L ocalités nombreuses.
Var. crispa Loeske : Kreuzbrunn, Hohe Rohne (Culmann).
Var. mollis (Vent.) : Limmatufer, Zurich, 387 m. (Culmann).
Var. orlhophylla Schiffner : Uerzlikon (Zurich), 550 m. (Culmann).
Var. aquatica Löske et Bauer. Forme immergée, vert saturé, molle, à F. non secondes, 

étroites. — Valais: source vauclusienne de la Sarvaz près Saillon, 500 m. ((33$ 143. 4. 8) 
(Amann).

Selon Dismier (in litt.), le P . crassicoslala Warn, n’a aucune valeur spécifique et doit 
être rapporté au P. calcarea à titre de variété. Valais : sables près de la Derborence (Ni
cholson, det. Warnstorf).

P . f o n ta n a  (L.). — Exsicc. W et W. 888.
Hydrophile. Terricole. Calcituge tolérant. — E lément cosmopolite.
S tation m arais, tourbières, fossés, prairies hum ides, rochers m ouillés, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de fréquence dans les zones moyenne, 

subalpine et alpine. — De 430 m. (Riffersweil, leg. Culmann) à 3100 m. (Gornergrat, leg. 
Réchin et Camus).

Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; parfois st.
L ocalités très nom breuses.

Var. alpina Brid. Forme trapue, dépassant peu 2 cm. F. ovales-lancéolées, mucronées. 
Creux à neige de la région alpine.

\a r .  falcala Schimp. Port du P. calcarea: F. secondes-falciformes. Cel. supérieures 
étroites et allongées, les inférieures jaunes-orangées. -j- N. — Plus fréquent dans les Alpes 
que le type.
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Var. capillaris ÏÀnàh. (Synun. 1\ Arnellii Husn.). Plante très grêle, 1-2 cm., à innova
tions filiformes. F. espacées, planes et fortement dentées aux bords. St. — Ticino : Brissago, 
Val Colla (S&p 143. 6. 2) ; Morcotte-Melide (Conti) ; Lugano, Muzzano (Kindberg et Roll) 
(probablement la même plante (pie le P. suhcapillaris Kindb. Limpricht III, 795).

Var. adpressa (Ferg. exp.). — Herbier Schleicher sub nom. Hypnuni an congestion ? 
(S8§  143. 2. 34) ; Göschener Alp, 1550 m. (Herzog).

Var. heterophylla Carnot. — Monte Tamaro (SB§ 143. 2 . 20) (Conti).

P. 11 cæspitosa Wils. — Hydrophile. Terricole. Indifférent ou calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station prairies marécageuses.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2000 m.
Plateau ; Alpes (bassin du Rhin) ; région insubrienne.
P.F. ou A.R. ; Q. ou A. ; parfois fr.
Localités Jura : Marais de la Pile près Saint-Cergues, 1225 m. (Colomb) ; La Vracon- 

naz 143. S. 6) ; Les Sayet, La Chaux (Meylan). Vaud Pont de Nant, 1260 m., cryptes 
sous les blocs degrés du Flyseli (port et aspect du P . Arnellii) (S8̂ > 143. lo ) (Amann). 
Zürich Riffersweilermoos, 600 m. ; Obcrhollerried, 550 m. ; Grmdelmoos ob Horgen, 660 
m. ; Kruzelenmoos bei Hirzel, 670 m. (Sô.'p 143. o. 2) ; Vollenwcidermoos, 640 m. (Culrnann) ; 
Griiningen (Weber). Schwyz Einsiedeln, 900 m. (93§ 143. fi. h) (Amann). (rrauhündcn 
Kriegsmatte am Scalettapass, 2200 ni. ; Val Puana, 2000 m. (Pfeiler); Curaletschsec (Cul- 
mann). Ticino: San Nazzaro (Conti); Val Piora (Roll). Hern Crimsel (Trautmann); près 
Gadmen (l)ismier); Wachseldornmoos, 1000 m. (Culrnann).

Forma clonyala Lœske: Zürich Neu Turbeuland bei IJerzlikon, 500 m. (Culrnann). 
Forma laevirctis Lœske : Zürich Pfällikon, 550 m. ; Kruzelenmoos bei Hirzel, 670 m. ; 

Vollenwcidermoos, 640 m. (Culrnann).
Il existe des formes de passage au P. fontana.

P. seriata (Mitten). — Hygro-et hydrophile. Terricole. Indifférent ou ealcifuge tolérant. 
E lément mésothermique-boréal.
Station : lieux mouillés, sables glaciaires.
Zones subalpine et alpine. — De 1750 m. (Crimsel, leg. Culrnann) à 2500 m. (Muottas 

Muraigl, leg. Janzen). — Alpes. — F.F. Q. ou A. ; fr. — Localités nombreuses.
Déjà récolté par Schleicher « in Helvetia » sub nom. Bryum lyeopodiiforme (ÜB£) 143. 3.

28).
On trouve, au bord des torrents glaciaires, une l'orme noircie, rigide, dénudée à la base 

des tiges, à F. tenaces, étroites, réduites parfois à la nervure : forma rigida (jÜ3§ 143. 3. 4).

P. 11 alpicola Jur. — Synon. P. Tomentella Mol.
Exsicc. M. G. 929. — Hygrophile. Terricole. Indifférent ou calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station pentes rocailleuses, rochers humides. 
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1450 m. (Creux du Van, leg. Meylan) à 2600 

m. (Bovalhiitte, leg. Herzog).
.Jura, Sous-Alpes et Alpes. — F.F. Q. ; assez rarement fr.
Localités nombreuses.
Los formes intermédiaires passant au P. fontana sont assez fréquentes.
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V ar. b n r e a l i s  (Hagen). Touffes denses (3-0 cm .), vertes à la  surface, T. mince, sans 
ram illes verticillées. F . appliquées, égales, concaves, à pointe incurvée, ovales, acuminées, 
non sillonnées, bords plans avec des dents obtuses, courtes, simples ; Ns rouge, 85 p à la 
base, rude sur le dos. Tissu eel. très lâche, riche en chlorophylle, Cel. irrégulières, 14 p, les 
infér. rectangulaires. — V a l a i s  Col de F enêtre  de F erre t, 2500-2600 m. (93§ 143. 1. 38 et 
40) (A m ann); Riffelalp, 2400 m. (93|) 143. 1. 34 et 42) (M eylan). B e r n  Rote Kummc, 
Gem m i, 2300 m. (Culmann). G r a u b ü n d e n  Curaïctschsee, 2400 m. (93£ 143. 1. 44) (Cul- 
m a n n )1 ; S trelapass, oh Davos, 2300 m. (93f> 143. 1. 36 ); M orteratschgletscher ($8£> 143. 1. 

3 2) (Am ann).
V ar. c o m p a c t a  D ism icr. V a l a i s  Z m uttal, su r la cabane Schönbühl, 2800-2900 m. (93f> 

143. 1. 46) (Am ann).

F am . TIMMIACEÆ 

Genre Tim m ia Iledw .

T. m egapolitana Hedw. Prairies marécageuses de l'Allemagne du Nord. Manque à notre flore : 
les indications dans les Alpes, pour celle espèce, se rapportent au T bavarica.

T. norvegica Z e l t .— i ï o c s i c c .  M. K. 470. — Seiaphile. Terrioole. Calciphile.
E lément subarctiquc-alpin.
Station su r l ’humus hum ide, dans les fentes de rochers, ra rem en t sur le bois m ort. 
Zones subalpine, alpine e t nivale. — De 1000 à 2500 m.
Ju ra , Alpes. —  P .F . ou A .F . ; P . ou Q. ; st.
L ocalités J u r a  Chasseron ; Côte-aux-Fées ; Gorges de la  Pouetta-R aissc, 1000 m. ; 

Les A m burnex (M cylan). V a u d  arê te  du T aren t su r les Orm onts, 2400-2500 m. (Amann 
et M eylan) (93,£) 144. 3. 6 ); Salanfe, 2000 m. (M eylan). V a l a i s :  su r Rothw ald, roule du 
Simplon, 1900 m. (Amann et M eylan) (93,£> 144. 3. 8). B e r n  K iental, 1300-2000 m. ; entre 
K andersteg  et la Gemmi, 1250-2000 m. ; M ännlichen, 2340 m. ; entre G rindelwald et le 
F aulhorn , 2300 m. (Culmann) ; Gemmi, 2300 m. (M eylan) ; G asterental (Herzog) Brienzer- 
Rothhorn, 2200 m. (Am ann et M eylan) (93§ 144. 3. 2). U n t e r w a l d e n  F irnülpeli, unter 
W andenjoch (Herzog). U r i  Zwischen Göschenen und A nderm att, 1200-1300 m. (Amann) 
(93§ 144. 3. 4) ; U rirothstock ; Göseheneralp, 1650 m. (Herzog). G l a r u s  M ürtsehenstoek. 
2000 m. (Herzog). G r a u l m n d c n  Curaïctschsee, 2410 m. (Pfeffer).

T. COmata Lindb. et Arn. — S y n o n .  T. elegans Hagen. — Zone alpine. — Ju ra . — R .R . 
P P . ; st. — L ocalité J u r a  v a n d a i s  Chasseron, 1600 m. (M eylan) (93f) 114. 4. 2).

T. bavarica Hcssl. —  Seiaphile. Terricolc. Calciphile p référan t.
E lément m ésotherm ique-boréal. — Station su r le sol p ie rreux , dans les excavations. 
Zones moyenne (R .), subalpine e t alpine. — De 526 m. (M aladeires près Sion, leg. 

Amann) (93£> 144. 2. 40) à 2570 m. (Piz Ot, leg. Pfeffer, sub nom. T .  m e y a p n l i t a n a ) .
Ju ra , Sous-Alpes e t Alpes. — F . ou F .F . ; Q .  ou A. ; fr.
L ocalités nom breuses.

1 Ces expi. sont, suivant Lœskc, intermédiaires entre le type et la variélé : c’est sans doute une 
forme analogue que Pfeffer a récollée à la Curalelschalp et qu’il mentionne avec doute au P. fantana. 
(P. C.)
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Var. salisburgensis (Hoppo). Plus robuste. T. souvent ramifiée. F. presque rigides, dres
sées à sec, peu contournées, un peu arquées en dedans. Base de la F. jaunâtre, à marge 
hyaline. — Avec le type.

T. austriaca Hcdw. — Sciaphilc. Terricole. Calciphile. — E lément mésothermique- 
boréal. — S tation sur l’humus et la terre dans les lieux ombragés et frais.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 400 m. (Roche, leg. Colomb) à 2475 m. 

(Kiental, leg. Culmann).
Jura, vallées des Alpes, Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ; A. ; fr. (souvent st.).
L ocalités nom breuses.

Fam. POLYTRICHACEÆ 

Genre Catharinea Ehrh.

G. U  II du lata (L.). — E x s icc . W et S. 490. — S yn o n .  Atrichum u.
Mésophile. Calcifugc tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
S tation sur le sol frais et om bragé, dans les clairières, au bord des chemins dans les 

forêts, etc.
De la zone inférieure à la limite supérieure de la zone subalpine, qu’il dépasse peu. — 

Jusqu’à 2070 m. (Splügen, leg. Pfeifer).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ; fr. — L ocalités très nombreuses.
Var. m in o r  (Hedw.). Forme réduite dans toutes les parties. F. un peu crépues. Cp. plus 

courte, presque dressée et régulière. — Stations sèches. — A a r y n u  Rheinfelden (Amann) 
(93$ l is . 4. 4). Zürich ob Schwamendingen (Amann).

Var. l œ v i s  Culmann. Feuilles lisses ou presque lisses sur le dos.
« C’est sous cette forme que le C .  u n d u l a t a  se présente en général dans les Alpes : Far- 

nital près de Kiental, 1700 m. ; Grindelläger près de Grindelwald, 1750 m. ; Guttannen, 1080 
m., c. fr. ; Mehlbaumengraben, au-dessus de Grindelwald, dans un endroit très humide. Les 
échantillons de cette dernière localité correspondent bien à la description que YVarnstorf 
donne dans son excellente flore de la Mark Brandenburg de la variété r i v u l a r i s  de Bryhn, 
mais les autres échantillons sont plutôt petits et ne pourraient être rapportés à cette variété 
que comme f o r m a  m i n o r .  » (P. C.)

Var. r i v u l a r i s  Bryhn. T. allongée jusqu’à 15 cm. F. espacées, patentes, presque lisses en 
dessus. N. avec 3 ou 4 lamelles. — Norvège.

C. 11 H ausknechtii (Jur. et Milde). — Comme le précédent, auquel il est relié par des 
formes de transition. — Forêts de conifères, près des cours d’eau.
L o c a l i t é .1 J u r a  La Chaux de Sainte-Croix, 1000 m. (Meylan) (93$ 145. 5. 4). B e r n  

dans un bois, près d’un pont sur la Zulg, 550 m. (Culmann). Z ü r i c h  ob der Station Sihl- 
brugg, an der Strasse nach Hausen, 550 m. (Culmann). U n l e n o a l d c n  : unterhalb Seewlialp, 
gegen das Lauibachtobel, 1000 m. (Keller). G r a u b ü n d e n  Davos, 1600-1700 m. (Amann) 
(93$ 145. 3. 2).

C. angustata (Brid.). — E x s i c c . W et S. 590.
Mésophile. Terricole. Probablement calcifuge. — E lément cosmopolite.
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Station sur le sol arénacé, argileux ou marneux humide.
Zones inférieure et moyenne. — Rives du Vierwaldstättersee (R.) ; région insubrienne 

(F.). — Q. ; fr. (souvent st.).
Localités Schwyz : Nordost-Abhang des Urmiberg (Harz) (83$ 145. 3. 10) ; Rigi, über 

Goldau (Rhyner). Ticino: Locarno (Herb. Franzoni) (Amann) (83$ 145. 3. 12); Muzzano 
(Favrat, Mari) (83$ 145. 3. 4 et 6); Vezia ; Crespera (83$ 145. 3. 8); Rovello ; Cadro 
(Mari); entre Ponte Tresa et Agno (Amann) (83$ 145. 3. 2); Ronco (H. Staub); Ponte- 
brolla ; Melide ; entre Morcote et Corona, 650 m. (Culmann) ; Castagnola, 320 m. ; Genti- 
lino, 750 m. ; Via Sassa, 320 m. (Kindberg) ; environs de Lugano (fréquent) (Weber) ; Care- 
glia (Kindberg et Rœll).

C. t e n e l l a  Röhl. — Humicole. Calcifugc. — Elément mésothermique-boréal.
Station bruyères et tourbières humides.
Zone moyenne. — Plateau. — R.R. ; P.
Localités Bern: sur des parois verticales de tourbe, près de Schwarzenegg, 900 mM

e. fr. (Culmann).
L’indication de Weber (1878) : Einsiedeln, se rapporte à une forme stérile du C. undu-  

lala (83$ 145. 4. 10).

C. c risp a  James. — Angleterre.

Genre Oligotrichum Lam. et de Cand.

O . hercynicum (Ehrh.). — Mésophile. Terricole. Calcifuge.
Elément mésothermique, boréal-alpin.
Station sur le sol sablonneux et marneux humide.
Zones subalpine (R.) et alpine. — I)e 1500 m. (Val Bcdretto, leg. Conti) (83$ 144. 7. 

20) à 2600 m. (Vals-Hinterrhein, leg. Brügger).
Hautes-Alpes, bassins du Rhône, de la Reuss, de l ’Aar, du Rhin et du Tessin. — P.F. ;

Q. ; fr. — Localités une vingtaine environ. Non encore observé au Jura.

Genre P s i lo p i lu m  Brid.

P. læ vigatum  (Wahl). — Zone septentrionale : Laponie, Sibérie, Islande, etc.

Genre P o g o n a t u m  P. Beauv.

P . l iu n u m  (Schreb.). — Exsicc. W. et S. 89. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calci
fuge tolérant. — Elément cosmopolite, hygrothermophilc.
Station sur le sol marneux-arénacé ou argileux, dans les clairières, sur les talus, au 

bord des chemins dans les forêts. — Avec Diphyscium.
Zones inférieure et moyenne. — Dans toutes les régions. — A.F. sur le Plateau ; R. 

dans les Alpes. — Q. ; fr.
Localités nombreuses. Non encore indiqué dans les Grisons.
Var. lonyiselum (Hampe). F . plus longues, linéaires-lancéolées. S. allongé, souvent 

ilexueux. Cp. subcylindrique. — Valais : sur Colombey (Amann) (83$ 145. 9. 10). Aargau : 
Rheinfeld en (Amann) (83$ 145. 9. 4).

34
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P . a lo id e s  (Hedw.). — Exsicc, W. et S. 196. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calci-
fuge préférant. — Elément hygrothermiqHe-atlantique.
Station comme P. nanum.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de fréquence dans la zone moyenne.— 

Jusqu’à 2200 m. (Berninapass, leg. Pfeifer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ou A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Var. minimum  (Crome). Forme naine, 72-1 cm. S. très court ; Cp. ovale, un peu bos

sue ; Op. conique ; Cal. à long feutre atteignant la base de la Cp. — Avec le type.
Var. Briosianum (Farneti). F. obtuses, lancéolées-lingulées, dentées au sommet. Sp. 14- 

20 p, finement verruqueuses. — Aargau : Rheinfelden (Amann).

P . u r n ig e r u m  (L.). — Exsicc. W . et S. 197. — Mésophile. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol arénacé et argileux un peu 

humide.
De la zone inférieure à la zone alpine où il devient R. — De 285 m. (Melide, leg. Cul- 

mann) à 2550 m. (Schwarzenegg sur Grindelwald, leg. Culmann).
Dans toutes les régions ; particulièrement répandu sur la molasse. — C. ; A. ; fr.
Localités très nombreuses.
Yar. humile Schimp. T. simple, très courte. Cp. plus courte.
Var. crassum Schimp. T. plus robuste, presque simple. Cp. épaisse ; S. plus court. — 

Dans les sables au-dessous du Gauligletschcr (Culmann).
« J ’ai récolté dans les sables de l’Aar, à 1080 m., une forme du Pogonalum urnigerum 

qui sc rapproche du P. capillare. Sur la coupe transversale des feuilles, la cellule termi
nale est fortement aplatie, mais les dents du péristome sont plutôt plus courtes que plus 
longues chez le type. C’est peut-être une forme analogue que Lchmann a, d’après Bridel, 
récoltée sous le nom de P. capillare en Suisse. » (P. C.)

P . c a p illa re  (Mich.). — Scandinavie, Silésie, etc.

Genre P o ly t r ic h u m  Dill.

P .  a l  p i Llll m  L. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément cosmopolite. — Station déclivités herbeuses et pierreuses, lieux ombragés 

et abrités.
Zones moyenne (R.), subalpine, alpine et nivale. Maximum de fréquence et de dévelop

pement dans la zone subalpine. Les variétés dans les zones supérieures. — De 940 m. (près 
Grindelwald, leg. Culmann), à 3570 m. (Nase A, Mont-Rose, leg. Schlagiutweit).

Dans toutes les régions (R.R. sur le Plateau, R. ou A.R. dans le Jura). — F.F. ; A. ou 
A.A. ; fr. — Localités nombreuses.

Yar. septentrionale (Sw.). Petite forme à T. simple, F. plus courtes, un peu homo- 
tropes ; S. 1-2 cm. ; Cp. presque dressée, largement ovoïde, à col peu distinct.

Var. arcticum (Sw.). T. grêle, élancée, simple ou peu divisée. Cp. oblongue, subcylin
drique, un peu arquée, pâle, à paroi molle ; col peu distinct.

Var. brevifolium (R. Br.). T. 1-3 cm., dressée, fasciculée. F. rapprochées, imbriquées, 
plus courtes, rigides, les supér. vert jaunâtre, les infér. brunies et un peu brillantes. Cp. 
dressée, petite, ovoïde.
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« A l’état stérile, on reconnaît le plus facilement cette espèce en détachant, avec un scal
pel, quelques lamelles d'une feuille et en les examinant latéralement. Ces lamelles sont comme 
marginées par le bord épaissi de leurs cellules terminales. Ce bord est strié et non papilleux 
comme chez le P. urnigerum  (dans les hautes régions, il est quelquefois absolument lisse 
chez le P. alpinum). En outre, toutes les parois sont également épaissies dans la cellule ter
minale du P. urnigerum, tandis que, seule, la paroi extérieure est épaissie chez le P. alpi
num. Le Polytrichum sexangulare possède, à un degré moindre, le même bord épaissi que 
le P. alpinum, mais, chez cette espèce, les feuilles sont entières, tandis qu'elles sont géné
ralement dentées chez le P. alpinum. » (P. C.)

P. Ohioense Sull. et Lesq. — Synon. P. decipiens Limpr. — Amérique du N., forêts du 
Riesengebirge et du Thüringerwald. — Indiqué à Gœschenen (Uri) par Kindberg et Rœll.

P. formosum Hedw. — Mésothermique. Terricole. Calcifuge tolérant.
E lément cosmopolite. — S tation  sur le sol dans les stations sèches des forêts, surtout 

dans celles de hêtres, les tourbières, etc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine, R. dans la zone alpine. — Jusqu’à 2200 m. (som

met du Camoghé, leg. Conti) (58$ 146. 3. 2).
Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; A., A.A. ou M. ; fr. — L ocalités nombreuses. 
Var. pallidisetum  (Funck). T. plus courte. F. moins iiexueuses, presque dressées, plus 

courtes. S. plus court, jaune paille à la partie supérieure. Cp. plu3 étroite et plus large. — 
Avec le type.

P. gracile Ricks. — Mésophile. Humicole. Calcifuge.
E lément co sm op olite . —  S tation  b r u y è r es  e t  to u rb ières.

De la zone inférieure à la zone alpine oà il devient rare. — Jusqu’à 2250 m. (Sustenpass- 
hôhe c. fr., leg. Culmann).

D ans to u tes le s  rég io n s . — F.F . ; A. ou A.A. ; fr . — L ocalités nom b reu ses.

Var. minus Meylan. Hauteur totale, 5-0 cm. Cp. globuleuse. — Jura : tourbière du 
Mont-du-Lac, Vallée de Joux (Meylan).

Var. anomala (Milde). —Wachseldornmoos près Schwarzenegg (Berne), 1000 m. (Cul
mann).

« La plante représente une forme extrême de cette intéressante variété ; la nervure n’a 
que 0,12 mm. de large et ne porte que 6 à 7 lamelles, de sorte qu’on serait tenté de ranger 
cette mousse, avec Milde, dans le genre Calharinœa, s’il n’existait pas des formes intermé
diaires entre le type et la variété. La plante en question diffère d’ailleurs de toutes nos 
espèces du genre Calharinœa par ses feuilles non marginées. Les cellules des feuilles mesu
rent jusqu’à 35 p de large. » (P. C.)

P. sexangulare Flôrke. — Exsicc. W. et S. 594. Les expi. distribués sous ce numéro, 
provenant du Schwarzhorn iiber Churwalden, leg. Brügger, appartiennent au P. jun i-  
perinum  (P. C.)
Mésophile. Calcifuge. — E lément mésothermique, boréal-alpin.
S tation  su r  le  so l dan s le s  dép ression s e t le s  c re u x  à n e ig e .

Zones alpine et nivale. — De 1900 m. (Salentin, leg. Amann) (5B|> 146. b. 14) à 3200 m. 
(Piz Ot, leg. Pfeffer).

Hautes-Alpes. —A.F. ou F. ; A. ; fr . —  L ocalités nombreuses.
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P. piliferum Schreb. — Exsicc. W. et S. 788. — Xérophile. Terricole. Calcifuge tolé
rant. — E lém ent  cosmopolite.
S tation sur le sol stérile, pierreux ou arénacé, clans les stations découvertes et sèches. 
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 8400 m. (Piz Corvatsch, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ; fr. — L ocalités nombreuses.
Var. Hoppei (Horn.). Gazons denses. F. appliquées à sec et par l’humidité, plus courtes, 

longuement aristées. S. 1-1 i/t cm., épais. Cp. dressée, orangée, presque cubique. — Zones 
alpine et nivale.

P . h y p e r b o r e u m  H. Brown. — Voisin de l’espèce précédente dont il diffère par la taille plus éle
vée (—10 cm.), la ramification fusligiée, la pointe piliforme beaucoup plus courte. — Régions arc
tiques.

P. juniperinurn Willd. — Exsicc. W. et S. 389.
Xérophile e t  mésophile. Terricole. Calcifuge. — E lément cosmopolite.
S tation  bruyères, prairies maigres, argileuses ou sablonneuses, humides ; parfois sur 

le bois pourri.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 3200 m. (Gornergrat, leg. Réehin et 

Camus, var. alpinum).
D an s to u tes le s  rég io n s . F.F . ou C. ; Q. ou A. ; fr . — L ocalités n om b reuses.

Var. alpinum  Schimp. Forme naine, en gazons compacts. F. plus courtes, agglomérées 
au sommet. F. pch. longuement aristées. S. court. Cp. petite, cubique, orangée ; Cal. à feutre 
d’un beau blanc. — Zones alpine et nivale.

P. 11 strictuni Banks. — W. et S. 290. — Mésophile. Terricole. Calcifuge.
E lém ent  co sm o p o lite .
S tation  sur la tourbe et l’humus desséchés, dans les tourbières et les hauts marais. — 

Sur les « bosses » avec Sphagnum  spec. et Aulacomnium palustre.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2300 m. (Fextal, leg. Pfeffer). — Dans 

toutes les régions. — C. ; A. ou A.A. ; fr. — L ocalités nombreuses.
Var. alpestre Rab. F. plus courtes. S. très long ; Cp. cubique, plus petite.
« Dans le Jura, le P. slriclum est assez fréquent sur les troncs pourris humides où il 

forme parfois d’énormes touffes très denses et fortement feutrées. Les caractères distinctifs 
de cette sous^espèce sont de peu d’importance et il est parfois difficile d’attribuer certains 
expi. au P. slrietum ou au P. juniperinurn. Dans les tourbières, il arrive assez fréquem
ment que le P. strictum présente de très longues tiges complètement dépourvues de tomen- 
tum. Ses capsules varient beaucoup comme forme, tantôt cubiques, tantôt allongées-prisma- 
tiques comme celles du P. juniperinurn ordinaire. » (C. M.)

P. commune L. — Exsicc. W. et S. 390. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge 
tolérant.
E lém ent  co sm o p o lite . —  S tation sur le so l hum ide très om bragé dans le s  fo rêts , les  

b ru y ères  m a réca g eu ses , etc .

De la zone inférieure à la limite inférieure de la zone alpine. — Jusqu’à 2100 m. (Fextal, 
leg. Pfeffer). — Dans toutes les régions. — A.F. ; A., A.A., parfois M. ; fr.

L ocalités n o m b reu ses.
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« Souvent abondant dans les parties siliceuses des Alpes bernoises. » (P. C.)
Var. uliginosum  Hüben. T. très allongée, molle, non feutrée. F. très longues, étalées 

même à sec.
Var. minus Weis. Port de P. juniperinum. T. plus courte et plus grêle. F. plus 

courtes, apprimées à sec, souvent hyalines à la pointe, presque lisses sur le dos, avec 40-48 
lamelles. Cp. petite, brune, presque cubique. Cal. à feutre pâle et décoloré. — Jura : La 
Chaux de Sainte-Croix, 1150 m. (Meylan) ($8|) 146. 9. 2). Bern: bloc près du chemin mule
tier de la Grimsel, 1570 m. (Culmann.)

« Intéressante variété qui relie le P. perigoniale au type du commune. Les lamelles de 
cette variété sont à peine crénelées, mais les feuilles périchétiales sont semblables à celles 
du type, et non blanches et décolorées comme chez le P. perigoniale. » (P. C.)

Yar. fasligialum  (Lyl.). T. élevée, dichotomc ou fastigiée. F. réfléchies à la pointe. Cp. 
plus petite, cubique.

P . 11 p e r ig o n ia le  Mich. — Comme le précédent. — Zones inférieure et moyenne. 
Jura, Plateau. — Probablement F. ou F.F. ; A. ou A.A. ; fr.
Dispersion mal connue, encore à étudier.
L o c a l i t é s  Jura : La Chaux ; Chalet des Prés entre Sainte-Croix et les Fourgs ; Begnines 

près du Noirmont (Meylan). Bern : près Schwarzenegg, 940 m. (Culmann). Zurich. Lâgcrn, 
gegen Rcgensberg, 700 m. (Culmann) (23|) 146. 10. 2).

P. S w artzii Hartm. Touffes très profondes, brun noirâtrre. T. fastigiée, à feutre gris. F. courtes 
(5 mm.), à 42 lamelles, marge entière. S. f>-8 cm. Cp. petite, ovoïdc-cubiquc, horizontale à la fin. 
Op. — Y3 J® l’urne, avec un bec fin, oblique et recourbé. Cel. de l’Exolh. petites, à gros pores 
simples, arrondis ou ovales. — Marais de la Suède et de la Finlande.

Fam. BUXBAUMIACEÆ

Genre Buxbaumia Haller.

B. aphylla L. — K.rsicc. W . et S. 92.
Mésophile. Terricole. Caleifuge. — Mésothermique-boréal.
Station sur le sol tourbeux ou argileux au bord des chemins et des fossés, dans les tour

bières et les forêts.
Zonks inférieure et moyenne. — Jura, Plateau. — R. ; P. ; fr.
L ocalités Jura : entre Creux-du-Van et les Oeillons (Lesquereux, Chapuis), an rêvera ? 

Yaud : tourbière de Jongny sur Vevey, 600 m. (Amann) (93§ 147. 2. 2). Bern : Blumenstein 
bei Fallbach (Brown) ; am Gurten, zwischen Wabern und Bächtclen (an B. indusiata ?) ; 
Bremgartenwald an Felsköpfen oberhalb der Drakau (L. Fischer). Aargau : auf dem Buchis- 
berg bei Schottland (Wieland) ; Tannenwald bei Dättwyl (Schneebeli) ; Rainerberg bei Brugg 
(Beiart). Zürich : Waldrand bei Wangen (Bölsterli) ; Wald ober Oberrieden (Culmann). 
Si. G allen-Appenzell : Walzenhausen Oberegg (Güster) ; bei Trogen und Altstätten (Jäger). 
Schaffhausen : Baltersweil (Frymann) ($8§  147. 2. 4),

B. indusiata Brid. — Mésophile, sciaphile. Humicole. Calcifuge.
Elément hygrothermique-atlantique.
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Station sur le bois pourri humide et très ombragé dans les forêts ; très rarement sur 
la terre tourbeuse et l’argile. — Avec Plagiothecium silesiacum, Tetraphis. Pohlianutans, 
etc.

Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1470 m. (Malmern, leg. Pfeffer).
Jura (F.), Plateau, Sous-Alpes et Alpes. — A.R. ou P.F. ; P.P. ou P. ; fr.
Localités une cinquantaine notées. Non encore indiqué au Tessin.
Les capsules de cette mousse sont caduques, se détachent du pcdicelle et tombent en 

automne (septembre-octobre) avant que les spores en soient sorties.

Genre D ip h y sc iu m  (Ehrh.).

D. s e s s i le  (Schmid). — Synon. J), foliosum (L.). — Eœsicc. W et S. 91.
Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge tolérant.— Elément hygrothermique-atlantique. 
Station sur le sol argileux et arénacé, sur les talus, au bord des chemins, sur les 

rochers, dans les forêts, etc. — Avec Poyonatum aloides et nanum .
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2700 m. (Orny, leg. Amann et Meylan). 

La forme typique fructifiée jusqu’à 2000 m. environ (Sustenpass, leg. Amann et Meylan) (©£> 
147. 1. 18).

Dans toutes les régions ; particulièrement fréquent sur la molasse et les grès du Flyscli. 
— F.F. ; P. ou Q. ; fr.

Localités très nombreuses. Découvert par Haller aux environs de Berne : « Sphagnum 
acaulon maximum.... » {Itin. helvet., p. 83.)

On trouve dans la zone alpine, où elle s’élève très haut, une forme stérile, en gazons éten
dus et très denses, feutrés, brunis, hauts de quelques millimètres seulement, que Philibert 
(communication verbale) estimait appartenir à une espèce distincte.

Cette forme, que je me contenterai, pour le moment, de désigner sous le nom de var. 
alpinum, diffère a priori du type par le limbe unistrate des F., les F. pch. linéaires-spatu- 
lées ou ligulées comme les autres F. (non aiguës et aristées par la N. comme chez le type). 
La plante semble être monoïque ou rhizautoïque : la fleur çf n’a pas de paraphyses.

Valais : Barberine, 2000 m. (S8§  147. 1. 24) ; Chanrion, Vallée de Bagnes, 2400 m. (33̂ ) 
147. 1. 26) ; Orny, 2700-2800 m. (Amann et Meylan). Graubünden : Pischa, Fluelatal, 2000- 
2200 m. ($8 )̂ 147. 1. 22) (Amann).

Sous-tribu : PLEUROCARPÆ 

Fam. FONTINALACEÆ 

Genre F o n tin a lis  (Dill.).

F. a n tip y re tica  L. — Hydrophile aquatique. Indifférent. — Elément mésothermique- 
boréal. — Station ruisseaux, fossés, étangs, surtout dans l’eau courante et fraîche. 
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1860 m. (Unteraaralp, leg. Culmann). 
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; A. ou A.A., parfois M. ; rarement fr. Ne fructifie 

que dans les eaux tranquilles et tièdes et dans les stations sujettes à être temporairement 
desséchées. — Localités très nombreuses.

Var. giyanlca Sull. h orme très robuste brunie et noircie. — F. à éclat assez prononcé.



— Dans le Rhône à Genève (Bernet) (£B§ 148. 4. 4) ; Goschener-Alp, 1500-1000 m. (Amann 
et Meylan) (£8£> 148. 4. 8).

Var. alpestris Milde. Robuste, à éclat métallique, vert tacheté de jaune d’or et de cuivré. 
F. brièvement acuminées-obtuses. Cel. auricul. nombreuses, très lâches.

Yar. moniana H. Müll. Comme le précédent, mais moins robuste, brunâtre, un peu bril
lant. F. brièvement décurrentes, faiblement auriculées, un peu dentées à la pointe obtuse.

Var. latifolia Milde. Forme flottante, robuste, verte, sans éclat. F. lâchement disposées, 
fortement décurrentes, non auriculées, ordinairement fendues jusqu’à la base. Rameaux 9  
très gros.

Var. laxa Milde. Petite forme délicate. F. espacées, molles, vert foncé, indistinctement 
carénées, décurrentes, bord réfléchi d’un côté à la base, celle-ci orangée ; Cel. auricul. très 
nombreuses.

F. 11 g r a c i l i s  Lindb. — Eaux courantes rapides. — Valais: route du Simplon, avant le 
Refuge VII, 1700 m. (Æbischer). Vaud : Saubraz, près Bière, 700 m. (Amann) (£8$  148.
6. fi). Fribourg Hautcrive, sur le bois des digues de la Sarine, 580 m. (Æbischer) (£8 )̂ 
148. 6. 4). Si. Galien Murgsce, 1825 m. (Amann) (£8£) 148. 6. 2).

F. 11 a r v e r n ic a  Rcnauld.— Race méridionale des lacs profonds. — Ticino Lago di 
Lugano (Herb. Bottini sec. Cardot). (Peut être F. Kindbergii.)

F. 11 K in d h c rg i i  Ren. et Card. — Comme le précédent. Lugano (Herb. Bottini sec. Cardot).

F. s q u a m o s a  L. — Hydrophile aquatique. Calcifuge. — Ruisseaux froids et limpides. — 
Zones subalpine et alpine. — Alpes des bassins de l’Aar et du Rhin. — R.R. ; st. 
Localités Bern: Grimselaarboden (Hegetschweiler). Graubünden: Hinterrhein (Herb. 

Franzoni).

F. b a ltlca  Limpr: et F. m ic r o p h y lla  Schimp. — Allemagne.

F . d a le c a r lic a  Br. eur. et F. d ic h e ly m o id e s  Lindb. — Scandinavie.

F . s e r i a ta  Lindb. — Hydrophile aquatique. — Zone inférieure. R.R. ; st.
Localités Genève : sur des blocs de conglomérat dans le Rhône à Genève (Bernet) et à 
Périer (Périer) (£8f> 149. 3. 2).

F. h y p n o id e s  Hartm. — Hydrophile aquatique. — R.R. ; st. — Jura bernois : Bellclay ; 
Trévi 11ers ; Les Seignes (Hétier).

F. C arnusi Cardot. — France. — F. 11 D u riæ i Schimp. Race méridionale.

F. a n d ro g y n a  Ruthe. — Allemagne.

Genre D ic h e ly m a  Myrin.

D. fa lca tu m  (Hedw.). — Scandinavie, Allemagne du N. Les indications de Lavizzari « Bernardino » 
et de Rhyner « Stosstal » sont certainement erronées.

D. c a p illa c e u m  Br. eur. — Scandinavie, France occidentale.
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Fam. CRYPHÆACEÆ 

Genre C ryphæ a Mohr.

C. h e te r o m a lla  (Dill.). — Mésophile. Corticicole. Calcifuge ?
Elément hygrothermique atlantique et méridional.
Station sur le tronc des arbres : ormes, peupliers, saules. — Zone inférieure.
Plateau, région des lacs ; région insubrienne. — R.R. ; P. ou P.P. ; fr.
Localités Clärens (Pire). Si. Gallen: steril an alten Weiden bei Rheineck (Jäger). 

Ticino : sui castani presso Chiasso, fr. (Bottini) ; sur un mûrier à Gandria, st. (Conti).

C. L am yana (Mont.). — France occid., Italie, Angleterre.

Genre L eu co d o n  Schwäg.

L. s c iu r o id e s  (L.). — Eœsicc. W. et W. 790. — Xérophile. Arboricole et saxicole. Indif
férent. — Elément cosmopolite.
Station sur le tronc et les branches des arbres ; moins fréquemment sur les rochers 

ombragés.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2540 m. (Dëriliberg, Davos, leg. Amann) 

(93§ 152. 7. 14).
Dans toutes les régions. — C.C. ; Q. ou A. ; souvent st. — Localités innombrables.
La forme pathologique hérissée et déformée par des colonies de Nématodes est fréquente. 
Une forme r ip a r ia  amphibie dégénérée, récoltée par Wegelin dans le lac de Constance, 

près Romanshorn (93|> 152. 7. 18), est curieuse.
Yar. morensis (Schleicher). Forme méridionale très robuste, à F. plus grandes, exacte

ment imbriquées, les F. pch. longuement vaginantes, jaune pâle, l’End, mieux développé. 
— Découvert par Schleicher au Monte Moro (probablement sur le versant italien) (93§ 152.
7. 30). Valais : rochers ombragés près les Gorges du Trient (Bewies). T ic in o : Bellinzona 
(Keller) ($8§  152. 7. 28).

Var. mediterraneus mihi. — Diffère du type par la couleur vert clair, les F. avec deux sillons 
marginaux seulement, brièvement acuminées, distinctement denliculccs à la pointe ; les paraphylles 
rares, linéaires-acuminées. — France méridionale, Sainte-Baume de l’Estérel sur Le Trayas, sur les 
rochers de porphyre ombragés cl humides. St. (Amann) (iß§ 152. 7. 7).

Genre A n titr ich ia  Brid.
A. cu r tip en d u la  (Hedw.j. — Eœsicc. W. et S. 095.

Xérophile et mésophile. Arboricole et saxicole. Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — Station sur le tronc et les branches des arbres 

dans les forêts et sur les rochers ombragés.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 

la zone moyenne. — Jusqu’à 2000 m. (sommet de Naye, Vaud, leg. Amann) ($£> 150. 6. 20).
Dans toutes les régions ; parait R. dans la région insubrienne. — F. ; Q. ou A. ; souvent 

st. — L o c a l i t é s  nombreuses.
On trouve, sur les rochers de la zone alpine, une forme stérile robuste en touffes serrées, 

à branches dressées (33̂ ) 150. 6. 14 et 20).
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A. c a lifo r n ic a  Sull. — Espèce méridionale indiquée près de nos frontières : « steril auf sonnigen 
Granitblôckcn bei Gallivaggio im Val Giacomo, 700m » (PfefFer).

Fam. NECKERAGEAE

Genre L e p to d o n  Mohr.

L. S m itliii  (Dicks). Exsicc. W et S. G91.
Xérophile. Saxicole et corticicole. Indifférent ou calciphile.
Elément thermophile cosmopolite.
S ta tio n  rochers, blocs et murs secs et exposés au soleil ; parfois sur le tronc et au 

pied des vieux arbres.
Zones inférieure et moyenne. — Vallée du Rhône, parties chaudes, et région insubrionne. 

— R. ; A. ; très rarement fr.
Localités V a la is  : environs de Salvan, fr. (Schleicher) (93$ 150. 8. 2) ; Gorge de Salvan 

(Guinet) ; Gorge du Trient près Vernayaz (Camus, Amann) (93$ 150. 8. 14) ; Val d’Entremont 
(Ilegetschweiler) ; rochers de gneiss près Fully, 450-1000 m. (Amann) (93$ 150. 8. 16); 
Natcrsloch près Naters, 750 m. (Colomb) (93$ 150. 8. 10) ; entre Mazembroz et Beudon, 
700 m. (Amann et Gams) (93$ 150. 8. 18) ; Genève pied du Salèvc (Reuter, Bcrnet) 
(93$ 150. 8. 4) ; Ticino : mûri a Ronco d’Ascona (Botlini) ; Valmara presse Chiasso (Mari); 
Melidc (Conti); Locarno (Amann) (93$ 150. 8. 6).

Var. filcseens Rcnauld. — Ramifications allongées et filiformes, non enroulées. — Forme 
des excavations. — Valais : Gorge du Trient près Vernayaz, 500 m. (Amann) (93$ 150. 8. 14).

Genre N eck era  Hcdw.

N* tú rg id a  Jur. — Synnn. N. Menziesii Schimp. Syn. Ed. II.; N. mediterránea Phil.— 
Xérophile, sciaphile. Saxicole. Indifférent.
Elément thermophile méditerranéen. — Station rochers ombragés.
Zones moyenne et subalpine. — Jura, Alpes du bassin du Rhône R. R. ; A. ; très 

rarement fr.
Localités Jura raudois environ de la Chaux de Sainte-Croix, 1020 m. fr. (93$ 151. 

3. 2. 10 et 12); Risoux ; Mont d’Or (93$ 151. 3. 6); Aiguilles de Baulmes ; Chasseron (Mey- 
lan); Dent de Vaulion, 1200-1300 m. (Amann et Meylan) (93$ 151. 3. 14). Jura neuchâte
láis Val de Travers; Gorge de la Pouetta Raisse près Fleurier (93$ 151. 3. 16): Creux 
du Van ; Chasserai (Meylan). Valais entre Planajeur et Crétaz, vallée du Trient (Colomb) 
(93$ 151. 3, 8); Malpas sur Tête-Noire, 1250 m. (Amann) (93$ 151. 3. 18).

« Comme je l’ai déjà fait voir dans un travail publié en 1902 dans le Bulletin de l’Herbier Boissier, 
les caractères invoqués pour distinguer N .  m ed iterrá nea  de N .  tú rg id a  sont sans valeur. Chez
N . tú rg id a ,  le seta varie beaucoup comme longueur, rendant les capsules tantôt incluses, tantôt assez 
longuement exsertes. La nervure est variable chez les deux espèces.

» D’après mes recherches et comparaisons sur de nombreux exemplaires, il est impossible de 
distinguer les N . M e n z ie s i i ,  N .  tú rg id a  et N .  m ed iterrá nea  au moyen du système cellulaire : celui-ci 
présentant les mêmes variations chez les trois espèces, c’est-à-dire étant identique. Ces trois espèces se 
réduisent du reste à deux, sinon à une seule, car les N .  tú r g id a  et m ed iterrá nea  sont une seule et 
meme espèce européenne dont le A . M e n ziesii  est la forme vicariante américaine. Celle forme se

33
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distingue seulement par les caractères suivants la capsule est plus allongée, subcylindrique, les 
cellules de l’exothecium sont deux fois plus grandes (caractère probablement le plus important) ; les 
dents du péristome sont plus rapidement rétrécies, plus fortement striées à la base et plus haut, les 
lanières plus longues, lisses ; les spores plus fortement papilleuses ou verruqueuses.

» Limpricht (in Rabenhorsl) indique comme caractère distinctif la papillosité des dents or celle 
papillosité est tantôt présente, tantôt absolument nulle ; elle existe parfois chez N .  t ú r g i d a .  Le môme 
auteur indique que les articles dorsaux inférieurs sont moins nettement striés que chez JV. t ú r g i d a ,  or 
j ’ai observé le fait opposé. Tout cela prouve que tous ces caractères peu importants sont d’autre part 
très variables et que, je le répète, N .  M e n s i e s i i  ne diffère du N .  t ú r g i d a  par aucun caractère permet
tant d’y voir une espèce bien tranchée et autonome. Il est en tous^cas impossible, à mon avis, et d’aprè. 
mes recherches, de distinguer N .  M e n z ie a i i  à l’état stérile » (C. M.).

N. 11 ju r a ss ic a  Amann. — Race stationncllc xérophytique alpine du N. túrgida, auquel 
elle est reliée par des formes transitoires (iô.'p loi. 3bis 6). — Jura : Chasseron, parois sous 
le sommet, 1600 m. (Ü8tp 151. 3bis0, 2, 4); Creux du Van, 1400m. (Meylan) (Ü8tp 151. 3bis8).

N. p en n ata  (L.) — Eocsicc. W et S. 201 ; M. C. 675. — Mésophilc. Arboricole. Calci- 
fu g e . — E lém en t  cosmopolite.
Station sur le tronc des arbres sapin, hêtre, etc., dans les forêts.
Zone inférieure. — Jusqu’à 1300 m. (Jura leg. Meylan). Jura, Plateau, Vallées des 

Alpes. — F. ou FF. ; A. ; fr.
Localités nombreuses.

N. I* o liflocarpa  Br. et Sch. — Variété teñ era  (saxicolc) du N .  p e n n a ta  scion Ilagcn. — Non 
encore observé en Suisse (Scandinavie, Val Passa, Tirol méridional).

N. p u m ila  Iledw. — Eœaicc. Ral). 1130. — Mésophilc, seiaphilc. Arboricole et ealei- 
fuge. — E lém ent  hygrothermiquc-atlantique.
Station sur le tronc des conifères dans les forêts, plus rarement sur le roc.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1000 m.
Jura; Plateau ; Vallées des Alpes. — P. F. ou A. F. ; Q. ou A. (parfois A. A.) ; 

rarement fr.
L ocalités Jura répandu sur le hêtre et l’épicea (Meylan) (58^) 151. 2. 6 et h). 

Bern Kicntal, 800-1150 m., st. (Culmann) ; an der Sanetschstrasse ob Gsteig, am Bach, 
1340 m., in Menge (Amann et Culmann). Aargau Nordabhang der Gislifluh (Geheeb). 
Zuriedi Riffersweil (Hegctschweilcr) ; Eschenberg am Mittleren Krebsbach 510 m. (Culmann). 
Sanht-Gallen-Appenzcll Saurücken (Jäger); ob Pfeffersbad (Amann) (93§ 151. 2. 2). 

Graahiinden Via Mala, 000 m. ; Bondaseatal, 000 m. ; Steinbachtobel bei Chur, 1100 m. ; 
in ungeheurer Menge an schattigen Granitflächen im Albignatal, 1200-1000 m.; an der 
Maira unter Vicosoprano, 1000 m. ; Val Porcelizza bei San Martino, 1230 m. (Pfeifer). 
Ticino Faido, sur le tronc des sapins (Conti) ($8£) 151. 2. 4).

Var Phitippeana (Br. cur.) F. prolongées en une longue pointe étroite, llexueuse et 
dentée. — Avec le type auquel elle est reliée par de nombreuses formes de transition.

N. cr isp a  (L.). — E.vsicc. \V. et S. 602.
Mésophilc, sciaphile. Saxicolc et arboricole. Calciphile préférant ou indifférent.
E lément mésothermique-boréal. — Station rochers ombragés, troncs des arbres.
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I)c la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 
les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2500 m. (Grauc-Hörner, leg. 1’feiler).

Dans toutes les régions. — C. ou C.C. ; A. ou M. ; souvent fr.
Localités très nombreuses.
Var falcala Boul. Rameaux plus courts, crochus à l’extrémité ; F. secondes-falciformes, 

plus ondulées ou lisses. — Avec le type.

N. c o m p la n a ta  (L.). — Mésopliile, sciaphile. Arboricole et saxicole. Indifférent.
Elément mésothcrmique-boréal. — Station rochers ombragés, tronc et branches des 

arbres dans les forêts.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu a 1000 m. (Davos, leg. Amann) 

(58$ loi. 4. 10). — Dans toutes les régions. — C. ; A. ; rarement fr.
Localités très nombreuses.
Var. lonyi folia Schimp. T. allongée, pendante, peu ramifiée; F. allongées, ligulées, 

graduellement acuminées.
Var. Icnella Schimp. Forme délicate, rampante; F. plus petites, obovales-lancéolées, 

brièvement acuminées, sans N. Gel. rhombées, plus lâches.
Var. secundo, Gravet. F. Concaves, plus ou moins secondes.

N. 11 B e ssert (Lob.). — Synon. N. Sendtncriana, Br. eur.
Exsicc. W et S. 091; M. G. 070. — Mésopliile, sciaphile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station rochers ombragés ; plus rarement sur le 

tronc des arbres.
Zones moyenne et subalpine. — Préalpes et Alpes ; région insubrienne. — P. F. ; Q. 

A. ; st.
L ocalités Valais Val d’Hérens, sur Evolène, 1000 m. ; Vallée de Salvan, Gorges du 

’frient, près Vernavaz, 500 m. (58$ 151. 5. 18); Gorges du Durnand, 900 m. (58$ 151. 5. 2o); 
sous Cocorier au Salentin, 900-1000 m. (58$ 151. 5. 8). Yaud sur le poudingue tertiaire 
près Premières, 000 m. (58$  151. 5. 22) ; Mont-Pèlerin sur Vcvey, 600-700 m. (58$ 151. 24)
(Amann). St. Gallen im Oberland allerwärts, zuweilen massenhaft (Jäger) ; zwischen 
Ragaz und Pfeifers-Bad (Amann) (58$ 151. 5. 4). Graubünden : Luzicnsteig; Thusis ; Chur, 
000 m. ; Calfeusertal, 1130 m. ; Kaltbrunnentobel bei Chur, 090 m. (58$ 151. 14) ; Schalfig,
1200 m. (58.$ 151. 5. 2) (Pfeffer)'f Klosters i. P., 1200 m. (58$ 151. 5.10); Jennisbergerbrückc, 
1200 m. (58$ 151. 5. 12) (Amann). Ticino: colline di Rovello (58$ 151. 10); Inuzzo ;
Muzzano (Mari); Breganzona (Bottini); Monte Boglia, 750 m. ; Gandria, sur le marbre (58$ 
151. 5. o) (Conti) ; entre Castagnola et Gandria (Amann).

Parait manquer au Jura ; non encore observé dans l’Oberland bernois ni dans la Suisse 
centrale.

Var. rolundifolia (Martin.). Taille plus réduite ; F. plus petites, exactement arrondies, 
à peu près entières. — Parois de rochers fraîches et très couvertes.

Le N. Besscri typique est relie au N. complanata par une série continue de formes de 
transition (58$ 151. 4. 6 et 50) ; il peut être considéré comme une race saxicole calciphile du 
N. complanata.



Genre Homalia (Brid.)

H. tr ic h o m a n o id e s  (Schreb.). — Exsicc. W et S. 008. — Mésophile, sciaphile.
Arboricole et saxicole. Indifférent ou calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal. — S tation sur le tronc et les racines des arbres des 

forêts, les rochers ombragés, rarement sur la terre.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1150 m. (Habkerntal, G. fr. sur l’erratique, 

leg. Culmann).
Jura; Plateau ; Préalpes et Vallées des Alpes. — F.F. ; Q. ou A. ; rarement fr.
L ocalités n o m b reu ses .

La dispersion, en Suisse, de cette espèce, est à étudier très répandue sur le Plateau, 
elle paraît rare dans les vallées des Alpes et n’a pas encore été observée en Valais, aux 
Grisons, ni dans la région insubrienne.

Var. subimbricalci mihi. Touffes denses; rameaux fortement arqués ; F. subimbriquées, 
concaves, recourbées en long en dessus, non apiculécs, largement arrondies au sommet. — 
Forme parallèle au N. Besseri ! — Vaud troncs des hêtres près Crissier, 500 m. (Amann) 
(93$ 151. G. G).

Var. amphibia mihi. Diffère du type par la tige plus courte, les F. presque entières, 
arrondies au sommet (non apiculécs ni aiguës), la N. plus forte, prolongée jusqu’aux 2/3 ou 
sji du limbe. — Vaud sur un tronc de hêtre immergé dans la Mèbre, près Crissier, 500 m. 
(Amann) (93$ 151. 6. 4).

H, lusitan ien  Schimp. — Europe méridionale.

Fam. PTERYGOPHYLLACEAE

Genre P tery g o p h y llu m  Brid.

P. lu c e n s  (L.). — Eæsicc. Rab. 1289 ; \V. et S. 892.
Hydrophile fonticole, sciaphile. Humicole. Calcifuge.
E lément hygrothermique atlantique.
Station sources froides dans les forêts profondes, stations très ombragées et couvertes. 

Avec Plagiothecium undulatum, Plagiochila asplenioides, Trichocolea, Mnium puncla- 
lum clatum , etc.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 2000 m.
Plateau ; Vallées des Préalpes et des Alpes; région insubrienne. — R. ; Q. ou A. ; fr. 
Localités Bern Grimsel (Schürer) ; feuchte Waldschlucht an der Hundschüpfen im 

Emmental, 900 m. (L. Fischer); assez fréquent sur le grès du Flysch au-dessus de Beatenberg, 
1580-2060 m. (93$ 151. 8. 12); Urbachtal, 1100 m. ; Guttannen, 1080 m. (Culmann). 
Zürich Ziirichbcrg (Bölsterli) ; Hohe Rohne, 950-1000 m. (Culmann). Schicyz Stoswald 
(Rhyner) ; Schindeleggi, 780 m. (Eggler, Förster) (93$ 151. 8. 4); am Fusse der Hohen 
Rohne, 800 m. (Weber). Untencalden : am Wege gleich unter der Bündenalp über Alpnach 
am Pilatus (Hegetschweiler jr.). Uri Wald ob Seedorf, 1200 m. (Gisler, Becker) (93$ 151.
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8. 2 et 8). Appcnzell bei Trogen, 910 m. (Friih) (®§ 151. 8. 14). Tici no : Linescio, Valle 
Maggia; Locarno, al Sasso (S5§ 151. 8. 6 et 10) (Daldini, Franzoni, de Notaris) ; Bcllinzona ; 
Cadenazzo (Franzoni) ; abondant dans les vallons entre Cadenazzo et Magadino (Conti).

Daltonia splachnoides (Sm.) — Irlande.
Cyclodiclyon laete-virens (Hook et Tayl. — Irlande.

Fam. FABRONIACEAE 

Genre F a b ro n ia  Raddi.

F. p u s illa  Raddi. — Exsicc. : W. et S. 492. — Xérophile ou mésophilc. Cortieicole. Proba
blement calcifuge ! — Elément thermophile méditerranéen.
S tation  sur le tronc des arbres à feuilles mûriers, ormes, marronniers, frênes. 

Robinia, etc., rarement sur la pierre.
Zone inférieure. — Régions rhodanienne (R.R.) et insubrienne (R?). P. ou Q. ; fr. 
L ocalités Genève : sur les marronniers de la  promenade des Bastions à Genève (Blytt, 

Reuter, Bernet sen., etc.) 0 8 $  152. 1. 2 et 4). Valais : îlot insubrien de Mazembroz, 430 m. 
sur les schistes ferrugineux ! (Amanu et Gams) ($.£) 152. 1. 0) (forme se rapprochant de la 
var. Fchimperiana). Tieiuo: Locarno (Cesati).

Var. Schimpcriana De Not. F. plus étroites, longuement ciliées, acumen subulé, long de 
0 Gel.. N. nulle, Gel. marginales basilaires en 3 séries, brièvement rectangulaires ou carrées. 
— Avec le type non encore observé en Suisse.

F . o c to b le p h a r is  (Schlcicher). — Xérophile. Saxieole et cortieicole. Calcifuge. — 
E lément thermophile-méditerranéen.
S tation  su r les  p ierres , le s  ro ch ers, les  m urs et su r le tronc des arbres.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1130 m.
R égion insubrienne. —  P1, ou A.F. ; P ; fr.
L ocalités : Grauhünden Zwischen Brusio und Tirano (Killias, Pfeilêr), Val Bregaglia 

ob Vicosoprano, 1130 m. (Pfeilêr). T ici no : Locarno (Roger 1807, Schlcicher) ($8£) 152. 2. 0), 
Thomas, Weber (Ü8£) 152, 2. 8); Ponte Brolla, 250 m. (Franzoni) 0 8 $  152. 2. 2) (Weber) 
(S§  152. 2. lu); (Gonti) 0 8 $  152. 2. 14) ; Muzzano 0 8 $  152. 2. 4); Savosa ($8§  152. 2. 6); 
Crcspera ; Vezia ; Comano ; Porza ; Lugano (Mari) ; Faido-Ghinchengo, 800 m. (Kindberg) ; 
Rovio, Monte Generoso, sur le porphyre (Amann) ($B.£> 15 2. 2.) 12.

Comme Lesquercuxia slrialaet saxicola, les Fabronia pusilla et octoblepharis sont deux 
« espèces sœurs » et paraissent être deux races vicariantes issues d’un même type. Tandis 
que le F. pmsilla arboricole est plus fréquent dans les contrées calcaires, le F. octoblepharis 
saxieole est plus répandu sur les rochers achaliciques.
F ,  Sendtneri Schimp. — Istrie.

Genre A n a ca m p to d o n  Brid.

A. sp la c h n o id e s  (Frôl.) Mésophile, sciaphile. Humicole. Indifférent.
E lém ent thermophile méridional. — S tation  : sur le bois pourri, dans les cavités produites 

par la chute des branches, principalement sur les hêtres et les vieilles souches de vigne.



278 —

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1000 m.
Vallées des Alpes (bassins de l’Aar et du Rhin) ; région insubrienne. — RR. ; P. ; fr. 
L ocalités : Bern : an einer Buche im Eriztal ; im Innern eines hohlen Ahorn im Kiental 

(von Fischer-Oster) ; Kandern, gegen die Scheideck zu (Bamberger) ; Alpes bernoises (J. P. 
Comte in Herb. Ducommun). Sl. Gallen : Taminatal, bei Vättis, an Buchen (Schimper). 
Graubünden : am Luziensteig, 1000 m. bei Trimmis, 030 m. (Pfeifer). Ticino Orsolina 
(Daldini).

Genre H ab rod on  Schimp.

H. p e r p u s illu s  (De Not.) — Sy non : H. Notarisii Schimp.
Xérophile. Corticicole. Calcifugc ? — E lément thermophile-méditcrranéen.
Station sur le tronc des arbres à feuilles. — Zone inférieure.
Région insubrienne. — RR. ; P. ; st.
L ocalités Ticino : Biasca (Kindberg et Roll) ; Lugano, Belvedere près Montarina, sur 

Caprinus (Kindberg) ; probablement très répandu dans la région des lacs insubriens, mais 
toujours st. ; Morcote ; Brissago, sur le mûrier; entre Castagnola et Gandria, sur l’olivier 
(Conti) (S8£> 152. 5. 2).

Var comrnulalus Limpr. F. plus grandes et plus larges (0,9 0,45 mm.), à pointe plus 
courte, indistinctement denticulées. Cel. leptodermes, 10 10 ¡i. S. 7 mm. An. étroit de 1 ou
2 rangées cel. I). insérées plus bas. Sp. 10 p. — Non encore observé en Suisse.

Genre C lasm atod on  Hook et Wils.

C, p a r v illU S  (Hampe). — S  y  non Anisodon Bertrand  Schimp. — Espèce américaine, trouvée une 
seule fois, en 1851, sur le Pinus sylvestris, dans la province de Saxe.

Genre M yrio ia  Schimp.

M. p u lv in a t a  (Wahlcnb.). — Suède, Angleterre, France orientale.

Farn. LESKEACEAE

Genre M yu rella  Bryol. eur.

M. ju la c e a  (Villars). — Mésophilc. Humicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur l’humus, dans les fentes des rochers, 

des murs, sur les pentes caillouteuses, etc. Avec Dislichium capillaccum.
Zones moyenne (R.R.), subalpine, alpine et nivale. — De 550 m. (au-dessus de la Bàtiaz, 

leg. Culmann) à 3100-3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus).
Jura ; Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ; P. ; très rarement fr. !
Localités nombreuses. — Observé c. fr. à Arolla (Nicholson).
Var. scabrifolia Lindb. — Jura Suchet, 1590 (23£ 153. 7. 42; ; Aiguille de Baulmes, 

1450 m. (®£ 153. 7. 44); Dole; Chasserai (Meylan). Vaud Pont de Nant, 1300 m. 
(Amann et Wilczek) (93£> 153. 7. 46). Valais : Zinal (Nicholson). Bern : assez répandue, mais 
toujours en très petite quantité dans la région alpine et nivale, souvent mêlée au type dont 
elle semble constituer une forme maladive. Widderfcldgrütli sur Grindelwald, 2000 m. ;



—  279 —

Niesen, 2300 m. ; Bundstock, 2100 et 2450 m. ; Rote Kummc, Gemmi, 2630 m. ; Felsenthor, 
Gemmi, 2150 m. ; Daube, près InterlakeD, 2070 m. ; Kiental, 1070 m. (Culmann). — Cette 
variété, beaucoup plus grêle que le type, a parfois été prise pour le M. Careyana.

M. apiculata (Hiiben). — Mésophile. Humicole. Indifférent ou calciphile préférant. — 
Elément môsothermique, boréal-alpin. — Même station que le précédent. — Avec 
Myurella julcicca, Playiobryum demissum, etc.
De la zone moyenne (R.R.) à la zone alpine. — De 550 m. (Chippis, amené par le torrent, 

lcg. Colomb) à 3270 m. (Piz Ot, leg. Baumann).
Jura ; Alpes. — P. F. ; P. ; très rarement fr. (c. f. am Calanda, 2000 m., leg. Pfeffer). 
Localités une quarantaine environ.

M. Careyana Sull. — Espèce de l’Amérique du N. observée dans les Alpes orientales, la Carniole 
cl le Taira.

Genre L esk ea  Hedw.

L. p o ly c a rp a  Ehoh. — Eccstcc. Rab. 783. — Mésophile et hydrophile. Humicole et
ind ifférent. —  E lément m ésotherm iqu "-b oréal.

S t a t i o n  au pied des arbres, sur les arbrisseaux, le bois humide, plus rarement sur les 
pierres.

Zone inférieure. — Plateau ; Ju ra? ; région insubrienne. Paraît manquer ou être très 
rare dans les vallées des Alpes. — F.F. ou C. ; P. ou Q. ; fr.

L ocalités nom b reu ses.

« Je n’ai jamais vil cette espèce dans les Alpes et suppose que les stations indiquées par 
Martin dans l’Obcrland bernois, se rapportent au L. nervosa qui manque dans sa 
liste. » (P.C.)

« Assez répandu au pied occidental du Jura, le long du Doubs, le L. polyearpe me paraît 
fort rare sur le versant suisse et c’est en vain que je l’ai recherché au-dessus de 700 m. Il 
doit cependant se rencontrer dans la zone de la vigne, zone qui a été le moins parcourue au 
point de vue bryologique. » (C.M.)

Var. paludosa (Hedw.). Plus robuste ; rameaux dressés ; F. plus grandes, étalées. Cp. 
cylindrique-allongée. — Dans le voisinage de l’eau.

Var. exiiis (Starke). Petite forme délicate ; port et aspect de YAmblyslegium subtile. — 
Sur les vieux saules.

Genre Leskeella (Limpr.)

L. n e r v o sa  (Schwagr.). — Mésophile. Arboricole ou calciphile préférant. — E lément 
mésothermique-boréal.
Station au pied des arbres et sur leur tronc, sur les pierres humides ; stations 

ombragées.
Zones moyenne et subalpine ; exceptionnel dans la zone alpine. — Jusqu’à 2250 m. 

(Riffelalp, leg. Rompel).
Jura, Plateau, Sous-Alpes et Alpes. — F. ; Q. ; rarement fr. (assez fréquemment fr. dans 

le Jura) (C. M.). — L ocalités nombreuses.
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Genre Anomodon Hook et Tayl.

A. tristis (Cesati). — Synon. Haplohymenium t. (Cesati) Kindb.
E xsicc. M. G. 880. — Xérophile. Saxicole et corticicole. Calcifuge ?
Elément thermophile méridional (reliquat de la flore préglaciaire?)
Station sur les blocs, les rochers, les racines des arbres.
Zone inférieure. — Région insubrienne. — A.R. ou PF. ; P. ; st.
Localités récolté déjà par Schleicher « Locarno, ad rupes » et dénommé par lui (in 

herbar.). H yp n u m  ? em arg ina tum  Nobis (93$ 154, 3. 2) ; Locarno (Daldini), (Weber), (93$ 
154. 3. 4), (Amann) (93$ 154. 3- 10) ! Pedrinate ; Mendrisio ; Porza ; Savosa (93$154. 3. 14) 
(Mari); San Bernardo sopra Lugano (93$ 154. 3. 16); Rovio, 400 m. ; Biasca ; Melano 
(Conti) ; Breganzona (Kindberg).

A. aplculalus Br. eur. — Mésophile, sciaphile. Saxicole, Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal. — Station blocs et rochers et un peu humides dans 

les forêts. — Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1980 m.
Jura et Plateau (sur l’erratique). — R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Jura Dole (Périor) (93$ 154. 4. 4); sur Mutcux, 900 m. (Mcylan) (93$ 

154. 4. 10). lie n t  Ivirchet près Meiringen, 080 m. (93$ 154. 4. 8); près Guttannen, 1230- 
1250 m. ; Bachalp, Faulhorn, 1950-1980 m. (Culmann). Zurich  Uetliberg, 700 m., sur le 
grès ferrugineux (Amann) (93.$ 154. 4. 2) ; Mittlerer Sihlwald, uni Habcrsaatenau (Forster) 
(93$ 154. 4. 6) ; Obcralbis, 900 m., sur un bloc de sernifitc (Culmann).

A. viticulosus (L.). — Exsicc. W. et S. 595 ; W et W 791.
Xérophile et mésophile. Saxicole et corticicole. Calciphilc.
Elément mésothermique-boréal.
Station sur les murs, les rochers, les pierres, le tronc des vieux arbres, des souches 

de vigne, etc.
De la zone inférieure à la zone subalpine où il devient rare et reste stérile. — Jusqu’à 

1700 m. (Albignatal, leg. Pfcffer).
Dans toutes les régions. — C ou C.C. ; A. ou AA. ; fr. — Localités très nombreuses. 
L’.4. viticulosus présente, comme le Leucodnn, une forme pathologique, à petites feuilles 

hérissées, produite par des colonies de nématodes (93$ 154. 4). Certaines formes (93$ 154.
10) se rapprochent de VA. apiculatus par les F. plus ou moins atténuées au-dessous de la 

base et étroitement ligulées à la 7* supérieure. D’autres formes, enfin, des stations humides, 
ont le sommet des F. crénelé-érodé (93$ 154. 5. 12). — A. viticulosus a, à l’état frais, une 
odeur caractéristique bien prononcée.

A. attenuatus (Schreb.). Exsicc. — W et W 893.
Mésophile. Humicole et saxicole. Calciphile. — Elément mésothermique-boréal.
Station au pied des arbres, sur les pierres, les rochers, le sol caillouteux, etc.
Zones inférieure et moyenne; devient R. dans la zone subalpine. —  Jusqu’à 1900 m. 
(Val Muraigl, leg. Pfeffer)
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; assez rarement fr.
Lor.\ lités no mbreu scs.
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A . l o n g i i o l i u s  (Schleicher). — Mésophile. Saxicole et corticicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal.
Station au pied des arbres, sur les pierres et les rochers ombragés.
Zones inférieure et moyenne ; exceptionnel dans la zone subalpine. — Jusqu’à 1700 m. 

(Davos, leg. Amann). 154. 8. 16).
Jura, Plateau, Préalpes, Alpes (R. dans les Alpes bernoises) (P. C.) région insubrienne. 

— A. F. ; Q. ; rarement fr.
Localités nombreuses. — Découvert par Schleicher aux environs de Bex. (S8$ 154. 8. 0).

A. r o s t r a t u s  (Hedw.). — Exsicc. : M. G. 887. — Xérophile. Corticicole et saxicole. 
Indifférent. — Elément thermophile méridional (reliquat de la flore préglaciaire?). — 
Station sur les racines des arbres.
Zone inférieure. — Région insubrienne. — P. F. ; P. ou Q. ; st.
Localités Locarno (Schleicher) Lugano (Hegelmaier) ; Castagnola (Mari, Amann) 

(©4? 154- 7- 4* 8 et 10); Pazzalino ; Crespera; Muzzano (Mari) ; San Salvatore, 300 à 600 m. ; 
Melano ; entre Campione et Bissone ; entre Carabbia et Carotra ; Monte Generoso, 700 m. 
(Conti) (ÜB£ 154. 7. 2) ; Monte Caprino (Kindberg et Rôll).

Les expi. de Castagnola, leg. Amann, sur le conglomérat calcaire, appartiennent à deux 
formes différentes form a robusta (93̂ > 154. 7. 8) et fo rm a  gracilis  ($8|) 154. 7. 10). — 
Tous les expi. suisses que j ’ai examinés étaient $  et st.

Genre P t e r o g o n iu m  Sw.

P . g r a c i l e  (L.). — Xérophile. Saxicole et arboricole. Calcifuge tolérant.
Elément thermophile-méridional et hygrothermique-atlantique.
Station sur les rochers, les racines et le tronc des vieux arbres ou le sol caillouteux. 
Zone inférieure. — Jura (R.R.) ; région rhodanienne (R.) et insubrienne (F.). — A. ; st. 
Localités Jura  vaudois ; sur l’erratique au pied du Suchct (Leresche). Valais : Pas de 

la Crotta, près Lavey (Colomb) (Ü8£) 152. 8. 12) ; Evionnaz, 500 m. (Amann) (Ü8§ 152. 8. 18); 
sur Branson, 1000 m. (3J§ 152. 8. 14) ; Gueuroz, 800-1000 m. (Ü8£) 152. 8. 16); Gorges du 
Durnand (© §  152. 8. 20). Bern  environs de Thun (Bamberger). Ticino : Locarno (Herb. 
Franzoni) (Amann) (ÜB̂ ) 152. 3. 6) ; Someo, Yallemaggia, 385 m. (Weber) (93̂ ) 152. 8. 2) ; 
Ponte Brolla (Amann) (S8£> 152. 8. 8); Bignasco, 430 m. (Hegetschweiler jr., Culmann) 
(93£> 152. 8. 10) ; San Bernardo presso Lugano (Mari) (93£) 152. 8. 4 ); Faido-Chinchengo, 
760 m. ; Muzzano, 380 m. (Kindberg) ; Melide, 320 m. (Culmann).

L’indication de Lesquereux « sur un érable aux Sagnettes » paraît fort douteuse.
Le P terogonium  présente, comme le Leucodon, une forme pathologique déformée par 

les nématodes (©£ 152. 8. 9).
Yar. cavernarm n  Pfeffer. Plus délicat. Touffes déprimées et enchevêtrées. Ramifications 

courtes et minces. F. ram. plus petites, peu dentées.

Genre P ie r y g y n a n d r u m  Hedw.

P . f i l i f o r m e  (Timm.). — Exsicc. W. et W . 792. — Mésophile, Corticicole et saxicole. 
Calcifuge. — Elément mésothermique-boréal.

36
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S tation su r  le  tronc  e t le s  ra c in es des arbres, su rtou t des co n ifères , et su r  le  roc 

om b ra g é .

De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2600 m. (var. decipiens) (Orny, leg. 
Amann) (£0̂ ) 153. 1. 42).

Dans toutes les régions. — F.F. ; P. ou Q. ; souvent st. — Localités très nombreuses.
Var. decipiens (Web. et Mohr). — Synon. ; var. heteropterum Br. eur. — Plus robuste 

que le type, vert foncé, sans éclat, T. et rameaux non effilés, F. plus grandes, secondes et un 
peu arquées, subitement apiculées. — Forme des rochers ombragés. Plus fréquent que le type 
dans les zones supérieures.

Var. filescens Boulay. Forme très grêle, déprimée, à ramifications très effilées et allongées, 
F. oblongues, insensiblement rétrécies. — Fissures des rochers secs. — Valais Champex, 
1400 m. (Amann et Meylan) (Ü8£) 153. 1. 44).

Var. montanense Wheldon. Touffes molles, vert pâle, rouillées à l’intérieur. Corpuscules 
gemmiformes axillaires nombreux, brunis, pédieellés, sur la tige et les branches. — Valais : 
forêt près l’Hôtel du Parc Montana sur Sierre, 5000' (Sir James Stirling).

J ’adopte, pour les genres de la sous-famille des Lesheeae, la classification de Brotherus 
(in Engler und Prantl)

A. — 9+cf- Des paraphylles. Tissu cel. parenchymateux, avec, en général, une 
seule papille sur le lumen de la cellule. Cp. dressée, régulière, ordinairement 
droite ou un peu arquée. Endostome à membrane basilaire basse Genre Leskea.

B. -  9 - C f
a. — Tissu cel. lisse. Cp. dressée régulière. I). non on peu hygroscopiques, 

sans Tb. Proc, filiformes. Cils nuis
a. — Pas de paraphylles. Cel. fol. épaisses, hexagonales arrondies

Genre Leskeella.
p. — Paraphylles nombreuses. Cel. fol. prosenchymateuses en majo

rité Genre Lesquereuxia.
b. — Des paraphylles. Cp. inclinée-horizontale, plus ou moins irrégulière. D.

très hygroscopiques, à Tb. nombreuses. Mb. basil. élevée. Proc, larges 
«. — Paraphylles nombreuses. Cel. fol. lissés ou pap. ; Cils nuis ou 

rudimentaires Genre Pseudoleskea.
p. — Paraphylles rares. Tissu cel. parenchymateux, lisse ou presque 

lisse ; Cils développés Genre Pseudoleskeella.

Le groupe Lesquereuxia, Pseudoleskea et Plychodium de la Bryotheca helvética a été révisé 
(1913) par M. Loeske de Berlin, qui a fait une élude spéciale de ces genres.

Genre Lesquereuxia Lindb. (ex p.)
L. s t r i a t a  (Schwâgr.). — Synon. Losen rea s. Schimper.

Exsicc. W et S. 292. — Xérophile ou mésophile. Arboricole. Calcifuge.
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E lément mésothermique-boréal.
Station sur le tronc et les branches des arbustes hêtre buissonnant, aunes et rhodo

dendrons surtout ; rarement sur le bois pourrissant.
Zones moyenne (R.); subalpine et alpine. — Jusqu’à 2400 m. (Gürgaletsch, leg. Pfeffer). 

— Jura (F.F.) ; Préalpes et Alpes (P. F.). — Q. ou A. ; fr.
Localités nombreuses. Très répandue et abondante dans le Jura, cette espèce est beau

coup moins fréquente dans les Alpes ; elle y fait défaut sur de grandes étendues où elle est 
remplacée par L. saxícola.

L. s a x íc o la  Milde. — Synon. Lesearen s. Schimper.
Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique boréal.
Station sur les blocs et les rochers ; exceptionnellement sur le bois ou l’écorce.
Zones subalpine, alpine et nivale. — Jusqu’à 3500 m. (Mont-Rose, leg. Vaccari). 
Hautes-Alpes. — F. ; Q. ou A. ; rarement fr.
Localités nombreuses (une dizaine d’indications pour la plante fructifiée). Manque au 

•Fura et aux Préalpes ; rare dans les Alpes calcaires où il ne se trouve guère que sur l’erra
tique achalicique ; abondant et fréquent dans les Alpes siliceuses.

Les L. striata, et saxícola forment une paire d'espèces sœurs le second peut être consi
déré comme une race saxicole du premier. Au point de vue géographique, ces deux espèces 
sont vicariantes l’une de l’autre.

« Tandis que Hagen considère le L. saxícola, comme une variété du L. striata, Best (Bull. 
Torrey Bot. Club, 27 May 1900) intercale une espèce intermédiaire entre le striata et le 
saxícola ce Pscudolcskea suhstriata Best se trouverait aussi en Europe, mais M. Best ne 
dit pas où. » (P. C.)

Genre Pseudoleskea Br. eur.

P. Artariaei Thériot. — Xérophile. Saxicole. Calciphile ou indifférent.
E lément thermophile-méridional. — S tation  sur les rochers secs.
Zone inférieure. — Région insubrienne. — R. ; P. ; fr.
L ocalités Ticino Gandria, sur un mûrier (Conti, 1895) ($B£) 185. 2. 6); Gandria et 

Castagnola, 300 m., sur le conglomérat calcaire, avec Anomodon rostratus (Amann). 
(©§ 155. 2. 2 et 4).

Ces exemplaires représentent deux formes distinctes ; l’une fructifiée ($8 )̂ 155. 2 . 2), de 
Castagnola, est identique aux expi. originaux (93̂ ) 158. 2. 0 et 1) d’Argegno, Lac de Côme. 
reçus d’Artaria ; l’autre (93£> 155. 2. 4) croissant avec le Braunia à Gandria, a un port 
différent, une couleur verte plus foncée, les F . non appliquées à sec, plus larges et plus 
brièvement acuminées elle représente peut-être une espèce nouvelle.

P. 11 patens (Lindb.). Synon. P. ticinensis Bottini.
Exsicc. M. E. 622b. — Xérophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément m éso th erm iq u e , b oréa l-a lp in .

S tation sur les blocs et les rochers. — Souvent avec Brachythecium reflexuni.
Zones subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — R. ; P. ou Q. ; rarement fr.
L ocalités Valais route du Simplon, 1500-1700 m. (Colomb) (haud vidi 1) ; Arolla,
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Glacier des Ignés; Roc de la Vache sur Zinal (Nicholson). Bern : assez répandue dans le 
Haslital, de 1360 à 2300 m. (Siedelhorn) ; fructifié à deux-endroits Urbachtal, 1470 m. et 
Bachalp, Faulhorn, 1980 m. (Culmann). Ticino : lungo la via fra l’Ospizio del San Gottardo 
ed Airolo, sull gneiss, 1500 m. (Bottini) ; ValPiora, 1900 m. (Grebe) (©§ 155. 4. 2) (P. tici- 
nensis Bott. teste Limpricht I) ; Camoghé (Wilczek) (93|) 155. 4. 4).

« Le P. patens Lindb. est, suivant Best (1. c.), synonyme du P. atrovirens (Dickson) 
mais ce dernier binôme ayant servi à désigner deux espèces différentes P. patens et 
P. filamentosa, doit, à mon avis, être écarté. — Best cite, pour le P patens, le n° 343 des 
M. G. de Husnot. Mon exemplaire de cette collection contient, sous ce numéro, deux plantes 
différentes l’une fructifiée est bien le P. patens, mais l’autre, qui est stérile, appartient au 
P. filamentosa. Le n° 833 de la même collection appartient aussi au. P patens. Mon échan
tillon du n° 399 des North American Mosses de Grout, étiquetté P. atrovirens (les Américains 
désignent par ce nom le P. patens) est, à mon avis, une forme du P. radicosa. * (P. C.)

P. filamentosa (Dicks.). — Synon. P. atrovirens (Dicks.).
Exsicc. W. et W. 793 ; M. E. 622 a et b. — Xérophile. Saxicole. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — Station sur les blocs, les pierres et les rochers. 

— Souvent avec Ptychodium plicatum.
De la zone inférieure (R.) à la zone nivale. Maximum de fréquence et de développement 

dans les zones sulbalpine et alpine. — De 400 m. (im Bodensee, leg. Wegelin), à 3500 m. 
(Mont Rose, leg. Vaccari).

Jura, Sous-Alpes et Alpes. — F. F. ou C. ; Q. ou A. ; parfois fr.
L ocalités tr ès  n om b reu ses .

Var. tenella Limpr. Forme délicate, port du L. nervosa. T. allongée, mince, à branches 
inégales, recourbées à l’extrémité ou bien renflées-gemmiformes, avec des colonies de Néma
todes. F. secondes, graduellement et longuement acuminées et aiguës, très entières, révo- 
lutées et plissées aux bords. Cel. fol. lisses, épaissies, non poreuses, généralement oblongues 
7-9 20-27 [t. Cp. presque dressée et régulière. — Zurich : Oberalbis, 850 m. ; in fluvio-
glacialem Materiale vom Krutzelried bei Gfenn, mit Hypnum insubricum Farneti, falcatum 
et trifarium  (Culmann).

Var. tenuiretis Culmann. Paraît intermédiaire entre P. patens et P. filamentosa ; mais 
bien distincte du premier par ses papilles qui sont toujours terminales et inclinées vers le 
sommet de la feuille (médianes et perpendiculaires au plan de la feuille chez P. patens). Dif
fère du type du P. filamentosa par ses F. à peine homotropes, son tissu cellulaire plus 
délicat, ses Cel. plus courtes, souvent carrées et presque toujours anguleuses, ses pap. plus 
prononcées. — Bern: Grimsel-Siedelhorn, 2300 m., avec P. patens, sur le gneiss; près 
Guttannen, 1200 m., forma laxa (Culmann).

« Cette dernière forme se rapproche bien, par le port, du P. patens; aussi suis-je porté à 
croire justifiée l’opinion de Bottini qui considère le P. patens comme une sous-espèce du 
P. filamentosa. Dans les Hautes-Alpes, le P. patens est en général bien caractérisé. » (P.C.)

P .  s t e n o p h y l l a  Ren. et Card. (P. rigescens  Lindb.). Amérique du N. et Norvège.

P. r a d ic o s a  (Mitten). — Synon; Ptychodium Pfundtneri Limpr.; P. brachyclados
(Schwàgr.). — Xérophile. Saxicole. Calcifuge tolérant ou préférant.
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E lém ent  mésothermique-boréal. — S tation  pentes caillouteuses et rochers frais et 
humides.

Zone subalpine et alpine. — Hautes-Alpes. — Probablement F. ; Q. ; fr.
Localités Valais Col de Sorebois sur Zinal, 2400 m. (Nicholson) 160. 2. 16); 

Distelalp près Mattmark, 2200 m. (Ü8£> 160. 2. 20) ; sur Hérémence, 2000 m. (SB$ 160. 2. 12); 
Jorat au Salentin, 1800 m. (95  ̂ 160. 2. 8) ; Derborence, 1400 m. (93£> 160. 2. 6); Grand 
Saint-Bernard, 24oO m. 160. 2. 4) (Amann) ; Haut d’Arbignon (Colomb). Vaud pied 
du Culant, près les Ormonts, 1900 m. (Amann et Meylan) (58£) 160. 2. 10). Bern: Grimsel, 
près l’Hospice, 1870-1950 m. ; Susten, sous Seeboden, 1800 m. (Culmann) ; Brienzer Rothoru, 
2300 m. (Amann et Meylan) (©$ 160. 2. 2); au-dessus de Gsteig, 1500 m. (Amann et Cul
mann) (93|) 160. 2. 22). Uri Göscheneralp, 1500 m. (Amann et Meylan) (S3£) 160. 2. 18). 
Graubünden Davos, 1560 m. (Amann) (S§  160. 2. 18). Ticino: Ospizio del San Gottardo, 
2093 m. (Bottini).

Le P. radicosa peut être considéré comme une sous-espèce calcifuge du P. flamenlosa.
Var. Holzingeri (Best). Plante plus robuste; F. très largement ovale. — Bern: Grimsel, 

1950 m. (Culmann). Uri : Göscheneralp, 1700 m., fr. (Culmann).
« Le n° 83 du Bryotheca Europ. meridionalis de Fleischer et Warnstorf, me semble aussi 

appartenir au P. radicosa dont il constitue une variété remarquable
var. meridionalis Culmann, caractérisée par ses F. très papilleuses, ses Cel. plus fermes, 

à angles arrondis, et ses paraphylles très peu nombreuses ! Par ce dernier caractère, cette 
plante se rapproche du Ptychodium affine, que je ne connais pas, mais qui semble avoir un 
tissu différent et des F. lisses. Le P. bicolor Kindb., que Roth rapproche du P. radicosa,, 
diffère de ma variété par des paraphylles nombreuses. » (P.C.)

P. decipiens (Limpr.). — Synon. : Ptychodium d. Limpricht. — Xérophile. Saxicole.
Calcifuge tolérant.
E lément m éso th erm iq u e, b o réa l-a lp in . —  S tation  b locs et roch ers.

Zones subalpine et alpine. — Jusqu’à 2700 m. — Alpes. — Probablement A.F. ou F. ; 
P. ou Q. ; st.

L ocalités ; Valais Mayens de Riddes, 1600 m., forme sciaphile (testeLöske) (93̂ ) 160. 
3. 8) ; Illhorn, 2400 m. (93|> 160. 3. 10); Aletschwald, 2200 m. (93£) 160. 3. 12) (Amann). 
Vaud au-dessus du lac Lioson, 2000 m. (93lp 160. 3. 6) (Amann et Meylan). Bern Faul- 
horn, 2650 m. (teste Breidler) ; au S. de la Petite-Scheidegg, 2100 m.; Röthihorn près 
Grindelwald, 2750 m. ; Weisse-Fluh, Gemmi (Culmann). Graubünden Adula (Culmann 
1880). Ticino Val Piora, 2000 m. (Amann) (93̂ ) 160. 3. 8) ; Piumogna (Kindberg et 
Röll).

« La forme récoltée à l’Adula est voisine du P. filamentosa, mais elle possède des Cel. 
fol. plus longues et un petit faisceau central dans la tige.

Comme M. Baumgartner, je pense que le n° 622 a. du Bryotheca eur. de Bauer, récolté au 
Simplon par Waelde, appartient au Lescuraea saxicola et non au Ps. decipiens. Je possède 
une plante fructifiée du Lescuraea saxicola qui me semble identique à la plante du Simplon. 
A 1 état stérile, le Ps. decipiens se distingue du Lescuraea saxicola par la pointe de sa feuille 
plus courte et moins effilée, ses cellules moins délicates, celles des ailes mieux développées 
et plus nombreuses.
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La différence entre les péristomes externes et internes des Lescuraea striata et saxícola 
d’une part et des Pseudoleskea d’autre part, est si considérable, qu’il me semble impossible 
de séparer, comme le veut Loeske, le Pseudoleskea decipiens des Pseudoleskea radicosa et 
filamentosa pour le rapprocher du Lescuraea saxícola, s’il a vraiment le peristome des 
Pseudoleskea.

Ces trois plantes doivent être placées dans un seul et même genre (Pseudoleskea), mais 
l’opportunité de le séparer du genre Lescuraea peut fort bien être discutée. Si on réalise 
la séparation, il me paraît évident que les espèces rigescens et stenophylla, de l’Amé
rique du Nord, doivent être rangées, comme le proposent Best et Brotherus, dans le genre 
Pseudoleskea, et non dans le genre Lescuraea, comme le veulent Schimper et Hagen. En 
effet, le Ps. stenophylla (je ne parlerai que de cette espèce dont j ’ai pu étudier un péristome 
en bon état) a les dents du péristome externe fortement lamellifères et les processus du péris
tome interne absolument conformés comme ceux du Pseudoleskea filamentosa. Ces processus 
sont, il est vrai, beaucoup plus étroits que ceux de l’espèce voisine, mais personne ne songe 
à séparer génériquement le Pohlia cucullata du P. nutans parce que les processus de son 
péristome interne sont linéaires et non lancéolés. La structure des processus du Ps. steno
phylla, est identique à celle des processus du Ps. filamentosa, tandis que celle des processus 
des Lescuraea (voir la figure 347 de Limpricht) est absolument différente et semble autoriser 
la séparation des genres Pseudoleskea, et Lescuraea.

Par le port, le P. stenophylla se rapproche davantage des Lescuraea, que des autres 
Pseudoleskea et c’est probablement cette raison qui a conduit Schimper et Hagen à le placer 
dans le genre Lescuraea. Si l’on veut éviter cet antagonisme entre les caractères génériques 
et le port, il faut suivre le sagace Lindberg et réunir les trois genres Lescuraea, Plychodium 
et Pseudoleskea en un seul. Best a suivi Lindberg dans cette voie, mais je ne comprends pas 
pourquoi il n’a pas adopté, comme Lindberg, le nom le plus ancien (Lescuraea,) pour ce genre 
collectif. » (P.C.)

P. denuda ta (Kindb.). Synon. Plychodium oligocladum Limpr. — Comme le pré
cédent. — RR ?
L ocalités: Valais : Wolfstritt près Louèche (©§ 160. 4. 2) ; Dent de Valère, 2250 m. (93,£> 

160. 4. 4) (Araann).

Genre Pseudoleskeella Kindb.

P. catenulata (Brid.). — Synon. Pseudoleskea C. — Exsicc. W. et W. 894. 
Xérophile. Saxicole. Calciphile. —  E lément mésothermique-boréal.
S tation  sur les rochers et les pierres ombragés ; plus rarement au pied des arbres ou 

sur la tourbe.
De la zone inférieure à la zone nivale. Maximum de fréquence et de développement dans 

les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 3100 m. (rochers du Hinter-Allalin, leg. Amann) 
155. 1. 60).

Dans toutes les régions Jura, Sous-Alpes et Alpes. F. ou FF. ; Q. ou A. ; très rarement 
fr. — Localités nombreuses.

Var. suhtectorum Thériot. Plante molle; F. eaul. 0,9 0,45 mm., brièvement terminée 
par un acumen long, étroit et symétrique; — N. 7* simple ou bifurquée. F. ram. 0,03 :
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O, 27 mm., étalées, oblongues-lancéolées, finement acuminées. Cel. transparentes, à parois
plus minces, oblongues, les moyennes 8 20 jut. F. pclL, à acumen allongé et très étalé.

« J’ai récolté à 1850-1900 m., près de l’hôtel Klimsenhorn, au Pilate, une assez grande 
quantité d’une mousse dont les tiges les plus faibles correspondaient bien aux exemplaires 
originaux récoltés par Thériot près delà Grave. Mais ces plantes sont extrêmement variables, 
notamment pour la nervure. On trouve, sur la même tige, des feuilles où la nervure est 
presque nulle et d’autres où elle est assez forte et se prolonge jusqu’à la base de l’acumen. 
Il en est de même pour le sommet de la feuille qui est plus ou moins longuement acuminé. 
Le caractère qui m’a semblé le plus stable est fourni par le tissu des feuilles dont les cellules 
sont plus longues et plus délicates que dans le type. Je suppose que cette forme est due à une 
station plus humide. A mon avis, elle ne mérite pas, comme l’a proposé Dismier, d’être 
érigée en espèce. » (P.C.)

Var. acuminata Culmann. F. caul. longuement acuminées, acumen en général asymétrique ; 
N. assez forte, disparaissant sous le sommet. F. périgoniales acuminées, les intérieures sans 
N. F. pch. graduellement acuminées, à N. mince. — Bern rochers (grès du Flysch) sur 
Gsteig, 1400 m., c. fr. (Amann et Culmann) ($8 )̂ 135. 1. 72 et 74).

P. teclornm (Al. Br.). — Synon Leshea t. Lindberg ; Pscudoleshea /. Sc.h imper;
Leskeella t. Hagen. — Xérophile. Saxicole et humicole. Indifférent.
E lément h ygroth erm op h ile-b oréa l.

Station Sur les vieux murs, les tuiles et le bois pourri des vieux toits. De la zone infé
rieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 1080 m. — Parties chaudes des régions rhodanienne et 
rhénane. — A. R. ; P. ou Q., rarement A. ; st. — Localités Genève (Reuter) murs à 
Cologny et au Petit Saconnex (Rome) ; sur les tuiles à Plainpalais ; murs à Carouge (Bernet) ; 
mur au Petit Lancy (Gumit) ; Onex (58̂ ) 154. 1 . 2); très abondant sur un toit aux Eaux- 
Vives (Périer) (93|) 154. 1 . 6). Jura La Chaux, 1080 m. (Meylan). Vaud Lausanne, 
mur au Treyblanc (Colomb) ($8$  154. 1 .4); mur à Cour, 380 m. (58£ 154. 1, 8 et 10) ; La 
Conversion, 500 m. (Ü8§  134. 1- 12) ; Savuit sur Lutry, 500 m. (58̂ ) 154. 1. 12) (Amann) ; 
près Saint-Saphorin (Culmann). Valais sur le bois pourri des chalets à Zinal, 1680 m. 
(93§ 154. l. 14) (Amann). Graubünden selten auf Ziegeldächern in Chur (Killias, 
Pfeffer).

Genre Heterocladium Bryol. eur.

H. heteropterum (Bruch). — Mésophile, sciaphile ou lucifuge. Saxicole. Calcifuge. —
Elément mésothermique-boréal.
Station fentes et excavations des rochers humides ou mouillés. — Avec Amblystegium 

Sprucei.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2570 m. Plateau ; Alpes ; région insu- 

brienne. — R. ou R.R. ; P. ; st.
Localités Grande Chermontane, Vallée de Bagnes, 2230 m. (Réchin) ; Val d’Anniviers 

près Grimenz; Planajeur près Trient (58|> 155. 6. 10) (Colomb). Vaud Pont de Nant, 
cryptes sous les blocs de grès du flysch, 1260 m. (93£ 155. 6. 6) (Amann). Bern : Gigliwald 
oberhalb Boden im Haslita), 1000 m. (Culmann). St. Gallen : Calfeuser und Weisstannental; 
Forstwald bei Altstätten (Jäger) ; Murgtal, 900 m. (Culmann). Graubünden Bondascatal,
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1200 m. ; Rheinschlucht bei Vais, 1300-1400 rn. ; Bevers, 1830 m. ; Piz Languard, 2570 m. 
(Pfeffer). Ticino (paraît répandu) Lugano (!©§ 155. 6. 2) ; Muzzano (£B£> 155. 6. 8); 
Crespera 155. 6. 12) ; Yezia ; Sorengo ; Chiasso ; Pedrinate; Comano ; Porza (Mari) ; 
San Bernardo sopra Lugano (Conti) (S3̂ p 155. 6. 4) ; Bedretto (Bottini).

Yar. flaccidum Bryol. eur. Forme délicate, ténue port et taille de YAmblyslegium 
confervoideç, T. filiforme, F. petites et étroitement lancéolées. — Forme des cryptes. — 
Vaud Les Martinets, Grand Jorat, 850 m., dans les cavités de la molasse (Amann) 
(®£ 155. 6. 14).

Var. robustum Zett. Forme robuste (taille de YAnomodon longifolius) à T. plus longue, 
ascendante. — Suède, Ecosse.

Cette variété paraît, suivant Thériot (Rev. bryol. 1910, p. 63), intermédiaire entre le
H. heleropterum type et le H. Macounii Best de l’Amérique du Nord. Ce dernier se distingue 
par ses F. longuement et finement acuminées, les F. ram. souvent secondes, la N. variable, 
mais généralement simple et atteignant le milieu de la F., les Cel. portant deux papilles, les 
médianes longues et étroites (3-6 1), les marginales carrées et en séries nombreuses
(4 ou 5).

H. p a p illo su n i Lindb (Roth II, p. 564). — Laponie, Norvège.

H . s q u a r r o s u lu m  (Voit). — Synon H. dimorphum (Brid.). Eccsicc. Rab. 993. — 
Xérophile. Terricole et saxicole. Calcifuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.

Station : sur le sol pierreux ou sablonneux, au pied des arbres et sur les rochers ; stations 
sèches et ensoleillées.

Zones subalpine et alpine ; rarement dans les zones inférieures. — Jusqu'à 3000-3100 m. 
(Mont-Rose, leg. Yaccari).

Collines du Plateau ; Jura ; Préalpes et Alpes. — F. ; Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses. Particulièrement répandu et abondant en Valais.
Var. compactum Mol. Gazons compacts et serrés ; tiges et rameaux dressés, F. non 

squarreuses, subimbriquées. — Forme xérophytique des stations très sèches.

Genre T h u id iu m  Br. eur.

A. MICROTHUIDIUM

T . m i n u lu l u m  (Hedw.). — Alsace, Bavière.

T . p u lc h e l lu m  De Not. — Découvert en 1863 par Daldini, aux environs de Locarno ; 
n’a pas été retrouvé depuis.

T. p u n c tu la tu m  Bals, et De Not. — Synon Haplohymenium virginianum  (Brid.) 
— Xérophile. Terricole. Indifférent?
E lém ent  thermophile-méridional. — S tation sur le sol aride dans les forêts sèches. 
Zone inférieure. — R égion insubrienne. — F. ou A. F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités Graubünden < in ansehnlicher Menge auf sandig-lehmigem Waldboden 

zwischen Promontogno und Soglio, im Bergeil, 890 m. » (Pfeffer). Ticino : Madonna del 
Sasso, Locarno (Daldiui) ; selva di quercia a Pedrinate; Castagnola (®§ 156. 3. 2);
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Lugano; Muzzano; Tesserete ; Rovello ($8§ 156. 3. 4 et 6 );  Chiasso (M ari); Monte 
Bré ; Castagnola (Kindberg et Rôll) ; entre Morcote et Carona, 475 m. ($B§ 156. 3. 8) 
(Culmann).

T. g r a c ile  Br. eur. — Suède, Amérique du N.

B. EUTHUIDIUM

T. tamariscinum (Hedw.). — Exsicc. W . et S. 491.
Mésophile, sciaphile. Terricole et saxicole. Indifférent ou calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station : sur le sol, les rochers et les pierres humides 

et ombragés, à la base des troncs d’arbres, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 

la zone moyenne. — Jusqu’à 2430 m. (Stâtzerhorn, leg Pfeffer). (Cette indication se rapporte 
peut-être au T. récognition !)

Plateau, Jura ; Sous-Alpes et Alpes. — F.F. ou C. ; A. ou A.A. ; souvent fr.
Localités très nombreuses.

« Ne semble pas monter au-dessus de la zone des forêts dans le canton de Berne, je ne 
l’ai pas vu au-dessus de 1600 m. (Gemmi). » (P. C.)

T. clelicatulum Hedw. — Hygrophile. Terricole. Calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station prairies humides ou marécageuses.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 1550 m.
Jura; Plateau ; /Hpes ; région insubrienne. — A. R. ou P. F. ; Q. ou A.; rarement fr. 
Localités Jura répandu sur les sols siliceux, tourbeux ou argileux, sur les pentes 

des sommets dans un grand nombre de stations du Chasserai à la Dole, de 900 à 1500 m. ; 
La Chaux c. fr. 1100 m. (58$ 156. 7. 4 et 6) (Meylan). Bern : Gigliwald, Haslital, 1000 m. ; 
Fluhbaehquelle ; Interlaken ; Hohlen, 980 m. (Culmann). Zurich am Fuss des Dâgelberg, 
860 m. ; Robenhausen ; Heischer Allmend (Culmann). Grauhünden Davos-Platz, 1550 m. 
(ÜB$ 156. 7. 2) (Amann). Ticino : Sorengo, Lugano ; Chironico ; Cadro, c. fr. (Ü8§ 156. 7. 8) 
(Conti) ; Breganzona, 440 m., c. fr. (Culmann).

T. Philiberti Limpr. — Synon : T. in term edium  Phil. non Mitten.
Hygrophile. Terricole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station sols frais, graveleux ou tourbeux, talus et pâturages humides, etc. — De la 

zone inférieure à la zone alpine. — Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; A. ou AA. ; 
ordinairement st.

Localités vraisemblablement nombreuses. Le plus commun des Thuidia tamariscina, 
mais confondu, jusqu’à Limpricht, avec les T. tam arisc inum  et delica tu lum .

Var. pseudotam ariscinum  (Limpr.) — Répandu dans le Jura, parfois fertile, sous des 
formes transitoires vers le T. Philiberti type (Meylan). B ern  Niesen, 900-950 m. ; bords 
de la Kander, 900 m. ; Zwischenflühtal, 950 m. (Culmann); Engstligenfâlle, Adelboden 
(Dixon). Zurich : Bahndamm, 440 m. und Hell, bei Tôss, 520 m. (Culmann).

Cette variété est reliée au type par de nombreuses formes intermédiaires : (par exemple : 
© § 156. 8. 10 et 12). La forme grimpante (© $ 156. 8»>. 16) à tige très allongée, bipennée, 
à branches distantes, courtes et peu nombreuses, est une autre de ces formes de transition.

37
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T. recognilum Hedw. — Mésophile et hygrophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal.
Station sur le sol légèrem ent humide et ombragé, dans les prairies maigres, les forêts 

montueuses, au pied des arbres et sur les rochers.
De la zone inférieure à la zone subalpine.
Plateau, Alpes. — F. ; A. ; parfois fr. — Localités nombreuses. «Rare dans l’Oberland 

bernois où je ne l’ai vu qu’au Saxetenbach, près Interlaken, 700 m. » (Culmann).

T. a b ie tin u m  (L.). — Xérophile. Terricole et saxicole. Indifférent. — E lément méso
thermique-boréal. — Station lieux stériles, bruyères sèches, lisière des forêts, blocs 
et rochers arides, etc.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 2570 m. (Stàtzerhorn), leg. Pfeffer). — 

Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; très rarement fr.
Localités : partout. Observé c. fr. en Valais par Schleicher, à Soleure par Ducommun 

et à la Madonna del Sasso par Daldini.
Var. hygrophilum (Glowacki). Forme stationnelle du T. abietinum, croissant près des 

chutes d’eau. Doit se distinguer par les F. caul. graduellement acuminées, entières, le tissu 
cel. faiblement pap. ou même lisse, toutes les paraphylles petites et simples.

Var. gracilis mihi. Touffes molles, vert obscur ou saturé. T. dressée, allongée, grêle, 
10-15 cm., à rameaux espacés peu nombreux. F. caul. vertes à l’insertion, à N. verte, les 
supérieures longuement acuminées et très aiguës. — Forme sciaphile-h^grophile. — Vaud 
grève du lac près Saint-Sulpice, 380 m., sous les pins ($B§ 15«. 4. 10).

Les formes à galles nématodifères sont fréquentes ($8§ ISO. 4. 14).

T. 11 histricosum Mitten. — Race robuste, plus grande que le type ; F. caul. longuement, 
acuminées, formant, à l’extrémité de la tige, un épaississement un peu arqué ; tissu cel. 
plus allongé. — Vaud rochers près le sommet de La Palette, Diablerets ; près Glion 
(93§ 150. 4b. 4) (Nicholson). Jura neuchnlelois Longeaigues, Val-de-Travers, 800 m. 
(93̂ j 150. 4b. G)(Meylanj. Schwyz Rigi, ob Goldau, 1550 m. ($8£) 150. 4b. 2) (Amann). 
Schaffhausen (Max Lande).

C. ELODIUM

T. Blandowii Web. et Mohr. — Synon  Helodium lanatum (Strœm).
Hydrophile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
Station marais tourbeux. — Zone subalpine.

Alpes du bassin du Rhône. — R.R. ; Q. ou A., st.
Localités Valais Saas-Fee, prairies marécageuses, 1700 m. (Amann) ($B§ 150. 2).

Cette station, découverte en 1914, est la plus méridionale connue en Europe.
L’indication de Lesquereux à La Berrée près Fleurier, se rapporte, selon Meylan (Cata

logue, p. 140) à une forme hydrophile robuste du T. abietinum .
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Fam. HYPNACEAE 

Groupe ïso th e c ie a e .

Genre Platygyrium Br. eur.

P. repens (Brid.). — Xérophile. Corticicole et saxicole. — Indifférent.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station sur le tronc des arbres : conifères, châtaignier, chêne ; rarement sur la pierre.

— Souvent avec Dicranum viride.
De la zone inférieure à la limite inférieure de la zone alpine (R. dans les zones supérieures).

— Jusqu’à 2000 m. (Val Champagna, leg. Pfeffer).
Jura, Flateau, grandes vallées des Alpes, régions rhodanienne, rhénane et insubrienne.

— F.F. ; P. ; ordinairement st. (F. et c. fr. dans la région insubrienne).
Localités une trentaine environ.
Var. sciuroides Sauter. Touffes étendues, en coussinets lâches. Plus robuste que le type. 

Branches allongées, julacées. S. 2 cm. Cp. cylindrique.
Var. rupeslr/s Milde. Forme mince, allongée, plus fine, formant une couche mince et 

adhérente sur la pierre. — Jura Boujean sur l’erratique (Meylan). Valais : Zmuttal 
(Nieholson).

Var. gemmiclada Limpr. Avec des propagules en forme de ramilles caduques nombreuses, 
à l’aisselle des F. ; ordinairement st.

Genre Pylaisia Bruch et Schimp.

P. polyantha (Schreb.) — Exsicc. W et W 890.
Xérophile. Arboricole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur le tronc des arbres, le bois pourri ; exceptionnellement sur les pierres dans 

les stations très humides.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1480 m. (Arnensee, leg. Culmann). 
Dans toutes les régions. — C. ; P. ou Q. ; fr.
Localités très nombreuses.
Var. brevifolia Lindb. F. plus brièvement acuminées ; Cel. auriculaires carrées très 

nombreuses.
Var. julacea Lindb. Branches subjulacées, à F. lâchement imbriquées.
Var. homomalla Lindb. F. falciformes-secondes.
Var. longicuspis Lindb. F. subulées, à pointe subpiliforme.
Var. alpicola Kindb. Tissu cel. plus lâche ; Cp. plus petite.
Var. crispata Schlieph. Branches courtes et épaisses. F. tubulaires-concaves, à bords 

enroulés, rapidement acuminées.

P. a lp ico la  (Lindb.). et P . in tr ica ta  Br, eur. — Europe septentrionale.

P . su ec ica  Br. eur. — Suède, Norvège.
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O. rufescens (Dicks.). — Exsicc. W. et S. 94.
Hygrophile. Terricole et saxicole. — Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station rochers humides ou mouillés.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 

les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2570 m. (Julier, leg. Pfeifer).
Dans toutes les régions. — F. ; Q. ou A. ; souvent st. — Localités nombreuses.
Var. complanatum (Kindb.). Taille intermédiaire entre O. rufescens et O. intricatum. 

Foliaison un peu aplanie. F. 2-3 0,6 mm. ; avec deux plis faibles et N. double et courte. —
Non encore observé en Suisse.

O. intricatum Hartm. — Exsicc. W . et W. 895.
Hygrophile, sciaphile. Terricole et saxicole. — Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal.
Station fissures et excavations des rochers humides et du terrain, au pied des 

parois, etc.
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 510 m. (Ebnet bei Weiach, leg. Culmann) à 

3100 m. (Matterhornhütte, leg. Rompel).
Dans toutes les régions. — F. ; P. ou Q. ; rarement fr. — Localités nombreuses.
Var. sericeum Schimp. Petite forme en touffes denses, délicates, à éclat soyeux prononcé. 

— Hautes-Alpes.
Var. laxirete Herzog. « a typo differt foliis laxius reticulatis. » — Graubünden 

Felsnischen über dem Lago minor, Bernina, 2500 m. (Herzog).

O . 11 strictum Lor. — Xérophile. Terricole et humicole. — Indifférent.
Elément boréal-alpin. — Station dans les fentes des rochers et sur l’humus des 

pentes sèches. — Avec Distichium capillaceum.
Zone alpine. — Jura ; Hautes-Alpes. — A. F. ; P. ; st.
Localités Valais Chanrion, Vallée de Bagne, 2400 m. (93$ 158. 2. 8) ; Jorat du 

Salentin, 1800 m. (93$ 158. 2. 6) (Amann). Jura Chasseron ; Aiguilles de Baulmes ; Dent 
de Vaulion (Meylan). Vaud sommet du Molard, 1700 m. (93$ 158. 2. 12) (Amann). Bern: 
Schwarzgrätli, Gemmi, 2450 m. ; rochers au-dessous de Unterer Grindelwaldgletscher, 
1000 m. (Culmann). Glarus Miihlebachalp (O. Heer) ; Ochsenplanken über der Sandalp, 
1750 m. (Herzog). St. Gallen-Appenzell Hinterm Oehrli, 6500 m. (Jäger); Graue Hörner, 
2400 m. (Pfeffer) ; Wildkirchli am Säntis (93$ 158. 2. 14) (Baur). Graubünden Alp Salärs 
im Samnaun (Theobald); Urdenalp, 1700-2370 m. ; Zweienspitze am Calanda, 1800 m. ; 
Gürgaletsch, 2000-2030 m. ; Piz Gallegione, 2070 m. ; Fextal, 2100 m.; Heutal, Bernina, 
2470 m. (Pfeffer); Val Fedoz, 2000-2400 m. (93$ 108. 2. 10); Schiahorn, Davos, 2500 m. 
(93$ 158. 2. 4) (Amann).

« Je n’ai vu, de cette espèce douteuse, que des échantillons rabougris qui me semblent 
constituer une forme de l’O. intricatum » (P. C.)

Pour moi, l’O. strictum représente une race alpine xérophytique de l’O. intricatum. 
(J. A.)

Genre Orthothecilim Br. eur.
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O. 11 binervulum Mol. — Synon. O. rubellum (Mitten). — Mésophile, sciaphile. 
Terricole. — Calciphile. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur la terre, sous les blocs et dans les cavités.
Zone alpine. — Alpes. — R.R. ; P .; st.
Localités « J’ai trouvé à la Gemmi, à 1900 m., sur le versant Nord, une plante que 

je rapporte à cette espèce qui me semble n’être qu’une forme de l’O. intricalum. » (P. C.) 
(8$  158. 3. 2).

O. D u rie u i (Mont.). — Algérie, Italie. Estérel.

O chryseum Schwägr. — Mésophile et hygrophile. Terricole. — Calciphile préférant.
— Elément microthermique, boréal-alpin.
Station pentes rocheuses, fissures et débris humides des rochers ; flore pariéto-culmi- 

nale. Surtout sur les grès du Flysch.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. — P. F. ou A. F. ; P. ou Q. ; st.
Localités Valais Dent de Yalère, 2250 m. (58$ 158. 5. 20) (Amann); Vallerette 

(Colomb); Illhorn, 2000 m. (58$ 158. 5. 14) (Amann); Simplon, 1950 m. (58$ 158. 
5 ,  8) (Amann et Meylan). Vaud Chamossaire, 2100 m. (58$ 158. 5. fi) (Amann); 
Savolcires, 2300 m. (Meylan) ; sur la Cascade du Dard, Diablcrets (Nicholson) ; Scex 
percia, 2300 m. (58$ 158. 5. 10) (Amann); Arête du Châtillon sur les Ormonts, 2200- 
2300 m. (58$ 158. 5. 12) (Amann et Meylan). Bern Faulhorn, 2600 m. (58$ 158. 5. 16); 
Kleine Scheidcgg, 2000 m. ; Bundläger im Kiental, 2250 m. ; Hagelseetal ob Grindelwald, 
2350-2400 m. ; Gemmi, 1900 et 2470 m. (Culmann) ; Brienzer Rothorn, 2350 m. (58$ 158.

8) (Amann et Meylan). Glarus : Wiggis (Culmann). SI. G allen-Appenzell Säntisgipfel, 
2500 m. (Culmann); Gartenloch, 4 0 0 0 '(Jäger) ; Val Plana, 7600-7700 m.; Graue Hörner, 
2530 m. (Pfeffer). Graubünden : Adula ob Zervreila (58$ 158. 5. 2) ; Piz Bcverin, 1830 m. ; 
llexenboden am Calanda, 2070 m. ; Sayiserköpfe, 2030 m.; Urdensee, 2270m. ; Gürgaletsch, 
2300 m. (Pfeffer) ; Curaletsehalp, 2130-2400 m. (58$ 158. 5. 4) (Holler et Pfeffer).

Var. cochlearifolium Lindb. F. espacées, vert pâle, largement ovales, concaves-carénées. 
— Spitzberg.

Var. lapponicAim (Schimp.). Forme plus délicate'. F. oblongues-lancéolées, rapidement 
atténuées en une petite pointe courte, bords pleins et entiers, dentieulées au sommet. N. 
double très courte. — Laponie, ruisseaux glaciaires.

Genre Cylindrothecium Bryol. eur.

C. Scllleicheri Br. eur. — Synon. Entodon S. — Eœsicc. W. et S. 493 ; Rah. 343.
— Mésophile et xérophile. Terricole et saxicole. — Calciphile.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station sur les pierres, les rochers, les murs ombragés et abrités, rarement sur le 

tronc des arbres. — Avec Eurynchium Vaucheri.
Zone inférieure. — Jusqu à 1100 m. — Régions rhodanienne et insubrienne ; parties 

chaudes du Plateau et de la Vallée du Rhin. — A. F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités : Découvert en 1821 par Schleicher, aux environs de Bex (58$ 158. 5. 0). Il est à 

peu près certain que toutes les localités indiquées jusqu’ici, en Suisse, pour le C. cladorrhizans,
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se rapportent au C. Schleichen', ce dernier n’ayant été distingué que depuis Limpricht. 
Valais Bois-Noir près Saint-Maurice (©fp 158. 5. 8) (Amann). Vaud «Bex ad Salinas» 

(Roger) (de Candolle); «ad muros propre lacum Lernanum habitare affirmât» (Bridel, Spec. 
Musc. II p. 35) ; Montreux (Schimper) ; Vevey (©§ 158. 5. 2) (Carl Müller) ; Bex (©£> 158.
5. 18) (Philibert); environs de Lausanne, 400-600 m. (©£ 158. 5. 4 et 20) (Favrat, Amann) ; 
Chexbres, 600 m. (©fp 1S8. 5. 16) ; Le Nant sur Vevey (©£) 158. 5. 12); Fontana Seula sous 
Gryon (©<p 158. 5. 10); Roche, 500 m.. fr. (©§ 158. 5. 22) (Amann); près Rossinièrcs, 
950 m., st. (©£> 158. 5. 6) (Leresche). Neuchâtel Moutiers ; La Raisse près Fleurier 
(Lesquereux). Fribourg : Posieux (Aebischer). Bern : Thun (Herb. Guthnick) ; Niesen (Herb. 
Guthnick) ; oberhalb Reichenbach am Niesen, 950 m. ; Abendberg bei Interlaken, 1000 m., fr. ; 
Zwischenflühtal, 900 m. ; ob Zweisimmen, 1100 m. (Culmann). Zürich : Sihlufer bei Hütten, 
700 m. ; Strahlegg am Schnebelhorn, 1050 m. (Culmann). Zug « am Zugersee zwischen 
Walchwil und Arth sehr häufig c. fr. (Bamberger). Graubünden Steinbachwald hei Chur, 
770 m. (Killias, Pfeifer) ; Massenvegetation in den südlichen Tälern (Pfeffer) ; zwischen 
Süss und Lavin (Holler) ; zwischen Jennins und Meyenfeld (©§ 158. 5. 14) (Amann). Ticino  

Locarno, al Sasso (Daldini). (Les expi. que j ’ai examinés, du n° 625 du Bryotheca europ. de 
Rabenhorst, provenant de la Madonna del Sasso, legit Daldini, appartenaient à I l y p n u m  

cupressi/ormc.)
C. Schlcicheri peut être considéré comme la forme vicariante calciphile du C. clador- 

rhizans.

C. C la d o r rh iz a n s  (Hedw.). — Sur les toits de chaume et de bois. — Siebenbürgen, 
Amérique du Nord. — Région insubrienne. — RR?
Localité. Ticino : Madonna del Sasso, Locarno (Jaggli) (teste Mcylan).

C. o r th o c a r p u in  (La Pyl.).— Sgnou. C. concinnum (De Not.); Entndon Monta gnei
C. M. — Eœsicc. W. et W. 794.
Xerophile. Terricolc. — Caleiphile, — Klém k n t  mésothermique-boréal ; formation 

pontique-panonique.
Station prairies sèches et stériles, talus herbeux, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 

les zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 2600 m. (Val Duana, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ou A.A. ; très rarement fr.
Localités très nombreuses. — La plante fructifiéc a été observée à Brent sur Clärens 

(©£ 158. 7. 10) (Philibert) ; à Chillon et à la Source de l’Areuse (Schimper) ; à Longeaigues 
entre Sainte-Croix et le Val de Travers (Meylan) et à Sorengo près Lugano (Mari).

« J ’ai récolté, maintes fois, dans le Jura, principalement sur des blocs calcaires ombragés, 
oü elle forme parfois de grosses touffes, une variété de cette espèce, présentant les caractères 
suivants : foliaison aplatie, feuilles plus longues et plus étroites, tiges se terminant par une 
longue pointe formée par les feuilles terminales enroulées, rameaux longs et longuement 
effilés. Cette forme ou variété flagellaccum rappelle, à s’y méprendre, certaines formes 
grêles de Acrocladitnn cuspida/um. » (C. M.) — Jura La Chaux, 1100 m. (© )̂ lf>8. 7. 28) 
(Meylan).
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G. dendroides (L.). — Hydrophile. Terricole. — Indifférent ou calcifuge préférant.
E lément mésothermique-boréal.
Station prairies humides, marécages, tourbières.
I)e la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2439 m. (Giirgaletseh, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ou A.A. ; assez souvent fr.
Localités très nombreuses. — Les restes de cette mousse se retrouvent assez rarement 

dans la tourbe elle paraît se décomposer rapidement.
Yar. fluilan.s Hüben. Forme robuste immergée. Tige flottante, non dendroïde, irréguliè

rement ramifiée, à branches allongées. F. oblongues-lancéolées, aiguës. — Fribourg Lac 
de Lussy, près Châtel-Saint-Denis ($8§  157. 6. 18) (Amann). Graubünden Davosersee, 
1550 m. (Ü8£> 157. 6. 12) (Amann).

Var. lurgens Janzen. Rameaux renflés. F. carénées-concaves, largement ovales, sommet 
en capuchon. Valais : Salvan, 850-900 m. (Ü8£> 157. 6. 8) (Amann). Graubünden Roseg- 
baeh bei Pontresina, 2000 m. (Janzen).

Var. polgcladum Warn. T. secondaire atteignant jusqu’à 18 cm., portant, à l’extrémité, 
5 à 7 branches allongées (6-9 cm.), pennées. — Brandenburg.

Forma depauperafa Boulay. Tige secondaire très courte ou nulle, à rameaux dressés, 
minces. — Sur le sol plutôt sec, dans les pâturages. Forme xérophytique.

Genre Isothecium Brid.

I. muyurum (Poil.). — Exsicc. Rab. 190; W. et S. 93; W et W. 795. — Mésophilc,
sciaphile. Arboricole et saxicole. — Indifférent ou calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal.
Station sur le tronc et au pied des arbres, sur les pierres, les rochers ombragés dans 

les forêts, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de développement et de fréquence 

dans la zone moyenne. — Jusqu’à 2300 m. (Val Muraigl, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ou A.A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Variable selon les conditions de support., d’humidité et de lumière ; les formes réduites, 

grêles (arboricoles) se rapprochent de 1’/. myosuroides.
Var. rob/tslvm Br. eur. Forme robuste. T. dressée, à ramification dendroïde, branches 

et rameaux renflés, julacés, obtus. F. concaves, brièvement acuminées, subobtuses. — 
« Assez fréquent dans les lieux humides des Alpes. Ne me semble pas mériter d’être érigé 
en espèce propre comme le veut Loeske » (P. C.).

Var. elongalum Sehimp. T. et tranches couchées, allongées, presque simples, renflées et 
obtuses aux extrémités. F. oblongues-allongées, brièvement acuminées.

Var. circinans Br. eur. Forme rigide, à ramification dendroïde; rameaux atténués et cir
cinés à l’extrémité. F. exactement imbriquées-apprimées, oblongues-spatulées.— Rochers secs.

Var. vermicnlare Mol. Ferme, robuste. T. peu ramifiée, à branches allongées, déprimées, 
renflées-julacées. F. imbriquées, très concaves, obovales-spatulées, entières ou à peine 
denticulées au sommet. — Rochers humides de la zone subalpine.

Genre C lim acium  Web. et Mohr.
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Var. tumidiusculum  (Lam.), Robuste, jaune pâle, à ramification subdendroïde ; bran
ches dressées, courtes, épaisses, claviformes-renflées aux extrémités. — Forêts de la zone 
subalpine.

Var. scabridum Limpr. Forme grêle. F. distinctement dentées à la pointe, hérissées de 
papilles aiguës sur le dos. — Vaud : sur la quartzite triasique erratique, dans la forêt de 
Chenaulaz sur Lausanne, 750 m. (Ü8§159.1.40) (Amann). Neuchâtel: surG-orgier (Meylan).

Var. minus Bagnall. Forme très délicate à très petites F. aiguës et tissu cel. lâche. ■— 
Angleterre.

Var. tenuinerve Kindb. Vert foncé, rigide, à rameaux courts nombreux. F. caul. à 
base large, subcordiformes, puis atténuées-subulées en une longue pointe presque entière. 
N 1/* faible, parfois fourchue ou nulle. F. ram. ovales-lancéolées, acuminées, dentées. Op. 
conique-apiculé, non rostré. — Angleterre.

Var. debile Braithw. Petite forme déprimée, vert jaunâtre pâle. Branches rigides non 
ramifiées ou avec rameaux courts. F. caul. à base linéaire, obovales, à pointe courte dentée. 
F. ram. dressées-patentes, oblongues, entières, à pointe lancéolée oblique. — N 1/«- — 
Angleterre.

Var. longicuspis Schiffn. F. caul. secondes-redressées, ovales, subitement atténuées en 
une pointe subulée aiguë. — N 1/*- — Bohême.

I. m y o s u ro id e s  (L.) — Synon. Eurynchium m.
Mésophile, sciaphile. Terricole, arboricole et saxicole. — Calcifuge exclusif.
Elément hygrothermiquc-atlantique.
Station sur la terre, au pied des arbres et sur les parois ombragées des rochers.
Zones moyenne et subalpine. — Plateau ; Hautes-Alpes, bassins de l’Aar et de la Reuss. 

— R. ou R.R. ; Q. ; rarement fr.
Localités Bern Gigliwald bei Mettlcn, Haslital, 1000 m. ; bei Trachsellaucnen, 

1200 m, (Culmann). A arg au an Buchen zwischen Aarau und Schönenwerd (Uloth) ; an
Sandsteinfelsen bei Bremgarten (Boll) ; bei Uezwyl und Safenwyl (Geheeb). Zürich-Zug 
Grat der Hohen Rohne, auf Sandsteinfelsen in Menge aber sparsam fruchtend, 1150-1220 m. 
(Weber, Culmann). Uri Göscheneralp, bei der Lochbrücke, 1400 m., st. (S8§ ifi9. 2. 2) 
(Amann et Meylan). St. Gallen spärlich unter Verrucanofelsen im Weisstannental, 
1200 m. (.Jäger). Ticino Monte Brè, Lugano (Kindberg).

« Malgré mes fort nombreuses herborisations et mes recherches spéciales sur la flore 
des blocs erratiques dont j ’ai visité des milliers, je n’ai jamais rencontré cette espèce dans le 
Jura. Si elle y existe réellement, elle doit y être extrêmement rare. Tant qu’elles n’auront 
pas été vérifiées, j ’estime qu’il faut considérer comme douteuses les indications de localités 
jurassiennes » (C. M.).

Var. cavernarum Mol. Forme des cryptes. Port et aspect de l'Orthothecium inlricatum. 
T. rampante à stolons nombreux, branches filiformes, F. lancéolées.

Var. rivulare Holt. Rigide, vert foncé. F. caul. plus courtes et plus larges, brièvement 
acuminées, non subulées, à peine dentées. F. ram. brièvement et largement acuminées, 
parfois subobtuses, dentées. — Angleterre.

Var. falcatum  Jaap. F. secondes falciformes. Rameaux courts. _ Saxe.
Var. filiforme Jaap. Branches très allongées, filiformes._ Saxe.
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H. sericeum (L.). — Exsicc. W. et S. 596. — Xérophile. Saxicole et arboricole. —
Calciphile préférant. — E lém ent hygrothermique-atlantique et méridional.
S tation  : sur les murs, les pierres et les rochers secs, sur le tronc des arbres, les souches 

de vigne, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de fréquence et de développement 

dans les zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 2680 m. (Lôtschenpass, leg. Culmann).
D ans to u te s  le s  rég io n s . — C. ; A. ou AA. ; fr . — L ocalités très nom breuses.

Var. fragile Cardot. Forme alpine réduite, en touffes compactes, à rameaux fragiles. — 
Valais : Finhaut, (Bernet).

Var. ienae Schlieph. Port et taille du Pylaisea. Touffes planes, vert doré à l’intérieur. — 
Arboricole.

Var. piliferum  Roth. Formes des cryptes. F. à pointe piliforme.
Var. robuslum Warn. Forme très robuste. Port et taille du Camplolhecium lulescens.

H. Philippeanum Spruce. — Exsicc. Rab. 344 ; W et S. 198.—Xérophile. Saxicole
et arboricole. — Calciphile. — E lément hygrothermique atlantique et méridional.
S tation su r  le s  p ie rr es , le s  roch ers et le s  m u rs, p lus ra rem en t sur le tronc des a rb res .

De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de fréquence dans les zones inférieure 
et moyenne. — Jusqu’à 1980 m. (Schynige Platte, leg. Culmann).

Dans toutes les régions ; stations chaudes et abritées. — F. ; A. ou A.A. ; souvent st.
L ocalités nom b reu ses.

Var. secundum Pfeffer. Touffes denses. Ramification pennée ou fastigiée. F. caul. 
secondes-falciformes. F. ram. secondes. — Bondo, Bergell, 870 m. (Pfeffer).

Var. densum De Not. Petite forme en touffes très denses. Branches rapprochées, 
fastigiées. — N8 ou Ns. — Alpes grisonnes (Anzi) ; Guardaval bei Madulein (Schliephacke).

Var. Girodi Thériot. N. formant une longue arête. — Hautes-Alpes du Dauphiné.
//. P h i l i p p e a n u m  se distingue par la ténacité des rameaux et des feuilles. Certaines formes de 

H. s e r ic e u m  à N. plus développée et plus longue que chez le type (mais moins longue toutefois que 
chez //. P h i l i p p e a n u m )  présentent aussi ce caractère et établissent ainsi une transition entre les deux 
espèces (93$ 159. 3. 10 et 50).

Cette ténacité caractéristique, qui se retrouve, mais beaucoup moins prononcée, chez H.fallax, est 
due au développement et à l’épaississement des cellules basilaires à l’insertion, qui occupent à peu près 
toute la largeur de la feuille, puis aussi à l’épaississement de la nervure à sa base.
H. fallax Phil. — Xérophile. Saxicole. — Calciphile.

E lém ent hygrothermique-méridional. — S tation  murs et rochers secs.
Zone inférieure ; monte exceptionnellement jusqu’à la zone alpine. — Jura, Alpes, régions 

rhodanienne et insubrienne. — P. F. ? Q. ou A. ; fr.
L ocalités Jura Vallon de Noirvaux ; La Chaux (Meylan). Vaud murs de vignes 

au Dézaley, 500 m. (93$ 159. 3b. 2); Chexbres, 600 m. (93$ 159. 3b. 4 et 6) ; Sommet de 
Naye, 2000 m., forme alpine julacée (93$ 159. 3b. 10) (Amann). Neuchâtel; Val de Travers 
(®$ 159. 3b. 14) (Amann). Graubünden Ruine Greifenstein ob Filisur (93$ 159. 3b. 12) 
(Amann). Ticino entre Campione et Busone (93$ 159.  3b. 8) (Conti).

Genre H om alotheciu m  Bryol. eur.

38
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L’examen des expi. originaux de Philibert 139. 31». 0 et 1) m’a confirmé dans l’opinion que 
cette espèce est mieux placée dans le genre H om alothecium  que dans les C am ptothecium  elle me 
paraît beaucoup plus voisine des H . P h ilip p ea n n m  et sericenm  que du C . latescens avec lequel Limp- 
richt et Roth la réunissent.

H . f a l l a x  se distingue a priori de C . lutescens et de H . P h ilip p ea n n m  par les cellules foliaires 
apicales à parois fortement épaissies, un peu collenchymateuses et distinctement poreuses. Il diffère 
des formes robustes du H . sericenm  par les F. denticulées seulement à la base (quelques dents) et au 
sommet. Il diffère encore de H . P h ilip p ea n u m  par la N. plus courte, n’atteignant pas le sommet, 
mais se terminant à la partie supérieure de la F. ; les rameaux sont toujours un peu arqués comme 
chez H . sericen m . La coloration est variable suivant la station.

Groupe BRACHYTHECIEAE 

Genre Camptotbecium Bryol. cur.

C. lutescens (Hutls.). — W. et S. 597. — Xérophile. Terricole. — Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — S tation sur le sol pierreux, les talus herbeux, ete. 
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2100 m. (Sanetsch, Valais, leg. 

Amann) (S8f) 162. 3. 30).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ou AA. ; fr.
L ocalités tr ès  n om b reu ses .

C. aureum  (Lagasca). — Europe méridionale. — Indiqué par erreur au Verenenwald près Zug, 
par Bamberger dont les expi. originaux, que j ’ai vus, appartenaient à Ifnm afothecinm  P h ilip p ea n n m .

C . aureum  est facile à distinguer par les Cel. angulaires de la F. carrées et rectangulaires, 
occupant un grand espace triangulaire remontant au bord. Les bords sont enroulés jusqu'à la partie 
supérieure.

C. Geheebii (Milde). — Synon. Brachythecium G.
Xérophile ou mésophile. Saxicole. — Calcifuge.
E ément mésothermique-boréal. — S tation sur les pierres et les blocs ombragés. — 

Zones moyennes et subalpine. — Jura, Alpes. — R.R. ? P. st.
L ocalités : Jura près Bullet, sur l’erratique siliceux (SB§ 164. 3. 2) ; Hasenmatt, sur 

le calcaire (Meylan). Bern Farnital, Kiental, 1700 m., st., sur les pierres au-dessous des 
Rhododendrons (Culmann).

Peut-être méconnu et confondu avec les petites formes denses du C . lutescens dont il diffère a 

p r io r i  par les ramiKcations julacées et les dimensions encore plus réduites.

C. nitens (Schreb.). — Hydrophile. Terricole. — Indifférent.
E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l. —  S tation pra iries tourbeuses et m aréca g eu ses.

De la zone moyenne à la zone alpine. — Jusqu’à 2500 m. (Schiahorn, Davos, leg. Amann)
(93$ 162. 5. 2).

Jura, Plateau, Alpes. — A. F. (R. dans les Alpes bernoises) (Culmann); Q. A. ou 
A.A. ; parfois fr.

L ocalités nombreuses. Particulièrement fréquent, abondant et bien fructifié dans les  

grandes tourbières du Jura. — Subfossile dans la tourbe à Einsiedeln (Diiggeli) 
162. S. 6).
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Var. insiynis Milde. T. non feutrée ; branches plus courtes et plus espacées à foliaison 
lâche. F. molles, patentes.

Var. involulum Limp. Touffes denses ; T. fortement ramifiée, peu feutrée ; F. rappro
chées, dressées-patentes, appliquées à sec, rigides, canaliculées-concaves au sommet. — 
N — Graubünden : Klein-Schiahorn, Davos 2500 m. (Amann) (S0̂ > 162. 5. 14).

Var. atrichum Kindb. Feutre radiculaire moins développé. Cel. foliaires plus courtes. — 
St. Gallen-Appenzell Saentis, 2480 m. (Culmann).

Genre Plychodium Schimper.

P. plicatum (Schleicher). — Exsicc. W. et S. 293.
Mésophile. Saxicole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal.
S tation blocs et rochers ombragés et frais. — Avec Pseudoleshea alrovirens et Ilylo- 

nomium Oahesii. — De 800 m. (Jura, leg. Meylan) à 2700 m. (Piz Lunghin, leg. Pfeffer).
De la zone moyenne à la zone nivale.
Jura (('., A.A. et fr.) ; Préalpes et Alpes. — F.F. ; A. ou A.A. ; souvent st.
L ocalités très nombreuses. — Découvert par Schleicher à l’Avarraz, Alpes de Bex.
Var. ereclum Culmann. Touffes 4-6 cm. T. et rameaux ascendants. F. un peu plus 

grandes, à tissu plus lâche ; Cel. basil. carrées plus nombreuses, presque hyalines ; Cel. mé
dianes 4-10 1. — Forme st. des sommets. — Si. Gallen Leistkammgipfel (Culmann).

Var. rhaeiieum Kindb. Touffes brunes, non radiculeuses. F. appliquées à sec, plus courtes 
et un peu plus étroites, à base subovale, plus rapidement atténuées, plus brièvement acu- 
minées, entières. F. peh. externes acuminées, à N. courte ou indistincte; F. pch. internes 
sans N., obtuses ou à pointe courte. Cp. dressée symétrique ; Proc, perforés. — Graubün- 
den : Churwaiden (Kindberg).

P. 11 hyperboreum  C. M. Forme arctique du P. p lica tu m . T. peu ramifiée, à branches de 5 cm., 
julacées, à F. imbriquées ; tissu cel. plus court ; Cel. angul. petites, plus nombreuses. — Cap 
Nord. — Certaines formes haut-alpines se rapprochent fort du P . hyperboreum .

P. affine Limpr. Diffère du P. plicatum  par la ramification presque régulièrement pen
née, la foliaison seconde-falciforme et la rareté des paraphylles. — Graubünden: an 
Mauern längs der Fluelastrasse, bei Davos-Dörfli, 1570 m. (©$ 160. 5. 2 ) '(Amann). 
Exemplaires bien caractérisés.

P. trlsulcatum mihispec. nova. — Touffes déprimées, molles, peu cohérentes, fragiles, vert 
saturé, à éclat soyeux faible. Taille du Lesquereuxia saxicola. Tige 2-4 cm. (0mm25 dia
mètre), filiforme, fragile ; faisceau central 60 ¡t ; ramification irrégulièrement pennée ; 
rameaux courts (5-10 mm.) et peu nombreux. Feuilles se détachant facilement ; les cauli- 
naires 1,5 : 0,6-0.7 mm., concaves, avec ordinairement trois sillons larges et profonds, 
dont un médian et deux latéraux ; à base ovale, décurrente, puis graduellement atté
nuées, acuminées-subulées, à pointe allongée et fine ; bords entiers, sauf à la pointe qui 
porte quelques dents, largement révolutés généralement de la base jusque vers le som
met ; nervure faible, 40-50 pi à la base, disparaissant loin de l’acumen, non dentée sur le 
dos. Tissu cellulaire non papilleux, non aréolé, à parois non épaissies ; cellules angu-
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laires subcarrées, 12 p, assez nombreuses, ne formant pas d’oreillettes; cellules moyennes 
médianes 7-8 60 p (1 8) (2800 au mm*) ; cellules apicales 8 40 p (3100 au mm1) ; cel
lules infimes rectangulaires, non poreuses. Feuilles raméales plus courtes, largement 
ovales ou ovales-lancéolées, brièvement acuminées-subulées, à pointe flexueuse ou oblique ; 
bords largement révolutés ; tissu cellulaire un peu plus court. Paraphylles nulles ; quelques 
poils bicellulaires à l’aisselle des feuilles.
Fleur 9  gemmiforme, à folioles largement ovales, les externes brièvement acuminées, 

les internes brièvement subulées, sans nervure ; 2 ou 3 archégones seulement. — Je n’ai pas 
trouvé de fleur ç f . — Stérile. — Valais : Distelalp près Mattmark, 2200 m., sur la terre 
sablonneuse-micacée, humide, près le torrent (93§ 160. 5b 0) (Amann).

Par le tissu cellulaire allongé 1 : 8-9, ce P ty ch o d iu m  rentre dans le groupe du P .  p lica lu m  ; i 
diffère de ce dernier par la couleur verte, la taille plus réduite, les rameaux courts, les F. plus courtes 
et plus larges, le tissu cel. à parois plutôt minces et enfin par le défaut de paraphylles. Il diffère d’autre 
part du P .  a ffin e  par les F. non secondes, les rameaux courts, la N. moins longne. Il sc distingue 
du P seu d o lesk ea  ra d ico sa  par le tissu cel. plus mince et plus allongé, lisse, les F. à trois sillons, les 
bords bien révolutés, la N. plus courte, disparaissant loin de l’acumen cl le manque de paraphylles. 

Le P . trisu lca lu m  est peut-être une race hygrophile haut-alpine du P . p lica lu m .

Genre B r a c h y th e c iu m  Bryol. eur.

Disposition des espèces enropéennes.

Groupe Salebrosa.
(Dioïques) : B. albicans (Neck) ; B. 111 dumetorum (Limpr.).

B. glareosum Br. eur. ; B, 11 tauriscorum Mol.
B. laeturn (Schimp.). — B. Ryani Kaurin ; B. 11 cor usai m Hagen. 

(Monoïques) : B. salebrosum (Hoffm.) ; B .11 Rolaeanum I)e Not ; B .11 camjteslrc (Bruch) ;
B. a sericeum Warn. ; B .11 ligusticum De Not; B .11 jucundum  De Not. 

B. 11 turgidum  Hartm. ; B. 11 udum  Hagen.
(Polygames) : B. 11 Mildeanum Schimp. ; B. 111 poly g amum Warn. ; B. vincale Milde.

Groupe Rutabula.
B. rulabulum (L). — B. rivulare Br. eur. ; B. 111 pedemonlanum Roth ; B. 11 latifolium 

Lindb.
Groupe Reflexa.

B. refleccum (Starke) ; B .111 micropus Schimp. ; B .111 dovrensc (Limpr.) ; B .111 lromsticn.se 
Kaur.

B. Starkei (Brid.) ; B. 111 subglacialc (Limpr.). — B. 11 curium (Lindb.).
B. glaciale Br. eur. ; B. 11 Hunlianum  Schimp. ; B. 11 gelidum Bryn.

Groupe Plumosa.
B. plumosum  (Sw.). — B. populeum (Hedw.) ; B. 111 ameenum Milde.

Groupe Velutina.
B. velutinum  (L) ; B. 11 méridionale (Schimp,) ; B. 11 salicinum Br. eur. ; B. 11 olympi- 

cum Jur. ; B. 11 venustum De Not.
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B. 11 vagcins Milde ; B. 11 Rübelii Herzog (?) ; B. 111 validum Jensen.
B. 11 trachgpodium (Funck) ; B. 111 Payotianum  Schimp.

B. cüllinum (Schleich.). — B. erythrorrhizon Br. eur. ; B. 11 Thedenii Br. eur.
B. densum (Milde) (?).

B. a lb ic a n s  (Neck.). — Xérophile. Terricole, arénicole et humicole. — Calcifuge tolérant. 
— Elément mésothermique-boréal.
Station sur le sol sablonneux, lieux incultes, à la lisière des forêts, au bord des 

chemins, etc.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 3100-3200 m.
Plateau ; Jura ; Alpes; régions rhodanienne et insubrienne.
PF. ou AR. ; P. ou Q. ; ordinairement st.
L ocalités Valais ; Gornergrat 3100-3200 m., forma alpina (Réchin et Camus) ; Jura, : 

répandu sur les sols peu ou non calcaires et la tourbe, fr. ici et là (Meylan). Vaud grève 
du Léman près Lausanne, 380 m. (93$ 166. 7. 12) ; Saint-Sulpice, 380 m. (93$ 166. 7. 18); 
Morges, 380 m. (93$ 166. 7. 12), forêts du Jorat sur Lausanne, 600-700 m. (93$ 166. 7. 8) 
(Amann) ; Col des Essets, 2100 m. (93$ 166. 7. 6) (Meylan). Fribourg Hauterive (Aebis- 
cher). Bern près Burgdorf, 700 m. ; Grimsel, 1550-1600 m. ; Beatenberg, 1150 m. ; 
Ilagelseethal sur Grindelwald, 2350 m. (Culmann). Zurich près la station de Wciach, 
3 7 0  m ., st. (93$ 166. 7. 2) ; Grat der Hohen Rohne, 1200 m., st. (Culmann). Graubùnden : 

an der Landquart bei Klosters i. P., 1200 m. (93$ 166. 7. 4) (Amann). Ticino Bellinzona 
(93$ 166. 7. 16) (Keller).

Var. pinnatifidum  Warn. Touffes appliquées ; T. mince, régulièrement pennée, à rameaux 
presque parallèles aux branches.

Var. tenellum Warn. Petite forme ; taille de Ilelerocladium heleruplerum. T. mince 
irrégulièrement pennée.

Var. julaceum  Warn. Forme robuste, à branches longues, épaisses, julacées, dressées. 
— Stations humides.

« Les B. a lb ic a n s  et g la re o su rn  sont fort voisins et, généralement stériles, parfois difficiles à diffé
rencier. Les caractères les plus importants du gamétophyte permettant de les séparer, sont, me semble- 
l-il, les suivants chez B . a l b ic a n s , les Cel. alaires, carrées ou rectangulaires, sont beaucoup plus 
nombreuses et surtout remontent beaucoup plus haut le long du bord, sur une bande de plus en plus 
étroite ; les bords de la feuille, à la base de l’acumen, sont généralement plans ou révolutés d’un côté 
seulement, tandis que, chez B . g la re o su r n , les deux bords sont, au même endroit, toujours nettement 
enroulés. L’acumen est moins longuement et moins finement subulé chez B .  a lb ic a n s ,  la F. étant plus 
ovale, surtout dans les formes vertes et turgides de la montagne, tandis que celle du B .  g lareosurn  

est nettement triangulaire. Les plis sont plus nombreux et surtout beaucoup plus profonds chez 
B. g lareosurn . Le tissu cel. moyen et le sporogone ne fournissent aucun caractère diffcrenciel de 
quelque valeur. » (C. M.)

B. 111 d u m e to ru m  (Limpr.). Touffes vert gai ou jaunâtre, lâches. T. ascendante ou dressée au 
milieu des touffes, rampantes à la périphérie, irrégulièrement pennées, à rameaux courts, 
minces, horizontaux. F. 2,7 mm., faiblement plissées et un peu homotropes, à base décurrente, 
ovale ou subcordiforme, puis graduellement lanceolees à pointe subpiliforme ; bords entiers. 
Cel. supér. 7-9 p  (8-10 : 1). Cel. alaires nombreuses, brièvement rectangulaires, 18-20p .  — 
Allemagne du Nord.
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B. g l a r e o s u i l l  B r. cu r . —  Eocsicc. ;  R ab . 189. —  X érop h ile  e t m ésoph ile . T err ico le . —

C aleiphile . —  E lément m éso th erm iq u e-b oréa l.

S tation  su r  le  so l, le s  p ierres  e t  le  g r a v ie r  dans les lieu x  in cu ltes .

D e la  zone in fér ieu re  à la  zone n iv a le . —  M axim u m  de dévelop p em en t dans les  zones  

in fér ieu re  e t  m o yen n e. —  J u sq u ’à 2 6 8 0  m , (F a u lh o rn , leg . C ulm ann, v a r . rugulosum).
D ans to u te s  le s  rég io n s . —  F F . ; Q. ou A . ; rarem en t fr.

L ocalités n om b reu ses .

V a r . rugulosum P feffer , en  co u ss in ets  d en ses , ja u n e  pâle  ou ja u n â tre , F . p lissée s-fr o issé es ,  

à bords réfléch is . —  F o rm e a lp in e  p a th o log iq u e s té r ile , abritan t en g én éra l des colon ies de 

N é m a t o d e s .—  Bern :  D a u b en see , G em m i ; B u n d stock , K ien ta l ; F au lh o rn , 268 0  m. (Cul

m ann ). S i .  Gallen-Appenzell S â n tis , 2 5 0 0  m . (5 3 $  166. 5. 38) ; L e is tk a m m g ip fe f (5 3 $
166. 5. 2) (C u lm an n). Graubünden F lu e la ta l, 1560 m . (5 3 $  166. 5. 28 à 36) (A m ann).

« Var. alpinum  (Not.). Cette variété ne devrait figurer qu'une fois au tableau de la page 166. De 
Notaris l’avait rapportée au B. albicans, tandis que Limpricht la rattache au B. glareosn/n.

» Tomlishorn, Pilate 2100 ni. (Culmann). — Localité originale du B. glareosum var. fas tig ia tum  
VVarnst (Hedwigia 1883 Heft 111). Limpricht considère la varié!c fa s tig ia tn m  comme un synonyme de 
la variété alpinum  de Notaris, mais j ’avoue que j ’ai peine à croire que cet excellent bryologuc ait 
rapporté au B . albicans une plante appartenant aussi manifestement que celle du Tomlishorn au 
B . glareosum. Dans les Hautes-Alpes, on trouve des formes rabougries du B . glareosum  pour lesquelles 
l’indécision entre les deux espèces voisines serait plutôt permise.

» Un bon caractère pour distinguer du li. albicans des formes grêles du B. glareosum est fourni 
par les plis profonds des feuilles du glareosum.  Celles-ci possèdent, notamment au voisinage de la 
nervure, un grand pli qui cache ordinairement la nervure, tandis que les feuilles du B .  albicans n’ont 
pas de plis ou n’ont que des plis légers dans le milieu de la feuille, les deux plis principaux étant 
reculés assez près des bords.

Var. acutum (Culmann). — La plupart des feuilles simplement aiguës (la forme de l’acurnen rappe
lant l’acumen figuré par Limpricht pour le B. rirulare  (fig. 375 a),

» Cette forme m’avait d’abord beaucoup embarrassé, mais j ’ai fini par trouver, sur les memes tiges, 
des feuilles absolument normales. » (P. C.)

B . 11 t a u r i s c o r i i m  M ol. —  X éro p h ile  et m ésoph ile . S a x ico le  e t  terr ico le . —  Indilféren t

ou ca lc ifu g e . —  E lément m icrotherm iqu e, boréa l-a lp in .

S tation su r  le so l ca illo u te u x , sta tion s fra îches et co u v ertes.

Zone a lp ine. — H a u tes-A lp es. —  R . ou P F .;  P . ; st.
L ocalités Valais O rny, 2 6 5 0  m . (5 3 $  166. 6. 14) (A m ann et M eylan) ; S a le in a z , 

2 7 0 0  m . (5 3 $  166. 6. 6); Chanrion, V a llée  de B agnes 2 3 0 0 -2 4 0 0  m, (5 3 $  166. 6. 14) (A m ann). 

Graubünden :  C u raletsch alp , 22 0 0  m . (P feffer) ; P iz Ot, 3 1 5 0  m. (B aum ann).

Le B. tanriscorum se présente sous deux formes différentes dont l’une paraît dériver du B. albi
cans, l ’autre du B. glareosum.  Comme ce dernier, il présente une forme pathologique nématodifère 
à feuilles froissées et plissées form a rugulosa. — Valais  Saasfee, 1700 m. (53$ 166. 6. 8) 
(Amann). Graubünden zvvischen Gras am Hochwang, 2230 m. (Pfeffer) (rapporté par Limpricht in 
Rab. au B. glareosum .)

B .  l a e t u m  (S c h im p .) . —  M ésoph ile. T errico le. —  C aleiphile .
E lém ent  h ygro th erm o p h ile  a tlantiqu e et m éditerranéen .

S tation  su r  le s  p ierres e t les  rochers om bragés.
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Zones inférieure et moyenne. — Plateau ; Vallées des Alpes. — PF. ; Q. ou A. ; 
souvent st.

L ocalités Valais Sion, Tourbillon (S0̂ > 166. 4. 4), pl. çf (Amann) ; zwischen Stalden 
und St. Niklaus (Kneucker). Vaud : Lausanne, sur un mur (L. Favrat). Bern sur Gadmen, 
1400 m. (©£) 166. 4. 6) (Amann et Mcylan). Aargau Lauffacher Halde am Bruggerberg, 
auf Nagelfluh (Geheeb). Zurich bord de la Sihl sous Hütten, 700 m., fr. (Culmann). 
Unterwalden ob Melchen im Kleinen Melchtal, 550 m., fr. (Keller). Si. G allen-Appenzell 
unterm Wildkirchli, st. (Jäger) ; kleines Tobel südlich von Kappel im Toggenburg, auf 
Nagelfluh, st. (Sß§ 166. 4. 2) (Amann). Graubünden bei Flims, fr. (Theobald); Felsberg, 
000 m., st. (Pfeffer). Ticino ; Ospizio del S. Gottardo (Bottini); Lugano, Monte San Salva- 
tore, San Martino, 330 m. (Kindberg sub B. luteolum).

Var. lignicola Mol. Jaunâtre ; rameaux courts, subfasciculés. S. court.
Var. gracillimum  Mol. T. et branches — 15 cm., peu ramifiées, F. lâchement disposées, 

molles, plus aiguës, souvent secondes.

B . K y a n i Kaur. Dioïque et pseudo-monoïque. Taille et port du B . cam pestre ou du Cam ptotheciurn  

lutescens. Touffes lâches, étendues, molles, vert-pâle ou blanchâtres. T. couchée, non stoloniforme, 
molle. Branches arquées. F. caul. rapprochées, lâchement appliquées, molles, à base ovale-oblongue, 
étroitement et longuement décurrente, atténuées, longuement subulées, à pointe subpiliforme, 
:i I mm. plissces, à peine dentées; — N'/a verte, 70 ¡i à la base; Gel. leptodermes 9-10 p. 
(6-8 1); Gel. alaires reclangul. F. ram. appliquées, non secondes, décurrentes, ovales-oblongues,
subulées, faiblement plissces, fortement dentées, bords réfléchis â la base et sous la pointe. Pch. 
radicant. S. 18-22 mm., pourpre, flcxueux, verruqueux, Vag. avec des paraphyses nombreuses et 
allongées. Cp. horizontale, subeylindrique-arquée ; Op. conique, obtus. An. 2. D. brunes ; End. 
jaune; 2 Ci. noduleux. Sp. 12 (14) — 16(18) f i ,  vert jaunâtre, presque lisses. — Printemps. — 
Norvège méridionale.

B. salebrosum (Hoffm.). — Mésophile. Tcrricolc, humicole et saxicole. Indifférent. 
E lément cosmopolite.
S tation sur le  so l, l ’h u m u s, les  p ierres , le  b o is, dans les sta tio n s o m b ra g ées.

De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 3100 m. (Hinter-Allalin, leg. Amann) 
($8|> 165. 4. 70).

Dans to u tes les  rég io n s . — F.F. ou C. ; Q. ou A. ; fr . —  L ocalités très  n o m b reu ses . 
Plante variable. Les F. ram. sont généralement distinctement denticulées à la partie supérieure 

ou meme sur tout le pourtour. Les formes à F. entières, brièvement acuminées, se rapprochent du 
B . rutabnlum  (SJ3̂ ) 165. 4. 72).

Le B . salebrosum  présente, lui aussi, une forme co rru gatu m  à F. froissées-plissées (Davos, 1570 
m.) (93& 165. 4. 22). Les formes haut-alpines stériles, réduites, julacées, rappellent le B . ta u r is-  

cornm .

Var. longisetum Br. eur. T. allongée, ascendante, peu ramifiée. F. rapprochées, plus 
courtes, à pointe plus large, peu dentées. S. 3 cm. Cp. nombreuses.

Var. densum Br. eur. T. rampante, fixée au support par des paquets de rhizoïdes, pen
née, à branches rapprochées; F. plus espacées, plus longues et plus étroites, plus longue
ment acuminées ; S. plus court.

Var. flaccidum Br. eur. T. bien ramifiée; branches et rameaux grêles; F. espacées, 
patentes, plus courtes. S. court. Cp. épaisse.
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Var. T h o m a s i i  (Brid.). Forme plus courte, délicate, très ramifiée ; branches et rameaux 
minces, aplanis. F. plus courtes, rigides, à éclat soyeux prononcé. — Stations sèches.

Découvert en Suisse par Thomas, en 1802. Mériterait d’être considéré, comme Bridel 
(Bryol. univ., II, p. 175) le faisait, comme une espèce distincte. — Vaud: grève du Léman 
près Saint-Sulpice, 380 m. (93$ 165. 4. 68) (Amann).

Var. paraphylli/erum  De Not. T. avec des paraphylles ovales et lancéolées. F. à éclat 
doré, longues, acuminées-subulées. — Vallée d’Intrasca au Lac majeur.

Var. homomallum Roth. Rameaux arqués ; F. secondes ; S. 1 cm. Cp. épaisse. — Jura 
La Chaux près Sainte-Croix, 1100 m. (Meylan).

Var. arclicum Berggren. Forme robuste, trapue, en touffes denses; branches dressées. 
— Zone alpine.

B» 11 R o tæ a u u m  De Not. — Synon. B. mlebrnsum var. cylindricum Schimp. 
Mésophile. Terricole et lignicole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
S tation  sur le sol et le bois ; stations ombragées.
Zone inférieure. — Jura ; Plateau ; région insubrienne. — R. ; P. ; fr.
L ocalités Vaud : grève du Léman près de Morges, 380 m. (93.$ 165. 3. 8) (Amann). 

Jura La Chaux près Sainte-Croix, 1080 m. (93$ 165. 3. 4) (Meylan). Fribourg vieux 
saules à Courtaney, 070 m. (93$ 165. 3. 6) (Æbiseher). 77 ci ho: colline di Castagnola e di 
Muzzano (93$ 165. 3. 2) (Mari).

U. 11 c a m p e s tre  (Bruch). — Xérophile. Terricole. Indifférent.
E lément m ésoth erm iq u e-b o réa l.

S tation  p en tes herbeuses, champs incultes, forêts sèches, etc.
Zone inférieure. — Jura ; Plateau ; vallées des Alpes ; région insubrienne. — P.F. ou 

A.R. ; Q. ; fr.
L ocalités Genève (Müller-Arg.). Vaud Adens (93$ 164. 4. 2) (Corboz) ; grève du 

Léman près Saint-Sulpice, 380 m. (93$ 116. 4. 6) (Amann). Jura : Chasseron (Lesquereux) ; 
Combe de La Vaux et Prise Bornand près Sainte-Croix, 1200 m. (Meylan). Bern: Mündung 
der Sulz bei Thun (von Fischer-Ooster). Zu y  : Zugerberg (Bambergcr). St. Gallen auf 
sandigem Boden am Rhein bei Ragaz, 530 m. (Pfeffer). Ticino Vezia, Crespcra, Massagno, 
Lugano (93$ 164. 4. 4) (Mari).

Var. cylindroïdes Limpr. Port du B. laelum. T. non stoloniforme ; rameaux non aplanis. 
F. caul. avec 2 plis, étroitement, révolutées au bord ; Cp. cylindrique régulière; An. 0 ; Sp. 
inégales, 10-18 p. — Meran.

B . H s e r i c e u m  Warn. Monoïque. Touffes molles, denses, planes, vert dair, A éclat soyeux. T. 
rampante, non stoloniforme, irrégulièrement subfasciculée, à branches étalées peu nombreuses, 
inégales, 5-10 mm., arrondies, apoinlies ou flagelliformes. F. caul. 2-2,7 : 0,8-1,2 mm., à base un 
peu décurrente, obovales, graduellement et brièvement atténuées en une pointe fine ; bords sou
vent réfléchis à la base, dentés A la pointe; — N '/î. Cel. bien vertes, à parois minces, distincte
ment aréolées, les moyennes 7 p (8-12 ; 1), les apicales plus larges (3-5 1), les basil. plus courtes
et plus larges, subrectangulaires ; Cel. angul. nombreuses, carrées ou brièvement rectangu
laires, — 20 ¡JL, ne formant pas d’Orl. F. ram. lancéolées, dentées. F. pch. squarreuses, à pointe
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réfléchie. S. lisse, rouge, 9-10 mm. Cp. nutante, 2 mm., ovale-bossue. An. 2. Op. convexe conique 
aigu. 1’ . brun rouge. D. largement, lancéolées, rapidement alténuées-subulées. Ci. non appendicu- 
lés. Sp. vertes, 18-25 g. — Hiver. — Allemagne du Nord.

B. 11 l i i j u s t i c u m  De Not et B. H j i ic u n d u m  De Not. Races méridionales du B. salebrosiirn. 
Italie, France méridionale.

B. 11 t u r g i d u m  H artm . —  H ydro- e t h y grop h ile . T err ico le . Indifférent.

E lément m ésotherm iqu e boréa l-a lp in . —  S tation m ara is . — Zone a lp ine.

A lpes bernoises et gr iso n n es. — R . ? A. ; fr .
L ocalités B e r n  en m agnifiques ga zo n s, fr. e t  bien ca ra ctér isés  dans un p etit m ara is  

mitre la  G rim sel et le  S ied e lh o rn , 2 2 5 0  m. ; S p ita lm a tt, G em ini, 1900  m ., fr. (C u lm an n) ; 

F lu h see  im S im m en th a l, 2 0 5 0  m ., fr . ($B§ 165. 6. 4) (A m ann e t C ulm ann). G r a u b ü n d e n  : 

V al F ed oz, 2 2 0 0 -2 4 0 0  m ., fr . (5B|) 16b. 6. 2) (A m ann).

E x iste  sû rem en t dans le s  A lpes penn ines (indiqué en V a la is, sans lo ea lité , par C am u s). 

R ace h yg ro p h ile  arctiqu c-a lp ine du B . s a l e b r o s u m , c a ra c tér isée  p r i m o  v is u  par se s  ra m ea u x  

ren flés e t ju la cés .
« .l’ai réco lté  des form es in term éd ia ires en tre  B. l u r g i d u m  e t B. s a l e b r o s u m  p rès de 

l ’hospice de la  G rim se l, à 1800 m . »  (P . C .)

B. 11 t l d u m  H agen . P ort d ’un B . s a l e b r o s u m  v a r . p a l u d o m m  robuste ; v er t ja u n â tre , un 

pou so y eu x . T . d ressée , 5  cm . et p lu s, ram ification  irrég u lièrem en t penn ée, so u v en t un i

la té r a le ;  branches cou rtes, 1 cm . F . eau l. for tem en t p lissée s , très la rg em en t o v a les  ou 

o b o v a le s , brusqu em ent a ttén u ées-a eu m in ées, O rl. d istin cte s , fo r tem en t d écu rren tes ; bords 

e n t ie r s ;  - . \  7a- Col. auricu l. brièvem ent rcetan gu l. h e x a g o n a le s , 1 4 -0 ;  ( ’c l. su pér.

1 8 . S t. —  P ra ir ie s  m a réca g eu ses.

V a l a i s  : m a réca g es a u -d essu s de l ’hospice du S im plon , 2 0 5 0  m . (93£) 16b. 6 1» 2) (A m an n  

et M eylan).

B. 11 M i l d e a n u m  Schim p. —  N' ¡ /n o n . B .  s a le b r o s u m i  v a r . p a l u s t r e  Sch im p.

H ygrop h ile . T err ico le . Indifférent. —  E léiment m éso th erm iq u e-b o réa l.

S tation pra ir ies hu m id es ou m a réca g eu ses.

Zones in férieu re , m oyenne e t su b a lp in e . —  Ju ra  ; P la tea u  ; A lp es . —  R . ? Q. ; fr . 

L ocalités V a u d :  bois de B e lm o n t près L a u sa n n e, 0 0 0  m . (S8^> 165. 5. 2) (A m an n). 

J u r a  L a  C h aux, 1100  m. (S3§ 165. 5. 6) (9  Cf !) > L e s A m b u rn ex , fr . ; C ô te -a u x -F ées , 

fr. (M ey lan ). Z ü r i c h  R ob en hau sen , 5 5 0  m ., fr . (C u lm an n). T h u r g a u  : E rm atin gen  (B au- 

m ann). G r a u b ü n d e n - .  D a v o s, 1 5 5 0 -1 0 0 0  m. ($B£) 165. 5. 4) (A m an n).

V ar. r o b u s tu m ,  W a rn . F o rm e  très rob u ste , en tou ffes lâ c h e s , 10 cm . ; brun âtres en  

d edan s. F . cau l. 3  m m . et p lu s 0 ,9  m m ., lo n g u em en t su b u lées . —  N  1/z m ince. —  A lle 
m agne du N .

B . *11 p o ly g a n i l in i  Warn, bonne du précédent à F. caul. plissées, dentées sur la moitié supérieure. 
— N 3/4 mince. — Allemagne du N.

B . vineale Milde. — Espèce peu connue, observée par Milde près Meran (Tirol).
39
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B. rutabulum (L.). — Exsicc. W. et S. 294.
Mésophile. Terricole, humicole, saxicole et lignicole. — Indifférent.
E lément cosm o p o lite .

S tation su r  le s  p ie rr es , le so l om b ragé , les troncs d ’arbres pou rris, au pied des 

m urs, e tc .

De la zone inférieure «à la zone alpine. — Jusqu’à 3000-3100 (Hohcs Licht, Moul Rosi;, 
leg. Vaccari (haud vidi !).

Dans toutes les régions. — C. ou CC. ; Q. ou A.. ; fr.
L ocalités très nombreuses. — «Rare dans les Alpes bernoises, où je  ne l’ai pas noté au- 

dessus de 1250 m. » (P. C.). — Plante très variable.
Var. longisetum  Brid. T. très allongée, peu ramifiée ; branches allongées, pennées, 

espacées. S. 3-4 cm. Cp. allongée et plus fortement recourbée. — Stations humides.
Var. flavescens Br. eur. T. et branches très allongées, déprimées, molles. F. très large

ment ovales, brièvement acuminées, à peine plissées, molles, jaune paille ou vert pâli'.
Var. plum ulosum  Br. eur. Petite forme; aspect du B. s a le b r o s u m Branches courtes; 

F. ovales-lancéolées, à pointe mince. — Troncs d’arbres pourris.
Var. densum  Br. eur. T. appliquée au support, flagelliforme, à ramification dense. F. 

rapprochées, lâchement imbriquées, vert foncé. S. court. Cp. courte et épaisse. — Trônes 
d’arbres pourris.

Var. robuslum  Br. eur. T. allongée, couchée. Branches dressées, très robustes. F. rap
prochées, plus larges, vertes, succulentes. — Très fréquent!

Var. brevisetum Y\ei\\. Touffes denses, vert-jaune; branches rigides, robustes, courtes. 
F. densément imbriquées, cordiformes-obovales, dentées. S. court. — Forêts.

Var. K linggraeffii (Klinggr.) Polygame. Touffes planes, denses, robustes, vert pâle ; 
branches arquées, aplanies. F. largement ovales, rapidement et brièvement acuminées, plis
sées. S. 15 mm. Op. court.

Var. eurynchùndes Limpr. Touffes non cohérentes, vert pâle. T. divagante à branches 
allongées. F. lâchement, disposées, dentées ; Cel. 14: 1. S. 25 mm. Op. à bec rostré et courbé. 
Bien fructifié.

Var. turgescens Limpr. Touffes robustes, rigides, jaune doré. Branches courtes, épaisses 
et obtuses. F. ridées-plissées à sec. Cp. peu recourbée.

Var. viviparum  Bryhn. Port intermédiaire entre H ypnum  fluüans  et turgescens. Touffes 
vert gai, molles ; peu ramifié ; branches longues et flexueuses. F. concaves, subitement 
atténuées en une pointe courte ; les supérieures formant un bourgeon terminal caduque. — 
Forme immergée. — Norvège.

Var. subauriculatum  Breidl. F. subauriculées, un peu décurrentes.
Var. nurennilens Mônkem. (B . M ônkem eyeri Loeske.) Vert doré, bien fructifié. F. caul. 

grosses; F. ram. beaucoup plus petites. Grosses paraphylles à l’aisselle des ramifications.
Var. lutescens Warn. F. caul. ovales-lancéolées, à peine plissées. — N 1/t mince parfois 

bifurquée. St.
Var. u n d u ln lum  Warn. F. distinctement ondulées à sec. — N 1/* mince.
Var. lacustre mihi. T. allongée, rampante, solide, peu ramifiée, à rameaux courts, obtus. 

F. espacées, presque étalées, un peu décurrentes, ovales-lancéolées, brièvement acuminées,



bord plan, denté sur tout le pourtour. — Ns jaune, longuement décurrente à la base ; Cel. 
alaires dilatées, grandes, rectangulaires, à parois épaissies, ne formant pas d’Orl. — Forme 
immergée curieuse croissant au fond du Léman, à 30 m. de profondeur, sur le sol, près 
Morges. (F. A. Forel, dragage de juillet 1895) 103. 5. 54).

Le défaut d’Orl. concaves empêche de rapporter cette forme au B .  r i v u l a r e .

B. rivulare Br. eur. — E x s ic c .  W. et S. 295.
Hygro- et hydrophile. Terricole. — Indifférent.
E lément mésothermique-boréal.— S tation sur les pierres et le sol humides ou mouillés, 

dans les ruisseaux et les marécages.
I)e la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2500 m, (Fuorcla Surlej, lcg. Ainann).
Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; A. ou A.A., parfois M. ; souvent st.
L ocalités tr è s  nom b reu ses.

Var. u m b r o s u m  H. Müll. Port du B. r u t a b u l u m .  Touffes lâches, très molles, vert jau
nâtre. T. — 15 m., non dendriforme ; branches très allongées, aiguës. F. lâchement disposées, 
patentes, molles, peu concaves ; Cel. alaires peu développées, peu différentes des basilaires, 
ne formant pas d’Orl. — Forêts ombreuses.

Var. c a l a r a c t a r u m  Sauter. Forme flottante, vert foncé, tacheté de jaune ou de brun, un 
peu rigides. T. secondaire très allongée, généralement simple ou bien pennée. F. subimbri
quées, solides, brièvement acuminées, plissées, à N. forte; Orl. concaves bien développées, 
avec un groupe bien délimité de grandes Cel. hyalines, puis brunâtres ou rougeâtres. St. — 
Torrents des montagnes.

fi. 111 pedemonlanum Roth ne diffère guère de la var. calaractarum  du B. rivulare  que par la 
présence de paraphylles.

Var. f l u i t a n s  Lamy. Forme flottante. T. — 25 cm. molle, pennée, à branches patentes, 
courtes. F. patentes, molles, à peine plissées, mucronées. Cel. alaires ne formant pas d’Orl. 
peu nombreuses, lâches, peu différentes des Cel. basilaires.

Var. s u b s p h a e r o c a r p o n  de Not. T. pennée vers l’extrémité. F. fortement décurrentes, 
sagittées-ovales, celles des branches julacées, beaucoup plus petites, ovales, acuminées ou 
obtuses. Cp. subsphérique, épaisse.

Var. te n u e  Dixon. Forme délicate, jaunâtre, couchée, à branches courtes souvent arquées ; 
F. patentes-étalées à sec. — Angleterre.

Les formes haut-alpines stériles 164. 1. 2 et 60 p. ex.) établissent la transition au B. lalifolium  
dont elles ont la taille et le port. Elles en diffèrent par les F. ovales-oblongues, denticulées au sommet 
et les Cel. moyennes plus étroites.

B. 11 latifolium (Lindb.). — Hygro- et hydrophile. Terricole. — Indifférent.
E lément microthermique, boréal-alpin. — S tation  marécages près des sources et des 

ruisseaux froids.
Zone alpine. — Hautes-Alpes. — R. ; P. ou Q. ; st.
L ocalités Valais Col du Simplon (93̂ ) 164. 2. 2) (Philibert) ; Col de Fenêtre de 

Ferret, 2600 m. (©£> 164. 2. 4) (Amann). Bern Susten, 2200 m. ; Schilthorn, 2400 m.
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(Gulmann) ; Graubünden Tomasee, 2300 m.'(Culmann) ; Steinon iin Medjebach, 2300 m. 
(Herzog). Ticino : Ospizio ciel SanGottardo (Bottini) ; Faido, près la Chute (Kindberg et Rbll). 

Race arctique-haut-alpine du B. rivulare.

B. reflexurn (Starke). — Mésophile, sciaphile. Saxicole et corticicole. — Indiiférent. — 
Elément mésothermique-boréal.
Station sur le tronc et les racines des arbustes et des arbres hêtres, aunes, rhodo

dendron, Vaccinium, etc. ; plus rarement sur les pierres. Stations couvertes et humides. — 
Avec Lesquereuxia striata.

Zones moyenne, subalpine et alpine. Maximum de fréquence et de développement dans 
la zone subalpine. — De 1100 m. (Calanda, leg. Pfeffer) à 2500 m. (moraine du Glacier 
d’Orny, leg. Amann et Meylan) (SBf) 162. 6. 22).

Jura, Sous-Alpes et Alpes. — F. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités n om b reu ses .

Yar. subglaciale Limpr. Plus robuste. Branches radicantes à l’extrémité. F. eaul. 1,5- 
2,1 0,75-1,2 mm., longuement décurrentes ; Cel.5-8 1. F. ram. 1,2-1,5 0,40-0,45 mm. ;
Cel. 4-5 : 1. S. 8-10 mm., un peu muriqué en haut. Tb. infér. des I). écartées de 14 à 18 ¡t.

Hybride B. reflexurn $  X  populeum ç f . S. et Cp. comme chez le B. populeum ; F. du 
B. reflexurn. — Ticino : Locarno, Madonna del Sasso (Bottini).

B. 111 micropus Schimp. Forme curieuse du B. reflexurn, dont il dillêre par la Cal. beau
coup plus grande, le S. plus court et plus épais, la Cp. presque drossée, les I). perforées 
à la partie supér., les Proc, plus courts, bifides au sommet, les Ci. épais, granuleux, 
noduleux. — Rochers micacés à la Grimsel (Schimper, 1840).

B. 111 tromsôense Kaur. Tourtes très lâches, vert jaunâtre, un peu brillant. Ramification 
irrégulière, branches subflagelliformes. F. caul. — 2,2 mm., concaves, non plissées, cà 
base largement et longuement décurrente, cordiformes-ovales, rapidement atténuées, lon
guement acuminées, à pointe longue et étroite; bords indistinctement dentés; — N */«. 
S. lisse inférieurement. Sp. vert jaunâtre, 14-18 p.
Bern : entre la Petite Scheidegg et le Mânnlichen, 2150 m., fr. (Culmann). « Ces plantes 

ne correspondent pas rigoureusement à la description des auteurs la N. est prolongée jusque 
dans l’aeumen, les F. sont nettement dentées. Actuellement, je rapporte cette mousse, malgré 
son S. presque lisse, au B. reflexurn. » (P. C.)

B. 111 dovrense Limpr. Forme intermédiaire entre B. reftexmn et B. tromsôense scion 
Lœske.
Valais: moraine du glacier d’Orny, 2500 m. 08$q 162. 1. 22) (Amann et Meylan).

« Dans le Jura et dans les Alpes, j ’ai trouvé sur le sol dénudé des endroits où la neige ne dispa
raît qu’en juin, juillet ou août un Brnchgthecium stérile qui, par ses F. et leur tissu, ne peut être rat
taché qu’au B. rejlexam. Il diffère du type par la teinte vert pâle, la T. beaucoup plus mince, presque 
filiforme, peu rameuse, non pennée, flagelliforme, radicante à l’extrémité. Cette forme, que Lœske (in 
sched.) rapporte également au B. rejleænm, correspond dans tous ses détails à la description de la 
var. dovrense du B. glaciale, qui ne me paraît pas dériver de cette dernière espèce, mais plutôt du 
B. rejlexum  dont elle a les F. triangulaires longuement décurrentes, la N. complète et le tissu lâche.» 
(C. M.)
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B. Starkei (Brid.). — Exsice. M. G. 839. — Mésophile. Saxicole, humicole, lignicole. 
Calcifuge tolérant. — E lément mésothermique-boréal.
S tation au pied des arbustes et des arbres, sur le bois pourri, les pierres humides, etc. 

Stations couvertes, ombragées et humides.
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 1000 m. (Oberland bernois, leg. Culmann) à 

3000-3100 m., leg. Yaccari).
Jura ; Sous-Alpes ; Alpes. — F.F. ; Q. ou A. ; fr. — L ocalités très nombreuses.
Var. eoniplanatum Limpr. Touffes un peu plus robustes, jaunâtres, fortement radicu- 

leuses. F. caul. espacées, pâles, 1,8 0,9 mm.Cel. 6 p (12 1). Branches aplanies à F. ram.,
secondes et sur deux rangées, subfalciformes, recourbées en dessous; Cel. 10-15 1. Ns,
mince, dentée sur le dos.

Var. Coppeyi Cardot. Port du B. reßexum. F. largement triangulaires, brusquement et 
fortement rétrécies à l’insertion ; — N8 ; Cel. alaires et basilaires très nombreuses, sur un 
grand espace remontant vers les bords. Cel. moyennes médianes 5-8 p 40-55 p. — Intermé
diaire entre B. reßexum, et B. Starkei.

Jura Chasseron, 1450 m. ; Tourbière de La Chaux, 1100 m. (Meylan). Graubünden : 
Fliielatal bei Davos-Dörfli, 1550 m. (© )̂ 163. 3. 22) (Amann).

Forma compacta Meylan. Coussinets très denses et profonds de 2-3 cm. Tiges dressées, 
proeombantes â l’extrémité, à branches densément ramifiées. — A la base du tronc des sapins 
à la limite supérieure des forêts dans le Jura (Meylan).

Forma taxa Meylan. Gazons très lâches ; tiges allongées, couchées. Cp. globuleuse, presque 
exactement sphérique. — Sur l’humus humide, surtout au fond des creux et lissures de lapiaz 
(Meylan).

Var. dégénérant, Roth. Branches arrondies. F. patentes, squarrcuscs. — Sur le bois 
pourri.

B. 11 CUPtUIïl Lindb. — Hygrophile, sciaphile. Terricole et humicole Indifférent.
E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l.

S tation sur l ’hu m us et le s  troncs pourris dans le s  fo rêts .

Zones moyenne et subalpine. — Jura. Alpes. — P.F. ou R. ; Q. ; fr.
Localités Vaud : Prantin ($8£) 163. 4. 10) (Amann). /wra La Chaux, près Sainte- 

Croix, 1100 m. (93£) 163. 4. 6); bois de Signeronde près La Vraconnaz (©£) 163. 4. 4); 
Chasseron ; Suchet ; Noirmont (Meylan). Bern : Ammertental bei Trachsellauenen, 1380- 
1400 m., fr. (Culmann); Susten, sur Gadmen, 1600 m. (ÜB̂) 163. 4. 8) (Amann et Meylan). 
Glarus : Rautialp (Culmann). Graubünden : Davos-Laret, 1600 m. (58$ 163. 4. 2) (Amann).

« Les plantes de l’Ammertental sont bien plus molles que le B. Starkei type et ont une
Y. plus faible et plus courte, mais ne sont cependant pas aussi éloignées de cette espèce que 
certaines plantes du nord de l’Europe. » (P. C.)

B. glaciale (Lindb.). — Exsice. M. E. 686. — Mésophile. Saxicole et terricole. Calci- 
fuge tolérant. — E lément microthermique, boréal-alpin.
S tation sur le sol caillouteux, les rochers et les pierres ; stations abritées et humides. 
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 1500 m. (Jura, leg. Meylan) à 3100-3200 m. 

(Gornergrat, leg. Réchin et Camus).
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Jura (R.R.) ; Hautes-Alpes (F.). — P. ou Q. ; souvent st.
L ocalités nombreuses. Jura : Mont d’Or et Chasserai, dans des creux à neige, 1500-1000

m. (Meylan).
Découvert par Schimper entre le Faulhorn et le Schwarzhorn, 2000 m.

Plante variable dans toutes ses parties : le S. est assez fréquemment lisse. Race haut-alpine du 
B. S tarke i  selon Lôske.
« Il ne faudrait pas se fier à la longueur de la nervure pour distinguer le B. glaciale  du B. Slar- 

kei ; souvent elle est plus longue dans cette dernière espèce que chez le B. glaciale, mais, en général, 
elle est plus large à la base et souvent munie d’une seconde branche courte chez le B. glaciale, tandis 
que chez le B. Starkei,  elle reste ordinairement simple.

Si un grand nombre de plantes représentent bien les types des quatre espèces B. curtiun, Starkei,  
glaciale  et rejlexum, il existe d’assez nombreuses formes qu’il n’est pas facile de rapporter à l’un de 
ces quatre types. » (P. C.)

B. B H in itian t] rn Schimp. Touffes lâches, vert foncé ou noirâtre. T. 6-10 cm., rampante, réguliè
rement pennée, à branches courtes et minces. F. lâchement disposées, patentes, décurrentes, plis- 
sées. F. caul. 1,8 0,9 mm., ovales-lancéolées, à longue pointe, bords réfléchis aux angles, faible
ment dentés ; — N 3/i faible. Cel. bien vertes, aréolées, 7 p (6-10 : 1) ; Cel. auricul. nombreuses, 
carrées, 18 p . F. ram. moyennes 1,2 : 0,5 mm., à longue pointe contournée, dentées, — Ns mince, 
un peu dentée sur le dos. St. — Ecosse.

B. 11 gelidum Bryhn. Race aquatique du B. glaciale. Voici la comparaison entre les
caractères des deux formes, telle qu’el 
Bryhn

B. glaciale.
Touffes lâches et molles, vert jaunâtre, 
ou brunâtre, à éclat soyeux.
Tige non rigide.
F caul. lâchement disposées 
à base atténuée, étroitement décurrente, 
puis largement ovales, rapidement 
lancéolées-subulées ; — N'/> à 3/4 > 
dimensions 1,2-1,8 : 0,8-1,2 mm. ; 
bords avec des dents faibles et espacées ;
Cel. moyennes médianes 7 p  (5-8 (10) : 1).

le ressort des diagnoses de Limpricht et de 

B. gelidum.
Touffes étendues, lâches, vert brunâtre ou jaunâtre 
à éclat soyeux.
Tige rigide.
F. caul. rapprochées, imbriquées, 
à base large, décurrente, ovale ou cordiforme 
puis brusquement et longuement lancéolées- 
subulées ; — N 1/
1,8-2,4 : 0,7-1,2 mm. ;
bords ordinairement entiers, parfois dentés ;
Cel. moyennes médianes 6-8 p (10-15 1).

Les exemplaires typiques sont peu fréquents ; les formes de transition entre les deux 
types, par contre, semblent être fréquentes.

Valais Distelalp près Mattmark, 2100 m. ($B§ 163. 2b. 8) (forma transiloria) (Amanii). 
Vaud creux à neige sur le Lac Lioson, 1900 m. (© §  163. 2b. 2) {forma transiloria) ; 
Arête du Tarent sur les Ormonts, 2500 m. 163. 2b. 4) (forma, transiloria) (Amann 
et Meylan). Uri im Brunnibach, Maderanertal, unterhalb der Fälle, 1450 m., fr.

163. 2b. 10 forma typica!) (Amann). Grauhünden : Nordabhang des Piz Lagalp, mit 
typischem B. glaciale (Herzog): Dischmatal bei Davos (93̂ ) 163. 2b. 6) (Amann).

Les expi. bien caractérisés du Maderanertal rappellent, par leur port, certaines formes grêles du 
B. rinnlare var. calnractarurn. Le seta montre, à cèté des papilles doubles caractéristiques du 
B. glaciale, beaucoup de papilles simples.
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B. plumosum (Sw.). — Hygro- et hydrophile. Saxicole. — Calcifuge tolérant. — 
E lém ent  cosmopolite. — S tation  sur les pierres et les rochers mouillés ou inondés. 
I)e la zone inférieure (R.R. et surtout dans la région insubrienne) à la zone alpine. — De 

800 m. (Lugano, leg. Mari) à 2400 m. (Glacier du Rhône, leg. Culmann).
dura (R. et seulement sur l’erratique) ; Plateau (R.) ; Alpes (F.) ; région insubrienne (F.).

—  P. ou Q. ; fr . —  L ocalités n o m b reu ses .
Les formes alpines robustes ont fréquemment les F. distinctement plissées (expi. 5)̂ ) 104. 0. .‘»fi 

de la Gôscheneralp et 164. 6. 52, expi. du Susten).
Le S. est parfois à peine papiileux (expi. 164. 6. 46 de Tschuggen, Fluelatal).
Var. homomallum Br. eur. Branches arquées ; F. falciformes-secondes, plus petites ; 

Orl. brunies ; Cp. ovale, plus petite. Sp. 14-18 fi. — Fréquent.
Var. julaceum  Breidl. Taille et aspect rappelant Hypnum Schimperianum. Tou îles 

denses — 0 cm. Branches julacées, dressées, généralement simples. F. longuement décur- 
rentes, eoncaves-cochléariformes, brièvement acuminées. N. parfois ramifiée.

Var. aqualicum (Funck). Forme flottante, robuste. T. et branches allongées ; F. plus 
concaves et plus larges, brunes ou rougeâtres, les plus jeunes seulement vertes.

Var. lumidum  Roth. Gazons étendus, robustes, vert doré; branches renflées, dressées, 
un peu arquées à l’extrémité ; F. très concaves, largement ovales, faiblement dentées. — 
N 7®-— Port et aspect de Eurynchium c-rassinervium var. lu.rgeac.em en compagnie duquel 
il croit. Peut-être =  B. silvaticum Warn. (Roth 1. c.).

B. populeum Hedw. — Exaice.. Rab. 778 ; W. et S. 598.
Mésophile. Saxicole et arboricole. — Indifférent. — E lément mésothermique-boréal. 
S tation sur les pierres, les rochers, les murs, les racines et le tronc des arbres.
De la zone inférieure à la zone alpine où il devient R. — .lusqu’à 1980 m. (Baehalp, 

Faulhorn, leg. Culmann).
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; fr. — L ocalités très nombreuses.
Var. Inngiaelum Br. eur. Forme robuste à F. un peu secondes, plus grandes, S. 2-8 cm.

— Forêts ombreuses.
Var. aubfa/calum Br. eur. Forme délicate, plus petite, à branches courtes, minces, 

recourbées à l’extrémité; F. falciformes-secondes. S. 1 cm. — Stations plus sèches ; troncs 
des arbres.

Var. allenuatum Br. eur. Touffes lâches; T. et branches allongées; F. espacées, plus 
petites, ovales-lancéolées ; peu soyeuses ; S. 1 cm ; Cp. petite. — Au pied des arbres.

Var. ru/escens Br. eur. Gazons déprimés, vert doré ; T. rampante, à branches courtes, 
pennées et appliquées au support; F. rigides, lancéolées. S. court. — Forme saxicole 
silicicole.

Var. anguali folium Kindb. Gazons déprimés, jaunâtres ; F. très étroites. — Tir.ino 
Lugano (Kindberg) ; San Nazzaro (93§ f f i 5 .  f .  fio) (Conti) ; rupi fra Melide e Morcotte, 
8)00 m. (93̂ ) 165. 1. 66) (Amann).

B. III amoeDum Milde. Forme robuste, en gazons denses, vert jaunâtre, à éclat soyeux, 
T. — 5 cm., irrégulièrement pennée; branches 1-2 cm., ascendantes, minces, simples. 
F. caul. largement cordiformes-ovales, rapidement atténuées en une longue pointe
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subulée fÎDe, 1 ,6 -2 ,5  : 0 ,6 -1 ,0  mm., bords largement révolutés à la base, dentés à la 
pointe. F. ram. oblongues-lancéolées, acuminées, à bords largement révolutés jusqu’à la 
pointe, celle-ci distinctement dentée. Cel. basil. carrées. S. court. — Vaud Signal de 
Chexbres, 600 m. (93^) 165. I 1' 6) (Amann). Jura La Chaux (Meylan). Zürich
oberhalb Männedorf, 410 m., fr. (W eber); Wallishofer-Allmend (93f> 165. 4h 2) (Amann); 
Zürichberg, beim Dolder, 600 m. (Herzog). Ticino rochers de porphyre entre Melide 
et Morcotte, 290 m. (93§ 165. i b. 4) (Amann),

B. velu tin um (L.). — Mésophile et xérophile. Terricole et saxicole. — Indifférent. — 
E lément mésothermique-boréal.
S tatio n  su r  la  te rr e , le s  p ierres , le s  roch ers, les  ra cin es des v ieu x  a rb res, etc.

De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2160 m. (Daube près Interlaken, fr. ; 
leg. Culmann).

Dans toutes les régions. — C. ou C.C. ; Q. ou A. ; fr.
L ocalités tr ès  n o m b reu ses .

Var. praelongum Br. eur. Gazons larges, déprimés, vert gai, sans éclat. T. allongée, 
grêle, peu ramifiée. Rameaux distiques. F. espacées, plus longues et plus étroites. S. 25 mm. 
Cp. nutante, oblongue. Sur le sol sablonneux ombragé.

Var intricatum  (Hedw.) Touffes denses, enchevêtrées, à éclat soyeux. T. courte, pennée; 
branches dressées ou ascendantes, recourbées au sommet. F. rapprochées, faleiformes — 
secondes, plus étroites, fortement dentées. — N S/»"®A* S. court. Cp. courte. — Ticino 
Lugano (Kindberg).

B. Il m éridionale (Schimp.). Race méridionale en coussinets denses, jaunâtres, à éclat prononcé. 
Branches dressées, rapprochées. F. caul. un peu rigides, ordinairement avec deux plis, bords plans 
et entiers. F. ram. non plissées, denticulées. — N V*"3/4 mince, lisse sur le dos et ne se terminant 
pas en épine. S. court, ordinairement lisse. — Région méditeranéenne, Espagne.

B. 11 salicinum  Br. eur. Je rapporte, avec doute, à cette espèce, les expi. 93§ 160. 3. 2, 
de Vidy, sous Lausanne, 380 m., sur les vieux troncs de saules, leg. Amann, qui ne 
diffèrent guère du B. veliitinum que par le S. lisse sur toute sa longueur.

B. 11 olympicum Jur. et B. 11 venustum De Not. sont de même des races méridionales, 
à S. lisse, du B. velutinum. Le B. venustum a été indiqué par Kindberg et Roll au 
Tessin Lugano, Muzzano.

B. velutinoides Warn. (Hedwigia 1885, p. 92-96). Port et aspect du B. velutinum 
mais F. à N. nulle ! — Ticino sulle pietre, colline presso Cassarate (Mari). — Un 
échantillon (93§ 163. 7e. l) iSorengo presso Lugano) reçu de Mari, était un mélange de 
Plagiothecium denticnlalum et de B. velutinum st. ne différant pas du type.
Le B. Rübelii Herzog. Graubünden : auf Arvennadeln an Felsblöcken in Grünerlenge

büsch eines Bachtobels im Wald ob Pontresina, circa 1950 m. (Herzog), m’est inconnu; il est 
voisin, selon Lœske, du B. velutinum.

B. H vagans Milde. — Allemagne du Nord ; Tatra.
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ft. 1* trachypodium (Funck). — Mésophile, sciaphile ou lucifuge. Saxicole. Îndirféreht 
ou calcifuge préférant. — E lément mésothermique-boréal.
S tation  sur les parois et dans les excavations des .rochers ; exceptionnellement sur le 

tronc fies conifères.
De la zone subalpine à la zone nivale. — De 000-700 ni. (Gorges de Chauderon sur Mon

treux, leg. Amann) (93£) 103. 3. 22, forme transitoire au B. velulimun) à .‘1400 m. (Mont 
Dose, leg. Carestia, sub comptât!alum). — Alpes. — F.F. ou A.F. ; P. ou Q. ; souvent st.

L ocalités une quarantaine notées dans les Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la 
Keuss et du Rhin. Particulièrement fréquent dans les Alpes rhétiennes ; descend sur certains 
points jusque dans la zone moyenne.

Le B. frarhypodiurn est presque constamment accompagné d’un lichen rudimentaire, blanc, dont 
je n’ai jamais vu les apothécies (/I mphilnma Inniif/inosn/n D. G. selon Meylan) ; la même association 
a élé nolée au Gronland.

La forme normale mûrit ses capsules au premier printemps (avril-mai) ou même en automne, 
avant la neige. Une aulre forme très robuste (93§ 103. 3. Ut), fo rm a  œstivn, mûrit en juillet.

Le B. /rachtfpodium, qui peut être considéré comme une race fixée alpine-saxicole du 7?. mtuti- 
nu/n, présente du reste des formes parallèles à celles d»; ce dernier (compactant, lenellnm, gracilis,  
etc.). Uerlaines formes de la zone moyenne sont intermédiaires entre les deux espèces (p. ex. 93<£> 103.
3. 22 des Gorges du Ghaudernn (Amann) et 103. 6. IH de la Mouille-Mougnon) dans le Jura (Meylan).

Var. subc.omptana.hun Botlini. F. ram. subalpines, plus larges ci plus brièvement acu- 
minées. — l 'niais : sous la pyramide Vincent, glacier du Mont Rose, .‘1400 m. (Carestia).

B. 11 Payotianum  Schimp. — L’expl. original (83$ 103. l1' o), (Col de Praztorrent, Mont 
Blanc, leg. V. Payot) paraît bien représenter une espèce distincte, voisine du B. trachy- 
podium, mais plus robuste ; les P\ ram. plus longuement aouminées, le tissu cel. à parois 
plus minces, les Gel. alaires plus petites, la N. plus courte.
Valais: rochers du Hinter-Allalin, au-dessus de la Cabane Britannia, 3100 m. (Amann) 

(©$ 163. i 1’ 2) (avec Amphitoma la.nuyinosum).
Ces exemplaires concordent bien avec les originaux. Ils portent des fl. çf et 9  nom

breuses. Voici la description de ces dernières, qui n’ont pas encore été décrites :
Fleur 9  petite (long. 0,7 mm.), gemmiforme, avec 8 à 10 folioles largement ovales, aeu- 

minées-subulées, fortement dentées à la partie supérieure. Tissu cellulaire lâche ; Cel. 
moyennes médianes 8 40 ¡i (1 5). Nervure nulle. Archégones 4 à (3, bruns, long-; de 0,35
mm., à col épais, quelques-uns avortés, non colorés, simulant par leur forme des anthéridies. 
Une vingtaine de paraphyses brunes, filiformes, courtes, 0,1-0,2 mm.

B. COllinum (Schleich.). — Xérophile. Terricole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal. — S tation sur la terre, dans les fissures des rochers 

et des murs.
De la zone inférieure à la zone nivale. Maximum de fréquence et de développement dans 

la zone subalpine. — Jusqu’à 3100-3200 m. (Gornergrat, leg. Réchin et Camus).
Jura (R.R.); Alpes; région insubrienne. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités nombreuses. Jura Chasseron ; Chasserai ; Mont-Tendre, 1000-1(370 m., au 

bord des creux à neige (Meylan). La forme du Mont-Tendre présente des S. presque lisses et
40
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d’autres rugueux sur toute leur longueur. La N. des F. est très variable (P. C.). Le S. lisse 
se retrouve sur les expi. 33£) 167. 6. 32 de la vallée de Saas.

Particulièrement fréquent et bien développé en Valais. Découvert par Schleicher à Folla- 
terre, Valais (33§ 164. 5. o).

Les expi. 33fp 164. 5. 34 de l’Illhorn (leg. Amann) représentent une forme à F. longue
ment acuminées.

Var. subjulaceum Pfeffer. Forme robuste ; port et taille du B. glaciale. Branches ascen
dantes, subjulacées, à F. imbriquées plus grandes que dans le type. — Valais: moraine du 
glacier d’Orny, 2690 m. (33£> 164. 3. 36) (Amann et Meylan). Vaud Savoleires, 2200 m. 
(Meylan). Bern : sommet du Schilthorn, 2970 m. ; Sefinenfurka, 1000-2000 m., fr. (Cul- 
mann). Graubünden Piz Lunghin, 2000 m. (Pfeffer). Ticino Monti di Bedretto (33fp 164.

14) (Mari).
Forma subinermis Herzog. V. des F. rudimentaire ou très courte. — Au-dessus de la 

cabane Boval, 2600 m., Graubünden (Herzog).
Comme Lœske (jStudien, p. 182) le fait remarquer, le R. colli mu a représente certaine

ment une race alpine fixée du B. velulinum.

B. erythrrorrhizon Br. eur. — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Indifférent.
E lément m éso th erm iq u e-b oréa l. —  S tation rochers frais et om b ra g és.

Zone subalpine. — Hautes-Alpes. — R.R. ; P. ; fr.
L ocalités Vaud arête du Chàtillon-Tarent, sur les Ormonts, 22,00-2400 m., fr. (33.Ç) 

166. 8 .  2 )  (Amann et Meylan). Graubünden an Strassenmauern der Fluelastrasse Ihm 

Davos-Dörfli, 1500 m. (33.£) 166. K. 4) (Amann).
Indiqué par Bamberger : « am Boden, in weilen Basen, im St. Verenawald bei Zug. » Les cxpl. 

(sü §  163. 6. 16) que j ’ai examiné, appartenaient au H. velutinnm.

Var. Thedenii (Br. eur.). — Scandinavie. — Non encore observé en Suisse. L’expl. 33.li 
163. 1 . 28, fr., de la Göscheneralp, 1700-1800 m., leg. Keller, déterminé par Philibert 
comme B. Thedenii, représente une forme à S. lisse du B. reflexum.

B. d e n s u m  (Milde). — S gnon. Amblystegium compactum ((’. M.)? Rhynehostegiella
compacta (C. M.) Löske ; B. ticinense Kindb. teste Löske.
Mésophile, lucifuge. Saxicole. Indifférent? — E lément mésothermique-boréal.
S tation e x ca v a tio n s  des rochers et des m urs.

Zones subalpine et alpine. — Alpes. — R.R. ; P. ; st.
L ocalités Vaud : cryptes entre les gros blocs de grès du flysch, à Pont de Nant sur 

Bex, 1200 m. (33̂ p 163. 61' 2) (Amann). Bern Waldspitz oberhalb Grindelwald, I960 m.. 
mit Lesquereuxia saxicola (Culmann). Ticino (Kindberg).

Taille et aspect d’un Amblystegium serpens. Touffes étendues, basses, planes, enchevêtrées, vert 
jaunâtre ou brunâtre, sans éclat, rouillées en dedans. T. fragile, filiforme, très allongée ; branches fili
formes fragiles. F. un peu secondes, brièvement et étroitement décurrentes, ovales-lancéolées, acumi
nées, sans Orl., bords plans érodés-dentés. — N* avec des rhizoïdes sur le dos. Gel. bien vertes, lepto- 
dermes, aréolées, 7-8 f* (4-7 1). St.

Il est probable qu’on a compris sous ce nom des mousses fort différentes : certains échantillons du 
II. densum legil Milde appartenaient, selon Lindberg et Boll, à une forme de Y Eurgnchium tenellum.
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Genre B r y h n ia  Kaur.

B. scabrida (Lindb.). — Norvège méridionale.

Genre S c le ro p o d iu m  Br. eur.

S. cæ sp ilosum  (Wils). — Angleterre, Pas-de-Calais, France méridionale, etc.

S. illecebrum (Schwagr.). Espèce thermophile méridionale qui se retrouve dans la Forêt-Noire et 
le Taunus. Indiqué en Suisse par Schleicher dans son catalogue, puis par Holl aux environs de 
Bremgarten, en Argovie ; pour sûr une erreur !— Se retrouvera fort probablement au Tessin (indi
qué au Lac Majeur par De Notaris).

S. Ornellanum (Mol.). — Vaud : au fond du vallon de Nant, 16UÜ m., fr. (Culmann) (33f£) 167. •!. 2). 
Cette plante est rapportée par Loeske in litt, à Eurynchium pihferuin.

S . p u r u m  (L.). — S y non Hypnum p. — Exxi ex. W et S. 299.
Mésophile. Terricole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
S t a t i o n  sur la terre argileuse fraîche et légèrement humide des talus, dans les forêts, 

les taillis, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement dans les zones infé- 

féricure et moyenne. — Jusqu’à 2130 m. (Splügen, leg. Pfeffer). La plante fruetifiée jusqu’à 
1100 m. (La Chaux, leg. Me.ylan). — Dans toutes les régions. — C. ; A. ou A.A. ; ordinai
rement st. — L o c a l i t é s  très nombreuses.

On peut distinguer deux formes principales forme phoiophile jaune clair, plus robuste 
et plus trapue ; forme sciaphile vert satiné, plus grêle, moins ramifiée. — Les formes 
rabougries ont tout à fait l’aspect du S. illecebrum.

Genre M y u riu m  Schimp.

M. hebridarum Schimp. — Hébrides, Madère.

Genre H y o c o m iu m  Br. eur.

H. flagellare (Dicks). Espèce calcifuge hygrolhermophile. — Ardennes, Vosges, Forêt-Noire, 
Province rhénane, etc. — Non encore observé en Suisse : l’indication de Lesquereux dans le Jura, 
repose sans doute sur une erreur !

Genre E u r y n c h iu m  Br. eur.
Sous-genre S c o rp iu r iu m  Schimp.

E. circinatum (Brid.). Espèce méditerranéenne non encore observée en Suisse : comme elle a été 
récoltée par Artaria aux environs de Côme (SB̂ ) 167. 7. 7), sa présence au Tessin est probable.

Sous-genre G ir r ip h y llu m  Grout.

E . v e lu t in o id e s  (Bruch). — Mésophile. Saxicole. — Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal.
Station blocs et rochers ombragés ; plus rarement au pied des arbres.
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Zone inférieure. — Jura, sur l’erratique achalicique ; Plateau, région insubrienne. —
R. ; P. ou Q. ; fr.

L ocalités Jura près la gare de Six-Fontaines ; sur Mont-la-Ville ; près Bullet, 900- 
1000 m. (58§ 168. 4. 4 et 6); sur Provence; Molleus, 750 ni, (23§ 168. 4. 8) (Meylan). 
Neuchâtel Montagne de Boudry (Mevlan). Bern Pieterleu (Meylan). Zürieh Horger 
Egg, fr. ($8fp 168. 4. 2) (Forster) ; Hohe Rohne, 1280 m., fr. (Culmann). Ticino Monte 
Salvatore (Roll) ; Carabbia (Kindberg ei Roll).

Les indicalious de Bamberger au Bremgarlenwald près Berne el aux environs de Zug, se rappor
tent au B r a c h y th e c i  um re lu t  inu/n (ut vidi).

« Il est deux espèces avec certaines formes desquelles le E .  vela t ino id .es  peut facilement cire 
confondu : ce sont B r u c h y th e c in m  p o pu leun i  et E . c rass in ero iu rn . Chez B . p o p u le u m ,  les F. sont 
beaucoup plus longuement et finement moins dentées, révolutées la base ou souvent
jusqu’au milieu ; la N. est beaucoup plus étroite et atteint presque le sommet de l’acumen.

» C’est avec la var. p a c h y n e u r o n  de E .  c r a s s in e r v iu m  que/? v e la t in o id e s  a le plus de ressemblance. 
U en diffère nettement, sous le microscope, par ses F. plus lancéolées, moins brusquement acurninées, 
la N. plus mince, pénétrant dans l’acumen. Il a d’autre part un éclat soyeux plus prononcé el des 
rameaux plus atténués. »

E. crassinervium (Tayl.). — Exsicx. Rab. 885 ; W. et S. 599.
Mésophile. Saxieole. Calciphile préférant. — Elément hygrothormique-atlantique.
Station sur les pierres et les rochers ombragés.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Développement et fréquence maxima dans 

la zone moyenne. — Jusqu’à 1950 m. (leg. Juger).
Jura; Plateau ; Alpes (R.); régions rhénane et insubrienne. — A. F. ; P. ou Q. ; assez 

rarement fr. (dans les stations chaudes et abritées seulement).
L ocalités : une quarantaine environ notées.
Var. pachyneuron Hampe. Forme délicate à branches minces ; F. plus étroites, graduel

lement atténuées-aeu minées.
Yar. tenue Braithw. Forme grêle, 12-25 cm. ; vert pâle. T. peu ramifiée. F. presque 

dressées, plus petites et plus longuement acurninées.
Var. tur g encens Mol. Touffes robustes, renflées, vert blanchâtre, branches julacées ; F. 

concaves, plus grandes. — Stations humides ou mouillées.
Var. auronitens Mol. Touffes vert doré ou jaune vif.
L'amplitude de variation de cette espèce est assez étendue les formes extrêmes sont représentées 

d’un côté par les var. tenue et p a c h y n e u r o n ,  de la taille du B ra ch y th ec iu rn  ve lu t inurn , el de l’autre 
côté par les formes robustes de la var. lurgescens Mol. en quelque sorte parallèle au E .  c irrosurn .

Alors que la var. a u ro n i ten s  présente un éclat soyeux très prononcé, d’autres formes (telles p. ex. 
10̂ ) 168. b. 44 de Lutry, Vaud) sont presque entièrement dépourvues d’éclat.

E. Vaucberi Br. eur. — Synon. E. Tommasini (Sendtn.).
Exsicc. Rab. 838 ; W et S. 891. — Mésophile. Saxieole. — Calciphile.
Elément hygrothermique-atlantique ; caractéristique pour le climat du hêtre !
Station sur les pierres, les rochers et les murs ombragés.
De la zone inférieure à  la zone subalpine où il devient R. — Jusqu’à 1700 m. (Hohkien, 

leg. Culmann).



Jura (FF.); Plateau ; Préalpes ; régions rhénane, rhodanienne et insubricnnc. — F. ; Q. 
ou A ; souvent st.

L o c a l i t é s  nombreuses. — Découvert par Lesquereux, en 1840, près Fleurier.— Observé 
fr. jusqu’à 1200 m. (Tsehingelalp, Kiental), par ('ulmann.

Ë. H germ anicum  Grebe. Race arboricole et saxicole calcifuge du précédent. Paraît 
identique à la var. fa  y in m m  de ce dernier. — Jura validais sur le hêtre La Chaux 
de Sainte-Croix, 1200 m. ($8|) 169. 3. 4) (Meylan); Covatannaz (9$  169. 3. 2) (Amann), 
Graubündcn Klosters i. P., 1200 ni. (©$ 169. 1. 16) (Amann).

Ë. cilTOSum (Soliwagr.). — Exsicc. Rab. 011; W. et W 807; M. G .  840. — Méso- 
phile. Saxicole et humicole. — Caleiphile.
E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l. —  S tation su r les roch ers, les  p ierres om b ra g ées un 

peu h u m id es , les  pentes c a illo u te u se s , etc.

Zones subalpine, alpine et nivale. — Jusqu'à 2900 m. (Riz Lagalp, leg. Pl'eifer) (var. 
Funckii). — Jura ; Alpes. — A. F. ; Q. ; très rarement fr.

L o c a l i t é s  nombreuses. — (fr. au Chasseron, Jura, leg. Meylan) ($8$  169. 2. 48). — 
Récolté en 1827 déjà, par Custer, dans les Alpes appenzelloises. Race alpine du F. Vaucheri 
auquel il est relié par des formes de transition.

Var. Funchii (Moll.) Port du Brac.hylhccium r/larcasum. Tou lies lâches, peu cohérentes 
ou tiges isolées ; pas de stolons ; innovations simples ou pennées ; rameaux 10-15 mm., julacés, 
non renllés. F. brièvement déçurrentes, à pointe élargie à la base, canaliculée et en capuchon ; 
N. 50 p ; Cel. épaisses.

Var. Molendoi (Sehimp.) (var. yraciUimum Mol.). Touffes vert doré, à éclat vif, passant 
au brun. T. 8-10 cm., rampante, sans stolons, simple ou avec quelques branches courtes et 
inégales. F. caul. brusquement atténuées en uni; pointe non élargie à la base, souvent muti- 
ques ou émarginées ; N. 50 f* ; Cel. étroites. F. ram. plus étroites, oblongues-obovales, arron
dies au sommet et à pointe piliforme.

Var. Breidleri Limpr. Très robuste ; touffes renflées, jaune doré ou bruni, à éclat ver
nissé. Branches renHées, obtuses, non flagelliformes. F. à base arrondie, subauriculée, large
ment oblongues, brusquement atténuées en une pointe fine. Toutes les Cel. très épaissies et 
poreuses, les infimes bistrates. N. 71-100 ¡t.

« Dans le Jura, je n’ai vu que E .  I l i s t r i o .  Dans les Alpes, c’est la var. M o le n d o i  ijui est la forme la 
plus fréquente ; la var. F u n c k i i  l’est moins ; la var. B r e i d l e r i  n’a pas encore été observée en Suisse.

« Le C i r r i p h y l l a m  ou E u r i /n ch in m  c i r r o s u m  S M o le n d o i  (Sehimp.) est la forme la plus répandue 
chez nous, surtout sur les sommets des Alpes calcaires. C’est à cette forme qu’appartient, au dire 
même de Limpricht, la mousse décrite par Schwægrichen sous le nom de Ffypnnm c i r r o s u m .  Consi
dérant, sans doute, cette plante de la région alpine comme moins normale que la mousse pourvue de 
stolons nombreux, Limpricht a pris cette dernière comme type de son E .  c i r r o s u m  ; mais cette ma
nière d’agir a le grand inconvénient de modifier la signification du terme E . c i r r o s u m  tout court qui, 
jusqu’à Limpricht, désignait la plante dépourvue de stolons. Pour éviter cet inconvénient, je propose 
d’établir deux petites espèces, savoir :

C. H i s t r io  (Mdo) caractérisé par la présence de rameaux courts et de stolons nombreux, et
C. c i r r o s u m  (Schwægr.), dépourvu de stolons ou n’en possédant qu’un petit nombre et munis 

de rameaux julacés peu nombreux et généralement parallèles entre eux.
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« Comme Juralzka, je pense qu'il existe des intermédiaires entre ces deux formes et entre elles et le
G. V a n c h e r i .  Les ü .  V aucheri ,  I l i s t r i o  et c ir r o s u m  constituent une chaîne analogue à celle tonnée 
par les B r a c h y t h e c i a m  c u r iu m ,  S t a r k e i ,  g l a c i a l e  et r e j l e x u m ,  chaîne dont les membres déjà assez 
bien caractérisés sont néanmoins encore réunis par des formes intermédiaires.

Le C. I l i s t r i o  comprend deux formes : l’une a le port du G. V a u c h e r i  et pourrait être considère 
comme une variété remarquable de cette espèce ; l’autre a un port assez différent 'rappelant le M g n  

riurn H e b r id a r u m  (sans présenter les autres caractères attribués par Limpricbl à sa variété B r e i d le r i ) .  

Cette seconde forme est identique, pour la partie végétative (je n’en ai pas encore vu les fruits), au 
S c ler o p o d iu rn  Jap t jgu rn  Glowacki. D’après l’auteur, cette dernière espèce se distinguerait du G. c 

rosuni par ses fruits. M. Glowacki a d’ailleurs l’intention de poursuivre son étude sur cette plante et 
sur le C . I l i s t r i o ,  de sorte qu’il serait prématuré de s’étendre plus longuement sur elle ici.

» Je ne parlerai pas non plus des variétés F u n c k i i  et B r e i d l e r i  sur lesquelles je ’ai pas pu 
former une idée bien nette. » (P. C.)

E. piliferum (Schreb.). — Mésophile. Terricole. Calciphile.
E lément m éso th erm iq u e-b o réa l. —  S tation su r le sol om bragé e t  un peu hum ide des 

p ra ir ies , des fo rêts , sou s les b ro u ssa ille s , etc.

De la zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 1800 m. (Parpaner Ilothorn, leg. 
Pfeffer.) — Dans toutes les régions. — F. ; Q. ou A. ; souvent st.

L ocalités nombreuses. Particulièrement répandu et bien fruetilié dans le Jura ; R. ou 
R.R. dans la région insubrienne.

Sous-genre Oxyrrhynchium (Br. eur.).

E. prælongum (L.). — Eœsicc. Rab. 145 (E. Schleicheri); W et S. 000; W et W 808. 
Mésophile. Terricole et humicole. Indifférent.
E lément m ésoth erm iq u e-b o réa l. —  S tation sur la terre hum ide, le  bois pourri, les 

feu ille s en décom p osition , les  p ierres et les  roch ers hu m id es.

De la zone inférieure à la zone subalpine, où il devient R.

« Il est assez difficile d’assigner une limite supérieure à cette espèce, parce que les échantillons 
récoltés à une certaine altitude se rapprochent tous du E. h ia n s  et qu’il est difficile d’établir la limite 
entre cette espèce et VE. p r æ lo n g u m .  Je pense que VE. p r æ lo n g u m  à feuilles distiques et brillantes 
récolté par Killias à la Sulzfluh et mentionné par Pfeffer doit aussi appartenir au E. h ian s . » (P. C.)

Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; Q. ; fr . —  L ocalités nombreuses, 
ün peut distinguer quatre races principales de VE. praelongum reliées entre elles par 

des formes intermédiaires.

E. prælongum typicum. Plante délicate croissant en touffes très lâches, largement éta
lées, planes, vert gai ou jaunâtre, sans éclat. T. mince, pAle, à branches courtes, espa
cées, irrégulières. F. eaul. et ram. espacées, subdistiques, les Caul. subsquarreuses ; Cel. 
apicales allongées.
Très répandu en Suisse dans les zones inférieure et moyenne ; s’élève jusque dans la zone 

subalpine (Davos. 1700 m,. leg. Aihann) (©£) 1U9. 7. 12).

E. 11 llians (Hedw.). Plante plus robuste*, en touffes plus denses, adhérentes au support, 
vert jaunâtre, à éclat soyeux. T. épaissie, jaunâtre, à ramification dense et régulière



—F319 —

ment pennée, branehes souvent distiques. F. ram. rapprochées. (1el. apicales plus courtes 
et plus larges.
Très fréquent aussi, particulièrement dans les zones moyenne et subalpine.

E. 11 Swartzii (Curn.). — Synon. E. atrovirens (Brid.).
Touffes enlacées, rigides, vert foncé ou noirâtre. Plus robuste que le type. T. avec des 

branches irrégulières, obtuses. F. eaul. très concaves, à pointe non contournée. Cel. angul. 
jaunes et épaissies. — Très rarement fr.

Très répandu sur tout le Plateau suisse, moins fréquent dans les Alpes.
Var. robuslmn Limpr. Touffes denses, robustes, rappelant E. slrialum. T. très stoloni- 

fère, irrégulièrement divisée en branches longues, épaissies, arrondies.

E. 11 Schleicher! (Hedw. fil.). — Synon. E. prælongum var. abbreviatum (Schimp.). — 
Plus robuste que le type : port et aspect du Brachylhecium vcluiininn. Touffes denses, 
planes, vert jaunâtre ou brunâtre, à éclat soyeux. T. fasciculée, irrégulièrement pennée, 
non ou à peine stolonifère ; branehes rapprochées, dressées, rigides, courtes et obtuses. F. 
eaul. rapprochées, peu concaves, à point«' à demi contournée.
Paraît rare ou très rar«' en Suisse. .le n’ai vu d'exemplaires suisses bien caractérisés que 

les originaux de Schleicher (sans indication de localité) (58.Ç) 170. 3. o) et ceux récoltés par 
Meylan dans le Jura à Longeaigues ($8.Ç) 170. 3. 2). E. Schleiche,ri a été indiqué on outre au 
Sonnenberg, Zürich (Hepp) et à Beokenried, Unterwalden (Keller). Je n’ai pas vu ces exem
plaires.

E. s p e c io s i l l l l  (Brid.). — Mésophile et hygrophile. Terrieole et saxieole. Indifférent. 
E lément hygrothermique-atlantique.
S tation sur les pierres, les murs et le bois auprès des cours d’eau, des sources, elc. 
Zone inférieure. — Plateau (région des lacs) ; région insubrienne.
K. ou H.R. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités Genève entre Etrembières et Annemasse (Rome). Zürich bei Obermeilen, 

am Zürichsee, 410 m. (fr.) (Culmann). Ticino : colline di Chiasso (58£) 160. 6. 2) ; Balerna ; 
Breganzona ($8£> 169. 6. 4) ; Pozzalina presso una sorgente (Mari) ; Lugano, Madonna Hella 
Salute, 000 m. (Kindberg) ; Muzzano ; Castagnola (Kindberg et Roll).

Les expl. de Zofingen, leg. Geheeb, que j ’ai vus, appartenaient à E. pra.elonyum.

Sous-genre P a n c k o w ia  (Neck.).

E . s t r ig o s u m  Hoffm. — Mésophile (la var. praecox xérophile). Terrieole. Indifférent. 
E lément mésothermique-boréal.
S tation sur la  terre  om b ragée  au pied des roch ers e t  des a rb res .

De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2540 m. (DörHiberg, Davos, leg. 
Amann) (var. praecox 5B£> 167. S. 8).

Plateau ; Alpes. Paraît faire défaut au Jura. — F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités nombreuses. — Particulièrement fréquent et abondant en Valais.
Var. praecox (Hedw.). — Synon. var. imbricatum Br. eur. T. courte, très stolonifère: 

branches et rameaux dressés, subjulacés, obtus; F. imbriquées, plus courtes, les F. ram.
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m utiques. S . p lus court e t  p lu s ép a is ; Cp. p lus petite . —  P lu s  répandue que le  type dans les  

A lpes et s ’é le v a n t p lu s h au t dan s la  zone alp ine.

« C ette v a r ié té  m e sem b le  p a sse r  in sen sib lem en t au type d’une part e t  au E .  d ivers!fo
l iu m  d ’a u tre  p a rt. »  (P . C .)

V a r . lignicola L im p r. ’Près robute, ta ille  du BracJt.glhee.inm Starke!. B ranches é ta lé e s -  

distiq u es. F . ca u l. p lu s la rg e s .

E. 11 diversifolium B r. e u r . —  Exsicc. Ral>. 1143.

X éro p h ile . T err ico le . In d ifférent. — E lément m icroth erm iq u e, boréa l-a lp in .

S tation  su r  le  so l des p en tes d éco u v ertes et sèches.

Zones su b a lp in e , a lp ine et n iv a le . —  D e 1400 à 3 5 0 0  m.

J u ra , H a u tes-A lp es . —  P .F .  ; P .  ; rarem en t fr.

L ocalités Valais Gornergletscher ; Vissoye, fr. (Nicholson) ; Schwarzsee, Zermatt, 
2600 m. (Rompel) ; Rinderhorn, Gemmi, 1020 ni. (Culmann) ; Gemini, beim Daubensee
167. 6. 6); entre Ferdcn et Kippel, Lötschental, 1400 m. (S8£) 167. 6. 18) (Amann) ; entre 
Almagel et Mattmark ($8£) 167. 6. 8) (Meylan) ; Mont Rose, .3500 m. (Vaeeari). Jura Dole, 
1070 m. (Meylan). B e rn  Bundslock, 2450 m. Hohkien, 2280 m. ; Faulhorn, 2050 m. 
(Culmann). Uri Göseheneralp (Keller). SI. (lallen Graue Hörner, 2000 m. Val Plana. 
2400-2000 m. (Pfeffer). Graubüudeu Julierpass, 2230 m., fr. ; Faulenberg am Hochwang, 
2400 m., fr. ; Pontresina, 1800 m. ; Sils, 1830 m. ; Plattensehluchl im Adula, 2000 m. ; Piz 
Languard, 2870 m. ; Beversertal ; Val Champagna ; Mairatal ob Casaceia, 1870 m. Giir- 
galetsch (Pfeifer, Holler) ; Albulapass, 2300 m. ; Davos, 1000-2500 m. (©£> 167. 6. 4, 12, 14 
et 16) (Amann) ; zwischen Campeder und Trons (Culmann) Aguagliouls im Bosegtal (iB£> 
167. 6. 2) (Baur) ; Piz Linard, 3200 m. (Baumann).

Raci* h a u t-a lp in e  xéro p h y tiq u e  de E. s t r ig o su m  p assa n t à la  v a r . praeeo.r  de ce dern ier .

E. Stokesii (T u r n .) . —  H.vgro- et hyd rophile. T err ico le . C alcifu ge.

E lém ent  h y g ro th erm iq u c-a tla n tiq u e .

S tation su r les  racines d es a rb res, sur les touffes de C arex , près des sou rces, des r u is

se a u x , dans le s  fo ssé s  des forêts om b ra g ées.

Zone in férieu re . —  R ég io n  rhodanienne ; P la te a u . — R . ; Q. ; ra rem en t fr.

L ocalités Valais: entre les aun es, au bord du R hône (S ch le ich er). Aargatt. L enz

w ald  bei L enzburg  ; L auffohr ; B oonw ald  ; U n terw ald  ; B a lzen w y ler  W äld ch en  ; Z ofingen, fr. 

(G eheeb ) . Zürich G a m ser, E schenb erg  (K eller ) {an révéra?); M ännedorf (W e b e r ) . Zug 
(B am berger) ; bei F ra u en th a l (H eg e tsc h w e ile r  ju n .) . Si. Gallen bei R orsehach und W erd en -  

berg (J ä g er).

Je  n’a i vu  ju sq u ’ici aucun ex em p la ire  su isse  de cette m ousse .

E. striatum (S ch reb .) . —  Exsicc. W e t  S . 2 9 6 .

M ésoph ile. T err ico le . Indifférent. — E lément m ésotherm iqu e-b oréal.

S tation su r  le  so l om bragé et fra is dans les  fo rêts, sous les  b u isson s, etc.

Zones in fér ieu re , m oyenne e t subalpine (où il d ev ien t R .) . — Ju sq u ’à 1670 m. (S p lü g en , 

leg . P feffer).

D ans to u te s  les  rég io n s . —  C. ; A. ou A .A ., parfois M .; fr . —  L ocalités très nom breuses. 

V ar. cavernarum P feffer. F orm e des cry p tes, a llo n g ée , ram pante, à  F . e sp a cées. —
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Graubünden: Klüften der Schieferfelsen in den Sayiserköpfen, 1570 m. (Pfeifer).
Var. Magnusi Winter. F. caul. graduellement et longuement atténuées-acuminées ; F. 

ram. plus étroites.
Var. pachycladum Roth. Branches épaisses, arrondies, obtuses ; F. brièvement acumi- 

nées.

E. 11 méridionale (Schimp.). Race hygrothermique atlantique et méridionale du précé
dent. — Ticino : entre Magadino et San Nazzaro (58$ 168. 2. 2) (Conti).

E. striatulum (Spruce). — Mésophile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station rochers, murs et pierres secs et ombragés ; 

plus rarement sur le tronc des arbres. — Avec Thamnium et K. Vaucheri.
Z ones inférieure et moyenne. Exceptionnellement dans les zones subalpine et alpine. — 

Jusqu’à 1 8 0 0 -2000  m. (ob Dürrenboden, am Scalettapass, leg. Amann) (58$ 168. 3. 32).
Jura (F.F.) ; Plateau (F.) ; Alpes ; région insubrienne. — Q. ; rarement fr.
L ocalités près d’une quarantaine indiquées. — Observé c. fr. à \a n t  sur Vevey (58$

168. 3. 18) (Vetter); Roche (58$ 168. 3. 24) (Amann); Horger-Egg, Zurich (58$ 168. 3. 4 
et 14) (Förster) ; Lugano (58$ 168. 3. 2) (Mari) et dans le Jura vaudois : Ranimes (58$ 168. 
3. 10) et Gorge de Covatannaz (Meylan).

Var. cavcrnarum Mol. T. et branches rampantes, longuement flagelliformes ; rameaux 
rapprochés, courts, simples ; F. espacées. — Parois des cavernes. Jura Covatannaz, 
85 0  m. (58$ 168. 3. 16) (Meylan).

Var. a lp in u m  Meylan. Touffes denses, formées de plantes courtes, réduites dans toutes 
leurs parties, à rameaux subjulacés ; F. un peu concaves, courtes et très brièvement aeumi- 
nées. — Jura. : (’hasseron et Suchet, 1 4 0 0 -1000  m., avec K. cirmsum  (Meylan).

Incertæ sedis :

E. nivium Amann spec. nova. Petites touffes denses, serrées, à surface égale, vert jaune 
pâle, mal à la surface, brun ocre, feutrées de roux à l’intérieur. Tige 1-2 cm., fragile, 
dressée, à ramification fasciculée ; branches dressées, longues de 5 à 10 mm., fiexueuses- 
arquées. Feuilles arquées-sccondes, les infér. petites, brunies, les supérieures longues de 
1,2 à 1,5 mm., larges de 0,4 mm., ordinairement un peu courbes et asymétriques, un 
côté plus développé que l’autre, linéaires-lancéolées, brièvement atténuées, simplement 
aiguës ou mutiques, à base non atténuée et non décurrente ; bords plans, parfois un peu 
réfléchis à la partie médiane, grossièrement dentés, avec des dents un peu étalées à la 
partie supérieure. Tissu cellulaire ferme, à parois épaisses, non poreuses, cellules non 
aréolées, les médianes rhomboïdales-allongées, 11 80 p (1090 au mm2), cellules supé
rieures plus courtes 9 00 p (2100 au mm2), cellules inférieures 11 : 27 p (3270 au mm2), 
les cellules alaires petites, carrées, délicates, hyalines, occupant un espace large de 0,1 
mm. et remontant un peu sur le bord, ne formant pas d’oreillettes. Nervure brunie, forte, 
large de 40 p à la base, peu atténuée, se terminant avant le sommet, coupe transversale 
semi-circulaire, homogène, avec 3 ou 4 cellules dorsales, 2 médianes et 2 ou 3 ventrales à 
parois peu épaissies. Stérile.

41
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Parfois des galles à anguillules eu forme de bulbilles gemmiformes ovoïdes, renflés, 
pédicellés, prenant naissance sur la tige et renfermant des colonies de Nématodes, à folioles 
largement ovales, mutiques ou obtuses, sans nervure, à tissu cellulaire court.

Graubünden : dans les fentes des rochers et entre les pierres du mur de l’écurie aux 
chèvres de la Cabane Silvretta du C. A. S., 2600 m. (©£> 167. 7b. 0) (Amann, 6. 0. 1891) ; 
rochers de gneiss du Pischahorn dans la vallée de Vereina, 2700 m. (©£) 167. 7b 2) 
(Amann, 4. 9. 1892).

Petite mousse d’un port très particulier rappellant un peu certaines formes réduites de 
E. circinatum. Peut-être un Rhynchostegium ou un Brachythecium ? — Les bulbilles 
nématodifères manquent dans l’exemplaire de la Silvretta; ils sont nombreux dans ceux du 
Pischa.

E. scleropus Br. eur. — Schimper et Mühlenbeck paraissent avoir distribué sous ce nom des 
plantes différentes. Alors que l’expl. original de Mühlenbeck examiné par Loeske appartenait, selon 
ce dernier, au E. erassinerviu/n, l’expl. original du © §  n° 169. 5. 0 envoyé ¡1 J. Müller-Argov. par 
Schimper lui-même (communiqué par Colomb), représente une forme de E. Stokesii.

Genre Rhynchostegiella (Br. eur.)

R. tenella (Dicks.) Mésophile et xérophile. Saxieole. — Calciphile.
E lém ent therm op hile  m érid ional. —  S tation m urs e t rochers ca lca ires, sta tion s  

chaud es e t  a b r itées.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1100 m. (Val Giacomo, leg. Pfeffer).
Jura; Plateau; régions rhodanienne, rhénane et insubrienne. — A. F .; P.; fr. — 

L ocalités nombreuses. Particulièrement fréquent sur la rive septentrionale du Léman.
La plupart de nos expi. suisses appartiennent à la var. septentrionale Brizi, caractérisée 

par les touffes lâches, déprimées, vert satiné, sans éclat. — La var. m ér id io n a le  Brizi plus 
robuste, en touffes denses, renflées, à éclat doré prononcé, se rencontre dons les stations 
chaudes et sèches.

La var. cavernarum Brizi très grêle, vert pâle, à rameaux très allongés, a été observée 
par moi sur quelques points de notre territoire (2&p 170. 5. 20).

R. compacta (Mitten). — Bern Waldspitz unterhalb Grindelwald, 1960 m. (Culmann).

R. Clirviseta (Brid.) — Hygrophile, sciaphile. Saxieole. — Calciphile.
E lément th erm op h ile-m érid ion a l.

S tation su r  le s  p ierres, les rochers e t les m urs o m b ragés hu m id es ou m o u illé s , près 

des ch u tes d ’eau .

Zone inférieure. — Jura ; Plateau ; région rhodanienne. — A. R. ; P. ; fr.
L ocalités Jura source de l’Areuse (Schimper) ; Gorge de Covatannaz (58^) 170. 7. 10) 

(Amann et Meylan) ; la Vraconnaz (Herzog et Meylan). Genève : au pied du Salève (Müller- 
Arg.). 1 aud au Bévieux près Bex ; Roche (Schleicher) ; Montreux (Schimper) ; Aubonne 
(©Ô 170. 2) (Favratl; Tine de Conflans, 540 m. (Corboz) (Amann) (©^) 170. 7. 4);
sur les murs du rivage, près Lutry, 378-450 m. (©£ 170. 7. 8 et 12) (Amann). Zug 
Brigenstorf bei Baar (Bamberger). Ticino: sur les schistes entre Pazzalino et Castagnola 
(Conti) ; Carabbia (Kindberg et Röll).
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R . l i t t o r e a  (De Not.). — Synon. R . m editerránea  (Jur.) — Italie. France méridionale, etc.
Var. brevifo lia  mihi. F. canaliculées, linéaires-lancéolées, brièvement acuminécs ou simplement 

aiguës, à bords fortement incurvés à la base. — N. 1/2-2/® » S. 5-7 mm., un peu recourbé, lisse ; Cp. 
petite. — Estérel Sainte-Baume sur Le Trayas, sur le porphyre humide (93$ 170. 10. 5) (Amann).

Celte nouvelle variété établit le passage entre R. tenella et R. littorea  elle a le S. lisse du pre
mier, et les F. à N. courtes du second.

R. J a c q u i n i l  (G arov). — H y g ro p liilc . S a x ic o le . —  C alcifuge ?

E lément therm op hile  m érid iona l. — S tation  sur les blocs e t  les rochers m ou illés e t  

om b ra g és. —  Zone in fér ieu re . —  P la te a u . — K . ; P . ; fr.

L ocalité' V a u d  rochers de p ou d ingu e près le  S ig n a l de C hexb res, 6 0 0  m . (93$ 170.

0. 12) (A m an n). Z u r i c h  L eim b ach tob el am  Z ürichberg, g eg en  S ch w a m en d in g en , a u f  

Scrnifitb löcken , 5 5 0  m . (93$ 179. 9. 4) ('u lm a n n ). A a r g a u  K a lk fe lsen  am  R h ein u fer  bei 

R h ein fe ldcn , 26 0  m . (93$ 170. 9. 6) (A m an n ). T ic i n o  : d intorni di L ugan o (93$ 170. 9 . lo )  

(C onti).

R .  Teesdalei (S m .) . S y n o n .  E uryneh iu m  T .

H y g ro p h ile , sc iap h ile . S a x ieo le . —  C alciphile . —  E lément m ésoth erm iq u e-b oréa l. 

S tation : blocs et roch ers om b ra g és m o u illé s ou h u m id es. —  Zone in fér ieu re . —  P la tea u  ; 

rég ions rhodan ienne e t insubrienne —  R . ; P . ; fr.

L ocalités : V a u d  rochers m o u illé s p rès A ig le , a vec  M o l e n d o a  S e n d t n e r i a .n a  (N ich o lso n ). 

G l a r u s  : an schattigen  N a g elflu h fe lsen  e in er  Sch lu ch t neben der L a n d stra sse  bei Z iegelbrücke, 

■160 m. (H erzog).

L ’indication  de B a m berger B r ig isto r f, Z ug, se rapporte au R . c u r v i s e l a .

« Les dimensions de la N. ne sont pas un caractère sur lequel on puisse se baser pour différencier 
les R. cam iseta  et Teesdalei. R. curvisela  présente assez fréquemment une N. épaisse et atteignant 
presque le sommet de la F. Le R. Teesdalei ne diffère en définitive que fort peu du R. curviseta cl 
cette différence se compose plutôt d’une so.nme de petits caractère plus ou moins bien marqués et pas 
toujours très constants. » (G. M.)

R. t i c i n e n s i s  (K in d b .). P ort et ta ille  du R . t e n e l l a .  T ouffes b a sse s, p lan es, v e r t  b r illa n t.

F . cau l. d écu rren tes, c o n c a v es , o v a le s - la n c é o lé e s , a cu m in ées, à pointe ca n a licu lée , 

e n tiè r e s ;  —  N s fo r te , a v ec  q u elq u es rh izo ïd es su r le d os. F . ra m . d écu rren tes, la n céo

lée s, en tières au som m en t, un peu d en ticu lée s v e r s  la  base ; N 8. —  S t. —  Ticino 
m urs près M a ssa g n o , 3 3 0  m . (K in d b erg  e t  R o ll). —  P eu t-ê tre  un A m b ly steg iu m  selon  

L im p rich t et R oth .

R. pallidirostrq (A . B r .) . —  S y n o n .  E u r y n e h i u m  n u m i lu m  (W ils ) .  —  M ésoph ile. 

T errico le  et sa x ic o le . —  Indifférent. —  E lém ent  th erm op h ile  m éd iterran éen .

S tation  : su r le s  p ierres , la  terre, le s  roch ers o m b ra g és e t un peu h u m id es.

Zone in férieu re . —  R égion in su brien ne. —  R . ; P . ; st.

Localités T ic i n o  : terren i o m b reg g ia ti a  P a z z a lin o , Cadro , B osco L u g a n e s e , C astagnola  

(»$ 4 70. 6 . 2 )  (M ari) ; G andria  (K in d b erg  e t  R o ll) .

Indiqué par J ä g er  à W a ld sh u t à p ro x im ité  de notre fron tière  sep ten tr io n a le .
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Genre Rliynchostegium Br. eur.

R . roegapolltanum Bland. — Xérophile. Terricole. Indifférent.
E lément mésothermique-boréal. — S tation : sur la terre sablonneuse et herbeuse ; sta

tions découvertes. — Zone inférieure.
Régions rhodanienne et insubrienne. — R. ; F. ou Q. ; fr.
L o c a l it é s : Vaud : Lausanne, les Jordils, 40 0  m. (93$ 171. 3. 4) (Colomb). Graubün- 

den Schynstrasse, 8 0 0  m. (Kindberg). Ticino sabbie umide nel Val Bedretto (Mari) ; 
Grotte di Viganello, Lugano, 40 0  m. (Kindberg).

Var. méridionale Schimp. Forme robuste à coloration jaunâtre. F. rapidement atténuées 
en une pointe plus courte, non contournée, mais réfléchie, 1 ,5  1 mm. Tissu cel. plus étroit ;
cel. angul. carrées très nombreuses.

Vaud, : grève du Léman à Vidy sous Lausanne, 37 8  m. (93$ 171 • 3- 2) (Amann).

R. rotundifolium (Scop.). — Mésophile. Saxicole et corticicole. Calciphile ou indifférent. 
E lément thermophile méditerranéen.
Station sur les murs, les pierres et les racines dans les broussailles, les haies, etc. 
Zone inférieure. — Régions rhodanienne, insubrienne (F.) ; Plateau. — R. ; P. ; fr. 
Localités Vaud Clärens (Philibert) ; murs de vignes (Mitre Vieh et Luins, 450 m. (93$ 

171. 2. 10) (Colomb). Neuchâtel sur Saint-Biaise (Meylan). Aaryau bei Aarau (Uloth). 
Zu y  (Bamberger). Ticino  Locarno (I)aldini, Franzoni) ; Cassonc (93$ 171. 2. 6) ; mûri 
presso Pazzalino ; Bosco Luganese (93$ 171. 2. et 2 4) (Mari); Lavcno, 230 m. (Kindberg) ; 
Monte Generoso, sous Rovio, sur le porphyre, 350 m. (93$ 171. 2. H) (Amann) ; rochers cal
caires ombragés à Gandria (Gains) (93$ 171. 2. 12).

R. confertum (Dirks.). — Mésophile. Saxicole. Indifférent ou calciphile préférant. 
E lém ent hygrothermique atlantique et méditerranéen.
S tation  sur les pierres, les blocs et les murs ombragés.— Avec Rhynchoslegium mu

rale.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1150 ni. — Régions rhodanienne, rhénane et 

insubrienne, Plateau. — P.F. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités Valais murs près le Bouveret (Burchard). Genève Bois d’Aïre (93$ n i .  

3. 2) (Bernet) ; Collogny (93$ 171. 3. 4) (Rome). Vaud murs entre Gland et Begnins (93$ 
171. 3. 8) (Colomb). Jura vaudois Sainte-Croix, 1080  m. (Meylan). Aargau Mellingen 
(Boll) ; Lauffohrer Halde bei Brugg (Frey) ; Bruggerberg ; Gugcn bei Erlinsbach (Geheeb). 
Zürich Hohe Rohne, 1150 m. (Culmann). Zug : bei Ybang (Bamberger). Schwyz (Rhyner). 
Sl. Gallen-Appenzell (Jäger); zwischen Ragaz und Pfeffersbad (Amann). Ticino Locarno, 
Campo Villa Maggia (Franzoni) (Amann) (93$ 171. 3. 6); Colline di Muzzano ; Sorengo ; 
Chiasso ; Pedrinate ; Lugano (93$ 171. 3. 10) (Mari); Sorengo; Breganzona, 3 5 0 -3 7 0  m. 
(Kindberg).

Var. brevifolium Milde. Touffes étendues, très denses. F. caul. plus courtes, obtuses ou 
mutiques.

Var. Daldinianum De Not. Port de YEurynchium praelongum. Touffes lâches, dépri
mées, vert brillant. F. lâchement imbriquées, presque distiques, largement ovales, arrondies, 
brièvement acuminées, — N8. — Environs de Locarno (Daldini).



-  325 —

Var. Delognei (Pire). F. distiques, brièvement acuminées, bien déniées sur tout le pour
tour. — N 7* faible. Cel. moyennes 9 p (1 8), les apicales plus courtes 2-3 1.

Le R. locarnense De Not. récolté aux environs de Locarno par Daldini m’est totalement 
inconnu.

R. murale (Hedw.). — Exsicc. W et S. 392. — Mésophile. Saxicole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal.
Station sur les pierres, les rochers et les murs ombragés, etc. ; rarement sur le bois.
De la zone inférieure à la zone subalpine. — Jusqu’à 2100-2150 m. (sur Schwarenbach, 

Gemmi, leg. Culmann) (var. julaceum  fr.)
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Var. cumplanatum Br. eur. T. allongée, rampante, moins ramifiée. F. un peu aplanies, 

à peine concaves, plus petites.
Var. julaceum  Br. eur. Vert doré ou brunâtre. T. et rameaux julacés. F. imbriquées 

concaves-cochléariformes, obtuses. — Plus fréquent que le type.
Var. s\ubalpinum Ren. Comme la var. julaceum , mais avec des Orl. bien distinctes et la 

N. plus courte, souvent bifurquée.

R. r u s c ifo rm e  (Weis.). — Exsicc. W et S. 95. — Hydrophile aquatique. Saxicole.
Indifférent ou calciphile préférant. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur les pierres, les rochers, les murs et le bois inondés dans les cours d’eau.
Z o n e s  inférieure, moyenne. — Jusqu’à 2100 m. (Honegg, Bern, leg. Culmann). La plante 

fructifiée à 1150 m. (Habkerntal, leg. Culmann).
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ; A. ou A.A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Var. lulescens Schimp, Grande forme bien développée, vert jaunâtre brillant. T. dénudée 

à la base, F. plus grandes, subsecondes, brièvement acuminées.
Var. inundalmn Br. eur. T. très divisée. F. largement ovales-oblongues. S. plus court, 

arqué. Cp. horizontale, épaisse.
Var. prolixum  (Dicks). Forme flottante très allongée, très longuement dénudée, à 

rameaux flagelliformes. F. largement ovales-lancéolées, alternativement plus grandes et plus 
petites.

Var. complanalum M. Schulze. F'orme robuste, couchée, verte. Brauches aplanies à 
foliaison distique. F. planes, graduellement atténuées, aiguës.

Var. rigens De Not. Port de Amblyslegium irriyuum. Branches fasciculées, arquées à 
sec. F. brunies, lâchement disposées, imbriquées, secondes, étroitement ovales-lancéolées, 
très aiguës, dentées. NNS.

Var. squarrosum Bout. T. à branches fasciculées, étalées, moins rigides, non atténuées.
F. subsquarreuses, concaves.

Var. simplicissimum iriihi. Forme hydrorhéique réduite à sa plus simple expression. T. 
et stolons verts très ramifiés, très tenaces, presque complètement dénudés, portant seule
ment quelques feuilles rudimentaires. Stérile.

Tiano Leve e Gravellano (93̂ ) 171. 5. 2) (Mari); Locarno, Madonna del Sasso (©£) 
171. 5. 16) (Relier).

L’appareil assimilateur n’est représenté, dans cette forme extrême, que par la couche 
épidermique très verte de la tige et des stolons.
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Genre R a p h id o s te g iu m  (Br. eur.).

R. d e m is s u m  (Wils.). — Rab. 341. — Mésophile. Saxicole. Calcifuge tolérant.
Elément thermophile-méditerranéen. — Station : sur les rochers et les murs ombragés. 
Zone inférieure. — Région insubrienne. — R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Uri Gôschenen (Kindberg et Roll) (haud vidi !). Ticinu: Locarno, Madonna 

del Sasso (Daldini 1859, Franzoni, Hegetschweiler jr., Mari, Amann) (93$ 169. 1. î et 6) ; 
dintorni di Cadro : collina sopra Chiasso; scogli umidi presso Lugano (93$ 162. 1. 4) (Mari); 
Monte Generoso, 900 m. (Conti) ; Gandria (Kindberg et Rôll).
R. W elw itsch ii (Schimp.). — Sur le tronc des oliviers. — Portugal ; Elbe ; Madère, etc.

Genre T h a m n iu m  Br. eur.

T. a lo p e c u ru m  (L.) — Exsicc. W. et S. 297. — Hygrophile, seiaphile. Saxicole. — 
Calciphile préférant. — E lém ent hygrothermique-atlantique.
Station sur les blocs et les rochers très ombragés et humides près des cours d’eau, 

dans les forêts, les ravins, etc.
Zones inférieure et moyenne. S’élève rarement jusqu’à la zone subalpine. — Jusqu’à 

1580 m. (Suchet, leg. Meylan)).
Dans toutes les régions. — F.F. ; A. ou AA. ; souvent st. — Localités nombreuses.
Var. protensum Turu. Non dendriforme. T. très allongée, pendante ou flottante, longue

ment dénudée, ainsi que les branches. — Dans le voisinage des chutes d’eau.

T . 11 L e m a n i  (Schnetzler). — Tige flottante, allongée (— 10 cm.) ; grêle, longuement 
dénudée et hérissée par la N. persistante des F. ; à ramification irrégulière, nullement 
dendroïde, branches peu nombreuses, 1-5 cm., obtuses, avec des rameaux courts. F. 
dressées patentes, un peu rigides, fortement dentées à la partie supérieure, avec des 
dents parfois doubles. Tissu fol. plus lâche, formé de Cel. plus grandes, plus régulière
ment hexagonales. Cel. moyennes 11 : 11 p ; Cel. supér. 11:7p.; Cel. apicales 22 : 6 p ; 
Cel. inférieures 16 5(*; Cel. basilaires 20 6 p; les Cel. marginales moyennes plus
étroites et plus allongées 18-27 6 (*, sur trois ou quatre rangées, formant une marge
distincte fortement colorée en jaune à la partie médiane. — St.
Léman sur l’erratique calcaire de la Barre d’Yvoire, à 60 m. de profondeur. (Jurine, 

Schnetzler, Forel) (93$ 162. 2b. 0 et 2).
Sur cette mousse curieuse voir : J.-B. Schnetzler Bull. soc. vaud. sc. nat. 1886 p. 25 ; 

1887 p. 130; 1897 p. 161 ; Bot. Centralbl. 1885 n° 37; 1886 n° 20. F.-A. Forel : Le Léman 
III, p. 155.

T. *i m ed ite rran eu m  Bottini. — Italie, Isola di Giglio.
J’ai recollé des expi. bien caractérisés de cette mousse à la Source de la Sainte-Baume sur Le 

Trayas (Estérel) (93$ 162. 2«. 1). Certaines formes réduites du T. alopecurum à feuillage plus ou 
moins distique et aplani (93$ 192. 2. H et 162. 2. 13), que j ’ai cueillis sur les roches achaliciques 
dures dans l’Estérel et les Cévennes méridionales, établissent la transition entre les deux espèces.

T. angustilo lium  Holt. — Angleterre.
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G roupe H Y PN E A E

G enre Plagiothecium  (B r . eu r .)  1

P. latebricola (W ils .) .  — M ésop h ile . L ig n ico le  et hu m icole. — Indifférent.

E lément m éso th erm iq u e-b o réa l. — S tation su r les v ie ille s  souches des aunes e t des 

fou g ères dans le s  m a ra is  et, p rès des cours d’ea u . —  A vec Tetrnphi.s, P. s i f e s ia cu m , e tc . —  

Zone m oyenne. —  A lp es. —  R R . ; P . ; fr.
L ocalités V a u d  au bord de la  S arin e  à C h âteau -d’Œ x , 900  m. 175. 2. 2) 

(C olom b).

P. piliferum ( S w .) .  —  M ésop h ile , se ia p h ile . S a x ico le . —  C alcifuge.

E lément h y g roth crm iq u e a tlan tiq u e  et m éd iterran éen .

S tation  parois v e r tica le s  e t e x ca v a tio n s  des rochers très  om bragés.

Zone su balp ine . —  A lp es. —  R .R . ; P . ; fr.

L ocalités V a l a i s  Z inal, fr. (P h ilib er t)  (haud vid i !).

P. und 11 latum (L .). — E xsicc . : W  et W . 7 9 7 . —  M ésophile, se iap h ile . T err ico le . —  

C alcifu ge. —  E lément h y g ro th erm iq u o -a tla n tiq u e .

S tation su r le sol hum ide e t très om bragé dans les  forêts. —  A vec Sphagnum  sp ee. ; 

V acein ietum  et C allun etum .

Zones m oyenne et su balp ine. — De 9 00  m . (H ohe R ohne, leg . W eb er) à 1520  m. 

(H iih n erste ig  bei S ig r is w y l, leg . C ulinann). —  Jura  ; S ou s-A lp es ; V a llée s  des A lpes. —  

P . F .;  A ., A .A ., parfois M. ; so u v en t s i.

L o c a l i t é s  une qu aran ta in e notées. —  C ueilli déjà  par H aller  dans le s  A lpes d ’A ig le .

I*. neekeroideuin B r. eur. — M ésoph ile, se iap h ile . T err ico le . —  C alc ifu ge.

E lément m ésoth erm iq u e-a lp in . —  S tation su r le sol et le s  rochers très om bragés el 

hu m id es dans le s  fo rêts. —  Zones m oyenne e t su balp ine.

V a llées des A lpes. — R R . ; P . ou Q. ; st.

L o c a l i t é s  A m m erfen ta l im L a u terb ru n n en ta l, 1400 m . (C u lm ann). Z u  y  G aissboden  

bei Z ug (B a m b e r g e r ) . S I .  G a l l e n  M u rgta l, 1500  m . ( © £  17f>- 4 ) (C u lm an n ).

G r a n h ü n d e n  R h einsch lu ch t zw ischen  V als und Z erv reila , 1.370 m . (P feffer) ; in M enge  

bei C am psut im A vers (S3£) 175. 2) (H a ller) ; B r ig e ls , 1200  m . (58$  175. 5. 6) (C orrens).

«  La p lante réco ltée  par m oi, à 1500  m ., au M u rg ta l, e t  a ttr ib u ée  au P. n o r i c u m  M ol. 

ne diffère du P .  u e e h e r o i d e u m  que par la  p résence d ’un fa isceau  cen tra l fa ib le  et m érite  au 

plus le nom d ’une v a r ié té . »  (P . ( ’.).

P. silvaticum (H u d s .) . —  E xsicc . W  et S . 9 0 . —  M ésop h ile , se ia p h ile . T err ico le  e t  

sa x ico le . —  C alc ifu ge. —  E lém ent  m éso th erm iq u e-b oréa l.

S tation  su r les roch ers, le sol a r g ile u x , l'h um u s e t le  bois p o u rr issan t o m b ragés et 
hu m id es.

De la  zone in férieu re  à la  zone a lp ine. — Ju sq u ’à 2 5 0 0  m . (P iz  L angu ard , leg . P fe f fe r ) .— 

Dans tou tes le s  rég io n s . F . ; Q. ou A ., parfo is A .A . ; fr.

L ocalités n om b reuses.

1 Les Plaçiol.herium el Isopteryçiiun de la Bryolhera helvetiea ont élr revus par ,M. C. Mevlan, La Chaux.
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Var. laxum  Mol. Touffes lâches, formées de tiges grêles, allongées, lâchement feuillées.
F. ternes, étroitement lancéolées, longuement acuminées. — La var. longifolium Warn. 
est une forme de cette var. — Jura Ravin de la Baulmine (Meylan). Uri Goscheneralp 
(Amann).

Var. phyllorhizans Spruce. Plantes vigoureuses, vert foncé. Rameaux aplatis, allongés. 
Des rhizoïdes à la base des F.

Var. nervosum Ren. Ne diffère des formes ordinaires que par la N. relativement forte 
et atteignant le */* de la F. Ce caractère est variable et la plupart des expi. typiques du P. 
silvaticum présentent, dans une partie de leurs F., une N. relativement forte, alors que, 
dans les autres, elle est beaucoup plus faible, n’atteignant que le 1/s, le l/t ou même le ‘/c 
de la F. (C. M.).

Var. flavescens W arn. Forme robuste à rameaux arrondis ou aplatis. F. à bords étroi
tement réfléchis, largement ovales, mucronées.

Cette var. curieuse est, pour moi, une forme robuste du P. Roeseanum plutôt que du 
P. silvaticum.. Les cellules en sont variables : 12-18 p, les F. très concaves. La plante de 
Warnstorf ayant crû dans un petit marais, les conditions physiques de la station expliquent 
les F. plus larges et le tissu plus lâche que dans le P. Roeseanum type. (C. M.)

P. Roeseanum (Hampe). — K.rsicc. Rab. 1208. — Mésophile. Terricole. — Caleifuge
tolérant. — Elkmiînt mésothermique-boréal.
Station sur le sol argileux ou sablonneux, sur l’humus et les blocs dans les forêts, 

surtout de conifères.
De la zone moyenne à la zone alpine. — Jusqu’à 2500 m. (Silvrotta-Hiitte des S. A. (’., 

leg. Amann) (93$ 174. 3. 8).
Jura ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — A. F. ; Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses.
La var. orthocladon (Br. eur.) ne diffère du P. Roeseanum type, forme ellipticum par 

aucun caractère de quelque valeur et je ne comprends pas pourquoi les auteurs du Bryologia 
europaea en ont fait une espèce distincte qu’ils rapprochaient plutôt du P. silvaticum il 
suffit de voir leurs dessins pour juger de l’identité de cette espèce avec le P. Roeseanum. 
(C. M.)

Var. gracile Breidl. Touffes lâches formées de tiges grêles sur toute leur longueur, 
souvent très allongées, couchées, parfois ascendantes ou dressées. — Ici et là sur l’humus 
dans les stations ombragées.

Forma propagulifera Ruthe. Propagules à l’aisselle des F. et à la base de la N.
Var. flagellaceum Warn. Rameaux rapidement atténués en pointe flagelliforme. — 

Accompagne fréquemment le type.
La var. heterophyllum Warn. est, de l’aveu de l’auteur, une forme julacée et non 

développée du P. silvaticum. La var. angustirele Warn. ne diffère pas du type, les cel. 
ayant en moyenne 12 p.

Var. densum Warn. Touffes profondes, denses à T. dressé»' et rameaux julacés. — 
Finlande.

Var. subjulaceum Meylan var. nova. Touffes d’un vert jaunâtre brillant formées de 
tiges courtes ; rameaux couchés ou dressés, cylindriques ou un peu comprimés, non renflés,
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subjulacés, obtus, semblables à ceux du Rhynchostegium murale var. julaceum. F. 
subimbriquées, très concaves, elliptiques, brièvement acuminées. Cel. étroites 10-12 u. — 
Sur l’humus surtout, dans les zones moyenne et supérieure.

P . 11 su c c u le n tu m  (Wils). Ne diffère du P . silvalicurn  que par l’inflorescence polygame, — Non 
encore observé en Suisse.

P . d e n t ic u la lu m  (L.). Exsicc. : W. et S. 494. — Mésophile. Humicole et saxicole. — 
Calcifugc tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur l’humus, le bois pourri, dans les fissures des rochers, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2570 m. (Fextal, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; Q., A. ou AA. ; fr. — Localités très nombreuses. 
Var. laxum  Br. eur. Gazons lâches ; T. allongée 3-5 cm. S. 2-4 cm.
Var. vulgare Meylan. Gazons déprimés, vert ou vert jaunâtre. T. plus courtes, plus 

denses, couchées, 1-2 cm. — Sur le sol.
Forma speciosum. Gazons vigoureux d’un beau vert brillant. — Sur les blocs siliceux 

frais.
Var. curvifolium (Schlieph.). T. 1-2 cm. F. courbées en dessous. — Forme xérophytique 

du P. denticulatum.
Forma albescens. Gazons blanchâtres. F. moins courbées.
Var. m y u r t i m  Br. eur. Gazons déprimés. T. et rameaux très aplatis, allongés, étroits.

F. 1,2-1,5 mm., plus étroites, longuement acuminées.

P . 11 la e tu m  Br. eur. — Mésophile. Humicole et saxicole. — Calcifuge.
E l é m e n t  mésothermique-boréal. — S tation  sur le bois pourri et les rochers.
Zones moyenne et subalpine. — De 520 m. (Faellanden, an Sernifitblocken, leg. Amann 

et Culmann) (58.£) 174. 6. 26) à 2100 m. (Albula, leg. Schimper).
Plateau (sur l’erratique) — (R.) ; Alpes (F.). — P. ou Q. ; fr.
Localités une quarantaine environ notées jusqu’ici.
Var. fallax Meylan. Cils plus ou moins parfaits. — Plus fréquent que le type a genuinum, 

à Ci. nuis.
Var. densum (Br. eur.) Gazons denses ; tiges dressées. Cp. dressée ou penchée. 

Ci. présents.

P . R ll th e i  Limpr. — Mésophile. Humicole et saxicole. — Calcifuge.
E lément mésothermique-boréal. — Station sur l’humus et la tourbe.
Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1800 m. (Cocorier au Salentin, leg. Amann) 

($£) 174. 4. 8). — Jura ; Plateau ; Alpes ; région inshbrienne. F. ; Q. ou A. ; fr.
Localités nombreuses.
Var. subundulatum Warn. Gazons lâches. T. 3-5 cm. F. un peu ondulées en travers;

S. très long ; Cp. lisse ou plissée; étranglée ou non.
Var. rupincola Limpr. Touffes vigoureuses, vert foncé brillant. F. non ondulées. — 

Rochers siliceux frais. — Forme très répandue.
Var. pseudo-s il v aticum Warn. Touffes déprimées, vert jaunâtre. T. aplanies ; Cp. étroite, 

plissée, étranglée, à long col (paraît identique à la var. rupincola.
Forma secundum. F. courbées en dessous.

42
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Var. imbricalum Meylan. F. concaves, imbriquées, rendant les T. subjulacées. Cp. lisse 
ou plissée, peu étranglée. — Sur les troncs pourris.

Var. gracile. Meylan F. 1,5-2 mm. Touffes lâches. T. couchée ou ascendante, grêle. 
Cp. arquée.

« S’il est parfois difficile de dire si certains expi. entièrement st. appartiennent à P. Ruthei 
plutôt qu’à P. silvaticum, le cas peut se présenter même avec des expi. fertiles, du fait que 
P. Ruthei est parfois partiellement dioïque. Limpricht dit que les fl. çf sont nombreuses 
chez cette espèce or j ’ai constaté qu’assez fréquemment, ces fl. sont très peu nombreuses, 
et qu’elles font même défaut sur certaines tiges Ç. » (C. M.)

P. pseudo-laetum Meylan. — Synon. P. denticulalum Warnstorf (non Br. cur.), — 
Mésophile. Terricole et saxicolc. — Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal. — De la zone moyenne à la zone alpine. — De 010 à 

2330 m. — Jura ; Alpes. — A. R. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités Jura La Chaux, 1100 m. (5B§ 174. 4. 0) (Meylan). Valais Saasfee, 

1600 m. (58§ 174. 4. 4) (Amann). Bern Reutigen, 610 m. ; Grimsel, 1800 m. ; Gleckstein 
ob Grindelwald, 2330 m., fr. ; Gemmi, 1830 m. var. fallax; Weisse Liitschine, 930 m. 
(Culmann). Ticino Monte Gcneroso, 750 m., var. orthocladon (£B§ 174, 4. 2) (Conti).

Var. fallax  Meylan. Ci. parfaits.
Var. compaclum Meylan. Touffes denses, formées de tiges ascendantes ou dressées. Ci. 

nuis ou plus ou moins parfaits.
Var. orthocladon Warn. Touffes lâches; rameaux très aplatis, dressés. F. 2 mm. Cp. 

longue, inclinée, non ou peu arquée. Ci. parfaits ou rudimentaires. — Sur l’humus ; souvent 
mélangé au Pohlia cruda.

P. striatellum (Brid.). — Xérophilc et mésophile. Saxicole et humicole. Calcifuge. 
E lément hygrothermique-atlantique.
Station fissures des rochers et sur l’humus, les racines des arbustes (rhododendron, 

etc.). — Zones subalpine et alpine. — De 1285 m. (Fusio, leg. Weber) à 2400 m. (Schaff- 
boden, Appenzell, leg. Jäger). — Alpes ; région insubrienne. — A.F. ou F. ; Q. ou A. ; fr.

Localités une quarantaine environ notées dans les Alpes des bassins du Rhône, de 
l’Aar, de la Reuss, du Rhin et du Tessin. Paraît particulièrement répandu dans les Alpes du 
Tessin.

Var. chrysophylloides (Giimbel). Petite forme grêle, jaune paille. F. squarreuses- 
secondes. — Saxicole.

Genre Isopterygium Mitten.

I. pulchellum  (Dicks.). — Mésophile, sciaphile. Humicole. Indifférent ou calcifuge tolé
rant. — E lément mésothermique-boréal.
Station sur l’humus, le bois pourri ; stations humides et ombragées.
De la zone moyenne à la zone nivale. Maximum de fréquence dans la zone subalpine. — 

De 600 m. (Villmergerberg, Zug, leg. Boll) à 3000-3100 m. (Mont Rose, leg. Vaccari).
Jura (F.F.) ; Plateau (R.) ; Alpes (F.) ; région insubrienne (où la var. n itidu lum  descend 

dans la zone inférieure). — P. ou Q. ; fr.
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Le type comprend les formes à F. nettement homotropes et à Cp. Lien recourbée.
La var. nilidulum  (Br. cur.) est caractérisée par son feuillage distique aplani et sa Cp. 

presque symétrique, souvent dressée. — Beaucoup moins répandue que le type ; ne dépasse 
guère, en hauteur, la zone subalpine.

Les formes intermédiaires sont nombreuses. /. pulchcllum typicum me parait plus fré
quent sur les terrains calcaires ; la var. nilidulum  sur les terrains achaliciques.

I. tu r la c e u m  Lindb. — Sur la terre tourbeuse. — Europe septentrionale.

l. depressum (Bruch.). — Synon. Rhynchostegium d. Br. cur. — Kxsicc. W. et S. 697 ; 
M. G. 890. — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Indifférent (évite cependant les supports 
trop calcaires). — E lément mésothermique-boréal.
Station : rochers et pierres très ombragés et un peu humides.
Zones inférieure et moyenne (R.R.) dans la zone subalpine. — Jusqu’à 1570 m. (I)avos- 

Platz, leg. Amann) (93$ 173. 4. 32) (var. subjulaceum).
Plateau (F.) ; Jura et vallées des Alpes (P.F. ou R.) ; région insubrienne (F.). — P. ou

Q. ; souvent st.
Localités une quarantaine notées jusqu’ici.
Var. subjudaccum Cardot et Coppey. Rameaux dressés ou ascendants, indistinctement 

aplatis, subjulacés, formant des touffes brunâtres ou dorées. — Vaud bois de Vernand- 
dessous, 500 m. (93$ 173. 4. 34); entre le Bévieux et Frenièrcs (93$ 173. 4. 40) (Amann). 
Zurich Riffersweil (93$ 173. 4. 14) (Hegetschweiler jr.). Graubiinden Pavos-Platz, 1570
m. (93$ 173. 4. 32) (Amann).

V I .  d e p re ssu m  desséché, puis humecté avec de l’eau tiède, dégage un parfum de violette ordi
nairement bien accentué.

I. M ü lle r ia n u m  (Sehimp.). — Mésophile, sciaphile. Terricolc et humieolc. Indifférent. 
E lément mésothermique-alpin.
Station dans les petites excavations, sous les racines, les cailloux, dans les cavités des 

rochers, etc. — Avec Pohlia cruda, Isoplcrygium pulchcllum, Amblyslegium Sprucei.
De la zone moyenne à la zone alpine. Maximum de fréquence dans la zone subalpine. 

Descend dans la région insubrienne jusqu’à la zone inférieure. — De 320 m. (Lugano, leg. 
Mari) à 2300 m. (Fuorcla Surlej, leg. Pfeffer).

Plateau; Jura; Sous-Alpes; Alpes; région insubrienne. — P.F.; P. ou P.P.; rarement fr. 
Localités une quarantaine environ notées jusqu’ici.
Forma flagellaris : stolons nombreux, branches flagelli formes.
Var. myurum  Pfeffer. Touffes en coussinets denses, à éclat doré vif. Branches et rameaux 

julacés à F. subimbriquées. — Graubiinden : Val di Mello, 2100 m. (Pfeffer) ; Val Fedoz, 
2200 m. (Pfeffer) (Amann) (93$ 173. 6. 4).

« I. Müllerianum  se distingue des espèces voisines par la couche épidermique de la T. 
formée de Gel. plus grandes, à parois minces, très nettement différenciées des Cel. delà couche 
suivante qui ont des parois épaisses. Ce caractère est très net sur les coupes transversales de 
la T. et se voit aussi sans coupe en examinant une tige dont les feuilles ont été arrachées. 
Chez /. pulchellum  var. nilidulum, qu’on confond parfois avec /. Müllerianum, les Cel. 
épidermiques sont linéaires, à lumen étroit (7-10 p) et à parois épaisses (4 p et plus) ; chez
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l. M üllerianum , elles sont rectangulaires (largeur 17 p), 2-4 1, et ont des parois très
minces. » (P. C.)

I . e le g a n s  (Hook). — Synon. Plagiothecium Schimperi Jur. et Milde. — Exsicc. W et 
W . 796. — Mésophile, sciaphile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément hygrothermique-atlantique.
Station sur la terre argileuse ou sablonneuse dans les forêts.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1540 m. (Sausenegg bei Sigriswyl, leg. Culmann) 

(©§ 173. 5. 10).
Plateau ; vallées des Alpes ; région insubrienne. — P.F. ou R. ; P. ou Q. ; très rare

ment fr. — Localités une trentaine notées.
Yar. Schimperi (Jur. et Milde), Touffes étendues, déprimées, aplanies, vert foncé. 

Rameaux déprimés, recourbés, non flagelliformes. F. imbriquées, distiques, un peu secondes. 
St. — Plus répandue que le type.

Yar. nanum  (Jur.). Petite forme: port de / .  pulchelfum ; branches dressées, très 
minces, fragiles, allongées et flagellifères. F. plus étroites et plus aiguës. — Saxicole.

I . s ile s la c u m  (Seliger). — Mésophile. Humicolc et lignicole. Indifférent.
Elément hygrothermique-atlantiquc.
Station sur le bois pourri, surtout des conifères, l’humus et la tourbe. — Avec Telra- 

phis et Buxbaumia indusiala.
De la zone inférieure à la zone subalpine. Maximum de développement dans la zone 

moyenne. — Jusqu’à 1800 m. (Piz Beverin, leg. Pfeffer). — Jura (F.F.) ; Plateau (F .); 
Alpes (A.R.) ; région insubrienne (R.). — P. ou Q. ; fr. — Localités nombreuses.

l. Bottlnii (Breidl.). — Synon. Hypnum B. — Marais. — Italie, Etrurie.

Genre A m b ly steg iu m  Br. eur.

Sous-genre S e r p o le sk e a  Hampe.

A. S p r u c e i (Bruch.). — Exsicc. M. G. 782. — Mésophile, sciaphile. Terricole et humi- 
cole. Indifférent. — Elément mésothermiquc-boréal.
Station sur l’humus, la terre et le bois pourri dans les excavations et les stations très 

abritées, ombragées et humides.
De la zone moyenne à la zone alpine. — Maximum de fréquence dans les zones moyenne 

et subalpine. — Jusqu’à 2600 m. (Faulhorn, leg. (Culmann).
Jura ; Plateau ; Alpes. — A.F. ou F. ; P.P. ou P. ; rarement fr.
Localités : une quarantaine notées. Indiqué c. fr. aux localités suivantes : Valais : 

Louèche-les-Bains (Philibert) ($8̂ ) 176. 1. 2). Vaud: Les Plans sur Bex (Philibert); Gorge 
du Chauderon sur Montreux, 600 m. (©§ 176. 1. 30) (Amann). Jura : Gorge des Auges au 
Chasseron, 1350 m. ; Cul du Nozon sur Yaulion (Meylan). Bern : Engehvald im Kiental, 1400
m. (Culmann) ; Bachalp, 1900 m. (Grebe). Graubünden : zwischen Yatzersee und Pàrpaner 
Rothorn, 1630 m. (Pfeffer).

Var. strictum Meylan. T. courte, rameaux dressés, densément fouillés et serrés. — 
Troncs pourris et rochers. — Chasseron (Meylan) ; sommet du Grammont, 2000 m. (© £ 176.
1. 26) (Amann) ; Brienzer Rothorn, 2300 m. (© £ 176. 1. 24) (Amann et Meylan).
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Yar. scrra tum  Meylan. F. nettement et même fortement dentées, surtout sur la moitié 
supérieure. — Chasseron (Meylan).

A. C O nfervoides Brid. — Mésophile, sciaphile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique boréal. — Station sur les pierres ombragées et un peu 

humides dans les forêts ; rarement sur le tronc et les racines des arbres. — Avec H yp n u m  
incurvation, P lagiothccium  depressurn, etc.

Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1800 m. (Kiental, leg. Culmann). — 
Jura (F .); Plateau (A.F.) ; vallées des Alpes (P.F.) ; région insubrienne. — P. ou P.P. ; 
ordinairement st. — Localités : une cinquantaine notées.

A. su b tile  (Hedw.). — Eæsicc. Rab. 775; W. et W. 798.
Mésophile. Arboricole et saxicole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur le tronc des arbres (hêtres, chênes, etc.) ; plus rarement sur la pierre, 
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1400 m. (Sayiserkôpfc, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — F. ; P. ou Q. ; fr. — Localités nombreuses.
Var. tenuissim um  (Gumb.). — Obervatz, Graubündcn (Kindbcrg) ; Lugano (Kindberg et 

Rôll).
Sous-genre E u a m b ly s t e g iu m  Lindb. ex p.

A . s e r p e n s  (L.). — Eæsicc. Rab. 1290. — Mésophile. Saxicole et lignicole. Indifférent. 
Elément mésothermique-boréal.
Station sur les pierres, le bois pourri, les racines et les troncs d’arbres.
I)e la zone inférieure à la zone alpine où il devient R.R. — Jusqu’à 2130 m. (Alp 

Suretta, leg. Pfeffer). — Dans toutes les régions. — C. ; P. ou Q. ; fr.
Localités très nombreuses. Espèce très variable.
Yar. tenue (Schrad.). Port et taille de A . subtile. Très délicat, filiforme, à branches dres

sées ; F. espacées, plus courtes, plus étroites, plus longuement acuminées. — N */*• S. court. 
Cp. petite, peu recourbée, presque régulière.

Var. depauperatum  (Boul.). Forme très délicate, allongée, déprimée, brunâtre. Branches' 
très minces. F. espacées, appliquées à sec, patentes par l’hum. — N 7«* Cp. très petite, sub- 
turbinée à vide.

Var. serrulatum  Breidl. Touffes minces, planes, vert jaunâtre. F. faiblement dentées. 
— Ns, 20 [i à la base. Cel. à parois épaisses 7-8 ¡i (2-3 1). F. ram. plus longues, un peu fal-
ciformes.

Var. p in n a tu m  Schimp. Touffes aplanies, vert foncé. T. régulièrement pennée à branches 
rapprochées et horizontales. St.

A . 11 rigescens Limpr. — Très probablement une forme xérophytique extrême de A . ser
pens selon Lœske. — Ticino : Lugano, mûri presso la stazione (Rôll).

A. varium (Hedw.). — Synon. A . radicale (P. de B.) sensu Limprichtii; A . Jura tzka n u m  
Schimp. (selon Lœske).
Mésophile. Humicole. Indifférent ou calcifuge. — Elément mésothermique-boréal. 
Station sur le bois pourrissant, les pierres, le sol humide.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — A.F. ; P. ou Q. ; fr.
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Localités : Valais : Gorge de Saillon, 550 m. (Gams). Vaud : Bex (Philibert) ; Noville 
($84? 176. 5. 4) ; Vidy sous Lausanne, 380 m. ($84? 176. 2) (Amann). Jura : Vallée de Joux ;
La Chaux; Côte-aux-Fées (Meylan). Zurich Gamser bei Winterthur, 560 m. ($84? 176. S. 
16) ; Liigerngrat, 850 m. (Culmann) ; Ziirich, Uetliberg ($84? 176. 5. 6) (Amann). Graubün- 
den : Mühle auf Sainas ; Chur (Killias) ; Calanda, 870 rn. (Pfeffer) ; Jennisbergerbrücke bei 
Wiesen, 1300 m. (Amann); Haidsee, 1480 m. (Kindberg) ; Ticino : Muzzano ; San Martino 
presso Lugano ($84? i 76. 5. 18) (Mari); Ponte Tresa ($84? 476. 5. 14) (Conti) ; Gordola ($84? 
176. 7. 2) (Amann) ; Breganzona ; San Salvatore (Kindberg et Roll) ; Lugano, 320-380 m. 
(Culmann).

Var. oligorrhizon  (Giimb.). — Vaud  : Les Grands-Bois, près AUamand, 385 m. ($84? 
176. 5. 8) (Amann).

A. compactum (C. M.). — GraubUndcn auf faulem Holze der Jennisbergerbrücke, 
unterhalb Wiesen, 1400 m. ($84? 176. 61' 2) (Amann).
Ces beaux exemplaires st. ne diffèrent de ceux d’Auvergne (Vic-le-Comte, leg. Héribaud) 

($84? 176. 6b 1) que par quelques détails : T. moins fragile. F. moins étalées-divergentcs par 
l’humidité, un peu plus étroites. Ils possèdent le faeies caractéristique de la plante, en touffes 
très denses, bombées, à éclat soyeux prononcé, brun rouillé en dedans, ainsi que les F. ter
minales légèrement secondes ; les F. avec des dents étalées à la partie inférieure, la forte 
nervure cylindrique élargie vers le sommet et atteignant celui-ci, etc.

Ces expi. suisses présentent un caractère qui se retrouve sur ceux d’Auvergne et qui n’a 
pas été mentionné jusqu’ici dans les descriptions : la présence de propagules caduques à l’ais
selle des feuilles, sous la forme de corps cylindriques, vert brunâtre, composés d’une seule 
rangée de 3 à 12 cellules, contenant des globules de graisse et des grains de chlorophylle, à 
parois cellulaires jaunâtres. Ces propagules se trouvent principalement à la partie inférieure 
des rameaux et sont plus abondants sur les expi. des Grisons que sur ceux d’Auvergne.

Sous-genre Leptodictyum Schimp.

A. pachyrrhizoïl Lindb. — Je rapporte à cette espèce les expi. $84? 176. 71' 2 Uri 
auf Humus in Felsspalten bei der Hüfihütte des S. A. C., 2400 m. (Amann), qui répondent 
bien à la description de Limpricht III p. 325, faite sur des échantillons originaux de Lind- 
berg; mais les rhizoïdes s ont finem ent pap illeux  comme l’indique Braithwaite (British 
Mossfl. III p. 26).
Petites touffes serrées, denses, vert jaunâtre soyeux, jaune d’ocre à l’intérieur. T. courte, 0,5-1 cm., 

avec des branches nombreuses, dressées, courtes, (3-7 mm.). F. secondes, à base ovale, étroitement 
décurrente, lancéolées, dentées sur la moitié inférieure ou jusqu’au sommet. — Ns forte, 44 p à la base, 
disparaissant dans l’acumen, portant sur le dos, jusqu’à la partie supérieure, des rhizoïdes bruns, 
ramifiés, finement papilleux. Cel. angulaires jaunes, carrées, peu nombreuses, à parois épaisses ; Cel. 
moyennes bien vertes, avec des gouttelettes de graisse, prosenchymatcuses, linéaires, un peu 
flexueuses, 7 : 40 p (1 6), à parois fermes ; Cel. inférieures rectangulaires, 7-8 : 80-40 p. St.

A. porphyrrhizon Schimp. qui selon Limpricht, doit être synonyme de A. pachyrrhizon, a été 
indiqué au Haidsee (Graubünden), 1480 m., par Kindberg.

A. radicale (P. de B.). — Synon. A . hygrophilum  (Jur.) selon Cardot et Grout. — 
Sur le bois pourrissant, dans les stations fraîches. — Zones inférieure et moyenne. — R.
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Localités : Jura : La Chaux (Meylan). Graubünden : bei Chur (Killias) ; Calanda, 870 m. 
(Pfeifer). Je ne sais si les indications de Bex (Philibert), de Lugano, Breganzoua et San 
Salvatore de Kindberg et Roll se rapportent à A. radicale ou à A. varium.

A . h y g r o p h i lu m  (Jur.). — Synon. A . radicale (P. de B.) expi. original, selon 
Cardot et Grout. — Hygro-et hydrophile, litophile. Terricole. — Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur les pierres et la terre humide des 

fossés, des tourbières, etc. — Zone inférieure. — Jura ; Plateau ; région insubrienne. —
R .; P. ou Q.; fr. — Localités: Vaud tourbière de Gourze, 700 m. (Sô£> 177. 2);
Vidy sous Lausanne, 380 m. (58£> 177. I1’. 12) ; Jorat sur Lausanne, 700 m. ($8£) 177. I1'. 10) 
(Amann). Jura tourbières de la Vraconnaz et de La Chaux (Meylan). Zurich : Heischer 
Allmend, G00 m. (58§ 177. I1’. 4) (Culmann) ; Schürenwaldmoos bei Kappel (SBfp 177 l h 6) 
(Amann). Ticino : Lugano (Kindberg et Roll).

Cetle espèce a été omise pas inadvertance dans le Tableau syn o p tiq u e  de la page 176 (Ire partie) ; 
en voici la diagnose sommaire

Port et taille de A. Kochii touffes lèches, enchevêtrées, recouvrant ordinairement des débris de 
plantes, vert gai, un peu soyeux. T. allongée, rampante, avec des faisceaux de rhizoïdes. F. caul. 
lâchement disposées, un peu squarreuses, à base très rétrécie, étroitement décurrente, puis largement 
ovales, rapidement atténuées en une longue pointe lancéolée-subulée, 1,2-1,6 : 0,80-0,611 mm., bords 
plans et entiers. — N  Y2-1/3 mince, 20-30 y .  Cel. leptodermes, aréolées, allongées, 6-7 y. (8-10 : 1) ; 
les infér. 7-0 y  (4-8 : 1), Cel. basil. jaunâtres, plus lâches, Cel. auricul. rectangulaires 18-24 y, un peu 
épaissies, formant des Orl, très concaves. S. 20-30 mm., flexueux. Cp. à long col, cylindrique-oblongue ; 
Op. orange; An. de 2-3 rangées. Sp. 10-16 y  brun verdâtre. — Printemps.

A. J u r a t z k a n u m  Sehimp. — Synon. A. radicale (P. de B.) sensu Limpriehtii 
suivant Loeske.
Hygro-et hydrophile, litophile. Terricole et lignicole. — Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur l’humus et le bois humides, dans les 

vieux bassins de fontaine en bois, etc. — Zones inférieure et moyenne. — PF. ; P. ; fr.
Localités : Valais : Branson ; Illarsaz sur les saules pourris au bord du Rhône (Colomb) ; 

Forcletta sur les Follaterres, 780 m. (Gams) (© §. 176. 6, 6). Vaud Chillon (Piré) ; tour
bière de Gourze (Amann). Jura Granges de Sainte-Croix (Meylan). Aargau Brunnen
röhre in Strengelbach (Geheeb). Zurich Riiti ; Rehtobel bei Zurich ; Fluntern ; Männedorf 
(Weber) ; Riffersweil ; Uerzlikon (Hegetschweiler). Schaff hausen : Neukirch und Neuhausen 
(Weber). Sl. Gallen-Appcnzell zwischen Heiden und Wolfhalde ; bei Meis ; Piz Alun 
(Jäger). Graubünden Chur (Theobald, Killias, Pfeffer) ; Zollbrücke, G30 m, ; Trimmis, 
670 m. (Pfeffer). Ticino Lugano (23fp 176. 6. 2 et 4) (Mari); Gandria (Kindberg et 
Roll).

Var. angustifolium (Lindb. fil.) T. avec quelques paraphylles subulées. F. très longuement 
et étroitement acuminées, un peu dentées. — N 1/*-1/3- F. ram. dentées Cp. brun rouge. — 
Cette var. est rapportée, avec raison, par Loeske au A . Juratzkanum  elle est assez 
fréquente dans le Jura sur les troncs pourrissants et humides, du hêtre surtout, dans les 
gorges, les ravins, au bord des ruisseaux (C. M).

A. r ip a r iu m  (L.). — Hygro-et hydrophile. Terricole, lignicole, saxicole. — Indifférent. 
E lément mésothermique-boréal. — Station sur les bois, les pierres fréquemment
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inondés, la terre humide, etc. — Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1100 m. (La 
Chaux, leg. Meylan) ($8£> 177. 1. 26).
Jura, Plateau, vallées des Alpes (P.F. ou R.) ; régions rhodanienne et insubrienne. — 

F. ; Q. ou A. ; fr. — Localités : nombreuses.

A.. H ausm ann i De Not. et A. leptophyllum Schimp. sont, selon Loeske, de petites formes 
xérophyliques de A. riparium.

A. t l 'ic h o p o d iu m  (Schultz). — Synon. A. Kochii Br. cur. et A. curvipes Gümb. teste 
Loeske. — Exsicc. : W et S. 698. — Hydro-et hygrophilc. Terrieole. — Indifférent ou 
calciphile. — E lément mésothermique boréal.
Station prairies marécageuses. — Zone inférieure. — Plateau ; Jura ; régions rhénane 

et insubrienne. — R. ; P. ou Q. ; fr.
Localités Vaud tourbière de Jongny sur Vevey ($8£) 177. 2. 6) (Amann). Jura, 

Granges de Sainte-Croix (Meylan). Zürich Riffersweil ; Tiirlersee (Hegetschweiler jr.). 
Zug Cham (Hegetschweiler jr., Weber) (93£> 177. 2. 4). Si. Gallen im Ried von Ragaz 
(Pfeffer); Buchs (Schnyder). Graubünden : Zizcrser Ried bei Untervatz (Pfeffer) ($8|) 177. 
2. 2). Ticino Lugano (Mari).

« Peut-être la même chose que A. hygrophilum de Kindberg et Rcill (folia laxe squar- 
rosa. » (P. C.)

Sous-genre H y g ro a m b ly s te g iu m  Lüske ex. p.

A. flliv iatile  (Sw.). — Je n’ni pas vu d’exemplaires suisses de cette espèce calcifuge. — Indiquée 
par Schleicher en Valais : ruisseau près de Saillon, et par Mari au Tessin : Lugano, nell’ lorrenle 
Falloppia presso Chiasso. Ces expi. sont rapportés par Limpricht à A .fu llax;  les cxpl. de Cadro, 
leg. Mari (©£> 178. 5. 12) appartiennent à cette dernière espèce.

A. i r r ig u u m  (Wils.). — Hydrophile, litophile. — Calcifuge tolérant.
E lément mésothcrmique-boréal. — Station sur les pierres, les rochers et les murs 

fréquemment inondés. — Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1270 m. (Churwalden, 
leg. Pfeffer). — Jura (R.) ; Plateau ; Alpes ; région insubrienne. — F. F. ; P. ou Q. ; rare
ment fr. — Localités nombreuses. — Très répandu sur les rives du Léman, du Bodensee, 
du Rhône, du Rhin et de la plupart des grands cours d’eau du Plateau. Plus rare dans le 
Jura et les vallées des Alpes.

Var. tenellum Schimp. Petite forme délicate à F. plus petite. — Ns plus faible. — 
Ticino : colline di Muzzano (93§ 178. 1. 4) (Mari).

Var. spini folium Schimp. Forme flottante, vert loncé ou noirâtre, irrégulièrement rami
fiée, à F. plus étroites cuspidées par l’excurrence de la N. Cp. plus courte et plus épaisse. — 
Fréquent dans les eaux froides (Léman, lac de Constance). — Comme l’a fait remarquer 
Roth (Europ. Laubm. II p. 517 et 532), cette forme dérivée de A. irriguum  n’a rien à faire 
avec A. fal/ax Brid. dérivé du A. filicinum avec lequel Limpricht la confond,

Var. homomallum Roth. F. falciformes-secondes, à base auriculée et décurrente.

A. f il ic in u m  (L.). — Synon. Hypnum f. — Exsicc. W. et W. 899.
Hygro- et hydrophile, litophile. Terrieole. Calciphile. — E lément mésothermique-boréal. 
Station sur le sol, le bois, les pierres dans les stations humides ou mouillées. — De la
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zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans les zones 
moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2400 m. (Bundstock im Kiental, leg. Culmann). — Dans 
toutes les régions. — C. ou C.C. ; A. ou A.A. ; souvent st.

Localités très nombreuses. — Aux variétés Irichodes (Brid.) et prolixum  De Not. 
décrites dans la l re partie (p. 178), il faut ajouter :

Var. gracilcsccns Sehimp. T. allongée, couchée, très mince, très feutrée, brièvement pen
née. F. vert vif, à peine secondes.

Yar. elatum Schimp. Gazons profonds, spongieux, mous, rouillés. T. dressée, 10-15 cm., 
peu feutrée ; paraphylles peu abondantes ; F. ovales-lancéolées, à peine secondes.

Var. fallax  Hook et Tayl. Forme flottante, vert noirâtre. T. 10 cm. et plus, pennée, à 
branches nombreuses ; F. plus étroites et plus longuement acuminées. Ns ou -j- Ns, persis
tante dans les vieilles F. — Faux courantes.

Var. supraalpinum Mol. Forme délicate, fasciculée, julacée. Etablit la transition à A. 
curvicaulc. — Zone alpine (33£) 178. 3. 54 du Rigi-Kulm p. ex.).

Comme H. Winter l’a fait remarquer, A. ftlicinum  passe parfois à A. irriguum  les 
expi. 178. 3. 82, 84 et 80 de la source vauelusienne de la Sarvaz, près Saillon (Valais) 
en sont de beaux exemples. D’autres formes 178. 3. 80 de la Untere Tüsehalp p. ex.) 
passent au A . fallax.

A. fa llax  (Br. eur.). — Synnn. TTypnum Formianum Fior. Mazz. ; / / .  Vallis-Clausae
ß fallax Boulay.
Hydrophile aquatique et litophile. Saxicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station immergé et flottant dans les courants 

rapides, près des chutes d’eau, etc,.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jura ; Plateau ; vallées des Alpes. — P.F. 

ou A.F. ; Q. ou A. ; st.
Localités Génère ruisseau entre Etrembière et Annemasse (Rome). Vaud : Gimel 

(Müller-Arg.). Jura Noiraiguc près La Chaux ($8§ 178. f». 4 et 6) ; dans l’Orbe et le Bras- 
sus, Vallée de Joux et Vallorbe (83|) 178. 5. 10) ; Val-de-Travers ; Côte-aux-Fées (Meylan). 
Bern « in Alpium Sanensium uliginosis » (Bridel) ; in der Saane, bei Gsteig, 1080 m. 
($8£) 178. s. 16) (Amann) ; Spitalmatte, Gemmi, 1900 m. ; Aarufer, 550 m. (Culmann). 
Zürich Eschenberg, beim Forsthaus, 550 m. ; Schwamendingen, 430 m. (Culmann). Appen
zell Brunnentrog zwischen Stein und Teuffen, 780 m. ($8£> 178. 5. 8) (Correns). Graubün
den : Albulapass, 1530 m. ; Flims, 1270 m. ; Chur, 570 m. (Pfeffer). Ticino : Bosco Luga- 
nese ($8§ 178. 5. 2) ; Mendrisio ; Faloppia presso Chiasso (Mari).

A. 11 c u rv ic a u le  (Jur.). — Synon. Hypnum c. — Exsicc. M. G. 786.
Hygrophile. Saxicole. Calciphile. — Elément microthermique, boréal-alpin.
Station rochers humides. — Zones subalpine et alpine. — De 1800 (Rigikulm, leg. 

Amann) (© § 178. 4. io) à 2700 m. (Rottal, Lauterbrunnen, leg. Culmann).
Hautes-Alpes. — P.F. ; Q. ou A. ; st. — Localités une quarantaine environ notées, 

dans les Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la Linth, de la Thur, du Rhin et de l’Inn.
Race xérophvtique alpine de A. filicinum : les formes intermédiaires sont nombreuses et 

fréquentes.

43
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Remarque sur les races et les formes « hydrorhéiques ».
La plupart des mousses hydrophiles : Philonotis, Rhynchostegium rusciforme, Hygroam- 

blystegium, Cratoneuron, Drepanocladus, Hygrohypnum spec., etc., présentent deux séries 
principales de formes immergées : les unes (que je ne considérerai pas dans cette remarque) 
vivant dans les eaux calmes ou peu agitées, les autres dans les eaux très agitées, sur les 
rives battues par les vagues, dans les courants rapides qui entraînent souvent des corps 
durs : sable, gravier, etc.

Ces dernières formes présentent une série de modifications morphologiques et anatomiques 
parallèles qui représentent, au point de vue biologique, des adaptations aux conditions spé
ciales du milieu et ont pour effet de préserver, dans une large mesure, la plante contre les 
dommages qui pourraient résulter pour elle du courant : mutilation, arrachement du support, 
etc.

Les principales de ces modifications consistent dans la réduction des systèmes assimila
teur et conducteur et dans le développement très accusé du système mécanique. Le dévelop
pement porte sur les tissus substôréides et stéréides de la tige et de la nervure de la feuille, 
le renforcement des parois cellulaires à l’insertion de celle-ci, l’épaississement et la consoli
dation de la nervure qui peut devenir plus ou moins cxcurrentc (forma spinifolium) et 
persister dans les feuilles âgées, après la décomposition du limbe.

La réduction porte sur le limbe de la feuille, qui peut même disparaître complètement 
(comme, par exemple, chez Rhynchostegium rusciforme v&Y.simplicissimum mihi) et éven
tuellement sur le faisceau central de la tige (qui disparaît dans la var. riparinm  du Gymnos- 
lomum rupestre), puis sur les cellules auxiliaires de la nervure, les paraphvlles, le feutre 
radiculaire, etc.

La plupart de ces formes, que j ’appellerai hydrorhéiques, sont stériles; d’autres fructi
fient très rarement.

Les races biologiques qui résultent de ces modifications et que l’on peut appeler de même 
races hydrorhéiques, forment, pour les différentes espèces d’un même groupe dont elles sont 
dérivées, des séries parallèles. Suivant que les auteurs se sont rendu compte ou non des 
rapports de dérivation qui les relient à d’autres espèces établies, ces formes ont été distin
guées systématiquement à titre de variétés, de sous-espèces ou d’espèces distinctes.

C’est ainsi que pour les Hygroamblystegium et les Cratoneuron nous avons les races 
hydrorhéiques suivantes :

Pour Amblystegium irriguum
Hypnum fallax  Brid. pro parte; A. irriguum  var. y fallax Br. eur. et Schimp. Syn. ; 

A. Formianum Fior. ; II. Formianum Schimp. ; A. Va Ris Clavsae Husnot (non Bridel !) ; 
A. irriguum  var. spini folium (forme extrême).

Pour A. fluviatile :
A. fluviatile var. spini folium Monkem.

Pour A. filicinum :
II. fallax  Bridel pro parte ; H. filicinum var. fallax Hook et Tayl ; var. Vallis Clan- 

xae Wilson ; item Dixon et James (non Bridel !) ; var. crassinervium Ren. ; var. prolixum  
De Not. ; var. submersum Pfeffer.
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Pour Cratoneuron commutatum :

II. Vallin Ctausac Bridel pro parte ; II. commulatum var. pachyncuron Schimp. ; var. 
ecalcarcum Lor. ; II. napacum Limpr. oliin ?

Pour C. falcatum :

H . Vallis Clausae Bridel ex parte ; II. irriyalum  Zett. ; H. vircsccns Boulay ; II. na- 
pacum Limpr. olim? II. commulatum var. vircsccns Schimp. Syn. ; var. ffucluans Bryol. 

eur. ; var. claluvt Holler.
La confusion dans la manière de considérer et de classer ces formes, que décèle cette 

synonymie touffue et compliquée, s’explique par le fait que, d’une part, les races hydrorhéiques 
dérivées d’espèces différentes peuvent arriver à se ressembler à tel point qu’elles peuvent être 
confondues si l’on ne dispose pas d’un matériel d’observation suffisant1 ; d’autre part que, 
par contre, comme l’a fait remarquer Mônkemeyer (Untersuchungcn... Hedwigia L. p. 263), 
les formes aquatiques dérivées des différentes variétés d’une même espèce (A . fUicinum p. 
ex.) peuvent différer assez notablement entre elles pour que leur parenté puisse, dans certains 
cas, être méconnue.

.Je remarquerai, à ce propos, que les formes hydrorhéiques dérivées des deux espèces 
voisines C. commutaiam et C. falcatum n’ont guère été distinguées jusqu’ici, la plupart 
des auteurs modernes (sauf Mônkemeyer) confondant les deux séries sous le nom de C. irri
yalum  (Zett.). J’estime qu’il est désirable de réserver ce nom aux formes hydrorhéiques 
manifestement dérivées du C. falcatum ; quant à celles dérivées du C. commulatum , carac
térisées par la taille plus faible, la ramification régulièrement pennée, le tissu cellulaire 
foliaire plus court, etc., je propose de les distinguer sous le nom de C. commulalo-vircsccns, 
afin d’éviter toute confusion.

Etant donné le fait qu’il existe des formes intermédiaires entre C. commulatum et
C. falcatum (C. commulalo-falcatum Loeske), il parait très probable qu’il existe aussi des 
formes hydrorhéiques ambiguës entre C. irriyalum  et C. commulalo-virescens.

Genre Cratoneuron Sull.

C. d e c ip ie n s  (De Not.). — S y non Thuidium d. De Not. ; Ilypnum  Nolarisii Boulay. 
— Exsicc. M. G. 739 B. — Hygrophile. Terricole. Calcifuge tolérant.
E lément mésothermique-boréal.
Station lieux mouillés dans les marécages, près des sources, etc.
Zones moyenne, subalpine et alpine. — Maximum de développement, de fréquence et 

fructification dans la zone subalpine. — De 900 m. (Faido, leg. Kindberg), à 2230 m. 
(Naretsee, leg. Culmann).

Jura (P. F. ou R.); Sous-Alpes (R.); Alpes (F.); région insubrienne. Q. ou A.; 
rarement fr.

1 (. est ainsi que Limprichl (in Rabcnh.) a confondu, sous le nom d’Amblyslegium fa l la x  (Brid.) Milde var. 
spinifoliuin  Schimp., les formes hydrorhéiques de VA. irrigaum  et celles du Cratoneuron ß lic inum  (conf. 
Roth Europ. Laubm. II p. 517 et 532.
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Localités une cinquantaine environ notées. Observé c. fr. dans les localités suivantes 
Valais : Louèche-les-Bains (Philibert) (93$ 183. 1. 20). Vaud: Rochers de Naye (Philibert); 
Taveyannaz, 1500 m. (Amann) (93$ 183. 1. 16 et 50). Fribourg sous le Chalet de la Berra, 
1600 m. (Aebischer). Jura Forêt de La Vaux, 1250 m. (Meylan) (93$ 183. 1. 42). Ziiricli : 
Hohe Rohne, 1050 m. (Culmann). — Uri Brunibachfâlle im Maderanertal 1500 m. (Amann) 
(183. 1. 48). Ticino : Faido, 900 m. (Kindberg).

Par son port et son tissu cellulaire, cette espèce paraît intermédiaire entre Amblyslcgium 
filicinum et C. commutalum. Les papilles, saillantes surtout sur le dos de la feuille, qui 
caractérisent C. decipiens, sont du reste assez variables et peuvent s’atténuer de façon à 
laisser dans le doute relativement à certaines formes croissant sur les terrains calcaires 
(p. ex. 93$ 183. 1. 26, folia sublaevia /).

G. commuta tu m (Hedw.). — Exsicc. W. et S. 199. — Hygro-et hydrophile. Terricole. 
Calciphile. — Elément mésothermique-boréal.
Station lieux mouillés d’eau calcaire, ruisseaux, sources, etc.
De la zone inférieure, à la zone alpine où il devient R. — Maximum de développement 

et de fréquence dans les zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 2100 m. (Julier, leg. 
Pfeffer).

Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; fr. — Localités très nombreuses.
Var. elegantulum De Not. Forme délicate, vert gai. T. pennée à branches rapprochées,

F. plus petites et plus délicates ; Cel. basil. et auricul. incolores.
Var. robustum Culmann. Forme très robuste, régulièrement pennée, branches larges de 

3 mm. et longues de 15 cm. ; F. plus grandes, 2,8 mm., les F. caul. moins triangulaires.
Parallèle au H. Wilsoni. — Vaud Chardonne, 600-700 m. (93$ 183. 2. 22) (Amann). 

Zurich : Brunnen beim Sonnenberg, Zurich, 500 m. (93$ 183. 2. 8) (Culmann).
Var. pseudodecipicns Amann. Forme ambiguë entre C. commutalum et C. decipiens.

F. fortement homotropes-falciformes, dentées sur tout le contour, non ou à peine plissées à 
la base. Tissu cel. allongé comme chez C. commutalum, les extrémités des Cel. font forte
ment saillie et représentent des papilles bien distinctes, surtout à la base et sur le dos de la 
N. — Graubünden : Fluelabach bei Davos, 1650 m. (93$ 183. 2. 16) (Amann).

Var. commutato-viresccns Amann. Forme hydrorhéique, probablement fréquente dans les 
torrents des montagnes. — Vaud Pont de Nant (93$ 183. 2b. 6). Graubünden Davos, 
1600-2000 m. (93$ 183. 2b 2 et 4) (Amann).

Var. commutato-falcatum Loeske. — Fréquent dans les Alpes (93$ 183. 3. 36).

C. falcatum (Brid.). — Hygro-et hydrophile. Terricole. Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station lieux mouillés.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de développement, de fréquence et 

de fructification dans la zone alpine. — De 300 m. (Olivello près Melide, leg. Culmann) à 
2430 m. (Val d’Agnelli, Julier, leg. Pfeffer).

Dans toutes les régions. — FF. ; A. ou AA. ; souvent st.
Localités nombreuses. — Subfossile dans la tourbe d’Einsiedeln (Düggeli).

C. 11 s u lc a tu m  Schimp. — Exsicc. Rab. 910 (var. subsulcatum).
Hydrophile. Saxicole et terricole. Calciphile préférant.
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Elément mésothermique, boréal-alpin. — Station sur les rochers et le sol pierreux 
humides ou mouillés.

De la zone moyenne (R.) à la zone nivale. — Maximum de fréquence dans les zones 
subalpine et alpine. — I)e 1100 m. (Gorge de la Pouetta Raisse, leg. Meylan) à 3000 m. 
(Cabane du Dôme, leg. Vaccari, var. subsulcalum).

Jura ; Alpes. — A. F. ou F. ; Q. st. — Localités : une trentaine environ notées.
Var. subsulcalum Sehimp. Taille plus grêle et plus réduite, F. plus étroites, un peu 

crispées à sec, moins sillonnées ; N. plus faible et plus longue, souvent bifurquée ; Cel. supér. 
plus allongées. — Paraît moins fréquent que le type.

Le C. 11 sulcatum peut être considéré comme une race alpine, par xéromorphose, du
C. commutalum.

C. 11 p ty c h o d io id e s  Roth. Race alpine du C. commulatum, en touifes jaune brunâtre, 
plus foncées à l’intérieur, molles. Aspect du 1). lycopodioides. T. 6-8 cm., dressée, simple 
ou bifurquée, à branches dressées, peu ramifiées-pennées, les extrémités non ou presque 
crochues, aiguës. Paraphylles nombreuses, subulées, simples. F. caul. profondément plis- 
sées-sillonnécs, très atténuées à la base, dentées sur tout le pourtour, lancéolées-allongées, 
acuminées, à pointe souvent tordue. — Ns forte, un peu flexueuse. Cel. 6 p (6-8 : 1) briè
vement rcctangul., les supér. vermiformes, courtes, les basil. infimes dilatées, carrées, 
24-25 p, jaunes et épaissies. F. ram. plus petites, faleiformes, à base elliptique étroite, 
peu dentées. — St. — Prairies marécageuses des zones subalpine et alpine. — Valais : 
Orny, 2200 m. (50̂ ) 183. 41’ 6) ; Saasfee, 1700 m. (©§ 183. 41' 2) (Amann). Graubünden : 
Val Fedoz, 2000 m. (© § 183. 41' 4) (Amann); Brigels (Correns). Ticino : entre Faido et 
Dalpe (Rœll).
« J ’ai récolté à 2000 m., au Oberlæger Faulhorn (Bern), un Cratoneuron intermédiaire 

entre le (' ptychodioides et le C. irrigatum. Il se rapproche du premier par ses Cel. courtes 
et légèrement papilleuses, du second par son port et sa N. plus forte, persistant après la 
décomposition des F. » (P. C.)

C. i r r i f ja lu m  (Zett.). — Hydrophile, aquatique. Terricole. Calciphile préférant.
E lément mésothermique-boréal. — Station dans les torrents. — Zones moyenne, 

subalpine et alpine. — De 580 m. (Beatenhôhle, leg. Culmann) à 2400 m. (Curaletschsee, leg. 
(Culmann). — Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ; A. ou A.A. ; très rarement fr.

Localités nombreuses. La plante fructifiée n’a été observée qu’au Chasseron, 1300 m. 
(Meylan et Porret) et au Suchet, 1300 m. (Meylan). — « Dans les stations basses, la plante 
se rapproche de plus en plus du C. falcatum. » (C. M.)

Genre Chrysohypnum Hampe.

C. Halleri (L. fil.). — Eœsicc. W. et S. 393. — Mésophile. Saxicole. Calciphile préférant. 
Elément mésothermique-boréal.
Station sur les rochers et les pierres ombragées et un peu humides. Exceptionnelle

ment sur le bois pourri et l’écorce des arbres.
De la zone moyenne à la zone alpine. — De 460 m. (Tôssrain, leg. Culmann) à 2660 m. 

(Rottal bei Lauterbrunnen, leg. Culmann).
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Plateau (R.) ; Jura ; Préalpes ; Alpes (F.F.). — P. ou Q. ; fr.
Localités très nombreuses. — Découvert par Haller « Hypnum caulibus prostatis, foliis 

lanceolatis reflexis, operculo conico » (Historia slirpium Helveliae, n° 1734) dans les Alpes 
bernoises.

Var. brevifolium mihi. F. caul. largement ovales, brusquement et brièvement acuminées.
F. caul. et ram. à bords entiers ou superficiellement denticulés. — Valais : Simplon, sur 
Bérisal, sur la terre humide, 1700 m. ($8§ 179. 1. 58) (Amann et Meylan).

Les expi. (SSfp 179. l. 60 du Creux-de-Champ, les Ormonts, 1350 m., appartiennent à 
une forme grêle, bien verte.

C. S o m m e r fe l t i i  (Myrin). — Eccsicc. W et S. 394. — Mésophile. Saxicole et humicolc. 
Calciphile préférant. — Elément mésothermique-boréal. — Station sur les vieux 
murs, les pierres, au pied des arbres, sur le bois humide, etc. — Avec Amblyslcgium 
serpens.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — De 330 m. (Lugano, leg. Kindberg) à 1900

m. (Almagel-Saasfee, leg. Meylan). — Dans toutes les régions. — A.F. ; P. ou Q. ; fr. 
Localités nombreuses (une cinquantaine environ notées).
Var. cor licol um Roth. Forme délicate, port d’un Amblgslegium ; F. à N. courte, double 

ou bifurquée. — Au pied des saules.

C. h isp id u lu m  (Brid.). Taille et port de C. Sommerfelti i.  F. caul. étalées ou réfléchies, vert saturé, 
dentées sur tout le contour. Gel. étroitement linéaires, 6 (i (5-6 1). Op. à pointe courbée. — Scan
dinavie, Amérique du N.

C. s tra g u lu m  Hagen. Paraît être, de même que le précédent, une forme du C. Sommerfelti i.

G. e lo d e s  (Spruce). — Hygro- et hydrophile, hélophile. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol, dans les prairies marécageuses, 

le bois, les racines humides ou mouillés, au bord des étangs, des lacs, etc. — Caricetum, 
Phragmitetum.

Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1538 m.
Plateau et Jura (P.F.) ; Alpes (R.). — P. ou Q. ; rarement fr.
Localités : Vaud : grève du Léman près Saint-Sulpice, 378 m. (Amann) (©£> 179. 5. 8). 

Jura : La Vraconnaz, 1100 m. (5B§ 179. 5. 10); lac de Joux (Meylan). Fribourg marais 
de Sales, Gruyère (Æbischer). Aargau Egelsee ; Bünzermoos, fr. (Boll). Zürich: Katzen
see, 450 m., fr. (Weber) (Amann) (S8£) 179. 5. 2, 4 et 6) ; Lantig bei Wülflingen, 440 m. ; 
Grundhofer Ried bei Oberwinterthur, 480 m. ; Neu-Turbenland bei Uerzlikon, 530 m. (Cul- 
mann). Unlencalden : am Sarnersee (Keller). Si. Gallen-Appenzell : zwischen Heiden und 
Wolfhalden ; bei Staad (Jäger) ; zwischen Ebnat und Nesslau, 730 m. (Herzog). Graubün
den: Flimsersee, 1000 m. (Killias, Pfeffer).

Var. falcatum Everken (Synon. var. hamulosum Schimp.). Touffes denses vert brunâtre 
ou jaunâtre ; F. recourbées et secondes. — Avec le type.

C. c h ry s o p h y llu m  (Brid.). — Mésophile. Saxicole et terricole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station : sur les rochers, les pierres, le sol humide. 
De la zone inférieure à la zone alpine. — Maximum de développement et de fréquence
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dans la zone moyenne. — De 200 m. (Pontebrolla, leg. Weber) à 2700-2750 m. (Rottal bei 
Lauterbrunnen, leg. Culmann).

Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; souvent st. — Localités très nombreuses.
Yar. tenellum Sehimp. Forme des lieux secs, plus grêle et plus petite, à éclat doré pro

noncé ; F. plus étroites, moins squarreuses, les supérieures subsecondes. — Monte plus haut 
que le type dans la zone alpine.

C. 111 p r o t e n s u m  Brid. — Hygrophile. Saxicole. Indifférent ou calciphile préférant. 
Elément mésothermique-boréal.
Station rochers humides. — De la zone inférieure à la zone nivale. — Maximum de 

développement dans les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 3500 m. (Mont-Rose, leg. 
Vaccari). — Dans toutes les régions. — F.F. ou C. ; Q., A. ou A.A. ; fr.

Localités nombreuses.
« In alpibus sanensibus, rupis madidis. » (Bridel, 1790.)
« Peut être considéré comme une variété du C. stellalum. Ce dernier présente des formes 

avec un An. large. » (P. C.)
« Les formes intermédiaires sont fréquentes et on voit fréquemment aussi le C. stellalum 

devenir insensiblement le C. protensum. » (C. M.)

G. s t e l la t u m  (Schrcb.). — Exsiec. Rab. 759 ; W et S. 97. — Hygrophile. Terricole. 
Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station prairies humides, marécages, tourbières.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 2800 m. (Piz Bevcrin, leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — CC. ; A., AA. ou M. ; ordinairement st.
Localités très nombreuses.

G. P O ly g a m u m  (Br. eur.). — Hygrophile, hélophile. Terricole et arénicole, Indifférent. 
Elément hygrothcrmique-atlantique.
Station sur le sol humide ou mouillé des prairies marécageuses.
Zones inférieure et moyenne. — Jusqu’à 1100 m.
Jura ; Plateau ; régions rhodanienne et rhénane. — R. ; Q. ; rarement fr.
Localités Genève grève du Léman près Bellerive (Guinet). Jura bords du lac de 

Joux et Gouille à l’Ours entre Yallorbe et le Pont ; tourbières du Brassus et de la Chaux 
(Meylan). Aargau  Bünzermoos, (Boll). Zurich Katzensee (Boll) ; am Zürichsee bei 
Münnedorf (Weber). Thurgau Felberried (Kniisel et Meyer). S i. Galien-Appenzell 
Rheineck (Custer) ; Heidlertobel (Jàger;.

Var. fallaciosum (Jur.). Plus robuste que le type. Touffes — 10 cm., lâches. T. dressée 
ou ascendante. F. subsquarreuses, les terminales secondes-falciformes. N. variable, ordinai
rement bifurquée. — Marécages profonds. Paraît plus fréquent que le type. — Thurgau 
Lomnisserried (Kniisel et Meyer). Graubünden : Untervazenried im Rheintal (Pfeffer).

Var. minus Sehimp. Plus petit que le type : taille de C. chrysophyllum F. subsquarreuses, 
à pointe subulée, presque plane. N. simple ou double. — Champs argileux.
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Genre Drepanocladus C. Müll. (Harpidium Süll.)

L’étude des Drépanoclades suisses reste à faire : nos connaissances sur la répartition horizontale 
et verticale de ces plantes, dans notre pays, sont fort incomplètes et défectueuses. La plupart des 
échantillons des herbiers doivent être revus et déterminés d’après les principes actuels de la classification 
de ce genre très polymorphe. Il a paru peu utile, dans ces conditions, de mentionner, pour chaque 
espèce, les variétés souvent nombreuses. La disposition adoptée ici est celle de Roth « Uehersicht über 
die europ. Drepanocladen... » (Hedwigia XLVIII, p. 152-177).

A. — Groupe VERNICOSUS

D- vernicosus (Lindb.). — Hydrophile. Terricole. Indifférent.
Elément mesothermique-boréal. — Station : marais tourbeux et prairies marécageuses. 
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2550 m. (Sehwarzsee, Zermatt, leg. 

Rompel). Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ou FF. ; A. ou AA. ; rarement fr.
Localités nombreuses.
Var. turg idus  (Jur.). Forme molle, flottante, allongée. — Tourbière de la Chaux (Meylan).

D. intermedius (Lindb.) — Eccsicc. W. et S. 699; M. G. 842 (var. rupicoln). 
Hydrophile. Terricole. Indifférent. — E lément mésothermique-boréal.
Station marais, tourbières, prairies marécageuses, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 1950 m. (Wengernalp, leg. Culmann). 
Jura; Plateau ; Alpes. — C. ; A. ou AA. ; très rarement fr.
Localités très nombreuses. Observé e. fr. à La Vraconnaz (Meylan) ; Schwarzenegg, 

Bern. (Culmann) ; ob Männedorf (Weber).
Se retrouve fréquemment à l’état subfossile dans les couches inférieures de la tourbe et 

même dans le « Lebertorf » de Wetzikon.
Le D. intermedius se trouve dans les anciens herbiers ordinairement sous le nom de

H. revofvens.
Var. rupico/a Phil. Forme xérophytique, vert-jaune, à tige pennée, « croissant sur de 

grands blocs de rochers exposés au soleil et jamais inondés » ; Vallée de Nant sur Bex, 
1300 m. (Philibert) (93̂ ) 180. 4. 8).

D. Cossoni (Schimp.). — Hydrophile. Hélophile. Terricole. Indifférent ou calciphile 
préférant. — Elément mésothermique-boréal.
Station prairies marécageuses, sols souvent inondés par la crue des lacs et des 

rivières. — Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1500 m.
Jura; Plateau; Alpes. — F .; A. ; très rarement fr.
Localités Jura fréquent! (93§ 180. 5. 4, 6 et 14); c. fr. Granges de Sainte-Croix 

(Meylan). Vaud : Jongny sur Vevey (Colomb); Adens ($8£) 180 3. 12) (Corboz) ; Lac de 
Bret, 600 m. (93.1Ô 180. 3. 16) (Amann). Sofa/hvrn Inkwyl und Betlach bei Solothurn 
(Bernet). Zürich Lantig bei Wölflingen, 440 m. ; ob Veltheim; Katzensee, 450 m. ; Bei 
der Au, 410 m. ; Hüttensee, 670 m. (Culmann); Männedorf, 410 m. (Weber); Vollenweid 
(Hegetschweiler jr.) ; Riffersweil-Kappel (93£) 180. 3. 10 et 18) (Amann) ; Hüntwangen 
m  180. 3. 8) (Frymann). Glarus Klönsee, 810 m. (Culmann). Schaff hausen oberhalb
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•1er Thurmiindung am rechten Ufer des Rhein (Fryman). Graubünden une partie des 
localités indiquées par Pfeifer se rapportent sans doute à D. intermedius ; Wildboden 
bei Frauenkirch, 1500 m. (üïftp 180. 3. 2) (Amann). Ticino Faido-Dalpe (Rôll).

D. r e v o lv e n s  (Sw.) — Hydrophile, hélophile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal. — Station marais, tourbières. — Souvent avec 

I). inlermcdius.
De la zone moyenne à la zone alpine. — Paraît plus fréquent et plus abondant dans les 

zones supérieures. — Jusqu’à 2250 m. (Siedelhorn, leg. Culmann).
Jura; Plateau ; Alpes. — A. F. ; A. ou AA. ; ordinairement st.
Localités Jura A. F. dans les dépressions des marais tourbeux, beaucoup plus rare

ment dans les eaux calcaires ; fructifie dans de nombreuses localités (Meylan). Bern : « J’ai 
cueilli, à 1100 m., dans l’Urbachtal, à 1700 m., au-dessus de Beatenberg, et à 2250 m., au- 
dessous du Siedelhorn, des mousses qui, par le port, se rapprochent beaucoup du D. revolvens ; 
mais, sur aucune d’elles, je n’ai pu constater l’inflorescence monoïque. « (P. C.)

Forma spinifolivs (forme hydrorhéique) Valais Emosson, 1750 m. (33fp 180. 2. 6) 
(Amann).

Les formes à inflorescence douteuse, ambiguës entre D. revolvens et D. intermedius, 
sont fréquentes !

B. — Groupe UNGINATUS

D. l l l ic in a t l is  (Hedw.). — Eœsicc. : W et S. 490. — Mésophile. Terricole, saxicole et 
arboricole, (’alcifuge tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur le sol, les pierres, les rochers ombragés, sur les racines et le tronc des 

arbres (conifères surtout).
De la zone moyenne à la zone nivale. — Maximum de fréquence et de développement 

dans la zone subalpine. — De 080 m. (Briinggberg bei Kollbrunn, leg. Culmann) à 3200 m. 
(Piz Languard, leg. Pfeifer).

Plateau (R. ou P. F.) ; Jura ; Préalpes et Alpes. — C. ; Q. ; A. ou AA. ; fr. (souvent st. 
dans les stations élevées).

Localités très nombreuses.
Les var. plumosum Schimp., plumulosum  Schimp., gracilescens Schimp. sont 

fréquentes.
Var. abbrevialus Schimp. Touffes denses, enlacées, vert brunâtre ; F. plus étroites, 

moins courbées. Cp. presque dressée, à S. plus court.
Var. subjulaceus Schimp. T. dressée, peu divisée; rameaux julacés, cylindriques;

F. imbriquées, dressées-secondes, vert pâle, à éclat très prononcé, plus larges, l’acumen 
plus court et plus courbé ; Cp. cylindrique presque dressée. — Florule pariéto-culminale 
des sommités ; ordinairement st.

Var. majus Jensen. Touffes robustes, 10-20 cm., jaune paille, T. élancée, à branches 
courtes et peu nombreuses, F. profondément sillonnées, Cel. aur. jaunâtres, épaissies. 

Graubünden Strelahorn, Davos, 2500 m. (©$ 180. 5. 36) (Amann).

D. I Ic o n ti( ju u s  (Nees). Forme réduite extrême de la var. plumulosus du B. uncinatus 
selon Milde. Taille et port de C. Sommer feltii. Gazons lâches. T. — 5 cm., rampante,

U
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avec quelques branches dressées, crochues, longues tic 3 mm. Paraphylles nombreuses, 
subulées. F. caul. falciformes-secondes, à base étroite, un peu décurrente, puis étroite
ment ovales-lancéolées, graduellement atténuées en une très longue pointe subulée, 3 

0,45-0,60 mm., non ou à peine plissées, entières ; — N 1/a verte, 35 p. Cel. leptodermes 
et très étroites, 4 p (10-20: 1). Cel. angul., rectangulaires, hyalines et leptodermes, formant 
un petit groupe plan, bordé en haut par des Cel. carrées. Cp. nutante, cylindrique, un 
peu courbée ; An 2 ; P. orange ; End. jaune-orange ; Ci. délicats et fugaces. Sp. 14-1N p, 
vert clair. — Sur le bois et l’écorce. — A rechercher.
Graubünden : Klosters i. P., 1200 in., an Buchenstämrnen (93f) 180. S1-' 2) (Amann) ; auf 

einem Baumstamm unter der Schwendialp, 1600 m. (Herzog).

I). H orthothecio illes (Lindb). — Identique, selon Warnslorf, à la var. su b jn la c e u s  du ü .  nnci- 

n a tu s . Port et taille du B ra c h y te c iu m  tu r g id u m , couleur du O rlh o th ec iu m  ch ryseu rn . — Spilzberg, 
Grönland, Laponie.

C. — Groupe S en d tn er i.

D . S e n d 'n e r i Schimp. — Hydrophile, hélophile. Tcrrieole. Calciphile.
E lkment mésothermique-boréal. — Station marécages.
Zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1750 m.
Jura ; Plateau ; Alpes. — A.F. ; Q. ou A. ; st.
Localités Valais: Zermatt, an der Visp, 1750 m. (Rompcl). Jura répandu. (Les Orl. 

sont tantôt rougeâtres, tantôt hyalines et maintes formes passent à II. Wilsoni) (Meylan) 
(33f) 181. 2. 2 et 4) ; la var. vulgaris au Chasseron, 1400 m. (Meylan). Bern l'nterfcld 
bei Interlaken, 570 m. (Culmann). Aargau Gaishof ; Bünzermoos (Boll) ; Tromsberg im 
Siggcntal ; Rebmoos bei Brugg (Gebeeb). Zürich Unterthürmen bei Flaach, 350 m. (93f) 
181.2.8); Baidisried bei Hetlingen, 430 m. (Culmann) ; Männedorf, 410 m. (Weber); 
Lehmgruben bei Heisch (Hegetschweiler jr.). Graubünden Zizerserried, 530 m. (Pfeifer); 
St. Moritz (Frl. von Guggelberg) ; Cavlocciosee, 1900 m. (Herzog).

D . W ilso n i (Schimp.). — Hydrophile, hélophile. Terricole. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — Station sur le sol argileux fréquemment inondé, 

au bord des étangs, des fossés, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2100 m.
Jura ; Plateau ; Alpes. — P.F. ou A.F. ; Q. ou A. ; st.
Localités : Genève bords du Léman près Bellerive (Rome). Valais Emosson, 1750

m. (93f) 181. 3. 8) (Amann). Jura : « in turfosis » (Schimper) (expi. original 93f) 181. 3. 0) : 
Lac Ter, Vallée de Joux (Hétier) ; bords du lac de Joux ; tourbière de la Yraconnaz (93.fi 
181. 3. 10) (Meylan). Neuchâtel marais de Martel-dernier (93£) 181. 3. 2) (Torfcommis- 
sion). Bern Unterfcld bei Interlaken, 570 m. (Culmann). Zurich Lützelsee, 510 m. (We
ber) ; Gattikoner Weiher, 540 m. (93f) 181. 3. 1.2) (Amann); Lehmgruben bei Heisch (93f) 
181. 3. 14); Watts weil ; Herzlikon (Hegetschweiler) ; Hiintwangen (93f) 181.3.6) (Fry- 
mann) ; Schwarzenegg bei Winterthur (93f) 181. 3. 4) (Früh). Si. Gallen Moor bei Kobel
wies (Custer) ; Widersteinsfurka, 2100 m. (Jäger).

Var. hamatus Ren. Forme allongée, 25 cm., assez régulièrement pennée.
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Var. giganleus  Schimp. Forme submergée, noirâtre, 20 mm., à T. irrégulièrement pen
née. — Etablit la transition au D. ham ifo lius.

D. h a m ifo liu s  (Schimp.). — Hydrophile, hélophile. Terricole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol marécageux et argileux cal

caire, fréquemment inondé.
Zones inférieure et moyenne. — Plateau. — R. ; Q. ; st.
Localités Genève rive du Léman à Genthod (Miiller-Arg. teste Schimper Syn. II, 

p. 712) ; Versoix (Rome). Vnnd marais de la Perrausaz à Aclens (©£) 181. 4. 2) (Corboz). 
Zurich  ob Ellikon (S8§ 181. 4. 4) (Frymann).

D. ly c o p o d io id e s  (Schimp.). — Hydrophile, hélophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station marais tourbeux ou calcaires. — Souvent 

avec / / .  tr ifa r iu m  (Eriophoretum, Caricetum).
Zones inférieure et moyenne ; R. dans les zones supérieures, 
dura (F.) ; Plateau (A.F.) ; Alpes (R.R.). — A. ; très rarement fr.
Localités nombreuses. Observé c. fr. au Bünzenermoos et au Geisshof près Bremgarten 

pendant l’été très sec de 1802 (Boll).
« Les F. de cette mousse, fréquemment, ne sont pas plissées. » (P. C.)

D. — Groupe ADUNGUS

F. entières, avec de grandes Orl. bien différenciées, hyalines, jaunes ou brunies.

Subdivision d’après Roth (I. o.)
A. — Orl. occupant du limbe de chaque côté :

— F. falciformes-sccondes, graduellement atténuées-acuminées, N. forte dépassant la 1/t  ou
entrant dans l’acumen : D . a d u n cu s.

b. — F. ovales ou ovales-cordiformes, rapidement et brusquement acuminées. N. mince atteignant 
au plus la Y* : D . ten u is .

B. — Orl. atteignant la N. par une ou deux rangées de Gel. dilatées :
— Cel. aur. à parois épaisses, brunies. NNS très forte, 100 p à la base, ordinairement excurrente
en une arête lisse D . c a p i l l i f o l i u s .

b. — Cel. aur. hyalines, à parois minces, parfois jaunâtres et un peu épaissies avec l’âge :
«. — N. forte, 50-75 p, entrant dans l’acumen. F. caul. 2-4 mm. Orl. non décurrentes, à con

tour inférieur rectiligne : D . a q u a t ic u s .

P- — N. plus faible, 40-60 p, disparaissant au-dessus de la Y* ou avant l’acumen. — F. 2-3,5 
mm., à base rétrécie, ovale, décurrente, à contour inférieur arqué ;
a.'. — Cel. moyennes 10-15 : 1. Rameaux crochus à l’extrémité : D . K n e i f f i i .

PP- — Cel. moyennes 4-6 1. F. 2 mm. seulement: D . p o ly c a r p u s .

Y- — N. mince, 60 p, disparaissant avant l’acumen. F. ovales-lancéolées, graduellement allon- 
gées-subulées, 3-5 mm. ; base étroite, à Orl. décurrentes : D  p se u d o jlu ita n s .

Cel. aur. et basil. lâches, mais peu différenciées. — N Y2 mince, 40-45 p. T. non ramifiée ou 
divisée en haut seulement : D. s im p lic is s im u s .

D. a d u n cu s (Hedw.). — Hydrophile, hélophile. Terricole. Indifférent.
Elément m<‘sotherniique-boréa 1. — Station prairies marécageuses,
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De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2350 m. (Palude grande, Camianoalp, 
leg. Brockmann).

Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; A. ; rarement fr.
Localités nombreuses. Le type peu répandu ou non observé dans le Jura (Meylan). 

Zurich : Männedorf, gegen Œtweil (Weber).
Var. intermedius Schimp. Forme submergée à T. allongée — 30 cm., F. supér. à peine 

secondes. — Valais lac de Tannay (Guinet). Zürich zwischen Andelfingen und Flaach, 
460 m. (Culmann).

Var. gracilescens (Br. eur.) Forme grêle, mince, rappelant D. vernicosus. — Jura 
La Chaux, 1050 m. (Meylan). Zürich : Männedorf) (Weber).

D. 11 t e n u is  (Schimp.). Probablement F. — Vaud: Vidy sous Lausanne, 380 m. (93$ 18t. 
7b 2) ; Saint-Sulpice, 380 m. (93$ 181. 7b 4) (Amann). Bern Wengernalp, 2020 m. ; 
Unterfeld bei Interlaken, 570 m. (Culmann). Aargav Rottenswil, an der stillen Rcuss, 
380 m. (Culmann).

D. c a p ill ifo li  US Warn. — Non encore observé en Suisse.— Formes hydrorhéiques de différentes 
espèces de Drepanocladus selon Monkcmeyer.

D. a q u a t ic u s  Sanio. — Zürich, bei Ohringen, 440 m. ; Glattwiesen bei Xcebach.
430 m. (93$ 181. 81'. 2) (Culmann). Graubünden Davos, 1500-1700 m. (93$ 181. Nb. 

4, 6 et 8) (Amann).

D. K n e iff ii  (Schimp.) Exsicc. W et 8. 495 ; M. G. 783. — Probablement F. F. — 
Vaud: Bex (93$ 181. 8. 6) (Philibert). Jura fréquent! (Meylan). Aargau (Gehceb. 
Boll). Zürich Altstetten; Männedorf; Maschwander Allmend (Weber) Gattikoner 
Weiher, 540 m. (Culmann). <S7. Gallen-Appenzell (Jäger, Custer). Gra.ubünden
Davos, 1500-1600 m. (93$ 181. 8. 2). Ticino: in agro Locarnensi (Daldini) ; Muzzano ; 
Pedrinate (Mari).

D. p o ly c a rp u s  (Limpr.). — Probablement répandu. — Jura La Beuffarde, 1100 m. 
(forma falcata, Ren.) (Meylan). Bern Oberläger ob Grindelwald, 2000 m. (Culmann). 
Zürich Hinweiler Ried, 550 m. ; Katzensee, 450 m. ; Riffersweil, 600 m. (Culmann).

D. p s e u d o f lu i ta n s  (Sanio). — Probablement F. — Jura F. au-dessous de 800 m. 
Lac de Joux, 1010 m. ; La Vraconnaz, 1100 m. (Meylan). Genève fossés de la prome
nade d’Aïre (93$ 181. 9. 6). Aargau Reussufer bei Rottenswil (93$ 181. 9. 2 et 4) 
(Culmann). Zürich Wolfensberg ob Veltheim, 510 m. ; Gattikoner Weiher, 540 m. 
(Culmann).

D. s im p lic is s im u s  Warn. — Lac de Come.

E. -  Groupe EXANNULATUS

D. e x a n n u la tu s  (Giimb.). — Hygrophile. Terricole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal. — Station marécages, rives des ruisseaux et des 

lacs. — De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2570 m. (Fuorcla da Surlej, leg. 
Pfeffer). — Jura ; Plateau ; Alpes. — FF. ; A. ou A.A. ; parfois fr.
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Localités Jura C. et souvent AA., mais le plus souvent st. (Meylan). Bern F. sur 
les terrains non calcaires, notamment dans les Alpes siliceuses (Culmann). Zürich six 
localités (Hegetschweiler, Culmann). Graubünden Puschlav, in der Verlandungsregion der 
Seen verbreitet und häufig; gibt das Hauptmaterial zur Verlandung (Brockmann).

D. o r th o p h y llu s  (Milde). — Jura ici et là dans les tourbières du Haut Jura (Meylan). 
Bern Unteraaralp, 1840 m., fr. (58|) 182. 4 2 )  (Culmann).

D. p u rp u rascen s (Schimp.). — Hygrophile. Terricole. Calcifuge.
Elément mésothermique-boréal-alpin. — Station marécages. — Zones subalpine, alpine 

et nivale. — De 1700 m. environ à 2800 m. (Chenalctte du Grand-Saint-Bernard, leg. Amann) 
(23§ 182. 2. 10).

Localités nombreuses dans les Alpes centrales, sur les terrains achaliciques, les grès du 
llysch, etc. Mal caractérisé dans le Jura au bord des tourbières de la Vraconnaz et des 
Sayet (expi. peu pourprés) (Meylan).

D. 11 R otae  (l)e Not.). — Race hydrorhéique de I). purpura-crus.
Zones subalpine, alpine et nivale. — F. ou FF. dans les Alpes siliceuses ; paraît 

manquer au Jura.
Var. Irichojdiyllus Warn. Forme spini/u/ius avec des tiges allongées, 10-lô m., F. 

eaul. dressées divergentes, à N. longuement exourrente sous la forme d’une arête eapilliforme. 
— Valais immergé au bord du Lue du Mont Rougi' sur Hérémcnce, 2100 m. 08$ 182. 
21' 12) (Amann).

D. p seu d o -ru fo sccn s Warn. — Non encore observé en Suisse.

F. — Groupe FLUITANS

D. flllita ilS  (Iledw.). — K.nsicc. M. G. 288. — Hydrophile, aquatique, littophile et 
hélophile. Terricole. Indifférent.
E lément mésothcrmique-boréal. Station marais, fossés, tourbières dans les 

« Goilles ».
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2500 m. (Schwarzsee, Zermatt, leg. 

Rompel). — Jura ; Plateau ; Alpes. — FF. ou C ; A. ou AA. souvent st.
Localités nombreuses.

L. 11 S c h u lz e i Limpr. — <S’ynon II. auront iacum Sanio. — Race hydrorhéique alpine 
de 1). fluitans. — Alpes centrales. — Uri Gamsboden, 1(340 m. (33§ 132. 3. 2 et 4) 
(Culmann). Ticino Rodontboden San Gottardo, 1070 m. (23lp 182. 3. 6, 8 et 10) 
(Culmann).

D. p se u d o stra in in e u s  (C. M.). — Jura vaudois tourbière de La Chaux (Meylan). 
Jura, bernois tourbière du Magasin (Hétier) (forme intermédiaire fluitans-pseudostra- 
unneus). Graubünden Moor am Silsersee, 1800 m. ; am Raschilgsee am Stätzerhorn, 
2280 m. (Pfeffer).

D. h ercy n icu s  4Varn. ; D. B rot her i (Sanio); D. Arneflii Sanio; D. procerus Ren. et Arn. ;
D. serrât us Lind b. sont étrangers à notre flore.
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( Tenir P t i l iu m  (Su11.)

P . c r i s ta - c a s t r e n s is  (L.). — Eocsicc. W. et, S. 99. — Mésopliile, seiaphile. Humicole 
et saxicole. Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur l’humus et les rochers dans les forêts ; stations ombragées et un peu 

humides.
De la zone moyenne à la zone alpine. — Maximum de développement et de fréquence 

dans les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2270 m. (Val Chiamuera, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F. ; A. ou AA. ; souvent si.
Localités très nombreuses.

Genre C te n id iu m  (Schimp.)

G. m o llu s c u m  (Hedw.) — Exs/ce. liait. 192 (var. cmule-nsatum) ; W et S. 98. 
Mésophile. Humicole, terricole et saxicole. Calciphile.
Elément mésotlicrmique-boréal. — .Station sur les rochers et le sol ombragé, plus 

rarement sur le tronc des arbres.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de fréquence et de développement dans 

les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2000 m. (Val d’Agnelli, leg. PfeiFer).
Dans toutes les régions. — C.C. ; A., A.A. ou M. ; souvent st.
Localités très nombreuses.
Var. condcnsalum Schimp. Touffes denses, déprimées. T. tout à fait couchée, à ramifica

tion moins régulièrement pennée ; F. plus larges, les terminales pectinées-crochues ; S. plus 
court. — Forme des stations très ombragées et un peu humides.

Var. creclum Schimp. T. dressée, 5-10 cm., peu divisée ; F. plus étroites. — Marécages. 
Var. yracile Boul. Touffes délicates, minces, planes. T. couchée, pennée en forme de 

fronde, recourbée au sommet; F. 1 mm. seulement. — Rochers calcaires.
Var. squarrosulum Boul. Touffes jaunâtres. T. couchée, à F. divergentes patentes, à 

peine secondes, plissées, à N. double courte. — Forme xérophile saxicole.
Var. mollissimum Roth. Forme très délicate. T. subfasciculée ; F. plus étroites à base 

obovale, longuement et finement acuminées. — Rochers siliceux.

C. 11 s u b p lu m ife ru m  (Kindb.). — Synon. II. molluscum var. rufescens Holl. ; var. 
procerum Bryhn. — Hydro- et, hygrophilc. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique, boréal-alpin.
Station sur les pierres et les rochers humides ou mouillés.
Zones subalpine et alpine. — De 1350 à 2000 m.
Hautes-Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la Linth et de la Reuss. — P.F. ;

Q. ; st.
L o c a l i t é s  Valais : Jorat du Salentin, 1900 m. (93£) 183. 7b 2, 4 et 8) ; Salanfe, 1800

m. (93̂ ) 183 7b fi); Emaney. 1700 m. (93Ô 183. 7b 12) (Amann). Bern : assez fréquent, p. 
ex. Beatenberg, 13;>0a 1700 (93.̂ 5 183. 7b lu); Oberlâger am Faulhorn ; chutes du Schmadri- 
bach, 1400 m. (Culmann). Glarus : Guppenalp ob Schwanden, 1080 m. (Culmann). Uri 
Goschcnen (Kindberg et Roll).

B ace hydrophile calcifuge alpine du (' molluscum. <|iii mériie d’être distinguée* à titre
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(Je sous-espèce. Ou le confond facilement avec II ygmhypnum rugyrium  auquel il ressemble 
fort à première vue.

Touffes aplanies, vert foncé tacheté de brun doré ou rougeâtre, à éclat prononcé. F. caul. 
un peu plissées. Cel. à extrémités peu saillantes. Paraphylles subûlées, lancéolées ou ovales- 
acuminées, plus rares.

G. p rocerr im u in  Mol. — Rab. 907. — Mésophile. Saxieole et terricole. Calciphile. 
E lément microthermiquc-alpin. — Station sur le sol pierreux et les rochers. — Avec

J). Bambcrgeri, rero/ufus, Kurynchimn cirrhosum, Barbula gigantea, etc.
Zones subalpine, alpine et nivale. — De 700 m. (Murgtal, Thurgau, leg. Kniisel) à 3000

m. (Zagendraht, Gemmi, leg. Culmann).
Préalpes (R) ; Jura ; Alpes. — F. ; A. ou A.A. ; st.
Localités nombreuses. Découvert, pour la Suisse, au Pilate, par Hegetschweiler sen.

Genre H o m o m a lllu m  (Sehimp.)

H. in c u rv a tu i ï l  (Schrader). — Krsiec,. Rab. 7 et 1104.
Mésophile. Saxieole. Calciphile [»référant. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur les pierres et les murs ombragés, rarement à la base du tronc des arbres. 

— Avec A w blysleg ium  eon femoides, P /ag in t/icdum  depressum. etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de fréquence dans la zone moyenne. — 

Jusqu’à 2435 m. (Cornettes de Bise, leg. Amann) (SB.fr 184. 1. 38) (forma pumila ronden- 
sala).

Dans toutes les régions. — F. ; P. ou Q. ; fr. — Localités nombreuses.
« In alpibus sanensibus ubi primus anno 1790 legi » (Bridcl).
« Dans le canton de Berne, je ne l’ai pas vu au-dessus de 1520 in., Kiental » (Culmann). 
La N. des F. est fort variable : tautôl simple ou double très courte, tantôt plus longue ; 

la forme1 de l’Op. est de même variable.

H. 11 B ly ltii (Sehimp.). Se distingue de H. incurvalum par la teinte verte plus foncée, les 
rameaux peu ou non incurvés à l’extrémité, les F. plus larges, à 2 N. distinctes, la Cp. 
plus pâle à Op. non rostré, à bec plus court et la maturité plus tardive. — Indiqué dans 
le canton de Zurich par Hegetschweiler jr. et au Tessin, Crespera, Lugano, par Mari 
(S8fr 184. l b 2). Se retrouvera sans doute ailleurs.

Genre Drepanium (Sehimp.).

D. fertile Sendtn. — Mésothermique. Humicole. Calcifuge ?
E lément mésothermique-boréal. — Station sur les troncs d’arbres pourrissants.
Zones moyenne et subalpine. — Jura ; Alpes ; région insubrienne. — R.R. ; P. ou Q. ; fr. 
Localités Vaud récolté dans les Alpes vaudoises par Schleicher (in herbar. sub H. 

rrmale nobis) (SBfr 184. 2). Jura Gorge de la Pouetta Raisse (Lesquereux) ; Montagne
de Boudry, 900 m. ; Chasseron, 1450 m. (Meylan). Jura bernois Pierre Pertuis, entre 
Sonceboz et Tavannes (Rome) (SBfr 184. 7. 6). Tieino Lugano, Monte San Salvatore 
fRodl).
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D. reptile (Rieh.)L — Exsicc. M. G. 784. Mésophile. Corticicolc. Calcifuge.
Elément mésotherrnique-boréal. — Station sur le tronc et les racines des arbres : 

bouleau, conifères et sur le bois pourri.
Zones moyenne et subalpine. — Jura ; Alpes. — A.R. ou R. ; P. ou Q. ; fr.
L ocalités  Valais Simplon (Colomb). Vaud Les Plans sur Bex, 1100 m. (83fp 184. 

3. 2 et 4 (Philibert) ; tourbière de Jongny, 700 m. (58§ 184. 3. 8) (Amann). Jura, tour
bières de La Chaux et de la Sagne près Sainte-Croix (83fp 184. 3. 10) (Meylan). Bern Brü- 
nig (Schimper) ; Grosse Scheideck (83§ 184. 3. 12) (Grebe). St. Galien Weisstanncntal, 
1100-1200 m. (Jäger) ; Piz Alun, 1840 m. (Pfeffer). Graubünden in valle Preettigau supe- 
riore (Schimper) ; Klosters i. P., 1200 m. (Amann) ; Tarasp ; Avona ; La Rösa am Bernina 
(Killias) ; Scalära Tobel, 900 m. ; Pramanengel am Calanda, 1470 m. (Pfeffer).

D. 11 perichæ tia le  (Br. cur.). (D. reptile var. sabjulaceum Schimp.). Foliaison subjulacce ; les
F. terminales falciformes, dentées à la pointe. — Saxicole alpin. — Non encore observé en Suisse.

D. pallescens (Br. e u r .) l. — Schwyz Rigi (Bamberger). Graubünden Hardsce, 1500
m. (Kindberg) ; an einer Baumwurzel, Arvenwald bei den Berninafällen, 1950 m. (Herzog).

D. fastiglatum (Br. eur.). — Exsicc. M. G. 785. — Mésophile. Saxicole. Calciphile 
préférant. — Elément mésotherrnique-boréal.
Station sur les rochers et les blocs ombragés, rarement sur le bois pourrissant.

I)o la zone inférieure à la zone nivale. — Maximum de fréquence et de développement 
dans les zones moyenne et subalpine-. — De 400 m. (Tössrain, leg. Culmann) à 2900 m. 
(Piz Lagalb, leg. Herzog).

Jura ; Plateau ; Alpes. — F. ou FF. ; Q. ou A. ; fr. (mûrit ses Cp. en juillet dans la zone 
subalpine). — Localités nombreuses.

Var. Ravaudi (Boul.). F imbriquées, à longue pointe réfléchie et canaliculée. Cel. 
angul. peu nombreuses. — Graubünden Vanezfurka, Davos, 2200 m. ( 3 3 ,184. 4. f»0 
et 62) (Amann).

Var. lignicolum Meylan. Taille et aspect de D . hamulosum. Touffes vert jaunâtre à 
tiges fortement feutrées, très adhérentes au support, garnie de paraphylles extrêmement 
abondantes. F. plus longuement acuminées, rendant les rameaux plumeux. Cp. plus longue.

Vaud sur le bois pourrissant dans la tourbière des Mosses, 1400 m. (33fp 184. 9. 92) 
(Colomb).

O . pseudo-fastigiatum (C. M. et Kindb.). Très semblable au D. resupinalum. T. densément 
pennée, branches étalées à ançle droit. Inflor Ç +  çf et F. pch. dentées à la pointe. — Suède, 
Norvège, Canada.

D. 11 dolomiticum (Milde). — Synon. H .  mitodes Hagen. — Mésophile. Saxicole. 
Calciphile. — Elément mésotherrnique-boréal.
Station sur les rochers et les pierres, plus rarement au pied des conifères.

1 Dans le Tableau (I, p. 184, col. 2 et 3) il faut corriger:
Pour S. reptilis (et non reptile) Cel. 3-6 p  (6-10 1) saillantes au sommet. F. 1-1,2 0,3-0,6 mm., den

tées sur la ^2 supérieure.
Pour S. pa/lesrens Cel. 3-6 u l7 II. F. eaul. 1 0,33 mm., faihlemenl denlinilées à la poinle seulement.
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Z o n e s  subalpine, alpine et nivale. — Jusqu’à 2800 m.
Alpes. — PF. ; A. ou AA. ; rarement fr.
L o c a l ité .' Valais ; Mayens de Riddes, 1100 m. (58$ 185. 7. 16); Chanrion, Vallée de 

Bagnes, 2400 m. (58$ 185. 7. 4) (Amann). Jura Suchet, 1580 m. (58$ 185. 7. 14); Chas- 
seron ; Chasserai (Meylan). Bern : Gcmmi, 1600 et 2220; Simmenfälle, 1400 m. ; Lötschen- 
pass, 2180 m. (Cnlmann) ; Engstligenfälle (Dixon) ; obGsteig, 1400 m., auf Flyschsandstein, 
massenhaft (58$ 185. 7. 10) (Amann et Culmann). Uri Erstfelder Schlossberg, 2700 m. 
(lie rzog). Si. Galien Piz Alun, 1480 m. (Pfeifer). Graubünden Mittenberg bei Chur, 
070 m .  ; Scaläralobcl, 1000 m.; Val Chiamuera, 2000 m. (Pfeffer) ; Weissfluh, Davos, 
2800 m. (58$ 185. 7. 6) ; Strelahorn, 2500 m. (58$ 185. 7. 12) ; Casanna, 2560 m. (Amann); 
Lai, 2500 m. (Kindberg) ; Piz Alv, 2400 in. (Herzog) ; Bernina, 2300 m. (Baumann).

I) . recu rvatu m  Lindb. ct Am. Se distingue de D. fas tig ia tu m  par les T. plus régulièrement 
pennées, par les F. plus fortement recouibées, presque circinées, plus longuement acuminées, à 
bords réfléchis sur la moitié inférieure, cl par le tissu cellulaire plus étroit; C.el. 1 10-15 (3.5 p). —
Sibérie, Finlande.

I). S î i u t e r i  (Br. eur.) — Mésopliile, sciaphile. Saxicole. Calciphile.
E l é m e n t  mésothermique, boréal-alpin. — S tation  sur les parois verticales des rochers 

très ombragés ct un peu humides dans les forêts. — Avec ('. H a l l e r i .

De la zone moyenne à la limite supérieure de la zone subalpine qu’il dépasse peu. — De 
160 à 2030 m. — Jura Préalpes et Alpes. — PF. ; P. ou PP. ; fr. (mûrit ses Cp. en août). 
L o c a l i t é s  Jura vaudois : Cliasseron ; Suchet (184. 8); Aiguilles de Baulmes ; Dent

de Vaulion ; Mont-d’Or; Noirmont, de 1400-1600 m. (Meylan); sources du Toleure, 800 m. 
(Amann). Jura neuehd/elois Pouetta Baisse ; Creux du Van (Meylan). Jura solcurois 
Hasenmatic (58$ 184. 4) (Amann, Meylan et Pfühlcr). Bern Aarschlucht, 610 m. fr. ;
Beatenberg, 1350 m. (Culmann); Gasterenlal (Herzog); Sehvnige Platte, 1500 m. (J. von 
Schneider) ; Sanelschstrasse ob Gsteig, 1000-1100 m. (58$ 184. 5. 18) (Amann ct Culmann). 
Zürich an der Töss ob Töss, 460 m. ; Seitental des Vorderen Tössial, 840 m. ; bei 
Bärloch, 1080 m. ; Sehnebelhorn, 1290 m.; Scheidegg, 1220 m. (Culmann). S c h w y z :  

Roggenstock bei Ybcrg (Weber). Sl. Gallen Weisstannental (Jäg er); Calfeusertal 
(Pfeffer). Graubünden : Malixerwald, 970-1370 m. ; Miltenberg bei Chur, 870 m. ; Ganeital, 
1400 m. ; Sils, 1830 m. ; Urdenalp, 2030 m. (Pfeffer) ; Davos, 1600-1800 m. (58$ 184. 5. 2, 
10, 16 et 20) ; Filisur ob Bergiin, 1400-1500 m. (58$ 184. 5. 14) (Amann) ; Haidsee, 1500 m. 
(Kindberg).

D . t i a m i i lo s n m  (Br. eur.). — E x s ic c .  Rab. 1441. — Mésopliile. Terricole et saxicole. 
Calcifuge tolérant. — Elément mésothermique, arctique-alpin. — Station sur les 
pierres, les rochers, le sol pierreux.
Zones subalpine ct alpine. — De 1200 à 2670 m. — Hautes Alpes. — A. F. ; Q. ; 

souvent st.
Localités V a la i s  : Alpes de Salvan (Schleicher in herbar. sub H y p n u m  c i r c i n a l u m  

n o v a  sp ec ie s  c a u l ib u s  e re c t is  su b  r a m i s  c o n f e r t ib u s  a e q u a l i s  fo l ia : o v a ta  la n c e o la ta ,  

f a l c a t a . . .  et de la main d’Hornschuch ; « ohne Frucht nicht sicher zu bestimmen. » 
(58$ 186. 1. 2); Signal de Saint-Tanaire, 2100 m. (58$ 186. 1. 30) (Amann); Dent du

4?
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Midi (Herzog). Vaud Alpes de Château-d’CEx (Leresche); Col des Essex, 2000 m. 
(93§ 186. 1. 12 et 24); Naye, 2000 m. (58|) 186. 1. 18 et 28) (Amann) ; Pointe des 
Savolelres, 2300 m. (Meylan) ; Châtillon sur les Ormonts, 2500 m. (58f) 186. 1. 22) 
(Amann et Meylan). Bern Rosenlaui (93£) 186. 1. 8) (Baur) ; Gemmenalphorn, 200 m., fr. ; 
Baenisegg, 1800 m. ; Gleckstein ob Grindelwald, 2000 m. (Culmann) (semble beaucoup plus 
rare dans le canton de Berne que dans les Alpes du N. de la Suisse). Unlertoalden Pilatus, 
1800 et 1900 m., fi*. (Culmann). Schwyz Mythen, 1900 m. (Culmann). Glaru.s Martins- 
maad, 2000-2200 m. ($8§  186. 1. 16) (Amann). St. Gallen-Appenzell Filder ; Gartenalp 
(Jäger) ; Calfeusertal, 1200 m. ; Graue Hörner, 2670 m. (Pfeffer) ; Süntis, 25U0 m. ; Hoher 
Kasten, 1790 m. ; Leistkamm, 2000-2100 m. ; Murgtal, 2000 m. (Culmann). Graubünden 
Val Tuoi (Theobald, Killias) ; Rheinquellen, 2270 m. (Hegelmaler, Holler et Pfeffer) ; Len- 
tatal, 2600 m. (Holler et Pfeffer); Piz Gailegione, 2200 m. ; Lunghinosee, 2530; Fedoztal, 
2130-2200 m., fr. (Pfeffer); Vals im Adula, 1230 m. (Holler) ; Seewald, Davos, 1600-1700 m., 
fr. ; Vanezfurka, 2200 m. (Amann) ; Medjekopf, 2300 m. ; Bovalhütte, 2600 m. (Herzog). 
Ticino sopra Lodrino, 1200 m. (S8£) i 86. 1. 26); Monti di Cadrino, 1200 m. (Conti).

I). aem ulans (ßreidl.). Taille intermédiaire entre D. B a m b e v g e r i  et D . /u i/n idosum  ; voisin de ce 
dernier. Coussinets denses, mous, vert gai ou tacheté de brun, jaune d’ocrc à l’intérieur ; T. dressée ; 
F. caul. falciformes secondes, à base ovale, arrondie, à pointe finement dentée, canaliculce, non 
plissées ; Cel. leptodermes, 6 g. (6-1) : 1) ; Cel. aur, en un petit groupe, dilatées, 16 \x, reelangulaires- 
hexagonalcs, leptodermes, formant des Orl. convexes hyalines. St. — Alpes du Tirol.

D. eallichroum (Brid.), Mésophile. Tcrricolc et humicole. Calcifuge tolérant.
Elément mésothermique-boréal. — Station : sur le sol et les rochers humides et ombragés. 
De la zone moyenne à la zone nivale. — De 1080 m. (Guttannen, leg. Culmann) à 3000 m. 

(Furkahorn, leg. Culmann). — Jura (R); Préalpes et Alpes (A. F. ou F). — Q. ou A; sou
vent st.

Localités une cinquantaine notées. Jura forêt de la Grandsonnaz, Chasseron, 1400 m, 
(99$ 186. 3. 30 ); Mont-Tendre, 1450 m. (93§ 186. 3. 32) (Meylan).

« Cette espèce est beaucoup plus répandue dans la partie occidentale que dans la partie 
orientale de la Suisse, tandis que IJ. hamuloaum est plus fréquent à l’est qu’à l’ouest. Pour
tant, dans le Tirol et dans la Styrie, les deux espèces semblent être à peu près aussi fré
quentes l’une que l’autre, à en juger d’après les indications des catalogues. » (P. C.)

Var. laete-viride Br. eur. Touffes très lâches, très molles, vert gai. T. solide, allongée, 
rampante, grêle, à branches distantes. F. plus espacées, patentes-secondes. Cp. plus courte 
et plus épaisse. — A rechercher en Suisse.

D. Bàmbergeri (Sehimp.). — Exsicc. Rab. 908 et 1438; M. G. 749 ß.
Mésophile. Terricole et humicole. Calciphile préférant. — Elément microthermique, arc- 

tique-alpin. — Station sur le sol pierreux, dans les fentes des rochers et sur l’humus.
Zones subalpine (R-), alpine et nivale. — De 1100 m. (sables au-dessous du Unterer 

Grindelwaldgletscher, leg. Culmann) à 2713 m. (Schiahorn, Davos, leg. Amann). — Jura; 
Préalpes ; Alpes. — F. ; A. ; st.

Localités nombreuses. Découvert eu 1849, par Bamberger, au Stockhorn, 2000 m. — 
Jura Suchet, 1550 m. ; Chasseron, 1600 m. (Meylan).

Vap. condensalum (Sehimp.). Forme xérophytique en coussinets denses, profonds de 3-4
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um., vert brun ou jaunâtre, jaune (l’ocre en dedans. Cel. très épaissies et très poreuses, Cel. 
basil. intimes et Cel. aur. presque carrées, orangées, fortement épaissies. Orl. petites. —. 
Valais (Jernmi (Hernet) ; Dent de Valère, 2250 m. (93|> 185. 2b 2) (Amann). Grauhünden 
Zweienspitze am Calanda, 1800 m. ; Statzerhorn, 2570 m. (PfefFer).

Du trio haut-alpin I). Bambcrycri, /). vevoluium et 1). Vaucheri, le premier est le moins 
fréquent dans nos Alpes, tandis que les deux, autres (I). Vaucheri surtout) sont très fréquents. 
Dans le dura, J). rcvolulum n’a pas encore été observé, JJ. Bamberg cri paraît rare, J). Vau
chcri très fréquent.

D. C ilp re ss ifo rm e  (L.). — Eœsicc. Rab. 197. — Mésophile. ’l'erricole, saxicole, ligûK 
eole. Indifférent. — E lément mésothermique cosmopolite.
Station sur les rochers, la terre, le bois, le tronc des arbres, les toits, etc.
De la zone inférieure à la zone nivale. Maximum de fréquence et de développement dans 

les zones inférieure, moyenne et subalpine. — Jusqu’à 0200 m. (Piz Languard, leg. PfefFer). 
Dans toutes les régions. — C.C. ; A., A.A., parfois M. ; fr. dans les zones inférieures, 
L ocalités innombrables. — Espèce très polymorphe dont il a été distingué de nom

breuses variétés. Lœske et Osterwald proposent de considérer les deux principales : var. cri* 
v.eloruvn Br. eur. et var. subjulaccum Mol. comme des espèces distinctes au même titre que 
D. resupinalum et J), importons.

D. h  r e s u p in a t l im  (Wils.j. — Race, hygrothermique-atlantique, arboricole du J). eupres- 
siforme. — Ticino selve a Rovello sui vecehi castani (Mari).
Beaucoup d’expl. stériles du D. cupressi forme var. filiforme peuvent être rapportés au 

J), resupinalum dont ils ont le port caractéristique 185. 2 et 4 p. ex.).

D. 11 imponens (Hedw.) - Race hygrothermique-atlantique, tcrricole et saxicole, calci- 
fuge du 1). cupressiforme. — Jura ; Alpes ; région insubrienne. — R. ; (J. ou A. ; st. 
L ocalités Jura Prise Bornand près Sainte-Croix, 1200 m. 185. 1. 6) (Meylan). 

Grauhünden : am Waldsaum unter dem Parpaner Rothorn, 1800 m. (Pfeffer) ; Davos-Dorfii, 
1600 m. (8 $  185. 1. 2) (Amann). TieÀno Val Verzasca (Killias) ; Selve di Porza ($8£) 185.
1. 4) (Mari) ; Muzzano, 060 m. (Kindberg).

D. V a u c h e r i  (Lesq.). — Mésophile. Saxicole. Calciphile préférant.
E lément mésothermique, boréal-alpin. — S tation sur les pierres et les rochers.
De la zone inférieure à la zone nivale. — De 000 m. (San Salvatore, leg. Kindberg) à 

3480 m. (Theodulhorn, leg. Vaccari).
Dans toutes les régions. — F. ou F.F. ; Q. ou A. ; st. — L ocalités nombreuses.
Var. coelophyllum Mol. (Synon. var. Bavosense mihi olim). Petite forme xérophytique 

grêle, en touffes denses. T. et rameaux dressés, subjulacés ; F. imbriquées, plus brièvement 
acuminées, denticulées supérieurement, à tissu cel. plus lâche. — A.F. dans les zones alpine 
et nivale. Parait calcifuge. — Valais Bel-Oiseau, 2624 m. ($8§  185. 3b 6) (Bernet) ; Sa  ̂
netsch, 2100 m. (58̂ ) 185. 3b 14) (Amann); Col du Théodule, 3400 m. (Wilczek). Bern : Sa- 
netsch, 2000 m. (185. 3b 12) (Amann). St. Galien Graue Hôrner, 2600 m. (Pfeffer). Grau- 
hilnden Curaletschsee, 2330 m. ; Piz Languard, 2730 m. .(Holler et Pfeffer); Schaflüger, 
Davos, 2500 m. (©§ 185. 3b 10) ; Schiahorn, 2400-2500 m. ($£j 185. 3b 4) ; Pischa, 2900 m. 
(33fp 185. 3b 2) (Amann),
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« Si plusieurs bryologues font du D . Vaucheri une race calciphilc alpine du ü .  cupressiforme, 
j ’avoue ne pas être tout à fait de leur avis. Ayant beaucoup étudié cette espèce, que j ’ai rencontrée 
en abondance dans de très nombreuses stations, je la considère plutôt comme une « espèce sœur » du
D . cupressiforme , c’est-à-dire que les deux espèces doivent dériver d’une même espèce ancestrale et 
non l'une de l’autre. Peut-être même D Vuucheri est-il plus ancien que ü .  cupressiforme ; ce qui 
tendrait à le prouver, c’est la constance de la première de ces espèces, même dans les stations fraîches, 
et sa stérilité, en opposition à la variabilité du D. cupressiforme, qui doit représenter, au contraire, une 
espèce relativement jeune, capable encore de s’adapter à de multiples conditions en variant ses formes 
à l’infini. J’ai rencontré plusieurs fois D. Vaucheri à côté du D. cupressiforme, mais il gardait jalou
sement tous ses caractères. D’autre part, la race alpine des stations sèches ou fraîches de D. cupressi
form e  est la var. subjulaceum,  qui est reliée au type par des formes transitoires. » (C. M.)

D. arcualtim (Lindb.). — S y non. Hy-pnum Lindbergii Mitten ; II. Patientiae Limlb.
Mésophile. Terricole, rarement lignicole. Calciphile.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol humide et découvert, sablon

neux ou argileux ; rarement sur le bois et l’humus.
De la zone moyenne à la zone alpine. — Maximum de fréquence dans les zones moyenne 

et subalpine. — Jusqu’à 2570 m. (Stätzerhorn, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — F.F. ; Q. ou À. ; très rarement fr.
Localités nombreuses. — Observé c. fr. dans le Jura La Chaux, 1080 ni. (Meylan) et 

dans les Grisons Zalendifälle bei Brusio (Theobald).
Var. lignicola Holler. Port de D. uiicinalum ; vert doré ; T. rampante irrégulièrement 

pennée, rameaux courts, euspidés, F. apprimées, à peine recourbées. — Sur le bois pourri. 
— Graubünden Davos, 1000-1700 m. (93$ 186. 4. 26); Dischmatal, 1600 ni. (93$ 186. 4. 
24) (Amann). Jura : Gorges de la Pouetta-Raisse (Meylan).

Var. immersum mihi. Forme hydrorhéique ; vert foncé; T. allongée, flottante, dénudée à 
la base, pennée, à rameaux courts ; F. plus étroites, longuement subulées-cuspidées par la 
N., celle-ci persistant dans les F. inférieures. — Gravbüudeu ini Dischmabach. Davos, 
1600 m. (93$ 186. 4. 22 n° 4) (Amann).
D. pratense Koch. — Rab. 090 ; W. et S. 000. — Hygrophile. Terricole. Calciphile.

Elément mésothermique-boréal.
Station prairies humides, au bord des rigoles et des petits ruisseaux. — Avec Camplo- 

thecium nilens. — De la zone inférieure à la zone alpine. — De 510 à 2300 m.
Plateau ; Jura ; Alpes. — AR. ou R. ; P. ou Q. ; souvent si.
Localités : Jura Les Amburnex, 1400 m. (93$ 186. 5. 10) (Meylan). Vaud : Surchamp 

près Bex (Schleicher). Bern : bei Lauterbrunnen, 800 m. (93$ 186. 5. 6) (Amann). Aargau 
Heitersberg ; Sennhof, st. (Boll); Grätzer bei Bottenwyl; Aarufer bei Altenburg; Rohrdorfer 
Berg (Geheeh). Zürich am Lützelsee, 510 m., st. (Weber); Riffersweiler Moos, fr. 
(Hegetschweiler sen. et jr., Hepp, Culmann). Zug Maschwander Allmend, st. (Weber). 
St. Gallen : Bodenseeried zwischen Rheineck und Rorschach ; bei Wesen, st. (Jäger) ; bei 
Stein im Thurtal, 800 m. (Herzog). Graubünden La Rösa, Bernina (Killias) ; Prada, 
1150 m. ; Pradaschier ob Churwaiden. 1470 m. ; Albula, 2000 m. (Pfeffer); zwischen Pon- 
tresina und Samaden, 1750 m. (93$ 186. 5 .4); Albulapass, N. Seite, 2300 m.; Davos, 
1550-1800 m., fr. (93$ 186. 5. 12, 14 et 16) (Amann).

Les expl. 186. 5. 14 et 16 de Davos, ont les F. ridées-ondulées en travers; forma 
neckeroidea mihi.
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D. revolutum (Mitten). — S yn o n . H y p n u m  H eu fle r i Jur. E x s icc . ; Rab. 909. — 
Mésophile. Terricole et saxicole. Calcifuge. — Elément microthermique, arctique-alpiii. 
Station sur le sol pierreux, les rochers et les blocs. — De la zone subalpine à la zone 

nivale. — De 1300 m. (Kamor, leg. Pfeifer) à 3500 m. (Mont-Rose, leg. Vaccari). 
Hautes-Alpes. — F. ; A. ou AA. ; st. — Localités nombreuses.
Var. Mo/endoanum Schimp. Formt' robuste aplanie, T. couchée à ramification distique 

régulière. — Plus fréquent que le type.
Var. pyymaeum  Mol. — Petite forme xérophytique, à F. non ou à peine plissées. — 

Valais Sanetsch, 2100 m. ($8£) 185. 6. 56) (Amann).
Var. filiforme Culm. Taille de 1). callichroum, touffes denses ; T. grêle, dressée, peu 

divisée; F. plus petites, pectinées-circinées. — Bern : Tschalmeten, Gemmi, 2400 m. (S8.f> 185.
6. 4) (Culmann).

Var. subjulaceum Meylan. Petite forme xérophytique eu coussinets denses, bas; bran
ches subjulaeées ; F. imbriquées, à acumen flexueux, denté ; tissu cel. large et court. (Peut- 
être identique à la var. pyymaeum Mol. ) — l 'alais Triftalp, 2800 m. 185. 6. 14); 
rochers sur la Cabane Britannia, Vallée de Saas, 3100 m. ($8fp. 185. 6. 54) (Amann). Vaud 
Chàtillon sur les Ormonts, 2500 m. (StB£) 185. 6. 72) (Amann et Meylan). Graubünden 
Scopi am Lukmanier, 3200 m. (SB|) 185. 6. 58) (Amann).

Genre Hetei’Ophyllon Kindb.

II. Haldanianum (Grev.).— Mésophile. Terricole. Calcifuge.— Elément thermophile 
atlantique et méditerranéen.
Station sur le sol argileux des forêts d’arbres à feuilles et sur le tronc des arbres.
Z o n e  inférieure. — Région insubrienne. — Probablement AF. ; Q. ou A., fr.
L o c a l i t é s  Ticino «in humidis propr Locarno» (Daldini) ; selve di Muzzano (Jpfp 186.

6. 2) ; selve di Rovello (Mari); Villa Montarina presso Lugano (Kindberg).

H. nem orosum  Koch. Indique au Salève par Muller-Arg., et par Boll «auf faulenden Baumslrünken 
an der Lorze bei Zug ». Le petit expi. que j ’ai examiné, de celte dernière localité, appartenait au 
Brach¡/thecium velntinum.

H. L oren tzianum  Mol. — Alpes bavaroises, dans les « Klamm (gorges profondes et étroites 
dans les schistes calcaires du flysch).

Genre Hygrohypnum Lindb. (Limnobium Br. eur.)

H. palustre (L.). — Exsicc. M. G. 292. — Hydrophile aquatique et litophile. Saxicole. 
Calciphile préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur les pierres, les rochers, le bois 

inondés, mouillés ou simplement humides.
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2570 m. (Beversertal leg. Pfeffer). 
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; ordinairement fr.
Localités très nombreuses.
Les var. hamulosum Br. eur., laxum  Br. eur., subsphaericarpon (Schleich) sont 

répandues surtout dans les montagnes. La var. tenellum Schimp. est fréquente sur. la 
molasse du Plateau et les calcaires durs des Alpes, jusqu’à l’altitude de 1200 m.
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Var. pseudochracettrn mihi. Plus robuste que la var. subspJiaericarpum ; port et aspect 
du II. ochraceum, avec lequel il est facile de la confondre à première vue. Touffes en cous
sinets bombés, à éclat soyeux prononcé ; 'I'. dressée ; F. à N. très forte, large do 00-100 ¡i à 
la base, prolongée jusque près du sommet, généralement avec une branche courte à la x/2 
inférieure ; Cel. aur. formant des Orl, bien distinctes qui atteignent presque la N. de chaque 
côté. — Vami cailloux dans le lit de l’Aubonne, en Saubraz, près Bière, 700 m. ($8,£) 187. 
i lj. 0 et 2) (Amann). Jura: Gorges de l’Areuse (Meylan).

Var. aipinum  mihi. Port et aspect de 11. polare. Touffes jaune d'or, brunies ou noircies 
en dedans. F. à bords largement incurvés au sommet ; N. forte, prolongée jusque sous le 
sommet. — Race alpine calcifuge qui parait répandue dans les torrents des Hautes-Alpes. 
Valais entre Mauvoisin et Chanrion, Vallée de Bagnes, 2000 m. ($8£j 187. i. 7C>) 
(Amann). Graubünden Dischmabach, Davos, 1800-2000 ni. 187. 1. 78) ; Sertigbach. 
Davos, 1700 rn. (S33£> 187. 1. 80); Fluela, Davos, 2400 (®.£) 187. 1. 84) (Amann); Six Madun 
($8f£) 187. 1. 82) (Culmann).

H# m olinarilim Thomas. — Récolté par Thomas et Schleicher dans les Alpes vaudoises. 
Paraît ne pas avoir été observé depuis.

H Il su b en e rv e  (Br. eur.). Montagnes de l’Allemagne, du Tirol et du Dauphiné. Non encore 
indique en Suisse.

H . Slyriacum Lirnpr. — Calcifuge. — Alpes de Salzburg et du Steiermark. — A rechercher dans 
nos montagnes.

H. arcticum (Sommerf.). — S y nu u. Il SniUhii ( Svv.). Kxsir. Rab. 1142;
M. E. 050.
Hydrophile aquatique. Saxicole. Calcifuge. Elément mierothermique, arctique-alpin. 
Station sur les pierres et les rochers inondés au bord et dans le lit des torrents et des 

ruisseaux.
Zone alpine. — De 1800 à 2000 m. — Hautes-Alpes. — P .F. ; P. ou Q. ; souvent st. 
Localités V ala is  Grand-Perron, 2400 m. (Ü8§  188. 1. 12); Vieux Emosson, 2200 m. 

($8fp 188. 1. 14); Glctscherstafel im Lôtschental, 1900-2000 m. (5B£> 188. 1. 4) (Amann). 
Bern: Susten, 1800 à 1880 m., fr. et, 2050 m., st. ; Urbachtal, 2200 m. ; Oberläger am 
Faulhorn, 2000-2100 m., fr. (Culmann); Stein am Susten, 1900 m. (58fp 188. 1 . 8) (Amann 
et Meylan). Uri St. Gotthardt (Hegetschweiler) ; Furka, 2400 m. (Culmann) (©fo 188. 8. 6) 
(Amann). Graubünden: Lentatal, 2680 m. ; Kanaltal, 2400 m. ; Fuorcla Surlej, 2470 m. ; 
Mairatal, 2000 m. ; Languardtal, 2100 m. ; Fornotal, 1930 m., fr. (Pfeffer); Seeboden am 
Scalettapass, 2280 m. (SB.'p 188. 1. 2); Oberhalb Tschuggen im Fluelatal, 2400 m., fr. (©§ 
188. 1. 10); Fuorcla Bevers, 2400 m. (©,£) 188. 1. 4) (Amann). Ticino : Val Piora, 2000 m. 
(Grebe) ; Lago Ritom (Weber).

II. arcticum est facile à reconnaître à sa T. noircie, très tenace, ses F. très tenaces aussi, 
à tissu cel. très épaissi et court, les Cel. angul. vert pâle, peu différenciées, les Cel. basil. 
vert pâle.

H. norvegicum Br. eur. — Norvège.

Il. cochlearifolium  Vent. — Synon. H .  Goulardi Schimp.
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Hydrophile aquatique. Saxieole. Calcifuge. — Element microthermique, arctique-alpin. 
Station dans le lit des torrents et des ruisseaux.
Zones subalpine et alpine. — De 13(50 à 2700 m. — Hautes-Alpes. — R. ; P. ou Q. ; st. 
Localités V ala is  : Combe d’Orny, 2500 m. (Bernet) ; cabane de Saleinaz, 2700 m. (93$ 

1 8 8 . 7. 18 ); Ritterpass im Binnental, 2500 m. (93$ 188. 2. 12) forme robuste à F. secondes 
(Amann). B ern  Faulhorn, 2300 in. (Culmann). G la r u s :  Sernifitblock in dem von der Mürt- 
sehenalp kommenden Stürzbach, 1360 m. (Herzog). G r a u b ü n d e n :  Scalettapass, 2500 m. ; 
Fuorcla Surlej, 2470 m. (93$ 188. 2. 4) ; Dischmatal, 2200 m. (93$ 188. 2. 6); Davos, 2200 
à  2400 rn. (93$ 188. 2. 8 et 16) ; Aufstieg zur Beverserfurka am Albula, 2400-2500 m. (93$ 
188. 2. 14) (Amann).

H. alpestre (Sw .). — Scandinavie. — Indiqué, très probablement par erreur, dans le ravin de la 
Vièze sous Chambéry, 1200-1230 in., I‘r., par Burchard (Her. bnjol., 1805, p. 40) {an II. a!pi-
nam ?).

H. m ontanum  (W ils.). — Scandinavie.

II. m icans  (YVils.). — Norvège, Irlande, Schwarzwald.

H . a lp in u m  (Schimp.). — Hydrophile, litophile. Saxieole. Caleifugc.
Elément mésothermique boréal-alpin. — Station pierres, graviers et sables inondés. 
Zones subalpine et alpine. — De 1200 à 2400 m.
Hautes-Alpes. — A.F. ; Q. ou A. ; ordinairement fr.
Localités Valais: Bois-Noir près Saint-Maurice (Reuter) (haud vidi !) ; Saasgrund, 

1560 m. (93$ 188. 7. 18) ; Distclalp bei Mattmark, 2100 rn. (93$ 188. o) (Amann). B ern  
sables et pierres de l’Anr, 1200-1400 m., fr., (93$ 188. 7. 26); Urbachwasscr, 1450 m., fr. 
(Culmann). U r i  « in ter Am sieg et Furka » (Schimpcr) ; Schollenen (93$ 188. 7. 30) 
(Favrat) ; Gôschencntal, 1500 m. (188. 7. 16) ; 1560 m. (93$ 188. 7. 28), 1050 m. (93$ 188.
7. 14) (Culmann) ; Goscheneralp, in der Reuss, 1800 m. (93$ 188. 7. 2) (Amann et Meylan) ; 
Furka, 2400 m. (93$ 188. 7. 20) ; unterm Tiefengletscher, 2250 m. (93$ 188. 7. 8) (Culmann) ; 
Brunnibach im Maderanertal, 1400 m. (93$ 188. 7. 12) (Amann). S t  Gallen: in Seitenbä
chen der Murg, 1625 m. (Jäger). Granbünden Languardbaeh, 2400 m. (Holler); Six Madun 
(Culmann); Davoseralpen, 2000 m. (93$ 188. 4); Fluelatal bei Davos, 1800-2000 m. (93$
188. 7. 22 et 32) ; Vereinatal, 2000 m. (93$ 188. 7. 34) (Amann) ; Medjebach, 2300 m. (Her
zog) ; am Abfluss des Lej Languard, 2500 m. (93$ 188. 7. 34) (Gams).

Var. virescens  mihi. Form e hydrorhéique plus grêle, vert saturé, à éclat soyeux ; T. 
dénudée à la  base, hérissée par les N. persistantes. —  G ra u h iln d en  : D issentis (93$ 188. 7. 
24) (S toll).

J’ai récolté la même forme curieuse, bien différente au premier abord du lype, dans les Pyrénées 
orientales, à Saint-Martin du Canigou, sur le Yernet. 1000 m. (93$ 188. 7. H ) (Amann).

Le caractère indiqué par Culmann des folioles périchétiales internes obtuses, dentées, for
mées à la pointe de Cel. courtes et papilleuses sur les deux faces, distinguent facilement II. 
alpinum des formes de II. dilatalum.

H . m o l l e  (Dicks.). — Hydrophile aquatique et litophile. Saxieole. Calcifuge.
Elément mésothermique, boréal-alpin.



Station : pierres et rochers dans le lit des ruisseaux.
Zones subalpine et alpine. — De 1400 à 2530 m.
Hautes-Alpes. — P .F. ; Q. ou A. ; rarement fr.
Localités Valais: Simplon (Schleicher) ; bords du Rhône, près le Bouveret, 376 in. 

(Burchard) (haud vidi !) ; Mattmark, 2100 m. (Dixon, Knight et Nicholson) ; Grand-Saint- 
Bernard, 2270 m. (Camus); Simplon, 2100 m. (83$ 188. 3. 10) (Amann et Meylan). Bcrn : 
Handeck (Cari Millier) ; Grimsel, 2100-2200 m , fr. ; Susten, 2200-2300 m., fr. (Culmann). 
Uri : Susten, 2100 m. (Culmann) ; Gôschenental, 1600 m. (Grebe). Graubünden : Val Bon- 
dasca, 1400 m. ; Casaccia, 1570 m. ; Val di Mello, 2400 m. ; Val Bevcrs, 2530 m. (Pfeffer) ; 
Bernina ; Scaletta (Killias) ; Lentatal, 2500 m. (83$ 188. 3. 2) form a ad  / / .  dila la lum  Irav- 
sitoria (Culmann) ; Vereinatal, 2000 m. (83$ 188. 3. 8); Dischmabach bei Davos, 1550 m. 
(83$ 188. 3. 4) (Amann); oberhalb der Alp Sardasca, 1850 m. ; Medjebach, 2350 m. (Her
zog). Ticino : Ospizio del San Gottardo (Bottini) ; Grasso di dentro, 2200 m. (83$ 188. 3. o) 
(Conti). — Les anciennes indications sont incertaines.

Var. Schimperianum (Lor.). Caractérisée par sa taille plus allongée, l’éclat soyeux pro
noncé ; les F. plus larges, à N. double plus forte, prolongée souvent jusqu’au delà de la moi
tié ; les Cel. basil. vert pâle, peu colorées, les Cel. aur. de même, ovales rectangulaires, ne 
formant pas d’Orl. — Zone alpine. — R. et très rarement fr.

Valais moraine du glacier d’Ornv, 2700 m. (Bernet) ; Grand-Saint-Bernard, 2400-2000
m., fr. (83$ 188. 3b 4) (Amann). Graubünden Beversertal, 2170 m. Morteratschgletscher 
fPfeffer) ; Palidulseha oberhalb Tschamutt (83$ 188. 3 1' 2) (Culmann). T icino  San Gottardo 
fConti).

Les cxpl. de la Palidulseha sont, bien caractérisés. Ceux fructifiés du Grand-Saint-Bernard 
représentent une petite forme avec le sommet des tiges crochu. Les F. plus larges, la N. 
forte, le tissu cel. inférieur vert pâle, non épaissi, les caractérisent et empêchent de les rap
porter au II . molle type, quoiqu’ils n’aient pas la taille ni l’éclat caractéristique du / / .  Schim 
perianum . Voici la description du sporophyte : le périchèze est radicant, les folioles externes 
réfléchies-squarreuses par la ‘/* supérieure, les folioles internes plissées, linéaires, acumi- 
nées, terminées par une pointe obtuse ou tronquée, les bords plans, denticulés tout au som
met seulement par la saillie extérieure papilliforme de l’extrémité supérieure des cellules ; 
celles-ci ne font du reste pas saillie sur les deux faces du limbe parfaitement lisses. Les cel
lules du sommet sont courtes et élargies. Le pédicelle (parfois 2 par périchèze) est court 
f l  cm.), épais, rouge pâle, uon ou à peine tordu à droite. La capsule petite, brun-rouge, 
cylindrique-ovale, est fortement étranglée sous le large orifice. Le péristome jaune orangé ne 
présente pas de différences avec celui de H . molle décrit par Limpricht. L’opercule est brun, 
plan-convexe, apiculé ; les spores jaune-brun en masse mesurent 12-16 p.

H . d i la t a i  u n i (W ils.). — Hydrophile aquatique et litophile. Saxicole. Calcifuge.
Elément mésothermique boréal-alpin.
Station pierres et rochers au bord et dans le lit des ruisseaux et des torrents.
Zones subalpine et alpine. De 1300 m. (Tamaro, leg. Conti) (83$ 188. G. 12) à 2600 m. 

(Dischmatal, leg. Amann). — Hautes-Alpes. — F. ; Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses dans les Alpes des bassins du Rhône, de l’Aar, de la Reuss, de la



Linth, de 1’Inn et du Tessin. H. dilatatum est, après H. palustre, le plus répandu des Hy- 
grohypnum sur les terrains achaliciques.

« Les folioles pch. internes sont acuminées, presque entières ; leur pointe est formée de 
Cel. longues, presque linéaires et lisses ou presque lisses. » (P. C.)

Yar. duriusculum  (De Not.). Forme hydrorhéique réduite, à T. longuement dénudée, F. 
très secondes, plus petites, ovales ; tissu cel. plus court (l 8-10) ; Cel. aur. vert pâle. — 
Val Intrasca, Lago maggiore. — Les expi. 0 §  188. 6. 20 du Saint-Gotthard (leg. Amann) 
peuvent être attribués à cette variété.

Les formes hydrorliéiques à T. longuement dénudée et à F. moins larges sont les plus 
fréquentes. Dans les expi. 188. 0. 6t> du Lötschental, 2000 m. (Amann) la T. est dénudée en 
général jusqu’à l’extrémité où il ne reste plus que quelques F. laciniécs.

H. eugyrium  Br. eur. — Hydrophile. Saxicole. Calcifuge.
E lément hygrolhermique méditerranéen. — Station : pierres et rochers inondés. — Zone infé

rieure ? — Région rhodanienne? — R.R. ; P .; st. — Localité Genève bois du Vangeron près 
Genève (Müller-Argov.) (haad v id i  !). — A rechercher au Tessin.

H. Mackayi (Schimp.). — Irlande, Schwarzwald.

H . o c li r a c e u m  (Wils.). — Hygrophile aquatique et litophile. Saxicole. Calcifuge tolérant. 
Elk.mknt mésothermique-boréal.
Station pierres et rochers inondés dans les ruisseaux et les torrents.
Zonks subalpine et alpine. — De 1000 à 2800 m.
Hautes-Alpes du bassin du Rhône (chaîne pennine). — P.F. ; A. ; st.
L ocalités '\'niais Bel-Oiseau (Bernet) ; Grand-Saint-Bernard, 1800-2270 m. (Camus), 

2200-2000 m. (0£> 187. 8. 0, 8 et 12) ; Chenalette du Grand-Sainl-Bernard, 2800 m (¡0$ 
187. 8. 14); Eiriosson-Barberine, 1800-2100 m. (0£) 187. 8. 10 et 10) (Amann); entre Mau- 
voisin et Chanrion, 1800-2100 m. (Récliin) ; Marécottcs sur Salvan, 1000 m. Simplón 
(Colomb).

Yar. complanalum  (0§  187. 8. 4) (Colomb). — Indiqué en outre par Jäger « auf 
Gneiss am Rhein bei Laufenburg » (an reverá ?).

Var. uncinatu.ni Milde. Tiges et branches crochues au sommet. F. falciformes-secondes, 
oblongucs, longuement acuminées, subobtuses, tachetées de rouge et de vert.

Var. fiacc.idum Milde. T. allongée, à foliaison lâche. F. non secondes, brunies, très lon
gues (2,2 mm.), largement lancéolées, longuement acuminées, à longue N. bifurquée. St.

Var. complanatum Milde. T. allongée, très molle. F. espacées, presque distiques, nulle
ment secondes, vert saturé, largement lancéolées, plus brièvement acuminées, N. forte bifur. 
quée. St.

Var. filiforme Limpr. Forme flottante très allongée, à branches minces, allongées, subju_ 
lacées. F. appliquées, les terminales enroulées en pointe. Cel. moyennes médianes 9 p. St.

Il est facile, dans la règle, de différencier H. ochraceum des formes semblables du H. 
palustre, par la constatation de la présence de l’hyaloderme, dont les cellules, larges de 24-28 
[i, à parois minces, se voient bien sur la tige, même sans coupe, après le détachement des F. 
Les Cel. de la couche corticale du II. palustre ont une largeur de 0 p seulement. Chez H. 
ochraceum, les F. sont moins tenaces, plus faciles à détacher et portent souvent, à leur base, 
des débris allongés de la couche épidermique hyaline, ce qui n’est jamais le cas chez H. pa-
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l u s t r e . La'forme des F. et le tissu cel. des deux espèces n’ofïreut guère par contre de carac
tères différenciels constants. Chez II. p a l u s t r e  var. p s e u d o c h r a c c u m  mihi, les F. ont la 
même forme que chez II. o c h r a c e u m  et la N. est double et bifurquée tout à fait comme chez 
cette dernière espèce, mais l’absence d’hyaloderme fait rentrer, sans aucun doute, cette variété 
dans les formes du II. p a l u s t r e .

H . polare (Lindb.). — Scandinavie. — On a parfois pris, pour cette espèce, la var. a l p i -  

n u m  du II. p a l u s t r e , qui lui ressemble habituellement et dont les F. présentent la même
N. forte et atteignant le sommet. L’inflorescence dioïque et la présence d’un hyaloderme 
différencient facilement H .  p o l a r e .

H. lusitailicum  Schimp. — Habitus intermédiaire entre 11. m o l l e  et 11. a l p e s t r e . — Por
tugal, Finistère.

Genre Calliergon (Sull.)

C. cordifolium (Hedw.). — Hydrophile hélophile. Terricole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station : prairies marécageuses, bords des fossés. 
Zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 1800 m. — Jura; Plateau'; Alpes. — R.; Q. ; 

ordinairement st.
Localités N e u c h â t e l  : Couvet, au bord de l’Arcuse (33£) 189. fi. 2) (Lereh) ; tourbière 

de Bellelay (33|) 189. 6. 4) (Tièche). A a r g a u  : nicht selten ; c. fr. Roggwyler Wald bei Zofin- 
gen (Geheeb). U r i :  Göscheneralp, 1700-1800 m. (Keller, teste Philibert). G r a u b ü n d e n  

Davos, 1550 m. (33̂ ) 189. fi. fi) (Amann). Ticino Ospizio del San Gottardo (Bottini).
Var. f o n t i n a l o i d e s  Lange. Forme immergée très allongée, molle, peu divisée.
Var. a n g u s t i f o l i u m  Schimp. Port de C. s t r a m in e u m ,  très mince, P’, très étroites.

G. Richardsoni (Mitt.) — S g n o n .  II. B r e i d l e r i  Jur. — Hydrophile, hélophile. Ter
ricole. Indifférent ou calcifuge tolérant.
Elément microthermique boréal alpin. — Station marécages tourbeux.
Avec M e e s e a  t r i s l i c h a ,  C .  c o r d i  f o l i u m ,  C . g i g a n t e u m , etc.
Zones subalpine et alpine. —aHautes-Alpes pennines et rhétiennes. — R. ; Q. ou A/; 

souvent st. (mûrit ses Cp. en juillet).
Localités V a l a i s  Simplon (Philibert) (33$ 198. 8. 2), 2000 m. (Amann et Meylan). 

(33§ 198. 8. 8). G r a u b ü n d e n  : Davos, beim Waldhaus, 1000 m. (33£> 198. 8. 4) ; Seewald 
bei Davos-Dörfli, 1700 m., fr. (33.Ç) 198. 8. fi) (Amann) ; Sumpfwiesen am Silsersee (Correns) ; 
Vérnelatal, 2100 m. (Herzog).

G. giganteum  Schimp. — E x s i c c .  Rab. 549 ; W. et W. 799.
Hydrophile, hélophile. Terricole. Indifférent.— E lément, mésothermique-boréal inter- 

glaciaire. — Station dans l’eau stagnante des étangs, des fossés, dans les marais, les 
tourbières.

De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement dans les zones 
moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2280 m. (Faulhorn leg. Culmann).

Jura ; Plateau ; vallées des Alpes. — FF. ; A. ou AA. ; rarement fr.
Localités nombreuses. — La plupart des anciennes indications pour le C .  c o r d i f o l i u m  

se rapportent au G. g i g a n t e u m .  Celui-ci se retrouve fréquemment à l’état subfossile dans
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les couches inférieures de la tourbe; il représente l’un des constituants principaux dès tourbes 
de la station de Schussenried de l’époque du Renne (83$ 189. 9. 36).

« J’ai rencontré le C. yiyanteum  sous une forme plutôt petite (forma paiaeo yiyanteum) 
dans les charbons feuilletés et les lignitos intcrglaciaires d’Uznach et de Zcll. Il était en 
compagnie de C. trifarium  (très abondant), C. polyyamum, Bryum JJuva/ii et Meesea 
longiseta (leg. Dr Neuweiler-Ziirich) » (C. M.),

Var. f l u i t a n s  v. Klingg. Forme flottante, grêle, à F. distantes plus larges.
Var. brevi folium  Limpr. F. eaul. largement cordiformes, arrondies, parfois plus larges 

que longues. Gel. 9 ¡i (8-10 1).
Var. dcndroides Limpr. F. à ramification dendroïde, les rameaux inférieurs très allongés,^ 

avec des'ramilles. St.
Var. falcalum mihi. Forme hydrorhéique à F. secondes falciformes, plus étroites et 

plus allongées, les tcrminales.formant un crochet ouvert. La lige et la base des rameaux 
hérissées par les N. persistantes des F. détruites. — Graubünden Wildbodcn bei Davos- 
Platz, 1560 m. (83$ 189. 9. 20) (Amann).

C. S tram ineum '(l)icks). — Hygro-et hydrophile. Terrieole. Calcifugc préférant. 
Elément mésothermique-boréal.
Station prairies tourbeuses et marécageuses. — Sphagnetum. — De la zone inférieure 

à la zone alpine. — Jusqu’à 2280 m. (Raschilgsce, leg. Pfeflèr). — Plateau ; Jura; Alpes.
F. ; Q. ou A. ; parfois fr. (jusqu’à 1840 m. Unlcrer Aarglctschcr, leg. Culmann). 

Abondamment fr. dans les tourbières du Jura. — L ocalités nombreuses.
Var. païens Lindb. Forme plus robuste et plus rigide ; T. déprimée ; F. très étalées, 

presque horizontales, plus grandes et plus larges, sommet en capuchon, Orl. plus développées ; 
N. plus longue. — Valais: Lac du Mont-Rouge, vallée d’IIérémence, 2400 m. (83$ 189. 7. 28) 
(Amann).

Var. conipaclinn, Milde. Touffes denses, jaunes,t T. couchée,'’plus courte et plus forte, 
brunie à la partie inférieure ; F. plus courtes et plus larges. — Forme xérophytique fréquente.

Var. procerum mihi. T. molle, couchée ou pendante, très allongée, 20-80 cm., rameaux 
grêles et filiformes julacés. F. lisses, imbriquées. — Graubünden rochers de gneiss 
humides, Tschuggcn, Fluelatal, 1980 m., st. (83$ 139. 7. 8) (Amann).

G' 11 n iv a le  (Loi*.). — Forme nivale stérile du C. slramineum. (Touffes déprimées, 
enchevêtrées, jaune d’or. T. flexueuse, molle, à ramification irrégulière ; branches julacèes, 
crochues à l’extrémité ; F. caul. ovales-oblongues, avec des touffes de rhizoïdes rouges 
sur le dos au sommet. — Bern au-dessus du Todtensee, Grimsel, 2200 m. (Culmann). 
Graubünden : Morteratschgletscher, 1930 m. (Holler, Pfeffer) ; oberhalb der Bovalhütte, 
2500 m. (83$A89. 7b. 2) Amann).

G. s a rn ie n to s u m  (Wahl.). — Hydrophile. Terrieole et saxicole. Calcifuge.
Elément microthermique, boréal-alpin. — Station rochers mouillés, lieux marécageux 

près des sources.

Zones subalpine et alpine. — De 1100 m. (Urbachtal, leg. Culmann) à 2800 m. (Pischa, 
Vereinatal, leg. Amann). — Alpes. — F. ; Q. ou A., parfois AA. très rarement fr.

Localités nombreuses. — C. fr. Gôschenental, 1800 ni. (Culmann).
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Var. pumilum  Milde. Petite forme, 2-3 cm., vert brun terne, T. très mince.
Var. fallciciosum Milde. Grandes tou (Tes, 10 cm., vert jaunâtre ; T. dressée, mince. 

Aspect de C. slramineum. — Valais Barberine, 1700 m. (SB§ 189. 10. 0 et 10) (Amann). 
Graubünden Davos, 1560 m. (58£) 189. 10. 12) (Amann).

Var. fontinaloïdes Berggr. Forme flottante vert foncé, à branches minces et allongées ;
F. plus longues.

Var. pseudogiganteiim mihi. Forme immergée très robuste, brun foncé, aspect de
C. giganteum; T. irrégulièrement pennée, à rameaux, courts ; F. rigides et scarieuses à sec, 
plus longues et plus étroites. — Valais Emosson, 1700 m. (Ü8£) 189. 10. 30) .(Amann).

C. t r i f a r iu i ï l  (Web. et Mohr.) — Hydrophile, hélophile. Terrieole et humicole. Indifférent 
ou calcifuge préférant. — Elément mésothcrmique-boréal. Interglaciaire.
Station [tourbières; prairies marécageuses ou spongieuses. — Avec Car ex limosa, 

Scorpidium scorpioides, etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. — De 410 m. (Au, leg. Culmann) à 2300 m. 

(Julier, leg. Pfeffer). — Jura; Plateau; Alpes. — P. F. ; P. ou Q. ; parfois A.; très 
rarement fr.

Localités une quarantaine environ notées. Récolté c. fr. dans la tourbière de Lossy au 
pied des Voirons, par Müller-Arg. et par Ilétier dans le Jura français.

C. trifarium  est l’un des composants principaux et môme souvent presque exclusif des 
couches inférieures de la tourbe, immédiatement au-dessus du limon glaciaire. Cette mousse 
paraît être, avec Schcuchzeria palustris, une des premières plantes qui ont, après l’époque 
glaciaire, occupé le terrain laissé libre par le retrait des glaciers. Elle a dû former alors 
une végétation très étendue et très caractéristique. Je l’ai constatée à l’état subfossile dans 
les échantillons de tourbe provenant de Russwyl (58̂ ) 189. 3. 30), de Robenhausen (Ü8£) 189. 
3. 34) du Jura, d’Einsiedeln, etc. Elle se retrouve dans le Lebertorf de Wetzikon et, avec des 
restes du Mammouth à Niederweningen ($8§ 189. 3. 32). Actuellement, elle ne joue chez 
nous qu’un rôle très secondaire dans la formation de la tourbe, car elle ne se trouve que 
rarement en quantité un peu considérable.

C. tu rg p s e e n s  (Lindb.). — Hydrophile, hélophile. Terrieole. Calciphile.
Elément mésothcrmique-boréal. — Station marais non tourbeux, au bord des lacs, 

des mares, etc. — Zones inférieure et moyenne. — Jura ; Plateau. — R. ; P. ; Q. ou A. ; st.
Localités Vaud : marais de l’Alliaz sur Clärens (Philibert). Jura près le Sentier, 

vallée de Joux, 1010 m. (©§ 189. 4. 6 et 8) (Meylan). Fribourg tourbière d’Atalens 
(Conti). Zurich Maschwander Allmend'(ÜB§ 189. 4. 2 et 4) (Hegetschweiler sen. et jr.) ; 
Œrlikon, 430 m. (Culmann). Untericalden Ennetbürgen^bei Buochs (Keller).

C. b a d iu m  (Hartm.). Marais de la Scandinavie, Laponie, etc.

Genre A c ro c la d iu m  Mitten.

A. c u s p id a iu m  (L.). — Mésophile et hygrophile. Terrieole.
Indifférent ou calciphile préférant. — Elément mésothermique-boréal.
Station endroits herbeux humides, marais argileux.
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De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu'à 2500 m. (Châtillon sur les Ormonts, 
leg. Amann et Meylan) (©§ 189. 2. 18).

Dans toutes les régions. — CC. ; A ., AA., parfois M. ; parfois fr.
Localités très nombreuses.
Yar. molle v. Klinggr. Extrémités des T. et des rameaux non enroulées en pointe ; F. 

patentes, molles. —■ Sur le bois pourrissant.
Var. fluilam  v. Klinggr. Forme flottante, allongée, vert foncé, à F. distantes.
Var. pungens Schimp. Touffes déprimées, vert olivâtre ; T. grêle, fragile, rameaux 

arqués, subulés et aigus par l'enroulement des F. F. eaul. énerves.
Var. subsimplex Jaap. T. non ramifiée. Port du ('. slramineum .

Genre Scorpidium  (Schimp.).

S. scorpidioides (L.). — Hydrophile, hélophile. Terricole. Calciphile.
E lément mésothermique-boréal. — Station immergé (jusqu’à 2-4 m. de profondeur) 

dans l’eau des fossés, des marais profonds et sur le rivage des lacs. — Littorelletum et 
Heleocharetum.

De la zone inférieure à la zone alpine (où il devient R.). — Jusqu’à 2240 m. (Bachalp, 
Faulhorn, leg. Culmann).

Jura ; Plateau ; Alpes. — P\ ; A. ou A.A. ; parfois M. ; parfois fr.
Localités nombreuses. — Subfossile dans la tourbe d’Einsiedeln (Diiggeli).
Yar. gmcilesccns Sanio. Forme grêle, à ramification régulièrement pennée et distante. 
Yar. julaccum  Sanio. T. et rameaux julacés à foliaison dense et imbriquée. F. à peine 

secondes, suborbieulaires-ovales, un peu émarginées au sommet.
Var. nchrnceoides Kindb. Port du I I . oehrneeum ; branches grêles et presque simples. F. 

petites.
Genre Hylocom ium  Br. eur.

Sous-genre EUHYLOCOMIUM Lindb.

H. splendens (Hedw.). — Mésophile. Terricole. Indifférent ou calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol ombragé des forêts. — Hyloco- 

mietum, Vaceinietuin.
De la zone inférieure à la zone nivale. — Jusqu’à 2600 m. (Siedelhorn, leg. Culmann). — 
Dans toutes les régions. — C.C ; A.À. ou M. ; souvent st.
Localités innombrables. — Cette belle mousse présente, sur les blocs, dans les forêts 

humides de la zone subalpine, une végétation luxuriante, sous la forme de grandes touffes 
pendantes, à tiges très allongées, sur lesquelles j ’ai observé jusqu’à 60 à 80 innovations 
annuelles (expi. de Pont de Nantet de Solalex, 1200-1300 m., 190. 2. 22).

H. 11 alaskanum (Lesq. et James). Port de II. Schreberi. T. 5 cm., simplement pennée, 
branches rapprochées, 5-7 mm., distiques, un peu flexueuses, avec quelques rameaux 
courts. F. eaul. ovales, obtuses, non plissées, denticulées, lisses sur le dos.
(Probablement synonyme avec H. splendens var. gracilius Boul. et var. alp/num 

Schlieph.).
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« Kindberg cite le H . a laskanum  en Suisse, legit Culmann. J’ai tout lieu d’admettre que 
eette indication est basée sur le n° 789 des Musci Galliæ que j ’avais nommé IF. splenderis 
var. gracilius  Boul. Cette plante, récoltée à 2500 m., au Sentis, correspond à la var. alpi- 
num  Schlieph. que Kindberg a sans doute réunie au IF a laskanum . A mon avis, eette 
variété doit porter le nom de gracilius  qui est antérieur à celui d'a lp inum . » (P. C.)

Cette var. paraît fréquente dans la zone alpine.
Valais col de Barberine, 2000 m. (58,$ 190. 2. 16) (Amann) ; Pointe des Chevrettes, 

Orny, 2600 m. (58$ 190. 2. 20) (Amann et Meylan). Vaud  Tête aux Chamois, les Diable- 
rets, 2527 m. (Amann) (58$ 190. 2. 24). Bern  Faulhorngipfel, 2683 m. (Culmann). Grau- 
biinden Grünthurm, Davos, 2500 m. (58$ 190. 2. 18) (Amann).

H. u m b r a t u m  (Ehrh.). — Mésophile, sciaphile. Terricole et humicole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station : sur le sol très ombragé des forêts de coni

fères. — Hylocomietum.
Zones moyenne et subalpine. — De 900 m. (Gaissboden bei Zug, leg. Bamberger) à 2000

m. (Seeboden am Susten, leg. Culmann).
Jura ; Sous-Alpes et Alpes. — A.F. ; A. ou A.A. ; souvent st. — Localités nombreuses.

H. p y r é w a tc iim  (Spr.). — Sguon. IF. Oakcsii Sull.
Mésophile. Terricole et saxicole, rarement lignicole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol, les rochers, b' bois. — Avec 

Pige hod iu m p li cal u m .
Zones moyenne, subalpine et alpine. — De 1100 m. (Kiental, leg. Culmann) à 2600 m. 

(Silvrettahiitte des .S. A. C., leg. Amann) (58$ 190. 4. 18). — Jura ; Alpes. — PCF. ; Q. ou 
A. ; rarement fr.

Localités nombreuses. Observé fr. : Vaud Plans de Frenières (Philibert), dura  
Chasseron, 1300-1500 m. (Meylan). liern  Gfollalp, Gasterental, 1900 m. ; Niesen, 1320 m. 
(Culmann). G raubündcn  Piz Okel (Theobald) ; Pramanengel, Oalanda, 133,0 m. ; Ganeital, 
1470 m. ; Silsersee, 1800 m. (Pfeffer) ; Griine Alp, Davos, 1700 m. (Amann).

Var. la lifo lium  Meylan. Plante plus courle, plus trapue' et plus turgide ; F. beaucoup 
plus larges, plus concaves, plus brièvement acuminées ; Cel. moyennes beaucoup plus larges 
que celles du type (4-6 1). — Vaud Chàtillon sur les Ormonts, 2500 m. (58$ 190. 4. 52)
(Amann et Meylan). Jura Sur la plupart des sommets (Meylan).

H. b r e v ir o s lr e  (Ehrh.). — Exsicc. Rab. 391lj ; W et S. 396.
Mésophile. Terricole. Indifférent. — E lément hygrothermique-atlantique.
Station sur le sol, les rochers, les racines des arbres, dans les forêts.
Zones inférieure et moyenne. — De 320 m. (Lugano, leg. Kindberg) à 1250 m. (Pont de 

Nant, leg. Amann) (58$ 190. 5. 2ü).
Jura ; Plateau ; Préalpes ; région insubrienne (R. dans les vallées des Alpes). — A.F. ;

Q. ou A. ; souvent st.
Localités nombreuses. N’a pas encore été observé en Valais, ni aux Grisons.
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Sous-genre HYPNOPSIS Kindb.

H. Schreberi (Wild.). — Eæ.v'ce. W et S. 298. — Xérophile, mésophile et hygrophile. 
Terricole. Calcifuge préférant.
Elément mésothermique-boréal. — Station : endroits un peu ombragés, forêts, bruyères, 

etc.
De la zone inférieure à la zone alpine. Maximum de développement et de fréquence dans 

les zones moyenne et subalpine. — Jusqu’à 2570 m. (Statzerhorn, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — C.C. ; A. ; A.A. ou M. ; ordinairement st. (toujours st. dans la 

zone alpine).
Localités très nombreuses.
Var. dentalum  Bauer. Robuste, T. — 20 cm. F. plus grandes et plus longues, avec quel

ques dents au sommet.

Sous-genre RHYTIADELPHUS Lindb.

II. loreum  (L.). — E.rsicc. W et S. 397. — Mésophile, sciaphile. Terricole et humicole. 
Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur le sol très ombragé des forêts. — Ilylocomietum.
De la zone moyenne à la zone subalpine, qu’il dépasse peu. — De 500 m. (Kohlfirst, leg. 

Culmann) à 2010 m. (Petite Scheidegg, sous les arbrisseaux, leg. Culmann).
Jura ; Plateau ; Préalpes ; Alpes. — F. ; A. ou A.A. ; souvent fr.
L ocalités  nombreuses. Non encore observé en Valais, ni au Tcssin, où il se trouve cer

tainement.

H. triquetrum (L.). — Mésophile. Terricole, humicole et lignicole. Indifférent.
Elément mésothermique-boréal. — Station sur le sol ombragé des forêts, des taillis, etc. 
De la zone inférieure à la zone alpine. — Jusqu’à 2570 m. (Heutal, Bernina, leg. 

Pfeffer).
Dans toutes les régions. — CC. ; AA. ou MM. ; souvent fr. — Localité- : très nombreuses.

H . squarrosum (L.). — Eœsicc. W. et S. 497.
Mésophile. Terricole. Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.
Station sur le sol herbeux ombragé. — De la zone inférieure à la zone alpine.
Jusqu’à 2300 m. (Julier, leg. Pfeffer).
Dans toutes les régions. — C. ; A. ; AA. ou M. ; assez rarement fr.
Localités très nombreuses.

H . 11 calvescens (W ils.). — S  y  non. H . subpinnatum  Lindb. — A. F. ou F. de 1000
à 1870 m (Ganeijoch, leg. Pfeffer). — Parfois fr. — Sur le sol, les rochers et le bois 
ombragés et un peu humides dans les forêts.
Assez rare dans l’Oberland bernois (P. C.).

Genre Rhytidium (Sull.).

R. rugosum (L.). — Eœsicc. W et S. 900. — Mésophile et xérophile. Terricole. 
Indifférent. — Elément mésothermique-boréal.



S tation su r  le  so l p ie rr eu x , sa b lo n n eu x  ou a r g ileu x , dans le s  sta tion s d éco u v erte s .

Avec Cylindrothecium concinnum.
De la zone inférieure à la zone nivale. — .Jusquà 3100 m. (Piz Arias, leg. Pfeffer.).
Dans toutes les régions. — C. ; Q. ou A. ; parfois AA. ; st. — Localités très nombreuses.
Yar. boreale Lange (Synon . var. imbricalmn Pfeffer). Touffes en coussinets denses ; T. 

grêle, peu ramifiée, julacée ; F. imbriquées, plus petites, très brièvement acuminées, à peine 
plissées. — Haute région alpine.

Var. gracile mihi. Touffes lâches, vert clair, à éclat un peu soyeux, décolorées en dedans.
T. dressée, 10 c m ., grêle, simple ou peu divisée. F. eaul. longuement acuminées, acumen 
terminé par une longue cellule aciculaire, bords étroitement infléchis jusqu’à l’aeumen.

Forme sciaphile abondante dans l’herbe, sous les pins, à l’embouchure de la Venoge, près 
Saint-Sulpice (Vaud), 380 m. (S8.£j 19t. 2. 1(5).

—  368 —

♦



-  360 —

S U P P L É M E N T

Additions et rectifications au Catalogue des Mousses de la Suisse.

Page 9. —  Sphagnum papillosum Lind. — B e r n  Guttannen (Dismier).
P. 10. — S. subbicoloi* Hampe. — V ala is  Simplon, 1950 m. (Amann et Meylan).

($8£) 193. 4. 4). »SV. G a lle n  Huchs (Selmyder).
P. 10. — S. medium Limpr. — Ce nom doit, selon Warnstorf, être considéré comme 

synonyme de S .  m a y e l l a n i c u m  Bridel, qui a la priorité.
P. 11. — S. tercs (Sehirnp.) var. s q u a r r o s u /n m .  — V a la is  Simplon 1950 m. (Amann 

et Meylan) (93.*p 192. ?>c. 22). l ie ra  Urbachtal, 1100 et 1800 m. ; IJnteraaralp, 1800 m.; 
Susten, 30.50 m. (Culmann).

P. 13. — S. D usenii Jens. — Hern : tourbière non loin de Kreuzweg près Sehwarzenegg, 
900 m. (CulmannL

P. 13. — S. parvifolium (Sendtn.). — H ern  Reutigen, 010 m. ; VVachseldornmoos, 
1000 m. ; Sehwarzenegg, 930 m. ; Beatenberg, 1170 m. ; Hinterstockenalp, Grimsel, 
1000 m. (Culmann).

I*. 14. — S. RllSSOWii Warn. — B e r n  Guttannen (Dismier) ; Itrnmenwald au-dessus 
de Grindelwald, 1780 m. ; au-dessus de Beatcnbcrg, 1780 m. (Culmann).

P. 15. — S. W arnstorfii Rüss. — B ern  Sulzegg, Kleine Seheidegg, 1900 m. 
(Culmann).

P. 10. S. subnitens Rüss. — B e r n  Urbachtal (Dismier). S L  G a l le n  Buchs 
(Sch ny der).

P. 10. — S. laricinum  Spruce. — S t .  G a l le n  : Buchs (Schnydcr). Var.’ s q u a r r o s u l u m  
et f a l c a l u m  Lochsee (Kurz)'

t*' 16. — S. platyphyllum (Sull.) var. gracile Lochsee (Kurz).
16. — S. crassicladum  Warn. — B e r n  prés humides près de Guttannen, 1050 m. 
(Culmann).
1~- — S . inundalum  Rüss. — B e r n  Susten, 1550 m. ; Guttannen. 1130 m. 
(Culmann). « D’après l’échantillon qu’il m’a donné, le S .  G r a v e t i  indiqué par M. Dismier 
à Guttannen, appartient au S .  i n u n d a l u m .  » (P. C.)
1~- — S. auriculatum  Aongst. — B e r n  Feldmoos am Sustenpass. 1640 m. 
(Amann et Meylan) ($£) 197. 4).

4 7
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P. 18. — A n d r e a e i l  p e t r o p h i l a  Ebrh. vai*. p y y m a e a  Ht*. Km*. Très petite forme à R  
brièvement acaminées. — U r i  Guferen im Madcranertal, 1400 m. (Amana) (93,£) 28. 
i .  16) .

P. 19.— A. H u n t i i  Limpr. — B e r n  Schwarzenegg bei Grindelwald, 2520 m. (Culmann).
« N’est certainement qu'une variété du A .  c r a s s in e r v ia .  » (P. C.)

P. 19. — A. f r íg id a  Hüben. — V a la i s  : Orny. 2800, sur la protogine mouillée (forme 
robuste) (Amann et Meylan) (93(p 28. 8. 14 ); Furka-Galenstock, 2500-2800 m. (Amann) 
(93(p 28. 8. 10). B e r n  Grindelwald, vers le Wetterhorn, 2.350-2400 m. (Culmann).

P. 21. — Ephem erum  cohaerens (Hedw.) — Z ü r i c h  Vorderer Gattikerweiher 
(Gams) (93£) 34. 3. 2).

P. 21. — E. F lotow ianum  (Funck). — Allemagne du Nord.
P. 21. — E. Zschackeanum  Warn. Diffère du E. sessile par les F. très étroites, à dents faibles 

ou indistinctes, la N. faible, mal délimitée, non cxcurrente, disparaissant à la base, celle-ci oran
gée. S. très court. Sp. 50-00 p, avec de petites verrues. — Allemagne du Nord.

P. 23. — Acaulon piligerum  (De Not.). — Synon. Phascum hulhosum var. piHye- 
rnm De Not. Syllab. n° 397 ß ; Sphaerangium muticum y cuspidalnm Sehimp. Syn. II, 
p. 13 ; an Phascum globos um Schleicher?— Paraît répandu en Valais dans la zone infé
rieure (zone de la vigne), sur les coteaux rocheux secs et arides de la vallée du Rhône, 
où il croît en compagnie d'Opuntia, Ephcdra, Potlia Slarhcana, Plerygoneurum lamel- 
lalum  et suhsessile, Phascum curvicollum , etc. Saillon, 500 m. (93<£) 35. 41' 2); Sion, 
rochers de Valère, 500 m. (93,f) 35 41' 4) ; les Maladeires, 500 m. (93ÍQ 35 41’ 0) (Amann) ; 
sur le Lœss aux Follaterres près Fullv, 450 m. (Amann et Gams).
Dans son Catalogue (1815), Schleicher indiquait comme espèce suisse un Phascum g lobos am nohis, 

qui fut rapporté plus tard par Hook et Taylor (Musci Britanniæ, 1818, p. 7, t. 3) au Phascum mnli-  
curn 0 minus. Les auteurs du llryol. ettrop. (1840) mentionnent cette mousse sous le nom de Acaulon 
muticum var. minus, et Schimper, dans son Synopsis (II, p. 13), le décrit sommairement en ajoutant : 
an species propria  ? Jäger (Musci cleistocarpi) élève celle variété au rang d’espèce sous le nom de 
Acaulon minus (Hook et Tayl). Limpricht (Rabenhorst, p. 180), qui ne paraît pas avoir vu la plante, 
consacre trois lignes à Y Acaulon minus en rappelant la mention de Schleicher. Roth (Musci europ., 
I, p. 24) place celte mousse comme var. minus Schimper du Sphœrangium muticum en disant du 
reste non vidi.

Il paraît fort probable que c’est en Valais que Schleicher a récolté son Phascum globosum, qui, du 
reste, n’avait pas jusqu’ici été retrouvé en Suisse et qui n’existe plus dans son herbier.

A première vue, Y Acaulon du Valais diffère nettement de l’A. muticum:  les plantules forment 
de petits bourgeons blanchâtres, arrondis, ouverts, hauts de I mm. environ; les F. pch. non 
fermées, très concaves, mais non carénées, permettent de voir la Cp. orangée, portée sur un pédicelle 
court (0,2 mm.), de même longueur que la Vag. renflée, et arqué ou recourbé en r¿ (tandis que le 
pédicelle est droit dans toutes les formes de VA. muticum). L’inflorescence paraît monoïque ; la petite 
fleur c f , avec quelques anthéridies peu nombreuses et 3 ou 4 folioles tràs courtes, se trouve placée à 
la base de la fl. $  ; il est du reste difficile de décider si elle fait corps avec la plante Q ou si elle n’y 
adhère que par les radicelles. La Cp., en général tout à fait globuleuse (diamètre 0,5 mm.), présente 
parfois à son sommet un rudiment mamillaire très obtus et très peu saillant ; elle est plus grosse, rela
tivement à la grandeur des folioles périchétiales (le diamètre égalant la ‘/s de la longueur des folioles) 
que celle de YA. muticum. Les F pch. diffèrent considérablement de celles de Y A. muticum par les 
F. acuminées cuspidées par la N. longuement excurrentc sous la forme d’une arête piliforme, forte, 
de longueur variable, réfléchie, un peu flexueuse ; les bords sont plans au sommet, parfois un peu
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réfléchis vers la moitié, non pas très entiers comme le dit Schimper de la var. minus { f o l ia  integer- 
rima brevins apical ata...'), mais superficiellement érodés-dentés, présentant sur leur pourtour supé
rieur des dents obtuses et peu saillantes, sauf au sommet où se voient une ou deux dents mieux mar
quées. Le tissu cellulaire des fol. pch. est ferme, un peu épaissi, jaunâtre ; les Cel. supér. rhombées 
mesurent 17 X  29-33 fi (4800-2100 au mm2) ; les moyennes sont rhombées-hexagonalcs, 17 X  40 
(loOO au mm1) ; les inférieures rectangulaires allongées, 20 X  W0 p, (020 au mm2). Les Sp. de couleur 
brune en masse mesurent de 3(5 à 40 p ; elles sont couvertes de verrues cylindriques tronquées bien 
proéminentes (tandis que celles de VA. rnulictim montrent des papilles serrées, mais arrondies et peu 
proéminentes).

Par sa taille, sa couleur pâle, son S. recourbé, ses grosses Sp. verruqueuses, scs F. cuspidées 
arête réfléchie, cette mousse rappelle IM. tr iquetrum ; mais elle en diffère primo visu par la forme 
arrondie et non pas Iricdre de la plantule, les F. concaves mais non carénées ni en capuchon, les bords 
plans ou à peu près, le S. plus court, moins arqué, la Gp. oblique et non pas horizontale.

Il me parait probable que notre plante est le Vhascum piligerum  De Not. de Sardaigne, que Lim- 
priebt (/. e., p. 1H0) rapporte à IM. triquetrum,  tandis que Schimper et Roth en font, bien à tort je 
crois, une var. cuspidatum de IM. mnticum.

La diagnose sommaire que donne De Notaris (Epilogo , p. 378) de son A .p i l ig e r u m :  « inter 
f ,h.ascum /riguefrurn et mnticum ambigit ,  ab hoc pedúnculo cggneo-arcualo ornnino distinctum, a 
triquetro fo l i i s  haud cgmbifnrmibns nec ápice cucnllalis, nerno c.ixurrcnte p il i fo rm i arisla lis . . .  » 
s’applique fort bien, en effet, à l’Acaulon du Valais.

Les Acaulon européens actuellement décrits se classent, en résumé, comme suit:

A. — Nervure de la feuille n’alteignanl pas le sommet ou dépassant peu celui-ci :
— Feuilles périchétialcs formant un bourgeon fermé et dépassant bien la capsule ; bords réflé
chis et dentés supérieurement. 4‘édicclle droit. Spores finement verruqueuses.

A. mnticum (Schrcb.).
b. — Feuilles périchétialcs non fermées, planes et entières aux bords :

aa. — Spores finement granuleuses, A.  minus (Ilook cl Tayl).
bb. — Spores hérissées de piquants, A. mediterraneum Limpr.

(Synon. A. pellucidum  Moris et Lisa.)
R. — Nervure longuement excurrente. Fédicellc recourbé :

a. — Feuilles vivement carénées, formant un bourgeon triquètre, dentées et en capuchon au som
met. Spores verruqueuses : A. tr iquetrum  (Spruce).

b. — Feuilles concaves, non carénées, formant un bourgeon arrondi, les feuilles périchéliales pili-
fères, ne fermant pas. Spores verruqueuses plus grandes (jusqu’à 40 p) : A. piligerum  De Not.

I*. 23. — P h u s c Q in  F lœ r k e a n u m  Web. et Mohr. — Valais, Saillon,500 m. (Amann)
(S.f? 3'»• 2).

IL 24. — P .  m i t r æ f o r m e  (Limpr.). — Ticino Bioggio, talus de la route, 310 m. (Cul- 
mann).

B 24. — P. elatum  Brid. Diffère, selon Warnstorf (Laubmoose, p. 80), de toutes les formes du 
A*, enspidatnm, par la grande Cal. ( — 4,4 mm.), enveloppant presque toute l’urne d’un côté, et de 
la var. Sc/irebenanurn par la Cp. exserte, sortant des F. pch. — Allemagne du Nord.

' B  — P -  p i l i f e r u m  Schreb. — Valais Saillon, 500 m. ($8§ 36. 4. 4); Branson- 
Follaterre, 400 m. (53§ 36. 4. 6) (Amann) ; entre Mazembroz et Beudon, 700 m. (S3§ 36.
4. 8) (Gnm ¡5).

Ligne' 20 lire « sehr spärlich und daher nicht sicher bestimmbar ».
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P. 24. — P .  c u r v i c o l l u m  Ehrh. — Valais : (parait fréquent) Branson, 450 ni. (33£) .'<0.
i. 12) ; Saillon, 500 m. (£8§ 30. l. 14) (Amann).

P. 24. — P .  r e c t u m  With. — Valais près Fully et Branson, avec le précédent 
(Amann).

P. 25. — M i l d e e l l a  doit s’appcller Mi Idea, le premier nom ayant été donné antérieure
ment à une Polypodiacée par Trevisan (Warnstorf 1. c.).

P. 28. — H y m c n o s t o m u m  M e y l a n i  Am. Ligne 4, lire 1470 m. (au lieu de 1070 m.).
P. 30. — G y r o w e i s i a  t e n u i s  (Schrad.) var. compacta Hagcn. Forme st. en touffes 

très denses, étendues, avec un protonema secondaire émis par le feutre radiculaire. 
Vaud rochers de molasse au bord du lac, sous Gland, 380 m. (Amann) (£8̂ ) 47. 4. 20).

P. 30. — G. r e f l e x a  (Brid.). Diffère du G. tenuis par la taille un peu plus forte, les F. 
plus fortement recourbées, le S. jaune et le P. rudimentaire, rouge, à D. linéaires- 
lancéolées, fortement papilleuses. — Rochers calcaires humides.

P. 31. — H y m e n o s t y l i u m  c u r v i r o s t r e  (Ehrh.). L av a r, scabrum Bind!) est érigée 
en espèce par Loeske, sous le nom de II. scabrum (Lindb). — Probablement répandu en 
Suisse S i .  Gallen : Bad Pfeifers, in der Taminaschlucht (Wälde M. E. 713).

P. 32. — M o l e n d o a  S e o d t n e r i a n a  (Br. cur.). — R e m  au-dessus de Beatenberg, 
1470 m. ; au-dessus de Grindelwald, vers Geisshalden, 1440 m., fr. (Culmann).

P. 33. — W e i s i a  c r i s p a t a  (Brvol. germ.). — Probablement répandu en Suisse 
Valais Croix-de-Cœur sur Riddes, 2000 m. (Amann sub nom. TP riridula var. 

gibbosula. (£8§ 4H. 2. 82). Vaud: mur, près de la Tour de Marsens, 500 m. (iô.'p 4<>. ï»1'. 2), 
Rivaz, 375 m. (£8$ 48. 2. 22); Gland, 380 m. (£B.£) 48. 2. 3o) (Amann); Lai- Lioson, 
1875 m. (£8.£) 48. 2. 28) (Amann et Meylan). La localité de La Palette, 1800 ni. 
(Nicholson) se trouve dans le canton de Vaud. Bern Horbach ob Grindelwald, mit .4 faina 
rígida (£8§ 48. 2. 18) : Ilohstand près Grindelwald, 1300 m. ; vers le Wettcrhorn, 2400 m. ; 
(Culmann). Ticino Aldesago, 580 m. (Culmann).
« La plante du Wetterhorn, 2400 m., pourrait bien appartenir au G gm nost .om .um  lo r l i / c

var. alpinum  mentionné par Limpricht in Rab. p. 255. » (P. C.)
P. 34. — W .  v i r i d u l a  (L.) var. gibbosula, mihi appartient au TF crispata, (voir plus 

haut).
P. 35. — W .  g y m n o s t o m a  Roth. — B e r n  : Hohstand au-dessus de Grindelwald, 1300 m. 

(Culmann) (£8§ 48. 41'. 4). « Sur une des plantes cueillies en cet endroit, j ’ai vu, à côté 
des anthéridies, une petite feuille semblable aux F. périgoniales des Weisia, ce qui me 
semble indiquer que ce Weisia devient paroïque par l’avortement des F. périgoniales. » 
(P. C.)

P. 35. — W .  11 t y r r h e n a  Fleischer. — Forme méridionale représentant un TF crispada, 
à F. plus larges, Cp. ovoïde et P. bien développé. — Neuchâtel entre Saint-Biaise et 
Cornaux, 500 m. (Meylan) (£8.£) 48. 21». 2). «Semble établir une liaison entre TT*, críspala 
et TF viridula. » (P. C.)

P. 35. — W .  r u t i l a n s  Hedw. — Vaud: Bois de la Chasse, près Crissier, 500 m., avec 
Pleuridium subulalum (Amann) (£8£> 48. 12).

P. 37. — D i c r a n o w e i s i a  i n t e r m e d i a  Amann sp. nova. Port et taille du D . c r í s p a l a :  

touffes gazonnantes vert obscur, brun-rouge à l’intérieur. Monoïque. Fleur çf à quelque 
distance au-dessous de la fleur 9 -  Feuilles longuement subulées, les bords nullement
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réfléchis. Tissu cellulaire semblable à celui du I) .  c / r r a l a ,  à cellules peu épaissies, les 
cellules basilaires nou épaissies, plus lâches, cellules alaires peu différenciées, formant 
des oreillettes peu distinctes. Limbe bistrate sur toute la partie supérieure. Nervure 
avec 5 ou (> cellules ventrales épaissies, un faisceau substéréide réduit, 5 eurycystes, un 
faisceau stéréide dorsal et environ 14 cellules dorsales épaissies. Folioles péréchétiales 
largement arrondies et obtuses au sommet. Capsule brun cuir, ovale-elliptique, puis 
subeylindrique, à long col défluent dans le pédicelle ; souvent deux pédicelles par périchèze. 
Pas d’anneau distinct; péristome inséré très bas, la moitié des dents seulement dépassant 
l’orifice; dents entières, non fendues, papilleuses, avec des stries longitudinales et obliques 
peu marquées et sur les articles supérieurs seulement. Kxothecium leptoderme ; sous 
l’orifice, 7 rangées de cellules rectangulaires transversales. Spores brun-verdâtre en 
masse, réniformes-arrondies, 10-12 p . — Mûrit en mai-juin. — Humicole. 
l 'a la is  sur le bois et l’écorce d’un mélèze pourri, chemin du Sanetsch, 1000 m. (Amann) 

(33# 49. 41’. 0).
Par le tissu cellulaire, cette mousse se rapproche fort du J), e i r r a l a , mais elle est plus 

délicate et moins robuste. D’autre part., les feuilles à bords non réfléchis et le sporogone sont 
semblables à ceux du J), c .r isp n la .  Le limite foliaire bistrate sur foute la partie supérieure, 
ainsi que la station sur l’humus et le bois pourri sont caractéristiques.
P. 37. — E u e l î ld iu m  v e i 'Ü c i l la tu m  (L) forma fa c t t s l r i s  mihi lire incrusté de tuf 

calcaire. — Var. b r e v i  folium  Warn. Caractérisée par les ramilles filiformes très grêles, 
atteignant jusqu’à 5 cm., les F. non crépues à sec. Forme immergée.

P. 37. — Eiicladiuin 11 styriacum Glowacki. Se distingue d eE .  r e r l i c i / la tu m  par les 
caractères suivants fou fies non incrustées, feutre radiculaire développé ; tige à ramifi
cation faseieulée ; -j- N. formant un mueron ou une arête ; Cp. avec 3 ou 4 rangées de 
petites Cel. carrées à l’Or. — P ace xérophytique de V E . vc r i icJ l la la m . — V a u d  rochers 
de molasse secs et ombragés, à la Pontaise sur Lausanne, (550 m. (33# 48. P \ 4) (Amann). 
TirJno : in una grotta presso Lugano (Mari) (33# 48. P \ 2).

P. — E . v e r b a n u m  (Nicholson et Dixon). — S y n o n .  B n r h u i a  v e r b a n a  (Nich. et 
Pixon) Culmann. — T ic in o  : sull’ porfiro fra Melide e Morcote, 300 m. (Amann) (33# 48. 
P  2).

« J’ai trouvé cette intéressante plante en assez grande abondance sur le mortier calcaire 
de murs en gneiss près de Breganzona et près de Muzzano dans le Tessin, â une altitude de 
400 m. environ. Mes exemplaires sont identiques aux plantes récoltées par les auteurs et 
mâles comme elles. Le B a r b u l a  v e r b a n a  est très voisin du B n r b u h i  r i g i d n l a  et je serais 
même assez tenté de n’y voir qu’une variété remarquable de cette espèce polymorphe.

La forme des feuilles, les bords révolutés, la nervure excurrente et même le tissu des 
feuilles se ressemblent fort. Les parois des cellules sont, il est vrai, en général beaucoup 
plus délicates chez le B .  verbana que chez l’espèce voisine, mais sur le bas des tiges on 
trouve des feuilles dont les parois cellulaires sont sensiblement aussi fortes que celles de cer
taines formes du B . r i y i d u l a .

Le B .  verbana se distingue du B .  riyidula, par ses feuilles plus brusquement rétrécies 
vers le sommet, revolutees plus avant vers l’acumen et surtout par la couleur spéciale du 
bas des touffes rappelant celle de certaines formes lucifuges du Molcndoa Sendlneriana 
mais cette couleur spéciale pouvait bien être due à la nature du support.



374 —

Ce qui me conduit à conserver provisoirement cette plante comme espèce distincte, c’est, 
l’extrême ressemblance des plantes des diverses localités ; mais il se peut qu’elle soit duc à 
l’identité des stations.

J’ai en vain cherché les propagules sur h* B. verbana, mais j ’ai vu des filaments absolu
ment semblables à ceux qui portent les propagules chez l’espèce voisine.

Le B. verbana ne. semble pas être rare dans la région des lacs insubriens ; M. Amann 
me l’a envoyé des environs de Stresa.

M. Baumgartner, auquel j ’ai communiqué le B. verbana, m’écrit qu’il ressemble beau
coup au Didymodon ylaucus Ryan dont il pourrait bien être une forme « compacta nana ». 
Ne possédant pas d’exemplaires authentiques du Didymodon ylaucus, je ne saurais donner 
une opinion nette à ce sujet, mais il est certain que la plante du Tessin répond assez bien à 
la description de Ryan. Les bords des feuilles du B. verbana sont unistrates comme ceux du 
J). ylaucus. La description de la section transversale de la nervure « fascieulo sfereida.rum 
dorsali validissimo, in facie ventrali stratis substereidis 2-3, e ccllulis nonnihil majoribus 
chlorophyllosis proininulis formatis » s’applique moins bien au B. verbana. Les jeunes 
feuilles de cette espèce ont le fascicule inférieur peu développé et le fascicule supérieur fait 
défaut. » (P. C.)
1*. 38. — Rhabdow eisia deilticulata (Brid.). — La localité du Susten, 3330 m., 

appartient au B. fuya.x (Culmann).
P. 38. — Oreas Marliana (Iloppe et Horn.). — (rraubünden Piz Languard, 3200 m. 

(Janzen).
P. 40. — Cynodonliurn l’allax Limpr. — Valais Col de Barberine (Wilczek (S.£) 50.

I)1' 1 h). (rraubünden Maloja-Lunghinosee (Amann) (S,£) 50. O1» 20).
P. 41. — C. polycarpum (Ehrh.) var. scabrior Ilagen. — N. rude sur le dos par des 

papilles proéminentes.
P. 42. — O reow eisia Bruntoni (Smith). — Région rhodanienne. — l 'alais : «Ilot 

insubrien » près Mazembroz, sur le gneiss, 580 m., fr. (Amann et Uams) (S.£) 49. 1. 0). 
Ticino : rochers de gneiss sous San Rocco près Vezia, 470 m. (Culmann) (S^) 49. 1. 4).

P. 43. — Dichodontium  ilavescens (I)icks.). — Jura neuchnlelois: gorge de l’Areuse 
(Meylan).

P. 48. — A ongstrœ m ia longipes (Sommerf.). — }'alais F.F. et A.A. sur les sables 
glaciaires ; maximum de développement et de fréquence entre 1800 et 2200 m. (Lotsehen- 
tal, vallées de Saas, Saint-Nicolas, etc. (Amann). Bern : en grande abondance sur les 
sables au pied du Obérer Grindelwaldgletscher, 1200 m. (Culmann).

P. 44. — Oncophorus W ahlenbergii (Brid.).— Observée au Colombier de Gex, cette 
espèce n’a pas encore été trouvée dans le Jura suisse.

P. 45. — Dicranella Schreberi (Sw.). — Bern au-dessus de Grindelwald, sur les 
schistes, 1280 m. (Culmann) (!©,£> 53. 3. 20).
Var. len/a (Wils.). — Jura Le Savet, 1080 m. (Meylan) (Si) 13. 3. 18).

P. 40. — D. G revilleana (B., eur.). — Jura Mont-Tendre ; Creux-du-Van (Meylan). 
Bern Gsteig, an der Saane, 1230 m., fr. (Culmann). Ticino Piumogna, 1450 m. 
(Conti) (SÔ 53. 4. 12).

P. 40. — D. crispa Ehrh. — Valais Saastal, vor Balen, 1500 m. (Amann) (©£ 53. 9. 
1 0 ).



F. 47. — D. hum ilis Ruthe. — Jura. J.a Chaux, 1080 m. (Meylan).
J». 48. — D. curvatil (Hedw.). — liera sur 1rs rochers près CuUanueu (Dismier, teste 

Culmann).
P. 50. — Dicranum pumilurn Sauter. — T'citais Pointe des Chevrettes sous Orny, 

2000 m., avec (imostomuai (Amaim et Meylan) (33$ 44. 4. 28).
P. 50. — D. COUCjestlim Brid.— Ne se distingue du I). fuscescens (jue par le tissu cellu

laire formé, à la partie supérieure de la K , de Cri. de forme très irrégulière, rectangu
laires, triangulaires, obliques, etc.

P. 57. — D. subalbescens Limpr. — Doit être considéré comme une forme haut-alpine 
rabougrie du 1). congestum (Lœske).

P. 57. — D. fuscescens Turn. — Java, la forme typique aux Aiguilles de Baulmes, 
1400 m. (33$ 47. 4. 48) ; la var. fa! ri folium  Braithw. au Chassseron, 1400 m. (33$ 47. 4. 
4fi) (Meylan) ; ibidem, sur le bois pourri, 1450 m. (33.)) 47. 4. 40) (Culmann).

P. 57. — D. Iliontiinum Hedw. var. polyetaduai Warn. —\\'alais sur le bois pourri 
des toits des chalets à Zinal, 1080 m. (33.)) 2. 40) (Amann). Hem  Sandsteinblocken
bei Farneren irn Habkerntal, 1150 m. (33$ 44. 6. 28) (Culmann).
Var. mamillosum Warn. F. dentées jusqu’à la partie supérieure, très rudes sur le dos 

par des mamilles proéminentes.
P. 58. —  I ) .  Sendlneri Limpr. —  liera Mattenalp im Crbachtal, 1800 m., fi*. (Cul

mann) (33$ 41' 2). Correspond bien aux exemplaires du llollengrund près Leipa
(Bohême) (33$ 44. 41» 1 et 4) que Schiifnor et Lueske attribuent au I). Sendlacri. Comme 
le dit Loiske, cette plante ne diffère pas du 1). eloagalinu. (P. C.)

P. 58. — |>. g r œ t l lundiC U lll Brid. — l i e ra  Gemmenalphorn, 2000 m. ; Daubensee, 
Cemmi, 2200 m. (33$ 47. fi1' fi) (Culmann).
«Los plantes du CTcmmennlphorn correspondent bien aux exemplaires récoltés par Amann 

à la ('resta mora. Les Cel. des F. de ees deux plantes sont plus courtes et moins poreuses 
que celles des plantes de Norvège. Sous ce rapport, la plante du Daubensee s«* rapproche 
davantage de la plante norvégienne. » (P. C.)
P. 50. — D. viride (Sull. et Lesq.) var. papiUosum Warn. — F. dentées à la pointe, un 

peu papilleuscs sur les deux faces par la saillie des angles des cellules.
P. 02. — Campylopus Schim peri Milde. — Valais La Breyaz-Orny, 2500-2000 m. 

(Amann et Meylan) (33$ 49. 7. 32). l i e ra  au-dessus du Fluhsee,2070 m. ; Niesen, 2250- 
2000 m. ; Bachalp, Faulhorn, 2000-2200 m. ; Widderfeldgriitli près Grindelwald, 2000 m. ; 
au pied de l’Eiger, 2080 m.; Rothgufer près du Unterer Grindelwaldgletscher, 2100 m. 
(Culmann).

Distinction des Campylopus Schimperi et subulatus.

« Trois caractères doivent servir à distinguer le C. Schimperi du C. subulatus la ner
vure lisse au dos, la présence d’un feutre radiculaire très fourni et le tissu foliaire. Lim- 
pricht insiste particulièrement sur le premier de ces caractères, mais je n’ai jamais vu sur 
les feuilles adultes normales des tiges principales du C Schimperi une nervure complète
ment lisse au dos telle que la représente la figure 123 de Limpricht. Limpricht doit avoir des
sim' la coupe transversale d’une feuille jeune provenant d’un rejet. Le feutre radiculaire varie 
extrêmement; il est souvent très apparent et disparait presque complètement sur d’autres
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plantes qui, pour le tissu des feuilles, ressemblent absolument au C. Schimperi type. Le tissu 
cellulaire des feuilles est, lui aussi, très variable suivant l’âge des feuilles et les localités et 
ne m’a pas semblé présenter des différences bien marquées. Certaines plantes, comme celles 
que du Buisson a récoltées à Chantelle-la-Vieille (Allier), et celles que j ’ai moi-même cueillies 
au Gemmenalphorn ont tout à fait le port de C. subulatus et le tissu foliaire du C. Schim
peri, de sorte qu’on ne sait à laquelle des deux espèces les rapporter. » (P. C.)
P. 03. — C# S c h w a r z ii  Schimp. — Valais : sur Barberine, 2000 m. (Amann) (SBlp 59. 4. 

12). Bern petits lacs de la Grimsel, 2170 m. ; Hohgant, 1750 m. ; rochers près Guttan- 
ncn, 1080 m. ; Susten, 2000-2100 m. (Culmann). Si. Galien Murgtal, 1830 m. (Cul- 
mann).
Var. asperulus Culmann. « Folia versus apicem denticulatis, infra parvis, versus extre- 

mitatem magnis, asperula. Celluhe in parte superiore foliorum brevioribus rectangulis vel 
subquadratis. » — Bern Bachalp, Faulhorn, 2000-2200 m. (Culmann) 59. 4. 14).

Ligne 32, lire Var. falcalus Breidler (au lieu de falcalum).
P. 03. — Ç. subulatus Schimp. — « Les localités de la Grimsel, du Susten, du Niesen et 

du Murgtal, indiquées autrefois par moi, sont à rayer elles appartiennent au C. Schim- 
peri et au C. Sehioarzii. La plante de la Gemmenalp peut être considérée comme inter
médiaire entre les C. suint laïus et Schimperi. Elle a le port du premier, le tissu foliaire 
du second. Un long examen des trois Campylopus de la section Pseudocampylopus deLim- 
pricht m’a conduit aux résultats suivants :

Caractères séparant le C. Schwarzii des C. subulatus et Schimperi.

Le C. Schwarzii se distingue des deux espèces voisines
Io Par la présence d’oreillettes bombées faisant saillie sur les bords.
Ce caractère est assez variable. Très prononcé sur certaines grandes plantes, il est bien 

moins apparent sur certains exemplaires rabougris comme ceux que j ’ai récoltés en Suisse, 
(’’est généralement dans les feuilles comales que ce caractère est le plus facile à constater.

2° Par le tissu foliaire.
a) Cellules hyalines immédiatement au-dessus des oreillettes.

A cet endroit, le tissu des C. subulatus et Schimperi est composé, dans toute la largeur 
de la feuille, de cellules linéaires délicates, de sorte que la marge n’est pas distincte dès la 
base, mais n’apparaît que plus haut. Chez le C. Sehioarzii les cellules marginales sont plus 
ou moins nettement différenciées des cellules voisines de la nervure. Les cellules marginales 
sont très étroites, 5 u, linéaires et délicates ; les cellules subcostales sont assez larges, 15 p, 
rectangulaires et possèdent souvent des parois transversales épaissies.

b) Cellules vertes du haut des ailes.
Chez le C. Schwarzii, ces cellules sont toujours délicates. Leurs parois longitudinales ne 

sont jamais ou presque jamais épaissies. L’épaississement intéresse seulement les parois 
transversales ou les angles. Les parois longitudinales sont exactement parallèles à la nervure, 
les parois transversales perpendiculaires à la nervure, ou, si elles sont obliques, elles restent 
assez parallèles entre elles pour donner au tissu un aspect très régulier. Chez le C. Schimperi 
toutes les parois des cellules sont épaissies, les parois longitudinales ne sont pas aussi exacte
ment parallèles à la nervure, les parois transversales sont beaucoup moins nettes, de sorte
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que la. forme des cellules devient très irrégulière. On voit des cellules ovales, elliptiques, 
triangulaires et carrées. Les angles des cellules sont très souvent arrondies. Chez le C. subu- 
latus, les cellules du haut de la feuille ont, contrairement à ce que dit Limpricht, sensible
ment la même texture que chez le C. Schimperi (même dans le n° 451 de la Bryotheca de 
Rabenhorst, qui semble avoir servi de base à la description de Limpricht) ; mais il faut exa
miner des feuilles bien développées ne provenant pas de tiges trop jeunes. Les cellules vertes 
ne sont carrées et peu épaissies, comme le dit Limpricht, que sur les feuilles jeunes, 

c) Limite des cellules hyalines et vertes.
Chez le C. Schimperi, et, à un moindre degré, chez le C. subulaïus, la limite entre les 

cellules hyalines et vertes est oblique, comme chez le Tortella lorluosa, les cellules vertes 
s’avançant le plus loin vers le bas au voisinage de la nervure. Chez le C. Schtoarzii, la 
limite est moins nette et ce n’est généralement pas au voisinage de la nervure que les cellules 
vertes descendent le plus loin. » (P. C.)
P. 04. — G. adustus I)e Not. « Le n° 110 des M. E. de Bauer n’est qu’une forme rabou

grie du C. alrovirens. La section transversale des F. est absolument conforme à celle de 
la fig. 102 de Limpricht et le tissu cel. des F. ne diffère en aucune manière de celui du
C. alrovirens. Les Orl. sont très prononcées chez cette espèce. » (P. C.)

P. 05. — G. fragilis (I)icks.). — Valais La Breyaz-Ornv, 2500 m. ($).£> 59. 9. 14) ;
Champex, 1405 m. (Ü3.£) 59. 9. 16) (Amann et Meylan).

P. 00. — G. Mildei Limpr. — Ticino : sur le porphyre entre Melide et Morcote, 000 m. 
(Amann) ($8|) 59. 6. 22).
Forma lerricola en gazons bas, plans, denses: lac de Muzzano (93,tp 59. 6. 20) (Amann). 

P. 07. — Dicranodonüuin alpinum Schimp. — Jura Aiguilles de Baulmes, 1400 
m. (Meylan) 58. I1’ 6).

P. 07. — D. longirostre (Starke) var. glabrum Lœske et Bauer. — Bern sur les 
rochers au bord de l’Aar, 1130 m. (Culmann).

P. 08. — D. a ri s ta tu 111 Schimp. — « La plante que j ’ai récoltée à la Handeck, 1020 m., 
me semble actuellement appartenir au D. circinalum. » (P. C.)

P. 08. — D. circinatum  Wils. — Caractérisé, selon Lœske, par la couche corticale 
rouge-brune, bistrate et les Cel. foliaires basilaires vides, fortement poreuses, qui con
trastent fortement avec la marge très large. La courbure des F. est du reste variable. 
Bern Mettenalp, Urbachtal (Culmann).

P. 70. — Trem atodon brevicollis Horn. — Valais : rochers du Hinter-Allalin, 0100 
m. (Amann) (93§ 58. 6. 12).

P. 70. — Leucobryum glaucum  (L.). — Monte jusqu’à 2500 m. (Fontanabran, 
Valais, leg. Amann) ($8f) 58. 8. 14).

D. 72. — Fissidens incurvus Starke. — Valais : Mazembroz, 530 m. (Amann et Gams) 
(©£) 63. 1. 8). Bern bord du lac de Brienz, près Ringgenberg, 570 m. Culmann).

D- 72. — F. procum bens Ruthe in litt. Diffère de F incurvus par les F. plus longues, 
au nombre de 0 a 10 paires seulement; la marge disparaissant avant la base de l’aile 
dorsale. — Allemagne du Nord.
~2- F» Bam bergeri Schimp. — Valais « Ilot insubrien » près Mazembroz, 
,)00 m., avec Gymnngramme, TimmiellaOreoiceisia Bruni uni, Fabronia. Sphaero-

48
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carpus californiens, etc. (Arnann et ( iams) (©.£) 02. 2. 2). Exemplaires peu fructifères, 
avec des Fl. ^ rares. La lame dorsal»; des F. atteint en général l’insertion ; relie des F 
inférieures n’est pas marginée.

P. 72. — F. pusillus Wils. var. fa l la .v  Linipr. — V a u d  près Puidoux, sur la molasse 
ferrugineuse, 000 m . (Arnann) (©£> 63. 3. 2o). Mûrit ses Cp. en novembre (le F  ¡utsillus  
type en juillet). Les F. sont plus longuement aeurninées et plus aiguës.

P. 73. — F. crassipes Wils. var. lacu s tr is  mihi. Diffère du type par les F. brièvement 
et largement laneéolées-ligulées, brièvement aeurninées, la lame verticale plus courte que 
la partie engainante, la lame dorsale atteignant l’insertion, la marge épaisse, large, en 
bourrelet, manquant souvent à l’aile dorsale et à la lame verticale des F. inférieures. 
Cel. polygonales, irrégulières, à paroi un peu épaissie, 10-13 (10) p (5500-8700 au mm2). 
La Cp. peu ou non étranglée sous l’Or, à sec ; l’Op. court et obtus. — Forme intermé
diaire entre F .  crassipes  et F  ru/'u/us, se rapprochant du F. cu r lu s  Ruthe par la forme 
des F., mais différant par le tissu cel. plus lâche. — V a u d  sur les blocs d’enrochement 
au bord du Léman près Lutry 375-380 m. (Arnann) (©£> 62. 5. 26 et 2H).

P. 75. — F. CurilOWii Mitten. — T icino  Locarno, al Sasso (Jäggli).
P. 75. — F. decipiens De Not. var. p o lyse tu s  mihi. Forme luxuriante très fructifère 

jusqu’à 0 sporogones sur la même tige. Cel. fol. mamilleuses sur le dos.
Vaud rochers de molasse ombragés, dans la forêt de Chenaulaz, près Lausanne, 000 m.

(Arnann) (©Jp 6 t . 3. 26). — Le nom de F. c. ri. s talus Wils. (1857) a la priorité sur celui de
De Notaris (1303).
O. 75. — F. p a l l id i c a u l i s  Millen. Race méridionale-inéditerranécnne du F. iaæifolius, différant 

du type, par les caractères suivants couleur vert-jaunâtre, K. plus étroites, aiguës aeurninées, 
mucronées par la N., non marginées par des Cel. plus claires, l’aile dorsale atténuée sur la l/s 
inférieure, le tissu cel. à Cel. plus petites (5-6’p), le S. jaune pâle, les Cel. de l’Cxolh. rectangu
laires ou carrées, non collenchymaleuses ni épaissies, les Sp. jaune ocre, plus petites, 7-1 i p. — 
France méridionale Kstérel, près Le Trayas (Arnann) (5B§ 6t. 11*. 1).

P. 77. — Seligeria brevifolia Lindb. et Arn. — Bern Rawylpass, 1730 m. 
(Culmann).

P. 81. — Stylostegium  caespiticium  (Schwaegr.). U ri  nasse Kalkfelsen beim 
Unteren Furkeli, Windgällen (Herzog).

P. 81. — Blindia 11 trichodes (Web. fil.). Race naine en touffes plus lâches; F. moins 
rigides, plus lâchement disposées, patentes ou secondes, plus longuement subulées, aiguës 
et distinctement dentées à la pointe. Cp. plus courte, hémisphérique après la chute de 
l’Op.

P. 82. — Rrachydontium trichodes (Web. fil.). — Bern Hühnersteig, 1500 m. ; 
Winkelmooswald près Beatenberg, 1270 m. (Culmann).

P. 82. — Campylosteleum saxicola (Web. et M.). — Vaud forêt de Rovéréaz 
sur Lausanne, sur la molasse, 070-700 m., avec Plagiothecium elegans, Marsupella 
emarginata, M. Funckii, M. Sprucei et Diplophyllum albicans (Arnann) (©§ 65. 2. 
8 et 10). Bern: Hühnersteig, 1500-1550 m.; Sausenegg, 1350-1420 m.; Winkelmooswald, 
1270 m., avec Brachydontium (Culmann).

P. 83. — Ceratodon purpureus (L.). Les formes hydrorhéiques stériles à F. rigides, 
étroites, N. très forte, excurrente, sont fréquentes sur les rives et dans le lit des grands
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cours d’eau (var. riparia Weber iu sclicd. de la Chili,c du Rhin (©,£) 66. 6. 2, 8 et 10). 
P. 83. — G# c ra s s ln e rv is  Amaun sp. nova, Coussinets bombés, vert brunâtre, denses. 

Tige 5-7 mm., peu ramifiée. Feuilles carénées-concaves, largement ovales-lancéolées, 
brièvement aeuminées, obtuses ou aiguës, bords entiers, largement réfléchis jusqu’au 
sommet (plus largement d’un côté), nervure très épaisse, large de 100-130 p à la base, 
00 p à la partie supérieure, disparaissant sous le sommet. Cellules mamilleuses, surtout 
sur la face dorsale, subcarrées, médiocrement épaissies, les moyennes-médianes 10 X 13 p 
(0000-7000 au mm2), les supérieures 9 X  H p (9800 au mm2), les inférieures brièvement 
rectangulaires, 24 X 27 p (2300 au mm2). Stérile.
Xérophile. Humicole. Calcifuge ? — Station sur le bois pourri des toits des chalets, 

avec Lcptodonlium slyriacum et (' eralodon purpurv.ua. — Zone subalpine. — R.R. ; Q. — 
Localité Valais Zinal, 1080 m. (Amann) (©§ 66. fi1'. 0 et 2).
P. 83. — C. c o n ic u s  Hampe. — Valais Sion aux Maladeires, 510 m. (©f) 66. 8) et

à Valère, 550 m. (©,£) 66. 5. 6) (Amann).
P. 84. — T r ic h o d o n  c y l in d r ic u s  (IIw.). — Valais Untcre Tüschalp, 1800 m. 

(Amann) (©ÎQ 66. 3. to). liera au-dessus de Rurgdorf, 700 m. ; an der Saane, bei 
Csteig, fr. ; llrbaehtal, 1200 m. (Culmann).

P. 81. — D itr ic h u m  to r t l le  (Schrad.) var. homoinallum Warn. F. falciformes-secondes, 
dentées sur toute la partie supérieure.

P. 88. — P te ry f lO lie u ru m  s ü b s e s s i le  (Brid.). — Valais Sion, Valère, 500-000 ni.
(©,£) 71. 8. 8) ; Sierre, Géronde, 500-000 m. (©£) 71. .1. lu) (Amann).

P. 88. — P . cav ifo H u m  (Ehrh.). — Abondant sur les murs du vignoble au pied du Jura 
(Meylan).

P. 88. — P . la m e lla tu m  (Lindb.). — Valais (paraît répandu) Sion, Valère, 500-600 m. 
(©£) 71. 2. 6) ; Isérable, 1100 m. (©.Ç) 71. 2. 12) ; près la gare de Granges-Lens, 500 m. 
(©.£) 71. 2. 10) (Amann).

P. 89. — P o ltia  t r u n c a tu l a  (L.). — Jusqu’à 1835 m. (Nicsenalp, leg. Culmann).
P. 91. — D id y m o d o n  lu r id u s  Horn. — Répandu sur les murs du vignoble au pied du 

Jura (Meylan).
P. 91. — |). a n g u s t i fo l iu s  Warn. Diffère de J), luridus par h' défaut de faisceau central 

dans la T., les F. plus petites, beaucoup plus étroites, généralement non révolutées aux 
bords, et les Cel. fol. plus grandes, 12-18 p, papilleuses sur les deux faces. — Allemagne 
du Nord.

P. 92. — D. c o rd a  tu s  Jur. — Vaud Champvcnt (Meylan) (©§ 73. 4. 28). Neuchâtel 
Auvernier (Meylan).
Forma, riridis minor Vaud blocs sous Rivaz, 375 m. (Amann) (©§ 73. 4. 22).

P. 93. — I). 11 l ig u l ifo liu s  Roth. Petites touffes brunâtres, 4-5 mm., tigelles presque 
claviformes. F. à base largement elliptique, puis étroitement ligulées, allongées, lisses, 
bords entiers rabattus à la base. — Ns orangée, lisse. Cel. hexagonales-arrondies, forte
ment épaissies, non pap., les apicales 0-7 u, les moyennes 8-9 p (13000 au mm2), les basi
laires subcostales ovales-hexagones, 10-12 p. Stérile.
Vaud pare de la Villa Le Cottage sous Gland, 400 m. (Amann) (©.£) 73. 61’. 2).
( es exemplaires repondent bien à la description et aux figures de Roth (Hedwigia XLIX, 

p. 2L>) et se distinguent immédiatement de la var. Unguia tus du I). tophaocus par les Cel.
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foliaires entièrement lisses. Les F. inférieures sont plus ou moins aiguës, les F. super, répon
dent bien aux figures de Roth (1. e.) ; mais le bord est enroulé jusqu’à la partie supérieure. 
Le D. ligulifolius doit être considéré, je crois, comme une race xérophytique méridionale 
du D. tophaceus. La papillosité des F. varie fort chez cette espèce la var. Breidleri et les 
formes méridionales des murs secs ont les F. presque lisses.
P. 93. — Leptodontium Styriacum (Jur.). — Bern sonnige Gncissfelsen am 

Grimselpass gegen das Sicdelhorn, 2300 m. (Culmann) (SB.'p 69 3h 4).
P. 94. — Trichostom um  cylindricum  (Bruch). — Jura : La Croehère, près Bullet, 

fr. sur le granit erratique, 900 m. (33$ 74. 6. 12); Mont-Tendre, 1400 rn. (33$ 74. 6. 19) 
(Meylan). Neuchâtel versant X. de la Montagne de Boudry, sur l’erratique, 900 m. 

(33$ 74. 6. 16) (Meylan).
Var. cataractarum Culmann. — Synon. Barbula -pal tt dosa. var. calaraclarutn 

Loeske ; T. cylindricum  (Bruch) in Bryotheca europ. meridionalis N° 127. « A typo differt 
caule fascieulo centrali destituto, foliis apiealibus latioribus (3,4 X 0,5; 3,9 X0,4 ; 3X 0,0 mm.) 
usque fere ad apieem aequilatis (nec acuminatis), saepe paulo infra apicem subito in apieulum 
brève (0,27 mm.) canaliculatum eontractis, rarius obtusis, nervo paululum excedcnte 
mucronatis. — Habitat in rupibus humidis.

Bern près de Guttannen, 1080 m. (33$ 74. 6. 18); Gigliwald, Ilaslital, 1000 m. 
(Culmann). Ticino entre Melide et Olivello, 300 m. (Culmann)

Salzburg, Krimmler Fall. 1380 m. (boeske). Province de Corne Moule Marlica, 70(1 m. (Arlaria 
Bryoth. europ. merid. n° 127). Norvège Iloll, près de Tvedcslrand (Ilagcn). Suède Smaland 
Barkeryd, Boarp (Arncll).

Ces plantes Scandinaves sont moins bien caractérisées (pie celles des Alpes. Une section transver
sale de la tige montre immédiatement que cette plante n’appartient pas au li. palndosa  auquel elle ne 
ressemble d’ailleurs guère. — Uimpricbt décrit une variété irriyuum  du T. cylindricum  dépourvue, 
elle aussi, de faisceau central, mais comme il ne dit rien de la forme si caractéristique des feuilles, il 
me semble peu probable que sa variété soit identique à celle dont il s’agit ici. (P. G.)

P. 95. — T. cucullatum  Card. Touffes jusqu’à 3 cm., vert-jaune terne, brunies ou 
noircies à l’intérieur. F. cuculliformes et arrondies au sommet, ou bien terminées par une 
pointe unicellulaire. — Ns. — Ardennes.

P. 95. — T. connivens (Lindb.). « A T. erispulo valde allini rigiditate, foliis "densioribus 
et magis ereetis, omnibus aequimagnis, brevioribus et latioribus, obtusis, marginibus magis 
eonniventibus et nervo excurrente differt. » — Scandinavie.
P. 96. — T. viriduluin Bruch. — Jusqu’à 1200 m. (sables sous Oberer Grindelwald

gletscher, leg. Culmann) (33$ 74. 3. i 6).
P. 96. — T. mutabile Bruch. — Valais : « Ilot insubrien » près Mazembroz, 530 m. (Amann 

et Gams) (33$ 74. 4. 28). Vaud ; rochers de conglomérat sous Chcxbres, 600 m. (33$ 74.
4. 24) ; rochers sur Roche, 430 m. (var. cuspidalinn) (33$ 74. 4b. 2 et 4) (Amann). 
Appenzell Widenmoos bei Eggerstenden, auf Torf, mit Geheebia (Culmann) (33$ 74. 4. 
22) Ticino : Locarno, al Sasso (Amann) (33$ 74. 4. 26).

P. 97. — T. litorale Mitten. — Vaud blocs de poudingue au bord du lac, sous Rivaz, 
380 m. (Amann) (33$ 74. 2). — Le T. I ilora/e me parait représenter une espèce
distincte du T. mutabile et se rapprocher plutôt du T crispai uni.

P. 97. — T. nitidunfl (Lindb.). — Valais Follaterrc près Branson, 450 ni. (Amann)
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(93$ 75. 5. 8). Le faisceau central de la lige, dans ces exemplaires, est collenehvmateux, 
bruni, et mesure 40 p  diam.

P. 97. — T. Bambergeri Schimp. — l ’aud murs sur Corseaux, 450 m. (Amann) 
(93$ 75. 2. II). — Cette espece sc distingue primo visu du TorieUa tort h osa, par les 
coussinets plus petits, d’un vert clair un peu glauque, les F. rigides très fragiles, cassées 
en général à la pointe. Le faisceau central de la tige est collenchymateux, 40 p  diam. La 
nervure présente, sur une coupe transversale, 10 cellules ventrales, un faisceau ventral 
de stéréides, 9 ou 10 indicatrices médianes souvent sur deux rangées dont l’une inter
rompue, un faisceau stéréide dorsal et une vingtaine de cellules dorsales.

P 98. — T . e s l e r e l e n s e  Amann sp. nova. — Touffes denses, liantes de 10-15 mm., vert jaunâtre 
terne en dessus, décolorées à l’intérieur, non feutrées, les bases brillantes des feuilles formant des 
taches blanches. Tiges à foliaison égale, non agglomérées au sommet. Feuilles crépues à sec, dres- 
sées-rigides par l’humidité, non fragiles cl non cassantes. Feuilles inférieures pâles et décolorées, 
nautiques, mucronécs par la nervure. Feuilles supérieures vert-jaune pâle, longueur 3-4 mm., lar
geur 0,6-0,7 mm., carénées supérieurement, à base ovalc-oblongue, puis Iinéaircs-lancéolées, lon
guement alténuées, acuminécs aiguës, brièvement cuspidécs par la nervure et terminées par une 
cellule aiguë, â parois épaisses ; bords plans ou rarement incurvés au sommet, finement crénélés 
par les papilles, entiers jusqu’à la pointe. Nervure forle, atteignant le sommet, élargie, aplatie et 
large de 170 p  à la base, 100-120 p à la partie médiane. Cellules supérieures bien vertes, opaques, 
carrécs-arrondies, 10 p, avec deux papilles arrondies, basses et obtuses sur le lumen à chaque face. 
Hase des feuilles blanche-hyaline, occupant ’/a de la feuille, formée de cellules polygonales allon
gées. larges de 10 g, longues de 40-50 p, les marginales plus courtes, remontant sur les bords ju s
qu’à la '/î du limbe. Feuilles périchétialcs peu différentes, un peu plus étroites, non engainantes. 
Pédicelle rouge, jaune à la partie supérieure, long de 1 '/a cm., un peu tordu à droite. Capsule jaune 
verdâtre, puis rouge pâle, ovalc-oblongue, sillonnée à sec, longue de 1,8 mm.. large de 0,8 â 0,9 mm. ; 
opercule conique-élevé, aigu, égalant la moitié de l’urne ; orifice rouge pâle. Exothecium lepto- 
derme, cellules rectangulaires-elliptiques, à parois minces, larges de 20-24 p, larges de 40 à 80 p. 
A l’orifice, 6 à 8 rangées de cellules petites, plus épaissies, collenchymateuses, arrondies ou ellip- 
tiques-transversales. Anneau indistinct, de 1 ou 2 rangées de petites cellules arrondies, à parois 
minces. Péristome rouge brique pâle, dents non tordues, finement papilleuses. Spores brunes en 
masse, 12-15 p. — Mûrit en mars-avril.
France méridionale : Fstérel, bord de la mer près Le Trayas (Amann) (93$ 75. 5'> 0).
Voisin du T. jla vo u iren s  dont il diffère par les touffes denses, la foliaison égale (les feuilles supé

rieures non plus longues), les feuilles longuement acuminées, les cellules vertes à papilles basses, la 
capsule plus pâle, ovale, plus courte, leptoderme, à cellules plus minces et plus courtes, les spores 
plus grosses.

P. 98. — H y o p h i la  r ip a r ia  Sull. — Schwyz schattige Kalkfelsen des Zingel am 
Lowerzersee (forma terreslris) (Herzog).

P. 98. H . lu s i t a n i c a  Card. et Dixon. — F. à base un peu élargie, puis linéaires-lingulées, briè
vement et largement acuminées, mucronées par 1 à 3 cellules. — Portugal.

P. 99. T im m ie l la  a n o m a la  (Br. eur.). — Région rhodanienne. — Valais : «Ilot 
insubrien »de Mazembroz, 530 m., st., avec Gymnogramme, Targionia, Sphacrocarpus, 
Oreoweis/a Bruni on >. etc. (Gams) (93$ 72. 8. 14). Ticino : Olivella presso Melide, 320 
m., fr. (Culmann) (93$ 72. 8. 12).

I . 101. — IM e u ro c h æ te  s q u a r r o s a  (Brid.). — Jusqu’à 830 m. (sur Branson, leg. 
Amann) (93$ 76. 1 . 20).
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P. 102. — Barbula rufa (Loi*.). — Uri bei der Hüfihiitte des S. A. C., 2400 m. (33$ 
73. 3. 18) typica ! (Amann).

Yar. gracilis Amann et Meylan). Valais rochers du Hinter-Allalin, sur la cabane 
Britannia, 3100 m. (33̂ > 73. 3. 20) (Amann).

Yar. pseudogigantea Amann. — Vaud crête du Chàtillon-Tarent sur les Ormonts, 2400 
m. (Amann et Meylan) (93§ 73. 31’ 10).

« Très voisins par la totalité de leurs caractères, actuellement connus, les B. rufa et 
B. Kneuckeri font sûrement partie d’un même genre. J’avoue même être tenté de ne voir là 
que deux formes extrêmes d’une même espèce, vu les variations assez grandes du B. Kneuc
keri. Il n’existe en tous cas, dans l’appareil végétatif, qu’un seul caractère permettant de dis
tinguer sûrement ces deux espèces c’est la grandeur des cellules moyennes. Tandis que 
chez B. rufa, ces cellules mesurent 7-9 p, celles du B. Kneuckeri ont 10 à 12 p. En dehors 
de ce caractère et malgré d’attentives comparaisons, je n’en ai trouvé aucun autre de quelque 
valeur et quelque peu constant. Les cellules du B. rufa, sont plus régulièrement épaissies sur 
leur contour et celles du B. Kneuckeri généralement plus épaissies aux angles, comme chez 
B. rcfleoca ; mais ce dernier caractère est loin d’être constant.

Bon nombre des anciennes indications de localités pour B. rufa, publiées avant la descrip
tion du B. Kneuckeri, se rapportent à ce dernier; par exemple : Pointes à Boillon (Bernet) 
et Piz Ott (Baumann). Le vrai B. rufa parait actuellement plus rare que B. Kneuckeri ; 
peut-être est-il moins calciphile. » (C. M.)
P. 103. — B. rigidula (Hw.) — Les formes propagulifères peuvent aussi porter îles 

sporogones (expi. de Kivaz, $8£> 72. 3. 28, leg. Amann).
Var. Nic/iolsoni (Culm.). Touffes — 4 cm. F. beaucoup moins divergentes, rappelant celles du 
Srhislidiurn rivnlare , pointe des F. presque obtuse, à bords bistrates ; Cel. sup. ft-10 p, non 
épaissies, subcarrées, pap., les basilaires 10-12 p,  lisses, NNs arrondie, avec deux faisceaux de 
stéréides et 4 ou S indicatrices.— Angleterre.

P. 103. — B. rigidulitormls (Douin). Port et taille du B. rigidula.  Touffes vert jaunâtre, 
noircies, sans propagules. T. sans faisceau central. F. très crépues à sec, entières, à base à peine 
plus large, transparente ou hyaline, puis lancéolées, carénées supérieurement, acuminées, à bords 
plans un peu recourbés au sommet. Limbe unistrate. Ns graduellement atténuée. Cel. basil. lisses, 
3-5 1, les autres arrondies-carrées, pap. Sp. pap. 12-18 p, — France, Eure et Loire.

B. 103. — B. spadicea Mitten var. bernensis. Lire operculum capsula aequilongum 
(au lieu de aequilongus).

P. 104. — B. valida (Limpr.). — Vaud sur la molasse, au bord du Flon, sur 
Lausanne, 700-800 m. (33£) 73. 1. 2). Ces expi. ont le port et la taille du Didymndtm 
validus Limpr. La nervure très forte, brièvement exeurrente dans les F. infôr. s’atténue 
graduellement à partir de la base (00-80 g, puis 40 g à la lk). Le tissu cel. répond bien à 
la descriplion, sauf que les Cel. ne sont pas brunies et à contour plutôt irrégulier. Les
F. pch. sont bien engainantes, brusquement acuminées et cuspidées par la N. Stérile 9 - 
— Parait n’ètre qu’une forme sciaphile, luxuriante et stérile du B. spadicea.

P. 104. — B. vinealis Brid. — F. ou F.F. (mais st.) dans le vignoble valaisan route de 
Salvan, sur Yernayaz, 000 m. (33.'Ç 77. 2. 3n) ; Follaterre près Branson, 500-000 m. 
(33.SJ 77. 2. ItL ; Sion, Tourbillon, 500-000 m. (Îi.'p 77. 2. 12) (Amann). F.F. et parfois 
A.A., assez souvent fr., sur les murs de vignoble de Lavaux Crémières, 500 m. ; de 
Lutry à Yevey, 400-.»00 m. (©$) 77. 2. 14, 18 et 24) (Amann) ; Champvent (Meylan).
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facile à distinguer des espèces voisines (//. riyidula, fallaæ, etc.) par les caractères suivants la 
pointe des F. a une couleur brun-rouge caractéristique, elle est terminée par une Cel. hyaline aiguë ; 
le limbe est bistrate sur le '¡a super, ou à la pointe seulement ; la N. brun-jaune est large de 70 p. à 
la base, elle paraît très égale, peu atténuée (60 g aux 2/:t supér.); le tissu cel. non épaissi, très régulier, 
est caractéristique (Cel. moyennes b-8 g., 23 000 au mm2), les Cel. basil. médianes seules sont briève
ment rectangulaires 2 1, non épaissies ; elles sont séparées des bords par une large zone de petites
cel. marginales carrées ou rectangulaires, allongées transversalement, non épaissies ; à la base, près 
des bords, souvent un pli plus ou moins marqué.

On trouve, au printemps, sur les murs (exposition N à O), une fo r m a  verra  stérile, très abondante, 
molle et délicate, en touffes bombées, arrondies, égales, vert clair, décolorées en dedans, avec des zones 
ocracées claires, que l’on a confondue avec le B. rigidula.

Var. cylindrica (Schimp.). — Vaud Lausanne, murs au Trabandan, 450 ni. (93.Ç) 77.
2. 28) (Amanri).

Var. propayulifera rnihi. Forme xérophy tique, photopliile, stérile, de taille réduite, en 
grands coussinets denses et serrés, mais fragiles, encombrés de terre à l’intérieur. F. appli
quées subimbriquées à see, plus rigides et [dus courtes (1,55 0,0 mm.), à pointe ordinaire
ment obtuse (parfois terminée par une Cel. aiguë hyaline), portant, sur la face supérieure, 
des propagules très vertes, subsphériques, pluricellulaires, pou nombreuses bords révolutés 
jusqu’à la base, celle-ci avec un pli bien marqué près de chaque bord. Faisceau central de la
T. grand, 80 ¡¿. — Vaud murs de vignes, exposition S., près Lutrv, 400 m. (93,1 77. 2. 26) 
(Amann).
P. 105. — B . s in u o s a  (Wils.). — Valais Mazembroz, 530 ni. (Amann et Gains) 

m  77. 1 . « ) .  ]'aud Iîivaz, près les Grands-Moulins, 375 m. (93$) 7 7. 1. 2); entre 
Itoche et Villeneuve, 400 m. (93$> 77. 1. 4) (Amann).— Celte espèce me semblerait mieux 
placée dans le genre Tortella, à côté du T. forluosa dont certaines formes sciaphiles 
grêles et délicates, à bords un peu sinueux vers la pointe, se rapprochent fort du 
II. sinuosa.

1’. 105. — B . g r a c i l i s  (Schl.). — l 'alais (semble répandu !) Mazembroz, 480 m. 
(Amann et Gams) (93$) 78. 29; Branson, 450 m. var. viridis (93$) 78. 7. 14) (Amann).
1 and Saint-Saphorin, 450 (93$) 78. 8) (Amann et Meylan). Neuchâtel Cornaux,

550 m. (93$) 78. 7. 12) (Meylan).
P. 105. — B. ic m a d o p ll i la  Schimp. — T a/a/.s Sion, rochers rière Tourbillon, 500 m.

(93£) 78. 6. 6) (Amann) ; sur Gondo, 900 m. (93$) 78. 6. 4) (Amann et Meylan).
P. 100. — B. H o r n s c h u c h ia n a  Schultz. — Valais (semble répandu!) : Follaterre près 

Branson, 000 m. (93$) 77. 12) ; Mazembroz, 500 m. (93$) 77. 14) (Amann et Gams) ;
Granges, près la gare, 550 m. (93$) 77. b. 16) (Amann). Vaud entre Chexbres et Char- 
donne, 000 m., st. (93$) 77. b. 10) (Amann). Neuchâtel Saint-Biaise (Meylan).

P. 107. — S t r e b lo t r ic h u m  c o n v o lu tu m  (Ilw.) var. fUiformis Hagen.
Valais Orny (93$) 78. 4 . 18)  (Amann).
Var. lait folium  mihi. Forme hygrophile en touffes plus robustes et plus Lâches ; F. à 

base elliptique, puis Ongulées, obtuses-mutiques, brièvement mucronées par la N. ; bords 
largement réfléchis à la base, plans à la partie supér., crénelés par la saillie des pap. ; NNS 
dans les F. supér., — NN dans les F. infér. ; très pap. sur le dos. — Vaud : rochers humides 
sur Villeneuve, 500 m. (93$) 78. 4. 20) (Amann).
p. 109. — C ro s s id iu m  s q u a m ife ru m  (Viv.). — Valais Isérable, 900 m. (93$> 79.
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l .  3fi) (Amann) ; Boudon, 900 m. (SB.'p 70. l .  38) ; entre Châtaignier et Mazembroz, 000 rn. 
(©§ 79. 1. 40) (Amann et Gams). Vand Le Chêne, près Bex, 550 m. (93§ 79. 1. 42) 
(Amann). TicJno (paraît K. !) quelques petites touffes stériles sur les rochers calcaires 
près Gandria, 300 m. (S.'p 79. i. 34) (Amann).

P. 110. — Lire var. longipilum mihi (au lieu de long!folium).
Lire var. pum ilum  mihi (au lieu de humilum).

P. 110. — C. c h lo r o n o to s  (Bruch.). — L’échantillon de Rabenhorst B. E. n° 672 (Rcvcl prope 
Tolosam, Icg. Sarrat-Gineste) de la SJp. appartient au C. squarniferum et non pas au C. chloro
notos.

P. 113. — Pachyneurum  Fiorii (Venturi). — Le sporogone mûrit, à Granges, en avril- 
mai ; les plantules cf forment souvent des touffes spéciales (Ü8£) 8t. 2b 4).

P. 113. — P. 11 revolvens (Schimp.). — Valais Sion, Maladeires, 520 m., sur un mur, 
avec Syntrichia spuria ($8§  8t. 2ter 2) (Amann). Répond bien à la description et aux fig. 
de Roth (l . c.'). Simple forme xérophytique du P. atrovirens!

P. 113. — P. obtusifoliuni (Schl.b — Valais Ofental (Leresche) ($8fp 8t. 1. 2).
P. 114. — Tortula muralis (L.) forma gypsophila. F. plus courtes et plus larges, N. 

avec des excroissances « en chou-lleur » à la face ventrale sur le l/a supérieur. Etablit la 
transition aux Pachyneurum. — Valais : carrières de gyps près Granges, 530 m. (58£) 8t. 
fi. 2fi) (Amann).

P. 114. —  T. canescens (Bruch.). — Ticino: Castagnola, 300 m. 8t. 3. 6) (Amann). 
P. 115. — Syntrichia subulata (L.). — La var. Grae/jii (Sehlieph.) (et non pas Graefii) 

parait répandue sur les sommités des Alpes calcaires : Vand Cape au Moine, 1945 m. 
(33£) 82. r». 36) (Amann). liera beim Fluhsee, Sim mental, 1950 m. (28£) 82. 40)
(Amann et Culmann). Uri Bristen im Maderanertal, 1850 m. (©.£) 82. 38) (Amann).
Le N. serrulala (Warn.) doit s’appeler S. crenulata (Warn.), le premier nom ayant été 

donné par Hook et Gréville à une mousse de Patagonie.
P. 115. — S. inerm is (Brid.). — Valais : murs du vignoble entre Charat et Saxon, 500

m. (©§ 82. 3. 10); entre Saxon et Ecône, 500 m. (Ü8 )̂ 82. 3. 12) (Amann). N e u c h â t e l  
Saint-Biaise, 450 m. (23£> 82. 3. 8) (Meylan).

P. 116. — S. alpina (Br. eur.). — Cri : bei Amden (Herzog).
P. 117. — S. papillosa Wils. var. saccatilis Warn. — F. 2-2,5 1 mm., canaliculées-

concaves par les bords largement infléchis, fortement pap. sur les deux faces et sur le dos 
de la N. — Saxicole.

P. 118. — S. pulvinata Jur. var. microphylla Warn. — Touffes vertes; F. supér. 
petites, 1-1,5 : 0,5 mm., canaliculées-concaves ou presque planes, N. presque lisse sur le 
dos. — Arboricole.
Var. macrophylla Warn. Touffes brunies, plus robustes, F. déux fois plus grandes, à 

bords infléchis à la pointe ; N. un peu rude sur le dos. — Saxicole.
P. 119. — S. spuria Amann.— La description p. 119 a été faite sur des exemplaires stériles 

réduits. Ensuite de la découverte, en Valais, de nouvelles localités où cette mousse croit 
en assez grande quantité et se trouve parfois en exemplaires bien développés et fructifiés, 
l’étude surplace de cette nouvelle espèce a amené à modifier et à compléter comme suit 
sa diagnose :
Touffes denses, planes, égales, hautes de quelques millimètres à 1 cm. au plus, encom-
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brées de poussière à l’intérieur, vert brunâtre à la surface, brunies en dedans, radieuleuses 
à la partie inférieure ; feutre radiculaire lisse.

Tige simple ou innovant au sommet, sous la Heur Q, brune à la partie inférieure (dia
mètre 0,105 mm.), épaissie et vert jaune au sommet (diamètre 0,205 mm.). Cellules épider
miques lâches, rectangulaires, larges de 20 p (1: 2) sous les feuilles. Quelques poils liliformes 
hyalins à l’aisselle des feuilles supérieures et parfois quelques paraphyses pluricellulaires cla- 
viformes. Foliaison égale, les feuilles inférieures de même grandeur que les supérieures.

Feuilles dressées-appliquées à sec, dressées-divergentes par l’humidité, profondément 
concaves-cymbiformes à bords étalés (en «canot de sauvetage »),le sommet presque en capu
chon, la base largement ovale, puis lingulées, largement arrondies ou même un peu émargi- 
nées au sommet (longueur 1,32, largeur 0,7 mm.), bords entiers, largement réfléchis (sur 30 
p) de la base jusqu’au sommet.

Nervure jaune brune, égale de la base au sommet (70 p), hémicylindrique, faisant saillie 
à la face dorsale, ordinairement hérissée sur le dos, â la partie supérieure, de longues épines 
bi- ou trifurquées (longues de 20 p), un peu arquée-inlléchie au sommet, se terminant au 
sommet dans les feuilles de la moitié inférieure de la tige, exeurrente, dans les feuilles supé
rieures, sous la forme d’un poil jaune, hyalin, épineux, généralement aussi long que le limbe, 
un peu déeurrent sur le dos de celui-ci.

'l’issu cellulaire basilaire médian du tiers inférieur présentant de chaque côté de la ner
vure une zone hyaline, ovale, régulière et bien délimitée*, à cellules vides, dilatées, ovales- 
reetangulaires, leptodermes, larges de 12-10 p, longues de 2-1-32 p, sur 12 rangées environ 
en travers, séparées des bords par 4-8 rangées de cellules rectangulaires plus étroites, larges 
de 0-8 p (1 2-4), jaunes ou vertes. Tissu cellulaire moyen médian vert, â cellules earrées-
arrondies, diamètre 10 p (050-775 au mm2), avec des parois peu épaissies et des papilles 
basses, arrondies, peu saillantes. Cellules apicales de même forme et (h* même dimension (pu* 
les moyennes, un peu collenchymateuses.

Feuilles périehétiales dressées-appliquées à sec et par l’humidité, les deux internes engai
nantes, plus longues, larges de 1 mm., linéaires-lancéolées, acuniinées, â bords étroitement, 
ou non réfléchis, nervure épineuse sur h* dos au sommet, exeurrente sous la forme d’un poil 
court, denté ; la zone hyaline occupe toute la largeur de la base.

Vaginule cylindrique, longue de 0,0 à 0,8 mm., bordée de brun au sommet.
Pédicelle rouge clair, long de 1 cm. environ, épais de 0,25 mm., tordu à droite sur les 

3¡t supérieures.
Capsule oblongue cylindrique, brun rouge, légèrement asymétrique, urne longue de 2,5 

mm., large de 0,7 mm.
Opercule conique élevé, brun rouge, égalant la moitié de l’urne, à bord presque lisse. 

Anneau de deux rangées de cellules arrondies (hautes de 40 p). Cellules de l’exothecium ree- 
tangulaires-allongées ; sous l’orifice, 3 ou 4 rangées de cellules carrées. Cellules de la partie 
supérieure de l’cxoïhecium larges de 13 p, longues de 80 p (930 au mm2), parois longitudi
nales et transversales également épaissies (0-8 p). Stomates peu nombreux, en une rangée sur 
le eol, grands (50 40 p), ovales-arrondis.

Péristomc haut de 1,2 mm., faisant un tour agauche, membrane basilaire 0,33mm., 
largeur du tube à la base 0,43 mm.

Calyptra brune, couvrant la moitié de l’urne, à liée, fortement pnpillcux.
V .i



Spores vert jaunâtre en masse, (10) 12-1<> p, lisses. — Mûrit en mars-avril.
Vala is  : paraît répandu sur le gyps délité et sur les murs et les rochers très sers ri 

couverts de poussière, du vignoble murs entre Ardon et Sion, 000 m. (3LSa s i. à1'. 2) ; 
Saillon, 500-050 m. (93§ s i. 21'. 4 et lu) ; entre Sion et Yétroz, 400 m., fr. (S8,Ŝ> m . 21'. (i, 
H, 18 et 20); Monlorge, 000-000 m. ($B§ 81. à1’. 12) ; Oranges, 000m. su rir gypse avec la forme 
cpilosa. 81. 2h. 14 et 10). Dans cette dernière localité, le S .  sp a r t  a. croit à côté du
S .  ru r a l i s ,  parfois même mélangé à ce dernier, ce qui indique bien qu’il n’est pas une forme 
stationnelle doce dernier, dont il dill'ère par lafoliaison égale, les feuilles drcssécs-divergenles 
(et non réfléchies-squarreuses), celles de la 1¡2 inférieure de la tige non pilifères ; toutes les 
feuilles eoncaves-cymbiformes et non carénées, plus courtes et plus larges, largement obovales, 
largement arrondies au sommet, les bords rabattus jusqu’au sommet, celui-ci en capuchon, 
la nervure hérissée, sur le dos, de longues papilles ramifiées, le tissu cellulaire à cellules 
plus petites, avec des papilles basses et arrondies, le poil aussi long que le limbe, les deux 
feuilles périchétiales internes engainantes, le bec de la coi Ile fortement papilleux.

Dans les exemplaires rabougris, les feuilles disposées en petit bourgeon à sec et en rosace 
par l’humidité, sont toutes dépourvues de poil ( j 'o n u a  c p i lo sa ,  synon. S .  r a r a / i s  var. 
¡jUpsophila, mihi olim).
P. 110. — S. 11 ca ld có la  (Indu'. — Vaut!  Yinzy sur Rolle, sur le gravier au bord d’une 

roule, 400 m. (Amanu) D-tOp 8:i. 71’. 2).
(les exemplaires présentent bien les principaux caractères dn S . c a ld c ó la  (¡rebe les F. subsquar- 

reuscs étalées et un peu réfléchies par l’humidité, ayant leur largeur maximale vers la moitié, la 
nervure rude sur le dos, la Cal. =  '/:i de l’urne, les Sp. vert-jaunâtre.

Par contre, la N. n’est pas atténuée à la base et le (issu col. supér. est opaque (fiel. H-f.'tp, <*r»00- 
7500 au mm1’). — Le S. caldcó la  Grèbe semble cire une forme intermédiaire «mire S. montana et
S. ruralis  il paraît plus voisin du premier que du second.
R. 120. — D ialytrichia Brebissoni (Brid.). — \'au<l Roche, 000 m. ($£> 0 8 . t. 1 8 ) 

(Amann). T ic in o  Gandida, 200 m. (33$ 08. 1. 10) (Amann).
R. 120. — Cinclidotus aquaticus (Jacq.). Lire Beatenbaeh (au lieu de Bcatenbad).
P. 120. — Schistidium  apocarpum (L.). Yar. p iH g c r u n i  Dr Not. F. supér. à long 

poil =  l[2 du limbe, entières, X. lisse sur le dos.
Var. c p i l o s u m  Warn. Toullês 1,5-2 cm. F. obtuses, non pilifères, N. lisse sur le dos.

R. 124. — S. papillosum  Culmann. — Calcifuge. — V a la i s  rochers du Hinter-Allalin, 
sur la Cabane Britannia, 0100 m. (33$ 85. 3h. 2) (Amann). B c r n  bloc, de gneiss près de 
Guttannen, 1100 m. (33$ 83. 31’ o) (Culmann). S t .  G a l ie n  Murgtnl, 900 m. (Culmann). 
T h u r f ja u  Briindeltobel (Meyer).

« On confond généralement deux plantes assez différentes sous le nom de Schistidium gracile. 
J’ai proposé, page 124, d’appeler l’une S. gracile , l’autre S. gracile  var. pilifernm.  Ayant repris 
l’étude des espèces alpines qui gravitent autour du S. apocarpum, il me semble préférable de séparer 
complètement les deux formes en question (comme l’avait déjà fait Roth), parce que la forme pilifère 
se rapproche probablement davantage du S. apocarpum, que du S. gracile  verum.

» Le S. gracile  (Schwiigr.) Limprieht =  S . longidens Rhil. est caractérisé par la couleur parti
culière de ses jeunes pousses qui présentent des teintes d’un jaune clair, par ses feuilles non pilifères 
(ce n’est qu’exceptionnellement que quelques feuilles portent un poil court), par sa nervure munie 
d’aspérité ou de dents obtuses, mais non de véritables papilles (exceptionnellement on trouve quelques 
rares papilles), par les dents du périslome étroites à la base, très longuement et insensiblement
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rétrécies cl, terminées par une pointe filiforme el, enfin, par la nature de l’opercule, (lelui-ci présente 
un long bec droit, creux et pointu dans lequel pénètrent les dents du périslome qui se voient par 
(ransparencc à travers le tissu de l’opercule. L’opercule tombe sans la colurnelle qui, elle, reste au 
fond de la capsule.

La teinte du S. papillosu/n (S. y  ra d ie  Roth non Schwagrichen) est plus foncée, moins uniforme; 
comme tachetée de brun ou de rouille. Les feuilles sont distinctement pilifères. La nervure, souvent 
colorée en brun, porte de nombreuses papilles transparentes cl perpendiculaires à la feuille el (pii, 
généralement, descendent presque jusqu’au bas de la feuille dans les jeunes pousses. Les dents du 
périslome sont larges à la base, elles se rétrécissent plus rapidement, sont moins longuement acuminées 
el présentent souvent des fissures et porcs qui les font ressembler à celles du S. confertum dont elles 
ont aussi la teinte plus pâle. L’opercule est moins long el son bec souvent légèrement oblique est plus 
opaque. La colurnelle tombe avec l’opercule.

» Le S. gracile  est calcipbilc, le S. papillosn/n plutôt caleifuge. Il y a là une certaiue analogie 
avec le rapport qu’ont entre eux les llgpnnm co/n////datu/n el /lecipie/is, dont le premier, (pii est 
ealeiphile, a des feuilles lisses, tandis que le, second, qui est caleifuge, présente des feuilles 
papillcuscs.

» Comme je l’ai déjà dit plus haut, \e S . papillosn/n ressemble souvent beaucoup au S. confertum 
par la structure du périslome, mais il a le port anguleux el lâche du S. gracile  el possède des cellules 
foliaires très sinueuses rappel.mt celles des Rhacomitrium, tandis (pie le S. confertum  présente, au 
contraire, des cellules à parois presque lisses comme le S. /•iru/lare.

Le S . papillosnm  est répandu dans les parties siliceuses de l’Oberland bernois (environs de 
(iullannen, (¡aslercnlal, fond de la vallée de- Laulerbrunncn). Les exemplaires provenant de ees diverses 
localités se, ressemblent beaucoup. C'est ce qui m’a induit les décrire, comme espèce propre. Je 
possède, en outre, le S. papillosn/n  des localités suivantes Murglal (Saint-Call), 1)00 m. sur le 
Vrrrucano, leg. Culmann ; Fennia par. Yirlois, leg. Drolherus (sub. .S', gracile) ; Ricscngchirgc, 
Dasallgcrôlle in der Kleincn Schneegrube, L140 m., leg. Cypcrs et enfin du Rriindcltohcl (Thurgovie), 
leg. Meyer. L’échantillon provenant de celte dernière localité est particulièrement intéressant parce 
qu'il contient un mélange du S. gracile  et du S. pt/piHosnm, l’un et l'autre parfaitement bien 
caractérisés. C’est le seul exemplaire du S. papillosu/n  de mon herbier qui provienne de roches 
calcaires.

Le S. papillosu/n est probablement identique au S. gracile fo rm a  rnfescens de Limpricht, mais 
je crois (pi’il est beaucoup plus voisin du S. apocarpu/n que du S. gracile. Il ne se distingue guère 
du premier (pie par son port et par la présence de papilles sur la nervure » (P. C.)

P. I2 i. — S. tllpicola (Sw.). « Contrairement à ce que dit Limpricht (Rab. I, p. 708), le type 
de l'espèce se rencontre dans la région inférieure cl de plus il n’est pas du tout caleifuge. Dans le 
Jura, ou il est assez fréquent, je l’ai constaté au-dessous de 700 m.. et dans les nombreuses stations 
ou je l’ai recueilli, il croissait directement sur calcaire (néocomien, séquanien, spongilien, etc.), tantôt 
sur rochers suintants, tantôt, au contraire, bien que plus rarement, sur des rochers absolument secs 
et en plein soleil. Dans la plupart de ces stations, il croissait côte à côte avec S .'//pocarpum, se faisant 
remarquer de suite par ses touffes noires et sans traces de poils. Les nombreuses coupes (pie j ’ai 
effectuées sur mes divers exemplaires m’ont toujours montré un faisceau central très net. Les autres 
caractères : tissu, parois cellulaires rouges, etc., sont bien ceux du S. alpicola  » (L. M.).
I‘. 12.). S . t a r e n 'a s i e n s e  Sébillo. — B e r n  Raehalp, Faulhot'o, 2800 m., avec 

(rrn/z/nia a tp e s tr i s  (Culmann).
I . 12.). S . s p h a e r i c u i l l  (Schimp.). — \ a l a i s  indiqué par Yerno (De Notaris Epilogo) 

à la Puni,a (Diifelli et au Signal du Mont-Rose, à 11014'; sentier de Roudou, sur 
Mazembrnz, 700 m. (Aniann el (tams) (93,£) Mo. I. si); sur Saasgrund. 1700 ni. (93̂ p Hfi.
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1. 4); Saasfce, 1000 ni. (ÜB.'p 8b. 1. 6) (Ainann). Ticino  lire « Rreganzona » (au lieu 
de Pregassona) (Kindberg).
« Dans son intéressante monographie des (Jrimmiacées, Loeskc insiste beaucoup sur la proche 

parenté du Schislidinm pulvinatum  et du Grimrnia anodon. 11 place ce dernier dans le genre 
Sckistidium, et se demande même si le Schislidiurn anodon ne se transforme pas en S. pulvinatum 
en passant sur les terrains pauvres en calcaire. Je ne partage pas cette opinion, cl considère, avec 
Houlay, le S. pulvinatum  comme une sous-espèce ou forme du S. confertum, auquel il ressemble 
bien plus qu’au Grimrnia anodon. 11 est séparé de cette dernière espèce par une série de 
caractères assez importants pour permettre de le placer dans un genre ou sous-genre dilférent 
comme l’ont fait Schimper, Limpriclit et Ilagcn. Pour le démontrer, mettons les caractères distinctifs 
en regard

Grimrnia anodon.
Opercule n’adhérant pas à lacolumcllc et tombant 

sans elle.
Tissu de l’opercule lâche, cellules médianes 

I S X M p .
Tissu de la capsule formé de cellules allon

gées, plusieurs fois plus longues (pie. larges,

Schislidiurn pulvi.na.lum.
Opercule adhérant fortement la eolumelle et 

tombant avec elle.
Tissu de l’opercule serré, cellules médianes

14 X  f t .

'l’issu correspondant carré ou subcarré 2(1 X  27 p.

p.
Kspace aérifère distinct muni de (ilaments verts. 
Stomates grandes et bien développées.
Périslome nul.
Pcuillcs non révolulées, très délicates.

l’as d’espace aérifère.
Stomates peu distinctes.
Traces de périslome.
l'cuillcs révolulées au bord, beaucoup

délicates.
•» Pour moi, il n’y a aucune affinité réelle entre ces deux espèces. On ne peut pas même dire que leur 

port soit le même quand l’une et l’autre sont bien développées ce ne sont que les formes rabougries 
qui se ressemblent, tandis que les S. confcrluni cl pulv ina tum  cueillis au même endroit (ils poussent, 
l’un à côté de l’autre au lloltal) ne dilférent (pie par le moindre développement du périslome et du bec 
de l’opercule » (P. C.).
P. 125. — S. atroïuscum  Schimp. — Va.nd, sut* le lae Lioson, 2200 ni. (Amann et Mey- 

lan) 0 8 $  86. 1. 22). N e u c h â te l  Chasserai, 1400 m. (Meylan) ($8§ 86. 1. 24).
P. 120. — S. brunnescens Limpr. — l 'n ia is :  Sion, murs de vignes, 400 m. (Amann) 

m  »*■ 6) « très bien caractérisé : ne diffère du type que par les poils un peu plus
longs, mais tout à fait le port du type. » (P. C.) Sierrc, Géronde, 500 m. (Amann) (95§ 
85. 8) « moins bien caractérisé que le précédent, mais peut encore rentrer dans h*
b ru n n e s c e n s  » (P. C.). V a /rd  murs de vignes sur Saint-Saphorin, 400-500 m. (Amann) 
(33§ 85. 10). G r a n b ü n d c n  : Davos, 1050-1700 tu. (53̂ ) 8b. 2 et 4) (Amann) « moins
bien caractérisé les F. unistrates, même au sommet. Semble une forme moins xérophile 
ou moins méridionale. Inlluencc de l’altitude? » (P. C.)

P. 120. — Coscinodon cribrosus (H\v.). Lire r  c r ib ro su s  (au lieu de S .  c r ib ro su s ) .  

— V ala is  (parait fréquent): Simplon, sur Rothwald, 1000 m. (Ü8f) 86. 5. 22) (Amann 
et Meylanj ; Kisten, Saastal, 000-900 m. (93§ 86. 24) (Amann) ; Forcletta, sur Fully
(dams) ; entre Mazembroz et Reudon, 000 m. ($8§ 86. b. 26) (Amann et Gams). l l e r n  

Rothgufer ob Grindelwald, 2100 m. ; Guttannen. 1100 m. (Culmann). T ic in o  (fréquent) 
Melide, .‘{00 m . (C’ulmann) ; entre Melide et Morcote, 300 m., sur le porphyre 0 8 $  86. 
20) (Amann).
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P 137. — C. 11 hum ilis Milde. — Foi*me stationnelle hygrophytique du ( '  c r i h r o s a s .  
T i c i n o  rochers de porphyre humides entre Melide et Morcote, 300 in., avec le type (S8§
80. 0. 2) (Amann) ; rocher au S. de San Rocco près Vezia, 400 m., avec G r i m m i a  m o n 
t a  n a  (ÜB.Sp 80. 0 . 4) (Culmann).

P 138. — Grimmia arenaria Hampe. — T i c i n o  : Faido-Piumogna, 1500 m. (Kindberg 
et Rudi) ; entre Pescia et Fusio (Trautm ann) ; indiqué, en outre, près de nos frontières 
« in monte Monterone ad Verbanum » par  Franzoni. — Peut-être Schleicher a-t-il, lui 
aussi, cueilli cette plante au Tessin, où elle ne semble pas être; très rare. (P. C.) — Selon 
laeske, les G .  a r e n a r i a ,  G a n d e r i  et I r i f o r m i s  devraient être considérés comme des var. 
du G .  D o n i a n a .

P !39. — G. tergestina Tomm. — V a u d :  Montchcrand, 500 m. (Meylan).
P 139. — G. 11 tergestinoides Culm. — J u r a  Aiguille de Raulmes (Meylan).
P 130. — G. leucophæ a Grev. — H e r n  Guttannen, 1100 m., st., avec C o s c i n o d o u  

(Culmann).
P 131. — G. commutata Hüben, var .  b r e v i j i i l a  W arn .  —  F. supér. à poil très court.— 

' ¡ ' i c i n o  entre Locarno et Pontebrolla (Ascherson).
P 131. — G. Iinicolor Hook. — H e r n  sur le gneiss, le long des deux glaciers de Grin- 

dclwald, 3350 à 3530 m. ; Bergelbach sur Grindelwald, 1830 m. (Culmann).
P 133. — G. incurva Schwügr. — V a l a i s  Pointe d’Orny, 3300 m. (Amann et Meylan) 

(58.Ç) 89. \ . 20), avec des formes ti*ansitoires à la var .  l a l r c n s i s .  H e r n  au-dessus de 
Grindelwald, près la cabane, de Schwa,rzenegg, 3530 m. (Culmann).

P. 133. — G. elongata Kaulf. — H e r n  Rolhgufer près Grindelwald, 3100 m. (Cul
mann).

P 134. — G. orbicularis Rruch. — T i c i n o  Aldesago presse Lugano, 000 m. (Cul
mann).

P 135. — G. tricliopbylla Grev. — J u r a  Le Day (Meylan).
Var. e p i / o s a  W arn .  F. non pilifères, les terminales seules à pointe hyaline.

P. 135. — G. M ühlenbeckii Schimp. — V a l a i s  Orny-Champex, 1500 m. (iô.'p ‘.H. 4. 
14) (Amann et Meylan).

P. 137. — G. 11 calvescens Kindl). — B e r n  rochers humides près de Guttannen, 1080 
m. ($8£) 92. H* 4); Felsen vor Gastern, 1530 m. (© §  92. H» 2) (Culmann).
Ligne 9, ajouter, après 1850 m. (Culmann).

P. 137. — G. Limprichtii Kern. — V a u d  parois du Chàtillon, sur les Ormonts, 3400 
m., avec A n d  r o s a c e  I t c / r e l i c a  (Ü8§ 87. 6b 4) (Amann et Meylan). B e r n  Schieferfelsen 
bei Horbach, oberhalb Grindelwald, 1080 m. (ÜBfp 87. 01' 6) (Culmann).
Loeske rapproche cette plante du G .  a n o d o n .

P. 138. — G. cæ spiticia (Brid.). — B e r n  Grindelwald, sur  le gneiss, vers le W ette r-  
horn, 2500 m.. et vers le Bænisegg, 1900 m. (Culmann).
La localité de la Ilandeck est à biffer. (P. C.)
Le G .  c a c s p i l i c i a  est considéré par  Lœske, ainsi que les G .  s e s s i l a n a  et s u b s u l c a l a , 

comme des variétés du G .  a l p c s l r i s .

P. 139. G. montant) Br. eur. — V a l a i s  Signal de Ravoire sur  Martigny. 1070 m. 
(Amann) (®,Sp 87. 4). T t c m o  rochers sous San Rocco, près Vezia, 450 m. (33.£) 87.
-) (Culmann).
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P. 139. — G .  m ollis Br. (“iii\ — Bassin dr l’Aar (W etlerhorn, 3000 m., leg. Culmann).— 
Lœske, dans sa M o n o g r a p h ie  des ( I r i / /u n /aeres, crée pour celle espèce le genre I h p l r o -  
g r i n u n i a .

P. 141?. — R h a c o i ï l i t r i u m  p r o t e n s u m  Braun. — Le nom de R .  c a l a , r a e , t a r a » ) ,  Braun 
a la priorité.

P. 113. — R .  affine (St •hleiclicr) var.  obi, usa n i  \ ' a la is  Ldlschcnlal,  3000-37>00 m. (33,Sy 
94. H) ; SaasgTund, 1700 m. ( 3 3 ,9 4 .  10) (Ainann).

P. 111. — R. canescens (Weis.) var. cp i lo su m  II. Mil 11. — Toulles lâches. F super, 
largement ovales-lancéolées, brièvement acuminées, vertes jus([u’à la pointe, non pilifères.

P. 144. — R. m ollissim um  (Phil.). — V ala is  Saasfee, 1700 ni. (33.£) 94. 21, 12) 
(Ainann). — Les Gel. moyennes des F .,  chez cette sous-espèce, ne sont pas sinueuses ; les 
Gel. infér. le sont peu.
Dans la description p. 144, lire F. courtes et la rg es  (au lieu de longues).

P. 147). — Rracliysteleuill polyphylllim ( l) icks .) .— S i .  G a l ie n  Buelis (Schnydcr).
P. 14r». — G ly p lio m itr iu m  D a v ie s i i  (Dieks.). La description de celte espèce ¡I été dans

les Tableaux synoptiques. — Pctils coussinels denses, vert obscur. IL solides, recourbées, ovalcs- 
oblongues-lancéolces, opaques; Gel. super, petites, arrondies, les basil. rcclangulaircs, pnchvdci- 
ines. F. pcb. longuement engainantes. Gai. grande, enveloppant toute la Gp., incisée la base cl 
fendue d’un côté. — Gp. exserle, subglobuleuse, solide ()p. conique aigu. P. pourpré, 10 I). 
lancéolées, gemminées, réfléchies à sec. Sp. grandes, lisses. $  -p  çf. — Boehers du littoral mari
time. Iles britanniques.

P. MO. H e d v v  i t f i d i l l l l l  i m b e r b e  Br. oui*.— Fn nouvel examen des trois exemplaires 
originaux de Schleieher ’, de la 33.)ÿ (9r». 2. 2) a démontré que deux de ces exemplaires 
appartenaient au H r a v a i a  alo]iee,ara et l’an Ire à la var.  r i r id is ,  f o r m a  epi/osa.  de 
l’l ied w ig ia ,  c i / ia ta .  L ’indigénal de Y IT ed w ig id  ¡uni, qui n’a, pas été observé en Suisse 
depuis Schleieher, devient par conséquent fort peu probable.

P. 140. — Rraunia, alopecura (Brid.g — T i e i n o  rupi ealearei presse Gandria, 300 
m. (quelques brins stériles (33.£) 95. 1. 18) (Aniann) ; rupi sopra Mórcete, 3,70 m. (33.Sy 95.

1. 20) (Culmann) ; fra Sessa e Cremenago (33.*ô 95. 1. 10) (Corti).
P. 17)0. — U l o t a  i n t e r m e d i a  Sehimp. — Lire bei Æsehi (au lieu de . Fsehier).
P. 17)3. — O r t h o t r i c h u m  S a r d a g n a n u m  Vent. — T ie jn »  bloc près d’Albonago, 

7)00 m. (Culmann).
P 17)3. — O .  u r n i g e r u m  Myrin. — V a a d  sur la protogine erratique, près Mentricher, 

900 m. (M('ylan) (33£) 100. 0).
P. 17)3. — O .  S c h u b a r t i a n u m  Loi*. — ]'a!ais  sur Saasgrund, 1700 m. (Aniann) (33?p 

ion. 3. 14) typieum !
P. 17)7). — O . leucomitrium Br. eur. — V ala is  Saint-Maurice (Colomb). Va.ud Rolle, 

sur h' R ob in ia  (Leresche) (33/p l oi .  o) ; Le Villers, sur le granit  erratique (Meylan)' 
T  ici» o Loearno (Jüggli).

P. 17)3. — O .  p a r a d o \ u m  Gronv. — J u r a  Le Villers, sur granit  erratique (Meylan).
P 17)7. — O . s t r a m i n e u i l i  Ilern. var. rc.rabitc  Limpr. — V a a d  sur la protogine* erra- 

iiiIil«*, près Montrieher, 900 m. Meylan).

Les c v <*m | >1 ;i i ros < « ri un n :m \  île Selileiclier, conservés dans la lièè), proviennnil de II lerl) i c r Lhavannes el
mil élé donné. 1880 |>ar Louis lui vrai.



P. 158. —  O .  S c l l i m p e r i  llalli. —  T i c i n o  Locarno (Jäggli).
I*. 150. — O. R o g e r i  Brid. var. lo n t / i s c lu /n  Movían. Cp. longuement exserte*, comme 

celle de O. j n / l c l i c i l u m . — } ’au<l (¡rangos de Sainte-Croix, sur un tilleul, 1100 m. (©.Sy 
103. i . o) (Movían).

P. 100. — O . K i l l i a s i i  (' M. — l 'r i Rienzemstock, 2000 m. (Herzog). Si. dallen Piz 
Sol, 2800 rn. (Schmid).

P 100. — O. l æ v i g a t u m  Zeit. — Pu nouvel examen des expl. de 1’Ilinter Allalin (©)p 
ui). 41’ 2) a montré que quelques Cp. présentaient un End. composé de 8 Ci. bien dévelop
pés. C’est donc une forme robusto de Y O .  Killiasii à Cp. nettement inserte1, Sp. vert- 
jaune, 10-22 p, et ce n’est pas à VO. laeri/jalum qu’il faut rapporter ces expl. ; ce dernier 
représente probablement une forme; arctique ou subarctique de Y  O .  anama ! um.

P 105. — E n c a l y p t a  c i l i a t a  (Ilw.) var. mir.rasUrma Sehdnbiihl, 2800 m. (©£> 104. 0.
■VS) ; Chanrion, 2400 ni. (©£) 104. 0. 52) (Amann).

P 100. Ë . l o n g i c o l l a  Bruch. — Jura Aiguilles de; Baulmes (Meylan).
P 107. — Lire S c h i s t o s t e g a c e a e  et S c h i s t o s t e g a .  Faire les mêmes corrections à 

page's 08 et 105 de; la, Iro partie (Tabh'aux).
P 108. — S .  O S in u n d acea  (l)ieks). — ]'alais: environs de Bourg Saint-Pierre' (Chodat 

et Cuyot communiealion ve'rbah' du pi*of. Chodat). Je n’ai pas vu d’exeunplaires de cette' 
loe;alité.

P 100. — T a y l o r i a  t e n u i s  (Dicks.). — Jara La Chaux près Sainle'-Croix. 1100 ni. 
(Mevlan) ©,Ç) loi», a. 22).

P. 100. — T, a c u m i n a t a  (Sehl.). — Valais sur les pouti'i's pourrie's d’une écurie à Zinal. 
1000 m. (©.'p !()(>. 3. 30) (Amann); haut vallon de Barberine (©,£) 100. ,‘C 4n) (Wilezek). 
Vaad sous le; lac Lioson, 1050 m. (©."p 100. .‘1. 38) (Amann e;t Meylan).

P. 172. — P h y s c o m i t r i u m  s p h æ r i c u m  (Ludw.). — La localité de Cbiasso, leg. Mari 
(©,f) loo. 8. 2) est à supprimer les e;xpl. appartiennent, au P. acvminahnn.

P. 170. — P .  a c u m i n a t u m  (Schl.). — Tirina : colline di Cbiasso (Mari) (©.Sp 109. 6. 4) ;
Casi aguóla, 000 m. (©£) 4 Oit. 0. 6) (Amann) ; près la gare; de Bioggio, 005 m. (Culmann).

P 170. — Ë n t h o s t o d o i l  T e m p l e t o n i  (Sm.). — Ticino parois d’un fossé près du 
eouvemt de Bigorio. sur Te'sserete (©.£) 109. h. 2) (Cams).

P. 174. — F u n a r i a  d e n t a t a  Crome'. — Seuchdlcl entre' Cornaux e't (’ressie'r, 550 m. 
(©£) 108. 3. 6) (Meylan).

P. 174. — F .  m e d i t e r r á n e a  Lindb. — Valais (paraît très répandu) : Mnzembroz, 500 
m. (©£) 108. 12) ; Beudon. 800 m. ( ©,£>108. 4. 14) (Amann et Cams). Ticino : Lugano,
2.50 m. (©£> 108. 4. lo) (Amann).
Le F. pustulosa  Zodda est une forme du F. mediterránea  à Sp. grossièrement verrue|ueuses.

P. 175. — M i e l i c h h o f e r i a  n i t i d a  (Funck). — Valais Distelalp, Mattmark, 2100 m. 
(©§ 111. 7. 16) (Amann). Ticino San Boceo presso Yezia, 400 m. (©,£) 111. 14) (Cul
mann). — Lire R. (au lie*u de R.R.).

p. 170. — A n o m o b r y u m  f i l i f o r m e  (l)icks.) (lire filiforme au lieu de fUilorme) . — 
Valais répandu dans la vallée de Saas (©£) 111. 2. 20) (Amann).

P. 182. — P o h l i a  c a r i n a t a  Boni. — Valais moraine d’Orny, 2700-2800 m. (©£ 115. 4- 
.16) (Amann et (Meylan). Bern Faulhorn, 2050 m. (Culmann).

P. 18.». — P .  p r o l ig e r a  (Lindb.). - Hem répandu aux environs de' Crindelwald vers
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le Miinnlichen, 'i l50 m. ; Baelialp, 2070 m. ; Stieregg, 1700 m. ; Rothgufer, 2100 m. ; 
Grimsel, 1500 m. ; B»‘atenberg, 850 et, 1500 ni. (Culmann). Ticyino : Airolo (Ü8.£) 114. 2)
(Amann).

P. 188. — P .  g r a n d i f l o r a  (II. Lindb.). — Valais Saastal, vor Balen, 000 ni. 
m .  6. 2) (Amann). Jura répandu sur les sols peu ealeauYs La C'haux, 1100 ni., 

($8§  0 4 . fi. 10) (Meylan). liera (frindelwald, vers le Faulhorn, 1750 ni.; Grimsel, 
1450 m.; Gemmenalp sur Beatenberg, 1740 m. (Culmann). Tirinn presso Melide, 
840 m. ; sopra Morcote, 750 m. (Culmann).

P. 188. — P .  R o t h i i  Corr. — Jura: près Mauborget (Meylan)
P. 185. — P .  l u t e s c e n s  Limpr. — Jura Chasseron, 1500 m. (93.Ç> Mb. 2. (i) ; La (’baux, 

1080 m. (93§ H 5. 2. 8) Le Suchet (Meylan).
P. 185. — E p i p t e r y g t u m  T o z e r i  (Grcv.). — Ticinn anfractuosité d’un rocher au 

bord d’un ruisseau, à l’est, de S. Ililario, près Bioggio, 840 m., avec deux fruits (Culmann) 
(23,£) 0 4 . 4. 2).

P. 180. — M n i o b r y u m  c a l c a r e u m  Warn. Petites touffes, jusqu’à 8em., lâches, vendes, 
sans éclat, terreuses en dedans. F. étroitement linéaires-lanoéolées, à bords plans, dentés 
sur le */» supérieur, jaunâtre à la base, plus ou moins distinctement, marginés par 2 ou 
rangées de Col. plus étroites et, plus allongées. Col. prosenchymatcuses, les moyennes 
0-12 1, leptodermes, colles des F. des innovations un peu plus lâches et transparentes.
— Ns mince, jaunâtre ou orangée. — Yau<l sur la molasse calcaire, dans un creux, 
forêt de Chcnaulaz près Lausanne, 550-000 m. (33.Ç) 120. 4*•. 2) (Amann).
Ces expi. çf sont identiques aux originaux (5h(j 112. I 1’. 0) du Valle délia Tavola, re»;us d'Ariane, 

lia marge des F. est visible surtout sur les F. inferieures.
P. 100. — B r y u m  p e n d u l u m  Horn. Warnstorf (1. e.) distingu<* Rs var. suivantes 

Var. Rulheanum Warn. Touffes vert-grisâtre ou jaunâtre, denses, 1-2 cm, rameaux si. 
nombreux, 0 cm. environ, également fouillés, presque julaeôs ; S. 8,5 cm., rigide, crochu; 
Cp. pendante, vert-jaune, obovale-épaisse, 2 mm. ; Op. plan avec une point,»' aiguë.

Var. lonyisrtum Warn. S. 4-5,5 cm. rigide, crochu au sommet ; Cp. pendante, 4 1 mm., 
obovale-allongée ; Op. brun cuir, étranglé, conique-aigu.

Var. cyliudricum Warn. S. 4,5-5 cm., crochu ; Cp. nutanle à pendante, brun pâle, 
cylindrique, étranglée sous l’Or., 4 1 mm. Op. grand, plan bombé à pointe obtuse ou 
aiguë.

Var. microcarpum Warn. S. 1-2 cm. rigide, crochu; Cp. jaunâtre, très petite,
1.5-2: 1 mm., pendante, brièvement ovale ou subglobuleuse ; Op. petit, brièvement conique 
ou plan-bombé. Sp. 18-28 p.

Var. cAirvisctum Ruthe. Coussinets vert clair, denses. S. 2 cm., largement arqué; Cp. à 
long col, puis obovale épaisse, horizontale <m un peu nutante; Op. plan-bombé, avec une pointe 
ou une mamille ; Sp. vert-olive 25-80 p.

La var. microcarjtum Amann (p. 191) étant différente de celle de Warnstorf, doit 
prendre le nom de hrecica.rpum.
P. 191. — B .  o r t h o c a r p u m  Amann peut fort bien être considéré comme une variété »lu 

li. pendulum , probablement identique à la var. fnayiseüim Warn.
I*. 191. B . ** a n ç |U sta tu m  Ben. Ç -}- cf Touffes denses, jus»|u’â 2,8 cm. ; S. mince, rouge pâle, 

llexiieux. faiblement crochu, 2 ,‘i cm. ; Cp. jaunâtre, d-4 mm., à col allonge, puis claviforme,
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horizontale ou un peu nutante; Op. très petit, conique élevé; P. plus pâle que chez B. pendulum } 
I). à pointe presque lisse ; Proc, à ouvertures plus larges ; Ci. nuis ; Sp. .‘$0-37 p. — Pyrénées.

P 1 i)I. — B. 11 ruppinense Warn. se distingue du B .  penduln/n par FOp. plus petit et plus 
élevé, l’Or, très étroit, les Cel. de l’Fxoth. plus épaisses, les D. orangées plus étroites et plus 
aiguës, les Proc, à fentes étroites, les infér. seules étroitement elliptiques. F. comales à marge 
indistincte ; Cp. subcylindrique ou un peu ventrue ; Sp. jaunes, 18-28 ¿z. $ . — Allemagne du Nord. 

P. 191. — B. 11 ardonense Breidl. Diffère du B. pendulum  par le défaut de fl. $ , la Cp. plus 
pâle, plus fortement étranglée sous l’Or., le col plus long et l’Op. plus large et plan. — Caucase.

I \  191. — Groupe A rctic ifo rm ia . L ire 9  — c f  chez B. p u r p u r e u m  (au lieu de Ç + c f ) -
P. 191. — B . a rcticu m  R. Brown. — Y a u d  Rochers de la M archande, su r le Lécherez, 

D iablerets, 2000 m. (Am ann) 116. 2. 26).
I* 192. — B . 11 K i n d b e r g i i  P h il. — J u r a  Chasseron, 1550 ni. (M eylan).
I’ 195. — B .  11 a r c u a t u m  L im pr. — J u r a  Chasseron, 1550 ni. (Meylan). A page 118

de la I 'e partie  (Tableaux), lire Sp. 30-3C p  (au lieu de Op.).
I’ 195. — B .  11 c a l l i s t o m u m  Phil. — J u r a  Dent de Vaulion, 1480 ni. (M eylan).
I’ 199. — B . s a g i t t a e f o l i u m  Culm ann. V a l a i s  Distelalp, M attm ark , 2100 in. 

(93 )̂ 124. 2. 6 et 8) (Am ann). B c r n  Bachalp oh Grindelwald, 2050 ni. (£8f) 124. 2. 4) 
(Culmann).

I1. 199. — B .  t u r b i n a t u m  (H edw .) v a r . e s l r a r u j u l a l n m  mihi. Cp. non étranglée sous 
l’O r., sauf, tout à la fin de la sporose. — V a u d  M onteherand, sur le tu f calcaire, 
000 m. (M eylan) (©£) 124. 4. 16).

I*. 204. — B . p a l l e n s  9 x p e n d u l u m  c f  Philibert in Rev. bryol 1891, p. 9.
V a l a i s  Les Pontis, Val d ’Annivicrs (Philibert).

P. 201. — B . o e n e i f o r m e  Amann. Les exem plaires 83£) 123. 1l*. o répondent exacte
ment à la description qu’a donnée M. W . E. Nicholson du B r y u m  D i . r o u i  C ardot d ’Ecosse, 
et aux figures qui l ’accom pagnent (Rev. bryol. 1901, p. 73). La seule différence notable est 
une taille un peu plus grande des exem plaires suisses (3-5 cm. au lieu de 1,5-2,5 cm .). La 
structu re  anatom ique de la tige est typique.
P. 203. — B .  a r c h a n g e l i c - u m  Br. eur. — G r a n h i i n d c u  S poil im U nter-Engadin

(Kern).
P. 203. — B. 11 p la n io p e r c u la t u m  Warn. 9 Diffère du B . lacustre par la Cp. petite, 1 mm., 

pendante, brune à la maturité, pachyderme, à col court, puis arrondie-ovale, avec un Op. très plan, 
non ou à peine apointi. F. comales ovales-lancéol. à bords largement révolutés, marginés de 2 
ou 3 rangées cel. Sp. jaunes, 18-25 fi. — Allemagne du N.

P. 205. — B .  m a m i l l a t u m  Lindb. —  A jouter à la diagnose (I, p. 123) Ci. très courts. 
B. 209. — B. l o n g i s e t u m  Bland. A distinguer du B. inclinât.um par les F. comales plus courtes, 

plus molles et plus écartées, le S. plus long et plus mince, le P. plus court, les D. à Tb. moins 
nombreuses (10-12), les Sp. d’un beau vert à l’état frais, puis brunâtres (25) 30-45 (56) u. — A 
rechercher.

P. 210. — B. 11 f i s s u m  Rulhe. Se distingue du B. inclinatum par les F. pch. externes plus courtes 
et plus larges (2 : 1 mm.), presque obovales, la N. brièvement excurrenle, le S. 1,6-2 mm., l’Op. 
plus grand et plus haut, les D. à ligne dorsale médiane rectiligne, les 3 Ci. plus ou moins réunis 
par des articulations noduleuses. —  A rechercher.

P. 211. — B . H a n o m a lu m  Ruthe. Ç — cf. S. jusqu’à 3,5 cm. ; Cp. pendante, régulière, 3 1
a col court, puis ovale-oblongue, à Or. large, peu rcsscrrèr sous l'Or. ; Op. large, plan-

50
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bombé, avec une verrue très Itasse ; I). jaune pâle, 0,3-0,33 mm., inégales et irrégulières, obtuses, 
parfois réunies à la pointe par des appendices latéraux ou bien élargies sous la pointe et parfois 
soudées latéralement, articles dorsaux infér. carrés ou brièvement rectangulaires ; Tb. 10-12 ; End. 
pâle, à pap. très faibles ; Mb. basil. =  7 3 ® peine des D. ; Proc, à ouvertures étroites ; Ci. 0 ou 
(Ci) ; Sp. 30-37 y. — Voisin du B. inclinatum. — Allemagne du N. A rechercher.

P. 211. — Groupe P se u d o tr iq u etr a . — L ire : Sous-groupe du B .  h i m u m  (au lieu de 
e i m u m ) .  A p. 12b de la l re partie (Tableaux), à B .  h i m u m ,  lire : I). 100 y  de large (au 
lieu de 10 y . ) .

P. 218. — B .  v e n tr ic o su m  D icks .— La v a r . p r o p a y u l i f e r u m  Amaun est probablem ent 
identique à la v a r. f i l  a m e n  l o s u m ( N l \ \ i n \ )  ( W a r n s t o r f , Z n r  B r y o y e o y r a p h i e  d e s  r u s s i s e h e n  

R e i c h e s ,  H e d w i y i a  I, III, p. 1918).
V ar. l a l i f o l i u m  Lindb. —  V a l a i s  : Champex, 1405 m. (Amaun et, (M eylan) (93$ 130. 1. 
58) ; Saasfee, 1700 m. (Amaun) (93$ 130. 1. 66 et 68).
V ar .  p s e u d o e l e y a n s  Amann. Touffes profondes, 5 -8  cm ., denses, très feutrées, zonées à

l’in térieur. T. grêle , filiforme, subjulacée, à foliaison égale. F . plus petites, concaves, plus
courtes et plus brièvem ent acuminées. — Form e stérile parallèle au B .  e l e y a n s .  — V a u d

arête  du C hâtillon-Tarent, 2500 m. (Amann et Meylan) (93$ 130. 1. 70).
P. 218. — B .  11 d u v a lio ld e s  Ilzigs. — Diffère du B .  v e n t r i c o s u m  par les F . très molles, 

subsquarreuses, largem ent ovales ou ovales-oblongues, subitem ent et brièvem ent aeum i
nées, à base étro item ent décurrente, les bords m arginés presque plans ou peine révo
lutés, N s e t les Gel. deux fois plus grandes.

P. 215. — B .  n e o d a m e n se  Itzigs. — V aud . Lac Lioson, 1800 m. (Amann (d, Meylan) 
(93$ 130. 6. 18). V a l a i s  Chalets de Berroix, Val d ’Illiez, 1700 m ., f o r m a  v e r n a  avec 
des innovations pourprées (93$ 130. 6. 20) ; Petit M ountet su r Zinal, 2000 m ., forme 
robuste (93$ 130. 6. 16) (Amann).
Le U. turgens Hagen appartient, selon Limprichl, au (iinclidiuni hyrnenophylltun.

P. 221. — B . 11 p a l l id u n i  Warn. non Schreb. Très voisin du B. cirrhalum. $ avec des fl. nom
breuses. F. étroitement lancéolées, à bords marginés par 2 ou 3 rangées cel., étroitement révolutés, 
+  N. formant une longue arête lisse. Cel. 44-75 18-25 y .  Cp. jaune pâle, grosse et épaisse, cla-
viforme-piriforme, ordinairement horizontale ou nulante. Op. conique. Sp. vert-jaune, 16-18 (22) y ,  

— Allemagne du N.
P. 227. B . 11 W a r n s t o r f l i i  Ruthe. Diffère du B. pallescens  par l’inflorescence $ +  cf, la colora

tion rougeâtre ou brunâtre des touffes, les F. plus brièvement acuminées, à marge plus étroite, la 
N. formant une arête courte, les Cel. plus étroites, 30-44 16 y ,  la Cp. pendante, l’Op. presque
orangé. — Allemagne du N.

P. 281. — B .  11 c o m e n se  Schimp. form a p r o p a y u l i f e r a . — V a l a i s  ; Saasfee, 1700 m. 
(93$ 132. 2. 16) (Amann).

P. 231. — B . J a a p ia n u m  Warn. Plante délicate et svelte, en touffes denses, feutrées, atteignant 
jusqu’à 3 cm. F. appliquées-arquées ou un peu contournées en spirale à sec, dressées-rigides et 
carénées par l’humidité, étroitement lancéolées, non décurrentes, non rougies à la base, à bords 
peine révolutés, indistinctement marginés; - |-N . formant une arête courte et lisse. Cel. 37-80 18-
23 y .  Stérile. — Allemagne du N.

P. 282. — B .  F u n ck ii Schimp. — J u r a  Gorge de Covatannaz (Meylan).
P. 288. — B . D ix o n i Cardot. — V a l a i s  : rochers du Hinter-Allalin, su r la cabane Britan- 

nia, 9.100 m. (93$ 13 4. 71, n) (Amann). (Voir sous B. o e n e i f o r m e  Am.).
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P. 234. — B. 11 g y p so p h ilu m  Am ann. — Race gypsophile rem arquable du B .  a . r  y  e n 
t e  m n .  Touffes étendues, planes et déprim ées, jaune verdâtre  sans éclat, très molles. Tige 
1-3 cm ., grêle, allongé«“, dénudée à la base, très molle et frag ile ; couche épiderm ique 
lâche (la rgeu r des cellules 12-10 p ), à parois minces. Feuilles tenaces, non décurrentes 
aux angles, largem ent lancéolées ou ovales triangu laires, aiguës ou brièvem ent euspidées 
par la nervure qui atteint le som m et ou le dépasse ; nervure jau n â tre , un peu brunie (non 
rougic) à la base, longuement décurren te, se détachant avec un long fragm ent de la couche 
corticale de la tige, large de 40-00 p à la  base de la feuille ; base des feuilles non rougic ; 
cellules moyennes médianes 50-72 20 p, cellules supérieures 00-80 10-10 p  (1250 au
m m 2). Le bourgeon term inal renferm e de nombreuses bulbilles gemmil'ormes vertes qui 
se retrouvent aussi à l’aisselle des feuilles supérieures. S térile . — V a l a i s  : su r le gypse 
délité, route de Lens su r G ranges, 550 m. (93^) 134. 5. 34) (Amann).

P. 235. — B. B arn esi W ood. — T i c , i a o  :  rochers hum ides à Castagnola, 300 m. (93£) 133. 
4b 2) (Amann).

P. 230. —  B. K lin ggræ ffli Sehimp. — Jura  La Chaux, 1100 m ., sur le sable siliceux 
humide (Meylan).

P 237. — B. ery th ro  car puni Sehw âgr. var. Osl e r u m l d i i  W arn . — F . non m arginées, 
\ .  jaune form ant un«* longue arê te  dentée, Cp. petite, subcylindrique ou obeonique, res
serrée sous l’O r., ()p. assez haut, conique obtus ; Sp. 10-14 p.

P. 2 4 0 .—  B. M ildeanum  dur. — V a l a i s  Mazembroz, 530 m., st. (Amann et Gains) 
(58.P 132. 7. 32).

P. 241. — B. M ü h len b eck ii Br. eur. — B e r n  Baehalp oh G rindelw ald, 2020 m. Cul- 
mann) (93£> 132. fl. 32).

1*. 242. — B. D o n ia n u m  Grev. var. s n b m n t i c n m  Amann. Diffère du type par les feuilles inferieures 
submutiques, les supérieures brièvement mueronées ou simplement aiguës, presque entières 
bord à la partie supérieure, la marge jaune moins épaisse, disparaissant vers le sommet, la ner
vure disparaissant sous le sommet. — France méridionale: Cannes (Fmile Burnat, 28. 2. 1871) 
(5B£ 131. o. 13).

P. 24H. — M n iu m  m a g n ir e t e  (Lindb. et Arn.). Diffère du M. orf/iorrhynehnm, dont il est très 
voisin, par les F. plus petites et plus larges, la N. non dentée sur le dos cl le tissu cel. plus lâche. 
— Sibérie et région arctique.

P. 251. — M. spillOSUm Voit. v ar. l a e r i n e r v e  Amann. — Form e rem arquable différant 
du type par la  nervure presque constam m ent lisse su r h* dos, le tissu cellulaire beaucoup 
plus large (cellules moyennes 20-29 p , 1600-1750 au m m 2) et le pédicelle ordinairem ent 
solitaire. — V a l a i s  Col de Coux su r Cham péry, 1800 m. (Amann) (93§ 138. 2. 34).

P. 252. — M. m ed iu m  Br. eur. — V a l a i s  : Saasgrund  et Saasfee, 1500-1750 m. (Amann) 
(93$ 136. 4. 22 et 24).

P. 232. — M. U R ll t h e a n u n i  Warn Caractérisé par les touffes rigides à sec, les F à N. remar
quablement forte, à marge dentée par de petites dents obtuses, unicellulaires, le tissu cel. relative
ment étroit (Cel. subcostales moyennes 30-36 23 p  ; Cel. submarginales 13-23 28 p) et enfin par
les rameaux stériles peu nombreux, dressés puis incurvés et défléchis. — Voisin du M. affine. — 
Fossés sablonneux. — Allemagne du N.

B — A u la co m n iu m  p a lu str e  (L.) v ar. pulycephaluai (Brid.). — Graulninden 
G ranitblock im Val Roseg, 2000 m. (W eber).



P. 201. — P l l i l o n o t i s  m a r c h i c a  (W illd .). — « Les trois localités lie Vollenweid fr., 
Eberstw eil et Uerzlikon sont situées dans le canton de Zurich e t le P .  m a r c h i c a  y a été 
récolté p a r  H egetschw eiler ju n . J ’ai récolté moi-même le P .  m a r c h i c a  stérile près de 
Robenhausen (teste D ism ier) et W eber l’a cueilli en fru its près de Grüningen dans le can
ton de Ziirich, où il semble donc ê tre  relativem ent répandu, mais très peu abondant. Les 
exem plaires d ’Einsiedeln, récoltés p a r Düggeli, n’appartiennent pas à P .  m a r c h i c a , mais 
sont, su ivant Dismier, des formes rabougries des P .  c a e s p i l o s a  et c a l c a r e a .  Je n’ai récolté 
aucun P h i l o n o l i s  entre M orcote et Corona : cette indication est à biffer. » (P. C.)

P. 203. — T im iï l ia  c o m a ta  Lindb. et Arn. — Cette mousse, que j ’ai pu exam iner au 
Chasseron en com pagnie de M. M eylan, croit dans la paroi N-O, en petites touffes mé
langées ord inairem ent à E n c a l y p t a  r h a b d o c a r p a ,  D i s t i c h i u m  c a p i l l a c e u m  et i n c / i n a -  

l u m .  Son port et son aspect sont tout à fa it ceux des petites formes du T .  n o r v e y i c a  

qui croît à proxim ité au som m et du Chasseron et dont le T .  c o m a ta ,  se rapproche fort au 
point de vue morphologique et anatom ique. Le T .  c o m a ta ,  est cependant facile à distin
guer, sous le microscope, du T . n o r v e y i c a ,  par deux caractères qui paraissent constants 
la  nervure, qui porte su r le dos près du som m et quelques dents courtes et peu aigues, 
mais saillantes, puis surtou t le tissu cellulaire formé de cellules de moitié plus petites que 
celles du T .  n o r v e y i c a , .

Les m ensurations exécutées su r un assez grand nombre d’exem plaires v ivants du T  
m ata  du Chasseron ont donné comme dimensions moyennes des cellules moyennes médianes 
du limbe foliaire : 7 à 8 jut en la rgeu r e t 8 à 10 p en longueur ; leur nombre est de 15 000 à 
17 000 au m m 2. Les cellules basilaires allongées ont 10 X 50-80 p (1250-1500 au m m 2). Les 
cellules isodiam étrales au-dessus de la base m esurent 10 p (10 000 au m m 2), les cellules api
cales 9 p (12 000 au m m 2).

Les m esures faites su r les échantillons de T .  n o r v e y i c a  de diverses provenances ont donné 
les résu lta ts  suivants pour les cellules moyennes médianes

E xem plaires du Crèt du Creux de la neige (S6 $  144. 3. i)  11 X  13 p (0000 au m m 2).
» du Simplon (93$ 144. 3. K) 10 X  13 p (7500 au m m 2).

de Gôschenen (93$ 144. 3. 4) 10 X  11 p (8400 au m m 2).
» de Dovre (93$ 144. 3. 7) 11 X  11 p (7000 au m m 2).

M. M eylan ayant trouvé dernièrem ent une nouvelle localité du T .  c o m a t a  dans les 
rochers du Creux du Van (Ju ra  neuchâtelois), il para ît probable que cette mousse se re trou
vera ailleurs encore dans la chaîne du Ju ra  et peut-être dans les Alpes.

P. 265. — C ath ar in ea  a n g u sta ta  (B rid .). — T i c i n o  Indcmini (Jiiggli) ; Malcantone 
sopra Astano (Gains) (93$ 145. 3. 14).

P. 271. — F o n t in a lis 11 g r a c ilis  Lindb. — Y  a n d :  g r è v e  du Lém an, sur les blocs d’en
rochem ent, près L utry , 375-380 m. (Amann) (93$ 148. 6. 8).

P . 272. — L eu cod on  sc iu r o id e s  (L.) var. m o r e n s i s  (Schl.). — V a l a i s  Sanetsch, 2100 
m ., su r l’arkose du flvsch (Amann) (93$ 152. 7. 22); rochers siliceux entre Dorénaz et 
Alesse (M eylan et W ilczek).

P. 274. — N eck era  p u m ila  Hw. —  Y a u d  Solalex, 1300 m. (Amann) (93$ 151. 2. in). 
P. 281. — P te ro g o n iu m  g r a c ile  (L.). — Valais  Alesse, 900-1000 m. (M eylan et 

W ilczek). Après : Gorges du Durnand, ajou ter (Amann).
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I*. 28i). — T h u id i l im  11 ( lu b io s u n i  \Vrarn. Voisin du T. (lelicalu/nm , dont il diffère par les 
folioles de la fl. Ç beaucoup plus petites, lancéolées, les moyennes 0,8-0,9 0,0 mm., terminées
par une pointe large et courte, dressée, dentée, les bords réfléchis jusqu’à la partie supérieure et 
non ciliés. — Au pied des aunes dans les marais de la Prusse occidentale.

I*. 302. —  Brachythecium glareosum (Br. eur.). -  A p. 160 de la l ie partie (Ta
bleaux), lire v a r. f a s l i y i a l u m  W a rn . (au lieu de var. a l p i n u m  De Not.).

P. 304. — B. H lanceolatum  Warn. Groupe du B. salebrosum à F. non plissées. T. couchée, très 
irrégulièrement divisée ; branches jusqu’à 3 cm., souvent radicantes et stoloniformes à l’extrémité. 
F. caul. grandes, 2-2,5 0,65-0,80 m., ovales-lancéolées, graduellement et finement acuminées. F.
ram. finement dentées sur les bords plans. Cp. petite, 2 1 mm., nutante, ovoïde. cT+ 9- -
Allemagne du N.

P. 305. — B . polygamum W arn . — Considéré actuellem ent par l’au teu r comme une 
simple form e du B .  s a l e b r o s u m  ( W a r n s l o r f f  L a u b m o o s e ,  p. 724).

P. 312. — B. velutinoides W a rn . — N’est, d’après W arnstorff (/. c., p. 937), qu'une 
forme rabougrie du C t c n i d i u m  m o l l u s e u m , ressem blant au B .  v e l u l i n u m .

P . 312. —  B. Rübelii Herzog. P ou r la deseription, voir Allgem. Bot. Zeitschrift, 1910, 
Ileft. 0.

P. 317. — Eurynchium  cirrosum  (Schvvügr.).— «Que le A’, cirrosu/n, du moins sous sa forme 
f l is fr io , ne soit qu'une variété ou race alpine de E Vaacheri, race des rochers humides et très 
ombragés, c’est un fait qui ne saurait être mis en doute. J’en ai eu la preuve au Chasseron et au 
Suchel. Dans ces deux stations, où la plante est très abondante, j ’ai vu, à 1400 m., le E. cirrosum  
devenir insensiblement du E. Vaacheri à mesure qu’il s ’avançait vers le coté ensoleillé du rocher. 
Les formes extrêmes, toutes deux très abondantes et absolument typiques, chacune sur sa station 
normale, passaient insensiblement l’une à l’autre par le tapis sans solution de continuité qui les 
reliait.

» Les fruits, assez nombreux et encore operculés du E. cirrosum  que j ’ai recueillis au Chasseron, 
ne diffèrent par aucun caractère de quelque valeur de ceux du E. Vaucheri.

» Lorsque le rocher, bien qu’ombragé, devient plus sec, le E. cirrosum  se transforme en une 
variété grêle à rameaux très nombreux, formant des touffes denses bien que très déprimées, 
feuilles étroites et assez longuement acuminées. Celte forme gracile,  parallèle à la var. fag ineum  
de E. Vaucheri et qui ne s’en distingue guère que par sa taille un peu plus forte et ses rameaux 
moins longuement effilés et plus densément feuillés, c’est-à-dire par les mêmes caractères qui dis
tinguent E. cirrosum de E. Vaucheri, n’est pas rare sur les sommets du Jura. On ne serait guère 
tenté de rattacher cette forme au E. cirrosum  si l’on n’assistait pas à la transformation insensible 
du type de l’espèce. » (C. M).

P. 340. — Cratoneuron falcatum (Brid.) var. e f e g a n s  M eylan. — Form e grêle , plus 
petite, taille du C .  s u l c a t u m ,  branches élégam m ent pennées. — J u r a  Gorge de la 
F ouetta  Raisse, rochers hum ides, 1100 m. (M eylan) (53£) 183. 4. 46). L a N. et le tissu 
basilaire em pêchent de ra ttach e r cette plante au C .  s u l c a t u m  dont elle a la taille, le port 
et l’aspect.

P. 89. — Pottia lanceolata (Hedw.). — S y n o n . :  A n a c a l y p t a  L .
E x s i c c .  W  et S. 582.
Xérophile. Terricole. Calciphile p référan t. — Elément m ésotherm ique.
S t a t i o n  : bords des routes, champs et prairies, ta lus, m urs, rochers, etc. ; endroits déeoq-

veris,
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Z o n k k  infériourr <*t moyenne. .lusqu’à 1230 m. ((’hurwablon, leg, Pfeller).
Dans toutes les régions. — C. ( ’. ; Q. ; IV. — Locamtf.s très nombreuses.
V ar. l e u c u r f o n l a  Schimp. form e xérophyti(|ue réduite à P . blanchâtre, étalé à —

F. F . dans la région rhodanienne.
P. 181. — Pohlia Berninae Herzog. — Diagnose : Allgem botan. Zeitschrift 1910, n° 0. 

— G r a u h ü n d e n  : « am feuchten Sandufer des Lej pitschen» (Herzog). — Voisin, selon 
l’au teu r, du P .  p o l y m o r p h a .

Remarque sur la mesure des cellules et l’évaluation de leur nombre 

au millimètre carré.

L’évalualion du nombre, au millimètre carré, des cellules des tissus, que j’ai introduite dans cet 
ouvrage, fournit une représentation plus exacte de leur dimension que l’indication des largeurs et des 
longueurs usitée jusqu’ici, parce que cette quantité au mm-, étant fournie par l’observation d’un 
nombre de cellules beaucoup plus considérable, dans la règle, (pie celui sur lequel sont faites les 
mesures micrométriques directes, représente une valeur moyenne notablement plus exacte.

La manière de procéder pour évaluer le nombre des cellules d’un tissu au mm- est fort simple et 
très expéditive ; en voici, en quelques mots, la description :

On place à l’intérieur de l’oculaire moyen du microscope, sur le diaphragme (bien au point pour 
l’œil de l’observateur), une rondelle opaque (papier ou carton noirci, plaque de métal mince, etc.), 
dans laquelle on aura découpé une ouverture centrale en forme d’un carré de 2 mm environ de côté '.

Au moyen d’un micromètre objectif ([»lacé sur la platine du microscope), on mesure la valeur du 
côté du champ carré ainsi obtenu, correspondant à la combinaison optique (objectif, oculaire et lon
gueur de tube) employée. Ceci fait, on calcule la surface relative de ce champ en fraction de mm2 et 
on en déduit, par le calcul, le facteur constant par lequel il faudra multiplier le nombre des cellules (pic 
l’on peut compter dans ce champ, pour obtenir le nombre des cellules au mm2.

Ces mesures et calculs doivent être faits pour chaque objectif (l’oculaire employé cl la longueur du 
tube pouvant être toujours les mêmes) ; deux objectifs, un moyen et un fort, suffisent dans la règle.

Ceci fait une fois pour toutes, il suffira de compter les cellules visibles dans le champ carré (nombre 
qui peut être ramené à quelques dizaines par l’emploi d’un objectif de force convenable) et de multi
plier ce nombre par le facteur constant correspondant à l’objectif employé, pour obtenir le nombre de 
cellules au mm2. Il convient, pour avoir des résultats plus exacts, de faire cette numération dans plu
sieurs champs et sur plusieurs feuilles (ou capsules, etc.), — toujours, il va sans dire, dans la même 
partie de l’organe étudié, — et de prendre une moyenne.

Dans le cas très fréquent où les cellules du tissu sont disposées en rangées rectilignes, que l’on 
peut rendre parallèles à deux côtés du carré, on peut se contenter de compter le nombre de ces rangées 
qui occupent le champ en longueur et en largeur, pour en déduire le nombre des cellules visibles.

1 On trouve du reste dans le commerce des diaphragmes oculaires mobiles à ouverture carrée de différentes 
dimensions.



E .rem pli• avec l’objectif ii" 6 de l.eitz
Dimension du côté du champ carre, mesuré au micromètre : 0,(iM mm.
Surface du champ carre : 0,08 X  0,08 — 0,0064 mm*.
Si, avec la même combinaison optique, on a eomplé dans le champ de 0,00G4 mm- un nombre de 

cellules =  n, le nombre de celles-ci au mm2 sera
1--------- n =  loi» n (en nésrliifeanl les décimales).0,0064 \ B h l

lt>6 est le facteur constant pour l’objectif employé (toujours avec le même oculaire et la même lon
gueur du tube).

Si l’on a compté, par exemple, à l’intérieur du carré, 12 rangées en largeur et 8 en hauteur, cela 
fait 12 X! 8 =  06 cellules dans h* champ et 06 "X 156 =  14 076 (que l’on arrondit à 15 000) cellules 
au mm2.

Connaissant, d’autre part, la dimension relative du coté du champ (exprimée en jx), il est facile de 
déduire la dimension des cellules du nombre de celles qui occupent ce coté.

Dans l’exemple ci-dessus, nous avions :
12 cellules en largeur et H en hauteur, soit sur une longueur de 80 ¡t ;

80
la largeur moyenne de chaque cellule est donc — =  6,66 p  (arrondi à 7 p.) ;

■ . 80la oneueur — =  8 u.
h 10 r

Ces calculs peuvent être faits d’avance pour les nombres usuels de cellules et mis sous forme de 
tHble.

lit» .‘Io p n rlio  <le In F loro  d os M o u s s o n  do In S u is so  :

Bryogéographie de la Suisse

e s t  n e lu e lle m e n l on p r é p a r a tio n . L’a u te u r  prio  Io n io s  lo s  p e r so n n o s  q u i p o u rro n t  

lo so o o n d o r  d n n s r o llo  e n lr o p r iso  sc ie n tif iq u e , do b ien  v o u lo ir  lo fniro on lui c o m 

m u n iq u a n t 1rs r o n so iq n o m o n ls , p u b lio n tio n s  e t  d o o u m o n ls  do lo u lo s  s o r to s ,  n y n n l 

rap p ort n In rép a r titio n  d os M oussos dn n s n o lr o  p n y s.

L a u sa n n e , on n ov o n ib ro  1 9 1 5 .
IV .1. A m nnn

(A venue de R um ine , 'iô ).
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RT RECTIFICATIONS A LA SECONDE PARTIE

Page 12, ligne 13 d’en haut, lire (A. F.) au lieu de (A F).
Page 32, ligne 24 d’en liant, lire A. Sendtnerianu/n (au lieu de ;!/.).
Page 33, ligne 11 d’en bas, lire Itediv. (au lieu de Hew.).
Page 43, ligne 2 d’en bas, lire Schreberi (au lieu de Schreheri).
Page t>3, ligne 11 d’en bas, lire f<dcatus (au lieu de fa lcatum).
Page 88, ligne 2 d’en bas, lire ( ï l§ . 71.2.8) (au lieu de 71.2.3).
Page 93, ligne 10 d’en haut, lire Tirol (au lieu de Rasse-Engad i ne),
Page 103, ligne 8 d’en haut, lire Zurich  (au lieu de Zurich).
Page 104, ligne 1 d’en haut, lire R. spadicea (au lieu de f),).
Page 110, ligne 9 d’en haul, lire P. bien développé (au lieu de développée). 
Page 112, ligne 2 d’en bas, lire P. Fiorii (Venturi), 
page 113, ligne 14 d’en bas, lire Tortuln obtusifolia.
Page 120, ligne 12 d’en haut, lire f). Hrcbissoni (au lieu de Rrébissoni). 
Page 123, ligne 14 d’en bas, lire Rregunzona, (au lieu de Pregassona). 
Page 134, ligne 18 d’en haut, lire G. pu lui nuta (au lieu de Pulrinala). 
Page 145, ligne 16 d’en bas, lire liregnnzona  (au lieu de Pregassona). 
Page 108, ligne 3 d’en haut, lire Catalogue (au lieu de catalogue).
Page 173, ligne 16 d’en bas, lire II. (au lieu de R. R.).
Page 183, ligne 11 d’en bas, lire var. Jaapii  (au lieu de Japii).
Page 197. ligne 16 d’en haut, lire révéra (au lieu de Revera).
Page 203, ligne 16 d’en bas, lire anor- (au lieu de anor).
Page 207, ligne 2 d’en bas, lire développé (au lieu de développés).
Page 215, ligne I d’en haut, lire Robenhunsen (au lieu de Rabenhausen). 
Page 233, ligne 10 d’en bas, lire cinclidioides  (au lieu de cgnclidioides). 
Page 260, ligne 8 d’en bas, lire Morcote (au lieu de Marcotte).
Page 261. ligne 7 d’en haut, lire Morcote (au lieu de Marcotte).
Page 299, ligne 10 d’en bas, lire tr isulcatum.
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campylocarpum Limpr. 197
camurum Hagen 191
capillare L. 243
castaneum Hagen 217
cernum Sw. 197
cirratum Hoppe et Horn. 221
cirriferum de Not. 205
clathralum Am. 220
claviger Kaur. 233
Colombi Meyl. 196
Combae De Not. 232
comense Schimp. 231 et 394
compactum Horn.. 191
confertum Limpr. 226
confluens Jörg 190
conspicuum Podp. 231
contractum Bom. 206
Corbieri Phil. . 247
corsicum Kindb. 241
cratoneuron Podp. 212

Bryum crispulum Hampe 215
cristatum Phil. 206
Culmannii Limpr. . 225
curvalum Kaur. 207
cyclophyllum Scbwägr. 198
delphinense Corb. . 227
dilatalum Jcerg. 195
Dixoni Card. 233 et 394
dolomilicum (Kaur.) 195
Donianum Grev 242 et 395
Duvab’i Voil. . 198
duvalioides Itzigs. 394
elegans N. v. E. . 242
erythrocarpum Schwägr. 237 et 395
excurrens Lindb. 236
fällaciosum Limpr. 198
fallax Milde 197
fissum Ruthe. 210 et 393
finrnarkicum 198
Fleischeri Warn. 240
floxiselum Lindb. 222
l’oveolalum Hagen. 210
Eridtzii Hagen . 190
Friedcrici Mülle.ri Ruth. 203
Funkii Schwägr. 231 et 394
f’urvum Hagen . 210
fuscescens Spr. 210
l’uscum Lindb. . 220
Garovaglii De Not. 226
Geheebii (C. M.). . 232
gemmiparum De Not. 240
(ierwigii (C. M ) 232
gilvum Hagen 226
glareosum Bom. 210
globosum Lindb. . 203
Graefianum Schlieph. 210
grandiflorum Arn. 207
gypsophilum Am.. 395
haemalostomum Jörg. 211
Hagenii Limpr. 206
halophitum Hagen. 208
Haistii Schimp. 245
helveticum Phil. 194
humeclum Hagen 210
inclinalum (Sw.) 206
inflatum Phil. 193
insularum Bom. 206
intermedium (Ludw.) . 208
islandicum Hagen . 207
Jaapianum W arn.. 215 et 394
Jackii C. M. 230
jamanense Am. 193
Jerkinshöense W. 207
Jcergensenii Kaur. 203
Juranum Am. 219
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Bryum Kaalaasii Hagen 219
Kaurinianum Warn. 205
Kaurini Phil. 190
Killiasii Am. . 205
Kindbergii Phil. 195 et 595
Klinggraefii Schimp. 230 et 593
Kunzei Horn. . 231
labradorense P h il.. 209
lacustre Bland. 203
Lagerheimii Joerg. 209
languardicum W . et Jansen 203
lapponicum Kaur.. 209
Lavversianum Phil. 194
lepidum Hagen 196
limosum Hagen 222
Limprichtii Kaur. 204
Lindbergii Kaur. 200
Lindgreni Schimp. 202
lingulanum Bom. 195
Lipsiense Hagen 217
liriense W arn .. 240
Lis® De Not. 223
litorale Ryan 204
litorum Bom. 205
longisetum Bland 209 et 393
Lorenlzii Schimp. . 204
luridum Ruthc. 192
lutesccns Bom. 198
luteum Bom. 220
mamillatum Kindi). 205 el 393
marginatum Br. eur. 237 et 238
maritimum Bom. 189
Marralii W ils. . 189
meeseoides Hindi). 201
micans Limpr. . 193
microcaespiticium Am. 224
microlacustre Am. 224
microstegium Br. eur. 218
Mildeanum Jur. 239 et 395
misandrum Hagen. 218
Muei Schimp. . 289
Mcenkemeyeri Hagen 221
Miihlenbeckii Br. eur. 241 et 395
murale W ils. . 237
murmanicum Broth. 204
mutilum Hagen 205
neodamense Itzigs. 214 et 394
nigricans (Kaur) 226
nitidulum Lindb. 226
obconicum Horn. 244
oblongum Lindb. 233
obtusifolium Lindb 215
oelandicum Phil. 190
ocneiforme Am. 201 et 393
oencum Blvlt 201

Bryum opdalense Limpr. 196
orthocarpum Am. 191 cl 392
ovarium Bom. . 208
oxystegium Hagen 193
pachydermum Born. 236
pallen s Svv. 200
pal lens X  pendulum Phil. 393
pallesccns Schl. 227
pallidum Warn. 394
pallidocuspidatum Am. 221
papillosum Arn. 207
Payoti Schimp. 234
pedemontanum Roth 214
pendulum Horn. 1911 et 392
Pfefferi dc Not. 243
planifolium Kindb. 191
planioperculalum Warn. 207 et 393
polare Hagen 225
priECox Warn. 221
propinquum Warn. 230
proprium Magen 204
provinciate Phil. 247
pscudoargenteum Warn, . 234
pseudo-Cinrfianum Am. 208
pscudo-Kunzei Limpr. 224
pseudomarginalnm Podp. 238
pseudotriquelrum Il\v. 213 et 394
pumilum Ryan. 228
purpurasccns R. Br. 201
purpurco-aristatum Am. 247
purpureum Phil. 195
pycnodcrmum Limpr.. 200
reslitulum De Not. 244
retusum Hagen 208
Reinhardtii Podp. 240
Reyeri Brcidl. 238
rhexodon Hagen 195
riparium Hagm. 238
rivulare Am. 238
Rosenbergiai Hagen 227
rosulatum Am. 215
rubens Milt. 238
Ruedianum Am. 222
rufum Ferg. 197
ruppinense Warn.. 191 et 393
rutilans Brid. . 201
sagittaefolium Culm. 199 ct 393
salinum Hagen 202
sáltense Par. 189
Sauteri Br. eur. 236
Sauteri X  pallens Am.. 237
saxatile Hagen 212
Saxonicum Hagen. 206
scalariforme Jörg. 209
Sehleicheri Schwägr. . 199
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Bryum scolicum Am. 202 Camptothecium lulescens (Huds.) 208
septemvasale Roth. 243 nitens (Schreb.) 208
serotinum Lindb. 202 Campylopus aduslus de Not. 04 el 377
spissum llagen 223 atrovirens Dc Not. 60
slenocarpum Limpr. 100 brevipilus Br. eur. 00
stenodon Hagen 210 flcxuosus Brid. 04
slenotheea Bom. 200 fragilis (Dicks.) 65 et 377
Stirloni Schim|). 200 micans Wulf. 05
subalpinum Warn. 240 Mildei Limpr. 00 et 377
subcirralum 221 paradoxus Wils. 05

subexcurrens Phil. 214 polytrichoides De Not. 00

subglobosum Scl11 ic[»11. 223 Sebimperi Milde. 02 el 375

subrotundum Brid. 228 Schwarzii Sehimp. 03 et 370

subrutilum Limpr. 244 selilolius W ils. 05
sublumidum Limpr. 200 Shawii W ils. 05
Sydowii Podp.. 242 subulatus Sehimp. 03 et 370
sysphinctum Limpr 222 turfaccus Br. eur.. 04
lard um Bom. 220 Campylostelium saxícola (Web. el M.) 82 et 378
lenuisetum Limpr. 237 Catharine» angustala (Brid.) 204 et 306
teres Lindb. 228 crispa (James) . , 205
Tberioli Phil. . 204 Hauskncchlii (Jur. el Milde) . 204
lomentosum Limpr. 102 tenella (Röhl) 265
lorquescens Br. eur. 242 undulala (Web. et M.) 264
tricbopodium Hagen 207 Galoscopium nigrilurn (Ilw .) 256
tumidulum Bom, 208 Ceralodon chloropus Brid. 83
lumidum Bom. 200 conicus (Hampe) 83 et 370
turbinatum (Ilw.) 1 '.HI et 303 corsicus Sehimp. 83
turgidum Bom. 203 crassinervis Am. 370
umbratum Hagen.. 244 dimorphus Phil. 83
uliginosum (Bruch) 107 purpúreos (L) 82 et 378
valesiacum Am. 220 Chrysohypnum chrysophyllum (Brid.) 342
Velenovskyi Podp. 238 elodcs (Spr.) 342
ventricosum Dicks 210 et 304 1 lalleri (Sw.) 341
Venlurii De Not. 234 hispidulum Brid. 342
veronensc Br. cur. 233 polygamum Br. eur. 343
versicolor AI. Br. 235 prolensum Brid. 343
versisporum Bom. 107 Sommerfellii (Myr.) 342
Vilhelmi Podp. 212 slellalum (Schreb.) 343
viride Phil. 193 stragulum Hagen 342
Warneum Bland. 100 Cinclidium arcticum (Br. cur.) 254
Warnstorfii Rulhc 213 el 304 hymenophyllum (Br. cur.) 254
Winkelmannii Rulhc 108 latifolium Lindb. 254

Buxbaumia aphylla L. 260 subrotundum Lindb. 254
indusiata Brid. 200 stygium Sw. 254

Calliergon badium (Ilartm.) 364 Cinclidolus aqualicus (Jacq.) 123 et 386
cordifolium (Ilw .). 362 Danubiens S. et B. 122
gigantcum (Sehimp.) 302 fontinaloides (Hw.) 122
Richardsoni (Milt.) 362 riparius (Host) 122
sarmenlosum (Wahl.) 363 Clasmatodon Bertrami Lindb. 278
stramineum (Dicks.) 303 Climacium dendroides (L) 295
trifarium (W eb. el M.) 304 Conomilrium Julianum (Savi) 76
turgescens (Lindb.) 364 Conostomum boreale Sw. 250

I'.amplothecium aureum (Lag.). 208 Coscinodon crihrosus (Hw.) 126 et 388
fallax (Phil.) 207 , humilis Milde 127 et 388
(ieheehii (Milde) 208 1 pulvinatus (Spreng.) 120
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Cratoneuron commutatum (Hw.) 340
deeipiens (De Not.) 339
falcatum (Brid.) 340 ct 397
filicinum (L) 330
irrigalum (Zelt.) 341
plychodioides Roth 341
sulcatum (Schimp.) 340

Grossidium chloronotos (Brid.) 1 10 ct 384
griseum Jur. 110
memhranifoliurn (Hook) 100 et 383
squamiferum (Viv.) 100 et 383

Cryphaia heleromalla (Dill.) 272
Lamyana C. M. 272

Ctenidium rnolluscum (Hw.) 330
procerrinum (Mol.) 331
subplumiferum (Kindb.) 330

Gyclodiclyon laite-vircns Hook 247
Gylindrolhccium cladorrhizans Schimp. 204

concinnum Scliimp 204
orlhocarpum L. et Pyl. 294
Schlcicheri Br. cur. 203

Gynodontiuin alpestrc Wahl. 39
fallax Gimpr. 40 cl 374
gracilescens (VV et M.) 30
Jcnneri Schimp. 40
Gimprichtianum Gr. 41
polycarpum (Ehrh.) 41 cl 374
sehisli Wahl. 30
Suecicum Aru. ct Jeus 41
strumiferurn Ehrli. 41
lor(|uescens (Bruch) . 4(1

Daltonia splachnoides (Sin.) 277
Desmatodon cernuus (Hüben) 111

lalifolius (Hw.) no
Gaureri (Schultz) ui
obliquus Br. cur. in
subcrectus (Drumm.) ui
syslylius Br. eur. 1 10

Dialylrichia Brebissoni (Brid.) 120 ct 386
Dichclyma capillaceum (Dill.) 271

falcatum (Hw.) 271
Dichodonlium flavescens Lindb. 42 ct 374

pellucidum (G). 42
Dicraoella cerviculata (Hw.) 48

crispa (Ehrh.) 46 et 374
curvata (Hw.) 48
Grevilleana Schp. 40 et 374
heteromalla (Dill.) 49
huinilis Ruthe 47 et 375
rufesccns (Dicks.) 46
Schreberi (Sw.) 45 et 474
squarrosa (Starke). 44
subulata (H w .). 47
varia (Hw.) 47

Dicranodontium alpinum Schimp. 07 et 377

Dicranodontium arislatum Schp. 07 et 377
circinatum (W ils.) 08 ct 377
longirostre (Starke) 07 et 377
subfalcatum (Gimp.) 09

Dicranoweisia cirrhata (G) 30
compacla (Schl.) 37
crispula (IIw.) 35
intermedia Am. 372

Dicranum albicans Br. 00
angustum Gindb. 53
Andersonii (Wich.) 50
arctieum Schp. 51
Bergen' Bland. 51
Bonjeani De Not. 52
Blytlii Schp. 30
brevifolium Gindb. 5n
congcslum Brid. 50 et 375
ela tum Gindb. 52
elongatum Schl. 58
falcatum llvv. 50
Hagel lare Hw. 57
fragilifolium Gindb. 55
lülvcllum (l)icks.) 40
fulvuiii llnok 59
fusccsccns Turn. 50 ct 375
groenlandicum Brid 58 ct 375
hyperbnreimi ((iiinn.). 40
laliiblium Am. 53
longifolium Ehrh. 59
majus Srn. 54
montanum IIw 57 cl 375
Mühlcnbcckii Br. cl Schp. 55
negleclum Jur. 55
paluslrc (Pyl ) 52
pumilum Sani.. 50 et 375
Sautcri Schimp. 60
Schraderi Schwaigr. 51
scoparium G. 54
scottianum Turn. 58
Sendtneri Gimp. 58 et 375
spadiceum (Zelt.) 55
spurium IIw. 51
Starkei W . et M. 51
strictum Schl. 51
subalbescens Gimp. 57 et 375
tectorum Warn. 55
undulatum Ehrh. 52
viride Süll, et Gesq. 59 et 375

Didymodon alpigena Venl. 01
angustifolius WTarn. 92 et 379
auslriacus S. et B. 02
cordatus Jur. 92 et 379
giganteus (Funck). 103
Gamyi Schp. 92
ligulifolius Roth. 379
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Didymodon luridus Horn. 91 et 979 Eurynchium scleropus Br. eur.. 322
rigidulus Hw. 103 speciosum (Brid.) 319
rubellus (Hoffm.) 90 Stokesii (Turn.) 320
ruber Jur. 91 striatulum (Spr.) 321
rufus Lor. . 102 Striatum (Schreb.) 320
spadiceus (Mitt.) 103 et 382 strigosum (Hoffm.) 319
tophaceus (Brid.) 92 Swartzii (Turn.) 319
validus Limpr; . 104 Tommasinii (Sendtn.). 316

Diobelon squarrosum (Starke) 44 Vaucheri Schimp. . 316
Diphyscium sessile (Schmid) 270 velutinoides (Bruch) 315
Discelium nudum (Dicks.) . 172 Fabronia octoblepharis (Schl.) 277
Dissodon Frolichianus (Hw.) 168 pusilla Raddi 277

Hornschuchii Grev. 168 Sendlneri Schimp. 277
splachnoides (Thunb ) 168 Fissidens adiantoides (L) 75

Distichium capillaccum (Sw.) 87 algarvicus Solms. 72
Hagenii Ryan 87 alpestris (Lindb.) 71
inclinatum (Ehrh.) 87 Arnoldi Ruthe . 74

Ditrichum flexicaule (Schl.) 86 Bambergeri Schimp. 72 et 377
glaucescens (Hw.) 86 bryoides (L) 71
homomallum (Hw.) 83 crassipes W ils. 73 et 378
æmulans (Breidl.) 384 Curnowii Milt. 71 et 378

Drepanium arcuatum Lindb. 356 curtus Ruthe 73
Bambergeri (Schimp. ) 354 cyprius Jur. 72
callichroum (Brid.). 354 decipiens De Not. 75 et 378
eupressiformc (L.). 355 exiguus Süll. 73
dolomilicum (Midde.) 352 oxilis IIw. 74
fasligiatum (Brid.) 352 grandifrons Brid. 76
fertile (Scndln.) 351 gymnandrus Buse 71
hamulosum (Br. eur.) 353 Haraldi Lindb.. 72
Heufleri (Jar.) 357 incurvus Starke 71 et 377
imponens (Hw.) 355 intralimbatus Ruthe 73
incurvatum (Schrad.) 351 minululus Süll. 73
Lindbergii (Mitt.) 356 Mildeanus Schimp. 73
pallescens (Hw. ) 352 Monguilloni Ther. 71
perichaeliale Br. eur. 352 osmundoides Sw. 74
pratense (Koch) 356 pallidicaulis M. 378
pseudo-fastigiatum (I. M. el K. 352 polvphyllus W ils. . 75
recurvatum Lindh. 353 procumhens Ruthe 377
reptile (Rich.) 352 pusillus W ils. 72 et 378
resupinatum (W ils.) 355 rivularis Spr. 70
revolutum (Milt.) 357 riparius Am. 74
Sauteri (Br. cur.) 383 rifulus Br. cur. 74
Vaucheri (Lesq.) 355 serrulatus Brid. 65

Eurynchium eircinatum (Brid.). 315 tamarindifolius Don. 72
cirrosum (Schwiigr.) 3 17 et 397 taxifolius L. 75
crassinervium (Tayl.) 316 Fontinalis androgyna Ruthe 271
diversifolium (Schl.) 320 antipyretica L. 271
germanicum Grebe 317 arvernica Ren. 271
hians (Hw.) 318 ballica Limpr. 271
méridionale (Schimp.) 321 r.amusi Card. 271
nivium Am. 322 dalecarlica Schimp. 271
piliferum (Schreb.) 318 dichelvmoides Lindb. 271
prælongum (L). 318 Duriad Schimp . 271
pumiluin (W ils.) 323 gracilis Lindb.. 271 et 396
Schleicheri (Hw. til.) . 319 hypnoides Hartm. . 271
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Fonlinalis Kindbergii Ren. el. Card.. 271 Grimmia torquala Horn.. 137
microphylla Schiinp. 271 trichophylla Grev.. 134 el 389
seriata Lindb. 271 Irilbrmis Car. et De Not. 128
squamosa L. . 271 IJngeri Jur. 139

Fuñaría calcaren Wahl. 174 unicolor Hook et Grcv. 131 el 380
convexa Spr. 174 Gymnostomum calcareum Br- germ. 29
dentata Crome 174 et 301 curvirostre Khrli. 31 et 372
hygromelrica L. 174 rupestre Schl. 20
mediterránea Lindb. 174 el 391 Gyroweisia aculifolia Phil. 30
microsloma Br. eur. 175 reflexa Brid 30 et 372
pulchella Phil. 174 lenuis Schrad. 30 et 372

Geheebia giganlca (Funck)'. Ilabrodon perpusillus (De Not.) 278
Georgia pellucida (L.) 167 Haplodon Wormskjoldii (Hornem.) 171
Glyphomilrium Daviesi (l)icks.) .190 Harpidium (voir Drcpanocladus) 344
Grimmia alpeslris Schl. 13«) Hedwigia ciliata Web. 146

andreæoides Limpr 137 Hcdwigidium imbcrbe (Sm.) 146 et 300
anodon Br. eur. 127 Hclerocladium heteropterum Br. 287
anómala Hampe 140 papillosum Lindl).. 288
apiculata Horn. 132 squnrrosulum Vort. 288
arenaria Hampe 12H el 38!) 1 letcrophyllon Haldanianum (Grev) 357
calvcscens Kind. 137 el 380 Lorentzianum (Mol.) 357
cæspilicia (Brid.) 138 et 380 nemorosum (Koch) 357
Cardoli Hér. 130 llomalia lusilanica Schimp.. 276
commutata Ilüben 131 el 380 trichomanoides (Selireb.) 276
contorta (Wabl.) 132 1 lomalolhecium fallax Phil.. 207
crassifolia Lindb. 131 Philippeanum (Spr.) 297
erinita Brid. 128 sericcum (L). 207
decipiens (Schultz) 136 Ilomomallium Blyltii (Schimp.) 351
Doniana Sm. 128 incurvatmn (Schrad.) . 351
elalior Bruch. 136 Hookcria bctevirens II. et T 277
clongata Kan If. 133 el 380 Ilydrogonium voir Hyophila 08
lii na lis (Schwagr.) 136 1 lydrorheiqucs (formes) . 338
(ianderi Limpr. 128 Hygrohypnum alpestre (Sw.) 350
gymnosloma Culm. 120 alpinum (Schimp.) 350
Ilageni Kaur. 133 arcticum (Sommerf.) 358
Hausmanniana De Not. 132 cochlcarifolium 358
Holleri Mol. 132 dilalatum (W ils.) 360
incurva Schwa*gr. 132 ougyrium (Br. eur.) 361
lcucopha;a Grcv. 130 et 380 Goulardi (Schimp.) 358
Limprichti Kern. 137 et 380 lusilanicum (Schimp.) 362
Lisa*. De Not. 135 Mackayi (Schimp.) 361
mollis Br. cur 130 e 1.300 micans (W ils.). 359
montana Br. eur. 138 et 380 molinarium (Thomas). 358
Mühlenbcckii Schimp. 135 et 380 molle (Dicks.) 359
orbicularis Bruch. 134 et 380 montanum (W ils.) 350
ovala W . el M. 131 norvegicum Br. eur. 358
plagiopodia H\v. 127 ochraceum (W ils.) 361
pulvinata (L) 134 palustre (L.) 357
Sardón De Not. 136 polare (Lindh.). 362
sessilana De Nol. 133 subenerve 358
Schultzii Brid. 136 i stvriacum . 358
subsulcata Limpr. 133 Hylocomium alaskanum Kindb. 365
sulcata Sauter 138 brevirostre (Ebrli.) 366
tergestina Tonim. 120 et 380 calvescens (W ils.). 367
tergeslinoides Culm. 120 el 389 1 loreum (L) 367
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Hylocomium pyrenaicum (Spr.)
Schreberi (W ild.) . 
splendens (Hw.) 
squarrosum (L) 
triquetrum (L) . 
umbratum (Ehrh.).

Hymeuostomum Meylani Am. 27 el
microstomum (Hw.) 
roslellalum*(Brid.) 
squarrosum Nees v. E. 
tortile (Schw agr.).

Hymenostylium curvirostre (Ebrh.) 31 et
Hyocomium flagellare (Dicks.)
Hyophila Crozalsi (Phil.)

Ehrenbergii (Lor.)
lusitanica Card, et Dix.
riparia Sull. . 98 et

Hypnum Schreberi Wild.
(Acrocladium)
(Calliergon)
(Chrysohypnum)
(Cratoneuron).
(Ctenidium)
(Drepanocladus)
(Harpidium)
(Heterophyllon)
(Hygrohypnum)
(Limnobium)
(Ptilium)
(Hhytidium)
(Scorpidium)
(Stereodon) .

Isopterygium Bottinii (Breidl.). 
depressum (Bruch) 
elegans (Hook).
Miillerianum (Schimp.)
□ilidulum (Wahl) 
pulchellum (Dicks.) 
silesiacum (Br. eur.) 
lurfaceumTLindb. .

Isothecium myosuroides (L) 
myurum (Poll.)

Leptobarbula berica (De N ot.).
Leptobryum piriforme (L)
Leptodon Smithii D icks..
Leptodontium flexifolium (Dicks.) 

gemmascens (Mitt.) 
recurvifolium (Tayl.) .
styriacum Jur.. 93 et
(table)

Lescuræa, voir Lesquereuxia
Lesquereuxia saxicola (Br. eur.) 

striata (Schwagr.)
Leskea catenulata B rid .. 

nervosa Schwœgr.

Leskea polycarpa Ehrh.. 279
tectorum (A. Br.) 287

Leskeeae (genres). 282
Leskeella nervosa (Schwaegr.) 279
Leucobryum albidum (Brid.) 70

glaucum (L.) . 70 et 377
Leucodon sciuroides (L) 272 et 396
Limnobium (voir Hygrohypnum) 357
Meesea Albertini Br. enr. 236

longiseta Hw. 256
trichodes (L). 255
triquetra (L) 256
uliginosa Hw. 255

Merceya ligulata (Spr.) 166
Metzleria alpina Schimp. 69
Microbryum Flcerkeanum (W . et M.) 23 et 371
Mielichhoferia 175

elongata Horn. 175
nitida (Funck) 175 et 391

Mildeelia bryoides (Dicks.) 25 et 372
Mniobryum albicans (Wahl.) 186

atropurpureum (Wahl.) 186
calcareum Warn. 392
carneum (L) 186
vexans Limpr. 186

Mnium affine Bland. 252
Blyttii Br. eur. 249
ciliare (Grev.) . 252
cinclidioides (Blytt.) 253
curvatulum (Lindb.) 252
cuspidatum (L) 231
Drummondii Br. cur. 251
liornum L. 248
hymenophylloides Hüben. 253
inclinalum Lindb. . 248
lycopodioides Hook 248
magnirete (Lindb. el Arn.) 395
medium Br. eur. 251 et 395
nivale Am. 249
orthorhynchum Brid. 248
pseudo-ßlyllii Am. 249
punctalum (L) 253
punctalum X  subglobosum Am. 254
riparium Mitten 249
rostralum Schrad.. 251
rugicum Laurer 252
Rulheanum Warn. 395
Seligeri Jur. 232
serralum Schrad. . 251
spinosum (Vort.) 237 et 395
spinulosum Br. eur. 251
stellare Rieh. 253
subglobosum Br. eur. 253
subinclinatum Phil. 248
undulatum (L) . 251

52

366
367
365
367
367
366
372

28
27

28
28

372
315

98
98

381
381
367
364
362
341
339
350
344
344
357
357
357
350
367
365
351
332
331
332
331
331
330
332
331
296
295

99
176
273

93
94
93

380
93

282
283
282
286
279
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Molendoa Hornschuchiana (Funck) 
Sendtneriana (Br. eur.) 
tenuinervis Limpr.

Myrinia pulvinala (Wahl.)
Myurella apiculala (Hüben). 

Careyana Sull. 
julacea (Villars.)

Myurium hebridarum Schimp.
Nanomitrium tenerum (Bruch)
Neckera Besseri (Lob) 

complaoata (L) 
crispa Hw. . 
jurassica Am. . 
mediterránea Phil.
Meziesii Schimp. 
oligocarpa Bruch 
peDnata (L ). 
pumila (Hw.)
Sendtneriana Br. eur. 
túrgida Jur.

Octodiceras Julianum (Savi)
Œdipodium Griflilhianum (Dicks.).
Oligotrichum hercynicum (Ehrh.)
Oncophorus virens (Sw.) 

Wahlenbcrgii Brid.
Oreas Marliana (Huppe et Horn.)
Oreoweisia Bruntoni (Sm.) 

serrulata (Funck)
Orthodonlium gracile Wils.
Orthothecium binervulum Mol. 

chryseum (Schwægr.)
Durieui (Mont.) 
intricatum (Hartm.) 
rufescens (Dicks.) . 
strictum Lor.

Orthotrichum abbrevialum Grùnv.. 
acuminatum Phil. 
aftine Schrad. 
alpestre Horn. 
anomalum Hw.
Arnellii Gronv.
Braunii Br. eur. 
callislomum Fischer Oosler. 
cupulatum Hofl’m.. 
diaphanum (Gmel.) 
elegans Schw. 
fallax Schimp. 
fastigiatum Bruch 
fuscum Vent. . 
gymnoslomum Bruch .
Juranum Meyl.
Killiasii C. M. 
lævigatum Zett.
Ieiocarpum Br. eur. 
leucomitrium Br. eur.

32 Orthotrichum Limprichtii Hagen 134
32 et 372 Lyellii Hook et Tayl. 163

33 microcarpum De N ot.. 156
278 nudum Dicks. 151
279 obtusifolium Schrad. 164
279 pallens Bruch 155
278 pallidum Gronv. 156
313 paradoxum Gronv. 156 et 390

20 patens Bruch. 157
273 perforatum Limpr. 154
275 pulchellum Brunton 154
274 pumilum Sw. 158
274 rivulare Turn. 154
273 Rogeri Brid.. 159 et 391
273 rupestre Schl. 161
274 Sardagnanum Vent. 152 et 390
274 saxatilc Schimp. 151

274 et 396 Schimperi Hamm. . 158 ct 391
275 Schubartianum Lor 163 et 390
273 Shawii Wils. 162

76 speciosum N. v. E .. 162
168 Sprucei Mont. 154
263 stramineum Horn.. 156 ct 390

43 Sturmii Horn. 162
44 et 374 tcnellum Bruch 159
38 et 374 tomenlosunLGlow. 172
41 et 374 urnigerum Myr. 133 et 390

42 Venlurii De Not. 153
176 Winteri Schimp. 154
293 Pachyfissidens grandifrons (Brid.) 76
293 Pachyneurum alrovirens (Sm.) 112
293 Fiorii (Vent.) 112 et 384
292 obtusifolium (Schl.) 113 et 384
292 revolvens (Schimp.) 113 et 384
292 Paludella squarrosa (L) 255
152 Phascum carniolicum W . et M. 25
163 curvicollum Ehrh.. 24 et 372
161 cuspidatum Schreb. 23
157 elatum Bd. . 371
151 Flcerkeanum W . et M. 23 et 371
156 mitrseforme Limp.. 24 et 371
158 papillosum Lindb. . 24
159 piliferum Schreb. 24 et 371
152 rectum With. 24 et 371
154 Philonotis alpicola Jur. 262
162 caespitosa W ils. 262
158 calcarea Schimp. 261
161 fontana (L)'. 261
154 marchica (Willd.) . 260 et 396
164 rigida Brid. 160
152 seriata (Mitt.) 262

162 et 391 tomentella Mol. 262
163 et 391 Physcomitrella patens (Hw.). 22

163 Physcomitrium acuminatum (Schl.) 173 et 391
155 et 390 eurystomum (N. v. E.) 172



—  411 —

Physcomitrium piriforme (L) 173
sphæricum (Ludw.) . 172 et 391

Plagiobryum demissum Horn. 177
julaceum (Dicks.) 177
Zierii (Dicks.) 177

Plagiopus Oederi (Giinn.) . 259
Plagiothecium Bottinii (Breidl.) 332

curvifolium Schlieph 329
denticulatum (L) 329
lætum Br. eur. 329
latebricola (W ils .). 327
Miihlenbeckii 330
neckeroideum Br. eur. 327
noricum Mol. 327
piliferum (Sw .) 327
pseudolaetum Meyl. 330
Roeseanum (Hampe) 328
Ruthei Limpr. 329
silesiacum (Selig .). 332
silvaticum Iluds. 327
striatellum (Brid.) 330
succulentum (W ils.) 329
undulatum (L) 327

Platygyrium repens (B rid.). 291
Plcuridium alternifolium (Dicks.) 26

nitidum (Hw.) . 26
subulatum (Hw.) 26

Pleurochæte squarrosa (Brid.) 100 et 381
Pleuroweisia Schliephackei Limpr. 31
Pogonatum abides (Hw.). 266

espillare (Mich.) 266
nanum (Schreb.) 265
urnigerum (L) . 266

Pohlia bulbifères, Clef 184
acuminata (Horn.). 177
ambigua Limpr. 178
Berninæ Herzog. 183
bulbifera W . 184
carinata (Brid.) 182 et 391
commutata Schimp. 181
crassidens Lindb.. 178
cruda (L ).. . 179
cucullata (Schwægr.) . 181
elongata (Hw.). 178
erecta Lindb. 178
gracilis (S ch l.). 182
grandiflora H. L.. 183 et 392
longicolla (Sw.) 179
Ludwigii (Spreng) 182
lutescens Limpr 185 et 392
marchica W . 180
nutans (Schreb.) . 180
polymorpha (H. et H.) 178
proligera (Lindb.) 183 et 391
pulchella (Hw.) 185

Pohlia Rothii Limp. 183 et 392
rubella Phil. . 185
Schimperi (C. M.) . 181
sphagnicola (Br. eur.). 180
torentium Hagen . . 182
Tozeri (Grev.) 185 et 392

Polylrichum alpinum L .. 266
commune L. 268
decipiens Limpr. 267
formosum Hw. 267
gracile Dicks. 267
hyperboreum R. Br. 268
juniperinum Willd. 268
ohioense Ren. et Card. 267
perigoniale Mich.. 1 269
piliferum Schreb. 268
sexangulare Floerke 267
striclum Banks 268
Swartzii Hartm. 269

Pottia cæspitosa C. M. 94
crinila (W ils.) . 89
Heimii (Hw.) 90
intermedia (Turn.) 86
lanccolala (Hw.) 399
latifolia Schwiigr. 90
littoralis Milt. 89
minutula (Schl.) 89
mutica Vent. 90
Starkeana (Hw.) 89
truncatula (L) 89 et 379
Wilsoni (Hook) 89

Pscudoleskea Artariæi Thér 283
atrovirens (Dicks.) 284
catcnulata (Brid.) 286
decipiens (Limpr.). 285
denudata (Kindb.) . 286
filamentosa (Dicks.) 284
patens (Lindb.) 283
radicosa (Mitten) . 284
stenophylla Ren. et Card. 284
ticinensis Bott. . . 283

Pseudoleskeella catenulata (Brid.) 286
tectorum (Al. Br.) . 287

Psilopilum laevigatum (Wahl.) 265
Plerigynandrum filiforme Timm 281
Pterogonium gracile Sw. 281 et 396
Ptervgoneurum cavifolium (Ehrh.) 88 et 379

lamellalum (Lindb.) 88 et 379
subsessile (Brid.) 88 et 379

Pterygophyllum lucens (L) 276
Ptilium crisla-castrensis (L) 350
Ptychodium affine Limpr. 299

decipiens Limpr. 285
hyperboreum C. M. 299
oligocladum Limpr. 286
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Plychodium Pfundtneri Limpr.. 
plicatum Schl, 
trisulcatum Am.

Ptychomitrium incurvum (Schwg.) 
glyphomitrioides (Bals. ct De Not.) 
polyphyllum (Dicks.) 
pusillum Br. eur.

Ptychostomum
Pylaisia alpicola (Lindb.) 

intricata Br. ear. 
polyantha Schreb. 
succica Br. ear.

Pyramidula tetragona Brid..
Khabdoweisia crenalata James 

denliculata (Brid.). 
fugax (Hw.)

Rhacomitrium aciculare (L) 
affine (Sehl.) 
canescens (Weis.) 
fasciculare (Schrad.) 
heterostichum (Hw.) 
lanuginosum (Ehrh.) . 
microcarpum (Schrad.) 
rnollissimum Phil, 
protensum (Braun) 
sudeticum (Funck)

Rhaphidostcgium demissum (Wils.) 
Welwitschii (Schimp.)

Rhodobryum roseum (Weis.)
Rhynchostcgiella compacla (MiU.). 

curviseta (Brid.)
Jacquinii (.Garov.) 
liltorea (De Not.) 
pallidirostra (Al. Br.)
Teesdalei (Sm.) 
lanella (Dicks.), 
ticinensis Kindb.

Rhynchostegium confertum (Dicks.) 
megapolitanum (Bland.) 
murale (Neck.), 
rotundifolium (Scop.) . 
rusciforme (Neck.)

Rhytidium rugosum (L).
Schistidium alpicola (Sw.) 

apocarpum (L). 
atrofuscum (Schimp.). 
brunnescens Limpr. 
confertum (Funck) 
gracile (Schl.) 
lineare Chal. 
longidens (Phil.) . 
maritimum (Turn.) 
papillosum Culm, 
pruinosum (Wils.) 
pulvinatum (HoflFm.)

284
299
299
145
145

145 ct 390 
145 
189 
291 
291 
291 
291 
172 
38

38 et 374 
37

141
143 et 390
144 ct 390

142
143
144 
143

144 et 390 
142 et 390 

142 
320 
320 
247 
322
322
323 
323 
323 
323
322
323
324
324
325
324
325 
367 
124

123 et 386
125 et 388
126 et 388

124
123
124 
123 
126 
386
125

125 et 387

Schistidium rivulare (Brid.) 
sordidum Hagen 
sphaericum (Schimp.) 
tarentasiense Seb. . 
lerelinerve Limp.

Schistostega osmundacea Dicks.
Scleropodium caespitosum (Wils.) 

illecebrum (Schwaegr.) 
ornellanum Mol. 
purum (L.)

Scopelophila
Scorpidium scorpidioides (L)
Seligeria, Clef des espcces suisses.
Seligeria acutifolia Lindb. 

brevifolia Lindb. 
calcarea (Dicks.) 
diversifolia Lindb..
Doniana Sm. 
erccta Phil.. 
palula Lindb. 
pusilla (Ehrh.). 
recurvata (Hw.) 
tristicha (Brid.)

Serpoleskea.
Sphagnum acutifolium (Ehrh ). 

Aongslroemii C. Hart, 
annulatum Warn, 
auriculatum Schimp. 
hakicum Russ, 
com pactum De C. 
contortum Nees 
crassicladum Warn, 
cuspidatum Ehrh. 
cymbifolium Ehrh.
Dusenii C. Jens, 
fallax v. Klinggr. 
fimbriatum Wils. 
fuscum v. Klinggr.
Girgensohnii Russ, 
imbricalum (Horn.) 
inundatum Russ, 
laricinum Spr.
Lindbergii Schimp. 
magellanicum Brid. 
medium Limpr. 
molle Sull. . 
molluscum Bruch 
obesum (Wils.) 
obtusum Warn, 
papillosum Lindb. 
parvifolium Sendtn. 
platvphyllum (Sull.) 
propinquum Lindb. f.. 
pulchrum (Lindb.) 
quinquefarium (Lindb.)

124
124

125 et 387 
387 
120

167 et 391 
315 
315 
315 
315 
166 
369 

79 
70

77 et 378
78
79 
70 
79 
78 
76 
78 
78

332
15 
10 
13

17 el 369 
13 
10
16

1 7 et 369 
11 
9

12 et 369 
12 
13 
13 
13 
10

17 et 369 
16 et 369 

12 
369 

10 et 369 
16 
13 
17 
12

9 et 369 
12 et 369 
16 et 369 

13 
13 
15
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Sphagnum recurvum P. de B. 12
rigidum Schimp 16
riparium Aongstr. 13
rubellum W ils. 14
rufescens Br. eu r .. 17
Bussowii Warn. 14 et 369
Schimperi Roll. 13
Schultzii W arn. 13
squarrosum Pers. 11
squarrosulum Lesq. 11
subbicolor Hampe . 10 et 369
subnitens Rüss. 13 et 369
subsecundum (Nees) 16
teres (Schimp.) 11 et 369
Torreyanum (Süll ) 12
turgidulum Warn. 17
Warnstorfii R üss.. 14 et 369
Wulfianum Girg. 11

Splachnum ampullaccum L. 171
luteum Montin . 172
mclanocaulon (Wahl.) 172
rubrum Monlin 172
sph®ricum (L. fil.) 171
vasculosum L. . 172

Sporlcdera palustris (Br eur.) 27
Stereodon (voir Drepanium) 351
Streblotrichum bicolor (P. de B.) 107

convolutum (Hw.). 107 et 383
flavipes (Br. eur.) . 107
paludosum (Schl.) . 108

Stylostegium c®spiticium (Schw®gr.). 80 et 378
Synlrichia (Table) 120

aciphylla (Br. cur.) 119
alpina (Br. eur.) 116 et 384
Bürgeneri (Warn.) 115
calcicola Grebe. 119 et 386
crenulata (Warn.) 115 et 384
Grffiffii (Warn.) 115 et 384
inermis (Brid.). 115 et 384
intermedia (Brid.) 118
l®vipila (Brid.). 117
lalifolia (Bruch) 116
montana (Nees) 118
mucronifolia (Schw®gr.). 115
Mülleri (Bruch) 120
pagorum (Milde) 117
papillosa (W ils.) 117 et 384
papillosissima Coppey. 119
princeps (De N ot.). 120
pulvinata (Jur.) 711 et 384
ruralis (L) 118
spuria Am. 119 et 384
subulala (L) 114 et 384

Tayloria acuminala (Schl.) 169 et 391
Rudolphiana (Horn.) 170

Tayloria serrata (Hw.) 168
splachnoides (Schl.) . 16$)
tenuis (D icks.). . 169 et 391

Tetraphis pellucida (L) . . . 167
Tetraplodon angustatus (L. fil.) 170

mnioides (L. fil.) 170
urceolatus Br. eur. . . .  171

Telrodontium Browniauutn (Dicks.) 167
repandum (Funck) . 167

Thamnium alopecurum L. 326
angustifolium Holt. 326
Lemani Schnetzl. 326
mediterraneum Bolt. 32.

Thuidium abietinum (L). 290
Blandowii W . et M. 290
delicatulum Br. eur. 289
decipiens De Not. 339
dubiosum Warn. 397
gracile Br. eur. 289
histricosum Mitt. 290
minutulum (Hw.) 288
Philiberti Limpr. 289
pulchellum De Not. 288
punctulatum (Bals.) 288
recognitum (Hw ) . 290
tamariscinum (Hw.) 289

Timmia austriaca llw . 264
bavarica Hessl. . 263
comata Lindb. et Arn. 263 et 396
elegans Hagen. 263
megapolitana Hw. . 263
norvegica Zelt. . 263

Timmiella anomala (Br. eur.) 99 et 381
Barbula (Schw®gr.) 99
flexiseta (Bruch) . 99

Tortella c®spitosa (Schwaegr ) 99
fragilis (Drumm.) 100
inclinata (Hw. fil.) 99
squarrosa Brid. 100 et 381
tortuosa (L) . . 100

Tortula (voir aussi Syntrichia) . 113
®stiva (Brid.) H4
atrovirens (Sm.) 112
canescens (Bruch) 114 et 384
cuneifolia (D icks.). 113
marginata (Br. eur.) . 114
muralis (L). 113 et 384
obtusifolia (Schl.) 113 et 384

Trematodon ambiguus (Hw.) 69
brevicollis (Horn.). 69 et 377
longicolis Mich. . . 69

Trichodon cylindricus (Hw.) 84 et 379
oblongus Lindb. 384

Trichostomum 94
Bambergeri Schimp. 97 et 381
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Trichostomum Baurianum 
brevifolium Sendtn. 
caespitosum (Bruch) 
connivcns (Lindb.) 
crispulum Bruch. 
Crozalsi Phil. . 
cucullatum Card. . 
cylindricum (Bruch) 
Ehrenbergii Lor. 
eslerelense Am. 
flavovirens Bruch 
Hammerschmidii L. et I 
inflexum Bruch 
litorale Mili, 
lingulatum W arn.. 
mutabile Bruch 
nitidum (Lindb.) 
pallidisclum II. M. 
viridiflavum De Nol. 
viridulum Bruch 
Warnslorfii Limpr.

Trochobryum carniolicum
( JIota americana P. de B. 

Bruchii Ilorn . 
calvesccns (W ils.). 
crispa (L)

97 Ulota crispula Bruch. 150
95 curvifolia (Wahl.) . 149
94 Drummondii Hook et Gr.. 149

380 Hutchinsiae Sin. 148
95 intermedia Schimp. 150 et 390
98 Ludwigii Brid. 149

380 phyllantha Brid. 149
94 el 380 Rchmanni Jur. 151

98 Voitia nivalis Horn.. 27
381 W ebera (voir Pohlia) 177

98 Weisia apiculata Bruch 35 et 373
95 crispala Br. germ.. 33 et 372
98 Ganderi Jur. 36

97 et 380 gymnostoma (Roth) 35 et 372
98 rutilans (Hw.) . 35 et 372

96 el 380 tyrrhena Fleisch. 372
97 et 380 viridula (L) . . . . 34 et 372

95 Wimmeriana (Sendtn.) 34
98 Zieria (voir Plagiohryum) 177

96 et 380 Zygodon conoideus (Dicks.) 148
98 dentatus Breidl. 147
80 Forsten (Dicks.) 148

148 gracilis Wils. 148
149 rupestris Lindb. 148
149 Sendtncri (Jur.) 148
149 viridissimus Dicks. 147



P L A N C H E  I.

F i g . i . —  D é s i g n a t i o n  s c h é m a t i q u e  d e s  z o n e s  c e l l u l a i r e s  d u  t i s s u  f o l i a i r e .

ap. C e l l u l e s  a p i c a l e s m a. C e l l u l e s m a r g i n a l e s
su . » s u p é r i e u r e s m e. )) m é d i a n e s
m o. » m o y e n n e s p e  » p é r i c o s t a l e s  ( o u  s u b c o s t a l e s
ba. » b a s i l a i r e s co . » c o s t a l e s
an. » a n g u l a i r e s au. » a u r i c u l a i r e s
al. » a l a i r e s

F ig. 2 à 9. —  P r i n c i p a u x  t y p e s  d e  t i s s u s  c e l l u l a i r e s  d e l a  f e u i l l e .

2 .  P a r e n c h y m e  d e s  e u r y d i c t y é e s
3. C o l l e n c h y m e
4 . P a re n c h y m e , ce llu les  à p a ro is  o n d u lé es  (festonnées)
5 . P a r e n c h y m e  d e s  s t é n o d i c t y é i . s
6 .  » d e s  m i c r o d i c t y é e s
7 .  » à  c e l l u l e s  é t o i l é e s
(V. P r o s e n c h y m e  d e s  e u r y d i c t y é e s
9 .  » d e s  s t é n o d i c t y é e s

F u t .  10.  —  T i g e  C o u p e  t r a n s v e r s a l e  s c h é m a t i q u e .

a. C o u c h e  c e l l u l a i r e  é p i d e r m i q u e
b. C o u c h e  c o r t i c a l e ,  t i s s u  m é c a n i q u e
c. C o u c h e  m o y e n n e ,  t i s s u  f o n d a m e n t a l
d. F a i s c e a u  c e n t r a l  c o l l e n c h y m a t e u x

F i g . 11 et  1 2 .  —  N e r v u r e .  C o u p e s  t r a n s v e r s a l e s  s c h é m a t i q u e s .

. 1 1 . —  N e r v u r e  h é t é r o g è n e .

a. C e l l u l l e s  d u  l i m b e  f o l i a i r e
b. » v e n t r a l e s
c. » i n d i c a t r i c e s  ( e u r y c y s t e
d. » a u x i l i a i r e s
e. )> s t é r é ï d e s  ( t i s s u  m é c a n i

/ • )> d u  t i s s u  f o n d a m e n t a l

g ■ » d o r s a l e s

F ig. 12. —  N e r v u r e  h o m o g è n e  f o r m é e  d ’ u n e  r a n g é e  d e  c e l l u l e s  v e n t r a l e s ,  u n e  
r a n g é e  d e  c e l l u l e s  m é d i a n e s  et  u n e  r a n g é e  d e  c e l l u l e s  d o r s a l e s .

F ig. i 3 . —  M a m i l l e s ,  c o u p e  t r a n s v e r s a l e  s c h é m a t i q u e .

F ig. 1 4 .  —  P a p i l l e s  s i m p l e s ,  d o u b l e s ,  t r i p l e s .

F ig. 1 3. —  T i s s u  c e l l u l a i r e  d e  l a  f e u i l l e  d ’ u n  L e u c o b r y u m  ( h é t é r o d i c t y é e s )  ; l e s  c e l 
l u l e s  c h l o r o p h y l l i e n n e s  p o i n t i l l é e s  ( s c h é m a t i q u e ) .

F ig 16. —  T i s s u  c e l l u l a i r e  d e  l a  f e u i l l e  c h e z  S p h a g n u m  ( h é t é r o d i c t y é e s )  ; l e s  c e l l u l e s  
c h l o r o p h y l l i e n n e s  p o i n t i l l é e s  ; l e s  c e l l u l e s  h y a l i n e s  a v e c  d e s  f i b r e s  e n  s p i r a l e  
et  d e s  p o r e s .

F ig. 17 à 20. —  C o u p e s  t r a n s v e r s a l e s  s c h é m a t i q u e s  d e  f e u i l l e s  d e  s p h a i g n e s  : 4 t y p e s
p r i n c i p a u x

i j . E n d o p l e u r a ,  t y p e  S .  R u sso w ii, S .  com p actu m
1 <V. E x o p l e u r a  » S .  recu rv u m , S .  m o llu scu m
H ). D i  p l a g i a  » S .  m e d iu m , S . W ü lfia n u m
2 0 .  » » S .  sq u a rro su m , S .  r ip a riu m .





P L A N C H E  II

F ig. i . —  S p o r o g o n e  d e  S p h a i g n e  a v e c  s o n  o p e r c u l e ,  l e s  r e s t e s  d e  l a  c a l y p t r a  et  
l ’a p o p h y s e  à  l a  b a s e  d e  l a  c a p s u l e .

F ig. 2. —  S p o r o g o n e  d ’ u n  A n d r e a e a .  D é h i s c e n c e  par 4 valves.
F ig. 3. —  O r g a n e s  d e  l a  f l e u r  f e m e l l e  u n  a r c h i g o n e  a v e c  l e  c o l  et  l e  v e n t r e  d a n s  

l e q u e l  s e  v o i t  l ’ œ u f ,  u n e  p a r a p h y s e  e t  u n  j e u n e  a r c h i g o n e  n o n  o u v e r t .

F ig. 4 .  —  O r g a n e s  d e  l a  f l e u r  m â l e  u n e  a n t h é r i d i e  n o n  e n c o r e  o u v e r t e ,  u n  p a r a 
p h y s e  à  t ê t e  s p h é r i q u e  e t  u n e  a n t h é r i d i e  v i d e .

F ig. 5. —  S p o r o p h y t e  d ' u n  O r lh o tr ic h u m , f i g ,  s c h é m a t i q u e .
C a l y p t r a  c u c u l l i f o r m e  g .  P é d i c e l l e  ( S e t a )

F ig. 6.

a .

b.
c .
d.
e . 
/ •

a .

b.
c .

m i t r i f o r m e
O p e r c u l e
A n n e a u
U r n e
C o l

h. O c h r é a
i .  V a g i n u l e  a v e c  d e s  p a r a p h y s e s  et

a r c h i g o n e s  a v o r t é s .  
k .  P i e d  r e n f l é  d u  s p o r o g o n e .

d e s

C a p s u l e  d ’ u n e  B r y i n é e  ; c o u p e  s c h é m a t i q u e .
P é r i s t o m e .  e .  P é d i c e l l e  ( S e t a ) .
A n n e a u .  f .  S a c  s p o r i f è r e .
E x o t h e c i u m  ( m e m b r a n e  g .  C o u c h e  a c r i f è r e  à  f i l a m e n t s  v e r t s ,

c a p s u l a i r e ) .
A p o p h y s e .  h. C o l u m e l l e  r e n f l é e  a u  s o m m e t .

F ig. 7 .  —  S t o m a t e s  t r o i s  t y p e s  p r i n c i p a u x .
a. P h a n é r o p o r c s .  b . P s e u d o p h a n é r o p o r e s  ( h é m i c r y p t o p o r e s ) .  c. C r y p t o p o r e s

F ig. 8. —  P é r i s t o m e  d ’ u n  B r y u m  ( s c h é m a t i q u e )  ; d e n t s  d e  l ’ E x o s t o m e .
a. C o u c h e  e x t e r n e  ( d o r s a l e ) ,  a r t i c l e s  d o r s a u x  p o n c t u é s ,  l i g n e  d i v i s u r a l e  

m é d i a n e  e n  z i g - z a g
b. C o u c h e  i n t e r n e  ( v e n t r a l e ) ,  t y p e  P t y c h o s t o m u m
c. » >) A u l a c o d o n t e
d. » » » h o l o d o n t e
e .  f .  g .  B a s e  d e s  d e n t s  i f u n d u s i ,  t r o i s  t y p e s  p r i n c i p a u x . *
e .  T y p e  L e u c o d o n t i u m

f .  » C h r o o d o n t i u m ,  s o u s - t y p e  d u  B . c a p illa r e .
g. » d u  H é m a t o s t o m u m  (B . c ir r a tu m ).

F ig. 9.  —  E n d o s t o m e  p a r f a i t  a v e c  l e s  p r o c e s s u s  e t  l e s  c i l s  a p p e n d i c u l é s .

F ig. 10. —  Endostome imparfait a. processus étroits et cils rudimentaires.
b. l a r g e s  n o d u l e u x .

F ig. 11 —  C o u p e  t r a n s v e r s a l e  s c h é m a t i q u e  et  i d é a l e  d e  la c a p s u l e ,  a u  n i v e a u  d e s
c o u c h e s  p é r i s t o m i a l e s .  
a. E x o t h e c i u m  m e m b r a n e  c a p s u l a i r e
g .  C o u c h e  p r é p é r i s t o m i a l e ,  d o n n a n t  n a i s s a n c e  a u  p r é p é r i s t o m e  b d e s  (Jrth o-  

tr ich u m  e t  b’ d e s  D ic r a n u m .
et  d. C o u c h e s  p é r i s t o m i a l e s  d e s  D i p l o l é p i d é e s  ; g. e t  i. d e n t  d ' u n  O r th o -  
tr ich u m  a v e c  l e  p r é p é r i s t o m e  b , l a  c o u c h e  d o r s a l e  i, l a  c o u c h e  v e n t r a l e  g  et  
l ' e n d o s t o m e  c i l s )  h.

j  e t  k. P é r i s t o m e  d e s  H y p n o b r y a c é c s ,  c o u p e  d ' u n e  d e n t  et  d e  l ’e n d o s t o m e .  
d  e t  e. C o u c h e s  p é r i s t o m i a l e s  d e s  A p l o l é p i d é e s  : e. l e s  q u a t r e  b r a n c h e s  d e  

d e u x  d e n t s  d ’u n  B a r b u la ,  a v e c  l e s  c o u c h e s  d o r s a l e s  et  v e n t r a l e s .
f .  D e n t  d ’ u n e  a p l o l é p i d é e  tD icra n u m  1 a v e c  u n  p r é p é r i s t o m e  b' c o u c h e s  

d o r s a l e  et  v e n t r a l e .
/. D e n t  d ’ u n e  a p l o l é p i d é e  c e l l u l a i r e  1S p la ch m im t .
m. N é m a t o d o n t é e  ( t y p e  P o ly tr ic h n u m
n. t y p e  T etra p h is).





P L A N C H E  I I I

F ig. i . —  H y m e n o s to m u m  M e y la n i  A m .  P l a n t e  e t  f e u i l l e  i a u  m ê m e  g r o s s i s s e m e n t ) .

F ig. 2. —  G y r o w e is ia  ten u is  (Schrad.) var. la c u str is  Am.
a . P l a n t e  a u  8 / 1 0  d e  l a  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. L a  m ê m e  g r o s s i e .

• F e u i l l e s .

F ig. 3. D ic r a n o w e is ia  in te rm e d ia  A m .

a. P l a n t e  a u  8 / 1 0  d e  l a  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. F e u i l l e s .

c. d . a. N e r v u r e ,  c o u p e s  t r a n s v e r s a l e s  à 3 n i v e a u x  d i f f é r e n t s .

f .  F e u i l l e ,  t i s s u  c e l l u l a i r e  b a s i l a i r e .

g .  F l e u r  cf .
h. F o l i o l e s  p é r i g o n i a l e s .

i .  C a p s u l e .

j  F v o t h é c i u m  à l ' o r i f i c e .

k . P é r i s t o m e .

L e s  f i g .  b. et  i  a u  m ê m e  g r o s s i s s e m e n t .

F i g . 4 .  —  D ic r a n u m  la t ifo liu m  A m .

a. P l a n t e  a u  8 / 1 o  d e  l a  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. F e u i l l e .

c. F e u i l l e ,  t i s s u  b a s i l a i r e .

d. C e l l u l e s  m é d i a n e s .

e. N e r v u r e ,  c o u p e  t r a n s v e r s a l e .

/ ’. T i g e ,  c o u p e  t r a n s v e r s a l e .

L e s  d  e t  / ' a u  m ê m e  g r o s s i s s e m e n t .

F ig. 5. —  P te r ig o n e u r u m  c a v ifo liu m  ( E h r h .  v a r .  h u m ile  A m .  

a. b. c . d . F e u i l l e s .

d. P l a n t e  a u  m ê m e  g r o s s i s s e m e n t
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P L A N C H E  IV

F ig. i . —  A c a u lo n  p ilig e r u m  (De Not.j.
a. P l a n t e  g r o s s i e .

b. F r u i t .

c .  F e u i l l e .

F ig. 2. —  C e r a to d o n  c ra s s in e r v is  Am.  
a. b. F e u i l l e s  s u p é r i e u r e s .

c. F e u i l l e  p é r i c h é t i a l e .

d. F e u i l l e  i n f é r i e u r e .

F ig. 3 . —  H y o p h i la  r ip a r ia  ( S u l l . )  var. se rra ta  A m .  S o m m e t  d e  la f e u i l l e .

F ig. 4 . —  P le u r o c h œ te  sq u a rro sa  ( B r i d . )  v a r .  b re v ifo lia  Am.
a. P l a n t e  8 / 1 0  d e  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. c. d . F e u i l l e s .

F ig. 5. —  T r ic h o sto m u m  e stere le n se  Am.
a. P l a n t e  8 / 1 0  d e  l a  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. F e u i l l e .

c. C a p s u l e .

d. S o m m e t  d e  l a  f e u i l l e .

F ig. 6 . —  S y n tr ic h ia  sp u r ia  Am.
a. P l a n t e  s t é r i l e .

b. P l a n t e  f r u c t i f è r e  (a e t  b 8 / 1 0  d e  g r a n d e u r  n a t u r e l l e ) .

c .  C a p s u l e .

d. O p e r c u l e .

e .  f .  g .  h.  i.  F e u i l l e s .

j .  F e u i l l e ,  c o u p e  t r a n s v e r s a l e .

k .  N e r v u r e ,  c o u p e  t r a n s v e r s a l e .





P L A N C H E  V .

F ig. i . —  G r im m ia  o r b ic u la r is  B r u c h )  v a r .  h u m ilis  A m .  P l a n t e  8 / 1 o  d e  g r a n d e u r  

n a t u r e l l e .

F ig. —  G r im m ia  a lp e s tr is  ( S c h l . ï  v a r .  C rev is ita  A m .

F ig. 3. —  G r im m ia  co n fo rta  ( W a h l . i  v a r .  rh a e tica  A m .  F e u i l l e s .

F ig. 4. —  E n c a ly p ta  c ilia ta  ( H w . )  var. p i l i f e r a  Am.

F ig. 5. —  E n c a ly p ta  rh a b d o ca rp a  ( S c h w à g . )  v a r .  C u c u lla ta  A m .

a. S o m m e t  d e  l a  f e u i l l e .

b. F e u i l l e .

F ig. 6 . —  O r th o tr ic h u m  C a llis to m u m  ( F i s c h e r - O .  E x e m p l a i r e  o r i g i n a l  d e  l ’ H e r b i e r  

d e  K e w .

a. C a p s u l e  ( g r o s s i s s e m e n t  6 o  X

e . f .  F e u i l l e .

F ig. - .  —  B r y u m  a rc tic u m  ( R .  B r .  v a r .  C r e v im u c r o n a tu m  A m .  

a. b. F ' e u i l l e s .

C a p s u l e  ( s è c h e

F ig. 8 . —  B r y u m  in fla tu m  (Phil.

b. S t o m a t e  

c\ E x o s t o m e

d. E n d o s t o m e

i i 5 X  
i i 5 X  
i i 5 X

a. P l a n t e ,  8 / 1 0  d e  g r a n d e u r  n a t u r e l l e .

b. C a p s u l e  s è c h e .

L a  m ê m e  c a p s u l e  h u m i d e .

F ig. 9 . — B r y u m  D ix o n i  Card.) Feuille.
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PLANCHE VI.

F ig. i . —  B r y u r n  o r th o c a r p u m  Am.
a. Plante, 8/ 10  de grandeur naturelle.
b. c. Capsules (grossissement 7 X  ).

F ig. 2 . — B r y u m  tu rb in a tu m  (Hw.) var. e s t r a n g u la tu m  Am. Capsule sèche.

F ig. 3. —  B r y u m  ca l l ic a rp u m  Am.
a. Plante, 8/ 10  de grandeur naturelle.
b. c. Capsule.
d. Feuille supérieure.
e. Feuille des innovations.
f.  Feuille inférieure.
g .  Feuille, coupe transversale.
h. Nervure, coupe transversale.
i. Bord de la feuille.
j .  Tige, coupe transversale.
k. Dent, couche ventrale.
/. m. n. Exostome, coupe longitudinale.
o. Dent, coupe transversale.
p .  q. r .  Base des dents de l’exostone.

F ig. 4. —  B r y u m  K i l l ia s i i  Am.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle
b. Capsule sèche.
c. Opercule.
d. Péristome.
e. f.  Feuilles.
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PLANCHE VII.

F ig. i . —  B r y u m  p seu d o -G ra eJ ia n u m  Am.
a. Plante, 8 / 1o de grandeur naturelle.
b. Capsule (sèche).
c. Capsule sèche.
d. La même, humide.
e. Péristome.
/ .  Feuille.

F ig. 2. — B r y u m  v en trico su m  (Dicks.) var. p r o p a g u life r u m .

a. Feuille.
b. Propagule.
c. Propagule ramifiée.

F ig. 3. — B r y u m  B a u r ii  Am.
a. Plante, 8/ io  de grandeur naturelle.
b. c. Feuilles Cornales.
d. Feuille inférieures.
e. Feuille, tissu cellulaire marginal supérieur.

» moyen médian.
h. i. Capsules.
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PLANCHE VIII.

F ig. i . —  B r y u m  ro su la tu m  Am.
a. Plante, 8/ 1 o de grandeur naturelle.
b. Feuilles inférieures.
c. d. Feuilles supérieures.
e. Capsule humide.
/ .  Capsule sèche.
g . La même, humide.
h. Péristome.

F ig. 2 . — B r y u m  J u ra n u m  Am.
a. Plante, 8 / 1o de grandeur naturelle.
b. c. Feuilles.
d. e. Capsules humides.
/ .  Exostome.
g. Endostome.

F ig. 3. —  B r y u m  a lb u la n u m .  Am.
a. Plante, 8/io de grandeur naturelle.
b. Feuille.
c. d. Capsules.
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PLANCHE IX

F ig. i . —  B r y u m  c la th r a tu m  Am.
a. Plante, 8 / 1o de grandeur naturelle.
b. c. Feuilles.
d. Tissu cellulaire du sommet de la feuille.
e .  f .  Capsules.
g. Exostome, couche ventrale d’une dent.

F ig. 2 . —  B r y u m  p a llid o  cu sp id a tu m  Am.
a. Plante, 8/ 10  de grandeur naturelle.
b. Capsule sèche.
c. La même humide.
d. Exostome.
e. Feuille.
/ .  Feuille des innovations.

F ig. 3. —  B r y u m  R u e d ia n u m  Am.
a. Plante, 8/ io  de grandeur naturelle.
b. c. Capsules.
d. Feuilles, tissu cellulaire supérieur.
e. Feuilles.

F ig. 4 . —  B r y u m  m icro la cu stre  Am.
a. Plante, 8/ 10  de grandeur naturelle.
b. Capsule et opercule.
c. d. e. Feuilles.

F ig. 5. —  B r y u m  m icr o cæ sp itic iu m  Am.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
b. Capsule sèche.
c. La même humide.
d. Capsule sèche.
e. La même humide.
f . Feuilles inférieures.
g. Feuilles cornales.
h. i. Feuilles moyennes.





PLANCHE X

F ig. i . —  B r y u m  va lesia cu m  Am.
a. b.. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
c. Feuille inférieure.
d. Feuille cornale.
<?. Capsule sèche.
/ .  La même humide.
g. Péristome.
h. Base des dents, couche ventrale.

F ig. 2. — B r y u m  co rn en se  (Schimp.) var. p r o p a g u lif ir u m  Am. 
a. Propagule.

F ig. 3. B r y u m  g y p s o p h ilu m  Am.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
b. Feuille.

F ig. 4 . —  B r y u m  D o n ia n u m  (Grev.  ̂ var. su b m u ticu m  Am. 
a. b. Feuilles.
c. d. Sommet de la feuille.

F ig. 5. —  B r y u m  H a is t i i  (Schimp. j. Exempl. original de l’herbier de Kew.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
b. c. d. e. Capsules.

f .  Feuille des innovations.
g. Feuille moyenne.
h. Feuille comale.

F ig. 6 . — B r y u m  p u rp u reo -a rista tu m  Am.
a. Plante, 8/10 de grandeur naturelle.
b. c. Feuille.





PLANCHE XI

F ig. i . —  M n iu m  n iva le  Am.
a. Plante, 8/ 1o de grandeur naturelle.
b. Plante grossie, 
t*. Feuille.
d. Sommet de la feuille.

F ig. 2 . —  P la g io p u s  O e d e r i  (Giinn.) var. a y p î a r u m  Am.
a. Plante, 8 / 1 o de grandeur naturelle.
b. F e u i l l e .

1"'ig. 3. D ip h y sc iu m  fo l io su m  (Schmid) var. a lp in u m  Am. 
a. b. Feuilles.

F ig. 4 . — H o m a l ia  ir ich o m a n o ïd es  (Schreb.) var. a m p h ib ia  Am

F ig. —  T h a m n iu m  I .em an i  (Schnetzl.).
a. Plante, S/io de grandeur naturelle.
b. F e u i l l e .

Sommet de la feuille.

F ig. û . — E u r y n c h iu m  n ivitnn  Am.
a. Plante, 8 / 1 o de grandeur naturelle.
b. G a l l e  p é d i c e l l é c .

c. d. e. F e u i l l e s .

/ .  Sommet de la feuille.

F ig. — E i ir y n c h iu m  s tr ia tu lu m  (Spr.) var. a lp in u m  (Meylan)
a. Plante, 8/10 de grandeur naturelle.
b. Feuille raméale.

Feuille caulinaire.

F ig. 8. —  P ty c h o d iu m  tr i su lca tu m  Am.
a. Plante, 8 / 1 o de grandeur naturelle.
b. c. Feuilles.
d. Base de la feuille et coupe transversale.

/ .  Pointe de la feuille.
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PLANCHE XII

F ig. i . —  B r a c h y th e c iu m  r iv u la r e  (Br. Eur.) var. la cu stre  A m .
a. Plante, 8 / 1o de grandeur naturelle.
b. Feuille.

F ig. 2. —  R h y n c h o s te g ie lla  litto r e a  (De Not.) var.  b r e v ifo lia  A m .  
a. b. Feuilles.

F i g . 3. —  R h y n c h o ste g iu m  r u s c ifo r m e  (Neck. var. s im p lic is s im u m  A m .  
a. Plante, 8 / 1o de grandeur naturelle.

F ig. 4. —  H y p n u m  H a lle r i  (Sw.) var.  b r e v ifo liu m  A m .  
a. b. Feuilles.

F ig. 3. —  H y p n u m  rev o lu tu iu  (Mitt) var. f i l i f o r m e  Culm. 
a. Plante, 8/10 de grandeur naturelle.

F ig. 6 . —  H y p n u m  p a lu str e  (L.) var. a lp in u m  Am. 
a. b. F'euilles.

F'ig. 7 . —  H y p n u m  sa rm en tosu m  (Wahl) var. p se u d o g ig a n te u m  Am.
a. Plante, 8/ 10  de grandeur naturelle.

b. c. Feuilles.

F ig. 8 . —  H y p n u m  p se u d o ch ra ceu m  Am.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
b. Feuille.

F ig. 9 . —  R h y tid iu m  ru g o su m  (L.) var. g r a c ile  Am.
a. Plante, 8/10  de grandeur naturelle.
b. Feuille.

F ig. 1 0 . —  H y lo c o m iu m  p y r e n a ic u m  (Spr.ï var. la t ifo liu m  (Meylan). 
a. Feuille.
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ADDITIONS ET RECTIFICATIONS
P EN D A N T L ’ IM PRESSION DES PLANCH ES

l'aies 12 et 309. — S p h a g n u m  D u sen ii Jens. — Jura, lourbière près la 
Brévine, e. fr. (Meylan).

Page 18. — A n d reaea  sp arsifo lia  Zelt. — Zone alpine. Yalaix, Àlpe de Fuily,
avec Andreaea Bol/tii (dams, Leste Meylan).

Diffère de Andreaea pelrophida par les touffes plus robustes, vert olivâtre bruni, rappelant An
dreaea nivalis, les F. un peu secondes, plus longues et plus étroites (1-1,2 X  0,27 mm.), graduellement 
et longuement acuminées, avec de grosses papilles à la partie inférieure.

Page 19. — A n d reaea  R oth ii Web. et M. — Avec le précédent (Gains, leste 
Meylan).

Pages 32 el 372. — M olendoa S en d tn er ia n a  (Br. eur.). — Y and gorge de
PAvençon sur Frenières, 900 ni. (II. II. 45. 4. 10); Savolevres, versant nord, 1800-1900 m. 
(B. II. 45. 4. 10). (Amann.)

Page 34. — W e is ia  v ir id u la  (L.) var. se lig e r io id es  niibi.
Taille et port du Hracligodus, vert obsur Polygame, autoïque et dioniue. Fl. sur un rejet 

latéral au pied de la pl. O, ou hien sur des planlules distinctes, liantes d'un millimètre environ: cinq à 
huit antliéridies orangées. Folioles périgoniales intimes à hase largement ovale, brusquement rétrécie en 
une pointe laneéolée-aigu'é ; la base avec de grandes cellules lâches, incolores, rectangulaires. S. mince, un 
peu llexueux. Op. cylindrique étroite. I’ développé. Sp. 16-20 //.. Maturité X I I - J I .

Yaud sur le grès calcaire ferrugineux, ombragé et humide, dans le vallon de la 
Vnlpillière près Puidoux, 050 m. (Amann). (B. II. 18. 3. 22).

Pages 35 et 372. — W e is ia  r u tila n s  Ilw. var. gymnoxtoma Bab. — Jura sur 
VuiteboMif, 000 mètres (Meylan). (B. II. 48. 5. 14).

Pages 38 et 374. — R h a b d o w eis ia  d en ticu la ta  (Brid.). — Bern Gadmen, 
1230 m., an Gneissl'elsen und am Boden, mit Oreoweisia Bruntoni (Amann). (B. II. 50. 2. 8).

Pages 41 et 374. — Oreoweisia B r u n t o n i  (Smilb). — Bern Gadmen, 1230 m. 
Gneiss und Schieferfêlsen, mit Bhabdoweixia denticulata und Cynodontium spec. (Amann). 
(B. II. 49. I. 8).

Page 41. — C yn od on tiu m  to rq u escen s  ( Briieh). — I alaix Biederborn, 2100- 
2200 m. (Amann). (B. II. 50. 7. 12 et 14).

Pages 43 et 374. — D ich od on tiu m  fla v escen s  Lindb. — Vri Brunibach im 
Maderanertal, 1400 m. (B. II. 52. 3. 8). Graubiinden Alp Muntasch ob Bevers, 2000 m. 
(B. H. 52. 3. 10). (Amann.)

Pages 40 et 374. — D icran ella  cr isp a  tEbrh.). — Yalaix Bourg-Saint-Pierre, 
forêt du Guide, 1030 m., avec Schixtoxtega et Pohlia proligera (Amann et Guyot). (B. H. 9. 
12 et 16).

Page 40. — D icra n e lla  ru fesc e n s  (Dicks). — \aud I,e Mont sur Lausanne, 
720 rn., en grande quantité sur la molasse délitée (Amann). i B. II. o3. 10. 10 et 18).

La localité d’Allaniand est à biffer!
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Page 55. — D icran u m  11 tectoru m  Warn. -  Va ml Loi t d’un chalet aux Plans
sur Bex, IKK) m. (Amann). (K- II. 57. i h . 2). — Probableinent répandu !

Page 63. G am pylopus S c h w a r z ii  Schimp. — Valais marais sur Finhaul, 
1100 m. (Ainamn. (U. II. 50. 1. 16).

Page1 61. — G am pylopus su b u la tu s  Schimp. — Tieino Locarno (Amann). 
(IUI. 50. 0. 12).

Pages 61 et 377. — G am pylopus a d u stu s  de Not. — Tieino Muzzano, sur le 
sol tourbeux, au bord du lac (Amann). (K. II. 50. 81'. 2).

Page 60. — D icran od on tiu m  11 su b fa lca tu m  (Limpr.). — Eri Locbwald im 
Gesrhenertal, 1 i00 m., forma ad IHcranodonlium circinatum Iramiloria (Amann et Mey- 
lan). (11. IJ. 58. i et 6); Hem Gadmen, 1200 m. (Amann). (B. H. 58. 3h. 8).

Ligne 7 d’en liant, lire (IL II. 58. B1'. 2).
Page 73. — F issid e n s  M ild ean u s Schimp. — Hem sur la maçonnerie de la 

pièce d’eau du Jardin botanique de Berne, 520 m. (c. IV.) (J. Bottier). (B. H. 62. 3. 8).
«Celle Mousse est, enlie pareil dièses, un bel exemple conlre la lliéorie de Gœbel, exposée dans 

son Organograpbie (1915, p. 827-829), où il écrit que les Mousses aquatiques ne peuvent fruciilier com
plètement immergées, si elles n'onl. pas, au moins à un certain momenl, une période de vie à l’air, sauf 
le Conomitrium Jnhmunir, mais il fait remarquer (pie celle dernière Mousse a un périslome rudimen
taire, pas de stomates, etc., et il conclut «ailes Zeugen dafür, dass selbst dieses Moos nicbl ungeslrafl 
im VVasser lebt ». Or, le Fissidens Mildeanus a un périslome fort bien développé et qui exéculo des mou
vements très nets comme chez les autres Fissidens: il forme des spores tout en restant perpétuellement 
immergé dans l'eau et, ce qu’il y a de mieux, c’est que j’ai toujours Irouvé les gazons... avec sporogones 
toul au fond de l’eau » (J. Boîtier, iu lill.)

Pages 82 eL 378. — B lin d ia  tr ich o d es  Lindb. — Vaad murs sur Saint-Saphorin, 
500 m. (Amann). (B. II. 65. 51’. 10).

Page 85. — D itrich u m  11 zon atu m  (Brid.). — Mésophile. Ilnmicole, calcifnge, 
probablement halophile (roches ferrugineuses'), comme Mielichhoferia. — Elément alpin 
(Oréophyle). — Station sur l’humus, dans les fentes des rochers achalieiques et ferrugi
neux. — Zones subalpine et alpine, 1250-2300 m. — Ilautes-AIpcs, bassins de l’Aar et 
du Bbin. — Kl!; P; si. — hoealilés Hem Gadmen, 1250 m., sur les schistes ferrugi
neux (Amann). (B.ll. 67. t. »; (Iraubiinden Scalettapass, 2300 m., auf Hornblende 
(Pfeffer).

La coloration particulière et fécial soyeux prononcé des touffes, qui rappellent VOrtholhecmm 
stnelum, sont caractéristiques et permettent de distinguer celte Mousse peu connue des formes haut- 
alpines analogues du Dilnchum flexicanle. Le tissu cellulaire des F. paraîL du reste assez variable. Dans 
certaines F., le tissu basilaire est formé de cellules rectangulaires plus ou moins allongées, mêlées à des 
cellules plus courtes, subcarrées, comme ledit Limpricht. Dans d’autres F., ce tissu basilaire esl formé 
de cellules courtes, carrées, à parois plus minces. Les exemplaires de Gadmen paraissent, à l’œil nu et 
sous la loupe, identiques à ceux du Salzburg leg. Baumgartner. Dans ces derniers, cependant, le tissu 
cellulaire basilaire est plus régulièrement allongé et épaissi.

Page 01. — T richostom um  F le isch er i n. sp. Bauer in sched. M. E. n° 711 
( 1010).— Port d'un Tortella tortaosa robuste, mais avec un faisceau central bien développé.— 
Hvdrophvte hélophile! — (iraubiinden prairie marécageuse sur Wolfgang-Davos, 1700 
m. ( Amann, juin 1800). (IL H. 75. 3. 2 et 1).

Pages 101 et 382. — B arbu la  v in ea lis  Brid. var. ci/lindrica (Tavl). — Valais 
îlot insubrien de Mazembroz, 520 m. (Amann). (B. H. 77. 2. 30).

Pages 115 et 381. — S y n tr ich ia  in erm is  (Brid.). — Valais fréquent et bien 
développé au-dessus de Vernayaz, route de Salvan, 650-700 m.; Bovernier, 620 m. (Amann).

Page 120. — S y n tr ich ia  a c ip h y lla  (Br. eur.) var. lalipila rnihi.-- Touffes denses 
(1-2 cm.), encombrées de terre à l'intérieur, vert grisâtre à la surface. F. fragiles, à poil



jaune faiblement denté, élargi et un peu démirent à la base, bords plans supérieurement. 
— Valais Simplon, ¿000 ni., sur le sol limoneux, mouillé (Amann). (II. II. 83. i i i.

Page 122. — G in c l id o tu s  r i p a r i u s  (Host.). — IV/10/ F radiiez sous Bovonnaz,
1100 m., altitude maximale (Amami). (1!. il. 84. 12. 20).

Page 121). — S c h i s t i d iu m  b r u n e s c e n s  Limpr. — Zones inférieure, moyenne et 
subalpine. — lié (¡¡on rhodanienne et Alpes.

Pages 128 et 880. G r im m ia  a r e n a r i a  Hampe. — Va lain Planche de la Yar- 
detta, sur Fully, 2040 111., sur le gneiss ferrugineux et cuprifère, près la grotte, avec 
Mieliehhoferia (Gains). (H. H. 80. 8. 2». — Cette localité est peut-être celle de Schleicher.

Pages 120 et 880. — G r im m ia  t e r g e s t i n o id e s  Culm. — Vaut/ murs du littoral 
à Kivaz, 880 m., c. IV.! (Amann et Steiger). (P>. 11. 84. 4. 12).

Page 140. — D rypt-odon  a n o m a l u s  (Hampe). — Valais Itiederhorn, 2000-2200 
m. (Amami). (H. Il. 02. 2. 10).

Page 147. — A m p h id iu m  M o u g e o ti i  Schinip. — Galciliige préférant. — Zones 
moyenne ( H), subalpine, alpine et nivale.— liéf/ions Plateau (Jurai), Alpes. — IV///// Plateau 
des Martinets sur Lausanne, 87)0 m. (Amanni. (IL II. 07. I. 40). Compose avec Hhododen- 
dron ferrnt/incnni et lle/erocladinni lieterop/ennn, une petite colonie subalpine erratique 
intéressante.

Pages 102 et 801. — O r t h o t r i c h u m  K i l l ia s i i  C. M. Valais Tèle-bois, Yal- 
sorev, 2440 m. (Guyol). (IL II. 00. 4. 14).

Pages Km et 801.— S c h i s to s te g a  o s m u n d a c e a  Dicks.— Observé en abondance 
et bien leurlilié dans la forêt du Guide sous llourg Sainl-Pierre, 1080 m. (Amann, conduiL 
par le I)1 Guvot). ( IL II. 105. 2. 4).

Page 180. — P o h l ia  s p h a g n ic o la  (Dr. ciir.i. — Valais sur h' Col de la Gueula/ 
(Meylan ).

Pages 188 et 801.— P o h l ia  p r o l ig e ra  (Lindb.). — IV/////.v llourg Saint-Pierre, 
1630 m., avec Schistostega (Amann et Guyol). 1 IL II. 114. 7. 10).

Page's 215 et 804. — B r y u m  n e o d a m e n s e  Itzigs. var. o v a tu m  (Lindb. et 
Arn.). — Valais Grand Saint-Hernard, au bord du lac, 2 400 m. (Amann et Chanoine 
Bender). (B. H. 180. 0. 22).

Page 282. — B r y u m  c o m b a e  de Not. — IV///// murs mouillés près Lulry,
400 111. avec llrt/am arf/catenm (Amann). (B. II. 18 4. 2. 2 .

Page 251. — M n n iu m  s p in u lo s u m  Br. eur. — Fribonrt/ Bois de Monterban, 
commune de Pozieux, 600-650 111. i Aebischen.

Page 253. — M n n iu m  s u b g lo b o s u m  Br. eur. — 17//#/.* Yalsorey, ruisseau, 
2200 m. (Guyot). (11. II. 135. 4. 12).

Page 270. — L e s k e a  p o ly c a r p a  Flirli. — Jura près Sainte-Croix, 1150 m.
c. fr. Oleylan).

Pages 281 et 306.— P tero g o n iu m  g racile  i Dill. >. Valais Chemin-dessus, 
jusqu’à 1200 m. (Amann). (B. H. 152. 8. 22).

Page 287. — H e te r o c la d iu m  h e t e r o p t e r u m  (Bruch'). — Heme Gadmen, 
1250 m. (Amann). (B. II. 155. 6. 20).

Page 308.— B r a c h y th e c iu m  t r o m s ô e n s e  kaur.— Jura Creux du Yan (Meylan).
Page 313. — Ligne 20 d’en liant, lire snbaplanies (au lieu de subalpines'.
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page 520. -  E u r y n c h iu m  d iv e r s i fo l iu m  Sclil. — Valais Chemin-dessus, mur 
sur le eliemin de Yenre, 1400 m., e. IV. (Amann). (B. 11. 107. 6. 20).

page 022. — R h y n ch o steg ie lla  cu rv ise ta  iBiid.) var. la c u s tr is  mihi. — 
Diiïère du type parla laille plus robuste, la couleur vert-jaune, l’éclat soyeux plus prononcé. 
Ces K. eaul. et ram. ovales-lriangulaires, non acuminées, à sommet large, simplement aigu 
ou souvent même muliipie, les bords distinctement denliculés sur le pourtour supérieur; la 
'ervnre prolongée jusqu'aux deux tiers environ du limbe et notablement plus forte ( io u à 
la basei. la* tissu cellulaire est plus ferme, les parois cellulaires un peu plus épaissies; mais 
ce tissu, comme chez le type, est notablement plus lâche que chez li. leaella et H. lilorea 
et les cellules sont remplies de gros cbloroplastes, avec l'utricule en général bien marquée.

Mesures cellules apicales eL supérieures : largeur 5 y (200 au mm.); longueur 25-55 (1 5-7);
cellules moyennes el basilaires largeur 5-0 y  (177 au mm); longueur 56-45 (50) y.

Celle variélé esl au li. curviseta ce qu’esl le R. lilorea au li. '-.cita-, elle représente une race 
biologique adaptée à la slalion littorale et présentant un développa ont général plus grand et plus 
considérable du système mécanique surtout, alin de résister à l’arrachement par la vague. Elle esl du 
reste reliée au type par des formes intermédiaires assez fréquentes. Le sporopliyle ne m’a pas paru 
présenter de différence avec celui du type. J’ai observé une forme très robulc, stérile, de cette var. 
lacustris incrustée de tuf calcaire, de couleur jaune-vert, à F plus larges et plus courtes, la plupart 
tnuliques el presque entières (IL II. 170. 7. 14).

Xaufl murs rt blocs dYncochomont au bord du Léman, entre Loin et Yilelle, 577>- 
:mo m. (Amann). (B. II. 170. 7. H. 10 cl LS).

Page 525. — R h y n ch o steg ie lla  p a llid irostra  t A. Br. >. Valais Loullre des 
Follalerres, 600 m. (Emus, leste Meylan).

Page 527). R h y n ch o steg iu m  m u ra le  iNerk.i var. a q u a ticu m  mihi. — 
Tondes lâches, ensevelies dans le sable, \erl tenu', sans éclat; branches et rameaux épais, 
obtus, julacés à sec F très concaves, eochléariformes, arrondies au sommet. — \  1 Orl. 
bombées bien dislineles, formées de cellules aur. dilatées, hyalines ou brunies. Stérile. 
Ilydromorphose ! — Vaut/ sur Frenières, 000 m., immergé dans l’Avancon ïAmann). 
(B II. 171. 4. 56).

Page 556. — A m b ly steg iu m  flu v ia tile  Sw. — Valais ruisseau près Dorénaz 
(Meylan).

Page 517).— D rep an oclad u s co n tig u u s  (Nees).— Renie (iadmen, 1200 m., 
avec //. iiieurratuiu sur les vieilles souches de Vaceinium Mi/rliltas (Amann). (B. 11. 180. 
5>-. i). ’

Pagi‘ 547 — D rep an oclad u s h a m ifo liu s  (Schimp.). — Valais Porte du Scex, 
400 m., dans les canaux d'irrigation (Amann). (B. II. 181. 4. 6).

Page 5.»2. — Stereodon  p a lle sc e n s  (Hvv ). — Rraubiivdeu Albulastrasse, 
zvvischen Alveneu und Bellaluna (Weber).

Page 554. — D repanium  æ m u lan s Breidl. — Vaud sommet de Naye, 2000 
m. ( Amann). (B. 11. 186. 2. 2i.

Page 566. — H ylocom iu m  11 a la sk an u m  Kindb. — Vaud Lac Lioson, 
18.>o m. i Amanni. (B. II. IUO. 2. 26). Probablement très répandu dans les zones alpine e> 
nivale.




